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Le  Compte  du  roi  Je  Navarre  forme  un  des  manuscrits  de 
la  Bibliothèque  Nationale  * .  Toutes  les  personnes  qui  s'occu- 
pent de  l'histoire  de  France  au  xiv*  siècle  le  connaissent  et 
l'oDl  consulté.  L'importance  de  ce  document  m'avait  engagé 
aie  publier  pour  !e  mettre  k  la  portée  des  travailleurs*  Afin 
que  celte  publication  fût  faite  dans  les  meilleures  conditions 
possibles  d'exactitude,  j'avais  chargé  de  la  copie  M.  Krœber, 
ancien  élève  de  TEcole  des  Chartes,  et  j'ai  donné  tous  mes 
soios  à  la  correction  des  épreuves. 

Des  circonstances  particulières  ont  retardé  la  pubUcation 
et  d'autres  oc^iupations  survenant  à  la  traverse,  ne  m*ont  plus 
laissé  le  temps  de  p réparer  Vintroduction  qui  devait  précéder  le 
texte*  M.  G-  A.  Prévost,  déjà  connu  par  des  travaux  historiques, 
a  bien  voulu  se  charger  de  cette  introduction,  et  lui  a  donné  un 
développement  qu'elle  n'aurait  point  atteint  entre  mes  mains. 
Je  crois  donc  que  les  savants,  s'ils  ont  attendu  un  peu  long- 
iewy^  la  pubUcation  du  Compte  du  roi  de  Navarre,  en  seront 
dédommagés  en  le  recevant,  accompagne  d'un  travail  qui  en 
augmentera  le  prix. 

E.  L       • 


'  Cette  bibliothèque  est  (iiialîiiée  dlmpériale  â  ta   preiriîère  pagd  do 
texte;  cela  tient  (le  ce  que  l'impression  ,i  éxé  faite  sous  l'Empire, 


rieux  docuineiits  déjà  publiés.  Il  offre  cet  avanlage  de  pré-  * 
genter»  réunis  dans  tme  seule  pièce,  des  éléments  de  toyte 
natore,  et  de  donner,  à  lui  seul,  un  tahleau  de  lepoque  à  la- 
quelle il  a  été  dressé-  Les  recettes  Ibnl  connaître  les  droits 
d'un  grand  feudataire  ou  apanagiste  au  point  de  vue  finan- 
cier, le  concours  de  ces  droits  avec  ceux  de  la  royauté,  le  ca- 
ractère et  le  rendement  des  divers  revenus  et  redevances  et 
retendue  des  charges  pesant  sur  la  population  habitant  le 
territoire  de  Tapanage  ;  elles  permettent  de  reconstituer  l'état 
économique  et  flnancier  d'un  pays. 

D'autre  part,  les  chapitres  des  dépenses  intéressent  Fhis- 
loire  générale  par  leurs  révélations  sur  les  événements  hislo. 
riques  et  sur  la  vie  publique  ou  privée  de  Charles  le  Mauvais, 
Ils  traduisent  en  argent,  avec  toute  la  brutalité  d  un  chitTre- 
le  prix  par  lequel  s'achète  un  dévouement  ou  se  paie  un 
crime.  Ils  indiquent  le  prix  que  coûte  la  guerre,  entretien 
et  approvisioniicmeut  des  châteaux»  solde  et  équipement  des 
capitaines  et  des  gens  de  guerre;  en  môme  temps  ils  font  pé- 
nétrer dans  mille  détails  de  la  vie  privée,  dans  maint  incident 
de  l'ejifistence  d'alors  par  les  prix  et  les  renseignements  qu'ils 
coutieiment  sur  le  costume,  l'orfèvrerie,  Tindustrie,  les  den- 
rées. 

La  rareté  des  pièces  de  ce  genre,  Tancienneté  de  celle-ci, 
son  étendue,  le  nom  môme  de  Charles  le  Mauvais  lui  donneûl 
une  valeur  singulière. 


% 


Il  ne  saurait  âlre  question  de  retracer  ici,  môma  sommai- 
rement, rhistoire  de  Charles  le  Mauvais.  Cette  histobe  serait 

44,  G9,  71  à  79  et  IGî"  de  l'ancieiioe  ijagînaUoQ.  Celte  piginalioQ  présepp 
tait  des  doubles  ^^mplois^  il  y  a  notamment  deux  107  et  lt3B|  quelques 
feuilleti  n'étaient  pas  paginés* 

Oa  remarque  au  manuscrll  quelques  annotations  marglnates  oa  înlerli- 
QéaireB  d'une  autre  écriture  et  qui  sont  des  observations^  des  rectifications 
ou  des  pùint4  de  repère  émanaui  des  offlciÊrs  de  îa  cliambre  des  comptes 
qui  ont  révisé  le  Compte,  ^oïl  en  1373,  mi  en  1:j7i*. 

Le  Compte  comprend  trois  iiarLies  ;  Icîj  recotti^Sj  p*  1  à  62  de  l'impri- 
mé j  les  dispenses  et  Tarrôtéde  compte,  p,  6:3  à  117;  p^is  le  détail  de  cer- 
taînts  recettes  ou  dépense;»  consigûées  précédeiutnent  eii  bloc. 

La  pagination  indiqué»  dans  rimprinié  est  flbe  pagîiiattoQ  toute  tixçh^ 
derne  oi  u^i  teti/îr.t  |  as  comple  \\(»  lasMun^??, 


ÉÉÉ 


—  fit  -^ 

curieuse  à  plos  d'un  lilre,  bien  qu'il  soit  diffieilo 
rla  moindre  sympatiiie  paur  cô  prince  qui  n'inspire 
(> .  celte  sorte  d*aUrait  dont,  parfois,  onsodéibnd  avec 

peine  dovaol  un  personnage  hîstDric|ue  néfaste,  quand  il  a 
cédé  à  un  ressenUmeni  excusable  de  colère  ou  de  vengeance, 
ou  quand  la  bravoure  personnelle  ou  l'éclat  du  génie  jettent 
sur  lui  leur  brillant  reflet  et  étendent  sur  lui  leur  prestige. 
Cette  liistoire  se  trouve  tout  entière  dans  les  deux  volumes 
d8  Mémoires  publiés  surlui,  au  siècle  dernier,  par  Secousse  *. 
Je  ne  veux  ici,  et  je  ne  saurais  mieux  faire,  qu* emprunter 
deux  citaLionSj  Tune  à  M.  Siméon  Luce,  dans  son  Histoire  de 
ta  Jeunesse  de  du  Guesclin  :  <f  Oti  chercherait  vainement  dans 
l'histoire  un  personnage  plus  repoussant  que  Charles  11,  roi 
de  Navarre.  Si  le  crime  est  odieux,  la  perfidie  est  à  la  fois 
odieuse  et  méprisable.  Il  y  avait  du  serpent  et  du  tigre  dans 
ce  petit  homme  d^allure  féline,  à  l'œil  vîf^  au  regard  cha* 
toyanl,  d'une  faconde  intarissable  qui  faisait  d'abord  patle 
de  vefours  aux  gensqu*il  voulait  égorger*,  »  —  L'autre  à 
féditeur  même  de  ce  Compte,  M.  E.  Izarn»  qui,  dans  une 
précédente  publication,  en  a  tracé  cet  excellent  portrait  : 

«  Charles  succéda  en  13V3  h  son  père  dans  le  royaume  de 
Navarre  et  le  comté  d'Evreux^et  le  roi  Jean  lui  fil  épouser 
sa  fille  atnée,  bien  qu'elle  n'eût  que  huit  ans,  dans  respoir 
de  s'attacher  un  prince  qui  pouvait  faire  revivre  toutes  les 
pT  '  ILS  de  sa  mère.  Mais  cette  alliance  ne  Ht  que  mon- 
Ir*  blesse  des  liens  de  parenté  contre  les  intérêts  poli- 

tiques ;  car  le  roi  de  France  et  son  fils  Charles  V  n'auraient 
pas  trouvé  dans  un  étranger  d'adversaire  plus  acharné  que 
ne  le  fut  leur  gendre  et  beau-frère.  On  sait  le  rôle  que  le  roi 
de  Navarre  a  joué  dans  toute  cette  misérable  époque  :  le 
meurtre  du  connélable  Charles  d'Espagne,  son  arrestation  à 
Houen,  par  le  roi  Jean  lui-même,  sa  prison,  son  évasion  à  la 
faveur  des  troubles  de  Paris  qu'il  dirigea  un  moment  avec 
le  prévôt  Marcel,  ses  traités  négociés  à  la  fois  avec  l'Anglais 


*  Mémoire»  pour  êfrvir  à  CM^tob'â  de  Charles  II,  surnommé  te  Mauvais, 
Pci-  '  en  1  vol.   in-l*;  él  He^tieil  de  piétés  iervmi  de 

P3  ,  elCt»  P0ri«,  i755, 1  \oi.  ia-4». 

t  :?,  iptuus.  lUkUuad  du  Guêttiinet  »oh  époifue^  Puri?,  1676,  in-8**,  \i.  310, 


et  le  roi  de  France,  la  saisie  de  ses  fiefs,  les  accusations 

d'empoisonnemenl  qoi  pesèrent  sor  toulesa  vie,  enfin,  ses 
efforts  ambitieux  pour  s*empaRT  de  la  couroone  de  France. 
Ajoutons  cependant  que  des  historiens  récents,  jugeant  le 
comte  d'Evreox  d'un  point  de  vue  nouveau^  et  avec  les  idées 
deladémocraliemoderne,  onl  entrepris  sa  réhabilitation»  Mais 
ia  lumière  est  loin  d'être  faite^  et  sr  la  conduite  du  roi  de 
Navarre  a  été  assez  diverse  pour  fairr  naître  une  diversité  de 
jugements  où  se  reflètent  d'ailleurs  les  opinions  particulières 
de  chaque  écrivain,  son  alliance  avec  Onnemi  le  plus 
acharné  delà  France^  son  ardeur  à  fomenter  les  troubles  et 
la  division  au  milieu  de  l'invasion  de  son  pays,  justifieront 
toujours,  aux  yeux  du  vrai  patriotisme,  Taccusation  de  Ira- 
lîison  et  le  surnom  de  Mauvais  qui  lui  a  été  attaché  V  » 

Le  Compte  embrassant  une  période  restreinte  de  Texistence 
de  Charles  le  Mauvais,  on  ne  pourrait  y  puiser  les  éléments 
d'une  hislnire  complète  de  sa  vie.  Il  éclaire  pourtant  bien  des 
phases  de  celle  carrière  orageuse;  car,  il  est  important  de  le 
noter  tout  de  suite,  on  y  trouve,  très  fréquemment,  des  re- 
cettes ou  des  dépenses  remontant  à  une  époque  antérieure 
de  4»  5,  7  ou  môme  10  années  *;  —  soil  que  les  paiements 
n'aient  été  effectuer  qu'après  1367;  —  soit  qu'il  n'ait  pas  été 
compté  antérieurement  de  ces  recettes  et  des  dépenses  aux- 
quelles elles  devaient  laire  face  ;  ainsi  on  y  voit  nolamment  des 
recettes  et  dépenses  relatives  au  désemparemenl  de  l'abbaye 
de  Montebourg  en  1357.  C'est  surtout  une  l>OBee  fortune  sin- 
gulière que  les  contributions  levées  pour  racheter  le  pays  du 
pillage,  pour  faire  évacuer,  après  te  traité  de  Brétigny,  les 
forts  tenus  par  les  Anglais,  pour  solder  les  gens  de  guerre  du 
roi  de  France,  pour  obtenir  d'eux  la  restitution  de  forteresses, 
soient  presque  toutes  rapportées  au  Compte.  Ce  sont  des  élé- 
ments uniques  pour  îliistoire  générale,  et  ils  donnent  à  ce 

'  Notice  hislorique  sur  Saint-Germain-lés- ivrewc,  par  M.  E.  liarn. 
Évreux,  iû'8»,  1875,  p.  ldl-142. 

'  P.  Bh,  301  ;  V.  aQSsi  p.  210,  51»  57,  et pûssim. 

Nota*  Les  rsnTois  an  Compte  seront  indiqués  par  la  siini>leineniion  do 
la  page  de  i'îtitpnmé  qui  renvoie  tui-même  à  la  imagination  actuetJe  du 
roarmscrit. 


IDîeût  une  portéo  plus  considérable  quo  ne  Tindique  son 
itltQlé. 

Ce  que  Thistoire  générale  et  rtiîstoîre  locale  peuvent  y  piii- 
îr,  on  le  peut  juger  d'après  les  noies  jointes  à  1  édition  des 
^'Chroniques  de  Froissart  publiée  par  M.  S*  Luce  pour  la  Société 
de  fHàtoire  de  France;  on  le  peut  apprécier  surtout  d'après 
la  remarquable  Hhieire  de  Saint  -  Sauveur -le -Vicomte  de 
M.  L.  Delisle,  qui  comprend  Thistoire  de  la  basse  Normandie 
tout  entière  pendant  la  guerre  de  Cent  ans,  Disons  donc  seu- 
^iemenl,  à  ce  sujet,  qu'on  suit  presque  jour  par  jour,  pendant 
)Ius  de  dix  années,  les  prises  et  reprises  do  forteresses^  le 
passage  des  compagnies  anglo-navarraises»  les  Irailés  et  les 
contributions  de  guerre  relatifs  à  chaque  localité,  les  allées 
et  venues  du  roi  de  Navarre,  de  ses  principaux  auxiliaires, 
les  traités  avec  la  France  ou  avec  rAnglelerra  ;  une  fois  môme 
on  voit  consigné  le  prix  du  poisson  acheté  pour  les  repas  du 
comte  de  Sarrebruck,  l'uu  des  ambassadeurs  de  Charles  V». 

On  peut  se  placer  à  bien  des  points  de  vue  pour  étudier  le 
fpassi*,  et  chercher  dans  les  actes  anciens,  des  renseignements 
el  des  détails  de  nature  diverse.  L'organisation  féodale^  finan- 
cière ou  administrative!  les  institutions  militaires,  les  ques- 
tions économiques,  les  usages,  les  mœurs,  la  vie  privée  des 
diverses  classes  de  la  société  sont  autant  de  sujets  sur  les- 
quels le  Compte  du  roi  de  Navarre  fournit  une  ample  mois- 
son de  renseignements. 

Un  vieux  feudiste,  Chantereau-Lefebvre,  expliquant  pour- 
quoi il  avait,  joint  à  son  Traité  des  fiefs  de  nombreux  docu- 
ments justificatifs,  disait  :  ^t  Je  les  ay  donnés  tout  entiers  pour 
satisfaire  la  curiosité  d'un  grand  nombre  de  personnes  intel- 
ligentes en  ces  choses,  qui  prétendent  en  tirer  des  connais- 
sances et  des  instructions  qui  serviront  à  d'autres  fins  que 
celle  pour  laquelle  je  les  ay  produits,  suivant  l'estude  et 
Tapplication  que  chacun  en  peut  faire  \  ^ 

Ctiantereau-Lefebvre  a  raison,  et  j'ai  pensé  qu'il  me  serait 
permis,  pour  répondre  à  la  trop  bienveillante  proposition 
qui  m'en  a  été  faite  par  l'éditeur  du  Compte  du  roi  de  Na- 
nrre^  de  présenter  d'abord  quelques  observations  de  na^ 

«  P^i,  l(Miî,  l  voK  in-f«,  Averlissement. 
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ture  à  faciliter  l'étude  de  cçtle  importante  pièce,  et  h  sou- 
ligner sa  portée  et  sa  valeur  ;  ensuite  de  grouper/  à  titre 
d'exemple,  les  indications  si  précieuses  qu'il  donne  sur  des 
personnages  historiques,  et  sur  la  vie  militaire  ou  la  vie  pri- 
vée au  XIV*  siècle. 

Nous  indiquerons  d'abord  la  formation  et  les  accroisse- 
ments des  domaines  de  Charles  le  Mauvais;  nous  recherche- 
rons quels  étaient  les  droits  cédés  par  la  royauté  à  un  apana- 
giste,  ce  qu'il  advenait  notamment  des  aides; 

Nous  étudierons  ensuite  les  revenus  de  Charles  le  Mau- 
vais d*après  le  Compte  et  leur  mode  de  perception  ; 

L'administration  et  l'organisation  financières  dans  ses 
domaines;  la  valeur  et  les  variations  des  monnaies. 

Nous  signalerons  enfin  quelques-uns  des  détails  que  fournit 
le  Compte  sur  la  vie  privée  du  Navarrais  et  sa  maison  ;  les 
personnages  historiques,  contemporains;  et  les  diverses 
dépenses  relatives  à  la  guerre. 


FIOfIBAikttk  du  comté  frÉvrcut.—  Li^  parfoumisseincnt  Hc  lî^Ô.  —  Pre- 
mitn  acerotssementâ.  —  Ër^ctiou  Uu  comté  d'Êvreio  en  pairie,  — 
Comlé  de  MortaiQ,  —  Le  ritiiiê  de  Mantes.  —  Le  traité  de  1365.  Les  do- 
maSiK*»  saKi»  par  le  roi  de  France,  ou  engagés  par  Charles  le  Mauvais.  — 
Le  chiffre  de  ses  revenue. 


A  répoque  où  commence  le  Compte  des  revenus  du  roi  de 
piâ?aiTe,  rendu  par  Jehan  Climence  son  trésorier,  Charles  le 
Mauvais  possédait  en  Noroiandie,  sous  les  titres  do  comléîs 
d'ÊTreux  et  de  Mortain,  un  immense  domaine  dont  réLeiidue 
était  telle  qu'un  chroniqueur  normand  do  xv*  siècle  disait» 
non  toulerois  sans  quelque  exagération,  qu'il  avait  «  la 
grcigneur  partie  de  Normandie,  tant  en  bonnes  villes,  chas- 
Uax.  comme  en  grant  revenue  *, 

L'origine  de  ces  vastes  possessions,  quij  à  une  époque  où 
la  richesse  territoriale  comptait  seule,  permirent  au  Navarrais 
desoulenir  pendant  de  longues  années  une  lutte  ouverte  contre 
les  rois  de  France»  était  cependant  bien  modeste,  et  le  cmulé 
d*Évreijx,  donné  vers  1298,  à  Louis,  fils  de  Philippe  le  Hardi, 
ressemblait  peu  à  Tapanage  que  son  pelit-flls  possédait 
soixante  ans  plus  tard,  toujours  sous  le  même  titre. 

Dueange  déflnit  Tapanage  <t  la  concession  faite  parle  roi, 
avec  jouiâsance  en  ligne  directe  et  masculine  seulement^  d'un 
revenu  certain,  assigné  sur  des  terres  déterminées,  ou  la  con- 


^ Chronique*  NonnamU  do  P.  Gattchoîijloucn,  1870,  1vol.  in-S",  p.  8L 
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cession  de  ces  terres  elles-mêmes  ».  Cette  définition  met  avec 
raison  Tabandon  du  revenu  d'un  territoire  avant  la  cession  de 
ce  territoire  lui-mênie  ;  le  revenu  assigné  sur  une  ou  plusieurs 
localités,  parfois  éloignées  était  le  principal,  la  qualification 
féodale  et  les  prérogatives  honorifiques  ne  viennent  souvent 
qu'après  el  pour  décorer  les  avantages  pécuniaires  concédés. 

Les  circonstances  de  la  formation  du  comlé  d'Evreux  à  la 
fin  du  xin*  siècle,  présentent  un  exemple  caractéristique  de 
la  naissance  et  des  accroissements  successifs  d'un  apanage. 

Déjài  sous  les  ducs  normands,  il  avait  existé  un  comté 
d'Evreux  possédé  par  une  branche  de  la  maison  ducale,  puis 
par  la  maison  de  Montforti  mais  il  était  réuni  depuis  long- 
temps à  la  couronne,  et  le  second  n'eut  que  le  nom  de 
commun  avec  le  premier*  —Vers  1298,  Philippe  le  Bel  dut, 
en  exécution  de  certaines  conventions,  asseoir  une  pension 
de  15,000  liv.  de  rente  à  son  frère  Louis.  Au  mois  d'octobre 
de  cette  année,  un  projet  d'assiette  fut  dressé  par  deux  che- 
valiers délégués  à  cet  effet  par  le  roi.  Go  revenu  était  assis 
sur  des  localités  disséminées  çà  cl  là  dans  plusieurs  provinces. 
On  y  trouve,  notamment,  un  chapitre  intitulé  La  Préimté  de 
Evrettx  et  ses  appartenances;  rénuméralion  des  droits  cédés 
sous  ce  titre  comprend  un  ensemble  de  revenus  et  de  rede- 
vances de  toute  sorte  et  de  toute  nature.  On  y  voit  figurer 
des  moulins  ou  parts  de  moulins^  la  halle  aux  boulangers, 
des  menus  cens,  les  étaux  aux  quatre  deniers,  le  marché 
aux  pourceaux,  la  petite  vicomte,  la  rente  de  Gravigny,  le 
péage  du  Buisson-lsabel,  la  prévôté  de  la  Bonneville,  des 
rentes  dues  par  des  particuliers  sur  des  moulins,  les  cens  de 
Gravîgny,  la  rivière  d'Arnières,  puis  encore  des  maisons,  des 
rentes,  des  places,  la  rente  d'une  maison  et  d'une  place  fief- 
fées, etc.;  jusque  là  c'est  une  prévôté  dans  toute  rexaclîtude 
du  t*?rme,  mais  à  côté,  nous  trouvons  des  droits  plus  géné- 
raux et  d'un  caractère  féodal  ;  le  tiers  et  danger  sur  plus  de 
2,000 acres  de  bois»  la  chastellerie,  le  scel  et  le  fouage delà- 
dite  chaslellerie,  la  garenne  de  la  forêt  de  grosses  et  menues 
bétcs,  les  amendes,  le  pasnage  et  les  veules  de  la  forêt,  et  enfin 
les  fiefs  jet  arrière-fiefs  de  la  chastellerie  d'Evreux  tenus  par 


*  Le  BrMseur.  Uistom  du  Cmité  d*Évreujo,  Paris,  1722,  in-l»,  p.  9, 
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membres  et  par  demi-membres  ou  par  baronie  ou  autre  ma- 
oiëre,  ou  à  nu  du  comté  d'Cvreux  à  la  coutume  de  Norman- 
die; u  à  quoi,  dit  l'acte,  nostre  très  chier  frère  Comte  d'Evreux 
auraaydes,  reliefs,  gardes,  forfaitures  quand  elles  escherront 
el  le  plaid  de  Tépée  là  où  les  rois  de  France  Tout  accoutumé 
à  prendre  selon  la  coutume  du  pais  ».  Tous  ces  droits,  Tun 
dans  l'autre  étaient  évalués  6,127  1.  9  s.  3  d.  t.,  dont  il  fallait 
déduire  les  gages  et  la  robe  du  rerdier  de  la  foret  d'Evreux, 
les  gages  de  6  sergents  ùl  pied,  les  dépenses  d'entretien  des 
halles,  moulins,  cours  d'eau  et  autres  choses,  puis  enfin  une 
infinité  de  charges,  des  redevances,  rentes  à  des  établisse- 
ments religieux  ou  à  des  particuliers  et  compris  sous  le  nom 
générique  de  flefs  et  aumônes;  ces  charges  montaient  à  209  L 
is.  lOd-t*. 

Ce  chapitre,  confondu  avec  d'autres  concernant  la  prévôté  de 
Gien-5ur-Loire,  celle  de  Dourdan,  et  d'autres  encore,  est  le 
plus  ancien  titre  connu  relativement  à  la  formation  du 
comté  d*E\Teux,  qui  devait  donner  son  nom  à  une  branche 
de  la  maison  de  France.  Mais  cet  acte  était-il  le  premier?  — 
Noa.  Il  y  en  avait  certainement  uû  ou  plusieurs  autres  plus 
ancieosi  il  n'est  que  l'exécution  d'une  obligation  antérieure; 
dtjà  Louis  de  France  y  est  appelé  comte  d'Evreux.  De  plus 
quand,  en  i307,  Philippe  le  bel  va  ériger  expressément 
1«  comté  d'Evreux  par  un  acte  où  il  vise  le  parfournisse- 
iû6nl  de  1298,  il  y  fera  allusion  aux  engagements  de  do- 
ûâlion  el  d^assignation  de  revenus  contractés  non  seu- 
lement par  lui»  mais  même  par  son /jëre,  en  faveur  de  son 
frère  Louis. 

C'est  sans  doute  ce  qui  a  amené  Thistorien  du  comté 
«l'Evreux,  Le  Brasseur,  à  émettre  cette  opinion  que  Philippe 
'«Hardi  avait  d'abord  donné  pour  apanage  à  Louis»  son  troi- 
sième fds,  le  comté  d'Evreux  sans  lui  en  donner  le  revenu, 
Willippe  le  Bel  qui  lui  succéda,  voyant,  ajoute-t-il,  que  son 
frère  n'avait  qu'un  titre  qui  ne  lui  produisait  rien,  voulut 
élâblir  un  fond  pour  son  apanage  et  lui  donna  le  comté 
d'Evreux  avec  mille  écus  à  prendre  sur  le  trésor  royaL  —  Le 

*  La  firasseor,  preuves,  p.  18-36.  Le  texte  donné  par  cet  auteur  est  très 
incorrect  et  rempli  de  fauies;  les  cbîfTres  ne  concorijent  même  pâs. 


Le  l*' juillet  l^fS,  le  roî  donnait  a  Louis  d^ÈTreux  les  biens 
d'Engnerrand  de  Marigoj;  c'étaient  la  terre  de  Marigny,  le 
eoBlé  de  Longuevitle,  arec  toutes  ses  dépendances  qui  y 
sont  indiquées,  et  divers  peYenus  qu'il  percevait  k  Graînville- 
la*Teinturière,  les  nefTeriDes  qu'Enguerrand  tenait  dans  la  vî- 
eomté  de  MontîTilliers  ^  et  sous-afTermées  a  Guillaume  Gau- 
Ihier  Payen  *,  Dix- huit  mois  aprè^»  en  décembre  1317,  un  nou- 
vel acte  intervenait  entre  le  roi  et  le  comte  d'Evreux,  dont  le 
comté  venait,  en  janvier  1316  *,  d*èlre  érigé  en  pairie.  L*acte 
de  1317  avait  un  double  but,  Taugmentatton  de  3,ooo  L  des 
'revenus  assignés  au  comte  d'Evreux.  et  ta  reprise  par  le  roi 
de  France,  du  Qef  de  Marignj*.  D'autres  lettres,  données  à 
Saint-Germain  en  1318,  expliquent  que  les  3,000  1.  sont  la 
eompensation  de  Testimaiion  trop  élevée  faite  antérieure- 
ment des  revenus  du  comté  d'Evreux,  et  que  la  terre  de 
r  Harigny  est  échangée  contre  Manies,  Pacy.  Anet,  Nogent, 
1  llontchauvet,  BrévaU  prévAtés  appartenant  alors  a  la  mère 
du  roî  de  Navarre  *. 

Il  paraît  que  les  lettres  de  pairie  dont  il  vîeni  d'être  parlé 
furent  perdues  peu  de  temps  après  leur  concession,  car,  en 
janvier  1326,  il  en  est  concédé  de  nouvelles,  à  la  place  des 
premières  qui  étident  perdues,  y  est-il  dit  ;  comme  les  pre- 
mières, celles- eî  confirment  l'union  au  comté,  en  ce  qui 
louche  la  pairie^de  Nonaneourl,  de  Longueville»  des  terres 
du  pays  de  Caux,  de  Mantes,  de  Meulan,  Bréval,  Pacy,  Mont- 
chauvet,  Anel,  Nogent  *• 


>  On  voit  à  ta  |Wif«  134  do  Compie  qQ>n  lJ$4  Charles  le  3iaDTai«  aTait 
an  Yicomte  de  GraiDTilte  el  de  Montinllieis,   qai  fut  d^pouillé^de  sa  re- 
cette p«r  les  gens  du  sire  de  BHbeocoart,  {«  teDdemaia  que  Hantes  fat 
^  prm  qal  tkil  ta  0>  jour  d'tTrU. 

•  SisL  du  ComU  d'Évremx^  pr,  p.  31. 

•  Op.  du.  pr,  p,  32* 

•  Op.  cit.»  pr.p,  33, 
•Opw  cil,,  pr.,  p.  4i-il. 

•  KâTclas,  daigfada^.,.  Notum  fibdmiis  qnod  îQclyt»  memoris  camsîmae 
ûmintit  genotBOS  aosler  PbUippits  r^  qncvnd^m  dictorum  regoortxm  plu- 

i  certû  et  jtirtli  4e  caoïie  voloiraol  ei  «k  eer«i  scienii*  sutuisseï  qaod 

ster  ^uititeae  LodovioQS  fiftis  Piraafionun  Ûlius  quondam  comee 

\  et  iaiberade»  oomitesSbrQieeBmeMat  pares  Francis  ia  fa- 

I  ei  qooâ  éktam  coniitatiim  perpétua  teoertnt  in  p&ria  naa  cam 
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La  première  mention  de  droits  dans  le  comté  de  Mortain 
se  trouve  dans  un  acte  du  27  mars  1317  ^  On  devait  y  assigner 
au  comte  d'Évreux  ce  qui  manquerait  au  comté  d'Angou* 
lôroe  pour  asseoir  U.OOO  1.  de  rente  promises  en  échange  de 
droitssur  ta  Champagne  et  la  Brio.  En  juin  lS25^des  commis- 
saires sont  délégués  pour  faire  cette  prisée  qui  comprendra 
toutes  les  terres,  rentes,  juridictions,  revenus,  édifices  et 
émoluments  appartenant  auxdits  cbâtel  et  châtelïerie,  ex- 
cepté les  forêts  qui  demeureront  a  la  couronne.  Enfin  d'autres 
lettres  du  27  janvier  1327^  accordant  de  nouveaux  avantages 
au  comte  d'Evreux,  changent  les  locaHtés  oii  devait  se  faire 
Tassiette  des  revenus  et  les  fixent  pour  la  presque  totalité,  en 
Normandie  *- 

Siiais  c'est  le  traité  de  Mantes  (22  février  1353)  qui  a  amené 
l'éuarme  accroissement  des  possessions  normandes  de  Charles 
le  Mauvais.  Ce  traité  lui  abandonne  •  toute  la  comté  de  Beau- 
mont- le-Hoger,  les  chasteaulx  et  chastetlerie  de  Gonches  et 
Breteuil,  avec  toutes  leurs  nobleisseSj  droits  et  appartenances 
que  tient  à  présent  monseigneur  d'Orléans  et  que  tînt  jadis 
monsieur  Robert  d'Artois. 

«  Le  chastel,  viIle,viconJté  et  appartenances  de  Pont-Au- 
demer  avec  tous  drois,  nobleices,  fiez,  arrière-fiez  et  autres 
choses  quelconques,  telles  comme  le  roy  les  y  tient,  excepté 
la  forêt  de  Brotonne  et  ses   appartenances,  lesquelles  de- 

têrris  6t  locLs  înfrascnplis  videticet  viltis  Ebrolcens.,  de  Nonaiicuria 
LonfcevUla  GifTardi,  tola  que  terra  quam  babebal  idom  patruus  îa  baîl- 
nvia  CâleU,  vilUsque  de  UedtiQia,  de  lielleoto,  de  Orevaî;  de  Paclaco,  de 
MoQte-CIbâuTeU,  de  Aneto,  de  Nogento  cam  omnibus  pcrllnenciiseûfum- 
ûem  quas  qaidem  viUas  et  lerras  et  earum  pertineiicias  supradîctâii  ac 
«tiam  cmùïsL  quao  domiaus  noster  patruus  acquisierat  et  qua?  îpse  et  succee- 
■orw  Bui  comités  Ebrolceoses  aeqoirerent  ia  vilHs,  terris  et  lacis  pnedicUs 
lama  germanas  noster  junctas  et  annexas  esse  voluit  dicto  comitattii 
^auloiD  ad  pariam  supra  dictam.  etc.».  nos.....  ooDcedîmus  quod  ipsi 
dent  par«s  francité  prffidictum  comitâtuni  Ebrolceosem  uoa  cam  vUlîs, 
terris  el  locSs  praefatit,  acquisitis  et  acquirendis,  sicut  pnedicUur  in  paria 
FnuKKP  ft  mbis  et  succcKSonbus  nostris  regibos  Francfee  teneant,  halseant 

et  ponideiAt  in  perpetuam,  modo   soUio (t^  Brasseur,  op.  ciL  pr., 

^  46-47.) 
»  Op.  dl.,  pr,  p.  34, 

•  Secouifcft,  Mémoires^  !'•  part.,  p*  19. 

*  i/i#r.  du  Comté  d*Évreux,  pr.,  p.  4-7. 
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smtreroDi  aa  roj,  par  telle  manière  qtie  lloQse«gneur  de 
MiTirre  7  aura  tout  usage  pour  édifier  toutefois  qu  il  sera 
besoiû  pour  le  chastel»  ci  pour  ardoir  tant  comme  il  y  sera 
et  aussi  decneareront  au  roi  en  la  dite  Tic4?iiité  six  fiez  lefs 
oommeil  11  plaira  ^ 

«  Item,  aura  et  H  seront  baîUés  le  clos  de  CoastaDlio,  et 
les  Ticofntes  de  Valotgnes,  de  Goutanees  et  de  Quarantan, 
a?ec  toutes  leurs  appartenances  par  la  manière  que  dit  est. 
tes  lâ,0QO  I.  de  rente  assignées  en  mariage  à  Madame^^ 
de  NaTarre  lui  seront  assignées  au  clos  de  Constantin  et  ses  V 
appartenances^  et,  s'il  y  a  lieu,  pour  parfaire,  sur  les  terres 
que  le  roi  lui  assiet  à  présent  ■.  » 

Bien  que  la  vicomlé  d*Orbec  ne  se  trouYe  pas  mentionnée  au 
iralléde  Mantes,  elle  fut  cependant  cédée  au  roi  de  Navarre  ,* 
car  elle  est  citée  dans  la  renonciation  que  dut  faire,  en  censé-  ■ 
quenoe  de  cette  cession,  le  due  d'Orléans  auquel  appartenait- fl 
une  partie  des  domaines  cédés;  en  outre,  les  retenus  de  cette 
Tieomté  sont  portés  au  compte  du  trésorier  Climence*. 

Le  traité  du  6  mars  1365  vint  enfin  modifier,  d'une  façon 
importante,  la  situation  géographique  des  poesessions  de^ 
Charles  le  Maurais.  Mû  par  une  sage  et  politique  idée  et  pour 
diminuer  la  puissance  que  donnaient  ù  son  dangereux  beau- 
frère  des  domaines  considérables  situés  aux  portes  de  Paris, 
Charles  V  lui  imposa  alors  rechange  de  Mantes,  de  Meulan  et 
du  comté  de  Lougueville  contre  la  baronie  de  Montpellier*. 
Le  roi  était  d'ailleurs  déjà  en  possession  réelle  des  domaines 
qu'il  reprenait  par  ce  traité.  On  peut  voir  dans  Secousse  le 
détail  des  longs  et  nombreux  incidents  qui  traversèrent  Texé 
cution  définitive  de  cette  convention.  Charles  le  Mauvais  fut 
d*alK>rd  mis  en  possession  de  Montpellier  en  février  1 365,  mais'' 
bienliM.  k  la  suite  du  secours  fourni  par  lui  à  Pierre  le  Cruel 


•  C«t*àHltri  qoe  les  droiu  de  relief.  eommUe,  garde-noble»  redevances 
«I  teotmnêiils  qoeteonques  dd  ces  fitTi  devaient  demeurer  au  roL 
QafttiSifeMtaieiitceiit  d*Aubîgay,  d«  Gaodé-sar-RjMe,  de  Boiu^Acbard, 
dt  BonrfOienMilde  et  de  VàbU  de  Préaux.  (Sec.,  II,  p.  Si;^,} 

■  SeoooM,  h  p.  44- 

•  1^.  3  et  pojjtiu, 

•  Seooaise,  pr.,  p.  m  et  t. 
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m  m  laiiô  contre  Henri  de  Translamarre,  le  roi  *le  iMauce 
saisit  co  doDiaineV.  En  1369,  un  nouvel  accord  intervint  au  su- 
Jelde  rexéculion  du  traité  de  mars  1365,  mais  ce  fui  seulement 
le  20  Bovambre  iZli  et  jours  suivants  que  Léger  d'Orgessin^ 
conseikler  du  roi  de  Navarre  et  son  procureur  à  cet  eflet,  fut 
de  nouveau  mis  en  possession  de  ia  ville  de  Montpellier,  Les 
curieuses  fortnalitéa  de  la  prise  de  possession  sont  consignées 
dans  riutcressant  procès-verbal  qui  lui  alors  dressé  ^  Le 
compte  de  CJiraence  démontre  rexacLitiide  des  indications  de 
Secousse;  en  effet,  de  1367  a.  1370,  en  regard  des  trois  cha- 
pitres relatifs  à  Mantes,  à  Meulan  et.^  Longueville,  on  lit  celte 
lûentioa  :  Des  renies  et  revenuti  de  LonguevUle  néiuU  ct\  car  le 
rotf  kt  tient  en  sa  mairit  et  en  u  fait  au  doit  faire  à  Momeigneur 
rtcomptJuation  et  restitution  de  la  ville  et  ùaronie  de  Montpellier^ , 
'  nié,  voici,  d'après  les  divisions  Dnancières  sous  les- 

<;:.._  .„!.a  sont  portées  au  Compte,  quelles  étaient^  de  1367 
i  1370,  les  possessions  du  roi  de  Navarre  en  France  : 
Evr^  'rie,  Pacy,  Nonuacourt,  Ezj; 

Lûj  ,,^     ï-le-Uoj' ; 

Us  prévôtés  de  Breval,  d'Anel  et  de  Tronche villiers  ; 
U  >'        "  lie  de  Couches; 

Les  -  de  Beaumont-le-Roger,  d'Orbec,  de  Pont-Au- 

demer,  de  Carentan,  de  Valognes,  de  Goulances^  d'Avran- 
é^,  de  Mortaîn* 

Tel  6sl,  Èi  je  puis  ainsi  parler^  1*avoir  territorial  brut  du  roi 
deNavaire;  d  faut  maintenant,  au  point  de  vue  du  revenu, 
en  retrancher  certaines  localités. 

Ce  sont  d'abord  Mantes,  Meulan  et  le  comté  de  Longueville, 
oa  vient  d'en  voir  la  cause  i  puis  le  comté  de  Beaumont-le- 
Rûgerelles  prévutés  d'Anet  et  de  Breval,  parce  que,  dit  le 
(:<mtpte,  t  le  chastel  et  les  revenus  en  avaient  été  baillés  en 
partage  à  monseigneur  Loys  de  Navarre,  lequel  les  bailla  et 
esgaigea  au  roi  nostre  sire  avec  les  eUasliaulx,  pour  certaine 
soiiime  de llourins  qu'il  emprunta  de  li  *>. 


^  Smofse,  11, 103. 

•  SceousM,  II,  p,  m  103  et  101  j  H  pr. ,  p.  a^îo  32r7, 
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Il  est  ici  fait  allusion  à  on  engagement,  en  date  du  4  avril 
1365  (v,  s.)  pour  sûreté  de  50,000  florins  d'or,  du  coio  de 
France,  appelés  frans,  dont  63  font  le  marc  de  Paris,  prStés 
par  le  roi  de  France.  Les  revenus,  évalués  à  8,000  h  sont 
abandonnés  au  roi  en  compensation  des  frais  de  garde,  entre- 
tien et  réparation  des  châteaux.  Celte  convention  fut  raliGée 
par  Charles  le  Mauvais,  le  38  avril  1366*.  C*est  à  Toccâsionde 
son  mariage  que  Louis  de  Navarre  avait  cherché  à  contracter 
un  emprunt,  et  le  Chroniqueur  anonyme  des  quatre  premiers 
Valoîs  rapporte  que,  pour  vaincre  quelques  hésitations  du  roi 
de  France,  Louis  de  Navarre,  faisant  allusion  au  roi  d'An- 
gleterre, avait  dit  que  si  le  roi  de  France  «  ne  le  voulait,  il 
avait  trouvé  qui  très  volonlïers  le  ferait.  -»  L'exact  clironiqueur 
est  cependant  en  défaut  lorsqu'il  place  Pacy  au  nombre  des 
localités  cédées.  L'acte  d'emprunt  ne  parle  pas  de  Pacy  ;  et  de 
plus,  le  produit  des  aides  de  Pacy  est  porté  en  recette  au 
Compte  *. 

La  remise  effective  du  gage  entre  les  mains  du  roi  de 
France  eut  lieu,  en  ce  qui  touche  Bréval,  le  l::^  avril  1366,  et 
Pun  de  ses  premiers  soins  lut  de  changer,  jusques  et  y  com- 
pris les  verdiers,  tous  les  officiers  qui  y  avaient  été  établis 
par  les  princes  de  Navarre  */Un  mandement  de  Glmrles  V,  du 
♦  février  13C7,  augmente  les  gages  du  bailli  de  Manies  parce 
que  le  bailliage  s'était  accru  des  cliastelleries  d'Anet  et  de 
Bréval  *. 

nfaut  retrancher  aussi  Conches  et  la  chastellerie,  dont, 
non  seulement  les  rentes  et  revenus  ordinaires,  mais  en- 
core les  aides  et  subsides,  avaient  été  baillés  par  Charles 
le  Mauvais,  au  fameux  captai  de  Ouch,  son  lieutenant  en 
Normandie I  «  qui  les  tenait  et  levait  à  sou  profit,  jusqu'au 
moment  où  le  roi  de  France  notre  sire  Ta  fait  prendre  sur 
lui  et  le  tient  encore  en  la  main  «  »  ;  comme  conséquence  do 


4 


^  Secousse,  pr,,  p.  209,  274. 

«  Société  de  rUisL  de  France,  1861,  in-e»,  p.  175-176. 

*  P.  45,  47,  59  ûi  passini. 
*P.  IOa-109. 
»  Actes  ei  mandements  de  Charles  V,  par  M.  Léopold  Delisle.  (Documenls 

médits  de  l'Uist,  de  France)»  n»  429. 

*  P.  2,A4,2e^e%  pussim. 
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abandon,  le  captai  était  charge  d*ea  payer  Im  gens  de 

erre. 

Les  piDUvoirs  da  captai  sur  ce  domaine  étaient  ceux  d'un 
maître  absolu,  il  y  faisait  à  son  tour  des  iaféodations»  témoin 
le  doû  foii  par  lui  du  fief  de  Quincaraon  à  Guérard  Mauser- 
genl,  bailli  d^Evreux,  le  28  avril  1368  ^  Il  avait  si  bien  sup* 
planté  le  roi  de  Navarre  et  anoiliilé  ses  droits  que  le  31  jan- 
Tjer  1371,  son  oncle  concluait  avec  du  Guesclin,  qui  assiégeait 
•lora  Concbes,  une  convention  curieuse  à  plus  d'un  titre,  aux 
termes  de  laquelle  la  place  devait,  après  la  paix  conclue  avec 
rAngleterre.  Être  remise  au  captai  ou  à  ses  héritiers  et  non 
au  roi  de  Navarre.  Le  roi  de  France,  y  est-il  dit,  accorde  rémis- 
sion à  la  garnison,  ainsi  qu*à  celle  de  Breteuil,  dont  le  capi- 
taine, Garcie  Arnaull,  est  compris  au  traité,  et  il  fera  son  loyal 
pouvoir  pour  quelles  aient  semblable  rémission  du  roi  de  Na- 
varre ou  de  ses  lieutenants ,  pour  que  Garcie  Arnault  et  ses 
gens  soient  payés  comme  avant  la  guerre  commencée,  pour 
que  les  rentes  et  revenus,  qui  soûlaient  être  payés  à  Conches 
el  à  Breteuil,  et  à  présent  se  payent  au  Molin-Gliappel  et  à 
Rugles,  soient  mises  et  retournées  au  premier  état,  et  pour 
que  la  main  du  roi  de  Navarre,  si  mise  a  esté  en  sa  lerre  de 
Conches  pour  désobéissance»  soit  levée  et  tout  mis  au  délivre 
eomme  auparavant  estait*.  Il  est  inléressanl  de  voir  le  cap- 
tai et  un  simple  capitaine  s'iiiiplanler  ainsi  dans  les  places 
qui  leur  sont  confiées,  traiter  directement  et  en  leur  nom 
avec  le  roi  de  France,  et  stipuler  sa  médiation  pour  faire 
mtifier  leur  désobéissance  et  sanclionnar  leur  usurpation. 

Enfin  les  revenus  de  Tronchevilliers  étaient  délégués  à 
Léger  d*Orgessin,  un  des  principaux  capitaines  na verrais  ^ 

L^élendue  des  possessions  du  Navarrais  en  Normandie 
artît  laissé  dans  le  pays  une  impression  profonde.  Cette  im- 
pression, grossie  par  Texagération  populaire,  se  maDifeste  au 
siècle  suivant  sous  la  plume  du  chroniqueur  normand  P.  Cuu- 
chon,qui,  après  avoir  dit  queCharles  le  Mauvais  avait  la  «  gre- 
goeur  partie  de  la  Normandie»  ajoute^  en  parlant  de  son  nia- 

•  Bibliothèque  nationale,  ms.  français,  n<»  36^0(17.  pièce  497. 

»  âêmeli^De,  Histoire  de  Conchet,  Paris,  1868,  Ui-U,  p.  30^00. 

*  P   3. 
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rlage  av^c  la  Cl!e  du  roi  Jean  «  et  ont  la  dite  fîUa  en  assiàtes 
de  terre  pour  son  mariage  la  plus  noble  partie  de  Normandie, 
c'est  assavoir  la  compté dËvreus,  la  compté  de  Montfort,  et  fl 
les  choRtiax  de  Normandie  de  Ponteaudemer,  Gherembourt»  " 
Gonches,  Brelueil,  Bernay,  avec  grant  quantité  d*autres  for- 
teresches  en  Normandie;  et  en  Cauï  la  compté  de  LongueviUe 
et  ont  par  compte  XXV  villes  fermez  et  à  chascuneun  chastel  ^ 
et  avec  che  sanz  villes  XXV  castiax  *  »».  | 

Uncoupd*œil  jelé  sur  la  carte  de  la  Normandie  fait  éprou- 
ver une  sorte  d'étonoement  à  la  vue  de  l'immense  étendue  de 
territoire  que  comprenaient  ces  possessions. 

Il  ne  faut,  du  reste,  pas  perdre  de  vue  qu'en  basse  Nor-  ~^ 
mandie  les  comtes  d'Évreux  n'avaient  pas  la  possession  exclu-^ 
sive  de  toutes  les  vicomtes. 

Leurs  droits  pécuniaires  Y  avaient  eu  pour  origine  une  sorte 
d*hypotlièque,  la  garanlio  d'une  pension.  L'assiette  faite»  dan 
ta  vicomte  de  Mortain  notamment,  n*avait  eu  pour  cause  que 
la  nécessité  de  fournir  an  supplément  à  la  garantie  insulTîsantiu 
donnée  dans  le  comte  d'Angouléme,  Une  assiette  ainsi  causéclV 
pouvait  comprendre  soit  une  branche  unique  de  revenus,  les 
reliefs  de  fiefs,  les  prévôtés,  les  labeilionages,  la  vroomté;  soil, 
une  quolepan  dans  tous  les  droits  de  la  coun3nne;  soit  enfi 
tous  les  droits  sur  une  partie  déterminée  d'une  Ytcomté  %  oi 
^ttuiier  de  ville,  par  exemple,  ou  les  droits  sur  tels  et  te! 
lMb«  Ce  n'était,  en  un  mot,  le  plus  souvent,  qu'une  déléga 
lioQ  partielle  telle  que  celles  que  Taisait  lui*iiiC>me  Charles  h 
Mauviis,  ei  dont  on  voîl  au  Compfe  des  exempter  si  uombreu 
el  si  utiles  pour  recoostitiier  laphv$i(yQomîeiies€oiiee5sii>nset 
de  l*orgaiiîsalicMi  lêodales.  Ces  droits  preoaiettt  peo  à  peu  un 
mm^Meaceraêseniml,  mais  leur  ertgiae  était  pirtbts  si  mi- 
aijiie  qu'on  eu  trouve  difficilement  la  trace  pre«iiièf««  Ainsi 
lors  qu'en  t35d,  les  dépatésdas  États  ptx^vioctaux  de  Norman- 


•  Glrm^ifm  Siit^mmi»dt^  «Mia«  19:»^  1  ^^  ia^t»,  ^  «4. 
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die  Rirent  convoqués  a  Pont-ÂuJemer  pour  accorder  des 
impôts,  on  voil  ceux  de  plusiours  localités  de  haute  et 
basse  Normandie,  ceux  d'Avranclies  notamment»  déclarer 
qails  comparaisseot  au  oom  taut  des  sujets  du  roi  de 
Fiance  que  de  ceux  du  roi  de  Navarre*,  et  pourtant  c'est 
dans  le  traité  de  Mantes,  en  1353,  qu  il  est  pour  la  première 
fois  questiua  d'abandon  de  droits  dans  quelques-uns  de  ces 
pays. 

Uans  le  comté  d'Évreux,  l'adjonction  faite,  au  mois  d'avril 
1307,  des  droits  du  roi  non  comprrs  dans  la  cession  de  la  pré- 
irûlé  an  1298,  eut  pour  effet  de  rendre  les  comtes  d'Évreux 
propriétaires  exdusirs  de  tous  les  droits  et  revenus  de  la  vi- 
comiëd  I^vreux;  aussi,  dans  ce  domaine,  et  dans  le  comté  de 
Beaumont-le-Boger^  Charles  le  Mauvais  seul  avait  des  agents 
judiciaires  ou  fmaaciers  ;  mais  partout  ailleurs,  le  roi  ayant 
cousenrédes  droits,  avait  aussi  des  ageiils  portant  le  môme 
titre  que  ceux  du  roi  de  Navarre,  qui  remplissaient,  auprès  des 
sujetâ  de  la  couronna^  leurs  attributions  financières  ou  judi- 
eiairas;  ainsi  en  1367,  à  cùté  du  vicomte  de  Coutances  pour 
le  rai  de  Navarre,  Jean  des  YUes,  Charles  V  avait  aussi  son  vi^ 
oomle  de  Cou  tances,  Aymery  Begnoult^  chargé  de  veiller  à  la 
coofltrTalion  de  ses  droits,  et  de  percevoir  ses  redevances  sur 
C6it3&  des  habitants  de  la  vicomte  qui  étaient  restés  sujets  du 
roi  do  France  *, 

De  môme  encore,  à  toute  époque,  dans  tous  les  actes  rela- 
tifs i  l'assiette  ou  au  paiement  des  contributions  de  guerre, 
rachats  de  forteresses  en  basse  Normandie,  le  roi  de  France 
difbe  toujours  les  taxes  en  deux  parts,  Tune  à  la  charge 
de  966  sujets,  Taulre  a  la  charge  de  ceux  du  roi  de  Navarre*. 

11  serait  intéressant  de  contrôler,  par  le  Complet  le  chiffre  du 
revenu  annuel  que  Charles  le  Mauvais  eût  pu  tirer  légalement 


1  Ordemmmeet  des  rois  de  France^  I.  U,  p.  lùA-ÀQl. 
^t  Lé  vkomte  de  G^itUaces  pour  le  roi  de  Navarre  ramel  au  vicomte  d« 
t  pour  le  roi  de  France,  74*2  fr.  i/4  h)  û,,  pour  Taire   paiement  à 
ort  gêna  d'armes  de  la  terre  du  roi,  le&   quielx  estaient  vetios  k 
1*1  maademeiii  de  Mgr  d'Àvrancb'^s  pour  résister  au  fail  des  Dre- 
\  àê  Cbampeaalx  et  d«  Genêts,  {Complet  p.  280.) 
V,  noUmmeat  L.  Delisle,  lUitQin  de  Saint- Sauveur ,  pr.,  p.  212  et 
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de  ses  immenses  possessioiis.  Mais  cela  est  impossible»  d*une 
part»  parce  que,  ainsi  qu'on  vient  de  le  ¥0i^^  et  pour  diffé- 
rentâ  motifs,  il  n'était  point  alors  en  possession  du  revenu  do 
domaines  très  importants,  tels  que  Montpellier*  Beaumont% 
Conches,  etc.  ;  d'autre  part,  parce  que,  comme  on  le  verra» 
divers  receveurs,  ceux  d'Évreux  et  de  Pont-Audemer  entre 
autres,  n'ont  pas  versé  leurs  recettes  entre  les  mains  du  tréso- 
rier Climence.  On  voit,  seulement,  dans  le  Compte  qu*ÎI  a 
été  loucbé  à  litre  de  rentes  et  retfenm  ordinaires,  pendant  la 
période  de  3  ans  et  10  mois  qu'il  embrasse,  un  revenu  net  de 
66,460  francs  d'or,  soit  environ  17,aoo  fr.  par  an.  H  faudrait, 
en  effet,  bien  prmdre  garde  de  ne  compter,  pour  Tévaluatioa 
normale  de  cette  fortune,  que  la  première  partie  des  revenus 
portée  aux  recettes  sous  le  nom  de  Rentes  et  rerent»  ordi- 
mares.  Celaient  là  seaJernent  les  produits  auxquels  avait  droit 
un  apanage;  et  ce  n'est  que  par  siiita  de  cessions  particulières 
ou  d'usurpations  que  Charies  percevait  soit  les  aides,  soit 
les  taillées^.  Proissart  évalue  à  M,000  livres  les  revenus 
territoriaux  du  roi  de  Navarre  en  Fnmee  au  moment  du 
traité  de  Valognes^  et  Secousse,  qtii  a  étudié  de  si  près 
tout  ce  qui  a  trait  A  CSiaries  le  Mauvais,  croit  à  l'exactitude 
de  cette  appfédatàon.  Ga  traité  pon»  (art  18)  que  37,000  L 
nu  envircMi  lui  étaient  assîsnëes  tfaprès  le  traité  de  Mantes, 
eo  ce  compris  les  li.ooo  l.  dus  par  son  mariage;  cette  der- 
Bièfe  saouma  devait  être  aâtignée  à  la  reuie  sur  le  clos  de  Co- 
tantie,  et  an  eas  dlneallhiinee  le  roi  de  Navarre  devait  les  lui 
parfaire  sur  la  terre  à  lui  baillée  par  le  traité  de  Manies 


k 


k  T.  #iqpr<,  ^  tv. 

*  V.  SiOMMBé,  pt.,  ^  96^  Me  raniteatoMisHili  par  Looîs  de  Navarre, 

a  T«  plai  btk  piiifttpfad  tt»  et  tlMriâêetfoau 
«  ^umfm  4ii  4*  CM  aftkk^ll  misi  ébtÊm,  œpma-être  »  corrompu, 
^tt  M  prti^tti  Iwiiwwftli  €m  énw&m  tt  prMn  U  pvtft  mm  ooiitrair« 
iimiiewin  ditr.  It  vMft  éiie  ^et  ^Jtl  I.  es  iM*  toet  dotmées,  en 
Uê^  ae  ?«i  a»  KaviffT«i  m  tcqpH  et  taet  e*  ^  éiyt  aa  tant  t  sa  remme 
fe%  lot;  nnÉitttr  mm  ioeiina,  U  iwÉl»  (ei-eita*.  fiurt  ane  assignation 
\ à  11  INUM^  et  n^  ^"SPfi Iséidalie  m  appelle  aujoanlhui 
itti  la«si|itolliie  mk€Mmt%  ceaiialu  «ncor»  par  on  article 
iaMll«âiliuiliifaiMlmfOi«r«)èllcilèMizpw9»aa&i/eane  as&i- 
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Quarante  années  plus  tard,  le  9  juin  1404,  le  Gis  de  Charles 
le  Mauvais,  Charles  ÎIÏ,  dit  le  Noble,  échangea  contre  un  re- 
venu de  t!2«0O0K  le  comté  d'Evreux,  et  toutes  les  possessions 
des  princes  de  Navarre  en  Normandie,  à  L'exception  toutefois 
de  Cherbourg.  U  était  cependant  bien  certain  que  rechange 
n'était  fait  que  contre  un  revenu  de  1/2,000  I.  Les  terres  don- 
ûé€8  en  contre-échange  par  Charles  VI  se  trouvèrent  en  effet 
ne  pas  rapporter  cette  somme;  un  supplément  de  dotation 
fut  en  conséquence  fourni,  mais  il  y  fut  expressément  stipulé 
que  si  la  nouvelleassignation,  additionnée  avec  la  précédente, 
excédait  12^000  L  le  surplus  serait  rendu  au  roi  de  France^ 
Quant  à  Cherbourg,  cette  localité  avait  été,  le  môme  jour,  Tob* 
jet  d'un  traité  particulier  par  lequel  elle  était  cédée  à  la 
France  moyennant  un  prix  de  200,000 1.  •,  mais  cette  somme 
devait  être  hors  de  proportion  avec  Timportance  du  revenu 
de  Cherbourg  et  de  la  châtellerie.  Charles  Vï  en  un  mot 
payait  Timportance  politique  et   militaire  de  cette  place. 

On  arriverait  ainsi  à  une  évaluation  de  beaucoup  inférieure 
aux  38,000  L  du  traité  de  V^alognes;  mais  it  y  a  à  ce  sujet 
plusieurs  observations  à  faire  :  il  faut  remarquer:  P  que  dans 
les  actes  d'échange,  les  châteaux  des  domaines  repris  par  le 
roi  de  France  n'étaient  pas  prisés,  c'est-à-dire  qu'il  n'était 
pas  tenu  compte  des  perceptions  que  pouvait  en  lirerle  roi 
de  Navarre,  à  titre  de  corvées,  droit  de  guet»  de  garde,  d*en- 
Iretien  et  de  réparation  de  ces  châteaux  ; 

2**  Qu'après  les  guerres ,  les  pillages  et  les  désastres  de 
toute  sorte  dont  le  pays  avait  été  longtemps  le  théâtre, 
les  revenus  publics  quelconques  avaient  subi  une  diminution 
désastreuse,  qui  n'est  pas  seulement  attestée  par  l'histoire  et 
par  les  actes  privés,  mais  doiu  les  act^s  officiels  eux-mêmes 
proclament  rexislence  et  Timmense  étendue  '  ; 

3^  Que  déjà  antérieurement,  Charles  VI  avait  prélevé  sur 
les  revenus  qui  avaient  appartenu  au  roi  de  Navarre  une  pen- 


panon  de  U  rente  donnée  à  sa  femme.  (Op.  cU.,  I,  p.  m;  et  pr,  p.  35, 

^  Secouftie»  tt.  p.  359,  et  Ordonnances  des  rois  de  France ^  t.  IX,  p.  XI. 

*  Secousse,  pr.»  p*  517. 

*  SecoQMt,  pr.,  p,  4T7.  Àcies  et  mandements  de  Charles  V,  passim. 


sion  de  3,200  i.  pour  Pierre  do  Navarre,  second  fils  de  Charles 
iû  Mauvais,  qui  les  diminuait  d*autant  ^ 

Entm,  au  moment  où  étaient  conclus  les  traités  de  1*04, 
Charles  III  de  Navarre  était,  on  peut  le  dire,  à  la  discrétion 
du  roi  Charles  VI,  et  ne  pouvait  que  subir  les  conditioni  qui 
lui  étaient  imposées. 

C'est  ainsi  que  Gnît  sans  bruit,  après  luie  durée  de  cent  et 
quelques  années,  le  second  comté  d'Évreux  qui  avait  suscité 
tant  dû  maux  à  la  Normandie.  Comme  le  dit  justement  Se- 
eouase  :  «  Lîi  punition  des  crimes,  des  attentats  et  des  rébellions 
de  Charles  le  Mauvais  tomba  sur  ses  deux  fils  qui  furent  tou- 
jours fidèles  à  Charles  VI.  Ils  se  virent  obligés  de  se  dépouiller 
eux-mêmes,  moyennant  des  échanges,  du  comté  d'Évreux 
apanage  de  leur  branche  royale  et  des  biens  qui  leur  venaient 
de  la  succession  de  leur  ayeule,  fille  de  Louis  le  Butin^  et  de 
oeux  qui  avaient  été  donnés  en  dot  à  leur  mère,  fille  du  roi 
r  Jean,  en  sorte  qu'il  ne  leur  l'esta  pas  en  France  une  seule  terre 
[de  celles  qui  avaient  appaitenu  à  leurs  ancêtres  *  ». 

Nous  devons    mainLeminl  revenir    en  arrière  et  suivre 

[Charles  le  Mauvais  à  Tapogée  de  sa  puissance  de  prince  apa* 

nagé  et  tirant  de  ses  vastes  domaines  des  impositions  dont 

le  chiffre  énorme  frappe  aujourd'hui  d  etonnemenl  et  confond 

rimaginalion. 


II. 


Uroiu  H  prérogatives  divers»  leur  extensîan  abusive.  —  Les  vassâtiit  de 
CKirie^  le  Miuvais  contraints  de  servir  contre  le  roi  de  France,  — Re- 
vmu»  d'un  haut  seigneur  d'après  BrusseL  —  Droits  réservés  par  le 

,  foi,  —  ConQtis  et  comfnHitioîis*  —  Le  domaine  «l  les  aides.  —  Les  im- 
IKiâiiionB  générales  dans  les  apEina^es  et  spécialement  dans  le  comté 

[  d^Svreux. 


Le  but  d'une  constitution  d'apanage  était  d^abandonner  au 
bénéficiaire  la  jouissance  des  revenus,  profits  et  émoluments 
5iîr  an  territoire  déterminé».  Mais,  en  fait,  cet  abandon  partiel 
d'an  vaste  territoire,  de  villes  et  de  places  fortes,  celte  suzerai- 
neté de  droit  et  rautorité  de  fait  qui  en  résultaient  sur  un 
personnel  nombreux  de  vassaux,  créaient  à  Papanagé  une 
grande  et  puissante  situation  territoriale- 

Le  roi  n'abandonnait  point  seulement  des  droits  pécu- 
Dîaires,  il  concédait  une  partie  de  ses  pouvoirs  et  l'exercice 
de  grandes  prérogatives.  L*apanagé  acquérait  ainsi  une  in- 
Dueoce,  déjà  considérable  si  elle  eût  été  restreinte  dans  sesli- 
miles,  maïs  dont  il  abusait  pour  se  créer  une  sorte  do  souve- 
raineté et  acquérir  une  indépendance  absolue,  k  toutes  les 


*  Tetle  cit,  dît  Loyseau,  la  natare  de  Tapanage,  mesme,  là  propre  signi- 
flaUloa  de  son  nom,  qui  n'emporte  qu'une  prcïvîsion  d'aliments  pour  le 
fUtoéei  ses  descendans,  ainsi  que  du  Tillel  et  Choppio  ont  bien  prouvé. 
Trttit4  (Us  offices,  liv.   IV,  chap-  ix,  n.  ao.    —  CEavres,  Paris,  1678* 
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époques  de  l'histoire  de  France,  on  assista  à  ces  lulles  longues! 
et  acharnées  entre  les  apanagistes  et  la  royauté;  la  maison' 
d*Évreax  otîre  un  intéressant  exemple  de  la  formation,  de  la 
grandeur  et  de  la  chute  d'un  apanage.  ^^ 

Quels  étaient  les  pouvoirs  d'un  apanage?  ^| 

Les  lettres  en  date  du  6  février  J380,  par  lesquelles  le  roî 
donne  au  fils  aîné  de  Charles  le  Mauvais  le  gouvernement  et 
la  jouissance  des  terres  confisquées  sur  son  père  peuvent 
en  donner  une  idée  d'autant  plus  juste  que  le  roi  devait,  par 
suite  des  circonstances  même,  prendre  plus  de  précautions 
contre  lui  que  contre  un  autre  apanage»  Or  ces  lettres  lui 
attribuent  le  droit  de  nommer  des  châtelains  et  des  capitaines 
dans  les  forteresses  et  châteaux  dépendant  du  domaine  con- 
cédé (à  r  exception  de  certaines  places  fortes  que  leur  situa- 
tion topographique  rendait  trop  importantes);  celui  de  créer, 
instituer,  ordonner  et  établir,  muer,  destituer,  changer  et 
renouveler  les  gouverneurs,  recteurs,  baillis,  vicomtes,  pré- 
vôts, receveurs,  juges,  gardes  des  sceaux,  tabellions»  bayles. 
maîtres  des  eaux  et  fon^ts,  verdiers,  sergents,  trésoriers^ 
conseillers,  gens  de  comptes  et  tous  autres  officiel^  touchant  le 
domaine  et  la  justice  î  le  droit  de  collation  et  présentation  aux 
offices  et  bénéfices  dépendant  desdites  Itrres  (sauf  les  re- 
serves d'usage);  le  droit  de  disposer  des  gardes  qui  échéaient,fl 
le  droit  de  faire  compter  el  ouir  compter  les  officiers  et  rece-^ 
veurs,  de  clore  et  affiner  les  comptes,  de  donner  quittance  e' 
décharge,  et  généralement  do  faire,  sans  aucune  aliénation  de 
domaine,  tout  ce  que  vrai  seigneur  pourrait  faire  ^ 

Ce  sont  là  des  pouvoirs  d'administration  et  des  prérogatives 
créant  une  haute  influence  locale  à  celui  qui  en  est  investi. 

Un  apanage,  le  comte  d'Evreux  par  exemple,  avait  encore 
le  droit  d'accorder  des  leltres  d'amortissement  aux  établisse- 
ments religieux,  le  droit  de  franc-fîef,  celui  de  retrait  féodal  *  ; 
les  droits  d*aides  ordinaires,  de  reUef  sur  les  fiefs  situés  dans  ^ 
le  territoire  concédé.  ■ 

La  mouvance  de  tous  les  fiefs  était  reculée.  Avant  la  forma- 
tion du  second  comté  d'Evreux,  le  fief  de  Damvîlle  relevaii  j 


Secoussa,  op.  cU.,  pr.»  p.  467d72. 

E,  ïzarD,  Histoire  dt  Saini-Gtrmmn4ès-Eyrtux^  pr.,  |>«  353,  361»  BÔfr- 
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ni  de  la  couronno  de  France.  Jusqu'en  1304,  avant 
la  r  \on  du  projet  de  constitution  de  ce  comté,  le  sire 

de  Manlmorency  figure  parmi  les  grands  feudataîres  nor- 
ids  qui  ont  droit  de  percevoir  directement  IVide  d'est  sur 

irs  vassaux».  Mais,  soixante-cinq  ans  plus  tard^  Dam  ville 
est  tombé  à  l'état  de  dépendance  du  comté  d'Evreux,  le  roi 
de  Navarre  l'impose  et  y  lève  des  aides  comme  dans  le  reste 
de  se-s  domaines;  le  Compte  nous  apprend,  en  effet,  que  sur 
une  aide  de  340  francs  d'or  levée  dans  la  ville  et  vicomlé  de 
Breleui],  Damville  obtint,  à  la  prière  de  M^'  de  Montmorency» 
seigneur  du  lieu,  une  rémission  de  40!'r*  *  Damville  relevait  de 
la  vicomte  de  Breteuil,  concédée  à  Charles  le  Mauvais;  et  en 
vertu  de  ce  droit  de  suzeraineté,  il  s'arrogea  le  droit  d'impo- 
•er  les  vassaux  de  cette  terre. 

De  celle  situation  et  de  ces  pouvoirs  h  k  prétention  d'obli- 
ger ses  vassaux  au  service  militaire,  môme  contre  le  roi  de 
France,  U  n'y  avait  qu'un  pas.  Chartes  !e  Mauvais  n'hésita 
pas  à  le  franchir.  De  raéme  enrore,  il  avait  la  prétention 
d'exiger  de  ses  vassaux  le  paiement  des  sommes  dont  il3 
étaient  débiteurs  envers  les  partisans  du  roi  de  France.  Des 
rapportées  par  rhistorien  du  comté  d*Evreux\  expli- 
I  et  complétées  par  un  passage  du  compte  du  trésorier 
Cljmeuce,  vont  montrer,  dans  l'appli cation,  ces  deux  prélen- 
Il  Xavarrais  et  faire  assister  à  un  des  mille  épisodes  de 

l^ï  i^ri. 

Un  bourgeois  de  Beaumont  le  Roger,  Christian  Gueroult, 
après  avoir  pris  aux  enchères,  des  gens  du  roi  de  Navarre, 
.  tine  vente  de  bois  dans  les  bois  de  Gravi^ny,  avait  cédé  ulté- 
rieurement  son  marché  à  un  nommé  Colin  La  r  mûrier  par  un 
prix  de  317  écus  de  Jean.  Ce  prix  n*avail  pasété'payé.  Peu  de 
temps  après,  en  octobre  1358,  disoul  des  lettres  de  Charles  le 
Mauvais  du  28  mai  iZ5d,  «nous  avons  fait  crier  solennellement 
aux  Ueux  à  ce  accoutumés  que  tant  nobles  que  autres  tenant 
héritage  et  autres  biens  quelconques  en  fief  ou  autrement  en 
DOS  dites  terres  et  seiscneuries,  nous  venissent  servir  en  nos 


t  ffùiorienê  de  Framre,  0,  Bçuqaet,  L  XXI,  p.  566. 
«  P.  45. 

•  Op.dL,pr.,  p.  09-102* 
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présentas  guerres...,,  sous  peine  de  perdre  leurs  héritages  ou 
biens  >K  Gonséquemment,  comme  Cliristian  Gueroult  n'était 
venu  ni  servir  ni  demeurer  en  son  obéissance,  il  ccnâsqua 
sa  créance  sur  Colin  Larmurier,  et  fit  cx)ntraindre  ce  der* 
nier,  par  détention  de  son  corps  et  exploitation  de  ses  biens, 
à  payer  ladite  somme  de  317  écus  à  son  vicomte  d*Evreux, 

Colin  Larmurier,  ainsi  contraint  de  payer»  aurait  pu  se 
croire  libéré  envers  Gbristian  Gueroult;  et  cela  d'autant  plus 
que  le  cas  oix  il  se  trouvait  avait  été  Tobjet  d'un  accord  entre 
les  rois  de  France  et  de  Navarre,  portant  qu'on  ne  ferait  pas 
acquitter  une  seconde  fois  par  les  débiteurs  les  dettes  que  les 
rois  s'étaient  fait  payer»  par  ce  que  les  créanciers  suivaient 
le  parti  adverse  \  Cepeodanl  Christian  Gueroult  avait 
attaqué  en  justice  son  débiteur  et  obtenu,  en  dépit  de 
cette  convention,  une  condamnation  contre  Larmurier.  C'est 
ce  que  nous  apprend»  avec  de  minutieux  détails,  un  article 
du  compte  du  trésorier  Climence  :  «  A  Colin  Lar mûrier,  bour- 
geois d'Evreux,  pour  co  que  ja  piéoa  il  fut  ob!i|iîié  à  Christian 
Gueroult  en  la  somme  de  317  écua  de  Jean  pour  certaine 
cause,  de  laquelle  somma  les  gens  de  Monseigneur  firent  faire 
exécution  sur  le  dit  Colin  Van  1358  ou  environ  pour  le  temps 
qu'il  y  avait  guerre  entre  le  roi  de  France  et  mon  dit  seigneur, 
et,  par  contrainte  de  prison,  le  dit  Colin  poia  aux  gens  Monsei- 
gneur pour  ce  que  le  dit  Gbristian,  homme  et  sujet  de  Monsei- 
gneur» se  estait  absenté  de  sa  terre.  Bien  que  Colin  se  tînt  pour 
assiu'é  que  rien  ne  lui  serait  demandé  de  la  dite  somme  tant 
pour  ce  qu'il  en  avait  lettres  de  garantie  de  Monseigneur, 
que  pour  autres  lettres  accordées  entre  le  roi  de  France  et 
Monseigneur  sur  le  fait  des  dettes  levées  d'un  côté  et  d'autre 
durant  ta  dite  guerre,  néiinimoins  depuis  le  derrain  accord..., 
fut  contraint  par  voie  d'arrest  de  ses  denrées  ou  marcbaa- 
dises  et  par  procès  qui  s'en  ensoy  en  parletneni  et  ailleurs  à 
rendre  et  à  poier  au  dit  Christian  la  dicte  somme....,  Monsei- 
gneur  li  ordonna  prendre  317  écus  valant  âll  fr.  1/3,  » 
Sans  doute,  c'était  là  une  mesure  des  plus  équitables  et  qui 
fait  honneur  à  la  probité  du  roi  de  Navarre*  Mais  le  pauvre 
Colin  Larmurier  n'en  avait  pas  moins  été  fort  à  plaindre-  Ce 


ISecous&e,  pr.»  p.  iôO. 
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n'est  qu'après  huit  ans  et  plus,  en  1366,  qu'il  obtient  la  resti- 
tution de  celte  somme  qu'il  avait  payée  deux  fois;  et  cela  est 
si  yrai  que  deux  ans  plus  tard  il  reçut  un  don  de  300  fr.,  dont 
l'on  i!«s  motifs  était  «  les  grands  frais,  missions,  dommages 
el  dêspens  qu'il  pouvait  avoir  euz  et  soutenue  en  soutenant  le 
plail  du  fait  ci-dessus^  et  que,  de  bonne  équité,  mon  dit 
seigneur  se  réputalt  tenu  esdis  dépens  ^  *. 

A  côté  des  prérogatives,  et  avant  môme,  se  placent  les 
avantages  pécuniaires  concédés  à  Tapanagiste* 

Ce  n'est  point  dans  un  acte  de  concession  d'apanage  qu*il 
faut  en  cbercber  le  détail  Ces  actes  se  bornent  à  des  énon- 
cialions  générales  de  droits,  profits,  émoluments,  etc. 

Brussel,  dans  son  Traité  de  f  usage  des  fiefs ^  a  énoncé,  avec 
la  science  et  la  précision  qui  lui  sont  habituelles,  les  diverses 
fioorces  de  revenu  de  celui  qu'il  appelle  un  haut  seigneur  sur 
le  pays  qui  lui  est  immédiatement  soumis.  Comme  c'étaient 
ces  droits  et  revenus  qui  étaient,  du  moius  en  partie,  cédés 
à  l'apanage,  je  reproduirai  ici  une  page  dan§  laquelle,  repre- 
nant au  point  do  vue  du  mode  de  perception  une  énuméra- 
lion  qu'il  avait  déjà  faite  ailleurs  *,  il  fait  rentrer  tous  ces  rêve- 
aos  dans  trois  classes  :  le  domaine  non  muable,  le  domaine 
muable  ou  la  prévôté,  enfin  la  recelte  de  baillie. 

Le  domaine  non  muable  c'étaient  les  redevances  seigneu- 

les  en  nature,  froment,  seigle,  avoine,  vin,  chapons,  poulos 

CBUfs  '. 

Le  domaine  muable,  c'étaient  :  «  les  métairies,  fours,  mou- 
liaa^  pressoirs,  prés,  rivières,  étangs,  marchés,  halles,  sceaux, 
greffée,  tabelUonages,  et  comme  dans  la  suite  des  temps,  ces 
chOflÊS»  à  l'exception  des  vignes  et  des  bois,  avaient  été  don- 
nées à  ferme  au  prévôt  de  la  seigueurie,  cela  fit  qu'elles 
prirent  toutes  ensemble^  avec  Fexercice  de  la  justice  el  les 
émoluments  qui  en  provenaient,  le  nom  de  prévolé  *  >^, 

U  ;  avait  enfin,  dit  aussi  Brussel,  à  côté  de  ces  chefs,  a  la 
recelte  de  bailUe  qui  était  non  seulement  la  recette  des  ex- 

«T,l,  p,  402-405, 
•  T.  l,  p.  ifJ. 
►  T,  I,  p.  412. 
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iè  nous  ou  de  nos  prédécesseurs  le  privilège  de  ne  pouvoir 
lire  séparés  de  notre  main,  ainsi  que  leurs  biens  »,  et  enfin 
le»  biens  que  tontes  les  églîseg  cathédrales  du  royaume  pour- 
raient imss<^der  dans  les  tlomaines  cédés,  soit  anciennement, 
aoit  amortis  avant  que  la  tradition  no  fût  effectuée  en  faveur 
du  comlo  Louis  ^ 

hisons  immédiatement  qu'en  ce  qui  concerne  les  biens  de 
l*évAché  et  du  cfiapitre  d'Evrcux%  ïes  réserves  faites  parle  roi 
étaient  complètes  et  absolues.  Non  seulement  le  roi  s'y  ré- 
fl«ffait  le  droit  do  juslîce  en  dernier  ressort  ;  mais  un  très 
curiôux  conflit  engagé    en  !37a    entre  le   roi  de  France 
et  Charles  lo  Mauvais,  coiiflil  sur  lequel  nous  reviendrons 
en  parlant  des  droits  respectifs  de  la  royauté  et  de  Tapa- 
naptlste  aux  aides  et  impositions  générales,  montre  que  les    ) 
ûûH  du  cliapilre,  ou  tout  au  moins  quelques-ans,  complète-  ■ 
ment  enclavés  dans  les  domaines  du  Navarrais,  constituaient^  ™ 
pour  ainsi  dire,  de  petits  États,  sur  lesquels  il  n'avait  aucun 
dn^it  et  dont  le  roi  de  Franco  imposait  les  habitants  tout 
comme  ses  sujets  directs,  dans  les  territoires  relevant  dirac- 
tornenl  de  la  couronne. 

Un  acte  de  tS78»  relatif  à  rechange  conclu  avec  Charles  le 
Mnuvîus,  de  Manies,  Meulan  et  Longueville  contre  la  ba- 
ronuio  de  Montpellier,  contient,  sur  ce  terrain  neuf  d'une  ces- 
sion nouvelle,  un  clair  01  frtnc  expoeé  des  inientions  de  la 
ODuronna  lu  sujet  des  réserves  imposées  aux  droits  des  apa- 
natttf^tf?.  On  y  voit  combien  élaient  limités  leurs  droits, 
q  tricUons  ils  étaient  sovunis,  a  quelles  vexations  in-^ 

r  ,  -^  pouvait  {»ire en  butte, 

^rsdu  comte  d'Evreux,  à  la  porte  de  son 
ncHittîau  doiniinet  le  roi  insUtne  ^  un  gouTemeur  des  droit 
fOOPIilx»  «mftriiiielte  il  autros  dxempli^iis, lequel  aura  juri 
dtattoQ  ardinairs  des  modes  qui  j  ont  trait  Ce  gouverneur 
Mim  cMiâiain  el  ^rig^terdeSeawièfgs  :  ée  quinze  en  quinze 
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jours.  Il  Uêîicïrâ  ses  assises  à  Montpellier,  dans  une  des  mai- 
50Î1S  exemptes,  c'est-à-dire  appartenant  à  l'église  de  Maga- 
loone,  à  ta  maison  de  Saint^fean,  ou  autre  en  ia  garde  du  roi» 
ou  de  fondation  royale  *k  II  a,  en  conséquence,  imiie  une  cour 
de  justice,  procureur,  avocat  et  lieutenant  â  Montpellier,  ser- 
f^ents  royaux,  tabellionage  et  sceau  royal  à  Sommières.  L'ap- 
pel à%  868  sentences  va  directement  au  parlement.  Les  appeaux 
des  officiers  domaniaux  des  terres  exemptes  seront  portés  au 
gooTemeur  des  droits  royaux,  el  en  deuxième  ressort,  au 
pariemenL  Lenumération  des   droits  réservés  est  longue; 
ôttire  la  garde  et  la  suzeraineté  des  églfses  de  fondation  ou 
de  garda  royale,  elle  embrasse  les  crimes  de  lèse-majesté, 
rinflraetion  de  sauve-garde,  tes  gens  des  monnaies  et  la  faussa 
mcMiiiaie,  les  contrats  faits  sous  le  sceau  royal,  si  les  obligés  se 
90Ot  soumis  à  la  coercition  d*icelut,  tout  ce  qui  toucbe  le 
pefsonnel  chargé  de  la  perception  et  de  la  sauve-garde  des 
dffOtlB  royaux,  la  réserve  exclusive  de  se  faire  payer  des  droits 
royiux»  aides  et  autres,  le  droit  de  sauve-garde,  de  légitima- 
tion, de  noWlîtation,  le  droit  do  grâce,  et  ce  qui  est  plus  grave, 
le  droit,  en  faisant  grâce  avant  la  coudaranalion,  de  suspendre 
01  tomber  rinformalioncommencéô,  —  Késervc  d'éta- 

bli _  j positions  générales  nouvelles,  réserve  du  droit  d'à- 
mortifiscment,  du  droit  de  foirOi  de  marché  et  de  sauve-garde 
des  allants  et  venants;  cette  longue  série  se  termine  encore 
par  la  retenue  un  peu  élaslîque  <f  des  autres  droits  qui  par 
ici  ne  peuvent  être  exprimés^.  «  Combien,  y  est-il  dit  en  outre, 

tpti*'  "  'W*  accordé  au  roy  de  Navarre  la  moitié  des  aydesqui 
|t»  i  courront  on  la  dite  terre  pour  le  fait  de  la  guerre» 

\m  éites  aydôîs  se  gouvernerunl,  recevront  et  exécuteront  par 
fes  gens  du  roy  de  France,  et  de  leurs  mains  prendra  le  roy 
_  PB  Na^'arre,  la  dite  partie,  »  Les  officiers  du  roy  de  Navarre 
prdieront  serment  aux  rnainsdugouverneurdesdroits  royaux  ; 
et  sot  le  refus  des  agents  du  roi  de  Navarre  d'agir  sur  lea  ré- 
quisttions  de  ce  gouverneur,  pour  ce  qui  touchera  les  droits 
rujaux,  les  officiers  du  roi  de  France  pourront  passer 
outre  *. 


*  IsftfucLlonft  pour  U  coDservation  des  droits  de  âonTeralaeié,, 
e  mal  iaf7î.  «ec.  du  Ord.,  t.  V,  p.  4T7-480, 
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Lorsque  le  roi  ne  pouvait,  comme  à  Montpellier,  établir  au 
sein  mfime  des  domaines  cédés  un  agent  chargé  de  le  repré-  ^ 
senter,  cette  mission  était  confiée  à  un  agent  d*une  localitâfl 
voisine  et  placée  jK)ur  ainsi  dire  en  frontière.  Pour  le  comté™ 
d*Évreux«  elle  incombail  au  bailli  de  Giairs. 

H  est  faeilo  do  so  rendre  compte  que  de  ce  concours  in  ces- 
santi  demt  enclievâtremenl  de  droits  de  même  nature,  les 
uns  cèdes,  les  autres  réservés  sur  un  même  territoire,  devaient 
surgir,  cntrt>  la  royauté  et  Tapanagé,  de  perpétuelles  contes- 
tations; contestations  qui  subissaient  des  \idssitudes  di- 
verses et  dans  lesquelles  u-iomphail  tantôt  l*une,  tantôt  l'autre 

<  rouveul  au  sqjei  de  Texercicedu  droit  de  justice, 

parfais  au  siyet  des  droits  de  patronage,  plus  fréquemment 
woore  au  suyet  des  prolits  ou  revenus,  que  naissaient  ces  dé- 
mHt$. 

L'agent  chargé  de  représenter  le  roi  ei  d'exereer  les  droits 
rojraux  dans  le  comié  d'Érreux,  le  baiUi  de  Gisors,  parait  ^ 
n'avoir  négligé  aucune  oecasïon.  quelle  qu'elle  fût,  détendre 
Tautorité  du  roi  son  maître. 

Le  l^amenl  de  Paris  statuait  sur  les  difficultés  qfoi  s'éle- 
taianl»  et  il  fiiut  reconnaitnd  qu*avec  une  haute  iflA|iartialité, 
U  randaoïnaaooiQialisantrefinseaeaDoeattfttdfis  baillis  de 
Gtefs  eldomia  itisoo  aux  «omidail^ftfrMx, 

On  irtNiveait  raraiil  daa  (Mm  phMMm  déoào&s  reialiYea 

l4*fivlMX^  MdaioliiMidtQascQirfUisa  lait  l'ûbjet 
tfsmmimkÊÊkotkéà  M.  G.  Boartioa» ankinste  du  dépar- 
t4a  nittra,  à  mtém  miÊÊâméè  ta  SoaêiÉ  libre  d  agri- 
.  arta  al  ballM  liUfai  éaca  iWpMteaent  », 
Ifoid  ce  «but  tt  a'^ivifisail  :  att  I3M,  un  wlatir«  Goiliaume 

Bfciuju  la  tari  INrihy  y  AMaaMpirteaaiMiisilaïQîde 
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,  comte  d'Évreux.  La  justice  de  ce  fief  élail  d'ailleurs 
se,  depuis  longtemps  déjà,  entre  le  seigneur  de  Quitte- 
en  premier  ressort,  puis  le  comte  d*Évreuî  comme  suze- 
iBiii  d'une  part,  et  le  chapitre  d'Évretu  puis  Je  roi  de  France 
oCMDixie  juge  d'appel  d'autre  part.  Le  voleur  fui  donc  reven- 
diqué par  le  bailli  de  Gisors  au  nom  du  roi,  et  finalement, 
exécuté  par  la  justice  royale.  Le  roi  de  Navarre^  considérant 
ce  fait  comme  un  attentat  à  ses  droits,  adressa  à  ce  sujet  un 
mémoire  à  son  suzerain.  Une  enquête  fui  prescrite,  il  y  fut 
prcMîédé  sur  les  lieux,  le  25  juin  13 10  ;  enfin,  après  des  incidents 
curieux  et  multiples,  une  sentence  arbitrale,  du  17  octobre 
1350,  reconnut  le  droit  du  cliapitre  et  du  roi  de  France.  Mais 
dans  cette  décision,  il  s'agissait  moins  de  la  compétition  des 
droits  royaux  avec  ceux  de  Tapanagé  que  d'une  pure  ques- 
tion de  mouvance  féodale.  Le  fief  au  Puillay,  propriété  du 
chapitre,  relevait-il,  oui  ou  non,  du  seigneur  de  Quitlebeuf  ? 
Là  èlail  tout  le  procès;  si  oui,  la  justice  appartenait  en  der* 
nier  ressori  au  comlc  d'Évreux.  Mais  s'il  était  indépendant 
de  sa  seigneurie  la  haute  justice  appartenait  au  roi  de  France, 
puisque  c'était  un  bien  cnnonial  dont  il  avait  la  garde  et  la 
justice.  La  sentence  arbitrale  ne  dit  pas  autre  chose,  et  si  la 
mouTance  eût  été  constatée  au  profil  du  seigneur  de  Quitte- 
beufp  sans  doute  la  solution  eût  été  différente. 

Le  comte  d*Évreux  ne  fut  cependant  pas  toujours  si  heu- 
reux» et  parfois  il  rencontra  dans  Texercice  de  quelques-uns 
de  ses  droits  des  entraves  qui  semblenl  peu  fondées. 
Aussi  on  le  voit  se  plaindre,  dans  un  mémoire  rédigé  vers 

Ii3M,  de  ce  qu  on  voulait  renipècber  «  de  cognoistre  de  briefs 
^  patronage,  de  lay  fié  et  d'aumosne,  et  que  à  lui  ne  appar- 
Ikone  le  patronage  des  églises  en  sa  terre  et  que  les  causes 
fveBant  à  son  échiquier  ne  prenenl  fin  en  icelui,  ce  qui  est 
l-conlraire  au  traité  [de  Mantes]  où  il  est  dit  qu'il  tiendra  aussi 
noblement  que  le  duc  de  Normandie  '.  » 

Au  sujet  des  brefs  de  patronage,  la  question  était  délicate; 
l'article  18  du  trailë  de  Valognes  sli[>ulait  que  Ton  fera  appel 
aux  souvenirs  des  commissaires  du  traité  de  Mantes,  qu'on 

I  Stûon%$ê,  pT.,  [*,  58t. 
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élira  douze  bons  et  sages  coulumiers  de  Normandie  pour 
trannher  le  débat,  et  qu'en  attendant  le  bailli  du  roi  le  plus 
prochaiTi  et  le  bailli  du  roi  de  Navarre  du  lieu  contentieux 
connaîtront  ensemble  des  brefs,  mais  que  la  compulsion  et  ^ 
contrainte  des  prélats  et  gens  d'église  demeurera  aux  seuls. ■ 
gens  du  roi  pour  le  tout  '. 

Ce  qui  a  trait  au  patronage  môme  des  églises  semblait,  au 
contraire»  ne  pouvoir  donner  prise  a  aucune  équivoque,  car, 
tout  au  moins  en  ce  qui  concerne  plusieurs  des  domaines 
du  comté  d'Évreux*,  ce  droit  était  expressément  compris  dans 
la  cession»  cependant  un  des  articles  du  Compte  nous 
révèle  toutes  les  péripéties  d'un  malheureux  clerc  présenté 
par  le  roi  de  Navarre^  qui  dut,  enfin,  se  retirer  devant  celui 
présenté  par  le  roi  de  France.  Le  l***  septembre  1365,  le 
captai,  lioutenanl  de  U^^  le  roi  de  Navarre,  présenta 
M»  EBtienno  Girard  a  la  cure  de  Huguemanville ,  dé- 
pendant du  diocèse  de  Lisieu3[,  et  Tenvoya,  comme  d'usage, 
soumettre  à  son  évêque  celle  nomination  '.  L'évèque,  *  sous 
ombre  que  paravant  il  avait  reçu  un  autre  présenté  de  par  , 
le  roy  notre  sire  à  la  dite  église  >s  refusa  de  le  recevoir  et  M 
ajouta  que,  pour  poursuivrt:  son  droit  par  voie  due^  il  devait  ^ 
siguiner  au  vicomte  d*Orbec,  dont  la  paroisse  dépendait^ 
«  qu*il  alast  ou  euvoyast  à  la  dicte  église  pour  soy  opposer  aux 
bans  quQ  ron  faisait  en  ycelle  (K»ur  le  dit  présenté  de  par  le 
roy  notre  sîro  »•  Us  agents  du  csomle  d'Évreux  dirent  à 
M^  Giranl  d'accouipagnor^ta  ticomte  dans  toutes  ses  dé- 
marctiûs  et  que  ce  qu'il  y  dMRit,  tant  pour  luy  comme  pour 
ddil  vicomte,  lut  serait  restitué.  Ptendant  cinq  mois,  le  pré- 
Mftléèttovteoiiue*  euh  et  leurs  ebsfatitrs»,  firent  de  nom* 
biwx  Tonmpes  tant  à  Taris  pour  empAIrer  lettres  du  roi,  que  à 
Rouw  jMHir  comparoir  aux  jours  asigoés.  el  qu'à  Evreux-  k]^ 
Nitnit  janvtor  mmw^  ym  masitUtr  de  llcciseigneur  fit  diré^ 
à  imiliiiii  de  te  désisler  mmt  ccr^aie  cmm».  En  cous 


ft^v  r  *^^ 
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1^  e!  confortnémenl  à  la  promesse  qui  lui  avait  été  faîte, 
ilioursaau  malheureux  présenté  80  francs,  seulement,  • 
bien  qu*il  alléguât  avoir  dépensé,  tant  en  journées  que  salaire  ► 
da  conseils  et  autres  despenses,  120  fr*  Le  mandement,  en 
date  du  ii  juillet  1367,  ordonnançait  pourtant  la  dépense 
poor  120  fr,,  et  l'original  de  ce  mandement  se  trouvait  il  7  t\ 
quelques  années  dans  la  collection  Techener;  et  il  figura  à  j 
i  fente  sous  le  n°  434  du  Catalogue  K 
lais  c'est  surtout  sur  le  terrain  pécuniaire,  sur  ce  qui  côn»«| 
le  la  perception  des  revenus,  impositions  et  aides  qu  il^ 
:  intéressant  de  suivre  les  luttes  et  les  compétitions  entre 
Tapenagé  et  le  pouvoir  royaU  Cette  lutte  fut  longue  et  achar- 
née entre  Charles  le  Mauvais  et  les  rois  Jean  et  Charles  V  ;  on» 
on  connaît  les  phases  et  les  vicissitudes,  le  Compte  du  tréso-  j 
rier  du  roi  de  Navarre  en  donne  la  solution  et  iJ  est  le  témoir  j 
g-na^e  authentique  de  la  victoire  complète  remportée  sur  ce 
point  par  le  Navarrais, 
n  importe,  pour  en  comprendre  la  portée,  de  se  rappeler 
slle  était  alors  l'organisation  financière  de  la  France  dans 
^socondû  moitié  du  xiv^  siècle* 

Les  revenus  que  la  royauté  percevait  dans  une  étendue  de 
~|p'  ^iéterminée  étaient  compris  sous  doux  dissions  bien 

tr^  : .  _-,  et  différant  par  leur  caractère  et  leur  organisation  : 

le  domaine  et  les  atdes. 

Le  domaine,  c'était  tous  les  produits  ou  revenus  ordinaires 
cjue  la  royauté  recueillait  en  conséquence  de  Torganisation 
féodale^  plutôt  comme  seigneur  immédiat  ou  suzerain  que 
comme  souverain. 

Les  aides,  c'étaient»  au  contraire,  des  charges  imposées  par 

Tautorité  royale,  des  espèces  d'impôts  établis  moins  en  vertu 

des  règles  féodales  que  d'un  principe  de  souveraineté  qui 

commençait  déjà  a  faire  sentir  son  action  puissante. 

Ces  deux  branches  de  revenus  étaient  administrées  d'une 

ton  diflérenie.  Le  domaine,  le  trésor,  ressorlissait  des  tré- 

de  Franco  et  des  baillis,  prévôts,  vicomtes  ou  rece- 


•  Chirpiiton,  Dictionnaire  des  Communes  du  PEure^  les  AAdâlySj  1871» 
f  vol.  lo-i*;  V*  Hecmaaviîle. 
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?eurs.  Les  aides,  au  contraire,  étaient  perçues,  a/ffimistrées 
et  employées  sous  les  ordres  et  la  direction  des  généraux 
conseillers  des  aides  qui  avaient  sous  eux^  dans  chaque  dio- 
cèse, les  élus,  les  receveurs,  les  contrôleurs  des  aides. 

Qu'advenait-il  de  ces  deux  branches  de  revenus  quand  un 
terri loire  était  cédé  en  apanage  ?  I 

En  théorie  la  réponse  est  aisée  :  les  revenus  du  domaine 
seuls  étaient  transférés  et  encore  avec  les  réserves  que  Ton 
coDBait;  les  aides^  au  contraire,  devaient  rester  la  propriété 
de  la  couronne. 

Nous  allons  voir  ce  qui  se  passait  en  pratique.  Remarquons 
tout  d'abord  qu'ici  le  mot  aides  est  pris  dans  un  sens  général 
et  ne  s*applique  pas  aux  aides  seigneuriales  proprement  dites. 
Ed  ce  qoi  concerne  ces  dernières  les  droits  de  Tapanagé  étaient 
les  mômes  que  ceux  do  seigneur  suzerain.  Toute  une  des  i 
trois  grandes  divisions  des  Hecetles  du  Compte  est  consacrée, 
sous  la  rubrique  .4 iV/<?s  et  Taillées,  à  rénumération  de  ces  aides 
seigneuriales. 

Il  faut  ici  entendre  par  le  mot  aides  les  impositions  gêné-  ^ 
raies  établies,  par  la  couronne,  avec  le  concours  des  États-gé- 
néraux ou  provinciaux,  pour  faire  face  soit  à  des  dépenses 
de  guerre,  soit  à  la  rançon  du  roi  Jean  ;  ce  que  Ton  pourrail 
appeler  l'impôt  au  sens  moderne  du  mot. 

La  question  si  intéressante  du  coiitlit  entre  la  royauté 
et  le  pouvoir  seigneurial  en  matière  ûnancière  se  présenta 
alors.  Sur  qui  le  roi  lèvera-t-il  les  aides  d*ost  et  les  autres] 
contributions;  dans  le  seul  domaine  de  la  couronne  et] 
sur  SCS  lenauciers  directs  seulement,  ou  bien  par  toute  la 
France^  même  dans  les  terres  des  seigneurs  et  sur  leurs 
hommes? 

On  peut,  ce  me  semble,  répondre  que  dès  les  premières 
aimées  duxiv"  siècle,  la  royauté  a  déjà  triomphé  sur  ce  point 
de  la  résistance  des  seigneurs,  et  qu'elle  a,  en  règle  géné- 
rale, affirtné,  exercé  et  assuré  son  droit  de  faire  contribuer     i 
aux  charges  générales  les  hommes  des  seigneurs.  Il  y  culfl 
des  exceptions  nombreuses,  des  résistances  puissantes  devant* 
lesquelles  les  rois  durent  transiger  ou  même  capituler.  Il  y  eut 
des  époques  où  la  féodalité  sembla  reconquérir  le  terrain 
perdu  :  telle  ^  par  exemple,  la  réaction  de  1315;  maiâ  pour- 
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16  ces  confrîbulions  aient  la  forme  d'un  impôt  indirect 
le  sur  les  marchandises),  d'une  capilalion  (cinquantième), 
cm  d'un  rachat  du  service  militaire,  on  les  yoit,  en  général, 
attemdre,  comme  le  dira  une  ordonnance  du  20  mai  1356  : 
m  loutes  manières  de  genz  de  quelque  estât  qu  ils  soient  et  en 
quelconque  juridiction  que  ce  soit  et  qu'ils  soient  demourans, 
soit  soubz  églises,  nobles  ou  autres,  ou  soient  serfs  de  nobles, 
d'è^ise  ou  d'autres  ».  Les  contestations  portent  surtout 
stir  te  point  de  savoir  par  qui  ces  impositions  seront 
assises  et  perçues  dans  les  terres  des  seigneurs,  si  ce  sera 
par  leurs  olïïciers  ou  par  les  agents  royaux  ',  et  ce  qui 
ttuppe  encore,  c'est  que  la  résistance  la  plus  sérieuse  et 
la  plus  efficace,  vient  moins  des  seigneurs  proprement  dits 
que  des  apana^stes  ;  ainsi  c'est  celle  féodalité  nouvelle, 
créée  par  les  rois  de  France  au  protlt  de  membres  de  leur 
famille,  cjiû  a  lutté  la  dernière  contre  l'extension  générale  de 

Les  savantes  études  de  M.  Vuitry  sur  !e  régime  financier 
dû  la  France  permettent  de  suivre  les  phases  diverses  de  cette 
lutte  entre  la  royauté  et  la  féodalité,  car  bien  qu'il  se  soit 

acé  surtout  au  point  de  vue  de  Téconomie  polilique,  et  ait 
ludié  spécialement  ce  qui  touche  à  la  nature,  au  caractère  et 
au  vote  de  Tirapôt,  il  a  rencontré,  à  chaque  pas,  la  ques- 
tion de  rétablissement  des  impositions  dans  les  terres  des  sei- 
gneurs. Peut-être  est-il  permis  de  penser  qu'il  a  considéré  la 
résistance  des  seigneurs  comme  plus  longue  et  plus  efficace 

a'elle  n'aété  en  réalité*,  car  si  leur  consentemeiitétaïtnéces- 

ire,  ainsi  que  celui  de  leurs  hommes,  l'un  elTaulre  étaient  à 
peu  près  forcés.  Je  dois  donc  mo  borner  à  rappeler  quelques 


»  Rec.  dt$  Ord.  ,  l.  384,  3D1,  413,  —473,  II,  97,  403  410.  -  MI,  51, 
et  1m  tables  au  mot  Aidet, 

«  Les  iii»lruclionî  de  mars  1302  (fî^c.  des  Ord.,  I,  p.  371),  qiii  recom- 
tf);inrle«t  de  ne  pas  lever  l  impositiun  dans  ta  terre  des  barons  sans  leur 
coofenlemenl,  ne  sont  qirune  rè^le  tracée  pour  guider  les  agents  royaux 
dans  an  cis  délicat  de  conflii,  qui  poavait  ne  pas  se  présenter;  elles  ont 
d*dU)ears  le  caractère  coritidenlîel,  corniiie  on  dirait  aujourd'hui,  et  lo  se- 
erei  cûncenie  surtout  Tarticle  relatif  aui  barons  <  quar  it  nous  $cmU 
iro^çrattddùmmafjeie  ils  le  savaient  *»,— V,  enfla  Bmasel,  Usage  des  fittfs^ 
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au  siûet  des  terres  du  coi  de  Navarre  et  autres  apanages  K  tl 
n'est  pas  douteux  qu'il  n'ait  été  fait  droit  à  Ja  requête  des 
nobles  normands,  car,  cette  même  année,  on  voit  le  roi  Jean 
ordonner  qu'en  paiement  des  sommes  de  100»000  écus  et  de 
60,000  L  qull  devait  alors  à  Charles  le  Mauvais,  celui-ci  ait 
et  reçoive,  par  notre  main,  dit  le  roi,  toute  la  valeur  des  im- 
positions  qui  queurtnt  et  quetirront  en  toutes  les  terres  quil  a 
en  notre  royaume*.  Plus  tard  encore»  lors  de  rechange  deMonl- 
pellier,  Charles  V  lui  accordera  la  moitié  des  aides  courant 
dans  les  domaines  échangés;  mais  ce  ne  sera  qu'à  condition 
que  la  perception  se  fera  parles  agents  du  roi  de  la  main  des- 
quels Charles  le  ^fauvais  recevra  la  part  qui  lui  est  concédée. 
Vers  la  fin  daoût  1355,  le  roi  de  Navarre,  demandant  une 
somme  de  lOO.OOO  L  en  réparation  de  divers  pi^adiees 
éprouvés  dans  sa  personne  et  dans  ses  biens,  ne  craîgnail 
pas  d'inTDfuer  entre  autras  grieÊ  les  imposî^am  eî  mtndef 
mÏÊesem  m  terre  eomire  $a  tmlomié^;  le  méfDfOireea  réponse das 
conseillers  du  roi  de  Franœ  ooosîdéniit,  au  ooomire,  avec  j 
raison  comme  im  atmial  «  fue  1»  m^mimm  wm&par  le\ 
roi  de  Année  ai  II  êerre  dm  rmde  Nm^arre^  on  iempi  fuU  la 
rcvnrif  emm  mam^  ce  qm  faire pomï  ei  éemii  asai  em perler  i 
QMtrm  pmmr  le  tempâ  H  WÊeemttemeni  (m),  mr  êtmi  le  pojp  de 
Neemamdie  tmmimtmdi  m  rei,  emmmi  éie  frim  par  tes  gem 
éÊ  rmée^m^re  des  fèrmmn  i  fmlm  ffltt  dmrmk*  ^rmemt 
èmdUeeet  emire  to  volmUiAÊem  H  dieemr  /bisMs»,  et  il 
eisprioidl  k  néeesalé  dTm  exiger  mstàMtm.emttotùÊs  ei 
àomamg^  Qnne  pièoe  jiistificttivt,  ee  néiMira  e»lenu^ 
la  eo^  if  tiM Mtra  du  roî  de  ZtofiiTO  ranoûoite  de  Goo^ 
M  nrihnim  ^mrojm  m  ehi^d^im  il  ncioBrtiii  d'Êvroaz 
low  te  éniets  qiill  av»U  riCQS  do  rwporitfM  ito  b  ¥^^ 
de  Ooocèes,  «  TCD  oteiani  qaekowpns  aMidaimitg  oa  dé- 

iÊmm^eaMÊm  Umtmtit^mwimi  dtigHQyécia  anm  fei^ 
atesdeotepoaiiiQBsdi  ^mÊmm^mwmieâ  ûrnmH  rasai, 
jm  iwiMiHi  Mwiii  K  >  tBcripi  t  owgqpi  laim  tesotiside 


êm  ûFé^  i.  it,  |L  aHsua. 
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des  genSTÏfffies  octrnyé  à  Mons.  le  Dauphin  »,  Il  s'était  pa- 
reilleroeiit  fait  remettre  ce  qui  avait  été  levé  sur  les  terres  de 
son  frère  Philippe,  Enfin,  le  roi  de  France  ayant  mandé 
cAorroy  en  Normandie  et  spécialement  au  haUlage  de  Gisors^  le 
roi  de  Navarre  avait  défendu  à  ÉyeiLX  et  par  toutes  ses 
autres  villes,  que  cliarroy  en  parte  ou  soit  trait  par  mande- 
ment du  roi*  Le  conseil  du  roi  concluait  en  demandant  ré- 
paration de  ces  attentats  sur  Tautorité  royale  et  émettait 
spécialement  cet  avis  que  les  imposiu'ons  queurent  en  ta  (erre 
du  roy  de  Navarre  pour  tout  le  temps  que  le  pats  de  Nonnandie 
le$  a  octroi^èes  au  roy  ^ 

Av€C  son  habileté  consommée,  Charles  le  Mauvais  avait  su 
se  faire  de  ces  refus  dîmpAt  un  moyeu  de  popularité  ;  Frois- 
5arl  rapporte  que  quand  le  roi  do  France  voulut  lever  en 
Iilomiandîe  rimpôt  de  la  gabelle  et  celui  de  hinl  deniers  pour 
livre  établi  par  Tordonnance  du  28  décembre  1355,  le  comte 
d'Harcourl  ayant  voulu  soulever  la  population  de  llouen,  et 
dit  que  «  se  Diex  le  poait  aidier,  il  ne  se  trouverait  si  hardi 
homme  qui  voulût  le  faire  courir,  ni  sergent  qui  le  levât  qui 
nô  le  dût  payer  de  son  corps,  le  roi  de  Navarre  qui  pour  ce 
ips  se  tenait  en  ce  comté  d'Évreux  en  dist  ostretant,  et  dist 

dn  que  ja  ceste  imposition  ne  courrait  en  sa  terre  »•  Aucun 
baron,  ajoute-t-ll,  et  chevaliers  <*  dou  pays  tinrent  leur  opinion 
et  se  allièrent  tout  par  foi  jurée  au  roy  de  Navarre  et  li  roi 
aToech  eus  '  ^.  On  verra  plus  bas  que  ce  refus  du  roi  de  Na- 
varre n'avait  d*autre  but  que  de  lever  ces  contributions  à  son 
profit 

Soit  en  vertu  d'une  convention  qui  ne  nous  est  pas  connue, 
eoit  illégalement,  il  parvint  à  remporter  sur  les  rois  de  France 
et  a  se  soustraire  au  paiement  des  aides. 

Un  mandemant  des  élus  sur  le  fait  de  raide  à  lever  pour 
la  délivrance  du  roi  Jean,  en  date  du  16  juillet  1361,  accorde 
une  remise  à  un  fermier  de  ladite  aide,  parce  qu'il  y  a,  dans 
rétendue  de  sa  ferme,  «  plusieurs  estagiers  et  resséans  de  la 
comté  de  Longueville  qui  ne  paient  rien  parce  que  la  dite 
aide  ne  a  esté  ne  est  encore  mise  sus  es  6és  ne  eo  la  terre  de 


>  £ilit  dû  M'  S.  Loce,  t.  IV,  p.  i75. 
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ticm  el  de  citer  le  bailli  et  le  capitaiBe  d'Evreux  à  comparaîire  i 
Rouen  «  en  la  cohue  du  Ghastel  *-  ».  Le  Gartulaire  du  chapitre 
n'a  pas  conservé  trace  de  la  solutioo  donnée  à  cette  affaire  ; 
mais  de  ces  incidents,  il  résulte  la  preuve  :  1**  que  le  roi  avait ^ 
reconnu  à  Charles  le  Mauvais  le  droit  de  lever  à  son  profit  le 


^  Guillaatne  Mar^erie,  lieutenant  général  da  ballU  dô  Rouen  et  de  Gi- 
sors  à  tous  les  sergents  du  roi.*...  salut.  De  la  partie  des  homes  et  sabjès 
du  roi  notre  dit  seigneur^  du  tief  aux  huit  chanoines  d'Evreux,  nou«  onl 
esté  rnootrées  unes  lettres  de  notre  dit  seig^aeur  et  requis  reffel  et  eiécu- 
tion  d'icelles,  contenant  la  fourme  qui  suit  :  Charles.....  au  bailli  dâ  Rouen 
et  de  Gisors  ou  à  son  lieutoûant  salut.  Nous  avons  oy  la  griefve  oomplftiota 
de  nos  homes  et  subjès  du  fief  as  huit  chanoines  d'E freux  disaniqn*!!  eus- 
sent  obtenu  de   nous  ou  de    noire  court  certaines  tcttrei  à  voua  adres- 
chant  contenant  que  ja  soît  ce  qu'élis  ne  foieut  en  riens  tenus  ne  fuhjès  i 
notre  amé  et  féal  frère  le  roi  de  Navarre  et  que  ils  contribuent  aux  aide 
laiUes  et  autres  subsides  ayant  cours  en  notre  royaulnie  pour  le  fait  de 
guerre  ou  autrement  ainsi  que  font  nos  autres  subjèSj  et  ne  doivent  fa>r 
garde  «n  aocune  manière  à  la  vlUe  d'Evreux,  mes  que  en  nos  forst^ours  i 
chasteaulx  dont  ils  sont  plus  prochains  quand  ils  y  viendront  à  reffnge  i 
cas  de  besoini?  et  quant  il  leur  plaira,  et  ce  nonobstant  le  bailli  et  cappî-~ 
taine  du  ditEvreux  pour  notre  dit  frère  ont,  par  leur  force  et  potssance,  con- 
traints les  dits  coaj plaignants  à  contribuer  à  la  réffection  des  édifices  à 
dite  ville  d'Erreux  sans  ce  qu'il  y  fussent  ni  ne  soient  de  riens  tenus  et  i 
sont  encore  efforcés  et  efforcent  de  jour  en  jour  iceulx  complaiguants  i 
contribuer  aux  subsides  tailles  et  autres  aides  que  font  et  doivent  faire  ] 
subjès  de  notre  dit  frère  k  Evreux  et  aussi  ii  faire  guet  et  garde  en  icell^ 
ville  d'Ëvreux  et  venllent  entreprendre  sur  nous  et  usurper  nos  droits  i 
seigneuries  ou  préjudice  de  nous  et   en  grant  grief  et  domaiges  d^s  dilj 
compLaignans  nos  subjès  si  come  dit  est.  Et  pour  ce  vous  estait  mandé  i 
par  nos  dites  lettres  que  des  griels  et  choses  dessus  dites  vous  feisstei  ten 
les  dits  complaignans  paisibles  et  feissies  enterigner  le  contenu  en  icelU 
lettres,  et  combien  que  vous  aies  fait  exîber  nos  dites  lettres  par  Rob 
Beauté  notre  sergent,  le  quel  pour  accomplir  le  contenu  en  icelles  les  | 

Icues  et  exposées  à  M«  Jehan  Biuiffre  conseEler  de  notre  dit  frèrej  Jch  

Rîchier  lieutenant  du  bailli  d'Evreux  et  à  Thomas  Espringuet  cappitainfi 
d*icelle  ville  et  leur  a  fkit  commandement  de  par  nous  que  le  contenu  en    i 
nos  dites  lettres  ils  voulsissent  enterîgnier  et  accomplir  c'est  à  savoir  ^H 
plus  ainsi  iraictier  et  moUester  Us  dits  complaigoants  et  que  tout  ce  qti^l 
avaient  faict  au  contraire  ne  en  leur  préjudice  ils  remeiiscnt  au  premier 
estât  et  deu.  Neantmoins  non   obstanl  tout  ce  que  dit  est  iceulx  gens  \ 
officiers  de  notre  dit  frère  n'ont  en  riens  vouïlu  obbéir  au  contenu  de  j 
dites  lettres,  mes  en  contempciou  et  vitupère  d'icelles  ont  depuis  saisi  ' 
mis  en  la  main  de  notre  dit  frère  les  héritages  des  dits  compl^gnans  I 
d'aucun  diceuli  qui  sont  pre&u  de  cultiver  et  recueillir  la  despouflle 
quels  pour  le  dit  arrest  et  empêchement  est  en  voyc  de  gaster  et  périr  amjt 
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illl{K)8itîoD3  générales,  puisqu'il  parle  des  f<  subsides,  tailles 
it  autres  aides  que  font  et  doivent  faire  (au  roi  do  Navarre) 
les  subjès  de  notre  dit  frère  à  Evreiix*»;  â»  quo  les  réserves  dont 
ili  étaient  lobjet  dans  les  actes  de  conslitution  d'apanage  dé- 
robaient entièrement  tes  biens  ecclésiastiques  à  la  juridic- 


chiaip9  (ftc)  H  avesques  ce  ont  arresié  et  détenu  ia  cbaretlectchevdulid'un 
défi  diig  bornes  par  deux  jours  saus  aucune  caoïe  et  defTeudu  à  aucun 
d*iceulx  homes  foulions  qu'ils  n'aîlleni  ouvrer  et  fooller  au  moulin  de  notro 
dit  frère  d'fivrecLX  et  plusieurs  autres  ^ieïs  leur  ont  fait  et  font  de  jour  en 
jour  lej^quelles  choses  sont  en  leur  grant  ^rief  domaines  et  préjudice  si 
coma  iU  dieol.  Si  nous  ont  humblemeni  supplié  que  sur  ce  leur  veuîU 
loos  pourvoir  de  remède  convenable.  Pour  quoi  nous  attendues  tes  choses 
dessus  ditrs  et  que  ne  voulions  nos  bomes  et  subjès  estre  induement  traic^ 
tiés  no  comprtns  avecques  estraiigets  subjès  vou$  mandons  et  estroitement 
wjoignODg  que  si  il  est  ainsi  vous  faciès  ou  faic tes  faire  de  rechef  corn* 
naodtnient  et  deffenses  de  par  nous  aus  dits  b&îllî  cappîialne  et  aiures 
oCBciere  pour  notre  dit  frère  d  Evreui  qu^ils  se  cessent  de  plus  cooiraindre 
ne  TT»r>M»?t€f  doresenavant  les  dits  complaiguans  à  contribuer  avec  les 
stii  !re  dit  frère  à  qaelleque  taille  ou  aide  que  ce  soit  ne  à  faire 

le  i  garde  on  la  dite  ville  d'Evreux  et  que  tout  ce  que  vous  iron- 

^rex  avoir  esté  fail  au  contraire  soit  de  Tarresl  de  leurs  dits  héritages  ou 
aultremenl  remettes  ou  faicles  remettre  sansdelay  au  premier  estai  et  du, 
et  an  ca»  que  eulx  ou  aucuns  d  eulx  se  voudront  opposer  au  contraire,  pour 
ce  (fois  notre  dît  frèro  ses  gens  et  officiers  ne  doivent  ressortir  aiilord  qu'un 
DOtre  parlement,  faîctes  donner  et  assig-ner  anx  opposants  certiin  jour 
eooDpèlent  en  notre  dit  parlement  non  obstant  qu'il  siée,  pour  répondre 
un  diets  snppUans  sur  les  choses  dessus  dites  si  corne  de  raison  sera  et  ce- 
HBptfMil  ne  KNjfTrés  aucune  choses  estre  altemptée  au  préjudice  des  def- 
^^Hpi«  et  inibîcions  ait^  ja  faites^  ne  dos  dits  suppliants,  et  delTendés  au  dit 
^^K  rataine  et  antres  dont  ci  dessus  est  laitie  mention  que  sur  cer- 

^^B|-  k   appliquer  i\  nous  Us  ne  mefTacent  ne  permettent  meffairo 

^^Be  m  s  les    quieulx  en  tant  come  touche   les  dessus  nommés 

^^B^  ^  en  notre  espéciale  sauvegarde  en  certifiant  s  ouf Usam- 

^^^t  t  feaulx  gens  tenant  notre    parlement  du  dit  adjourne- 

BBt     ,  jà  stjr  ce  sera  fait^  anx  quels  nos  gens  nous   mandons  que 

ém  itilM  parties  faites  prociédcr  et  aller  avatit  souverainement  et  de  plaîû 
CMDe  de  raison^  laquelle  chose  il  nous  platt  îiinsi  estre  fait..*  Donné  à 
Far&i»  Je  4»  jour  d*aoust  t*an  de  grâce  mil  cccuciui,  de  notre  règne  le 
4Uiéfne  «insi  signé  es  requestcs  de  Tostel.  Dormant.  Et  pour  savoir  «41  est 
âtoii  comixtô  contenu  est  es  dites  lettres,  nous,  par  vertu  d'icelles,  vous 
nnfidctu  ^et  comectous  que  vous  adjournîés  dûment  le  bailli  et  capitaine 
irifs«at  et  tous  autres  que  le  porteur  de  ces  lettres  vous  requerra  à  ce  qu'ils 
Kxifiit  à  certain  jour  brief  et  compétent  en  la  cohue  du  chastel  de  Kouf'nr 
dtvaitt  notre  maistre  le  bailli  ou  eou  lieutenant  pour  voir  entËrignier  et 
leoûoiptir  U  conteou  es  dites  lettres  et  faire  que  raison  donnera  ?  et  leur 
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lion  et  à  la  puissance  des  apanagistes  ;  3*»  que  ces  biens  n'e 
élaienl  pas  moins  soumis  à  toutes  les  ctiarges  pesant  sur  le 
pays,  mais  qu'ils  les  payaient  au  roi  et  non  au  possesseur  de 
Tapanage. 

Enlin^  après  avoir  ra€onté  la  reprise  des  domaines  de 
Charles  le  Mauvais,  Froissart  n  omet  pas  de  consigner  que 
le  roi  y  rentra  alors  dans  Texercice  de  ses  droits»  et  y  fil 
courir  les  gabelles  et  subsides,  ainsi  qu'ils  couraient  parmi  le 
royaume  de  France* 

Eu  effet,  par  un  mandement  en  date  do  2i  juillet  1378,  le 
roi,  considérant  que  depuis  qu'il  a  fait  mettre  en  sa  main  les 
terres,  villes,  cliâteaux»  chastellerieset  seigneuries  que  tenait 
en  Normandie  son  adversaire  le  roi  de  Navarre,  il  a  ordonné 
que  les  aides  pour  le  fait  de  ses  guerres  y  seront  cueillies  et 
levées  comme  elles  sont  et  ont  cours  es  autres  parties  du 
royaume,  nommé  Guiffroi  Héraut,  élu  sur  le  fait  desdites 
aides  ^ 

En  résumé,  le  roi  de  Navarre  était  arrivé  à  soustraire  ses 
domaines  à  la  levée,  au  profit  de  la  royauté,  des  impositions 
([ui  couraient  alors  ;  seulement,  et  ce  n'est  pas  une  des  révé- 
lations les  moins  curieuses  du  compte  de  Climenca,  Ta  situation 
de  ses  sujets  n'était  pas  pour  cela  meilleure  que  celle  des 
sujets  immédiats  du  roi  de  France  ;  car  ils  lui  payaient  à  lui- 
même  toutes  les  mômes  contributions.  Je  me  trompe,  le 
Compte,  en  nous  montrant  ce  qu'étaient  devenues  en  ses  mains 
les  aides  féodales  ordinaires,  nous  apprend  que  les  popula- 
tions qui  lui  étaient  soumises  devaient  supporter  des  charges 
plus  lourdes.  Cela  suffirait  à  faire  conjecturer  FÉtat  de  ruine 


signiffier  la  dite  sauvegarde  et  {iéfeose?  de  par  le  roi  notre  sire  et  nous,  par 
cespréseotes  leur  deDTendous  qu'ils  ne  mefTaceni  ne  perractient  meffaire  aox 
dits  homes  du  fief  aux  huit  chaaoincs  À  leurs  fanûiles  et  à  leurs  biens  en 
aucune  manière,  et  de  toutes  les  choses  dessus  dites  nous  donnons  pouvoir 
et  commission  à  vous  et  cliacun  do  vous,  par  ces  présentes.  Si  lo  faites  tel- 
rement  qu'il  n*y  ait  aucuno  detFaillance  et  certiffiés  suffisamment  notre 
mEfstre  le  baiUi  ou  son  lieutenant  de  tout  ce  que  fait  en  aurés*  Donné  à 
Rouen,  le  16<'  jour  de  septomlire  de  Tan  de  gr&ce  mil  cccLXiin,  ainsi  signé 
collacion  faicte  i  0.  Tanquerre. 

(Archives  départemenlales  de  rEure.  G.  Iî5,  (*•  131.) 
^  Acl€$  et  maaikments  de  Clmrles  T;  n*»  1770. 
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du  pays  si,  à  chaque  page,  des  remises  dlmpAl,  des  mentioBs 
d'insolvabilité  de  fernjiers  dlmpôt  n  étaient  la  constalalion  de 
cette  misèret  constalalion  qui  ne  sera  pas  un  des  tableaux  les 
moins  saisissants  qu'évoque  le  Compte, 

D  j  a  là  matière  à  plus  d*une  réflexion  ;  on  ne  peut  no- 
tamment s'empêcher  de  songer  à  rinanité  des  sentiments  de 
sjmpathie  pour  la  cause  populaire  dont  maintes  fois  Charles  le 
Mauvaise  fait  parade,  soît  pendant  les  troubles  de  Paris,  soil 
lorsqu'il  poussait  les  Normands  à  refuser  Timpôl-  Lintérèt  du 
peuple  n'était  chez  lui  qu'un  prétexte,  qu'un  levier  qui  devait 
Taîder  à  soulever  le  pays  contre  raulorilé  royale,  et,  celte  fois 
comme  bien  d'autres,  îe  peuple  n'avait  pas  trouvé  un  ami,  il 
avait  rencontré  un  ambitieux  dont  il  était  le  jouet. 


III 


Revenus  ordinaires;  ceux  qui  sont  perçus  directement  et  ceux  qui  sontaf. 
fermés.  —  Impositions  établies  par  Tordonnance  de  1360;  leur  mode  d^as- 
sietteetdeperception,d'aprèslecomptedeClimenceet  celui  d'Yvon  Huart. 
-Aides  et  Uillées,  leur  répartition  et  leur  perception  ;  les  nobles  paient  les 
aides.  —  Emprunts.  —  Recettes  diverses.  —Évaluation  des  recettes  to- 
tales. 


Entrons  maintenant  dans  Texamen  du  chapitre  des  Recettes 
du  Compte^  et  voyons  quelles  étaient  les  diverses  sources  de 
revenu  et  le  mode  de  leur  perception. 

Les  recettes  sont  classées  au  Compte  sous  trois  chefs  prin- 
cipaux : 

I.  Rentes  et  revenus  ordinaires  ; 

II.  Imposillgns,  treizièmes,  cinquième  du  sel  ; 

III.  Aides  et  taillées. 

I.  Les  rentes  et  revenus  ordinaires  sont  ces  nombreuses 
branches  de  revenus  énumérées  par  Brussel  ;  on  y  trouve,  en 
effet,  des  perceptions  de  rentes  en  grains  S  le  produit  des  pas- 
sages, péages,  pontages,  portelages*,  les  impositions  de  foires», 
le  droit  de  pouldrage*,  le  revenu  des  prévôtés,  la  garde  noble 

•  p.  312,  813.  «  P.  137. 

■  p.  51,  153.  *  P.  136. 
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terres  des  mineurs^  le  relief  des  1er  ras-,  le  tiers 
il  danger  sur  les  bols  des  seigneurs  *,  des  forfaitures  ^  des 
confiscations  de  fief  pour  défaut  d'homme;  les  levées 
en  sont  parfois  déléguées  par  le  roi  do  Navarre'; — le  produit 
des  greffes^  tabelLionages  el  des  exploits*;  —  rémolument 
du  8cel  al  des  mémoriaux  des  vicomtes^;  les  amendes*,  etc. 

Un  receveur  des  absents  était  chargé  de  l'adminislration 
des  biens  de  ceux  qui,  restés  fidèles  à  la  cause  de  la  France, 
avaient  quitté  le  pays  où  le  Navarrais  dominait  en  souverain; 

Le  mode  de  perception  de  ces  revenus  différail,  selon  qu'il 
s'agissait  de  revenus  dépendant  du  domaine  muable  ou  de 
revenus  dépendant  du  domaine  non  muable.  Le  produit  des 
premiers  devait  seul  être  affermé;  le  produit  des  seconds 
devait,  au  contraire,  être  perçu  directement  par  les  agents 
comptables,  vicomtes  ou  autres, 

11  y  a,  d'abord,  dans  chaque  vicomte^  et  môme  dans  toutes 
les  locahlés  un  peu  importantes  de  chaque  vicomte^  un 
ensemble  de  droits  affermés  sous  le  litre  de  Prévoie.  C'était 
une  réunion  de  droits,  redevances,  perceptions,  rentes  en 
argent  ou  en  nature  essentiellement  variables  et  muables,  que 
le  zèle  intéressé  d*un  fermier  pouvait  seul  recouvrer  et  faire 
valoir.  M*  Delisle,  après  avoir  constaté,  dans  son  mémoire  sur 
1^  Bevenus  publics  en  Normandie  au  xii*  siècle^  que  les  vicom- 
tes et  les  prévôtés  comprenaient  !a  perception  de  recettes  de 
môme  nature,  émet  l'opinion  qu'alors  la  vicomte  s'entendait 

»  i>.l>7,  im,  llî,  115, 199, 152,  li2,  376*  —  La  garde  de  la  lerre  à  Toir  de 
Perques.  60  1369,  avait  été  la  cause  d*un  long"  et  grave  descord  eotre  Fer- 
fàndd'AydnXi  capftaïQe  Navarrai;»  de  Cherbourg,  et  Huguelin  au  Boys,  capî- 
titoe  de  Briquebec,  p,  3r7d,  V.  aassi  Léopold  neliste^  Hiâtmx't  de  Saint-Snu- 
peur,  pr. 

Le    reveuQ  de   certaioes  gard«6  était  assigoé  à  la  reine  de  Navarre 

tp.  tm* 

•  P,  60, 

•  P,  401. 

•  P,  133  i  —  Forfaiture  de  Jehan  Harecourt  de  Urésillevast,  pendu  à  Val- 
lofnâi  poor  «es  démérites,  p,  55. 

•  P.  I3î,ll2,  97, 1^. 
•R113,  U3. 

•P,  58* 

•  P.  143,  141.  —  Amende  à  laquelle  f^t  taxé  Robert  de  Brucourt  à  Téchi- 
qider  d'Evrenx,  p,53. 


plutôt  (ie  la  reeeile  des  revenus  d'un  district,  et  la  prévôté^ 
de  la  recelte  des  revenus  d\iïie  ville  K  Au  xiv'  siècle,  une. 
différence  notable  ^pare^  «^i  point  de  vue  financier,  l« 
vicomte  du  prévôt.  L  '  r  seul  est  un  agent  «dminîs-'" 

traUf  et  financier,  un  i  naire  sous  \à  dépendance  du^ 

trésorier.  Le  trésorier  du  roi  do  Navarre  n*,i  aucun  rapport 
avec  les  prévois  ;  ils  ne  sont,  au  conlraire,  que  des  fermiers, 
des  adjudicataires  soumis  au  contrôle  des  vicomtes  à  qui  ilil 
versent  le  prix  de  leur  fermage  et  qui  sont  seuls  losponsablefl 
de  leur  gestion,  des  hommes  d*âlloires,  des  régisseurs,  ef 
c^eslce  qui  explique  leur  grand  nombre.  Le  titre  de  prévôt  i 
lui-môme  disparu  parfois,  et  on  ne  trouve  pbjs  que  deï^  fer- 
miers de  prévôté  *  qui  n'ont  pas  môme  les  menues  attribu-j 
tioQS  de  police  adniinislraLive  et  judiciaire  qu'ils  exercer 
dans  les  petites  seigneuries. 

On  tendait,  au  xrv*  siècle,  à  scinder  le  plus  possible  lei 
fermes  de  revenus.  Celte  tendance  est  expliquée  dan| 
rarticlo  quatrième  d'un  mandement  au  bailli  de  Rouen,  et 
dale  du  20  avril  1309,  qui  décide  qu*arin  do  multiplier  [a  coii^^ 
currence  entre  enchérissiiurs,  on  disjoindra  les  prévôtés  que 
l'on  verra  trop  grandes  ou  trop  grosses  \ 

Des  instructions  du  13  marsia6t>,relativesàlaNormandieei 
émanant  des  gens  des  comptes  de  Paris,  apprennent  encor 
que,  dans  le  bail  des  prévôtés  étaient  parfois  comprises  d€ 
recettes  en  argent  ou  en  grains,  assises  sur  moulins  ou  autr 
domaines  que  tenaient  grosses  personnes,  desqueiles,  pour 
leur  puissance,  les  fermiers  n'osaient  se  faire  payer.  Comt 
ce  fait  était  connu  d'avance,  les  prévôtés  n'en  étaient  pas  affef 
mées  plus  cU0r»Les  gens  des  comptes  s'inforinonl  du  point  ( 
savoir  si  il  ne  Berail  [las  plus  avantageux  de  séparer  ces  par 
ties  de  la  ferme  des  prévôtés  et  de  les  faire    rendre  à  par| 
comme  domaine  fietîé  *. 


♦  Ecole  des  Chartes;  3»  sérH,l.  J,  n.  402. 

«  Prtîvoléde  Goiitances,  p.  161  ;  —  de  Cherbourg,  délégaée  pour  2D0  , 
par  an,  p.  9<$;  —  cïe  Breleiijl,p,  105;  —du  Tilleul, p.  106;  de  Gavray,  p.  IQ 
clleétiul  afff?ruiée  à  ua  prôLre  eu  13G7,  p.  212. 

«  Ricutiî  des  OrdonnuHçcSf  U  1,  p.  Itï2. 

Md,,l.  IV,  p.  718. 
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Lb  compte  du  roi  de  Navarre  atteste  la  mise  en  pratique  de 

lie  l*3ndaiice;  on  égrenait  à  riaûni,  eu  une  muJlitude  de 
peliles  fermes  ou  ailjudii^ations»  tous  les  droits  à  percevoir.  Il 

avail^  à  Avranches,  le  fermier  de  Huiposi tien  du  cbairip  à 

proir,  le  fermier  de  l'imposition  des  tuiles*.  On  trouve  iacidem- 
à  chaque  instant,  le  prix  par  lequel  ces  droits  et  rede- 
étaient  affermés  ainsi  que  des  renseignements  sur  le 
mouvement  desaifaires,  le  commerce,  riridustrie,  la  consom- 
mation et  la  production  dans  les  diverses  localités. 

A  côté  de  la  ferme  de  la  prévôté  se  trouvaient,  en  plus  ou 

ms  grand  nombre,  celles  des  sceaux,  des  tabellionages»  des 
moulins,  des  pasnages  et  delTens,  elc*. 

Une  source  considérable  de  revenus  royaux  en  Normandie, 
revenus   cédés    à    Charles  le   Mauvais ,   était  le   droit    de 

irde  noble  des  mineurs*  U  en  est  très  fréquemment  mention 
coûipte  dû  Climencc.  Cette  garde  était  mise  aux  enchères  et 
a^iuoée  au  plusofl'ranl.  Des  instructions  aux  vicomtes  de  Nor- 
n  liant  vraisemblablement  a  Tannée  13G6,  entrent 

Bu.  ..^   liiés  de  i'adjudicalion,  ainsi  que  sur  les  obliga- 

lioQS  de  rarljudicataire  relali  veinent  à  l'entre  tien  des  biens  et 
d'*  •  du  mineur,  dans  de  longs  détails.  Elles  pré- 

vu...,:  _  ..-  Li  on  ne  trouverait  pas  d'adjudicataire,  et  disent 
cia'alors  les  biens  seront  administrés  en  i^égie  par  le  vicomte 
t|i  nera  et  recevra  bien  et  lojaumentles  profits  et  émo- 

lui  .  Ce  cas  se  présenta,  en  1370,  pour  la  terra  de  Fer- 

rièfÊi  qui  fat,  en  conséquence,  exploitée  par  le  vicomte 
d'Orbec'. 

On  iuiinii,  pour  la  mise  en  adjudication  des  fermes,  pour  les 
leamnlieâ  a  exiger  des  adjudicataires,  les  régies  édiciées  dans 
itauir  <  déjà  cité  du  20  avril  1309,  d'après  lequel  ^létaient 

a0am^  jes  dep^roiaseet  encberissûment,  les  fermes, 

préfôiéSi  péages,  sceaux,  escriptures  et  tous  autres  marchés». 

U  arrivait  parfois,  ou,  du  moins,  telle  était  la  pensée  des 

«  p.  n3,  414  ;  y*  anssi  p.  105,  166. 

•  P.  343,  165.  Eii  1368,  Id  fermier  du  tabellionage  de  Carentan  oblient  une 
rédocUon  sur  son  prix  de  fermage,  parce  qu'an  autre  tabelliûQflge  avait  ét6 
mis  À  Auvers  |>frr  It^  ^qus  de  Sainl-Sauveur^  p.  135. 

»  Hetueildeê  Ontontianctét  %.  IV,  p.  719, 

•  P.  U.  16»  U6, 
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getits  financiers  de  Charles  le  Mauvais,  que  les  intéress 

s'entendaient  entre  eux  pour  empocher  les  fermes  d  alteindr 
leur  réelle  valeur.  Ainsi  un  bourgeois  d'Évreux  prit,  en  1368, 
les  fermes  des  imposilioBS  et  treizièmes  de  Beaumont  et  du 
Neubourg  pour  70  fr.  de  plus  que  le  prix  où  eiles  étaient  bail- 
lées et  demeurées,  et  ce,  î^  rinstigation  du  receveur  de  ces  ta 
calités,  parce  qiu'i  faimit  double  que  aucun  des  înarchans 
pah  ne  eussent  fait  aucun  taquehan  ememàle^  ou  grartd  préJË 
dice  de  Monseigneur,    11    lui    avait  été   promis  que    lesdKj 
70  fr.  Un  seraient  rabattus  si  lesdites  fermes  lui  demeuraienCi 
en  exécution  de  cet  engagemenlj  Monseigneur  lui  rabattit  cellj 
somme  K 

Les   travaux  à    effectuer    dans  le  domaine  étaient 
en  adjudication  comme  le   sont    maintenant   les   travau 
publics.  Une  lâche  de  4*5  perques  dediquerie  »  sur  lariviè 
d'Ouve  est  allouée  à  divers  par  le  vicomte  de  Carentan, 
présence  du  procureur  de  Monseigneur  et  du  servent  du  lie 
a  après  que  le  dit  allouage  eut  été  bany  et  crié  à  rabat*  »• 

On  exigeait  des  pleiges  des  fermiers  ;  et,  par  suite  de  Tiû- 
solvabilité  de  ceux-ci,  plusieurs  de  ces  pleiges  furent  rigou- 
reusement poursuivis  par  saisie  ou  môme  par  contrainte  par 
corps  ^, 

Toutes  les  classes  de  la  société  se  portaient  adjudicataires 
de  ces  fermes.  En  dépit  des  ordonnances  qui  en  excluaient 
les  prêtres,  on  en  voit  un  comme  fermier  du  tabelliona 
do  Clierbourg  en  1370  ;  un  autre  est  fermif^r  d'une  prévôté^ 

On  trouve  aussi  des  chevaliers  tenant  a  bail  des  fieifermes" 
ou  même  des  fermes  de  revenus.  L'un,  qui  a  occupe  unehaul^ 
situation  dans  le  [larli  navarrais  en  basse  Normandie,  Gui] 
lauuie  Garbonnel,  chevalier»  seigneur  de  Beuran,  était  fielTer- 
tnier  d'une  ferme  d'impôt,  la  ferme  de  Caz,  dans  la  vic-omle 


^  t*,  nît— Losordonuances  royales  s*éten  de  nlloïigue  ment  su  rie  s  formes,  c 
ditions  et  delub  âe  ces  surenchères  qui  étaient  admises  pendant  im  délf 
assci  long  après  r^^ntrée  en  jouissance  du  premier  adjndicaiaire.  V,  RectitH 
dei  OnionnnnceSt  l.  l\\  p.  S>9,  ol  passlm.  V.  aussi  Bon  ta  rk,  Saini-  Loui*  H 
Alphonse  di  Foiiien^  p.  '^55» 

•  I*.  no. 

•  R  138,  171 

•  I».  3M.  »It. 
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de  Caretitan»*  Une  même  personne,  était  souvent  adjudica- 
de  plusieurs  fermes  :  Jehan  Guillenjet,  dit  Hotée,  maître 
œuvres  du  Ghâtel  de  Breleuil,  lennit  en  même  temps  la 
prévôté  pour  deux  ans,  par  100  fp.  Tan  ;  —  le  moulin  de  Bre- 
le\iiï.  au  prix  d'un  sextier  la  semaine:  —  le  pasnago  par  le 
prix  de  25  fr.  ;  —  et  les  sceaux  du  labellioiia^'e  par  10  fr,^ 

Ac^lé  du  prix  de  ces  fermes,  le  vicomte  percevait  aussi  celui 
des  fieffermes  ou  fermes  perpétuelles,  et  aussi  toutes  les  rede- 
vances, féodales  ou  autres»  qui  se  payaient  en  nature,  rentes 
de  froment,  de  seigle,  de  quartiers  de  sel,  de  pics  defer^  d'épe- 
rons blancs  ou  dorés,  etc.  \ 

En  ce  qui  est  dos  grains,  les  vicomtes  en  employaient  vrai- 

semblalilement  la  plus  grande  partie  pour  les  garnisons  des 

divers  cJiàleaux  forts  de  leur  vicomte,  suivant  une  organisa- 

lioa  et  un  mécanisme  de  contrôle  déterminés  ^ D'autre  fois, ils 

prenaient  ces  renies  en  nature  à  leur  compte,  moyennant  un 

prix  réglé  sans  doute  sur  le  cours  d  alors- 

II  arriva  même  une  fois  au  vicomlo  de  Coulancos  de  porter 

dépense,  pour  la  garnison  du  cliâleau  de  Gavray,  une  cer- 

,e  quantité  d  avoine  par  un  prix  beaucoup  suj)érieur  à  ce- 

iuipar le<|uel  il  lavait  prise  en  recette ^  Los  instruciions  delà 

ro  des  comptes*  disaient  que  les  baillis  devaient  payer 

-^  ^.^5  que  le  roi  pouvait  devoir,  àméuiecelui  qu'ils  rece- 

miant;  et  au  cas  où  ces  redevances  étaient  vendues»  Tacqué- 

Ttixr  devait  s'engager  à  luiyer  les  créanciers  du  blé  au  prix 

park-quellui-mêmeélailacbeteur.  lien  devait  donc  étreainsj,à 

plodforte  raison,  quand  l'acheteur  était  lecomplablelui-m<ïme. 


§  ÎL  hnpositions,  Iremhnes,  cinquième  du  seL  —  On  a  vu 
que,  outre  les  revenus  ordinaires,  Cbarlesie  Mauvais  percevaii, 
)rt  ou  h  droit,  dans  son  apanage,  tous  les  impôts  établis 
les  états  généraux  pour  faire  lace,  tant  à  la  rançon  du  roi 
JaaBt  qu'aux  autres  dépenses  de  guerre  et  cbarges  publiques. 


*P.14M0O. 

•  P.  165, 

•  P3â  16,31î,  313. 

•  V,  par*  ex.  p.  312. 

•  Î4  s.  le  quartier,  alors  qu*il  l'avait  prise  pour  16  s,  s^ulemenl,  p.  50,  Bl. 

•  Recueil  des  Ordonnances^  {,  I,  p,  163. 


—  Leur  produit  constitue  le  second  chef  des  receltes  du 
compte  de  Climence.  — 

C'étaient  d*abord  les  trois  impositions  établies  par  l'ordon- 
nance du  5  décembre  1360  '  : 

V  Une  imposition  de  12  deniers  par  livre  de  toutes  les  mar- 
chandises ou  denrées  vendues,  même  en  foire  ; 

a*  Le  treizième  perçu  sur  le  prix  des  vins  et  menus  breu- 
vages; 

3<»  Le  quint  du  sel. 

Sur  l'imposition  de  12  deniers  se  greffait  souvent  une  sur^ 
taxe  ou  crue,  généralement  de  4  deniers,  destinée  à  faire 
face  à  des  dépenses  locales  diverses,  travaux,  construc- 
tions... etc..  Dans  ce  cas,  on  ouvrait  un  crédit  à  part  pour  ces 
crues  ;  les  entrepreneurs  de  travaux,  s'il  s'agissait  de  travaux, 
recevaient  cette  crue  des  mains  des  vicomtes,  et  présentaient 
ù  la  chambre  des  comptes  du  roi  de  Navarre  un  état  spécial 
des  receltes  ainsi  effectuées  et  de  leurs  dépenses  *. 

Ce  mode  de  contribution,  qui  oilrait  le  grand  avantage  d^évi- 
ter  toute  dépense  et  toute  difficulté  résultant  de  l'assiette  et 
du  recouvrement  de  la  somme  nécessaire»  était  usité  dans 
toute  la  France.  Les  actes  et  mandements  de  Charles  V  en 
fournissent  de  nombreuses  preuves;  mais  généralement  ces 
mandements  ont  pour  but  d'attribuer  aux  populations  res- 
tées sous  la  dépendance  directe  de  la  couronne,  pour  leurs 
fortifications  ou  dépenses  d'intérêt  local,  une  portion  de  celte 
imposition  de  12  deniers  '. 

L'imposition  de  12  deniers  sur  les  ventes  de  marchandises 
se  combinait  avec  une  «  sacjue  ou  traite  des  vins  mis  hors 
par  mer  '•  - ,  des  droits  d'octroi  ou  passe-porte  par  tonnel  de 
vin  entré  et  vendu,  taxes  d'exportation  ou  d'importation 
nécessaires  pour  atteindre  les  marchandises  qui  auraient  été 
transportées  à  l'étranger  afin  d'oehapper  au  paiement  de 
rimposition,  et  celles  qui  auraient  été  entrées  seulement 
après  livenle  ■. 

'■  Kr  ..'  :   î:>  •>•.{'>•:..-'<,  î.  ni,  p.  l??-4r. 
•  p.  îS.  i.\  vî*.  $>S.  SIO. 
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Le  compte  déjà  cité  d'Yvon  Huarl  permet  de  suîvro,  dans 
Unùs  les  délails«  le  mode  de  perceplioa  de  ces  impôts,  et  d*as- 
sisler  au  recouvrement  des  déniera  que  Ion  suit  de  k  bourse 
ôa  coiUribuable  jusqu'au  Trésor,  Diverses  indications  du 
compte  de  Climence  mnntront  que  le  môme  procédé  était 
suivi  daosleâ  domaines  du  roi  de  Navarre.  Ces  deux  dacu- 
Uî.  i  se  complèlenL  rtiQ  J'autre,  llïnt  connailre  tout  le 

tiiL^...i.....c  ûscal  du^xivo  .siècle. 

Dans  le  diocèse  de  Bayeux,  le  treizième  des  vins  et  autres 
hr  venJus  en  détail,  le  quatrième  des  mêmes  bois- 

sc'L^  ..  ues  en  gros,  etrimposition  de  douze  deniers  pour 
livre  étaient  atlermés  séparément,  pour  des  périodes  succès^ 
gives  de  trois  mois  seulement.  Il  en  était  de  même  dans  Tapa- 
nage  du  roi  de  Navarre.  Peu  avant  l'ouverture  de  cfiaque 
trimestre,  le  receveur  envoyait  des  messagers  ordonner  aux 
sergents  de  faire  crier  dans  leurs  sergenteries  que  les 
enchères  des  quatrième  et  treizième,  ou  des  douze  deniers 
pour  livre  passeraient  à  Caen  à  une  date  indiquée  *,  Au  jour 
ûxé,^  un  notaire  de  court  d'église  et  un  tabellion  de  court 
du  roj  étaient  présents  à  faire  les  baux  des  dites  impositions, 
louteffois  que  mestier  en  estoit  et  que  les  enchères  estoient 

ssëes  >*.  ils  enregistraient  les  noms   ùrs  fermiers  et  de 

urs  pleiged  et  faisaient  les  lettres  et  jurées  dont  mestier 
estoil  '.  L'huissier  do  la  cohue  oriait  en  ladite  cohue  ei 
'V  *     '  '      "      M  s  et  des  aides  toutes  les  fois  que 

^^.  Ces  enchères  se  faisaient  à  Tex- 
Itoetioii  des  feux  et  avaient  lieu  le  soir,  car,  dans  les  dépenses, 
V  les  torches  et  chandelles  arses  et  gastées  en 
IV  x  desfermesprndanllesenchèresqui.en  13II| 

Bfaient  dure  seize  mus  et  plus.  Elles  étaient  préaidées  par  le 
Tîcomte  de  Caen  \ 

Non  seulement  les  baux  étaient  de  courte  durée,  mais  ils 
étaient  multipliés  à  l'infini.  Ainsi  rimposilion  des  12  deniers 
pour  livre  dans  la  ville  <le  Caen,  pendant  le  trimei>tre  du 
7  janvier  au  7  avril  1370,  était  divisée  en  45  lots»  suivant  la 


I  compte  dVton  UuaH^  P*  12»  v 
•  10.  C^  4^  et  14. 
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nature  des  marchandises  sujettes  au  droit,  des  méliers  oa  de 
riiidustrie.  Je  reporto  en  note  le  détail  de  ces  petites  fermes 
qui  peut  avoir  quelque  intérêt*, 

La  même  personne  était  souvent  adjudicataire  de  plusieurs 
lots  et  parfois  d'un  grand  nombre. 

Au  contraire,  dans  bs  paroisses  rurales,  une  seule  adjudi- 
cation embrassait  lous  les  articles;  et  mPme  une  adjudica- 
lioa  unique  comprenait  souvent,  non  pas  une  seule,  mais 
plusieurs  paroisses^  parfois  une  quinzaine,  une  fois  même 
trente  (f**  5  à  8)»  L'adjudicataire  avait  alors,  évidemment, 
sous  ses  ordres,  le  nombre  de  commis  qui  lui  était  néces- 
saire; mais  les  agents  financiers  du  roi  ne  les  connaissaient 
pas.  il  était  le  seul  auquel  le  receveur  général  eût  affaire  et  il 
était  compté  de  toutes  ces  paroisses  par  un  seul  cliifiTre 
(mêmes  f  •). 

Lirapositîon  atteignait  naturellement  aussi  les  denrées 
vendues  en  foire.  Son  recouvrement  était  l'objet  de  baux 
séparés^  Pour  les  foires  de  Caen,  il  y  avait  une  vingtaine  de 
lots  par  chaque  foire,  et  une  adjudication  pour  chacune  des 
foires  annuelles  ;  mais  pour  les  foires  moins  importantes 
d'autres  localités,  un  seul  fermier  était  adjudicataire  des  droits 
sur  toutes  les  marchandises. 

On  a  vu  que  Charles  le  Mauvais  levait  aussi  ces  droits  sur 
les  foires  de  son  domaine. 

Treizièmes.  —  La  même  division  et  les  mômes  réunions 
avaient  lieu  pour  les  droits  sur  les  vins  et  autres  boissons.  A 
Caen,  il  n'y  avait  jamais  que  cinq  fermes  :  —  quatrième  des 
vins  vendus  en  détail;  —  treizième  des  \ins  vendus  en  gros; 
quatrième  des  cidres  en  détail  ;  —  treizième  des  cidres  en 
gros  ;  —  et  quatrième  des  cervoises  et  bosehés  vendus  en 


1  Paie,  boucherie,  poissonnerie,  cuisiniers»  poullaîilerîe,  buirre.  œuf  et 
foiirmaigea,  miel  et  noii,  aus  el  oignons,  bryîet  espicerie,  du  Tripot,  ortô- 
vrerie  et  change»  draperie,  fer  et  acier,  lainlure,  voïde  et  vareoceç»  loiUes 
et  canevas,  cuirs,  harens,  cuir  à  poil  et  tani^^  quatre  pies,  tain*?,  fil  lange 
botirserie  et  mercberie,  Ûl  liuiye,  lapenlTe»  cuivre,  pbn  et  estain»  du  tain? 
Toirreriô  et  œuvre  à  tourj  du  tain  de  hareiit,  des  solliers,  ^loë  el  bois, 
meuiles  et  piastre,  pierre  caus  el  sabïon,  sellerie  et  lormerie,  cordes  et 
cables,  verdage»  poile  cl  bourle,  |jos  de  lorre,  poillcterie,  say  cl  oint»  ar- 
meurerie,  nefs  etbatleaux,  nattes  etlians^feurres  et  foins^  carboa  de  terre 
(f"5  6t6). 
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délail  *.  il  n'est  pas  question  de  la  vente  en  gros  de  ces  der- 
nières boissons.  L'ordonnance  du  8  août  1369,  qui  élablit  ces 
taxes^  n'en  n'impose  pas  la  vente  en  grôs\ 

Quint  de  sel.  Les  instructions  royales  du  23  décembre  1360 
sur  cet  impôl  disent  que,  dans  les  pays  où  il  y  a  on  grenier 
à  sel,  loul  le  sel  sera  acljeté  par  les  officiers  du  roi  et  revendu 
un  cinquième  en  plus  du  prix  d'achat.  Là,  au  contraire,  où  il 
nV  a  pas  de  grenier,  comnie  il  ne  serait  pas  convenable  ni 
profitable  d'ëlal»lir  autant  de  commissaires  qn*il  y  a  de  tocali- 
lés  où  Ton  vend  le  sel,  ladite  aide  devra  être  vendue  et 
baillée  à  ferme  par  les  élus  es  cités,  ou  leurs  dépulés,  par 
membres  et  parties,  au  mieux  que  faire  se  pourra  comme 
pour  les  autres  impositions  ^ 

On  ne  saurait  dire  au  juste  lequel  de  ces  deux  modes  était 
suivi  dans  tous  les  domaines  du  roi  de  Navarre.  Mfiis,  en  ce 
qui  est  du  comté  d'Évreux,  où  il  y  avait  un  grenier  à  sel,  c'est 
le  premierquiavaitcours.  On  voit  notamment  qu'en  décembre 
et  janvier  1370,  91  boisseaux  1/2  et  3  quarterons  de  sel  qui 

lit  à  plusieurs    marchands  *,  furent  par  eulx   livrés  au 

lernier  de  monseigneur  à  Evreux,  en  la  garde  de  messire 
Jean  Le  Doyen  ;  que  ce  sel  fut  vendu  par  lui  24  s.  le  boissel 
auquel  sel  monseigneur  print  prouffit  sur  chacun  boissel  6  s. 
Mais^  en  outre^  il  fut  vendu  par  ledit  Doyen  8  autres  bois- 
seaux 1/2,  par  nouvelle  ordonnance,  20  s.  le  boissel,  en 
laquelle  vente  monseigneur  print,  comme  dit  ledit  Doyen, 
prouffil  de  2  s,  pour  boissel  ^  Celte  dernière  mention  est 
intéressante.  Sur  la  dernière  vente,  le  roi  de  Navarre  ne  per- 
cevait plus  le  cinquième.  Celte  nouvelle  ordonnance  était-elle 
une  réduction  gracieuse  qu'il  faisait  à  ses  sujets? 

Dans  les  contrées  restées  sous  le  domaine  direct  de  la 
couronne,  Tassiettc,  la  levée,  la  perception  de  ces  impositionSj 


«  Compte  dVvon  Huart,  f*  21,7^ 
[  •  Actes  et  mandementi  dt^  Chm^tex  V,  n*>  562. 

Heçtteit  des  Oj*do finances,  t,  lU,  p»  436. 
I»  Ca  règlement,  du  24  janvier  l.n^,  explique  que  le  sel  amené  dans  nn 
Lier  rf«Uil  la  prop''i<^Hé  du  marchand  qui  devait  recevoir  des  mains  des 
B0U  le  prU  de  venie,  déduction  faite  de  l'impiit*  {Recueil  rfw   Ordm- 

f,  t.  V,  p.  570  et  s.) 
*P,  55,  5CÏ. 


seigneur  à  payer  le  relief  qu'il  devait  à  son  suzerain  pour  son 
fief,  et  l'aide  d'ost  qui  Taidait  soit  à  s  armer  lorsqu'il  élait 
requis  d'accomplir  le  service  militaire  pour  son  iief,  soit  à 
pajrer  la  somme  moyennant  laquelle  il  était  exempt  de  ce 
semco  *. 

On  les  levait  tanlAt  dans  tous  les  domaines  du  roi  de 
Navarre,  tanbit  dans  les  seules  localités  qui  étaient  censées 
avoir  intérêt  au  fait  qui  motivait  la  dépense  à  acquitter. 

Le  paiemem  des  gages  ou  crues  de  gages  des  capitaines 
Navarrais  *  et  des  des  gens  d'armes  des  garnisons  \  les  tra- 
vaux à  faire  aux  châteaux  forls  \  tes  expéditions  militaires  % 
les  paiements  aux  capilaines  anglais  ou  français  pour  obtenir 
révacualioii  des  forteresses  %  les  rançons  aux  Anglais  pour 
tenir  les  habùanis  du  pah  paUibks  et  les  défendre  envers  les 
gmis  des  gratis  compaignes  \  les  sauf-couduils  que  ces  mômes 
Anglais  accordaient  aux  paroisses  •,  tout  était  motif  ou  pré- 
texte pour  lever  une  aide  ou  taillée.  On  va  jusqu'à  en  lever, 
par  une  singulière  extension  du  droit  de  gUe,  pour  couvrir  les 
dépenses  a  de  Tostel  de  monseigneur  ^  m;  en  même  temps  que 
d'autres^  levées  pour  un  autre  IkU»  sont  «  converties  à  son 
profit  I*.  Le  'M  janvier  1370,  un  messager  va  a  Orbec  porter 
au  vicomte  des  lettres  closes  de  Climence  et  une  commission 
<le  monseigneur  pour  lever  1,200  Ir.  sur  le  pays  '".  Y  avait-il 
luéme  un  prétexte  quelconque  à  cette  levée?  Le  silence  gardé 
par  cet  article,  rapproché  des  explications  délaillées  que  Ton 
trouve  toujours  en  pareil  cas  dans  le  Compte^  auloriso  à  en 
douter. 


>  L.  DâliUe,  EUidejt  mr  la  clmu  Of/rkole  tn  NormandUt  mt  motfin  é^e. 
Evreux.  io  8",  t»51j  p.  03-91. 

«  K  20.  30,  a5à  II,  m,  213»  2U1. 

•  P.  37,  40,  Ai. 

•  P.  32,  33,  3î),  44,  45,  303  à  nO. 

•  I».  Si,  33,  35,  m,  il. 

•  P»  S9.  3J,33,  35,  3t»,  ^9,  11,  55,  ^Hi.  21  î,  212,  319. 
»  P.  îfl. 

•  P,  80. 

•  K  a7î>,  i»3,  35,  37. 
*•  !*•  451, 
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La  nature  de  ces  impositions  nêcessilail  une  opération 
préalable  à  leur  recette  :  leur  assiette  ou  répartition, 

La  somme  à  recouvrer  une  fois  déterminée,  —  et  elle  devait^ 
rôtre   soit  arbitrairement    par  les  lieutenants   du  roi    dé 
Navarre,  soit  forcément  par  le  montant  de  la  dette  h  acquil-l 
1er,  —  il  restait  à  la  répartir  entre  les  vicomtes,  entre  les! 
[laroisses  de  chaque  vicorulé,   et  entre  les  habitants    de 
chaque  paroisse. 

L'assiette  entre  les  paroisses  était  faite  par  les  vicomtes  du      i 
roi  de  Navarre  ^  Il  est  fréquemment  mention  de  leurs  frais  etS 
déplacements  pour  l  assielle  des  paiements.  Parfois,  ils  s'ad- 
joignaient les  principaux  contribuables  ;  ainsi^  pour  lever  la 
somme  de  12,000  fr.,  à  |%er  aux  Anglais  de  Saint-Sauveur 
pour  tenir  le  pays  paisible  jusqu'à  la  Saint-Michel  1370,  il  futa 
fait  une  assiette  par  plusieuj-n  nobles  et  auires  (fcns  des  dites  vi-^^ 
comtés,  laquelle  fut  esrripte  en  un  roolef  qui  fut,  pour  plus  d'au- 
Ihentité,  revêtu  du  sceau  de  Charles  li^  Mauvais  *. 

Dans  les  domaines  de  la  couronne,  dans  le  diocèse  de 
Bayeux  par  exemple,  le  vicomte  de  Caen,  élu  es  dites  viil< 
et  viuomlé,  des  aides  de  la  guerre,  asseyait  les  feux  dechaque* 
paroisse  pour  te  recouvrement  de  l'aide  de  6  h\  par  feu  de 
ville  fermée  et  2  fr.,  parf(Mi  de  plat  pays;  il  remeLlait  ensuite 
le  rôle  au  receveur  pour  en  faire  sa  recelte.  Celui-ci  envoyait 
des  messagers  aux  sergents  «  [ïortcr  leur  cédule  des  fouages 
do  leur  sergenlerie  par  commandement  de  Tesleu^  i>. 

La  répartition  entre  les  habilauts  de  chaque  [mroisse  devais- 
être  laissée  à  Tinitiative  des  habitants,  tant  dans  les  do4H 
maines  du  roi  de  Navarre  que  dans  ceux  de  la  couronne.  Le 
compte  de  Climence  porte,  en  etfeî,  que  ces  aides  étaient 
levées  «  en  la  manière  que  le  roi  notre  sire  les  fait  lever  en  sa 
terre  *  »,  Or,  les  instructions  royales  du  4  mars  1356  portaient 
que,  pour  l'assiette  dans  les  paroisses,  les  habitants  devaient 
éhre  bonnes  gens,  trois,  quatre,  cinq  uu  six,  autant  comme 
bon  leur  semhlera,  qui  assiéront  par  leurs  serments»  juste* 


i 


«  P.  222»  tas,  236,  27T,  347,  349. 

•  Secousse,  pr.  ;  p.  312. 

»  Compte  Wïvon  Uuarlj  f»»  67,  2*  éi,  v<*. 


mentt  la  dite  eueilleite  par  lelle  manière  que  le  fort  portera 
le  faible  au  plus  égauQiont  que  f:iire  se  pourra  K  Celle  der- 
nière clause  est  rappelée  formellement  dans  notre  Compte, 

CependaDt,  il  arrivait  souvent  i^ue  ces  règles  n'étaient  pas 
suivies  ;  tes  villes  croyaient  parfois  avoir  intérêt  à  se  rédioier 

'^des  im|>osiUons  indirectes  ou  mfirae  des  taxes  pécuniaires* 

Les  habitants  évitaient  ainsi  l'ingérence  des  officiers  du 
seigneur  dans  leurs  affaires  municipales  et  domestiques,  se 
soustrayaient  aiLX  rigueurs  des  fermiers  de  l'impôt  et  pou- 
vaient dissimuler  leur  aisance.  Cela  se  présentait  pour  les 
fouages  comme  pour  les  impôts  de  consommaïioo.  11  interve- 
nait alors,  entre  la  localité  et  le  pouvoir  qui  levait  la  finance, 
une  convention  par  laquelle,  au  lieu  de  l'impôt,  les  habitants 
offraient  une  somme  fixée  d'avance  pur  une  sorte  d'abonne- 
ment intervenu  à  l'amiable.  Ainsi,  en  1369,  Charles  le  Mau- 
Tais  ayant  établi,  dans  divers  endroits»  une  aide  de  deux  sols 
pour  livre  sur  les  vins  crus  es  vendanges  de  Tannée,  il  y  eut, 
ins   la  chatellenie  de  Nogenl-le-Roy,  «  composition  faîte 

^€il(re  les  gens  de  monseigneur  et  les  bourgeois  et  habitants 
que  pour  toute  îcelle  aide  ils  poieraienl  mù  livres*».  De 
même,  les  habitants  de  Caen  avaient  composa  avec  le  roi  de 
France  pour  Être  affranchis  du  recouvrement  de  la  taxe  de  six 
francs  par  feu  *, 

Parfois  même»  dans  un  besoin  pressant  d'argent,  c'étaient 
les  officiers  du  roi  de  Navarre  qui  commençaient  apercevoir, 
d*UDe  façon  telle  quelle»  les  nouveiles  impositions  iadirectes, 
avant  qu'on  n'ait  eu  le  temps  de  trouver  des  fermiers.  Ainsi, 
par  cutninission  donnée  à  Cherbourg  le  9  novembre  1369, 


*  Recueil  des  Ordonnances,  t.  IV,  p.  183.  Voir  aussi  (op.  cil,  t,  HI 
p.  t5-16)  les  inslr actions  minutieases  et  bien  inl<Jressa»Les  sur  TassieUe 
de  t'impôt  établi  pr  les  Etats  m  mars  ]35o, réglant  rélectîon  des  eonutiiîs- 
■urei,  le  recettsement  qu'ils  devroot  faire  de  concert  avec  te  curé  de  ta  pa- 
rofise,  In  visites  dans  chaqae  hostiex  et  mesna^e,  tes  déclarations  à  rece- 
voir, les  metures  à  prendre  en  cas  de  refos  de  déclaration  ou  de  déclaratioû 
UiMCftetê,  etc. 

•  P.  47. 

»  Compte  d'Yvùn  Buavl,  t^  29  v»  et  lU&sim.  Déjà,  au  siècle  précédeol,  les 
ijets  d'Alphonse  de  Poitiers  avaient  parfois  préféré  transiger  avec  leur 
evr  lors  de  rétabliseemeat  du  fonage.  (fioutaric,  ^atnf-iotft^  cf  Al- 
"phùngê  de  Poiiiert^  p.  305.) 
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Charles  le  Mauvais  établit  im  dixième  ou  aide  de  doux  solâ 
par  livre  en  la  ville  et  vicomte  d'Evreux  et  es  ressorts»  sur 
tous  les  vinscru5  es  vendanges  de  1369,  pour  aucunes  affaires 
qui  lui  estaient  entre venties  ;  et  coaime  lo  temps  pressait,  il 
commit  Climence  fi  lever  cet  impôt,  lui  donnant  pouvoir  et 
ftulorité  de  conimetlre  personnes  loyaux  et  convenables 
d'icelle  aide  cueillir,  lever  et  recevoir  ;  ce  qui  lut  luit  du 
I*'  décembre  au  1"'  février,  data  à  laquelle  cette  imposition 
fui  baillée  à  ferme;  bail  passé  par  le  receveur  d'Evreux, 
chargé  de  la  ferme  diceiui  bail  rendre  et  compter  ^ 

Contrairement  à  une  opinion  assez  répandue,  les  noblefi» 
noblement  tenants  et  j?ons  d'église  étaient,  en  '     -su- 

jeltis  soit  aux  iuiposilions  ^t»nérales,  soit  auxiJi  -^i  *, 

En  ce  qui  concerne  ces  dernières,  ce  Compte  en  fournirait,  au 
besoin,  de  nouvelles  preuves. 

On  les  voit»  notamment,  contribuant,  dans  deux  circons- 
tances différentes,  aux  compositions  a  payer  aux  Auj^lais  de 
Saint-Sauveur.  La  première  fais,  lo  roi  de  Navarre  voulut  qu'un 
certain  nombre  de  gens  d'église,  nobles  et  franslenans^  conte- 
nus en  la  dite  assiette,  fussent  tenus  en  souffrance  de  ce  en 
quoi  ils  étaient  assis  (261  fr.  sur  2,331  fr.) Jusqu'à  ce  qu'il  en 
eût  autrement  ordonné*.  La  seconde  fois,  une  crue  d'un 
quart  dut  être  levée  avec  la  composition  primitivement  fixôe, 
pour  fournir  une  modération  que  Ton  fil  de  la  dite  recepte  en 
faveur  des  gens  d*église  qui  en  ce  étaient  comprins  et  qui 
n'en  poièrent  aucune  chose  *.  Il  n'y  est  point  question  de  faire 
remise  aux  nobles. 

D'exemptions  dlmpôtiln^yenavait  alors  que  très  peud'aila* 
chéesà  la  seule  qualité  de  noble  ;  au  xiv*  siècle  encore,  les 
privilèges  pécuniaires  dont  jouissait  ia  noblesse  n'étaient  que 
conditionnels  et  corrélatifs  h  Tobligation  où  elle  était  de 
s'acquilter  du  service  militaire.  Lo  noble  cessail-il,  pour  une 
cause  ou  pour  une  autre,  de  remplir  ce  devoir,  son  immunité 
cessait;  pour  mieux  dire,  il  n  y  avait  pas  d'immunité. 


»  46-47. 

•  V<   Revue  deA  questions  conirovenéti,  Paris,  In-lî,  188Î,  3*  série» 

p.  no-185, 

•  p.  28. 

*P,43,  44,45, 


^ïtelle  est  la  règle  que  trace  oxprossémeîit  im  mandement 
du  29  dëcombrô  1369,  élai)lissanl,  en  Normandie,  un  louage 
éd  «  fr.  ifor  par  feu  de  ville  fermée  et  2  fr.  d'or  par  feu  de 
plai  pays,  La  seule  faculté  qu'il  accardâl  aux  nohies  était 
cdlle  d'être,  sHls  le  demandaient,  taxes  à  part  ^  Le  compte 
d'Vvon  Huart  montre  que»  dans  le  diocèse  de  Bayeux,  ils 
usèrent  de  cette  facullé;  en  effet,  lorsque  en  janvier  1377, 
Charles  V  fit  lever  ime  finance  pour  le  fait  de  Saint-Sauveur, 
•près  la  recette  par  paroisses  de  la  somme  de  7,300  fr.  d'or 
à  laquelle  étaient  taxés  Ja  ville  et  vicomte  do  Caen^  vicomte 
de  Falaise  ei  comté  d'Alençon»  autant  qu'il  en  siot  au  diocèse 
dfi  Uayoux,  Yvon  Buarl  ouvre  un  nouveau  chapitre  intitulé  : 
Autre  fûcepte  pour  cause  duditfaitde  Sain  t-Sauveur-le-Vicomte 
mr  phmeurs  fjens  nolihn  qui  ne  se  ai^maieiit  pomt  au  fait  de  la 
guerre  et  ne  poient  aucune  chose  avec  ie$  non  nobles  pour  c€ 
furent  asm  es  dites  vicomtes  chacun  aelon  leur  estai  en  la 
fHOnîère  que  efisuit  *, 

-ncore  le  sens  de  ces  aidesd'ost  levées,  spécialemoni, 
a  -,,..-. .tes  reprises  dans  diverses  localités  de  liante  Norman- 
die, par  Gbarleâ  le  Mauvais,  sur  len  rmbles,  qui  n'estamit  ne 
montez,  ne  armez,  neprest  dealer  sep'vw  monseigneur  en  son  patz 
(TArranthts  rmtire   cerlain/i   Uretom   et  auti^es  gens  de  corn- 

1  d  remarque,  en  ce  qui  concerne  le  chapitre  des 
;u.,  ,. ._  .....  oi'S,  est  que  la  nature  des  contributions  uô  paraît 
pas  at)9olument  la  même  en  ce  qui  concerne  les  terres  de 
hoise  JVormandiê  et  celles  es  parties  de  France  et  de  haute  Nor- 
mandie. Dans  les  unes,  on  a  levé  surtout  des  finances  pour  le 
^ncUat  de  forteresses,  pour  des  compositions  avec  les  Anglais, 
f-ôtrc  que  l'eli'ort  des  hostilités  a  porté  surtout  sur  ce 
(ail  donc  à  ses  habitants  quil  fallait  demander  l'ar- 


*  L.  DeJisle.  Actes  et  tnaudfmeniê  de  Chay^les  F,  n^  625. 

*  I^  334  t**.  Suit  im  état  de  86  taxes,  dant  beaucoup  ne  ^ot  que  dû  1  l\\, 
et  qui  foraient  un  total  de  190  fr,  10  b.  t. 

*  P.  43  à  4f».  Celte  aide  produisît,  pour  une  année,  150  h  dans  la  vicomte 
fJOrbec;  683  1-2  8,  6d.  dans  la  vicomte  d'Evreux  et  tes  cliastellenieB  d'Ezy, 
Pac^  El  Nonaticouft;  êI  M3  fr,  8/4  dans  la  vicoTnt<5  de  BreleniL  fim\\t<ii 
eb^villcn  des  environs  d'Eneux  obtinreEl  les  remises  totales  ou  panieUes, 


—   LX1V    — 

geiit  nécessaire  pour  ces  vuidemenls  dé  forteresses,  ces  ran-j 
çons,  ces  expêOilions  de  guerre.  Maii^  en  même  temps,  le  ro 
de  Navarre  ne  pouvait  manquer  de  faire  financer  égalemeB 
ses  sujets  de  haute  Normandie,  de  là  ces  aides  de  5  sols  pBl 
feu  pour  convertir  en  gens  d*armes,  en  la  manière  que  le  roi 
notre  sire  les  fait  lever  en  sa  lerre>  ces  aides  des  glaives,  ces 
aides  d'ost  sur  les  Eobles;  ces  taxes  pour  rachat  de  guet  et 
aussi  celte  aide  pour  contribuer  au  paiement  d*Eustache 
d*Aubichicourt  * .  Enfin,  en  1369  et  1370,  ces  contrées  de 
France  et  de  haute  Normandie  se  virent  imposer  nouvellement 
un  dixième  ou  aide  de  2  sols  pour  livre  sur  les  vins  crus  es 
vendanges  de  ces  deux  années  dans  le  pays,  pour  «  aucunes 
affaires  entrevemies  à  monseigneur*  d.  Cette  eonU^ibution 
me  paraît  un  des  exemples  les  plus  frappants  du  pouvoir  que 
s'arrogeait  le  roi  de  Navarre  d'imposer  arbitrairement  ses 
sujets. 


§  IV.  Emprunts.  —  Charles  le  Mauvais  se  procurait  enfin  de 
ressources  en  empruntant  de  Targent  aux  habitants  de  se 
domaines.  Ce  procédé  a  était,  du  reste,  ni  spécial  au  roi  de 
Navarre,  ni  nouveau. 

Il  était  déjà  en  usage  en  Normandie  au  xii*  siècle  ',  Philippe 
le  Bel  y  avait  eu  fréquemment  recours,  et  les  moyens  qu'il 
employait  faisaient  ressembler  fort  ces  emprunts  à  des  taxes 
forcées  \  D'ailleurs  Charles  V,  lui  aussi,  faisait  exercer  sous  ce 
nom  de  vraies  réquisitions  dont  la  brutalité  se  montre  à  nu 
dans  un  mandement  adresse  le  6  juin  1375,  par  lamiral 
Jeban  devienne,  au  receveur  des  aides  du  diocèse  de  Bajeux» 
à  1  occasion  d'un  prest  à  faire  pour  le  vuidemeni  de  Saint- 
Sauveur. 

Une  fois  la  somme  que  Ton  voulait  se  procurer  déterminée 
ptr  les  agents  du  roi,  le  vicomte  de  la  localité  et  deux  ou 
trois  jt*rés  étaient  par  eux  commis  pour  dresser  un  rôle 
répartissant  œtte  somme  entre  les  personnes  pmtsantes  (ie_ 

i  p.  42^S. 

•  p.  46-49. 

*  t.  Delislâ,  Des  revmùs  pubiics  «n  Nommmiit,  Bcole  d«<  Cli&flÊB»  I 

iéne,  u  ni,  p.  lai.  ii;k 

«  BoQiaric.  La  France  sous  PMHpfttk  M*  Plrti,  iii4»*i  18<îl,  p.  Wl^i 
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pmter  d'icelle  vicomte.  Ce  rôle  était  ensuite  remis  au  rece- 
?eur  qui  devait  contraindre  tous  les  désobéissants,  par  toutes 
Toies  et  manières  que  faire  se  pourrait,  jusqu*à  ce  qu'il  fût  à 
plain  payé  *.  Ces  emprunts  ont  aussi  fait  ToigeL  d  un  discours 
lu  par  M.  Siméon  Luce  à  la  reunion  générale  de  la  Société 
iThi&tnire  de  Normandie  t^nue  à  Rouen  le  ât  mars  t88â  K 

Le  total  des  emprunts  portés  en  recette  au  compte  de  Cli- 
meuce  s'élève  à  4,515  fr.,  <8  s.  4  d.  *.  C'étaient  les  vicomtes 
des  localités,  le  bailli  du  Colentin  ou  Giimence  qui  les  con- 
tractaient. Leur  détail,  rejeté  à  la  fin  du  manuscrit  comme 
pièce  justificative,  est  curieux  à  plus  d'un  titre  ^ 

Dans  la  vicomte  d'Avranclies,  on  compte  123  prêteurs,  ^ 
n'ont  prôté  que  1  franc^  environ  50  ji*en  ont  prôlé  que  2,  le 
prêt  le  plus  considérable  est  de  fi  francs.  Pour  la  vicomte  do 
CoutanceSt  les  prêteurs  sont  classés  par  sergenteries:  ils  sont 
uo  peu  plus  généreux,  plusieurs  avancent  une  somme  de 
10  fr.  pour  la  vicomte  de  Valognes,  le  class«-menl  est  fait  par 
locdlités  et  par  professions  dans  chaque  localité.  On  remarque 
les  avocats,  sergens,  gens  d'église.  A  Cherbourg,  trois  préteurs 
sont  inscrits  pour  40  fr.,  La  plus  forte  souscription  se  trouve 
dina  le  cha|>itre  des  gens  d*église.  L*abt)é  de  Montebourg 
pféte  100  fr.  Lts  personnes  de  diverses  paroisses  s'inscnveot 
pour  5  ou  10  fr. 

11  est  piquant  de  remarquer  que  presque  tous  les  prêteurs 
il  des  marchands  qui  n'engageaient  leur  argent  qu'à  bon 
ieol,  c'est-à-dire  qui  ne  faisaient  guère  que  des  avances 
«ar  les  impositions,  treizièmes,  quint  de  sel  ou  autres 
droitures  qu*ils  auraient  à  payer  pour  Texercice  de  leur 
négoce  ou  de  leur  industrie.  C'est  ce  qui  ressort  du  rapproche- 
iDeAt  de  leurs  noms  au  chapitre  des  emprunts  et  des  men- 
tions  de  remboursement  partiel  de  leur  créance  portées  au 
cbapitre  des  emprunts  payés  S  On  lit,  en  effet,  au  chapitre 


I  Compte  rfTi  on  HtMrt,  H»  328  r«. 

•  Bnlfôlui  lie  Id  Sociek  de  tliistoire  de  Normandie^  anné6  1&82,  p.   10^ 
et  iuir. 

•  K  m.  éU,  464  à  168. 
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des  emprunts  (p.  467),  Jehan  de  VEspine^  40  fr,,  et  en  marge* 
payé  50  fr,,  \  lions.  Celte  mention  marginaîe  ne  constate  pas 
un  versement  partiel  effectué  par  !e  préteur,  mais  bien  une 
exUnction  parlielle  ullérieure;  car,  aux  emprunts  payée 
(p.  334},  on  voit  :  «  A  Jehan  de  l'Espine,  sur  40  fn  qu'il  presta 
à  monseigneur,  lequel  prest  lui  a  été  déduit  et  rabattu,  en 
soy  payant,  savoir  pour  treizièmes,  impositions,  quint  de  sel 
et  autres  droitures  en  quoi  il  povait  estre  tenu  i  monsei^^ 
gneur  par  les  marchandises  par  tuy  faittes,  par  2  qutttancfim 
du  dit  Jehan,  30  fr,  et  4  lions  ^*  D'autres  prêteurs  étaient  des 
fermiers  ou  engagisles  de  perceptions,  qui  se  remboursaient 
sur  les  recettes  qu*ils  effectuaient  «  comme  Rrcart  le  Veel, 
prestre,  qui  se  remboursa  sur  les  recettes  du  tabeUionage  de 
Cherbourg  dont  il  était  fermier,  de  10  fr  quMI  avait  prestes  ^ 

§  V«  Recettet  commmu.  —  Sous  ce  titre  sont  portées  des  re* 
eettes  de  diverses  natures  ou  dee  BKMiTemefits  de  fonds  opérés 
eutna  dilTeicnts  compttbtes,  el  devant  servir  à  établir  la 
situaUon  particulière  de  cbacun  deux.  C'est  ainsi  que,  dans 
le  premier  ordre  d  idées,  ou  trouve  des  recettes  dont  les 
OûOifitâblesavaieQt  omis  de  rendre  ratsofi  dans  leurs  comptes, 
«il  pwdenl  la  période  de  1^7  à  1170,  smi  mtaie  i  des 
époques  antèrteares  ;  des  saisies  sar  les  reecretirs;  des 
receUesdeTeiitede  boiseA  exploiisdefoftts;  intis,  eûmme 
tMÊflMtÊA  prevffenem  dile,  desiemsumants  eOèctoés  soil 
par  OiaMce^  soit  par  les  ttctwms^  pom  défaut  de  justifi- 
fAttMS«  doiiUe  eaipfai^  ervew 

i  li  itt  es  ee  càapitra  w  cosslîliaeal  qm  pov  une  trte 
ftMe  pifft  des  reesltos  iw^uasi  Isicfc^Lii  par  Chaj^les  le 


|\1. 


dX^ti^r^ 


'KJ 


iHK 
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lectfcuf  tit  été  constitué  redevable  d'une  somme  d'argent 
IB  échange  de  ces  prestations  qu'il  aura  perçues  lui-même 
diriclefii6iit. 

On  trouve  ensuite  un  intéressant  inventaire  de  toutes  les 
provtsîoos^y  ustensiles  et  objets  divers  existant  au  château  de 
Sivray,  lorsque  Guillaume  Lemarié  fut  institué  garde  des 
ganiisons  ;  puis  divers  articles  de  provisions  provenant  de 
iies  orflinaneSf  Je  réquisùtons  ou  de  rançons  levées  sur  les 

bttisits  de  la  vicomte  de  Cou  tances  et  portées  au  château  de 
Givriy. 

Les  recettes  totales,  dont  on  trouve  aujourd'hui  le  détail 
dans  lo  manuscrit  de  la  Bibliottièque  nationale,  déduclion 
faite  des  sommes  qui  pouvaient   être  détaillées   sur  d^ 

lïîllels  qui  manquent  actuellement  au  manuscrit,  se  décom- 
&Dt  ainsi  : 

Reckttes  DRBiwAiREs  dcs  tcrres  de  France  et  de  Norman- 
die, de  Pâques  1367  à  la  veille  de  Pâques  137!,  37,419  francs 
d^or  L 

Impositions,  TREiziÉMËâ,  cinquième  du  sel,  cueillis  et  levés 
eo  basse  Normandie  (quelques  perceptions  remontent  à  une 
époque  antérieure  à  1367),  40,481  francs  d'or  *. 

(Les  feuillets  contenant  le  montant  de  ces  ioipositîons  en 
tutute  Normandie  manquent};  on  sait  seutement  que  dans 
la  ficonile  d'Orbec,  elles  ont  produit',  12,728  francs. 

AIDE5  en  basse  Normandie,  pendant  la  période  du  Compte* 
(tôy5M  francs,  et,  pour  une  période  aotérieure.  l.S3t  francs; 
picffl  20,030 écus,  2,89a  moulons  d'or,  24,136  royaux*. 

Aides  en  France  et  haute  Normandie,  27,355 francs  '. 

Em?rc«ts,  4,515  francs  •. 

HtCETTE  coMiïONE,  1,525  doobles  d*or  de  CastiJle>  1  florence 
d'Aragon,  G,9i6  francs,  4,818  écus,  4,558  royaux  ^ 

fUceTTE  poua  garnisons,  110  francs,  165  royaux  \ 

sommes  donnent  un  total  de  293,779  fr.  d'ur.  Nous 


'  P.  4MS, 
'  P.  4». 

P.  dMû. 
P-  6h 
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rrons,d*an  autre  c(S[é,  par  la  rêcapitulalion  générale,  qui 
Dettes  s'élevaient  en  francs  a  322^604  fr/.  Il  existait  di 
sor  trois  feuillets  aujourd'hui  perdus  et  qui  lerminaieo 
chapitre  des  recettes,  unejustiGeaiioti  de28,825.  fr  ».  De 
se  composait  cette  somme?  H  est  peu  aisé  d'établir  une 
jecture  sohde  à  cet  é^ard.  Il  semble  difficile  qu'elle  provii 
d'uQ  revenu  quelconque  des  domaines  de  Normandie.  Toi 
les  sources  et  branches  de  revenus,  telles  qu'on  peut 
restituer  d'après  les  prérogatives  de  Tapanagisle  el  11 
de  rorf-çanisalion  Dscale  du  xiv*  siècle  semblent  épuisées 
les  pages  qui  sont  conservées.  Peut-être  indiquait-elle  1' 
caisse  métallique  et  la  valeur  de  la  vaisselle  d'argenl  du  ro 
Navarre?  On  se  rappellera,  en  effet,  que,  lorsque  le  châj 
de  Gavray  fut  repris  sur  Charles  le  Mauvais,  en  1378,  o| 
trouva  la  somme  autrement  importante  de  42J3I  fr.,  0 
4,000  fr.  (le  vaisselle  d'argent>  qui  fut  donnée  à  Bertram 
Guesclin^ 

Le  roi  de  Navarre  avait  donc,  abstraction  faite  des  somi 

qu*il  avait  tirées  ou  qu'il  aurait  pu  lirer  des  parties  de 

domaines  normands,  non  comprises  au  manuscrit,  vu 

recettes  s'élèvera  :  322,601  francs 

24,699  écus 

2,896  moutons 

28,861  royaux  \ 

Le  franc  représentant  un  poids  d'or  de  13  fr,  38 -Ti 

11  fr,  90;  le  mouton,  16  fr,  21,  el  le  royal,  13  fr.  38» 


»  P.  412, 

•  Ces  sommes,  dont  le  déuîl  manqno,  ne  comprenaient  que  dei  fra 
pas  d'autres  espèces  de  monnaie, 

•  L.  Delisle-  Actes  el  mandements  de  Charles  F,  n»  1743, 
«  L'aildiUiin  (lûsdi Vérités  sommes  portées  en  recette,  douoeraît  ! 

]2  5.  SI  d.,  au  Ueu  de  ^i,':99  l/i,  3  s.,  chiffre  qui  rat  pourtant  | 
récapitulations  d i Itère n tes. 

Le  chiffre  de  332,604  fr.  d'or  n'est  même  pat  le  chiffre  des  recettes! 
car,  en    additionnant^  à  chaque  article  des  recettes  ordinaires  (p,  1  \ 
te  chiffre  des  mlf«s  qui  oat  été  rabaltuef^»  avec  le  chiffre  net  versé,  \ 
tient  m  490  fr.  de  recettes  brutes,  au  lieu  de  37,119,  chiffre  net  et( 
à  U  récapitulation  ;  il  conviendrait  donc  d'ajouter  ces  «0,071  fr.  de  diffâ 
au  chiffre  réel  donné  par  Glîmence,  p*  412. 

•  De  Wailly,  op.  cit.  Tables. 


raluerajt  à  25,217,268  fr.,  les  sommes  toucnees  par  le 
*rais»  et,  je  le  répète  encore,  les  revenus  perçus  dans 
ses  localités  très  riches  et  très  importantes  ne  sont  pas 
ris  dans  cette  évaluation. 


Organisation  finattcière  :  —  Vicomles  et  recevetirs.  —  Le  trésorier  J.  Cli- 
meoce,  —  La  Chambre  des  Comptée.  —  GompiabUilé:  Recolles  fictive 
Arrêts  potir  dépenses  non  payées.  —  D^Iéfrations  et  assig-nations 
Arrêté  du  compte  de  Climence,  —  Nouvelle  révision  en  1379,  —  Ruine 
du  pays,  de  la  noblcMe^  des  çooipiabLes.  —  État  obéré  deft  ûnaaces  da 
roi  de  Navarre;  il  emprunte  sur  gagei. 


t'organisalion  et  Fadminist ration  financière  des  domaine 
de  Charles  le  Mauvais  étaient  calquées,  non  seulement 
dans  les  grandes  lignes,  mais  jusque  dans  les  plus  petits 
détails,  sur  celles  des  rois  de  France  à  la  même  époque; 
avec  cette  ditTérence,  toutefois,  que  la  dualité  parallèle 
d'agents  et  la  délimitation,  si  nette  dans  le  royaume  de 
France,  entre  la  gestion  du  domaine  et  celle  des  aïWes  n'y  exis- 
taient à  vrai  dire  pas. 

Les  finances  du  roi  de  Navarre  étaient  régies  comme  le 
domaine  des  rois:  on  y  trouvait  les  mêmes  rouages:  c'étaient, 
en  allant  de  bas  en  haut,  les  vicomtes  et  receveurs,  le  tréso- 
rier et  la  chambre  des  comptes,  et  aussi  les  mômes  procédés 
d*administration  financière  et  de  comptabilité. 

Quant  aux  aides,  elles  étaient  assises  et  perçues  par  des 
asséeurs  et  collecteurs,  comme  en  France;  il  est  parfois  ques- 
tion d*6lus,   mais  les    deniers  étaient  encaissés   par 
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rieomle?,  qui  eo  comptaient  au  trésorier  et  rien  ne  rappelle 

les  généraux  trésoriers  et  les  receveurs  des  dirxèses- 
Les  Trcomles  eUiienl  les  principaux  agents  de  l'adminislra* 

(ion  de  Charles  le  Mauvais  dans  ses  domaines  de  Normandie  ; 

ib  étaient  à  la  fois  receveurs,  payeurs  et  comptables  **  — 
Becaveurs^  ils  touchaient  tous  les  revenus  ordinaires  :  fer- 
mages des  prévôtés,  des  sceaux,  des  tabellionages  et  autres 
revenus  affermés  ;  rentes  ou  revenus  pergus  soit  en  argent 
comme  rentes,  droits  de  relief,  amendes,  etc.,  soit  en  nature, 
cbamparl,  redevances  de  grains,  d'éperons  ou  autres.  Ils 
encaissaient  encore  le  montant  des  impositions  et  des  aidas^ 
quelque  fût  leur  mode  de  percef>tion.  Payeurs,  ils  acquiitai6lll 
toutes  les  dépenses  indiquées  dans  le  cadre  de  recettes  et 
dépeoses  reproduit  par  Douta  rie  dans  la  France  snus  Philippe 
le  Bel^,  ûefs  et  aumônes»  dépenses  d'entretien  et  de  répara- 
tion des  forteresses  et  toutes  autres  dépenses  locales  »*  Ils 
acquiitiient,  en  outre,  sur  le  produit  de  leur  recette»  les  man- 
dats qui  leur  étaient  adressés  soit  par  le  trésorier,  soit  par  les 
gens  de  la  chambre  des  comptes,  et  aussi  les  délégations 
consenties  soit  par  les  lieutenants  du  roi  de  Navarre^  soit  par 
les  ofOciers  de  sa  chambre  des  comptes.  Il  arrivait  donc  par- 
fois que  les  dépenses  pour  un  terme  excëflaient  les  recettes, 
et  le  compte  se  soldait  par  un  déficit  dont  le  vicomte  était 
créancier*.  En  qualité  de  comptables,  ils  étaient  responsables 
itégralité  des  recettes  qu'ils  devaient  effectuer.  Cette 
Qsabilité  n'était  parfois  qu'apparente,  purement  nomi- 
Date,  ei  ne  constituai^  à  vrai  dire,  qu'une  passation  d'écri- 
tare9.  Mais,  dans  d'autres  circonstances,  elle  était  effective  et 
réelle.  Je  reviendrai  plus  loin  sur  ce  qui  n'était  qu'une  ques- 
tion de  comptabilité^  je  rapporte  seulement,  entre  bien 
d'à  -■'--  un  exemple  de  responsabilité  réelle,  véritablement 
tr*        ^      reuse.  Le  bailli  do  Gntentin  avait,  en  avril  1364, 


fls  d^Tftient  s'occuper  de  la  réfia  ration  dw  rorleresscfi,  moolins,  hallei, 
et  antres  édifices,  mettre  en  iidjtidicalion  lei  travaux  à  y  «tflTec- 
r;Mofi  peut,  ftur  leurs  fonctions^  consiiHer  tes  intérejsi<in(eft  instiue- 
t  reproduite»  au  f^ecutU  den  Ordonnance»^  U  \\\  p»  7Lê  et  i. 

•  Op.  di,^  p.  518. 
»  P.  w* 

•  p.  s  «t  404. 
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envoyé  le  vicomte  de  Monlivilliers  faire  recette  do  quelque^ 
revenus  dans  !e  pays  de  Caux.  Ce  dernier  fui  pris  et  dépouillé 
par  un  parti  français;  le  bailir  n'en  fut  pas  moins  déclaré  res 
ponsable;  et  quand  r.harles  le  Mauvais  voulut  faire  remise  d€ 
cette  somme,  ce  fut  au  bailli  qu'il  fit  rendre  ce  qui  avait  été 
pris  au  vicomte  ;  le  baiîli  avait  dû,  en  effet,  verser  celte 
somme  comme  s'il  fei^t  reçue  L 

Les  clercs  des  viconiles  étaient  pareillement  responsables"^ 
de  ceux  qu'ils  se  substituaient  pour  effécluer  les  receltes  qui  ^ 
leur  étaient  confiées  '.  fl 

La  coraplabilité  des  vicomtes  êlail  souLuise  au  contrôle  de^ 
la  chambre  des  comptes  du  roi  de  Navarre.  Celte  comptabilité 
él&it  dressée  et  vérifiée  séparément  pour  les  revenus  ordi- 
naires et  pour  les  impositions  et  aides. 

En  ce  qui  touche  les  premiers,  les  comptes  étaient  établis  à 
des  époques  périodiques  difTérentes  seïon  la  situation  géogra' 
phiiiue  des  diverses  localilés.  Les  receveurs  d*Evreux,  de 
Pacy,  d'Ezy,  de  Nonancourt,  deTronchevitlier,  de  Manies,  d^i 
Brévaltd'Anet,  de  Nogent-le-Uoi  comptaient  aux  trois  tiîrm6^| 
annuels  de  l'Ascension,  de  la  Toussaint  et  de  la  Chandeleur, 
C'était  un  souvenir  historique  de  la  situation  de  ces  ItTali- 
tés,  qui  faisaient  partie  des  a^icimnes  prévôtés  de  France^  dont 
Brussel  a  donné  les  comptes  pour  l'année  1202.  On  continua 
toujours  à  y  suivre  les  époques  de  coiuplabiEté  édictées  daas 
le  testament  de  Philippe-Auguste  ^  ^^H 

Au  contraire»  les  vicomtes   de   Goutances»  de   Mortam, 
d'Avranches,  deValngnes,  de  Carentan,  d'Orliec,  de  Beau!;^ 
mont,  de  Pont-Audemer,  de  Conehes,  de  Breteuil  et  de  Loi 
gunville  ne  comptaient  qu'aux  deux  t*^rraes  de  Pâques  et  M 
Sainl-^Michel,  suivaul  lancieu    mode   normand^    mainl 


'  p.  134,  Voy.  encore  p,  Ifll,  et  passim. 

«  I».  130,  131. 

•  Bni^Ml.  Viage  des  fitfs,  t.  l,  p.  421-  437,  —  c  On  a  toujours  »b 
de  n'ajouter  au  nombre  des  anciennes  prévôtés  de  Franca  que  ceUes  que  le 
roy  ftcquérail  dans  retendue  du  terri Loîm  des  provinces  dont  Philippe- 
Augti!fcl(!  était  le  hiiui  seigneur  immédiat  avant  ses  grandes  oouquètes  de 
l'in  mm.  »  ïd.,  p.  445, 
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encîore  dans  le  mandement  de  Philippe  le  Bel,  8U  baîllî  de 
Roaen  du  20  a? ri I  1309'. 

Une  fois  le  compte  vérifié  et  arrêté,  re.xcédant  des  recettes 
sur  \**5  dépenses  était  versé  entre  les  mains  du  trésorier  Gli- 
menceT  qui  inscrivait  chaque  fois  le  montant  brut  de  la  re- 
ceitet  le  chiffre  des  dépenses  qu'il  fallait  en  déduire  et  portait 
en  compte  l'excédant  de  celles-là  sur  celles-ci. 

Si  les  vérifications  de  la  chambre  des  comptes  s'eiTeetuaient 
avec  exactitude»  le  versement  des  deniers  avait  lieu  parfois 
avec  une  irrégularité  h  peine  croyable.  Parfois  des  receveurs 
sont  morts  après  avoir  compté,  mais  sans  avoir  fait  leurs  ver- 
sements. Ainsi  le  receveur  de  Pont-Audemer  n'avait  effectué 
aucun  versement  depuis  Pâques  1367.  et  on  dut  établir  tiii 
compte  tel  quel  d'aprh  les  escripts  quen  trouva  à  ton  dèch  *. 
(^tui  d'Evreux  n'avait  versé  aucuns  fonds  depuis  le  terme  de 
TAscension  de  la  même  année.  Il  avait  seulement  remis,  sans 
présenter  de  compte  régulier,  quelques  sommes  d'argent  à 
Climence  V  Celui  de  Notent  avait  compté  pour  la  dernière 
(ois  à  la  Toussaint  1368*. 

Pour  la  vicomte  d'Evreux,  les  fonctions  de  vicomte  et  celles 
de  receveur  étaient  divisées^  et  il  y  avait  un  receveur  spécial 
A  côté  du  vicomte  qui  conservait  toutes  les  autres  attrlbutiona 
financières. 

Plasieura  passages  du  compte  donnent  lieu  de  suspecter 
nnt4^griié  de  la  gestiun  de  certains  de  ces  agents  financiers. 
Aitisî,  le  vicomte  de  Valognes  omet  de  rendre  compte  de 
rémulument  du  scel  des  mémoriaux  de  la  vicomte  pendant 
une  période  de  treize  années  ;  de  même  il  porte  en  dépensa 
la  paiement  de  l'intégralité  de  la  solde  de  plusieurs  gens  de 
îçuerre  ;  mais  d*un  autre  côté,  en  comptant  avec  ceux-ci,  il 
tvait  eu  bien  soin  de  déduire,  de  ce  qui  leur  était  dù^  diverses 
sommes  reçues  directement  par  eux,  sur  le  montant  d'em- 
prunts lovés  dans  le  pays,  ou  sur  le  produit  de  vente  de  gar- 
nisons*. 

'  Hta^eii  des  Ordonnances ^  t.  I,  p.  4^î. 

•  P.  2. 

»  P,  3  et  13. 

•  P.  10. 

•  P.  M,  50  et  ptMtm.  Cf.  sur  les  malversations  de  tout  genre  des  ag«DU 
I  dit  rui  de  Fraoce»  Recwsil  des  (htionnancÊS,  I.  V  i,  p.  514  et  •. 
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Xihni  d'ôtre  trésorier  du  roi  de  Navarre,  Jelian  ClimeB 
avait  Hé  clerc  de  sa  chambre  aux  deniers  en  1361,  et  chargé 
de  la  clidmhro  aux  deruers  de  la  reioe  en  n(>â  *.  11  avait  suc- 
cédé, comme  trésorier  à  Jehan  Froyerj  postérieurement  à 
1362;  il  cessa  ses  fonctions  le  31  janvier  1370,  et  fut  remplacé  j 
par  Jehan  Lefranc  *,  Cn  acte  de  1372  le  qualifie  conseiller  daj 
nostre  dit  seigneurie  roi  de  Navarre  elnaguèresson  tréso* 
rier  ^  Ses  gages  olaicnl  de  600  fr,  par  an,  à  cause  de  rofOce 
du  trésorerie  ^  gratifié  par  le  captai  de  Bucti^  en  août  1368, 
d*uu  don  de  40  fr.,  outre  ses  gages*,  il  oblienl,  par  lettre  du 
!•'  décembre  de  la  même  annéei  un  don  à  volonté  de  200 
livres  par  an,  motivé»  dit-it,  par  «  les  services  que  Monsei^j 
gnour  réputait  en  soy  k  li  faiz  par  moy  par  lonc  temps  et  aussi] 
aflln  que  je  eusse  acroissetnent  et  bienfait  de  lui  dont  jej 
peussc  bien  et  convenablement  maintenir  mon  estai  ••  » 

C^est  à  Evreux  qu*il  se  tenait  ordinairement,  et  c*est  de  là^ 
qu'il  exi«îdiait,  sans  cesse,  aux  vicomtes  et  autres  receveurs  i 
ûdsmeSéitgers  pour  h&ter  la  perception  des  recettes  et  deman* 
der  des  envois  d'argent  ^ 

En  octobre  1368,  il  fut  mandé  en  Navarre  par  Monseigneur 
ûl  no  revint  qu'au  mois  de  décembre  suivant;  les  dépenses  de 
vo>age  i^t  de  s^our  de  lui  et  ses  gens  monlèrentà  190  fr.  ^ 

A  la  différence  de  celle  de  maint  aatre  comptable,  sa  gestion 
Ilimtl  «voir  élé  des  plus  intégres.  Non  seutement  il  acceptait 
«ttiiiidaUaiil  de  soi  la  radiation  des  paieiieats  dont  il  avait 
4faré  ta  quittance  *;  oiaig,  parfais,  il  se  dédaraiiprët  à  ne  pas 
porter  mi  éàfmÊù  de&  soainiee  itoDt»  plus  tard,  la  chambre 
4is  eemiMi  tiùwmiH  la  jiœtUlcalkMi  suffisuunent  faite '%  il 
lui  ttrrtvnit  inssî  de  produire^  dans  itn  ensemble  de  pièces» 
dae  quiiiaiuM  noaiaiit  à  dit  aoaiinaa  sopérieufes  à  celtes 


•  I.  tWM#^  ib*M>r  4ir5«Al^^ 

*  f  3ie. 


►  fr^t  ^  ^ 


—  LXXV  — 

qu'il  rédamait,  et  messeignears  des  comptes,  remarquant 
celte  erreur  lorB  de  leurs  opéralious  de  contrôle,  portaient 
alors  Ja  différence  à  son  acUf  K 

11  ôst souvent  mention  dachals  de  cire,  encre,  papier,  par- 
chemin et  aussi  de  compteurs  ou  jetons  pour  son  office  *. 

Les  Archives  nationales  contiennent  une  charte  scellée  du 
sceau  de  Climence,  ainsi  décrit  dans  VInventaire  des  sceaux, 
(ir»ll  ,iai)  :  «  Jehan  Clémence  (sic),  trésorier  de  Charles  le  Mau- 
fâis,  sceau  rond,  18m.,unlionassis,emmantelé  de  rinceaux; 
charte  à  Evreux,  le  8  octobre  1365.  » 

En  1378,  Cliarles  V  accorda  dds  lettres  de  rémission  à  un 
Jehan  Cîimence,  prêtre,  prieur  de  Saint-Nicolas  de  la  Maladre- 
rie  d'Evreux,  qui  avait  suiv;  le  parii  du  roi  de  Navarre.  Ces 
lettres  ne  sont  pas  transcrites  au  Reghtre  du  Trésor  des 
ehcarUs,  elles  sont  simplement  rappelées  par  la  mention; 
«  semblables  pour,,,  »  ',  après  une  autre  transcrite  intéf^rale- 
nient.  On  nepeutdoncy  puiser  aucune  indication  sur  Fidentité 
du  personnage  qui  les  obtint.  Mais  il  n'est  pas  douteux  que 
ce  ne  fût  noire  Irésorier,  qui,  lui  aussi,  était  prêtre,  ainsi  qu'il 
résulte  d'une  pièce  des  Archives  départementales  de  FEure  ** 

Tous  les  deniers  étaient  centralisés  entre  les  mains  du  tré- 
sorier; lui  seul,  par  conséqueni,  était  chargé  de  donner 
l'argent  nécessaire  pour  faire  face  à  toutes  les  dépenses.  Mais 
de  même  qu  il  se  bornait  à  constater  l'entrée  des  recettes 
après  que  les  comptes  avaient  été  vérifiés  et  apurés,  de  même 
encore,  il  se  borne  à  remettre  les  sommes  nécessaires  à  Tac- 
quii  des  services  particuliers  qui  étaient  l'objet  d'une  compta- 
bilité et  d*une  administration  spéciales,  et  à  constater  cette 
remise  par  une  simple  nienlion,  —  Charies  le  Mauvais  avait 
ainsi,  tout  comme  les  rois  de  France  à  la  même  époque,  sa 
chambre  aux  deniers,  ei  SCS  coffres  qui  paraissent  avoir  été 
l'objet  d'une  administration  distinctes  car  des  rentes  sont 
assignées  tantôt  sur  Tun,  tantôt  sur  l'autre;  puis  so«  osteL 
Pour  faire  face  aux  dépenses  de  TosteU  Cîimence  remettait 
des  sommes  d'argent  au  clerc  de  la  chambre  aux  deniers.  Les 


I  p.  ÏSL 


*  Série  E,  n<*  t4T. 


t  p.  341.  845,  353,  350,  370,  363.        »  ï>.  106,  107. 
•Eic-  U3,  pièce  9<. 
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dépenses  étaient  effectuées  sous  la  direclion  du  maître 
d'Dstel.  Elles  étaient  constatées  dans  des  «  contreroulles  scei- 
lés  de  son  sceel  «,  le  clerc  de  la  chambre  aux  deniers  en 
rendait  un  compte  particulier  en  la  chambre  des  comptes  do 
Monseigneur  '. 

C*esl  pour  cette  raison  que  le  Compte  ne  renferme  aucun 
détail  à  cel  égard.  11  comprend  seulement,  et  encore  pour  le 
seul  temps  que  le  roi  de  Navarre  a  passé  en  Normandie»  Tiu- 
dication  des  sommes  remises  cliaque  mais  au  clerc  de  la 
chambre  aux  deniers.  On  y  voit  ainsi  que  cette  «  dépense  de 
Tostel  de  Monseigneur  et  de  ses  gens  en  achat  et  mises,  du 

8  juin  1369  au  i*'  septembre  1370,  s'éleva  à  15,449  fr.  3  &. 

9  d.;  2,596  doubles  d*or  de  Castille,  3  s.  et  1  florin  d'Aragon*», 
Glimence  mentionne  au  contraire,  avec  un  luxe  de  détails 

extrêmement  précieux,  tous  les  paiements  ou  dépenses,  si  | 
modiques  fussent-ils,  effectués  par  lui-même,  en  exécution 
de  mandements  ordonnani*eâ  soit  par  Charles  le  Mauvais^  soit 
par  un  de  ses  lieutenants.  Ces  lieutenants,  soit  dit  en  passant, 
avaient  eux-mômes  des  lieutenants  investis  du  pouvoir  de 
mandater  les  dé^ienses*  Toutefois,  il  fallait  une  limite  à  ces 
subdéléjt^lions  de  ^K)uvoir,  et  il  était  nécessaire  de  mettre  un 
frein«  au  moins  au  sujet  des  dotis,  à  des  dépenses  qui  ne  coû- 
taienl  rien  à  ceux  qui  les  faisaient  ;  k  propos  d'un  don  fait  ))ar 
Guéranl  et  Pliilippe  de  Piquigny,  en  quaÛié  de  lieutenants  du 
captai  «le  Buch,  lieutenant  de  Monseigneur,  les  gens  de  la 
ehambre  des  compies»  émetient,  eu  révisant  le  compte  dû 
GNoiMoe,  cette  opinion  fort  $age  :  «  L^fuUur  quia  hcum- 
HMMlif  hcmm-tmmUs  mm  kaUmî  prùteUaUm  fàctendi  dotta 
mt/mr  éommmm*  *. 

Au-dessus  des  vieomles  et  du  trésorier  se  trouvait  la 
obMitMr^  dês  eocnpios  du  roi  de  Na?arra  ebargée  de  contrôler 
êi  d»  vérifier  te  sincérité  i»l  rtu^tude  des  paiements  el  des 
rMiltss  #1  d'siigir  des  jusUteUoiis. 

L'arréié  définitif  du  compta  daCUmaMe  porte  cette  men* 
liaa  :  <i  Cmt^fM  i  £wmt,  k  i8*>wr  ^acli»ére  1373%  pré-  I 


«lliW.;Hp.  s»,  pwU4 
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|henz:monseif^neur  Jehan  Houssignol,  monseigneurGnillaume 
'nPVoyer,  Robert  Gaillel  et  nioi,  Robert  de  la  Grève*  ». 

C'était  une  partie  des  officiers  qui  composaient  alors  la 
chambre  des  comptes. 

Jehan  KoussignoJ,  dont  le  nom  revient  fréquemment  au 
Compte^  co'nme  mêlé  à  toutes  les  questions  finiincières,  prô- 
laot  mécne  de  l'argeoi,  recevait  d'abord  Uo,  puis  âOO  écus 
par  an^  à  cause  de  Taudiiion  des  comptes;  il  touchait,  en 
outre»  un  don  à  vie  de  120  êcas  de  rente  '. 

Guillaume  Froyer  était  l'un  des  prédécesseurs  de  Glimence 
dans  l'office  de  trésorier  ', 

Robert  Guillei  était  vicomte  d'Evreux;  il  fut  l'objel  do 
diverses  ^rraiifu'aiicuis  ^  Il  doit  avoir  tenu  uq  certain  rang 
parmi  les  partisans  du  Navarrais.  Il  prit  une  part  active  aux 
négociations  qui  précédèrent  le  traité  intervenu,  en  1369, 
entra  ce  prince  et  le  roi  de  France»  et  fit  à  ce  sujet  de  nom- 
breux Voyages.  Le  captai  de  Buch  fui  parrain  d'un  de  ses 
enfants*. 

Enfin  Robert  de  la  Grève,  clerc  de  Monseigneur,  reçut 
divers  dons  ou  pensions,  et  notamment,  en  avril  i.^67,  le  don 
d*ua  tonnel  de  vin  du  prix  élevé  de  4â  fr  •. 

K  cAio  de  ceux-ci,  on  voit  encore  de  nombreux  agents  de 
contrôle  financier: 

Dos  conseillers  auditeurs  des  comptes,  Guillaume  des 
Moulins,  aux  gages  de  120  fr.  par  an,  et  Jehan  d'Annet  ^  ; 

Des  commis  pour  le  fuit  de  la  chambre  aux  deniers  de 
Monseigneur  »; 

Des  clercs  de  la  chamfjre  aux  deniers  de  la  reine,  etc,  •, 

Les  officiers  de  la  chambre  des  comptes  révisaient  et  véri» 
fiaient  non  seulement  le  compte  du  trésorier,  mais  encore  les 
comptes  particuliers  de  chaque  vicomte,  et  les  comptes  spé- 
daox  des  divers  services.  C'est  à  eux  que  chaque  vicomte 
I  t  les  élfunoms  et  les  justifications  de  son  compte  en 

rL_;L_.  .L  en  dépenses;  mais  cette  vérification  une  fois  opérée, 


t  p.  417. 

•  P.  9i,  It7. 

•  P,  n  1S7. 

•K  45.  115,  165. 

•  P.  !(W,  3«nr,  390. 


*P.  IIÔ,  132. 
T  p.  59,  m,  ISO, 

•  P.  Sn,  819. 

*  p.  ssa 
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les  fonds  étaient  remis  au  irésorier;  c'est  ainsi  que  le  rece- 
veur de  Ponl-Audemer,  qui  avait  «  compté  avec  la  chambre 
des  comptes  *  »,  était  mort  ensuite,  avant  d'avoir  effectué, 
entre  les  mains  du  trésorier,  le  versement  de  ses  recettes. 

Ussemblent  avoir  apporté  un  grand  soinà  raccompUssement 
de  leur  mission,  et  avoir  fait  ces  vérifications  jusque  dans  les 
plus  petits  détails.  Ils  ne  reculaient  point,  au  besoin,  devant 
des  déplacements  pour  procéder,  sur  les  lieux  mêmes,  aux 
investigations  nécessaires.  Ainsi,  en  novembre  1363,  Kabbé 
de  Cherbourg,  Jacques  Froissari  et  autres  gens  de  Monsei- 
gneur se  transportent  à  Valognes,  et  y  restent  huit  jours 
«  pour  oyr  les  comptes  des  vicomtes  de  Vallongnes  et  de 
Carentan  '  ». 

Pour  admettre  une  dépense,  ils  exigeaient,  en  général,  deujt 
pièces.  Un  mandement  ordonnançant  la  dépense,  antérieur 
ou  même  postérieur  au  paiement,  et  émanant  d*un  lieutenant 
de  iMonseigneur,  ou  d'un  lieutenant  de  ce  lieutenant;  puis  une 
quittance  de  la  partie  prenante. 

Je  reproduis,  en  note,  à  titre  d'exemple,  un  de  ces  mande- 
ments, émané  du  caplal  de  Buch,  et  ordonnançant  des 
dépenses  mentionnées  aux  pages  208  et  353  du  Compte  •• 

»  P.  9, 60,  - 1  P,  m. 

>  «  1  (^  c&ptftl  dé  Buch,  lieutenant  de  Monsei^eur,   à  notre  bien 
nif^ssiro  J4^h«n  Clitnence«  trvsoiier  de  noire  dît  seigneor,  salat.  Jehan  | 
Lftlhinc,  vicomte  et  reeereur  d'Orbec  a  poié  pour  nous  et  de  nostre  coin-  ] 
ttind(%mr*nl  pow  despeonce  que  nous  et  nos  gens  Usines  à  Beroai  le  ven- 
dmult  pr<*nncr  jour  dâ  septeiubre  deniier  p^ssé  la  some  de  qnalortaliT* 
neuf  deniers,  intm  pour  xxii  s.  tor.  d'une  part  et  quatre  fiuocs  d*antri»  :  ' 
item  il  a  poi^  ii  Guiffroy  Lecras,  pour  desfwnce  de  Copequio  cbeTaodieur 
de  nout^  dit  jeiin^<*iir  et  de  son  cheval  deux  francs  et  pour  despense  de 
Colm  de  tUim-Denis  et  d(«  Raoulin  de»  Chesnes  et  leurs  cheriui  faix  en  l 
allant  a  Breiho^iUe  Lorgaeilleusi*,  demoaraiit  Ulec  et  retoumanl  à  Orbeo  | 
où  ih  nou«  (Hxrtèrent  Ûnaoûa  que  nous  j  entoM  parenlx,  de  ooatre  com- 
tnandement,  la  dit  vtcoiute»  cc»npté  en  ce  peur  le  loua^  d'un  cheval  qui  j 
îiM  ^ailU  au  dit  CoUii,  4  Tiincs.  Si  nous  maodans  que  les  soinntei  de^^suâl 
éi%m  vtMM  allOttAtèa  eooipiee  «Itt  4li  ttoûcnte  et  rm^atéft  de  sa  recepie;Qoiiâ  1 
ttiniontè  noi  bien  amés  km  gens  ét%  comptes  de  nosire  dit  seigneur  I 
que  âuiai  It  iroos  fiioeel  pêf  fftpikomai  oee  présentes  seulemenL  Donné  à 
titmx  aoiihs  noitPiteèl^  Ià  xiiif  |oer4^wiolifelVii  1S6S.  *  ^  (Bàbliothèque 
nuloaile;  maimseriii  iNin^  SK.ooa,  &•  59i.,,  Pfosjeurs  aauei  mand^ 
pikti  «ri^oilet  4u  Cornue  §  f  tronTeot  encore,  notamiDent 


>10.3S7ï9mMT;et| 
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Les  mandements  ordonnant  de  restituer  aux  comptables  le 
montant  des  r^^tnissions  accordées  pour  des  aides  ou  autres 
recettes  dont  ils  avaient  versé  rintégralilé  sans  l'avoir  reçue, 
devaient  être  revêtus  du  visa  de  messei^neurs  des  comptes  ^ 

Si  un  seul  mandemenl  autorisait  plusieurs  paiements  qui 
dussent  être  classés  sous  des  rubriques  différentes,  on  indi- 
quait sous  quelle  cote  de  pièces  justificatives  il  était  classé  •. 

^  'npense  non  établie  par  ces  deux  pièces  était  impî- 
lo;  _at  rejetée.    Climence  produisait  les  quittances  de 

paiements  faits  à  Pierre  de  Landiraz,  sur  Tordre  verbal  de 
Pierre  Dnlertre  qui  s*étail  engagé  à  avoir  desletlres  ordonnant 
le  paiement  ;  une  noie  rejelie  la  dépense  en  disant  :  D,  {Det) 
testimonium  de  fnestre  Pierre,  sine  liitera  demandamenlo  etiam 
altéra  quittancia  est  insufflciens  ^. 

Si  Cliuience  atteste  qu'il  a  produit,  lors  du  compte  précé- 
dent, les  lettres  de  mandement,  on  recherche  si  elles  y  sont 
jointes  ;  et  si  elles  ne  s'y  retrouvent  pas,  on  en  exige  de  nou- 
velles *. 

De  très  nombreuses  notes,  presque  toujours  en  liitin  et 
portant  sur  les  points  les  plus  divers  altesteni  le  scrupule  et  le 
soin  des  gens  des  comptes  de  Charles  le  Mauvais  ^ 

Cependant  quel  que  fussent  ce  soin  et  cette  attention, 
attestés  par  de  nombreuses  radiations  pour  doubles  emplois 
dans  les  paiements,  un  certain  nombre  ont  encore  échappé 
aux  vérificateurs  *. 

Tous  les  agents  financiers  duNavarrais,  trésorier,  chambre 
des  comptes,  se  tenaient  à  Evreux  ;  là  aussi  étaient,  naturelle- 
uienU  les  archives  de  la  chambre  des  comptes.  Par  leUres  du 
2  mai  1381,  Charles  VI  ordonna  de  transporter  à  la  chambre 
des  comptes  de  Paris  toutes  les  pièces  de  comptabilité,  chartes, 
registres,  lettres  étant  en  la  chambre  des  comptes  du  roi  de 


•  Le  mamicmtnt  en  dons  pour  une  fois  en  la  seconde  liace,  dit  une  note, 
.  lÔL  Voy.  ausiii  p,  2^, 

s  f*.  166,  168  «t  passim. 
9  9-  101,  Voy.  aussi  p.  93* 

•  P.  107,  IQ9.  • 

•  P.  115»  lie,  189, 1»0  ;  8Î6  sur  le  prii  do  mwc  d'argent;  391  et  pasiini. 

•  P.  200  Cl  385^  —  330  et  379. 
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Navarre  à  Evreux  *.  C'est  peul-ôtre  ainsi  qu'est  arrivé  à  U 
Bibliothèque  nationale  le  registre  du  Compte  de  1367  ci  1370,1 
r/est  pour  cette  cause  encore  que,  dans  les  pièces  provenant 
de  la  chambre  des  comptes  de  Paris  et  conservées  au  memtj 
dépôt,  on  retrouve  un  grand  nombre  de  pièces  relatives  à  IJa 
minislralion  financière  de  Charles  le  Mauvais. 

La  manière  d'après  laquelle  est  dressé  le  Compte  pourr 
donner  lieu  à  d'intéressantes  remarques  sur  l'état  de  la  comi: 
tahilitëau  xiv*  siècle,  et  servira  des  travaux  qui  seraient! 
suite  des  études  consignées  dans  la  préface  du  XXI'  volumo| 
du  Recueil  des  hisioriens  de  France  ou  dans  divers  mémoire 
de  M.  de  Wailly  sur  les  tablettes  de  cire  de  J.  Sarrazin,  ie  i 
gnalerai  seulement  deux  points  propres  à  fixer  où  en  éi 
alors  Tart  du  comptable,  et  relatifs,  l'un,  a  Tusage  d*inscrir 
en  recette  des  sommes  non  perçues^  lautre  à  celui  de  porter 
eu  dépense  des  paiements  non  encore  effectués.  _ 

L'usage  dlnscrire  eu  receUe  l'inlégralité  des  sommes  duesi^ 
qu*elles  aient  été  perçues  ou  non,  était  parfois,  on  l'a  vu,  une 
sage  mesure  d'administration  destinée  à  stimuler  le  zèle  des 
comptables,  qui  étaient  resiioasables  de  la  rentrée  de  la  tota- 
lité des  revenus,  —  Parfois  aussi,  ce  n'était  qu'une  pure  ques 
lion  de  forme  et  une  simple  passation  d'écritures.  Ce  procéda 
était  universellement  suivi.  Le  compte  dTvon  Huarl,  dressé 
la  même  époque,  est  ainsi  établi.  En  faisant  Tétat  de  Taide  do| 
2  fr.  par  feu  due  par  chaque  paroisse,  il  trouvait,  par  exemple, 
celle  de  Cahaignes,  «  qui  estoit  à  dix  feux  dont  quatre  pour 
régale,  et  six  pour  la  chastellerie  de  Gondé  ».  Il  portait  en 
recelte  la  somme  due  pnnr  les  dix  feux,  soit  20  fr.  ;  mais, 
comme  dans  la  chastellerie  de  Coudé,  appartenant  au  roi  de 
Navarre  et  à  sa  sœur  i  aucunes  aides  n'estaient  levées  au 
proflit  du  roi  de  France*»,  qu'elles  l'étaient  au  contraire 
pour  le  roi  de  Navarre»  il  reprenait  ensuite  en  dépense,  dans 
un  chapitre  spécial,  la  somme  de  12  fr.  non  perçue  sur  les 
six  feux  dépendant  des  domaines  de  la  maison  de  Navarre  '. 

Ce  n*éiait  là  qu*une  vaine  complication  ;  souvent^  il  résul* 


»  SecoiiFseï  pr.  p.  474. 

•  V.  Supra,  p.  XLII  et  XUIL 

•  F«>  38  vo,  et  4i  r«>. 
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ié  des  iuconvénîenls  sérieux.  Le  compte  dii 
t  en  fait  loucber  un  du  doigt. 

Le  vicomte  de  Coutances  avait  porté  en  recette  deux  parties 
lies  rentes  d'Orbeville,  que  tenait  ie  sire  de  Saint-Denis  par 
don  de  Monseigneur;  mais»  par  oubli,  il  ne  les  avait  pas  re- 
prises  en  dépense  pendant  six  années,  il  fallut  un  mandement 

Messeigneurs  desconiptes  pour  que  Climence  les  déduisît, 
[  conséquemoient,  le  trésorier  du  roi  de  Navarre  dut  reprendre 
la  soiuaie  dans  un  article  spécial  au  «  Chapitre  de$  deniers  et 
àuirei  parties  à  reprendre  sur  Monseigneur  *^  ».  Les  âix  pages  de 
00  chapitre,  produisant  un  total  supérieur  à  HiOOO  fr.  et  à 
2»500  écus.  sans  compter  une  înliniié  d'objets  et  de  denrées  en 
nature,  ne  sont,  pour  la  plupart,  que  des  remboursements  de 
ce  genre,  faits  a  des  comptables,  chargés  en  recette  de  sommes 
qu'ds  n'avaient  pas  pu  loucher  pour  une  cause  ou  pour  une 
au 

L  ...  ^implication,  qui  s'était  présentée  quand  on  réglait  la 
situation  de  chacun  des  vicomtes,  dut  forcément  se  reproduire, 
lorsque^  au  moment  de  cesser  ses  fonctions  ^  Clinience  vil 
arrêter  défmitivement  sa  position. 

Telle  est  rorigine  d'une  somme  de  31,âSa  fr.  2  s.  i  d.  poit., 
dont  Climence  s*était  chargé  en  ses  comptes,  «  tant  par  le 
compte  précèdent  que  ceslui,  et  qui  lui  étaient  encore  dues 
par  plusieurs  receveurs  *.  » 

Un  procédé  analogiie  était  suivi  pour  diverses  dettes  et 
cliarges  qui  étaient  aussi  portées  en  dépense  sans  avoir  été 
réellement  acquittées.  C'est  à  cette  cause  qu'il  faut  attribuer 
un  débet  de  3S,92i  îr>  7  s.  10  d.  «  qui  en  lu  despense  de  ce 
préefioi  compte  et  du  précédent  oui  tenu  lieu  à  monseigneur 
J,  Ctimence,  et  si  ne  sont  poiez  ains  sont  deuez»,  et  qui,  |X)ur 
ce  motif,  furent  rabattus  d'une  somme  plus  considérable  dont 
il  se  trouva  créancier. 

Le  détail  de  ces  dettes  non  payées  comprend  cinq  h  six 
les  et  occupe  quatorze  pages  *.  Celaient  toutes  dettes 
03  ;  la  plupart  avaient  été  l'objet  d*un  compte  arrête  ; 


*  P.  403. 

>  P,  413,  436  à  iU, 

»  F*  414,  130  à  134. 
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et  Climence,  faute  d'argent,  s'était  borné  à  donner  des  lettres 
de  certification  ;  quelques-unes  remontaient  môme  au  temps 
de  Tezercice  de  son  prédécesseur  '. 

Ce  mode  de  comptabilité  est  expliqué  par  un  règlement  de 
la  chambre  des  comptes  de  Paris,  inséré  au  Recueil  des  Ordon- 
nances *. 

Chaque  vicomte  ou  comptable  devait  porter  en  dépense 
toutes  les  sommes  dues  pour  pensions,  fiefs  et  aumônes  pen- 
dant Texercice  courant,  qu'elles  fussent  ou  non  payées  inté- 
gralement. Seulement,  pour  les  dettes  non  payées,  on  faisait 
un  arrêta  c'est-à-dire  une  mention  de  ces  parties  qui  n'avaient 
pas  encore  été  payées,  mais  étaient  restées  en  débet.  Lorsqae 
lecomptable  présentait  son  compte  suivant,  il  devait,  aux  termes 
de  cette  instruction,  adressée  vers  1366  aux  vicomtes  de  Nor- 
mandie, représenter,  au  préalalde,  les  kttres  derecotmamaneCy 
(c'est-à-dire  les  quiltamces)  des  personnes  ainsi  assignées  à 
ôtre  payées  sur  sa  vicomte,  du  terme  ou  des  termes  précédents, 
et  répondre  à  chaiçim  des  an^èts  faits  au  compte  antérieur  • 
S*il  justifiait,  par  nne  quittance,  du  paiement  d'une  somme 
restée  en  arrêt,  il  était  déchargé  ;  si  non  il  était  fait  un  nouvel 
arrêt,  et  au  cas  où  le  eomptable  cessait  ses  fonctions,  il  devait 
i-eprésenter  les  sommet  arrêtées  et  non  payées  ;  tel  était  le  cas 
de  Climence. 

Remarquons  encore  que,  dans  le  compte  présenté  par  lui, 
les  dépenses  sont  inscrites  dans  chaque  chapitre  sans  aucun 
ordre  chronologique  ou  autre  ;  ainsi,  au  chapitre  des  paie- 
ments aux  gens  de  guerre,  on  trouve,  groupées  dans  un  même 
paragraphe,  de^  dépenses  faites  pour  le  siège  d'AroudevUle 
en  1370,  pour  le  siège  du  Mollay  et  la  prise  de  la  Rochelle  en 
1363  et  pour  le  siège  du  Homme  en  1366  \ 

•  p.  w.  4». 

L'uuuu.e  de  ce  c h  i^^ti^e  e>;  WiiltCoU  luooui^lei  ;  il  contûat,  eo  effet, 
Jlus^i  de  uombreux  ju(:c;es  pdk)ê$  |«r  Ctimeuce.  lOftis  «ioiu  iî  ne  prodaisait 
^15  les  quituav-e5  rt  qa'tt  m  p^'uviit.  cviîsèqji^Œnwul.  fAire  accepta*  eo 
compte.  Au  pot uc  de  vue  du  r^i'.:ji:.  U  sîiudtu  n  iuXi  U  même  dân.*  les 
Amix  cjl*.  ?ot;  que  U  viei.>eiwe  ueùt  i»»»*  e:ê  ^scldèif.  soii  que  son  paiement 
ce  pût  ^trv  eukbii  re^ua^rvuîeut. 

*  K<^'a.e•.  ie>'  >iw"f«u'<^v.'«,  t.  IV.  pw  ";•? 


eifconstaûces,  dues  à  Tétai  de  pénurie  finau- 
ciérB  du  Navarrais,  Jes  délégalions  de  revenus  ou  assigna- 
tions, et  les  lettres  de  certincation*  venaient,  en  outre,  en- 
iraver  le  fonctionnement  des  recettes,  la  libre  perception  des 
revenus,  et  compliquer  les  opéralions  de  comptabilité  *. 

Les  capitaines^  les  officiers  de  sa  maison,  les  titulaires  de 
dons  ou  pensions  se  faisaient^  en  efifet,  assigner  leur  paiement 
sur  une  branclie  spéciale  et  déterminée  de  revenus.  Ces 
assignations  portaient  tantôt  sur  les  revenus  ordinaires,  et  on 
spécifiait  minulieusement  sur  lesquels.  Ainsi  Raoul  de  Beau- 
champ  prenait  300  liv.  t.  à  vie  sur  les  revenus  ordinaires  de 
La  vicomte  de  Coutances,  savoir  :  45  liv,  que  doit  Henri  de 
TWeuvilleà  cause  de  la  terre  du  51esniI-Garnier;  105  liv.  que 
doit  messire  Raoul  de  Bruilly  à  cause  de  la  terre  de  Moncha- 
ton  et  le  reste  sur  les  revenus  de  la  prévôté  de  Gavray  ;  — 
iàuiùi  sur  les  aides  ;  —tantôt  enfin  sur  les  impositions  ^  Ce 
n*élaît,  au  reste,  qu'ime  application,  en  petit,  do  ce  que  le  roi 
cte  Navarre  faisait  en  «rand,  puisqu'il  avait  été  obligé  de  de- 
léguer  Conches  et  ses  revenus  au  captai,  Tronclievillier  à 
Ug^r  d'Opgessin,  et  Rugles  a  Pierre  de  Rue  *. 

C'étaient  des  auxiliaires  peu  commodes  que  ceux-là,  témoin 
encore  Robin  Stokes,  écuyer  anglais,  auquel  avait  été  baillée 
à  lever,  jusqu'à  concurrence  de  200  liv*  de  rente,  la  terre  de 
monseigneur  Jean  de  Boutemont,  h  cause  d  absence.  Un  traité 
de  paix  ultérieur  obligea  Charles  le  Mauvais  à  délivrer  main 
lefée  des  terres  saisies  sui-  les  partisans  du  roi  de  France. 
Mais  le  prudent  Anglais  ne  voulut  se  dessaisir  de  la  terre  d^ 
Jean  de  Boutemont  qu'après  avoir  élé  préalablement  payé  eu 
deniers  comptants  ^* 

Les  lettres  de  certification  venaient  aussi  compliiiuer  la 

comptabilité.  Souvent  on  était  dans  Tim possibilité  d*acquitter 

rinlégralité  d'une  dette;  on  payait  un  faible  acompte  et,  pour 

fj6  surplus,  on  donnait  une  letire  de  certification  V  Daiis  le 

*  Cf.,  pour  la  comptabilité  de  la  coorûnoe,  Ad.  Viiitry»  Op^ cit,,  U  Jlf, 

<  P*  lU^.  103,  p.  171.  V.  msai  p.  110,  125,  145  el  pasaim. 
«  H.  i,  a,  ^69. 
•P.  tt?, 

•  9.  409.  lt$,  i^7,  374. 
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chapitre  des  dons  à  vie,  notamment,  on  f  oit  que  presque  tous 
les  titulaires  n'étaient  pas  payés  depuis  de  longues  années. 
Denisot  Simon  était  créancier  de  cinq  semestres  d'une 
rente  annuelle  de  30  fr.,  soit  75  fr.  On  ne  put  lui  en  payer 
que  10  K  II  est  juste  de  reconnaître  que  cette  gène  n'était  pas 
particulière  au  roi  de  Navarre.  Les  finances  du  roi  de  France 
n'étaient  pas  en  meilleur  état  et  Targentier  du  roi  donnait»  M 
aussi,  des  cédules  de  sa  main  aux  marchands  dont  il  ne  pou- 
vait solder  les  fournitures  ^ 

Le  compte  général  fut  arrêté  d'une  façon  singulière,  en  ce 
sens  que  Ton  balança  les  recettes  et  les  dépenses  par  quatre 
/Bbefs,  suivant  les  espèces  monétaires  avec  lesquelles  eI|0B 
avaient  été  effectuées.  Ce  qui  est  une  preuve  convaincante  de 
rhabitude  qui  prévalait,  en  dépit  de  toutes  les  ordonnaneaSy 
de  compter  non  par  livres  et  sols,  mais  par  espèces  d'or,  «  à 
francs  et  à  florins  »,  comme  dit  Secousse  dans  sa  préflkee  da 
troisième  volume  des  Ordonnances. 

Le  doit  et  l'avoir  se  balançaient  ainsi,  abstraction  faite  dé 
toute  question  de  règlement  du  compte  particulier  de  Gli- 
mence  : 

En  francs  d'or Dépenses.  S40,?99  A-ancs   9  s.  3  d. 

Becettes..  332,60i  francs  7      8 
En  écus  de  Jean ....   Dépenses.    30,426  écus      2    10 
Recettes..    24.699  écus    12 

En  royaux Dépenses.    25,401  royaux    1/2  8 

Recettes..    28,861  royaux    1/2  2 
En  écus  de  Philippe.    Dépenses .         305 

Recettes..  Néant  '. 

Le  même  procédé  fut  suivi  pour  régler  le  compte  particulier 
de  Climence. 

On  rechercha  d'abord  ce  qui  lui  était  dii  en  francs  d'or  tant 
par  son  dernier  compte  que  par  le  précédent,  puis  ce  qui  lui 
était  dû  en  florenees  et  en  écus  vieux  de  Philippe  et  on  réduisil* 
ces  sommes  en  francs  d'or  d'après  les  bases  indiquées. 

On  dut  encore  ajouter  à  l'actif  de  Climence  une  somme  de 

'  p.  loa.  —  V.  tout  le  chapitre,  p.  9C>  à  104. 

«  Douel  d'Arc.  Comptes  de  iaryenterie  des  rois  de  Franct,  1851.  InU^- 
duction,  p.  XllI. 
5  P.  ili. 


31,225  tr,  due  par  divers  receveurs  el  autres  débiteurs' 
dont  Climence  «i  s'était  chargé  en  ses  comptes  »,  c'est-à-dire 
qu'il  avait  portées  en  reeelle,  sans  en  avoir  rien  reçu. 

On  obtint  ainsi  un  total  de  ^3,388  fr*  1/4  et  1/2  el  4  don. 

>.  poit.  el  f /2.  Même  procédé  pour  rétablissement  du  passif, 

^8t-&-dire  réduction  en  francs  des  diverses  espèces  mono- 
lires  dans  lesquelles  son  passif  excédait  son  actif. 

On  y  ajouta  : 

|o  Une  somme  de  38,92t  fr.,  qu'il  avait  portée  en  dépense 
sam  owir  effectné  réellement  les  paiements»  autrement  dit  le 
total  des  sommes  qui  avaient  fait  Tobjei  d'arrêts,  comme  on 
i*ïi  m  plus  haut. 

2*  tne  autre  somme  de  2,95^  fr.  1/2  20  d.^  montant  d'er- 

Ï surs  ou  défauts  de  justification  K 
Et,  tout  compte  fait,  il  fut  reconnu  qu'après  une  gestion 
e  plus  de   dix  années  pendant  laquelle  il  lui  avait  passé 
#ux  mains  plusieurs  millions,  Climence  se  trouvait  créancier 
gur  \b  roi  de  Navarre  de  2,855  fr.  5  s.  10  d.  *. 

Bo  1379,  après  que  Charles  V  eût  confisqué  toutes  les  pos- 
sessions normandes  de  Charles  le  Mauvais,  on  reprit  Texamen 
des  comptes  de  Climence,  dans  le  but  spécial  de  liquider  sa 
situation  réelle  et  celle  des  divers  agents  financiers,  tant  entre 
eux  que  vis-à-vis  le  Trésor  comme  substitué  aux  droits  du  roi 
de  Navarre.  Chaque  comptable  fut  assigné  à  cet  effet  devant 
la  chambre  des  comptes  de  Paris,  et  le  résultat  de  la  révision 
qui  eut  lieu  est  consigné  au  manuscrit  dans  des  aitnotations 
latliies,  mises  en  marge  de  l'état  de  situation,  tel  que  Tavait 
lif^senté  Climence  en  1373  \ 

Les  vicomtes  d'Orbec  el  de  Goutances  s'étaient  libérés  ou  à 
peu  près,  dans  Tintervalle. 

Le  vicomte  de  Valognes  avait  d*abord  été  indiqué  comme  re- 
devable, mais  un  nouveau  compte  fait  après  son  décès  avec 
fils  le  reconnut,  au  contraire,  créancier  d'une  somme  im- 
^^^orlaote  qui  lui  fut  assignée  par  le  bureau  de  la  chambre  des 


t  p.  4iact436-4iL 
<  p.  élh  et  420-431. 
«p.  414-416. 

^  P.  416.  —  Voy.,  tar  certains  points  de  cette  ré^Bioo  *  Acia  et  tvian- 
éimmU  de  Chatks  V^  n»  1841  et  i^assîm. 


comptes»  lô  12  août  1379,  à  preniire  supet*  émolument^  terra- 
rum  quae  fuerunt  régi  Navan\T  in  Noj'manmfV  > 

Le  receveur  d'Évreux  se  reconnul  redevable,  sauf  compt 
avec  le  prédécesseur  de  Climence  *. 
m  Le  vicomle  de  Morlaiii  reconnul  sa  dette  ^ 

Le  garderies  garnisons  de  MorLain,  Ricard  Le  Resnabte, 
reconnut  redevable  des  provisions  mises  à  sa  charge  ;  seul 
ment,  le  vicomte  de  Mortain  attesta  que  ces  garnisons  élaie] 
encore  au  château  quand  Ricard  avait  cessé  ses  fonctions 

Le  gardien  de  la  vicomte  de  Valognes,  Guilîaome  Gharn^ 
était  redevable  de  105  sols;  il  les  paja  à  Climence,  le  28  mai 
1378,  sur  l'ordre  et  le  commandement  des  mallres  de 
.chambre  des  comptas  de  Paris  ;  il  fui  donc  déclaré  quitl 
'mais  on  ajoute  que  ces  105  sols  seront  portés  au  compte 
Climence  ^ 

La  situation  d'un  receveur  de  Reaumontel  celle  de  plusieurs^ 
autres  n  ayant  pu  être  contrôlée,  Climence  en  demour^^ 
chargé  *.  D'autres  étaient  ruinés.  On  ne  connaissait  pas  1^| 
représentants  d*un  vicomte  de  Careotan  et  la  reine  Blanch^^ 
détenait  ses  biens'. 

En  regard  du  nom  du  prévôt  receveur  d*Anet,  on  lit  qulfl 
est  «  mors  sanz  boirs  et  avant  son  trespassement  8e  parti  dt^ 
paiz  comme  furtif  et  mourut  par  povreté  '  ». 

Les  biens  d'un  garde  des  garnisons  de  Gavraj  furent  long- 
temps saisis  en  la  main  du  roi  et  ce  n  est  que  sur  leurs  reve- 
nus qu  on  put  se  payer  en  partie  ^ 

Climence  dut  envoyer  en  Caux,  à  la  découverte  de  la  veuve 
du  receveur  du  Neubourg  '°;  enfin  le  vicomte  de  Bretem 
était  détenu  à  Evreux  a  la  requête  du  trésorier  Lefranc,  ce  q 
renipêchait  de  se  présenter  à  Paris  devant  la  chambre  di 
comptes  ", 
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437-142. 
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437-438. 
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440. 
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435-141. 

'  p.  436-430. 

•  P.  435. 

•  P.  4M. 
'*  P.  43e. 
»»  P.  436. 
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Cette  situation  des  agents  financiers  de  Charles  le  Mauvais 
amène  tout  nalurelleraenl  à  parler  de  i*état  du  pays,  et  de 
Blui  des  finances  mêmes  de  ce  prince. 
La  ruine  et  la  désolation  des  campagnes  normandes  au 
lilku  du  xîv*  siècle  est,  il  est  vrai,  un  fait  connu  et  signalé 
'par  les  chroniqueurs  avec  une  énergie  que  Ton  serait  tenté 
de  croire  empreinte  d'exagération  ^ 

Le  compte  de  Climence  en  démontre  cependant  la  parfaite 

»t  rigoureuse  exactitude  ;  il  indique  à  la  fois  la  cause  et  Féten- 

lue  de  ces  désastres. 

La  cause,  c'étaient  les  ravages  de  ces  bandes  d^aventuriers 

ïi]   :        ^anl  Texpression  imagée  de  Froissart,  ne  laissaient 

Ir-  tendre  là  où  elles  passaient  «  sa  il  n'estait  trop  chaut 

trop  pesant  *  ».  Les  grosses  villes  et  les  abbayes  devaient, 

ta'    '  -  icore,  leur  payer  tant  par  semaine  autrement  eïles 

I  c  .Lé  arses  et  destruiles.  Les  paiements  de  celte  nature 

Itondent  au  Compte  ■. 

Il  fallait  acheter  aux  capitaines  anglais  ou  français  la  red- 
dition des  forteresses  qu'ils  détenaient  *;  payer  les  soldes  des 
BDS  de  guerre  jusqu'à  ce  que  les  localités  ou  logeaient  ces 
garnisons  «  défaillissent  de  paiement  par  impotence  i» , 
comme  il  arriva  à  Nonancourt,  en  1369  \ 

En  1365,  c'est  le  seigneur  de  Hambuye  qui  prend  et  lève  a 

son  profit  les  iaiposilions  de  deux  paroisses  voisines»  ce  qui 

nécessite  une  remise  aux  fermiers  desdites  impositions  *. 

En  1370,  messtre  Henri  de  Trousseauville,  alors  qu'il  est 

irde  et  capitaine  pour  le  roi  de  France  du  fort  de  Ferrières, 

,  la  prétention  de  contraindre  par  force  les  sujets  du  roi  de 

ivarre  à  lui  payer  400  fr.  que  le  roi  de  France  lui  a^  dit-il, 

^donnés  à  prendre  chacun  an  pour  ses  gages.  Les  gens  du  roi 


•  Chronit^edii  quatre  premiei^s  Valois  {Soùiéxé  de  VUhtùirt  de  France), 

,  91.  —  Chronique  de  J.  de  Venette  (même  Société),  t,  U,  p.  316.  — Froia- 
(mèoie  Société),  t,  VI,  p,  25.  —  Chronique  nonnande^  de  P*  CochoD, 

«T,  VLp.m. 

»  P,  n.Àl,  138,  ^24,  303.  aOi  et  pasÀim. 

*P,  34,  35,  303  et  passim. 

•  P*  29,  2\K).  • 
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de  Na? arre  obliennenl  de  lui  qu'il  se  contente  de  200  fr.  par  ] 
an  *. 

On  n'osait  circuler  dans  un  pays  peuplé  de  tels  hôtes.  Le  i 
Compte  meniionne  fréquemment  des  pillages,  des  vols  à  maiji 
armée  commis  sur  les  routes  '. 

On  ne  voit  que  manoirs,  moulins,  fermes  ars  et  destruits  ; 
terres  demeurées  à  labourer  depuis  quinze  ou  vingt  années/ 

Personne  n'osait  fréquenter  les  marchés  ou  les  foires  <t  pouri 
Teffray  des  gens  d'armes  étant  sur  le  paya  •  ». 

Il  fallait  donc  accorder  des  rémissions  aux  fermier»  d*irapo- 
sitions,  prévôtés  et  revenus  divers  *,  Des  sommes  eonsidé^fl 
râbles,  s^élevant  à  plusieurs  centaines,  môme  à  plusieurs  mil- 
liers de  francs  d*or,  sont  rabattues  des  comptes  des  receveurs 
.^u  vicomtes  qui  n'ont  pu  les  percevoir  *.  Ces  rémissions  oufl 
réductions  ne  sont  cependant  pas  faiies  à  la  légère  ;  une  infor- 
mation minutieuse,  à  laquelle  procédait  un  bailli  ou  son  lieu- 
tenant, les  précède  toujours. 

Les  impositions  ou  les  revenus  ne  rentraient,  même  partiel- 
lement, qif  avec  la  plus  grande  difficuHé;  il  faut  parfoisl 
employer  des  gens  d'armes  à  leur  recouvrement,  parce  que 
plusieurs  «sont  refusants  de  payer».  La  «  clameur  du  peuple  » 
force  à  consentir  des  réductions  et  souvent  on  constate  que 
rien  n*a  pu  être  levé  u  pour  la  povreté  du  pais  »,..  ^  pour  les 
guerres  »  '. 

Toutes  les  classes  de  la  société  étaient  ruinées.  Lors  de  lai 
levée  d*une  aide  d'ost  sur  les  nobles,  en  juillet-août  136g,  il] 
fallut  accorder  une  remise  entière  de  cette  aide,  qui  était  de 
15  fr.»  à  trois  seigneurs  des  environs  d'Évreux,  Mathieu  de 


'  P.  226.  V,  aussi  dans  Secousse,  op.  ciLy  pr.,p*  355,  des  lettres  de  réixiis-| 
^ioQ  accordées  à  un  capitaine  français  pour  avoir  exercé  des  réquisition 
d'argent  i;t  de  vivres  lapt  sur  les  gujeU  de  l'obéissaiica  da  roi  de   Prano 
que  sur  ceûx  do  roi  de  Navarre. 

-'  P,  145,  149,  15J»  656,  348,  349.  39î.  490. 

»  P.  135,  136,  160  à  168,  llî  à  175.  V.  aui«i  Recueil  dts  fU donna 
p.  I V,  p.  176. 

*  Plus  de  soixante  rémissions^  presque  toulee  d'un  lierij  sont  portée»  de  I4 
p.  133  à  la  p,  175. 

•  P*  402  à  410. 
'  P.  47*  393.  V.  aussi  U,  45,  46. 
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►ySj  sire  d'Aunay;  Gervais  do  Saint-Etienne, le  sire  deSacj 
el  une  remise  d*3  1/2  au  sire  de  Caor  \ 

La  receveur  de  Breteiiil  est  déchargé  de  12  liv.  qo'il  n'a  pu 
reconvrer  sur  le  sire  des  Essarts  à  cause  de  Taide  mise  sur 
les  nobles,  pour  la  povretéd'iceliii,  et  par  ce  que,  comme  clerc, 
il  fit  dcUvrance  de  ses  biens  par  admonition  de  TofOcidl 
d^Érreux^. 

Le  sire  de  Giiichainville  n'était  pas  dans  une  situation  plus 
prospère.  —  Ayant  le  commencement  de  la  guerre,  Tan  1361, 
Girard  Lefranc  avail  fait  lever  et  prendre,  par  manière  d*exé* 
cation^  deux  paires  de  plates  appartenant  à  messire  Regnault 
de  Guicbâioville  pour  certain  argent  que  devait  le  dit  che- 
Talicr  au  père  de  la  femme  du  dit  Girard.  Après  le  commen- 
cement de  la  guerre,  Tan  136i,  un  sergent  était  venu  prendre 
ces  armures  en  la  maison  du  dit  Girard,  el  elles  furent  baillées 
à  un  homme  d'armes  pour  la  défense  de  la  ville  d'Évreux, 
Girard,  privé  de  son  gage,  avait  fie  nouveau  re^juis  exécution 
sur  son  débiteur  ;  oiais  le  chevalier  se  défendît  avec  succès 
en  disant  que  «  puisque  autrelTois  ses  biens  avaient  été  pris 
el  levés  jusqu*à  la  dite  somme  par  main  de  justice,  il  n'estait 
plus  tenu  à  li  en  aucune  chose  ».  Girard  obtint  seulement, 
trois  ans  plus  lard,  que  les  gens  du  comte  d'Évreux  lui  rem- 
boursAssent  le  prix  des  plates  qu'on  lui  avait  prises,  soit 
7  fr.  \ 

Je  pourrais  multiplier  les  exemples  de  comptables  et  fer- 
miers d'impositions  ruinés,  malgré  les  rémissions  qu'on  leur 
accordait*  Il  sont  presque  tous  poursuivis,  emprisonnés;  on 
poorfluit  également  leurs  cautions.  Un  fermier  d  impôt,  détenu 
pour  dette  par  le  vicomte  de  Pont-Audemer,  se  sauve  de  pri- 
soo;  on  se  retourne  contre  sa  caution  dont  on  saisit  les  im- 
meubles, mais  la  femme  de  ce  dernier  intervient  :  elle  prétend 
que  las  immeubles  saisis  sont  des  propres  à  elle  appartenant, 


•  p.  Wl,  IS^  Sacy  (Sassay), 

•  P.  4(W, 

•  P*  fil,  €  tjnps  pu  tel  on  une  paire  de  pîates  paratt  avoir  désiftné  nn 
coirp^le  de  pUstroos  oa  plaqueltes  dû  niétiil  fer  ou  lailou,  qui  s'adaptalem 
ao  tnjfle  mns  î**  haobert*  J.  Quicheral,  ninfoire  du  rostume  en  Ftant^c^ 
Firif.  ia75.  l  ^nl  \i\  4*,  p.  au,  215, 
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et  on  n'éteint  la  contestation  que  par  une  remise  graciei 
du  reliquat  V. 

La  veove  d'un  fermier  dlmposition  à  Breteuîl  obtint  un^ 
remise  pour  l'arriéré  laissé  par  son  mari,  et  cette  remise  es 
rendue  nécessaire  <^  parce  que  ladiledéguerpie  estait  et  gisaîl 
moult  malade  quand  le  dit  feu  son  mari  atïa  de  vie  à  tr 
sèment  et  si  elle  peusl  estre  allée  jusque  sur  la  fosset  i 
renoncié  aux  moêbles  et  debtes  pour  la  fïovreté  où  elle  demeul 
rait  '  *.  Lorsque  la  mère  de  Charles  la  Mauvais  avait  voulu 
renoncer  à  la  succession  de  son  mari,  elle  n'avait  pu  non 
plus  remplir  cette  formalité  et  avait  dû  également  ôlre  relevée 
de  sa  déchéance  *. 

On  peut  juger,  par  la  situation  du  pays  et  par  celle  de  ses 
agents  financiers,  de  Télat  besoigncox  des  finances  du  roi  de 
Navarre.  Je  l'ai  montré  en  retard  avec  ses  créanciers  et  ses 
auxiliaires,  se  bornant  à  leur  donner  des  acomptes  ou  des 
leltres  de  certification  ;  j'ai  rappelé  ces  aides  qu'il  ordonne 
tout  à  coup  de  lever  sans  délai  pour  certaines  nécessites  ur- 
gentes à  lui  survenues;  ces  messagers  de  Clîmence  sans  cesse 
en  route  pour  hâter  les  paiements  et  solliciter  des  envois  d'ar- 
gent \ 

Cette  pénurie  datait  de  loin  ;  déjà,  peu  après  Tassassinal  i 
connétat)le  d'Espagne,  Charles  le  Mauvais  envoie  ses  joyaux" 
à  Bruges  pour  emprunter  dessus  ^ 

Ces  joyaux  avaient  dû  êlre  ultérieurement  dégagés  par  les 
frères  Bernart  et  Bauduche  Bellenali,  ces  riches  raarchanC 
d'étoffes  des  Ad  es  et  mandemenis  de  Charles  F,  qui  nous  appq 
raissent  ici  comme  prêteurs  sur  gage,  car  on  lit  au  Comp\ 
qu'en  1367  il  leur  fut  payé  300  fr.»  a  pour  plusieurs  joyau^ 
de  madame  la  royne  qui  furent  jA  piè^'çA  engaigés  à  Bruges  et 
qu'ils  avaient  dégaigés  et  mis  par  devers  eux  pour  les  garder  à 

'  P,  50  à5î,  59,  ifr>,  17Î,  173.  A  Carentan,  quelques  propriétés  éUît, 
dans  un  tel  état  4e  ruine  que  ceox  àqui  elles  étalent  doïinées  à  litre  grato 
renonçaient  4  ces  donations,  le  bien  ne  pouvant  suffire  à  payer  le»  renK 
ordinaires  dont  il  était  (rreTé,  (P.  401  ) 

»  P,  166.  —  V,  E.  \i^TT\,  Histoire  de  Saint'Germain-téM'Évreuji  ;  ja^ 
p.  868  à  373, 

•  F.  416,  MB. 

*  Seonusse-  \,  p.  36, 
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|oDS6tgoeur»  lesquels  300  fr.  ont  été  déduits  à  Bernart  de  la 
ssesotnine  à  lui  due  par  Monseigneur  ^  n 

(  En  marBde  la  même  année,  leg  vicomtes  d'Orbec  et  de  PoDl- 
"Audemer,  le  receveur  d'Évreux  et  le  trésorier  Climence  font 
plusieurs  voyages  à  Paris  «  pour  soi  obligier  à  Berthelemieu 
Joban,  Lombart^  en  la  somiDO  empruntée  pour  certain  fait 
touchanl  Monseigneur  ».  Il  s'agissait  d'un  emprunt  contracté 
le  1 2 mars  t367,  par  le  captai  de  Buch,  comme  lieutenant  du 
roi  de  Navarre,  «  pour  ce  que  des  revenues  de  Monseigneur 
on  ne  pouvait  si  prestement  finer  d'icelle  somme  comme  le 
besoin  le  requérait  pour  la  nécessite  qu'il  avait  de  finance  à 
sa  venue  de  Bordeaux  à  Ëvreux,  pour  faire  paiement  à  des 

^n&  d'armes  venus  de  Gascoigne  en  France  »».  Cet  empmnl 

fêlait  cunclu  que  pour  une  somme  de  3,*J00  fr.»  oiais  *i  pour 
icelle  somme  plus  lègièrement  presler  lut  traité  et  accordé  de 
poier  au  dit  terme  (la  Saint-Jean  1368)  outre  iceulx  3,000  fr», 
la  somme  de  600  fr.,  pour  courtoisies.  >.  Cette  constalalîoû 
d'une  des  manières  d'éluder  la  défense  du  prêt  à  intérêt  est 
curieuse»  Ce  qui  ne  Test  pas  moias^  c'est  le  taux  vraiment 
usuraire  ptiisqu'il  est  de  20  p.  100  pour  quatre  mois.  L  obli- 
gation fut  passée  devant  Jehîin  de  la  Court,  notaire  en  chas- 
lei  ',  qui,  pour  son  salaire,  avait  reçu  2  fr. 

Peu  de  mois  plus  lard,  Tévèque  d^Avranches  et  Tabbé  de 
Cherbourg»  deux  des  lieutenants  du  roi  de  Navarre,  engagent 
pour  500  fr.  de  vaisselle  d'argent  à  eux  appartenant,  pesant 
ÎQO  mares  d  onces,  pour  payer  la  rançon  de  Berlran  de  Me- 

luges,  dit  ailleurs  de  Venauges,  un  des  principaux  capi- 

llnes  navarrais  *. 

Las  revenus  étaient  escomptés  d'avance;  en  juillet  13S9, 
pour  obtenir  de  Habby  Mousse,  juif,  qui  venait  de  prêter 
MO  fr»  contre  une  assignation  sur  les  fermiers  d'impôt,  un 
nouveau  prêt  de  lOOfr^  Climence  est  forcé  d'intervenir  lui- 
mdoie  ei  de  donner  une  garantie  sur  les  treizièmes  d'Évreux 
à  éèhoir  à  la  fin  d'avril  1370  \ 

>  f  941^  945,  3idt  380»  407.  Sur  les  Lombards,  on  banqaWs^  T.  Ad. 
Vuitfy,op.  cil,  Jl.  p.  481.  •    ^ 

*  P.  317,  3Î9. 
L«  P*  4M. 
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Quand,  en  1370»  Monseigneur  d'Avranches,  rarchidiacre^le 
Calahore  et  autres  gens  de  Monseigneur  vont  à  Paris  poar_ 
traiter  avec  le  roi  de  France*  ces  ambassadeurs,  à  court  d'ar^J 
gent,  sont  réduits  à  laisser  en  gage  un  plat  d'argent  *.  Une" 
autre  fois  d^autres  négociateurs  ne  troufent  même  plus  rien  à 
laisser  en  gage  pour  leurs  dépenses,  et  voilà  l'expédient  aa- 
quel  ils  en  sont  réduits  ; 

Ils  achètent,  à  crédit,  six  pièces  de  drap  à  six  marchands 
différents  et  ces  draps  sont  immédiatement  baillésà  un  certain 
Lorin  de  la  Goderie  «  qui  les  prend  en  déduction  de  certain 
argent  en  quoi  il  s'eslait  obligié  à  Paris,  pour  partie  des 
dépenses  qu'avaient  faites  le  sire  de  Castekiof,  Pierre  du 
Tertre»  le  baiili  d'Évreux,  leurs  gens  et  leurs  chevaux  à  Paris, 
où  Monseigneur  les  avait  envoyés  pour  Irailler  »  '. 

Enfin^  en  novembre  1369,  la  situation  avail  été  un  oioment 
si  difficile  que,  pendant  ce  mois  et  les  trois  suivants,  Charles 
le  Mauvais  dut  faire  banqueroute  partielle  à  ses  serviteurs  ei 
aux  gens  de  guerre  servant  sa  cause. 

Les  capitaines  des  châteaux  se  virent  retenir  la  moitié 
leurs  gages,  et  tous  les  autres  hommes  d'armes >  serrants 
archers»  un  tiers. 

11  est  vrai  qu'à  partir  du  mois  d'avril  1370,  on  parvint,  quîtl 
à  ne  les  pas  payer  exactement,  à  remettre  les  gages  à  îei 
taux  ordinaire  ", 

Mais  ce  trait,  ces  quelques  petits  faits  que  Ton  pourn 
multiplier,  suffisent  à  reconstituer  la  physionomie  de  Tel 
financier  du  comte  et  du  comté  d'Évreux. 


'  P.  3TT,  S8L 
^P.  421. 


*  P*  si>5,  r5M,  iël,  315  el  passim.  --  V.  sur  le«  «uspeasioos  de  paiODtiiU 
*  ceue  époque,  àÂ,  Vuitry,  op.  et/.,  111.  p,  ai6.  " 


L'étude  d*un  document  financier  perdrait  une  grande  par- 
tie de  son  utilité  et  de  son  aurait  si  Ton  ne  se  préoccupait  de 
comparer  la  valeur  de  la  monnaie  et  le  pouvoir  de  Targent 
eDire  Tépoquo  de  ce  document  et  Tépoque  présente. 

Combien  faudrait-il  payer  aujourd'hui  telle  denrée  »  loi 
otyet  qui  coûtait  alors  telle  somme?  Quel  prij:  représentent 
aujourd'hui  tels  salaires,  tels  gages,  telle  rente  payés  alors 
pif  un  prix  donné? —  Pour  répondre  à  ces  queslions,  deux 
fioiiiUsontà  examiner:  la  valeur  intrinsèque  d'une  somme 
donnée;  c'est-à-dire  la  quaniiié  exacte  de  métal,  or  ou  argent, 
qu'aile  représente;  en  second  lieu,  ia  valeur  relative,  le 
pouvoir  de  Targent,  en  d'autres  termes^  la  quantité  qu'il 
en  '■-  :^**:Mt  actuellement  pour  obtenir  ou  acheter  ce  que 
1'^'  viil  ou  obtenait  autrefois  avec  ojie  quantité  d'argent 

connue* 

Les  termes  de  livres,  sols  etdenierâj  employés  généralement 
autrefois,  exprimaient,  on  le  sait,  non  une  monnaie  réelle,  mais 
une  mmnuie  de  compte  ou  fictive.  Il  faut  donc  chercher 
d  abord  de  quelle  quantité  d*or  ou  d'argent  cette  monnaie 


A* 
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fjclive  était  l'expression.  Cette  appréciation  offre  des  difficultés 
de  plus  d'une  sorte.  On  obtient,  en  effet,  une  réponse  diffé- 
rente, suivant  que  Ton  consulte  le  prix  du  marc  de  fin,  <mle 
prix  du  marc  de  monnaie  ;  le  prix  pour  lequel  les  espèces 
étaient  en  circulation,  ou  le  prix  payé  aux  changeurs  par  les 
hôtels  des  monnaies;  le  cours  légal  ou  le  cours  volontaire.  Le 
rapport  de  l'or  à  l'argent  ayant  varié  fréquemment  et 
dans  d'énormes  proportions,  la  livre  de  compte  représente 
encore  une  valeur  différente  selon  qu'on  l'évalue  en  monnaie 
d'or  ou  en  monnaie  d'argent.  Ces  difQcultcs  se  compliquent 
sur  out  en  face  des  variations  de  monnaie  si  nombreuses  qui 
ont  marqué  d'un  désastre  de  plus  les  soixante  premières 
années  du  xiv*  siècle.  Tanlùl  le  roi  affaiblissait  la  monnaie 
décompte,  et  tantôt  il  rélevait,  c'est-à-dire  qu'il  ordonnait 
que  telle  pièce  de  monnaie  qui  avait  cours  pour  1  sol  aurait 
désormais  cours  pour  trois,  ou  réciproquement;  et  souvent, 
pour  atténuer  les  effets  de  ces  mutations,  cette  même  pièce 
(lovait avoir,  successivement,  unou  plusieurs  cours  différents ^ 

D'autres  fois,  le  roi  faisait  fabriquer  des  espèces  qui,  ayant 
le  même  cours,  le  môme  nom  et  la  même  apparence,  étaient 
d'un  moindre  poids  ou  d'un  titre  inférieur,  de  telle  sorte  qu'en 
i:)5K,  la  principale  espèce  d'ar^^ent  ne  contenait  qu'un  sep- 
tiùnie  d'argent  et  six  septièmes  de  cuivre  ^. 

Tendant  dix  ans,  de  1350  au  5  décembre  1360,  la  livre  tour- 
nois changea  70  fois  de  valeur,  notamment  16  fois  dans  la 
seule  année  1359,  et  15  fois  dans  les  onze  premiers  mois  de 
1360. 

La  livre  tournois  qui,  au  temps  de  saint  Louis,  dit  M.  Ad. 
Vuitry,  représentait  une  quantité  d^argent  équivalant  à 
17  fr.  97,  qui  valut  encore  17  fr.  37  sous  le  règne  de  Philippe 
de  Valois,  et  8  fr.  68,  au  commencement  du  règne  de  Jean, 
no  représenta  plus  que  0  fr.  41.  Une  rente  perpétuelle  de 
10  livres  fut  successivement  acquittée  avec  des  quantités  d'a^ 


•  Un  mandement  du  32  aoi\t  l'M^i  stipule  que  le  gros  toarnoÎ8  vaadrt 
successivement  3  8.  9  d.,  puis  3  s.  6  d.,  enfin  1  s.  3  d.  —  Leber,  Etude  nr 
ta  forhnw  privée  au  moyen  Agc^  p,  239,  211. 

*  Ad.  Vuitry.  Les  Monnaies  sous  les  trois  premiers  Valois;  Compte  rendo 
des  Bôaaces  de  l'Acad.  des  scioaces  morales  et  politiques,  1881,  p.  320. 
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quivalanl  à  179  fr.  70;  173  fr.  70;  86  fr.  80;  etl  fr.  10. 

!..        -'-\  empruntant  100  livres  en  1336,  avait  reçu  en  argent 
l'i,  aide  1,737  tV.,  se  Iil>érait,  oû  1342,  en  ne  rerabour- 

gant  que  l'équivalent  de  347  fr.,  et,  le  IS  mars  1360,  Téqui- 
valent  do  41  fr.  K 

Le  rapport  de  Ter  à  Targent  subissait  des  fluctuations  aussi 
désastreuses;  il  n'était  que  de  9,  80  au  mois  d'août  1358; 
pendant  les  deux  années  suivantes,  il  ne  fu  que  s'abaisser, 
variant  le  plus  souvent  entre  7  et  2,  et  finissant  par  tomber 
k  1, 04,  Le  IG  mars  1360,  les  espèces  d*or  ôt  les  espèces  d'ar- 
gent avaient  une  valeur  légale  qui,  à  raison  de  leur  litre  et 
dateur  poids,  supposait  que  l'argent  valait  autant  que  Tor  '* 
Les  désordres,  les  abus  et  les  inconvénients  sans  nombre 
L  do  système  monétaire  au  nv*  siècle  ont  été  vivement  peints 
p&r Secousse  dans  la  préface  du  tome  H ï  des  Ordonnanceî*. 
•  Je  ne  m'arreslerai  point,  dit-il,  à  détailler  tous  les  incon- 
vénieals  qui  naissaient  du  désordre  des  monnaies,  la  cherté 
[des  denrées  et  des  marcbandises,  la  difficulté  du  payement,  le 
-  du  commercei  etc.,  et  je  me  boriiéray  aux  plus 
-.  Quelquefois  le  publie,  fatigué  des  fréquentes 
KïutâtiocLS  des  monnayes,  refusait  de  recevoir  les  nouvelles.., 
H  continuait  aussi  quelquefois  à  se  servir,  au  mépris  des 
'TiiûRnaiices,  de  monnayes  décriées  et  il  les  conservait  dans  le 
•commerce  pour  un  prix  plus  fort  que  celui  qu'on  en  donnait 
4 la  monnaye;  ou  il  faisait  quelquefois  monter  le  prbc  de 
<^llesqui  avaient  cours  au-delà  du  prix  porté  par  les  ordon- 
i^inces.*.  L0S  monnayes  élranpjères  étaient  aussi  reçues  dans 
cofûmerce,  malgré  les  deffenses  du  roy  et  le  public  seul  en 
terminait  les  prix. 

m'  La  variation  des  monnayes  causait  de  grands  dérangemens 

is  les  payemens.  A  mesure  qu'elles  baissaient  ou  qu'elles 

enl  ceux  qui  avaient  fuit  des  marchez  entre  eux,  ceux 

|c|  ni  preste  de  l'argent,  ceux  qui  en  devaient  souffraient 

^^^à  le^  on  faisaient  des  gains  à  proportion  de  ce  que  l'ar- 

I  Tolait  lorsqu'ils  avaient  contracté  et  du  prix  qu'il  avait  à 


i  M,  Vuilfy.  Op. 
t  lit..  Md. 


cj7.,p,  3i7, 
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éaiîcew!ernQe  des  payements.  Ainsi  un  homme  (juii 
lantprôter  6  liv.  lournois  avait  donné  an  marc  d'argentqi 
lail  alors  ce  prix,  perdait  la  moitié  de  ce  qu'il  avait  donné» 
on  le  payait  lorsque  l'argent  valait  douze  livres  :  car  on  ne  li 
rendait  qLi*un  demi  marc  d'argent.  Mais  aussi  il  gagnait 
double  s'il  avait  fait  ce  prêt  lorsque  l'argent  était  à  dou: 
y  vres^  et  qu  on  le  payât  lorsqu'il  ne  valait  plus  que  six  livres 
c'était  la  môme  chose  pour  les  débiteurs* 

c  Four  remédier  à  ces  ieconvéntens,  le  public  s'était  ao€Oi|^| 
lumé  à  ne  plus  contracter  à  livres  et  à  $ohr  mais  k  marcs  d'o!^ 
ou  d*argent,  à  llorins  ou  autres  espèces  ;  c'est-à-dire,  ou  ne 
disait  pas  :  Je  vous  preste  cinquante  livres  en  monnayes  cou- 
rantes, et  vous  me  rendrez  dans  un  certain  temps  cinquaut^H 
livres  en  monnayes  qui  auront  cours  alors;  mais:  Je  vou^B 
jireste  tant  de  marcs  d'or  et  d'argent,  et  vous  m'en  rendrez 
autant  ;  je  vous  preste  une  certaine  quanlilé  de  florins  ou  de 
bons  gros  tournois  et  vous  m*en  rendrez  le  même  nombre  en 
nature,  ^ 

«  Ces  sortes  de  conlracts  étaient  une  des  raisons  poor  les 
quelles  le  public  conservait  dans  le  commerce  les  monnaye 
décriées.  » 

Les  ordonnances  royales  défendaient  sans  cesse  cette  ma 
nière  décompter  à  flurms;  mais  c'était  sans  succès.  A  chaqu 
instant,  il  faliait,  après  de  nouvelles  mutations,  reconnattr 
au  moins  pour  le  passé,  ces  sortes  d'engagements  et  régie 
leur  exécution. 

Le  gouvernement  revenait  pourtani  toujours  à  ces  prohibi- 
tions, et  toujours  avec  le  môme  insuccès  ^  ;  le  Compte  dur  m 
de  NavafTe  en  est  une  preuve  nouvelle.  Non  seulement  il 
n'est  point  établi  à  livres  et  à  sois,  maïs  ïa  plupart  des  recettes 
et  dépenses  qu'il  relaie  sont  ainsi  évaluées  en  francs  d'or. 

Ce  fait  lui  donne  aujourd'hui  une  imporiance  inappréciable 
au  point  de  vue  des  questions  économiques  et  monétaires  ;  le 
type  d'après  lequel  il  est  dressé  n'est  point,  comme  la  livre 
tournois^  une  monnaie  fictive,  une  valeur  de  convention  dont 
il  faut,  à  travers  de  nombreuses  obscurités,  préciser  Texpi 


IV.   Ordonnances  de«  3  mai   1350,    13  jaovier    1356,   7  janTigr   13ei- 
(M,  Ad,  Yuilry,  op,  dt,  p,  54,306,  473.) 
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Eioili  il  représente,  au  contraire,  une  valeur  inlrinsèque  d'or 
nettoment  déiermînée,  une  fraction  coniiue  du  marc  d'or. 

Le  fienc  d'or,  dont  la  fabrication  fut  ordonnée  le  5  dé- 
cembre 1360  et  corameoçâ  le  12  janvier  suivant,  était  au  litre 
légal  de  2i  Jurais,  sa  taille  était  de  63  au  marci  et  sa  valeur 
1  livre*  Cette-pièce,  valant  exactement  1  livre,  resta  plus  de 
vingt  ans  dans  ta  circulation,  sous  ce  nom  ou  sous  celui  de 
royal,  parce  que,  le  27  juillet  1364,  le  roi  ordonna  de  fabri- 
quer des  deniers  d'or  fin  appelés  royaux,  de  13  au  marc  et 
courant  pour  l  livre.  C'était  la  même  espèce  que  les  francs 
d*or.  —  Au  moment  de  la  création  du  franc  d'or,  la  valeur  de 
la  lîrre,  déduite  de  l'or,  remonta  de  9  fr.  77  à  13  fr.  38  et  celle 
déduite  de  l'argent,  de  4  fr*  75  à  8  fr.  68,  ce  qui  ûxe  à  10,07 
le  rapport  de  Tor  à  l'argent  *.  Le  20  avril  1365,  Charles  V  fl- 
frapper  une  deuxième  espèce  d'or  fin,  le  denier  aux  Heurs  de 
lys,  courant  pour  une  livre  et  ne  se  distinguant  que  par  la 
Jaille  (de  64  au  marc  au  lieu  de  63),  des  royaiLx  ou  francs  d'or, 
ni,  d'ailleurs,  ne  furent  pas  démonétisés.  Ce  léger  affaiblis- 
sent de  ia  monnaie,  continue  M,  Vuitry^  n'avait  pas  une 
fiportance  sérieuse  ;  la  valeur  de  la  livre,  déduite  de  la  nou- 
velle espèce  ne  variait  que  de  13  fr.  38  à  13  fr.  i7... 

*  Ces  deux  pièces  d'or,  les  royaux  et  les  deniers  aux  lleurs 
lys,  dilTéraient  si  peu  qu'elles  formaient,  à  vrai  dire,  une 
lie  espèce  monnayée  d'or  fin ,  dont  chaque  pièce  pesait 
H,  et  valait  intrinsèquement  13  fr.  38  de  notre  monnaie. 
rail  30  millimètres  de  diamètre.  Notre  pièce  d'or  actuelle 
de  10  fr,  à  900/iOOO  seulement  de  fin,  ne  pèse  que  3  gr.  225 
ei  n'a  que  19  millimètres  de  diamètre.  Le  royal  était  donc  un 
peu  plus  lourd,  beaucoup  plus  grand  et  plus  mince  *  ». 

La  valeur  intrinsèque  du  franc  d  or,  porté  au  compte  du 
trésorier  J.  Climenco»  était  donc  de  13  fr.  3B.  Mais  au  point 
de  vue  de  sa  valeur  monélaire  actuelle  relative,  on  se  trouve 
en  présence  d'un  difficulté  d'évaluation  causée  par  la  diffé- 
T*^  î-e  le  rapport  existant  alors  entre  Tor  et  l'argent,  et 

1  aujourdliui.  Ainsi  à  la  fin  de  décembre  1360, 


I  Op,  cit.,  p.  Abl,  458,  463, 

•  II.  Ad.  Vuilrf ,  op.  ciL,  p.  IS3,  466»  —  On  se  rappelle  que  le  dénia r 
wax  tteun  de  lys  m  vabit  exactement  que  13  fr.  17  c. 
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une  livre  tournois,  payée  eu  or,  représente  une  valeur  intrin* 
sèque  actuelle  de  13  tt,  Z^,  et  une  livre  tournois  payée  alor^H 
en  argent  représenterait  seulement  8  fr.  68  ^  Comment  fair^S 
pouravoir  l'idée  la  plus  exacte  de  la  valeur  monétaire  actuelle 
delà  livre  tournois  d'alors  ?  M.  de  Wailly  propose  de  cher- 
cher cette  valeur  dans  une  moyenne  entre  la  valeur  intrin- 
sèque de  la  monnaie  d'or  et  celle  de  la  monnaie  d'argent,  et 
cela,  dans  toutes  les  hypothèses,  quand  bien  même  comme 
c'est  le  cas  au  compte  de  J.  Climence  on  se  trouve  en  face 
d'un  paiement  fait,  ou  d'un  compte  établi  en  monnaie  d'or  '. 
M.  Vuitry,  dans  ses  Etudes  sur  le  régime  financier  de  ta  France^ 
paraît  aussi  adopter  ce  mode  de  calcul,  malgré  les  justes 
critiques  qu'il  on  fait. 

L'importance  pratique  de  cette  question  est  considérable* 
en  eflet,  si  on  ne  tient  compte  que  de  la  valeur  intrinsèque 
absolue  du  franc  d'or,  en  évaluant  à  5  le  pouvoir  de  Targenl, 
on  porte  la  valeur  relaiive  du  franc  d'or  à  66  fr.  90  ;  au  con- 
traire, en  tenant  compte  de  la  moyenne  proposée  par  M.  dé 
Wailly,  sa  valeur  relative  n'est  plus  que  de  53  fr.  45. 

Quelle  que  soit  la  grande  autorité  de  ses  auteurs,  lesys^l 
lème  adopté  par  MM,  de  Wailly  et  Vuitry  ne  me  parait  pas  à 
Tabri  d'une  objection.  C'est  que  la  valeur  intrinsèque  de  la 
monnaie  d  or  ayant  varié  dans  des  proportions  inQnîment 
moins  considérables  que  celle  de  la  monnaie  d'argent^  cette 
fixité  a  dû  lui  donner,  même  au  xiv*  siècle,  le  caractère  d'une 
sorte  de  régulateur  ou  d'étalon  *,  Ainsi,  lorsque  Fordonnance 
(lu  30  décembre  1353  fait  remonter  la  valeur  de  la  livre, 
déduite  des  espèces  d'argent,  de  1  fr.  73  à  8  fr.  68,  celle 
déduite  des  espèces  d'or,  qui  était  auparavant  de  12  fr.  96 
ne  change  pas  ;  au  contraire,  ce  qui  change,  c'est  le  rapporlH 
entre  les  deux  métaux  qui  est  reporté  de  2,07  à  10,38*  Même' 
immobilité  de  Tor  quand  Tordonnance  du  3  août  1356  fait 
retomber  la  valeur  de  la  livre  déduite  des  espèces  d'argent  à 
4  fr.  34  et  3  fr.  37. 

*  On  8  fr.  66,  suivant  M.  de  Waifly,  Mémoire    cil*,  3*   tableau,  p.  3^^ 
et  327.  H 

«  Mém.  cit.,  p.  197»  199,  :t97,  iOO.  " 

»  Ainsi  de  1358  4  ism,  on  ne  compte  que  trois  muiaiioas  de  Tor  cootre 
sa  de  l'&rgeiiL  (M.  Vuitry,  Mém,  cit.,  p.  325.) 
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très  importanl  de  noier,  dantTêi  m*3[re* 
^fortkmnance  du  7  janvier  1361,  réglant,  après  le 
rétablissemeDl  de  la  Torte  nionnaie,  le  paiement  des  âeiim  et 
Texécuiion  des  contrats  et  marchés  antérieurs,  prend  pour 
èase  de  ce  règlement  non  plus  l'argent ^  mais  Tor,  M,  Vurirj, 
dans  son  iMéraoire  déjà  cité,  se  refuse  à  voir  dans  ce  fait  la 
preuve  que  Tor  triait  alors  le  régulateur  des  prix  ;  mais  les 
motifs  qu'il  donne  me  paraissent  amener  à  peu  près  à  la  con- 
clusion qu'il  combat.  «  Dans  les  cinq  dernières  années,  dit-il, 
et  sans  qu'il  soit  besoin  de  remonter  plus  haut»  les  variations 
de  la  monnaie  d'or  avaient  été  beaucoup  moins  considérables 
que  celles  de  la  monnaie  d'argent.  Tandis  que  la  valeur  de  la 
liTre,  déduite  des  espèces  d'argent  avait  varié  de  8fr.  à  0,41, 
c^est-à-dire  de  20 à  !,  la  valeur  de  la  livre  déduite  des  espèces 
d'or,  n'avait  varié  que  do  12  fr,  96  à  6  fr,  10,  c'est-à-dire  de 
2  a  1*  En  prescrivant  de  payer  à  [iroportion  et  selon  le  prix 
du  denier  d'or,  on  était  donc  assuré  de  rencontrer  des  points 
extrêmes  moins  éloignés  ;  on  imposait  aux  parties,  aux  débi- 
teurs ou  aux  créanciers,  dans  un  sens  comme  dans  l'autre, 
une  sorte  de  règlement  moyen,  moins  conforme  sans  doute  à 
la  rîî^aeur  des  principes  et  à  la  stricte  exécution  des  contrats, 
mais  modérant  et  atténuant  les  pertes  comme  les  gains  qui 
étaient  la  conséquence  des  mutations  excessives  de  la  mon- 
naie '  ». 

Le  compte  de  Glimence  tout  entier  n'est,  à  vrai  dire,  qu'une 
ctinlinuelle  application,  pendant  une  période  de  dix  années 
environ,  de  cette  traduction ,  en  monnaie  réelle  d*or,  des 
diverses  monnaies  de  compte,  livre  tournois,  livre  pariais,,  ou 
livres  locales,  telles  que  la  monnaie  de  Gotenlin,  la  monnaie 
d'Évreux  '.  C'est  encore  Tindication  de  la  valeur  proportion- 
nelle qu'avaient  entre  elles  les  diverses  espèces  monétaires 
ûyant  alors  un  cours  légal  ou  même  un  cours  de  fait. 


*  M,  Vaîlry,  méra-  cit.,  p.  460, 

*  bi  roonnde  de:  Cotetilin  était  à  la  inontiaie  toamois  dans  la  propor- 
I  de  5  À  7;  v,,  p.  353,  un  paiemenl  fait  en  Cotenlin  de  113  s.  7  d*  à 
paor  18  «-  éf aient  fr.  pour  20  «,  c,  f.,  p,    l':27,  cl  p.  til  k  66»  où  des 

netitsen  GotenllD  sont  évalués  à  fr.  pour  2S  §.,   alors  q(l^à  )a  mâme 
le  fr.  vaut  aii leurs,  20  s.  —   V,  aussi  p*  312,  337,  l*"^  avril  136Û, 
S4  sois  L^urnoiSf  moQCULie  d'Évreiu,  valent  1  ttunc,  demi,  12  deo.,  p.  446* 
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Au  point  de  vue  de  révaiulion  de  la  livre  tournois,  je  crois 
devoir  iiisisler  sur  le  passage  suivant,  à  raison  de  sa  précision 

et  de  la  longue  période  qu'il  comprend  : 

Colard  de  Fresnoy  percevait,  à  cause  de  roffice  de  œestrie 
des  eauxetforests  de  Monseigneur,  une  rente  à  vie  de  200  livres, 
payable  à  deux  termes»  moitié  à  la  Toussaint,  moitié  à  TAs- 
eension.  SI  n'en  avait  rien  reçu  depuis  huit  ans,  lorsque  aou 
compte  fui  fait,  à  la  Toussaint  1370  «  qui  font  16  termes,  el 
im\A.  pour  terme»  et  valent  l,600  L,desquieuxy  ac'est  assa- 
voir pour  le  terme  d*Asconsion  1363,  100  L,  franc  pour 
93  sols  6  den.  tournois  pièce,  valent  90  francs  deux  tiers  un 
quart,  moins  7  û.  ob.  ;  et  pour  les  termes  de  Toussaint  I^C3,  ^ 
Ascension,  Toussaint  1364,  Ascension,  Toussauit  1365  ;  qui 
font  cinq  termes,  font  500  l.  franc  pour  30  sols  pièce,  valenl 
333  fr.  un  tiers  ;  et  pour  les  termes  d'Ascension ,  Toussaint 
1366;  Ascension,  Toussaint  1367,  1368,  1369;  Ascension, 
Toussaint  1370  qui  font  dix  termes  font  mil  livres,  franc  pour 
20  sols,  font  mil  francs,  font  toutes  ces  parties  à  francs,^ 
1421  fr.  4  s.  4  d.  »  *. 

On  apprend  par  là  comment,  au  milieu  de  nombreuses  va-  \ 
riations  du  cours  de  la  monnaie,  et  beaucoup  postérieurement, 
on  étîiblissait  une  sorte  de  moyenne  donnant  la  valeur  vraie  : 
de  la  livre  tournois  ;  et  en  sens  inverse,  on  trouve  le  prix  duj 
marc  d*or  exprimé  en  livres  tournois. 

Les  renseignements  sur  les  brusques  variations  des  mon- 
naies ne  sont  pas  moins  curieux.  Une  rémission  (remise  de 
prix)  accordée  au  fermier  des  impositions  de  Cormeilles  pour^ 
un  an,  do  la  mi-mars  1359  jusqu'à  un  an  accompli,  parf 
le  prix  de  3,000  liv,  est  motivée  sur  ce  que  «  pour  le  temps 
qu'il  print  ycelle  ferme  un  escu  de  Jean  valait  13  livres  ou 
environ  et  ou  temps  qull  fist  le  poiement  d  ycelle  ferme  au 
vicomte,  ycelui  vicomte  ne  print  un  escu  que  pour  50  s.  »  *, 
C'est  là  un  exemple  Inen  précieux  de  rélévation  énorme  que. 
donnaient  à  la  monnaie  les  transactions  volontaires.  M.  doîl 
Wailly  dit,  en  effet  \  qa*en  mars  1360  (n.  s.),  le  cours  volon- 


^  p.  fll-95, 

«P.  172. 

^P.  9ilèl  417, 
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taire  des  royaux  d*or s*éleva  jusqu'à  12 liv.  io  s. panm^  c'est- 
à-dire  une  somme  plus  élevée  que  celle  de  13  liv.  qui  était  en 
monnaie  tournois,  el  le  compte  apprend  que  Técu  de  Jean  était 
alors  pris  pour  13  liv.  L'année  suivante,  en  n*2cceptant  un 
escu  que  pour  50  sols,  le  vicomte  s'appuyait  sûr  une  ordon- 
nance d  après  laquelle  les  rojaux  ne  seraient  pris  et  mis  que 
pour  2  liv.  \ 

On  peut  ainsi  suivre,  pendant  près  de  10  ans,  toutes  les 
fluctuations  de  la  livre  de  compte,  tournois  ou  parisis,  mesurée 
"frétaion  du  franc  d*or, 
"^On  voit  aussi  la  valeur  pour  laquelle  avaient  cours  les  autres 
monnaies  d*or  de  Tépoque,  et  il  est  intéressant  de  constater 
combien  d*espèces  décriées  étaient  restées  dans  la  circulation. 
Parmi  les  monnaies  souvent  indiquées»  le  florin  d'Aragon  mé- 
rite une  mention  spéciale;  le  ta  mars  1369,  on  paya  80  fr. 
d'or  un  coursier  acheté  en  Navarre  de  Jehan  de  Grèvecœur, 
maître  d'ostel  de  Monseigneur,  qui  avait  été  prisié  six  vin^rt 
dorins  d'Aragon,  avalués  à  80  fr.  C'était  peut-être  la  monnaie 
dont  un  exemplaire  a  fait  l'objet  d'une  communication  de 
U.  de  Longpérier  à  l'Académie  des  inscriptions  el  belles- 
lettres,  le  Sdéceoibre  1880,  monnaie  d'une  fabrication  illicite 
attribuée  à  Charles  le  Mauvais,  el  dans  laquelle  on  a  vu  un 
nouveau  et  curieuuX  témoignage  de  la  manie  d'usurpation  du 
m  de  Navarre  *. 

Les  prbc  du  marc  d'or  ou  d'argent  pour  l'orfèvrerie,  relaté 
àdes  dates  ditlérentes,  pourra  aussi  coafirmer  ou  compléter 
les  données  connues. 


1  Cet  évaiuiiUoQS  des  diverses  espèces  d  or  étaient  une  source  Incessante 
dedifûcottés  entre  parties  coatraclanteâ  ou  entre  comptables.  On  eu  voH 
des  ir^ceê  d&ns  le  Compte.  Ici  Ci i me n ce  ne  veut  compter  que  duux  fTaocs 
pour  troU  écus  de  JeuD«  et  oa  lui  dit  pliistard  de  compter  tn^îsëcuit  potir 
dans  moutons  de  roi  (406).  Aille  irs^  c*est  le  TÏLOinte  de  Vallonnés  qtii  ren- 
voie  à  celui  de  CarAutaii,  Martio  Louff,  des  îieppavs  ù'or ^  parce  fpt'il  ne  lc$ 
pQt^aU   mcitte  au  pris  que  le    dit    àlarltn  les  ti  avait  euvQj/Ci  (p*  64^. 

•  Journal  û/yiçietf  8  décembre  I88a*—  L'aulcur  de  Lettres  sur  VUistoire 
monétaire  de  la  Normandie,  M.  Lccointe-Doponl  (Paris,  Dumoulin,  iMf\ 
JO-^j»  ne  met  pas  en  doute  ce  tait  qm  Ctiarles  le  Mauvais  naît  couUt'fiiit, 
ea  Norm&ûdic,  les  mûuaaies  royales  (p.  37,  39  ei  suiv.}.  »  V.  aus^i  t* 
CÊLt^tn^Monnatei  féodales  françaises ^  Pans,  Rollm  et  Feuardent,  188^,  in-i**. 
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de  quelques  mentions  du  Compte 
lardaient  de  l'achat  de  madères  pow  faire  r  os  tel  de  la  mon* 
naie  d  Evreux,  et  de  l'indicatiou  d'un  compte  qui  aurait  été 
rendu  du  fait  des  monnaies  d'Evrettx,  celte  conckision  qtioj 
Charles  le  Mauvais  avait  voulu  établir  un  atelier  monétaire  ! 
Evreux?  Il  serait  téméraire  de  se  prononcer  à  cet  égard 

Le  Compte  ne  sera  pas  consoUé  avec  moins  de  fruit  poij 
détermination  do  pouvoir  de  Targent  au  milieu  du  iiv»  sij 

Un  des  maîtres  de  la  science  historique  n'hésitait  pas  k 
à  qualifier  d'inextricables  les  dîfficullés  que  soulève  cette 
question  ^  On  n*est  même  pas  d'accord  sur  les  bases  d'éva- 
luation à  prendre,  et  sur  les  points  de  comparaison  à  adop- 
ter ;  on  en  est,  à  vrai  dire»  réduit  à  dés  évaluations  un  peu  j 
arbitraires  qui  n*ont  d'autre  poids  que  la  science  et  l'autoriléf 
de  celui  qui  les  formule. 

M,  Leber  a  émis  l'opinion  que  le  pouvoir  de  Targent  pendant  J 
tout  le  moyen  ^gQ  élall  à  son  pouvoir  actuel  comme  6  est  à  t  *, 
Les  éditeurs  du  XXV  volume  du  Recueil  des  historietis  dâl 
France  proposaient  la  proportion  de  5  à  I.  Le  chiffre  donnai 
par  Leber  me  parall  beaucoup  trop  élevé;  je  pense  que  celui] 
de  5  Test  encore  trop*  et  je  me  rangerais  plus  volontiers  à.] 
l*avis  de  M,  Guérard,  disant  dans  ses  Prolégomènes  du  cartu^ 
laire  de  Sanu-Père  de  Chm^tres  *  qu*à  la  On  du  xii*  siècle  le 
pouvoir  de  Targent  était  quatre  fois  plus  fort  qu*à  Tépoqu^ 
où  il  écrivait,  EvidemmeuL  il  eût  proposé  un  chiffre  inférii 
pour  le  xiT*  siècle. 

Jo  pense  qu'un  examen  approfondi  du  compte  de  CharB 
le  Mauvais,  prix  des  denrées,  des  vêtements,  gages,  salaires» 
ete,»  devrait  contribuer  à  faire  prévaloir  une  évaluation  plus 
fhîblo  que  celle  adoptée  genéralemenL  11  me  paraîtrait  difficile^ 
pour  ne  citer  ici  que  ces  deux  exemples,  que  le  don  à  volonl 
d0  2»  1)00  fr.  jKir  un  fait  à  Tévèque  d'Atranches*  représent 
aujourd  hui  1SS,800  fr.,  ou  encore  que  de  simples  servants,' 


«  P.  3-8,  4^3, 

»  L,  HtlUlc  h'iKdûs  tur  ialclttt$i  a^*ie<yl€  en  Normandie  au  moy^n  ége. 

*  P-  17,    {%  Wfmi  9W  ^appréciation  de  la  fortun*  prît  te  m-  *#fOi/fn  4^ 

*  r.  r\'  n 
•P.  loi. 
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d'arraas  reçussent,  à  raison  de  5  fp.  par  mois,  Féquivalenl  de 
334  fr,  50  c,  chiffres  obtenus  en  mullipliant  par  5  la  valeur 
inirinsèque  du  franc  d'or  13  fr.  38  ^ 

Ces  quelques  mots  sufflsent  pour  faire  comprendre  que  si 
le  Compte  ne  peul  être  éludié  qu'à  la  condition  que  l*on  soit 
initié  aux  queslioas  louchant  aiLV  monnaies  du  moyen  Ai^e, 
il  doit,  en  revanche,  par  Ténorme  et  prodigieuse  variété  des 
objets  quil  embrasse^  par  l'éoumératîon  de  toutes  les  mon- 

ies  de  l'époque  et  par  leur  réduction  à  une  même  unité, 
eier  des  lumières  précieuses  et  inattendues  sur  plus  d'une 
de  ces  questions, 

*  Voici,  entre  bien  d'autres^  quelques  indications  de  prix  qui  puisent  un 
ioUNt  parUcQlier  daos  ceUe  circoDstaoc^  que  ces  prix  sont,  ainsi  que  je 
Tii  d^j&  ÎslïI  remarquer^  exprimés  ea  une  monnaie  d'or  connae. 

0n  quartier  de  froment  1  fr.  d*of  (p.  313)-  Un  quartier  d'avoice  15  soli 
(p,  313).  Dq  sextier  de  pois  2  fr.  l;-2  [p.  78).  Uq  tonoeau  de  via  de  Gas- 
nc  00  royaux  (p.  311).  10  porcs  gras  30  Tr,  (p.  ^U).  18  grands /or*  très 
l5it!r.  (p.  70}.  1  verge  drap  rouge  pour  habiller  les  pages  %  fr.  (p.  396). 
our  faocher,  faner  et  amutoner  24  charretées  de  foies  pendant  31  jours, 
\%  Ir,  (p,  311). 

U  était  tûQjoars  alloué  pour  dépens  et  frais  de  voyage  aux  vicomtes  et 
iQtrefi  ifeDts  fînanciers  qui  voyageaient  pour  te  service  du  roi  de  Navarre, 
1  fir,  pÊf  joar  {p.  340-344  et  paesim).  Le$  frais  de  voyage  des  valet*  sont 
18  s,  par  jour  (p.  363). 


VI 


Les  châpltreE  des  dépetises.  —  Les  dépenses  personoeUes  *de  Charles  le 
Mauvais,  costuiite,  étoffes,  armures.  —  Le  portrait  de  la  CathééraU 
d'Evreux*  —  Son  sceau  du  secret.  —  Sun  aigenterie,  transport  de  son 
argenterie  en  Navarre.  —  Les  otÛciers  de  sa  maiion*  —  Le  Conseil  d'ami 
de  G.  de  Machault, 
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Les  chapitre?  des  recettes  du  Compte  ont  permis  d*observer 
Tétai  et  la  constitution  financière  d*yn  grand  fief,  les  charges 
qtti  pesaient  sur  un  pays,  la  ruine  des  populations,  et  lô, 
désordre  des  finances  de  Charles  le  Mauvais*  Geax  des  dé-< 
penses,  n'ont  pas  une  moindre  portée  :  ils  éclairent  Thistoire 
générale,  celle  des  événements  et  des  personnages  politiques  J 
l'histoire  locale,  et  transportent  en  plein  dans  la  vie  et  le 
mouvement  du  xiV  siècle. 

Tout  se  trouve  dans  ces  chapitres  aux  intitulés  nombreux» 
et  qui  renferment  souvent  beaucoup  plus  que  ne  le  laisserait 
soupçonner  leur  litre.  Faisant  un  choix  dans  cette  mine 
féconde  de  renseigna?  m  en  ts,  je  me  bornerai  à  signaler  quel- 
ques détails  sur  Charles  le  Mauvais,  sa  maison,  son  existence 
privée;  les  personnages  historiques  ou  connus  dont  le  Compte 
fait  mention,  et  enfin  les  gages  des  gens  d'armes  el  les 
diverses  dépenses  qu'entraînait  l'a  guerre. 

On  sait  les  innombrables  et  curieux  renseignements  qu'of-l 
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frent,  sur  les  étoffes  précieuses,  le  costume,  lorfèvrerie,  le 

mobilier  au  xnr*  siècle,  les  Comptes  de  V argenterie  des  rois  de 

France;  le  Coruple  da  roi  de  Navarre  ne  leur  cède  point  en 

inlérêl  sur  ces  chapitres.  11  est  rnôine  permis  de  penser  qu'il 

présente  de  ce  chef  une  valeur  particulière.  Dans  les  premiers, 

il  s*agit,  en  efTe!»  des  dépenses  du  roï  de  France  et  de  la  maison 

royale  ;  ici  on  prend  sur  le  fait  Texistence  non  plus  d'un  roi, 

mais  d*an  grand  seigneur,  car  malgré  la  couronne  royale  qu'il 

porte,  malgré  sa  parenté  avec  la  famille  royale,  le  roi  de 

Nivarre  peut,  sans  daoger,  n'être  considéré  que  comme  un 

grand  seigneur*  C'est  du  moins  Timpression  que  Ton  se  fait 

en  étudiant  sa  vie.  Dans  celle  existence  si  agitée,  si  orageuse» 

peu  de  place  pour  les  jouissances  calmes  et  IranquiDes  du 

luxe  et  pour  le  faste  de  la  vie  privée.  Les  troupes  à  solder,  les 

allié*  à  acheter,  les  dépenses  de  guerre  à  soutenir  absorbaient, 

et  au  delà,  ses  immenses  ressources,  ei  il  restait  peu  pour  les 

dépenses   purement  somptuaires   dans  ce  budget  dont  le 

Cimpte  met  à  nu  la  gêne  perpétuelle. 

l>e  roi  de  Navarre,  le  Compte  le  prouve,  eût  été  bien  empo- 
ché de  déployer  le  faste  quasi-royal  étalé  taO  ans  plus  tard  par 
un  autre  personnage,  bien  coupable,   lui  aussi,  envers  Ja 
France,  le  connétable  de  Bourbon  ;  et,  an  xiv*  siècle,  la  Na- 
varre  ou  la  Normandie  n'auraient  pu  rien  voir  qui  approchât 
<lft  la  splendeur  de  ces  fêtes  de  Moulins  en  1 5t7  où  figuraient 
notamment  500  gentilshommes,  ses  domestiques  ou  ses  vas- 
vêtus  de  velours  et  parés  de  chaînes  d'or,  qui  consti- 
^-.  ut  la  suite  du  trop  fameux  connétable*, 
Auconlrairei  il  paraît  y  avoir,  pour  ainsi  dire,  quelque 
lO  de  bourgeois  dans  celle  figure  de  Charles  le  Mauvais, 
'allie  d*un  moment  du  prév^M  Marcel  et  des  Parisiens  révol- 
îB  semble  s'être  plu  dans  rinlimilé  de  gens  de  petit  étal.  Telle 
V  moins  l'impression  do  lauleur  des  Grandes  Chroniques 
^    ni'fJenis^  qui  dit  qu'à  Itouen,  en  1358,  il  fit  asseoir  à  sa 
lAhla  le  maire  de  la  ville,  qui  était  un  marchand  de  petit  estât. 
Coe  chronique  contemporaine,  citée  par  Secousse,  dit  même 
fti'il  fit  manger  à  sa  table  des  hommes  de  petit  estât,  comme 
des  vendeurs  de  vin. 

'  BésorœaaQx,  HuL  de  la  mntton  de  Bourf^on,  Paris,  5  vol.  iQ-4'\  impri- 
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servait  aux  houppelandes,  chausses  et  autres  choses  pour  Mon- 
seigneur * . 

Avec  la  toile  de  Raiûs  «  bien  déliée  »,  on  Taisait  les  draps  de 
lil,  couvrechefset  rob'i-liQî^e  pour  Monseigneur  ;  on  employait 
la  toile  bourgeoise  pour  ses  ponrpoinsel  ses  Jacques»  é¥idein* 
ment  à  la  doublure  ^  Elle  était  souvent  achetée  à  Paris  chez 
GutUemelte  de  la  Pomme,  dont  le  nom  se  trouve  au  compte 
d*li:tienne  de  la  Fontaine  en  1352  ;  en  1370  ses  prix  n'avaient 
pas  varié. 

Les  dépenses  de  laloileile  d%  M"*  Jeanne  de  Navarre  offrent 
les  mômes  renseignements  sur  le  costume  des  femmes,  leurs 
chapperons  de  diverses  couleurs  et  étoffes;  leurs  couvrechefs, 
leurs  cotes  hardies  pour  relever  de  nuit,  eic,  *, 

A  càié  du  costume  civil  vient  le  harnois  de  guerre. 

On  achète  Irois  bacinés,  deux  forts  et  un  assez  légier,  dont 
les  deux  ont  des  vervelles  dorées  ;  ils  sont  garnis  de  trois  pe 
dans  d'argent  dorés  et  égaillés  à  lévriers  et  garnis  de  tissu 
de  soie,*,  —  Deux  paires  de  harnois  de  jambe  à  tous  lessoul- 
liers  cloués  de  clous  dorés  avec  leurs  i6  boucles,  16  mordans 
et  4  crampons  d'argent  doré  ;  les  cuisses  sonl  garnies  dedans_ 
de  cendal  large  en  graine  ^  ;  —  deux  cotes  d'achier»  trois  i 
njaulx  et  une  braies  tout  d'achier  ^  ;  —  des  gantelets  auxjoin 
lures  dorées  ;  les  harnoiz  de  jambe  et  Tépée  de  guerre  ét^ieij 
garnis  de  velujau  azuré  rouge  et  noir,  la  poignée  de  Vé 
rélait  de  zataiii  nolr^  Sun  espée  de  Béhaigne  pour  pareme^ 
avait  été  achetée  3  fr,,  la  lame  seule,  sans  doute;  maïs 
paie  ensuite  pour  la  façon  de  la  garnison  d'argent  dorée  1 
lévriers  àliz  clouée  au  bout  de  roulleaux  émaillés,  par  maq 
ché  fait,  pour  or  et  façon  36  fr.,  et  encore  cinq  marcs  d'aï) 
genl  employés  et  mis  en  œuvre  pour  cette  garnison  et  payû 
à  raison  de  5  fr.  10.  pour  marc,  enûn  un  tissu  de  soie 
la  dite  épée  pèse  4  onces  et  coule  3  fr.  *. 

»  y.  155,  177»  181. 

-  p.  186|  187.  V.  Comptes  de  l'argenterie.,.,  l.  I.  passim. 

1  P  122-1:^4. 

*  183,  185. 

*  P,  18:1,  184,  182, 

*  F.  183. 
'  P.  182 
'  P.  184. 
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Nolons  aussi  deux  paires  de  plates,  un  heaume  àjoufiterde 

er  de  glaive  et  une  espée  de  parement  que  Ton  fait  fourbir  à 

en  janvier  1370  *  ;  deux  larges  de  cor  très  bien  estoffées, 

Bue  aulne  de  cendal  azuré  pour  faire   un  pennon  *;  douze 

lâulnes  de  toile,  moitié  vermeille  et  moilié  azurée^  pour  faire 

Intendars'. 

C'est  sous  son  costume  de  guerre  que  Charles  le  Mauvais 
esl  représenté  sur  un  vitrail  de  la  cathédrale  d'fiivreuA'*  il  est 
kffenoujit  les  mains  jointes,  Tépée  au  côié;  il  porte  îe  bar- 
ric  complet,  et  pardessus»  une  cotte  d'armes,  courte, 
\  ouverte  sur  le  côté  eï  en  forme  de  dalmalrque  re- 
I  tossée  de  ses  armoiries  ;  il  est  coiffé  d'une  sorte  de  barrette 
Ue  couleur  jaune,  dessinant  par  le  haut  la  forme  de  la  lôle 
oommû  une  calotte  et  dont  Je  bord  figure  assez  exactement 
uaJ)ourrelet  d'enfant.  «Sa  tôte,  qui  est  très  expressive,  serait, 
I  *iil-on,  un  vrai  portrait  contemporain  ^  » 

Eu  égard  au  rang  royal  de  Charles  le  Mauvais,  et  au  luxe  de 
I  l'époque  sur  ce  points  on  voit  au  Compte  p^u  de  mentions 
d'achats  d*orfèvrerie. 

On  trouve  un  gobellet  d*or  du  poids  de  S  marcs,  4  onces  15 
^  esteliins  h  70  fr.  le  marc  ;  4  douzaines  d'écuelles,  2  douzaines 
1  da  ittiseâ  et  B  plats,  le  tout  pesant  136  marcs  2  onces  7  estai  lins 
ftfanOTïl  au  prix  de  5  fr.  3/4^  12  deniers  parisis  pour  marc  ;  6 


*  P.  im, 

*  P,  185- 

*  L'abbé  Lebeuner.  Description  de  la  Cathédrale  d'Évretu;.  —  Atmanach 
r^'àfreux  pour  1S68,  p,  Hl.  —  Le  siyle  du  vitrail  et  certaina  détails  de  cos- 
f  ^tUDê  ne  seoibtiïot  pourtant  dénoter  plutôt  Le  xv«  siècle? 

Lorsqu'on  connait  \e  vitrait  du  la  Cathédrale  d't^vreui,  on  éprouve  un 

^^i>ûd  étonnemenl  en  voyant  la  gravure  qui  se  trouve  dans  VHistoire  de 

France  racontée  à  mes  petits -enfants,  par  M.  Guiiol  (Paris,  Hachette  1873, 

tik>4*,  t  lit  p.  ]t6),    au  pied  de  laquelle  ou  lit  :  «  Portrait  de  Charles  ie 

Ifovptft/^  d'après  le  vitrail  de  la  Cathédrale  d'Évreux  ».   On  y  voit,  en 

itffH«  QQ  pertonnige  vêtu  d*ane  longue  robe  avec  cacaall  figurant  asses 

fexactemeat  Le  costume  d'uu  chanoine  de  notre  temps  et  couronne  ducale  en 

tu;  te  foiid  «t  on  motir  d'architecture  iaforme,  orné  de  deux  éeussons: 

t*im  aux  armes  de  France,  l'autre  aux  armes  de  Navarre,  On  ne  peal 

npéctier  de  regretter  qu'on  ouvrage  comme  celui-ci,  destiné  à  vulga- 

l'HUtoire  de  notre  pap^  gO're,  ne  fût-ce  que  dans  les  Ûgures,  d  ausai 

Fitmiifes  InexActitudes  l 
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nilures  comprises,  à  -2  fr.  3/i  par  compas  *.  Un  achète  aussi, . 
tapis  sarrnzinois  ^  Le  23  septembre  1370,  on  fait  an  voyage  flÉ 
Neayphle  pour  emprunter  à  la  reine  Blanche  des  chambres  e™ 
de  la  vesselle  pour  les  hostaigesque  Ton  espérait  devoir  venir 
à  EvreuLX*. 

Aucune  indication  ne  manque  au  sujet  de  ces  choses  du 
costume,  du  mobilier^  de  Tari,  ni  le  prix  de  la  façon  ou  de 
accessoires,  fil,  soie  pour  coudre;  objets  de  toilette,  peigne 
grans  et  moyens,  gravoires,  les  uns  entaillés  et  les  autre 
non;  quelques  peignes  étaient  garnis  de  mtroux  et  de  gra- 
voires,  ils  étaient  renfermés  dans  des  étuis  ;  verges  à  uestoier 
robes,  savon  mol,  toile  cirée  et  flossaie  pour  enfardelier  ^ 

La  carrière  politique  de  Charles  le  Mauvais,  son  rôlo  d'agi- 
tateur le  condamnaient  à  être  lui-même  dans  une  agitation  per- 
manente; il  fallait  fréquemment  aller  de  Navarre  en  France, 
et  iàde  ville  en  ville,  fuir  avec  ses  trésors  et  sou  mobilier  de- 
vant les  Anglais  ou  les  Français,  tour  à  tour  ses  ennemis  et 
ses  alliés.  Aussi  est-il  souvent  question  de  sommes,  de  bahuSp 
de  bouges,  de  malles  garnies  de  bahus,  de  malles  blanches 
de  cuir  d'ivoire  pour  transporter  ces  draps,  ces  pelleteries, 
cette  vaisselle*.  L'histoire  du  transport  de  France  en  Navarre 
d'une  partie  de  rargenterieet  des  éloiTes  du  roi  et  de  la  reine 
de  Navarre,  à  une  date  non  indiquée,  est  racontée  en  grand 
détail  Depuis  cinq  siècles,  les  choses  se  passent  différemmenL 

Il  fallut  acheter  deux  malles  blanches  de  cuir  d'ivoire,  et  du 
canevas  pour  enfardelter  et  lier  des  tapis  sarrasinois  ;  troiil 
sommes  et  deux  selles  de  malles,  cinq  (lossoies  à  couvrir  les 


'  p.  18J.  M.  Douai  d'Arc  a  expliqué  dans  ses  Comptes  de  Cargenicrie  des 
rois  de  France  que  le  surUll  était  Ta f^pLiciUon  d'une  éiofTû  sur  une  autre. 
L'explicaUon  de  ce  savant  e.st  conOrniéo  ici  dt  lii  façon  U  plQS  cUire  paf 
ce  passage  qui  montre  rapplicaitoa  i^ur  une  étoffe^  non  d'une  aatre  étofîe, 
mais  d'écnssons,  en  toile.  —  U,  J.  Labarte^  dans  V Inventaire  du  mobiher 
de  Charles  V  [p.  139),  propcfse  de  traduire  corapas  par  médaillon.  Je  pense 
que  c'est  plutôt  un  écusson,  dessiné  dans  des  formes  géométriques  avec  le 
compas,  puisqu'il  s'affil  ici  d'armoirie«  rcpréBenléea  dans  le  corupas,  Ije 
aensse  irouve  d*ai Heurs  aux  n«*  354U  et  3546  de  Vlnventaire, 

*  R  373. 

*  P.  i93^  190»  400.  4e»,  470. 

*  P,  185,  186,  373,  469^ 
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fardeaux"^  Ôh  fit  neuf  fardeaux,  tant  gi 
cousus  de  gros  CI  et  on  y  rail  des  pannonceaulx  ^  des  armes 
de  Monseigneur»  qui  coûtèrent  t/2  franc.  Cinq  valets^  montés 
sur  des  chevaux,  efTectuèrent  le  transport;  on  leur  acheta, 
pour  le  voyage,  cinq  paires  de  forts  souliers  qui  coulèrent»  y 
€(MDpri3  des  réparations  qu*il  talTut  faire  en  chemin,  3  fr. 
On  eut  soin  de  faire  «  crouppières,  souzventrières,  petraulx 
etcbapporons  ^  pour  les  chevaux,  parce  que  autrement  on  ne 
im  eût  pu  gouverner  ne  conduire  pour  les  mouches  ».  Arrivé 
à  Tours,  il  fallut  louer  un  batel  pour  mener  par  eau  lesdites 
bes<Mgnes  jusqu'à  Sainl-Marlin-de-Candé,  sans  les  chevaux, 
piree  qu*on  ne  les  osait  mener  par  terre  pour  les  gens 
d'armes  qui  étaient  sur  le  pays.  —  A  Bordeaux,  on  jugea 
prudent  d*acheter  cinq  demi-gtaives  pour  les  conducleurSj 
ainsi  que  de  la  toile  pour  faire  sacs  pour  porter  avoine  pour 
les  chevaux  parce  qu'on  n  en  pouvait  trouver  es  landes.  Entre 
Bordeaux  et  Pampelune,  on  dut  prendre  des  guides,  parce 
qu'il  convenait  aller  hors  chemins  pour  les  doutes  qui  étaient 
sur  le  pays.  Pour  certains  doutes  et  par  le  conseil  de  monsei- 
gneur le  Captai,  on  resta  environ  l'espace  de  trois  semaines 
«a  son  châtel  de  Verte-en- Bûche,  On  s'était  déjà  arrêté  8  jours 
à  Tours  pour  le  même  motif;  on  s*arrêla  encore  10  jours  à 
Bordeaux.  Enfin  on  arriva  heureusement  à  destination.  Deux 
chevaux  avaient  été  perdus  en  roule;  il  avait  fallu  plusieurs 
fois  faire  ferrer  ces  chevaux  et  appareiller  les  selles  et  sommes, 
et,  non  compris  ces  divers  frais^  les  dépenses  des  gens 
et  bètes  montèrent  à  94  fr,  1/2  ». 

Il  feut  bien  le  reconnaître,  le  Compte  ne  renferme  que  bien 
peu  de  détails  sur  la  vie  intime  du  roi  de  Navarre.  Ses  aumônes 
j  ont  laissé  quelques  traces  ;  on  y  voit  le  don  d*un  drap 
d'or  à  la  cathédrale  d'Evrcux  en  |!Î70\  un  don  d'argent  aux 
jacobins  de  Goutances  pour  se  faire  dire  des  messes  *.  Les 
sommes  remises  à  son  aumônier  pour  Tannée  1369  atteignent 

»  Les  charreU'3s  dans  lesquelles  fut  envoyé,  en  1375,  l'argent  pa^ô  aux 
AAgliiU  de  Samt-Sauvearporiaieni  de  même  des  penoons  ani  armes  «Je 
Fnmœ,  (CompU  (tYvon  Huari^  P»  îll,  r».) 

•  l».  êeO,  470. 

»  p.  166. 

a 
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un  chiffre  assez  ira  portant;  il  serait  possible  de  reconstituer? 
iMJur  cette  année,  le  budget  de  ses  aumônes  et  de  voircombiei^ 
il  a  donné  à  roocasion  des  diverses  solennités  de  Tannée  ^. 

Je  remarque  le  don  «  d'un  vouU  lie  cire  i^esant  six  vinf 
livres»  anuoyé  des  armes  de  Monseigneur  lequel,  il  envoy 
offriràSaint-Micliel-duM(>nt(l*abbayeduMont-Sainl-Michel), 
et  qui  coûte  pour  façon  et  cire  38  fr,  ^  S'agissait-il  d*un  vœfj 
de  cierges  qu'il  acquittait  ou  d'une  sorte  d'image  ou  de  repr^ 
sentalion  pieuse  en  cire;  le  double  sens  du  mot»  d'une  parl% 
de  l'autre,  la  double  coutume  d'offrir  des  cierges  etdesimagei 
en  cire,  laissent  indécis  entre  les  deux  interprétations. 

11  n'est  pas  parlé  d'achats  de  livres,  sauf  d'une  partie  de  la 
façon  de  certaines  matines  et  «  oroisons  »  que  messire  Pierre 
Gdfcel.  son  aumônier,  avait  fait  faire  pour  «  la  dévotion  de 
Monseigneur  »  ;  d'or  et  d'azur  achetés  fr»  à  Paris  pour  enla- 
miner  ces  matines  *,  et  encore  de  quelques  ouvrages  élémen- 
taires envoyés  en  Navarre,  destinés  à  Téducation  d'un  des 
enfants  du  roi  de  Navarre,  dont  les  indications  sont  intéres- 
santes. On  y  recounalt  entre  autres  ouvrages  la  granimaire 
de  Donat,  et  le  célèlire  traité  De  Regimine  principum.  Le  briU 
lanL  et  éloquent  orateur  d'Amiens,  de  Rouen  et  de  Paris  ava 
sans  doute  peu  de  Igisir  pour  cultiver  les  talents  dont  Tav 
doué  la  Providence, 

Nous  le  voyons,  pendant  ses  courses  en  basse  Normandie  i 
alors  qu'il  résidait  à  Cherbourg,  aimer  à  se  reposer  dans 
jardin  de  messire  Nicolle  Lefèvre,  personne  de  Tourlaville. 
«  Pour  le  plesance  qu'il  avait  à  son  jardin,  il  lui  avait  jà  pièç 
donné  certaine  quantité  de  boys  en  ses  forests  pour  ledit  jar 
din  édiflier  et  tenir  en  es  lut  afûn  que  autres  foiz  il  y  puest  soy 
retraire*  ». 

Jouait-il  souvent?  Il  n'est  pas  possible  de  le  dire;  mais  unQ 


I  p.  181,  à  102. 

»  P,  199. 

«  p.  ÎOO,  1P9. 

*  P.  193. 

•  Le  malheureux  prêtre  Fe  vH  môme  mQUraen  forfaiture  les  cbartî!! 
avec  lesquelles  î]  proflu  Je  ce  don  d'une  Taçoa  Irrégulièrer  mais  U  obUul 
une  remise  partielle  de  son  amende  (p.  120)* 
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en  1370,  i!  demande  8  fp.  au  vicomte  de  Goutances  pour 
tt  jouer  aux  tables  V  j  ♦ 

La  maison  de  ce  prince  comprenait  une  longue  liste  d'offi- 
ciers et  de  serviteurs  atlachés  à  sa  personne*  Ce  nombre, 
toutefois,  n'a  rien  d*excessif,  eu  égard  au  goût  de  l'époque  où 
celle  mulliplicilé  d'ofûciers  était  un  luxe  très  ordinaire  des 
^ands  seigneurs. 

Il  serait  possible  de  reconstituer  Volmanaeh  7  de  sa  maison, 
avec  les  fonctions^  le  nom,  les  gages,  le  nombre  de  ceiLx  qui 
la  composaient. 

D  avait:  son  chancelier,  aux  gages  de  eo  fr.  par  mois»  pour 
fourrer  rhabit  duquel  on  acheta  200  de  menu  vair  pour  le 
prix  de  66  fr,',  Jehan  de  Hannencourt  eut  longtemps  cette 
dignité  ;  il  prend  part  aux  réclama  lions  de  Charles  la  Mauvais 
IQ  duché  de  Bourgogne;  et  conclut,  en  1369,  un  projet 
faTi  ivec  la  Bretagne'. 

t.  '>  chambellans  exercent  en    même   temps  leurs 

loncUons.  C'étaient  généralement  des  capitaines  dont  plusieurs 

M  laissé  un  nom  dans  les  faits  mililairasde  l'époque,  tels 
Ferrando  d^Ayenz,  Berlran  de  Sarraberie,  Tercellet  de 
Kncourt,  Raoul  de  Beauchamp,   Falainsan  de  Pousae- 
Ke  et  le  fameux  Jacques  de  Rue  ^; 
Des  maréchaux  ;  Philippe  de  Piquigny  •  notamment. 
Des  héraulx,  Navarre  ;  —  un  roi  des  heraube»  Martin  Car- 
bormel  *; 

Des  huissiers  d'armes  et  des  sergents  d'armes,  souvent  aux 
g&ges  de  120  li^Tes  par  an,  parmi  eux,  les  capitaines  Loppez 
de  Saint-Jullien,  Bernin  de  Badefol,  Pierre  de  Saint-Martin'  ; 
DiîS  pages  ;  en  1369»  on  aclièlo  pour  eux,  à  Cherbourg,  du 
cteap  rouge^  du  blanchet,  du  drap  de  Montebourg,  de  la  fu- 
taiBe'; 
Des  maîtres  d^écurie,  Bernin  de  Badefol,  qualifié  ailleurs 

«  P.  I6f,  371,  386. 

«SecoasM.  11.7,8,  107. 

A  P.  3S9,  84,  190,  124,  li5,  146* 
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•  P.  359,  148. 
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sergent  d'armes,  el  Gulot  d*Arcy,  qui,  abandonnant  tes  ché^ 
vaux  pour  la  robe,  fut  ensuite  bailli  de  Gotentin  ** 

Des  écuyers  d*écurie  ';  —  un  clerc  d*écurîe*  ;  —  des  cbe- 
vaucheurs,  Jacquemio  de  Hollande  et  Coppequin  Lallemant*J 

—  un  maître  d'hôtel,  Jean  de  GrèveccBur*;  — un  échansonj 
PerroPeriz,  nommé  aussi  parfois  clerc  de  1  office  d*échançon- 
nerie  •;  —  un  panneiier,  Baude  de  Hanecoys"'  ;  —  un  écuyer 
tranchant  *  ^  —  un  queu  •  ;  —  un  maître  de  cuisine  *•  ;  —  un 
maître  de  fruiterie»  Bernardin  d'Espelette,  aussi  appelé  valet 
de  fruilerie^*  ;  —  des  valets  déchançonnerie  et  de  bouteil- 
lerie  **  ;  —  un  valet  de panneterie,  Hanin  de  Franchapelle  **;^ 

—  des  valets  de  chambre,  notamment  :  Raoul  de  la  Planche.fl 
Du  Tertre  dit,  dans  ses  interrogatoires,  qu'il  faut  se  défler  de 
Raoullet  de  îa  Planque  qm  garde  les  robes  et  les  joyaux  du 
roi  de  Navarre**.  Le  Compte  le  montre  comme  investi  d'unéfl 
grande  conflance,  faisant  pour  les  besognes  de  Monseigneur  de 
fréquents  voyages  à  Paris,  à  Cherbourg  et  à  Gavray'*;  Guil- 
lemin  Le  Petit,  signalé  par  du  Tertre  avec  le  précédent,  comme 
un  homme  dangereux  pour  le  roi  de  France;  on  avait  du  reste 
lieu  de  se  méfier  de  lut,  car  lorsque  son  maître  eût  résolu  de 
faire  empoisonner  Séguin  de  Badefol  dont  les  exigences  lui 
déplaisaient,  c'est  ce  valet  qui  lui  donna,  dans  la  salle  même 
du  roi  de  Navarre,  des  fruits  empoisonnés  *•.  Il  en  est  souvent 
question  au  Compte    il  reçoit  un  don  de  50  fr,,  un  cheval  du 
prix  de  20  fr.,  et  souvent  on  lui  rembourse  des  dépenses  que^ 
Glimence  n'a  peutèlre  pas  osé  spécifier  *^  ;  —  Hannequin  de 
Warnifossc,   qui  fait  en  même  temps  le  service  d'homme 
d'armes  à  Nonancourt**,  Perrinet  de  Villiers  *•;  —  des  me- 
nesierelx»  Jacqoemtn  de  Lorraine  et  Guillemin  de  Senz,  Jac- 
quemin  de  Mes,    Guillemin  Le  Maître  '^*;  —  un  physicien^! 
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Pierre  de  Nadilz*;  — des  tailleurs,  Henriet  et  Gauthier  Picot  '• 
Ce  dernier,  tailleur  à  Paris,  devait  être  bien  avant  dans  les 
secn3ts  du  Navarrais,  car,  en  1358,  ce  prince  donnait  des  ins- 
tructions secrètes  dans  une  lettre  adressée  à  Jean  Danet, 
chanoine  de  la  chapelle  royale  du  palais  à  Paris,  ou  à  ce 
Gauthier  Picot'  ;  une  rente  de  3  sols  parisis  par  jour  était  la 
récompense  de  ses  services  V 

Dans  sa  maison  religieuse  se  voient  son  aumânier,  Pierre 
Garcel*  ;  son  confesseur,  Raoul  Sanclus*  ;  un  clerc  de  cha- 
pelle, pour  la  femme  duquel  on  achète  une  robe^ 

En  rapprochant  de  cet  état  de  la  maison  du  roi  de  Navarre 
tétat  de  thùttl  de  Jean,  duc  de  Beny  en  1398^  dans  lequel 
figurent  35t  officiers  ou  serviteurs  de  tout  rang  et  de  tout 
ordre,  depuis  les  chambellans  jusqu'aux  valets  de  cuisine 
et  d'écurie»  on  trouve  que^  rôlûtiveaient,  Charles  le  Mauvais 
n'avait  point,  eu  égard  à  son  rang,  une  suite  très  nom- 
breuse •. 

Celle  liste  d'officiers  donne  encore  lieu  à  deux  re- 
marques :  l'une  que  le  même  personnage  porte  souvent,  en 
même  temps,  deux  litres  différents»  comme  Bernin  de 
Badefol,  huissier  d'armes  et  escuyer  d*écurie  ;  Bernardin 
d'Espelletto,  dit  tantôt  valet  et  tantôt  maître  de  fruiterie  ; 
—  l'autre  que  presque  tous  ces  modestes  et  pacifiques  orfi- 
ciers  de  bouche  ou  d'intérieur  étaient  aussi  et  avant  tout  des 
hommes  d  armes»  des  capitaines  de  châteaux.  Bernardin 
d'Espellete  :  ce  valet  de  fruiterie,  était  surtout  un  rude  homme 
de  guerre;  fait  prisonnier  par  les  Bretons,  il  reçoit,  en  mai 
I3W,  30  fr.  pour  sa  ranp^n  et  pour  s'armer  de  nouveau  ;  il 
est  employé  à  différents  voyages  ;  enfin  c'est  lui  qui,  avec  un 
autre  capitaine»  à  la  iôte  de  50  hommes  d'armes,  manque  de 
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surprendre  Meulan,  pendant  que  son  mattre  négocie  le  traité 
de  Vernon  \ 

Sanche  Lopis,  rhuissier  d'armes,  paraissait,  au  contraire, 
être  pluKM  un  diplomate,  un  homme  de  cabinet  ;  il  est,  avec 
Jean  de  Tilly  et  Pierre  Dutertre,  Tun  des  signataires  du  pro- 
jet de  traité  avec  les  Anglais  de  décembre  1570  '.  On  suil  au 
Compte  ses  allées  et  venues  de  Normandie  en  Angleterre,  le 
prix  du  fret  des  vaisseaux  qui  le  transporient,  le  montant  de 
ses  dépenses  ^. 

Ces  remarques  sur  la  vie  publique  et  privée  de  Charles  le 
Mauvais  rappellent  naturellement  à  la  mémoire  le  poème  à 
lui  adressé  sous  le  titre  de  «  Conseil  d'ami  «  par  Guillaume 
de  Machault  pendant  sa  captivité  au  château  d'Arleux,  U 
s'élève  jusqu'aux  points  de  morale  les  plus  élevés  et  aux 
maximes  politiques  les  plus  profondes  pour  descendre  jus- 
qu'aux plus  minces  détails  de  la  vie  privée  et  de  la  conduite 
de  chaque  jour.  Le  conseil  de  faire  respecter,  par  les  gens  de 
guerre,  ta  vie  et  l'honneur  des  femmes  n*a  peut-ôlre  pas  été 
toujours  suivi  ;  il  le  complète  par  cet  avis,  qui  révèle  un  eu-, 
rieux  usage  : 

Et  â*il  y  a  femme  qui  gise. 
Soit  tantost  ton  enseigne  mise 
Sur  1«  sommet  de  la  maison. 

Ului  recommande  encore  de  vivre  familièrement  avec 
chevaliers,  de  ne  pas  se  renfermer  dans  sa  chambre,  parce  que: 

On  dirait  c'est  une  relique 
Qu'on  ne  voit  qu'une  fois  Tano^ie. 
Pis  en  vaurrail  la  renommée  j 
Mais  compaigne  les  chevaliers, 
Les  gens  d'armes  et  les  escuyers 
Et  parle  aux  grans  et  aux  petia. 

—  Ce  dernier  vers  n'exclut  cependant  point  chei  le  poète," 
le  dédain  des  ^^cns^/en^jan/j  qu'il  appelle  d'uneexpression  ordu» 
Hère,  que  l'un  retrouve  aussi  chez  le  chroniqueur  P,  Cochon. 
—  Cette  règle  de   conduitti  est  au  surplus   appuyée  de 

3&8.  SecouM©,  ïl,  p.  137. 
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moUfe  un  peu  plus  terre  à  terre,  car  il  ajoute  ; 

Mengue  en  ta  sale  soutchI 
Et  tieos  de  tes  gens  le  convcnt 
Qui  leur  soufîst  en  ta  présence 
Trop  miex  et  à  mains  de  despence, 

II  paraîtrait  que  les  grands  seigneurs  ne  donnaient  point 
alors  de  livrée  uniforme  à  leurs  officiers  et  aux  gens  de 
leur  suite;  de  Maclidult  les  en  blâme,  et  raille  d'une  façon 
plaisante,  dans  des  vers  curieux  pour  Ttiistoire  du  costume 
le  disparate  et  la  diversité  de  couleurs  qui  en  résutie;  il 
continue  : 

Et  encore  est-ce  mes  recors 
Qu'ils  soient  vestu  d'uni  lé 

Chascuns  selon  sa  qualilé 

N'est-ce  pas  chose  plus  h  on  o  arable 
Que  tu  voies  devant  la  table 
Tes  chevaliers,  tes  escuiers, 
Tes  clers,  les  servaos,  tes  raestiers 
Veslis  ensamble  en  ordcnance 
A  la  bonnt  guise  de  France 
Que  chascun  ainsi  se  desguise- 

Le  poème  se  termine  par  cet  avis  donné  avec  une  éne 
gie  courageuse  : 

Ne  pren  de  tes  gens  que  tes  rentes 

Soit  en  hlei,  en  cens,  ou  en  ventes 
Cai  si  tu  les  vues  écorchier 
Bliex  te  vorrait  estre  un  porchier  ; 
N*îisservi  mie  tes  sonbgès 
Car  tu  les  dois  tenir  adès 
En  leur  droit  et  en  leur  franchise 
Qu'ont  de  toy  et  des  tiens  acquise, 
Et  s*ils  tneffont,  si  leur  Tais  grâce, 
Car  il  û*est  hom  qui  ne  mefface  V. 

Les  feuillets  du  Compte  du  trésorier  Glimence,  les  chiffres 
énorcûes  des  impositions,  aides  et  taillées  qu'ils  énumèrent, 
les  confiscations  dont  ils  témoignent  si  souvent  montrent 
combien  peu  ces  bons  conseils  ont  été  mis  en  pratique. 

*  OSofresdeQ.  de  llftchaalt,  l  vol.  iu-8«,  aeimBetParlft,  18i0.  p.ll)  àl2l. 


Lçi  pcrsoDoaçes  contemporaine.  —  du  GaefcliD»  —  Chaudos,  etc.  ^  Lc?^« 
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—  Le  captai  de  Buch.  —  Les  lieutenanls  dn  Nararrais.  —  Lescapluin 
^  Les  ajçents.  —  Les  conieillers. 


L'histoire  politique  el  militaire  du  roi  de  Navarre  et  de  son 
temps  tient  naturellement  une  bien  plus  grande  place  dan^ 
le  Compte  du  trésorier  Climence,  que  les  détails  de  la  vît 
privée  de  ce  prince. 

On  n'agite  pas  toute  une  contrée  pendant  de  longues  années^ 
on  n'est  pas  en  guerre  presque  continuelle  lanlôl  avec  lei 
rois  de  France,  tantôt  avec  ceux  d'Angleterre  ;  on  ne  négo 
pas  soit  avec  l'un^  soit  avec  Tautre  et  parfois  avec  tous  le 
deux  ensemble,  sans  s'assurer  des  alli»*iDces  et  des  appuis- 
sans  s'attacher  des  capitaines  étrangers,   et  sans  avoir  i 
sa  solde  de  nombreuses  bandes  armées.  Il  lui  fui  tait  encor^ 
des  auxiliaires,  des  conseillers,   des  agents  nombreux  et  ^^ 
toute  classe  dont  il  devait  acheter  le  concours,  stimuler  Tar- 
deur  par  ses  présents,   payer  enfin  les  démarches  et  1^^ 
dépenses.  ^M 

L'histoire  générale  constate  les  faits,  les  juge  et  en 
étudie  les  conséquences;  mais  il  est  également  intéressant  d* 
regarder  de  plus  près,  de  voir  le  levier  qui  fait  agir  ce3  alliés, 


à 
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ces  auxiliaires,  ces  serviteurs  ;  d'étudier  les  rouages  à  l'aide 
desquels  se  produisait  cette  f»*rce.  Toul  cela  abouiit  à  une 
somme  d'argent,  à  un  registre  de  compte. 

Les  personnages  célèbres  dans  rhistoire,  tous  les  capitaines 
plus  ou  moins  connus,  une  foule  de  gentilshommes  nor- 
mands, de  bourgeois  d'Evreux  et  des  autres  localités,  des 
agents  et  serviteurs  de  toute  catégorie  ont  leurs  noms  cou- 
chés sur  les  feuillets  (Ju  Compte  pour  les  sommes  qu'ils  ont 
reçues  ou  qui  leur  étaient  dues. 

Les  Anglais  y  Ggurent  à  côté  des  Français  ;  parmi  les  pre- 
miers, le  fameux  Chandos,  capitaine  de  Saint-Sauveur-le- 
Vicomte.  Charles  le  Mauvais  l'avait  «  retenu  à  vie  pour  lui 
servir  et  lui  avait  donné  mille  royaux  par  an  à  vie  ». 

M.  Léapold  Delisle  a  relevé,  dans  son  Histoire  de  Samt-Sau- 
veur'le-Vicûmte^  les  passages  qui  le  concernent. 

On  trouve  encore  Hue,  Jean  et  Robin  Sto<*kes,  Hochequin 
Hillonne,  Thomas  Caihretonne  et  tous  ces  capitaines  anglais 
qui,  de  Saint-Sauveur  ou  des  autres  forteresses  anglaises 
de  la  basse  Normandie,  faisaient  une  si  rude  guerre  au  pays, 
en  même  temps  qu'ils  exigeaient  de  si  grosses  rançons  pour 
ncbal  du  pillage^  ou  sous  prétexte  de  défendre  la  contrée 
contre  les  ravages  des  gens  des  compagnies. 

Parmi  les  Français,  jo  rencontre  un  nom  glorieux  qu*on 
ne  peut  laisser  passer  sans  le  signaler,  celui  de  Bertrand 
dn  GuescliQ*  Il  apparaît  dans  des  circonstances  et  à  rai- 
son de  faits  intéressants.  Il  signe,  avec  le  captai  de  Buch  et 
Louis  de  Navarre,  représentants  du  roi  de  Navarre,  avant 
te  mois  de  juillet  1365,  un  traité  par  lequel  il  s'engagea  rendre 
à  ce  prince,  moyennant  une  somme  de  14.000  fr.,  la  ville  de 
Carentan,  qu  il  tenait  pour  le  roi  de  France  et  en  son  nom.  Les 
vayages relatifs  à  Tassielte  de  la  contribution,  les  divers  paie- 
mentSi  leur  date,  les  noms  des  personnes  qui  les  ont  reçus 
sont  consignés  en  grand  délaiL  On  déduisit  de  celle  somme 
1,489  fr,,  qu'il  devait  à  Eiistache  d'Aubichicourt,  et  aussi 
•  1,500  fr.  payés  à  Orthongo  de  Saraburu  et  Ocbusco  de  la 
Saguô,  écuyers  de  Monseigneur  Loys  de  Navarre,  auxquels 
mesaire  Bertran  les  devait  pour  la  raençon  de  messire  Cuih 
Uume  Duguesclin,  son  frère,  leur  prisonnier,  plus  500  fr.  à 
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4*  Enfin  ses  serviteurs. 

Charles  le  Mauvais  eut  successivement  ou  simultaoéoie 
pour  lieutenants  en  Normandie,  ses  deux  frères»  Philippe  l 
Louis  de  Navarre,  le  captai  de  Buch,  Eustache  d*Aubichicoun 

Philippe  de  Navarre,  c'est  le  type  parfait  du  capitaine  ( 
temps  chevaleresques.  Son  rôle  est  retracé  dans  toutes 
chroniques  contemporaines.  On  ne  peut,  notamment,  oublia 
les  tableaux  charmants  dans  lesquels  te  chroniqueur  anonyme 
des  quatre  premiers  Valois*  raconte  la  manière  dont  il  fîti 
paix  avec  le  roi  Jean,  et  aussi  ce  festin  du  Bec-Thomas,  oà| 
fait  répandre  sa  provision  personnelle  de  vin  pour  ne  m 
hii-môme  que  de  Tordioaire  de  ses  chevaUers  et  bommi 
d'armes.  Le  Compte  de  J.  Climence  le  montre  dans  ses  fonction 
de  lieutenant  de  son  frère  ,nolamment  en  1357,  1358,  1361 1 
1362j  levant  des  aides,  envoyant  des  messagers  en  Angleterre •! 
il  j  est  aussi  mention  de  dons  à  deux  de  ses'enfants  naturelajj^ 
Tune  de  ces  mentions  semble  être  venue  à  la  connaissance  de 
auteurs  de  V Histoire  généalogique  de  la  Maison  de  France  ^^ 
Une  autre  mention  constate  le  paiement  de  34  fr,  i 
cole  Malinel,  preslre,  pour  partie  de  la  dépense  deLanceloC 
Gfs  de  monseigneur  Philippe  de  Navarre,  qui,  fut  unanei 
quinze  jours  en  sa  compagnie  et  à  sa  doctrine*.  C*es) 
quelque  temps  après  la  mort  de  Philippe  de  Navarre  que  son 
frère  Louis  aurait  reoiph  les  fonctions  de  lieutenant  du  roi,  son 
frère*.  On  se  souvient  qu'il  avait  engagé  le  comté  de  Beaumûot- 
le-Roger  pour  se  procurer  de  l'argent  lors  de  son  mariage.  Si 
participation  aux  afifaires  de  son  frère  fut  aussi  très  active' 

Le  nom  du  captai  de  Buch  est  autrement  célèbre  dans  This- 
toire  de  ce  temps,  et  sa  part  dans  les  aff.»ires  de  Charles  1*" 
Mauvais  est  bien  plus  importante.  On  peutdire  qu'il  est  toujours 
sur  la  brèche.  D'après  Froissarl,  c'est  en  avril  1364  qu'il  futfait^ 
par  le  roi  de  Navarre,  <t  seigneur  et  souverain  par  dessus 
tous  ses  chevaliers  «,  C'est  lui  qui  commandait  à  Cocherel  où 
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^fai  fait  prigonnier  ' .  Il  esi  mention  au  Compte  des  letlres 
Taieul  envoyé  en  Normandie  «  pour  entendre  au  gou- 
©nt  de  son  pays  de  par  deçà  comme  son  lieutenant 
;  gages  de  SOO  Tr.  par  mois'  ».  Ces  fonctions  lui  avaient 
confiées  par  lettres  du  4  mai  1365,  qui  lui  conféraient  les 
voirs  les  plus  étendus  ^  Il  ne  peut  être  question  de  le 
ttiyre  dans  Texercicc  de  ses  fonctions,  pas  plus  qu'aucun 
»  personnages  dont  nous  rappelons  les  noms.  Constatons 
ulement  que  c'était  un  lieutenant  fort  exi^^eant  ;  il  corn- 
t&andait  en  maître  et  agissait  à  peu  près  comme  en  pays 
conquis,  D'épargnant  à  personne  les  réquisitions»  dépensant 
Pans  compter^  comme  à  Valognes,  où,  du  17  au  23  sep- 
tembre^ c^est-à'direen  six  jours^  lui  et  les  gens  de  sa  compa- 
gnie, dépensèrent  323  fr,  '.  Une  disnee  de  lui,  ses  gens  et  che- 
vaux à  Pontauderaer  coule  17  fr.  i  s,  ;  on  paie  aussi  pour  pain 
et  poi^ison  dépensé  par  lui  à  Briasne  en  Carême  1368,  la 
somme  de  5  fr.  *.  Enfin  la  somme  totale  des  paiements,  portés 
dans  un  seul  chapitre  comme  faits  pour  sou  compte,  est 
(te  9,it23  fr»  un  quart,  3^.  ;  â,600  écus,  16  royaiut,  à  quoi 
il  faut  joindre  une  quantité  de  fournitures  faites  en  nature, 
^es  que  :  froment,  avoine,  pain,  sel,  chandelle,  cidre, 
*e<irre,  cire,  miel*. 

U  passion  des  grands  seigneurs  pour  la  chasse  étant  bien 
Cùiioue,  on  n*est  point  surpris  de  voir  le  captai  amener  ses 
toautds  en  Normandie  et  se  livrer  avec  passion  à  ce  divertis- 
Soient.  Pendant  près  de  trois  ans,  à  partir  du  21  Janvier 
1366,  ses  chions  et  ses  valets  de  chiens  sont  en  L'ostel  et  gou- 
leroement  de  messire  Guillaume  du  Bois-Guillaume,  cheva- 
ier;  leur  dépense  se  montait  par  jour  à  un  boissel  de  blé  à 
i  mesura  d'Orbec  de  16  boisseaux  au  sétier.  Plus  lard  le  blé 
M  compté  à  la  mesure  de  liernay,  de  12  boisseaux  par  sétier, 
dépense  est  alors  d'un  boissel  1/2,  et  Tun  dans  l'autre, 
sétier  est  évalué  a  fr.  1/2',  D'après  les  ordres  du  captai, 
iseire  du  Bois-Guillaume  et  d'autres  chassaient  au  loupi  en 
usieurs  lieux  ;  le  môme  clievalier  fait  acheter   par  le  vi- 

»  T.  VI.  p.  Oa.  •  P*  912. 

•  p.  ta5-90S»  Îl3.  •  p.  «05-418. 

I  Soooame,  pr.  i  p.  243.  ^  P.  341. 
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revanche,  on  ïe  voit  venir  en  aide  à  sod  moitre  en  metlaat 
sa  propre  vaisselle  en  gage  pour  lui  procurer  de  l'argeni  *  ;  il 
paye  môme  de  sa  personne,  car  il  est  Tan  des  otages  livrés,  m 
1361^  aux  Anglais  de  Saint-Sauveur  en  garantie  de  la  somme 
à  eux  due  pour  le  rachat  du  fort  de  Barlîeur  -* 

Le  bailli  d*Evreiix»  Guérard  Mausergenl,  partage  avec  les 
précédenls  le  rôle  de  négociateur,  et  lorsque  les  délégués  du 
roi  de  France,  le  comte  de  *.i  Sallebruche  »,  ledojen  de  Paris  el 
M'  Pierre  Blanchet,  reviennent,  en  novembre  1369^  d*une  de 
leurs  nombreuses  négociations,  ils  viennent  souper  à  Evreux 
en  Tostel  du  bailli  Mausergent  \  Son  dévouement  et  ses  ser* 
vices  remontaient  à  une  dale  éloignée,  carnous  avons  retrouvé 
à  la  Bibliothèque  nationale  un  mandement  de  Charles  le 
Mauvais,  en  dale  du  17  octobre  1363,  lui  donnant  200  L  de 
rente  à  héritage,  par  ce  que,  pour  ses  services,  il  avait  été 
déshérité  et  avait  perdu  tout  son  bienV  II  était  alors  échanson 
du  Navarrais.  Dans  un  de  ses  interrogatoires,  Pierre  Duterlre 
a  rapporté  comment,  sur  certains  soupçons,  le  roi  de  Navarre 
Ta,  longtemps  après,  fait  assassiner*.  _ 

Il  faudrait  encore  rappeler  et  mettre  sur  le  même  rangS' 
Ferrando  d*Ayenz,  longtemps  capitaine  de  Cherbourg  et  en 
même  temps,  en  1369  du  moins,  maître  d^hoslel  du  roi  de 
Navarre*.  Deux  ans  après,  il  est,  avec  i*abbé  de  Cherbourg, 
gouverneur  de  ses  terres  de  France  et  de  Normandie  \  La  Chro- 
nique des  quatre  premiers  Valois  *  rapporte  qu'en  1377  il  a  été^ 
fait  prisonnier  parles  Français;  mais  il  faut  qu'il  ail  été  remiif 
en  liberté  s'il  a  eu  la  fm  tragique  que  rapportent  Secousse, 
et  la  Chronique  du  duc  de  Bùurbon  récemment  publiée  par  la 
Société  de  l'Histoire  de   France.  En  1379,  pendant  que  les    , 


*  P,  307,  329. 
^  p.  221. 
a  P.  365. 

*  P.  Fond  français.  Pièces  originales^  vol,  20,3OT,  n«  2^;  —  uf.  Compte, 
p.  434. 

•  Secousbe»  pr,,  p.  loo. 
«  P.  65. 
'  P.  189. 

•  Chronique  des  quatre  premiers  Vahis,  p.  V78. 


—  CXXIX  — 

nçais  faisaient  le  siège  de  Gavray,  il  visitail  rartillerie  et 
poudras  quand  une  chandelle,  tombant  sur  les  poudras, 
Iduîsit  une  explosion  qui  causa  sa  mort  et  celle  de  deux 
1res  personnes  ' , 

BeaudoiD  de  Beaulo,  capitaine  de  Nogent-le-Roi*,  est  gratifié 
300  L  de  rentes  sur  la  recette  de  Nogent-le-Roi;  il  est  dit 
leurs  que  Nogent  lui  avait  été  donné  à  vie,  avec  tous  les 
Tenus  de  la  chatellerie,  et  qu'il  avait  en  outre  300  1,  de  rente 
lie*.  Claye  de  Beanlo,  son  frère,  est  aussi  au  nombre  des 
levaliers  les  plus  dévoués  *. 

Jean  de  TiUy,  qui,  depuis  I36t  recevait  200 K  de  rente  à  via 
IIS  sîOO  écus  *,  est  comme  les  précédents,  comme  Sanehe  Lo- 
I*,  comme  Guillaume  Carbonnel,  seigneur  deBeuvran*', 
}ployé  aux  négociations  les  plus  importantes. 
jU  convient  d'accorder  une  mention  spéciale  à  Pierre  du 
rtre  et  à  Jacques  de  Rue,  Tun  conseiller,  lautre  chambellan 
trol  de  Navarre.  Leur  capture  en  1378,  leur  procès,  leur 
ècotion  à  Paris,  en  punition  des  crimes  dans  lesquels  ils 
Menl  trempé,  ont  attaché  a  leurs  noms  une  ti'isle  notoriété, 
|LrâiongsJnterrogaloires«  publiés  par  Secousse,  font  revivre 
jsque  toute  TexiâtenceduNavarraiset  comptent  incontesla- 
Bment  parmi  les  documeots  les  plus  précieux  sur  cette 
oque**  On  doit  bien  s'attendre  à  trouver  fréqueoiment  leurs 
uns  au  Compte  de  GUmence  ;  s'ils  servent  leur  maître  de  leurs 
pseils,  ils  le  servent  aussi  deleurépée,  car  Pierre  du  Tertre 
I  pris  diins  la  ville  de  Bernay,  dont  il  était  capitaine.  De 
61  à  TAscension  1367,  il  louchait  300  écus  de  rente  à  vo- 
tilé,  qui,  à  partir  de  Saint-Michel  1367  %  furent  conver- 
\  en  300  fr,  de  rente  à  vie  sur  les  recettes  d'Orbec;  et  en 
li>bre  1368,  il  obtient  on  don  de  500  fr.,  parce  que  chacun 

f  Sêcous&fi,  il,  p.  VU. 
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jour,  continuel  lenienl  et  presque  sans  cesser,  il  s*expr>3e  i 
tout  son  pouvoir  au  bien  de  ses  besoignes*.  —  Il  avait,  aupn 
des  agents  financiers  du  roi  de  Navarre»  un  crédit   iUimfll 
c  est-à-dire  que,  sans  autre  formalité,  Climence  devait  Ifl 
payer  et  rendre  tout  ce  qu*il  aurait  dépensé  es  besoignes  de^ 
Monseigneur  sur  le  vu  d'un  simple  rôle  scellé  de  son  sceauj 

Jacques  de  Hue  partageait  avec  luises  importantes  fonction 
comme  il  partagea  plus  tard  son  supplice.  Lui  aussi  est 
cesse  envoyé  soit  auprès  du  roi  d'Angleterre,  soit  auprès  du 
duc  de  Bretagne  *.  Le  23  mars  1369,  on  lui  remet  iOO  fr.  pou 
distribuer  et  départir  «  en  ceriain  iidu^  «, Cette  formule  mvd 
térjeuse  etrimportance  de  la  somme  laissent  le  champ  libre! 
bien  des  suppositions.  Souvent  Jacques  de  Rue  reçoit  des 
dons,  notamment  en  mars  1369,  une  somme  de  200  fr.  pour 
soi  monter  et  armer**  Il  avait  un  frère,  Pierre  de  Rue,  qui 
semble  n'avoir  été  qo^un  homme  de  guerre*,  mais  qui< 
souvent  sur  la  broche.  Depuis  1365,  il  touchait  200  1,  de  reni 
à  volonté  sur  la  terre  de  Rugles,  !es  impositions  et  les  treizièmes 
du  lieu,  mais  il  ne  les  percevait  pas  directement'^.  Plus  heu^ 
reux  que  son  frère»  il  sut  obtenir,  en  <378,  des  lettres' 
rémission  de  Charles  V,  en  lui  rendant  la  forteresse 
Ponldouve,  dont  il  était  garde  et  capitaine'  pour  le  roi 
Navarre. 

Citons  encore  au  nombre  des  partisans  du  Navarrais,  pa 
mi  les  familles  seigneuriales  du  comté  d'Evreux,  les  de  Gaj 
ville,  qui  possédaient  une  partie  de  leur  fortune   dans 
commune  de  ce  nom  à  quelques  kilomètres  d'Evreux.  Quaii 
celte  ville  est  reprise,  vers  1358,  par  le  roi  de  France» 
crainte  de  voir  ses  biens  confisqués  force  Guillaume  de  Ga 
ville  à  garder  une  neutralité  apparente,  mais  bientât  il  ; 
sine  en  trahison  le  capitaine  du  château  d'Evreux  pour  le  i 
de  France,  et  s'empare  ainsi  de  la  place.  Pris  à  la  bataille  ( 
Gocherel,  il  n'évita  d*ôlre  décapité  que  parce  que  son  fils," 
Guy  de  Gauvilte,  menaça  d'user  de  représailles  envers  un  ^ 


1  P,  1 10. 
»  p.  314. 
»  p.  200,  M6t 

*  p,  ia9. 


»  p.  U6,  150,  16S,  155. 

•  P,  920. 

'  P.  113. 

>  Secousse,  pr.,  p.  4il. 


—  C30QC1  — 

fgRçais  \  son  dévouement  était  payé,  depuis  le 
>de  décembre  1358,  d'une  rente  annuelle  de  1,000  liv*  à 
toge*. 

môDdeGauvilleJ'uïi  desesfîls  recevait  une  rente  d  vie  de 
fr  '.  Blessé  à  la  jarabe  devant  la  ville  de  Garentan,  it  avait 
M>igné  parle  diirurgien  du  roi  de  Navarre;  c*est  sans 
[e  aux  suites  de  cette  blessure  qu'il  dut  le  surnom  de  Tort 
loîteux  sous  lequel  il  est  souvent  désigné  ^ 

Ëson  autre  fils,  recevait,  depuis  1363,  une  pension 
iOQ  écus  *,  Secousse  dit  qull  fut  arrêté  à  Montpellier 
E'  5  du  roi  de  France,  en  même  temps  que  Léger  d'Or* 
mais  il  est  certain  qu'il  rentra  promplement  en 
près  de  Charles  V,  carie  12]uillet  1378,  il  obtient  le 
des  héritages  confisqués  sur  son  père  et  le  don,  en  tant 
besoin^  de  la  terre  d'Amfreville-la-Canipagne  en  la  cbâ- 
»nie  de  Conches,  acquise  au  temps  quUi  estoit  au  service 
de  Navarre-, 
e  de  Sacquainville  est  partout  avec  le  Navarrais,  à 
i  du  connétable  d'Espagne,  l'un  des  vingt  c!ievaliers 
lient  un  défi  au  roi  Jean  après  remprisunnemont  du 
'ë  NavârrCt  Ton  des  signataires,  avec  Jean  et  Hubert  de 
uiiçiiy,  du  traité  de  1358  avec  l'Angleterre*.  A  Tépoque 
&*ouvre  le  Compte^  il  y  avait  longtemps  que  sa  lôte  était 
\bée  sur  le  Marché  de  Rouen,  après  qu'il  eût  été  pris  à  la 

»de  Cocherel  ;  il  touchait  pendant  sa  vie  â,000  1.  de 
lais  «  quand  il  mourut  à  Rouen^  comme  dit  le  Compte^ 
bataille  de  Cocherel,  où  il  lut  prisonnier*,  »  il  lui  en 
de  grands  arrérages.  AussiiAL  après  son  exécution, 
II.  de  rente  à  vie  furent  données  à  sa  veuve;  elle  avait 

L  V^p,87.  Ô3;  et  Vï,  p.  la:». 
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reçu  divers  acomptes  ;  sa  fille.  M»'  de  Poy ,  en  avait  reçu  pen- 
dant que  sa  mère  était  en  Navarre  en  compagnie  de  niadame 
la  royne  j  elle  avait  encore  reçu,  du  receveur  d'Evreux,  le  won* 
tant  (t aucunes  fermes  qu  elle  avait  tmues  ou  fait  tenir;  au  0 
janvier  1370,  elle  était  encore  créancière  de  1,147 1.  S/4,  i€  d; 
mais  l'état  obéré  des  finances  ne  permettant  pas  de  payer 
cette  somme,  CUmence  dut  se  borner  à  iui  en  donner 
lettres  de  certification. 

Les  Piqiiigny  tiennent  une  place  non  moins  grande  p«r 
ceux  que  le  Navarrais  gratifia  de  ses  dons.  Jean  de  Fiquign^l 
l'orateur  de  la  noblesse  aux  Etats  de  février  1356,  celui  qui'] 
avait  fait  sortir  de  prison  le  roi  de  Navarre  *,  était  mort  depuis 
longtemps,  en  1367.  Ses  trois  fils,  Robert,  Jean  et  RegnauJt, 
recevaient,  antérieurement  à  cette  date,  un  don  à  volonté  de 
400  fr,  par  an  pour  avoir  leurs  nécessités,  et  en  octobre  131 
on  leur  donne  40  fr*  pour  une  fois,  pour  eux  vestir*. 
bienfaits  s'étendent  mi?me  sur  ceux  qui  s'allient  à  cette  famiJ 
car  Jehan  de  llotot  obtient  300  I.  à  vie  à  l'occasion  de 
mariage  avec  Marguerite  de  Piquignj*.  U  se  montre  d'ailieur^ 
reconnaissant,  car  on  le  voit  prendre  part  à  toutes  iesi 
lions  militaires  *. 

PlitUppede  Piquigny,  alors  maréchal  de  Monseigneur^  reo 
vait|  on  13G5,  ôOU  L  de  rente  à  héritage  avec  le  cb&tel  de  Tio- 
chebru)*.  Messire  Guérard  de  Piquigny,  doyen  de  Thé- 
rouanno,  conseiller  de  Monseigneur,  châtelain  et  garde  du 
chàlel  de  Ponl-Audemer»  recevait  à  ce  dernier  titre  500  fr.  par 
an«  outre  et  avec  autres  500  fr.  qu'il  prenait  sur  Monseigneur 
pour  provision  de  son  e^tat  '. 

EtUin,  avant  d'interrompre  cette  énumération  de  ceux  qai 
paraissent  avoir  joué  surtout  un  rôle  militaire,  rappelons  ie 
nom  de  Ligier  d*Orgessin,  i  qui  le  château  deTronchevillier 
avait  été  donné  À  héritage,  et  qui,  en  outre,  était  garde  à  ne 
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cbàleau  de  Pacy,  oioyeiinant  500  1.  de  rente*.  Après  avoir 
ri  le  îHavarrais  dans  toutes  ses  expéditions  militaires,  avoir 
Ucipé  à  ses  trahisons,  h  sescriraes,  notamment  à  Tassassi- 
da  connétable  d'Espagne^  il  detatt  plus  tard,  comme  bien 
litres,  Irahir  le  maître  qui  le  payait  si  iibéraleraent,  ei  on 
foit*  en  1378,  obtenir  des  lettres  de  rémission  dj  roi  de 
mce,  en  lut  livrant  la  chAteau  dePacyquIt  était  chargé 

i^Mx  qui  servaient  Charles  le  Mauvais  de  leur  épée,  il 
drait  de  placer  ceux  qui  raidaient  de  leurs  conseils 
ur  plume. 

Kiéret,  son  conseiller,  en  1363,  prêle  au  Navarrais  1,200 
r  la  finance  ordonnée  pour  Saint-Sauveur*. 
Durand*  était  un    chanoine  de  la  cathédrale  da 

E;  on  lit  dans  les  registres  du  chapitre  de  cette  église 
vemeiU  soupçonné,  dès  1358,  d'être  attaché  au  parti  du 
Navarre,  il  fut  mis  aux  arrêts  sous  caution,  par  ordon- 
DOS  da  chapitre,  sous  peine  de  perdre  sa  prébende*. 
iB  Urd,  il  obtint  des  leUres  d'amnistie  de  Charles  V,  Ces 
Ires,  datées  du  ^0  juin  1365,  sont  conservées  aux  Archives 
partèmcntales  de  la  Seine-înférieure  •* 
Mmsneho  de  Chevuix  \ 

laoques  Froissart,  clerc  de  Monseigneur,  exécuteur  tesla^ 
intaire  de  Philippe  de  Navarre.  H  fut  lait  prisonnier  à  la 
taille  de  Cocherel  et  obtint  un  don  de  300  fr.,  pour  aider  à 
yer  sa  rançon  ';  une  fois  sorti  de  prison,  il  est  sans  argent, 
planeurs  personnes  lui  en  prêtent,  pour  lui  permettre  de 
iquiper,  lui,  son  clerc  et  son  valet*. 

foi  de  Navarre  avait  encore  à  ses  gages  quatre  conseit- 
n  parlement,   Pierre  de   Péttgny,    Renault   Filleul, 

I  SeecnuMr  pr,  p.  445, 
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Les  dépenses  relatives  à  la  guerre  et  aux  gens  de  guerre .  —  Solde  des  cr-a 
pitaines  et  gens  d^armes.  —  Prix  des  chevaux ,  de  Téquipemenl.  — 
Approvisionnement  et  munitions  des  châteaux. 


Tandis  que  les  montres  des  hommes  d'armes  ne  donnent 
que  des  noms  et  une  indication  de  gages,  le  Compte  des 
recettes  et  des  dépenses  du  roi  de  Navarre  permet  de  voir  vivant 
et  agissant  tout  ce  monde  des  gens  de  guerre.  On  peut 
suivre  leurs  expéditions,  assister  aux  conseils  qui  les  précé- 
daient, savoir  les  messes  que  Ton  a  fait  dire  pour  leur  heureux: 
succès  S  le  nombre  et  le  nom  de  ceux  qui  y  prenaient  part. 

On  y  trouve  une  multiplicité  et  une  variété  d'indications 
tout  à  fait  intéressantes  sur  leurs  soldes. 

Ces  gages  se  meuvent  entre  les  chiffres  suivants  : 

Les  capitaines  de  châteaux  sont  payés  suivant  leur  valeur 
personnelle  et  l'importance  des  forls  qu'ils  commandent.  Ils 
touchent  par  mois  :  20  fr.  *,  16  fr. ',  parfois  10  fr.  seule- 
ment*. 

»  P.  274. 

»  P.  ibS,  240,  255,  258. 

3  P.  2.S3. 

*  P.  251. 


» 


Gei  ipBBiPirient  encore  suivaDt  Téui  des  finances  du  roi 
(Jl^  Navarre,  el  suivant  les  dangers  du  moment*  J'ai  déjà  rap- 
pelé qu  un  moment  Charles  le  Mauvais  fut  réduit  k  retenir 
f*  pour  ses  nécessités  >%  la  moitié  de  la  soide  des  capitaines  et 
le  tiers  de  "  '  ns  d'armes.  Au  mois  de  décembre  136ô, 
laplupartii  >  étaient  payés  12  écus  par  mois  Jorsque 

leur  solde  fui,  momentanément,  doublée  et  fixée  à  2*  écus*. 

Ailleurs,  il  est  énoncé,  comme  règle  générale,  que  les  châ* 
ielains  recevaient  Ici  paye  de  deux  hommes  d'armes  ^ 

Les  ch€i?aùen  jouissaient  à  ce  seul  titre  du  même  avantage 
que  les  chAtelains*;  leurs  gages  sont  souvent  de  30  fr.  par 
mois^;  cependant  il  y  a  aussi  des  clievaliers  payés  20*  et 
môme  parfois  15  fr.  seulement*. 

La  qualification  que  l'on  rencontre  le  plus  fréquemment  est 
celle  iï'^omme  d' armes \  ils  sont  payés  par  mois:  8  écus  ^ 
lOfr.  •,  !2fr,*,  !2ecus"^ 

Ces  gages  ne  présentent  du  reste  rien  de  fixe  ni  d'uni- 
forme. 

En  avril  I3C»9»  on  les  porte  de  6  fr,»  à  8  fr.  parce  que  un 
grand  nombre  des  gens  de  guerre  quittaient  la  Normandie 
pour  aller  en  Guyenne  el  qu'il  était  à  craindre  que  d'autres, 
ne  pouvant  pas  bonnement  vivre,  ne  partissent  également  **. 

On  les  élève  môme  jusqu'à  10  oX  15  fr.,  notamment  en 
1361)  el  lâiO^v 

Les  mômes  mandements»  pour  le  m&me  temps  el  !a  môme 
expédition,  portent  à  la  fois  des  gages  d'hommes  d'armes 
les  una  à  10  fr.  et  les  autres  à  15  *\ 

•  W.  407,  Uh  256. 

•  P.  îHO, 

>  P.  S75,  578. 

•  P.  if^%,  4Ôl. 

•  F,  imr  99L 

»  P   tS7,  256, 

•  P.  23H,  240,  ^th,  558  à  J61,  268,  «70;  *29J  et  3D0  et  p4ssina.  , 

•  P.  249,  375. 

»•  P,  263,  4M,  46S, 

•*  P.  945,  346,  247.  Cf.  un  mandemeoi  du  0  mars  1366  (v.  i.),  ~~  fiibl. 

fond  Fraoçails  20,OOH* 
•t  p.  i9i,  ^05,  80O,  292,  ïJ9, 


^^^■saus  le  nom  autretueiu  comm  de  iertants,  ainsi  c|tie  l'etabht 

^^V  uoe  curieuse  aienUon  :  des  serTants  preDaient  b  écxis  par 

^^V  motfi,  mais  l'un  d'eux,  Raoul  Grive,  dit  le  Roy,  ou  te  roj 

^^V    Grire,  «  pour  ce  qu*il  estait  plus  excellent  arbaleslrier  et, 

^^m     honneste  de  sa  personne,  »^  deTait  prendre  6  écus  *. 

^B         Quant  aux  $ervanis,  leur  paye  est  de  4  écus  ou  4  fr  *^ 

^m      ofr.*,  err.\ 

^V  Pour  (erminer  sur  ce  point  des  gages,  il  me  setnhle  intéreiNi| 

^Ê       saut  d'observer  qu'en  mai  et  juin  1 368,  c'était  Charles  le  Mao 

H        vais  qui  payait  les  gens  de  guerre  qui  faisaient  campa 

m         «  au  aen  ice  du  roy  de  France  en  la  compagnie  de  mooseignmir 

■  le  captai  contre  lea  compagnies  '  >». 

■  Tn>s  fréquemment  il  est  mention  de  dons  faits  aux  che- 
I  valiers  ou  aux  bomines  d'armes  «  pour  soi  armer»  pour  soi 
f            monter  et  armer  »•  Deux  chambellans  reçoivent  à  ce  titra  une 

somme  de  MO  fr.  *,  un  chevalier  too  fr,  \  un  homme 
d'armes  too  I.  ^  On  achète  pour  un  ècuter  un  Jacques  i 
armer  âS  fr,*. 

Go  qui  était  aussi  nécessaire  à  Thomme  d'armes  du  moyen 
âge  que  sa  paye  et  ses  armes,  c'est  le  ebeval»  objet  de  luxe 
en  owkme  temps  que  de  nécessité,  aosaî  en  est-il  mention  à 
itDStant. 

Le  roi  de  Navarra  faisait  acheter  aea  chevaux  en  Flandre 
et  en  Brabanl.  Vers  1369,  Guiot  d'Arcy,  raiibtre  de  son  éctirte , 
raçut  1,100  fr.  pour  aller  en  Flandres  et  en  Brebant  acheter 
dae  ebimux  pour  Monseigneur  **. 

Deax  ehspitres  spédatix  du  Cmnpte,  ceax  des  rtsff^r$  ^*  de 
ou  îDdaoaDiiéa  psfém  à  œox  qui  ammi  en  det 
chevaux  tués  ou  morts  au  service  du  roi  4le  Itavirre  et  eétn^ 
êm  Bthm^  de  càm^mr  foumuacnl  da  ttOMbrwx  renseigne- 
le  prix  el  la  valeur  des  dlvonae  eqpècM  da  che- 
vaux dans  kl  seconde  moitié  dti    xtv«    siàde.  Ceux   qui 


«a  ê  tat,  «a». 
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serveiU  aux  valets,  aux  messagers,  aux  officiers  inférieurs 
coCtleni  10,  12, 13,  20,  â5  fr.  Deux  cfievaux  fournis  à  Goppe- 
quiii  Lalleraanl,  chevaucheur  de  Monsetgneur,  valent  Tua  23» 
Tautre  33  fr.  ;  des  roncms  sont  comptés  aux  prix  fort  diiTé- 
TÛliis  de  13,  25}  40  et  inùme  60  fr. 

Les  haquenées  saut  aussi  de  valeurs  très  variables  ;  2i  fr, , 
35  fr.,  53,  et  €0  fr,  deux  haquenées  achetées  pour  le  compte 
de  Monseigneur. 

Un  cheval  de  guerre  est  évalué  25  fr.  ;  c'est  également  le 
prix  par  lequel  est  acheté  un  chevai  donné  par  Monsei- 
gneur à  Chariot,  son  filleul,  fils  du  bailli  d'Evreux  *.  Un  che^ 
val  donné  à  Guiol  d'Arcy,  en  remplacement  d'un  qui  1141 
avait  été  pris  a  Saint-LÔ,  est  eslimé  32  fr.  ;  deux  chevaux , 
(*uo  pour  Bernon  de  Badefol  écuyer  d*écurie,  l'autre  pour  le 
cbaoïbellan  liertran  de  Sarrebière,  valent  50  et  60  fr.,  Perri- 
aei  MagdeUne,  clerc  de  Monseigneur,  reçoit  76  fr,  en  récom- 
pense d*un  coursier  genesl  ^  un  voit  enfin  les  prix  70,  80  et 
100  fr. ',  mais  le  prix  le  plus  élevé,  120  fr.,  est  celui  payé 
au  Bourl  de  Mauléon  pour  le  rester  d'un  cheval  qu'il  avait 
eu  mort  au  service  de  Monseigneur  quand  la  ville  de  Caren» 
tan   fut  recouvrée  de  la  main  des  Bretons*.  L'importance  du 
f)ersonnage,  les  circonstances  dans  lesquelles  la  perle  s'était 
produite  ont  pu  surélever  le  prix. 

A  cette  époque,  on  comptait  2  s*  tournois  par  jour  pour  la 
nourriture  d'un  cheval  \ 

Non  moins  abondants  et  moins  précis  sont  les  détails  sur 
le  prix  des  armes  offensives  et  défensives,  vîretons,  fers  do 
viretOQS%  pavais  \  pierres  d'engins  *,  poudre  à  canon  *;  sur  les 
ilépenses nécessaires  à  Tattaque  et  à  la  défense  des  places; 
noms  et  gages  des  maîtres  des  engins,  frais  pour  faire  ma- 
noeuvrer, réparer,  ou  transporter  ces  engins  d'une  place  forte 
h  une  autre  '*.  Jean  Quasnel,  le  maître  des  engins  de  Cher- 
bourg, est  fait  prisonnier  en  présidant  à  un  de  ces  Iransporls'*- 


•P-  80. 

«  P,  158- 

>  P,Uê,  «91. 

*  P.  8». 

»  P.  88Î . 

•  ï*.  78-79. 


' P.  22Ô, 

•  P.  S19. 

•  P.  218, 

'•  R  101,  W^t  388»  339,  400* 
•*  P.  15i?. 
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Il  fallait  encore,  et  surtout,  munir  les  nombreux  châteaux 
d'upprovisionnements  de  toute  sorte,  de  garnisons  K  Le  prix 
et  la  quantité  du  froment,  de  l'avoine,  du  foiOt  du  sel^  des 
pois,  fèves,  lards,  porcs,  vin,  beurre  sont  indiqués,  avec 
la  relation  des  diverses  mesures  locales.  En  avril  13T0,  du 
froment,  de  Tavoine,  de  l'orge,  des  fèves  sont  pris  dans  le» 
granges  du  chapitre  de  Coutaoces  et  appliqués  aux  besoins 
de  ta  garnison  de  Cherbourg*  Cest  là  un  exemple  du  droit 
de  réquïsilion ;  on  en  rencontre  encore  quelques  autres*. 

Le  vin  que  Ton  achetait  provenait,  en  grande  partie,  de  la 
vallée  d'Eure  et  de  quelques  communes  des  en  virons  d*Evreux; 
il  était  pénèralemeut  payé  6  fr,  la  queue,  quelques  pièces 
sont  payées  Ut  fr*'. 

Une  sorte  d'inventaire  de  la  garnison  du  château  de  GavrayJ 
dressé  à  roccasion  du  changement  du  garde  desgat^nisonî,  i 
particulièrement  curieux.  On  y  voit  Tindication  de  tout  ce  qui 
constituait  alors  les  provisions  d'une  place  forte** 

Le  garde  des  garnisons  était  constitué  débiteur  de  tout  i 
qui  se  trouvait  auctulteau  lors  de  son  entrée  en  fonctions,  dc^ 
là  l'obligation  pour  lui  de  représenter  le  tout  en  nature  ou  de 
ju£tirier,  par  des  pièces  eu  règle,  de  la  disparition  de  ce  qui 
neae  retrouvait  plus.  On  lui  passait  cependant  en  compte  uii 
déchet  ordinatR^  annuel  d'un  vingtième.  Lorsqu'on  régla  la  si- 
tuation de  Guillaume  Le  Marié,  garde  des  garnisons  de  Gavray, 
il  se  plaignait  d'avoir  éprouvé  sur  les  grains  un  déchet  du  tiers 
ou  du  quart  «  tant  par  charençons  comme  par  deffaut  de 
garfiiés  *  w. 

Los  fiv&ûtes  peintures  de  Jean  de  Venette,  représentant  les 
piTMlis  m  relarinl  pour  faire  le  guet  sur  leurs  clocbers/ 
toniiaiii  la  doobe  en  cas  d'âltrnie,  el  se  réfugiant  dans  l'églîs 
en  eaa  de  dmifer  aoiil  bitti'cMtiM$*  Las  mêmes  précautiofi 
^lAitnt  prisas  dans  les  cbilein  foHs  dés  pays  appartenant' 

•  H.  $iK  ai4> 

•  r.  naw -^  T.MMMM^  a«i. 

•  f.  lit.  m.  te  im^MifMc  lal0ctfiê«la  m«  te  w 
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au  roi  de  Navarre,  el  le  Compte  les  rapporte  presque  tlaiis  les 
mêmes  termes.  «  Pour  les  gaiges  d'un  eschauguete  lequel 
Monseigneur  ordonna  estre,  pour  cause  des  guerres,  en  son 
chastel  de  Gavray  pour  veoir  et  regarder  environ  le  paiz  par 
qiioy  gen5  d^armes  ou  autres  ne  peussent  venir  bonnement 
seijzeslre  apperçeuz,  pour  un  an,  16  fr.  i/û,  » 

H  Pour  une  cloche  qui  fut  mise  audit  chastel  pour  sonner 
et  tinter  toutefois  que  ledit  eschauguete  verroit  venir  gens 
d'armes  ou  autres  gens  à  cheval  par  quoy  les  laboureurs  ou 
autres  qui  Torroient  poussent  relraire  seurenient  senz  estro 
si/rprins,  7  fr*  *.  » 

a  pour  busche  et  chandelle  pour  le  guet  fait  pour  la  garde 
d'eoTiron  le  chastel  de  Gavray  et  pour  les  gaiges  de  celui 
qui  aliune  les  feux  de  nuit  de  ladite  busche. .,  et  pour  lan- 
ternes  à  ceux  qui  font  larrière  guet  dedanz  ledit  chastel 
t  ,200 fr*  4  s.  il  d.\  » 

Le  guet,  cette  question  perpétuellement  irritante  entre  les 
^►eigneurs  et  les  vassaux»  devait  aussi  laisser  trace  dans  le 
^Uufftpte. 

Pendant  quelque  temps,  les  lieutenants  de  Charles  le 

Alauvais  surélevèrent  les  gages  des  capitaines,  à  condition 

^u  ils  feraient  faire  le  guet  par  leurs  soldats,  ne  voulant  plus 

^ue  les  gens  du  plat  pays  fussent  contraints  è  faire  le  guet 

^liins  les  châteaux  ;  mais  il  semble  que  celte  mesure  a  été 

abandonnée  après  un  an  ou  deux,  et  que  l'on  revint  à  Tancien 

usage  *. 

■  La  question  des  rançons  et  des  prisonniers  de  guerre  tient 
basai  une  grande  place.  Nombre  de  gens  de  guerre  et  môme 
ile  serviteurs  reçoivent  des  dons  pour  aider  à  payer  leur 
rançon. 

Un  prisonnier,  c'était,  on  le  sait,  une  valeur  que  l'on  se 
irtnsmetlaitpar  vente,  échange,  donation.  La  fille  de  Nicolas 
Lemire,  bourgeois  de  Paris,  avait  été  remise  en  otage  à 
Guillaume  de  Gauville,  pour  son  père,  qui  lui  avait  été  »  baillé 


■  p*  957.  ^  Chandelle  pour  ouvrir  de  nuît  la  porte  da  cli&iel  de  Va- 
logiio.  p.  S3d. 

>  R  S03,  mi,  S66,  i33,  $51. 
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prisotmier  de  reulehau  Davy  ».  GuilUume  de  Gauville  céda 
cet  otage  au  captai  pour  la  somme  de  800  îr,  ^ 

Un  prisonnier,  conduit  d*un  lieu  à  un  autre  par  celui  qi 
Tavait  pris,  se  trouva  être  tué  sur  le  chemin  par  un  parti  del 
gens  du  roi  de  Navarre,  c'est  le  propriétaire  de  ce  prisonnier 
qui  recul  un  dédommaKemeni  pécuniaire  à  raison  du  préju*M 
dice  qui  lui  était  causé  par  la  mort  de  son  prisonnier^.  ■ 

Toujours  comme  conséquence  du  même  principe,  lorsque 
l'on  se  trouvait  payer  soit  aux  Anglais,  soit  aux  Français,  une 
rançon,  une  pension,  un  rachat  de  forteresse,  on  avait  soin  de    i 
déduire  la  rançon  des  Anglais  ou  des  Français  qui  avaient  étéH 
faits  prisonniers  par  les  capitaines  navarrais.  J'ai  rappelé^ 
plus  haut  que  ce  cas  se  présenta  lors  d'un  paiement  à  faire  au 
connétable  Bertran  du  GuescUn  '• 

Pour  connaître  tout  ce  qui  a  trait  à  la  guerre  au  xiv*  siècle, 
il  faudrait  citer  presque  tous  les  chapitres  se  rapportant  aux 
trente-trois  châteaux  que  le  roi  de  Navarre  possédait  ea 
Normandie*,  et  aussi  les  neuf  chapitres  suivants  relatifs  à  d«s 
expéditions  particulières  ou  à  des  paiements  de  gages  *- 

Onysuilj  minutieusement  détaillées,  les  réparations,  recons- 
tructions ou  augmentations  laites  dans  chaque  château.  Us 
intéressent  aussi  riiistoire  générale  par  les  noms  des  capi- 
taines et  des  hommes  d'armes  qu  iîs  enregistrent,  par  les 
renseignements  qu'ils  contiennent  sur  les  redditions  de 
forteresses  et  les  rançons  payées  aux  capitaines  anglais  o\ 
français. 

Au  sujet  de  ces  châteaux ^  ou  du  moins  de  la  plupart  d'entre 
eux,  il  est  intéressant  de  remarquer  que  toutes  ces  forteressea 
mentionnées  soit  au  Compte^  soitméme  dans  Thistoire,  n'avaient 
pas  une  égale  importance.  A  cMé  ào  réelles  places  fortes p 
comme  Gavray,  Breieuil,  Verneuil,  Goncbes,  comprenant 
une  ou  plusieurs  enceintes  de  fossés  profonds,  des  tours  nom- 
breuses» on  puissant  donjon^  se  trouvaient  de  modestes  châ» 
leaux  n'ayant  ni  le  même  développement  ni  la  même  puissance.^ 


1  p.  322. 

•  p.  184. 

*  K  171,  218,  279,  30Î  k  304,  317,  21».  320,  2U»  326.  399.  USû. 

*  P.  2:$0  à  272, 

•  P*  Ji72  à  ai4. 
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incbebraî  paraît  D*avôir  eu  longtemps  pour  garnison 
ii*un  capi laine,  deux  hommes  d'armes  et  quatre  servants  *, 
B  château  de  Condé  a'eiit  pendant  six  ans  qu'un  capitaine, 
ti  homme  d'armes  et  cinq  servants  *  . 
Beaucoup  n'étaient,  à  vrai  dire,  que  des  maisons  fortes.  Tel 
ïvait  être  le  château  deSacquaioville*,  quiaThonneurd'ôtre 
lentionné  au  traité  de  1364 \  Il  était  situé  en  plaine;  il  es 
ijoard'hui  déiruit,  mais  son  emplacement  se  reconnaît  en- 
)TBk  une  enceinte  de  petite  étendue,  circonscrite  de  fossés 
ia  profonds.  Tels  étaient  encore,  quoique  un  peu  plus  fortst 
^^ftteaux  voisins  de  Rfjmilty  et  de  Quincarnon,  dont  la 
Hli^ue  anonyme  normande^  raconte  les  prises  et  reprises. 
La  tour  de  Tiievraj*,  construite  cent  ans  plus  tard,  qui 
Outre  encore  aujourd*liui  sa  belle  architecture  de  briques  et 
6  grands  toits  majestueux,  en  donne  une  Juste  idée. 
Souvent  enfin»  les  corps  d'années,  si  Ton  peut  employer  cette 
^pression»  étaient  en  proportion  de  l'importance  des  places 
>rie8;  c'étaient  parfois  des  poignées  d'hommes.  La  Chronique 
tonyme  normande  que  je  viens  de  citer  raconte  en  détail  la 
Lupartdeces  petits  combats  dont  la  Normandie  fut  alors  le 
léètre;  le  plus  souvent  elle  ne  parle  que  de  bandes  de  50  a 
3  combattants^ .  Les  étals  de  piieracnts  des  hommes  d'armes 
)ntenus  au  compte  de  Climence  conduisent  à  la  môme  con- 
lusion. 


Reconstituer  l'état  d*un  apanage  à  l'époque  où  a  été  dressé 
6  Compte  des  recettes  et  dépenses  du  roi  dû  Navarrey  et  signa- 
&f  la  portée  de  ce  document  pour  Tétude  de  Phistoire^  de  la 
ie  tnililaire  et  de  la  vie  privée  au  xiv*'  siècle,  tel  était  mon  désir 


qu^iville. canton  d'Évreui  (Eure).  —  '•  En  1373,  dit  la  Çkronit^ue  des 
\premi<:rs  Valois  (p.  244).  se  rendirent  françaises  bien  400  forteresses 
,  Saujtonge  et  pays  d'enviroas  «  ;  ce  chiffre  permel  de  se  rendre 
!  ce  qu'oo  appelait  parfois  ud6  forieresse. 
i  SêOonsic,  pr,  p.  2J6. 
•  Société  de  t'HUt.  de  France,  lë83. 
'  Ciinton  de  B^Jiumesnil  (t^ure). 

,  d(„  p.  t2U  ld4,  165.  Itv6  et  pas») m. 
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et  mou  but  eu  écrivaut  ces  pages.  Je  ne  me  suis  attaché  qu'à 
quelques  points,  et  je  crains  d'eu  avoir  dit  à  la  fois  trop  et 
trop  peu;  trop  si  je  voulais  me  borner  à  un  simple  énoncé  ; 
trop  peu  si  je  voulais  justifier  ce  que  j'avançais  et  en  donner 
la  preuve.  J'espère  qu'on  me  pardonnera  de  m'ôtre  laissé 
entratner  par  la  rare  valeur  du  document  que  j'avais  à  pré- 
senter au  lecteur. 

Il  appartenait  à  son  éditeur  de  faire  lui-même  ce  travail; 
nul  aussi  bien  que  lui  ne  pouvait  faire  ressortir  le  rare  mérite 
du  Compte  qu'il  publie.  Déjà  il  avait  fait  ses  preuves  d'érudit 
et  d'écrivain  dans  son  Histoire  de  Saint-Germain-lès-Evreux^ . 
Son  amitié  bienveillante  m'a  confié  une  tâche  trop  lourde  ; 
mais  le  charme  de  sa  précieuse  collaboration  et  le  plaisir  que 
j'ai  éprouvé  à  cette  étude  seront  mon  excuse  de  l'avoir  en- 
treprise et  de  m  y  ôtre  attardé. 

»  1  vol.  iii-8<»,  Eftenx,  1876.  —  V.  le  Rapport  sur  le  Concours  des 
Sociétés  savantes,  séance  du  7  avril  1877. 


GUSTAVE-A.  PREVOST. 
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COMPTE 
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BiBL.    IMP.  —  SDPPL.    PR.    1181 


*  *.)  Le  compte  de  toutes  les  terres,  rentes,  revenues 

ordinaires,  et  dautres  receptes  extraordinaires,  que  le 

Roy  de  Navarre ,  mon  très  redoubté  Seigneur,  a  eu  en 

France  et  en  Normandie,  venues  à  la  congnoissance  de 

moy,  Jehan  Climence,  son  trésorier,  depuis  le  premier 

jour  davril  ouquel  furent  Pasques  CCCLXVII,  le  xvin*  jour 

dicelluy  mois,  jusques  au  premier  jour  de  février  CCCLXX, 

ouquel  temps  a  trois  ans  et  dix  mois  ou  environ  ;  et  aussi 

de  pluseurs  mises  et  despens  faiz  en  yceliuy  temps;  ledit 

compte  rendu  par  moy,  Jehan  Climence  dessus  dit,  en  la 

manière  qui  ensuit. 

RECEPTR 

PASQUES,  lan  mil  CCCLX  et  sept. 

Des  rentes  cl  revenues  ordinaires  de  Constances  et  de  la  viconté 
pour  le  terme  de  Pasques  CCCLXVII  par  le  compte  Jehan  des  Viles, 
viconte  et  receveur  du  lieu,  rabatus  xi*=xxv  1.  x  s.  vu  d.  t.  pour 
nises  qui  en  faisoient  à  rabatre  en  ce  comprins  ce  qui  a  esté  baillé  en 
tssiete  à  messirc  Eustace  d*Aubichicourt  ix^viii  I.  ii  d.  ob. 

1 
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Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Mortaing  et  de  la  viconté  pour 
le  dessus  dit  terme  de  Pasques,  par  le  compte  Hicart  de  Noireau^ 
viconte  et  receveur,  rabatus  vi*^iiii**xviii  l.  m  s.  vu  d.  ob.  poit.  pour 
mises  qui  en  faisoient  à  rabatre,  viFxxiii  1.  xvi  d.  poit. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d'Avrenches  et  de  la  viconté  pour 
le  dessus  dit  terme,  par  le  compte  Henri  de  Mante,  viconte  et  receveur 
du  lieu,  rabatus  ii^i*  l.  vu  s.  x  d.  ob.  t.  pour  mises  qui  en  faisoient  à 
rabatre,  iiii^'xliii  1,  xix  s.  ii  d.  ob. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Valloignes  et  de  la  viconté 
pour  le  terme  dessus  dit,  par  le  compte  Jehan  Bloville,  receveur  du 
lieu,  rabatus  xiii^^rm  l.  v  s.  ob.  pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabatre, 
n**iii*^xxvii  l.  xviii  s.  VI  d.  ob.  poit. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Carenten  et  de  la  viconté  pour 
le  dessus  dit  terme,  par  le  compte  de  Martin  l'Ours,  viconte  et  rece- 
veur du  lieu,  rabatus  iiii^iiii"xiii  l.  vn  s.  v  d  t.  pour  mises  qui  en 
faisoient  à  rabatre,  xiii^^vi  1.  xv  d.  ob.  poit.,  et  ii  quartiers  de  sel. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Pontaudemer  et  de  la  viconté 
pour  le  dessus  dit  terme,  par  le  compte  Sevestre  de  Coulomby, 
vicomte  et  receveur  du  lieu,  néant  cy  ne  par  tout  ce  livre,  pour  ce 
que  le  viconte  nen  a  pas  compté  devers  moi ,  J.  CUmence,  ja  soit  ce 
quil  en  ait  compté  en  la  Chambre  (4). 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d'Orbec  et  de  la  viconté  pour  le 
dessus  dit  terme ,  par  le  compte  de  Jehan  Lefranc,  viconte  et  receveur 
du  lieu,  rabatus  v^nii  1.  ii  s.  nii  d.  t.  pour  mises  qui  en  faisoioit  à 
rabatre,  viî''xlix  l.  xiii  s.  vu  d.  et  l.  pis  de  fer. 

Des  rentes  et  revenues  de  Beaumont  le  Roger  pour  ledit  terme, 
néant  ci ,  car  le  chastel  et  revenue  diceluy  lieu  avoient  esté  baillez  en 
partaj^'c  à  Monseigneur  mcssire  Loysde  Navarre,  frère  de  Monseigneur, 
lequel  les  bailla  et  engaiga  au  Roy  nostre  sire  pour  certaine  somme 
de  flourins  quil  emprunta  de  li. 

Des  rentes  et  revenues  de  Brethucil  et  de  la  chastellerie  pour 
ledit  terme,  par  le  compte  de  Jehan  Brice,  receveur  du  lieu ,  rabatus 
viii*^viii  l.  VI  s.  pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabatre,  ni*^xxi  l.  xii  s. 
poit. ,  uns  espérons  blans  et  vn**x  pis  de  fer. 

Des  rentes  et  revenues  de  Conches  et  de  la  chastellerie,  néant  ci,  car 
Monseigneur  la  bailla  à  Monseigneur  le  Captai. 

Des  rentes  et  revenues  de  Longueville,  nient  ci,  car  le  Roy  lez  lient 
en  sa  main  et  en  a  fait  ou  doit  faire  à  Monseigneur  recompensatiou 
et  restitution  de  la  ville  et  barounie  de  Montpellier. 


(I)  Mémoire  que  de  la  revenue  du  Ponlaudemer  doit  estre  fait  un  compte  à  part , 
oultre  de  livre,  si  comme  faire  se  pourra  par  les  escrips  de  fou  Sevestre  de  Colomby. 


Somme  de  ces  revenues  ondinaifes  pour  le  terme  de  Pasqiies 
CCGLXVII  :  vT^vn^iiiï"  ï  n  s.  m  d.  l,,  ii  quartiers  de  sel, 
ane  paire  despcroris  blancs  et  u^  pics  de  fer. 


ASGENTION,  Jan  mil  CGCLXVII, 

[Bes  rentes  et  revenues  ordinaires  d'Ev rem  et  de  la  cbasiellerie  pour 
le  terme  dAscention  CCCLXYit 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Paci  et  de  la  chastelleric  pour 
le  dessus  dit  terme. 

Des  rentes  et  revenues  de  Nonnancourl  et  de  la  chasteïlerie  pour  le 
terme  dessus  dit. 

Des  rentes  et  revenues  d*Ezi.]  (1). 

Des  rentes  et  revenues  de  Tronchevillier,  néant,  car  Monseigneur  la 
donné  à  héritage  à  messire  Ligier  d'Orgessîn,  qui  en  lieve  et  joyst  les 
dittes  revenues  à  sou  proufftt. 

Des  rentes  et  revenues  de  Mante  et  MeuUent,  nmnl  ci,  car  li;  Roy 
les  lient  en  sa  main  el  en  a  fait  ou  doit  faire  recuniperisaliun  et  resti* 
tuliûu  d  Monseigneur  de  la  ville  et  baron  nie  de  Montpellier. 

[m  Des  rentes  et  revenues  de  Breval  el  Ennel,  neaiit  ci ,  cai-  lez  terres 
Il  retenues  diceulx  lieux  avoient  esté  baillés  à  Monseigneur  messire 
Loys  de  Naiarre,  frère  de  Monseigneur,  en  partaii^'ej  lequel  les  Imilla 
et  engaiga  avec  les  cliasteauk  des  ûh  lieux  au  Haj  nobtre  Sire  (lour 
certaine  somme  de  flourins  qiiil  emprunta  de  li. 
Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Nougent-le-Roy  et  de  la  chas- 
telierie  pour  le  dit  terme,  par  le  compte  de  Jehan  de  SaintLe-Haude, 
prevosi  et  receveur  du  lieu,  ralmttus  ix  1.  xi  d.  |>our  mises  qui  en  fai* 
Sûiedi  à  rabalre,  lxxvi  1.  n  s,  s  m  d.  p,  valant  mi**iv  U  ht  s.  nu  d.  t. 
Somme  par  soi  pour  le  terme  de  lAscention  rui'f^xv  1.  m  s. 
L  mr  d.  t. 


(F*i.) 


SAINT-MICHEL ,  km  mil  CCCLXVIL 


Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Constances  et  de  la  viconlé 
pour  le  lernu-'  de  Sainl-Micht-I  ŒCLXVIl,  par  le  compte  Jehan  des 
TlUcs,  viconte  et  receveur  du  lieu,  raliatus  inui^^-^xv  h  xu  s.  i\  û. 
pour  mises  qui  en  falsoient  à  rabalre,  Tn^TCLUii  l.  nii  s.  v  d.  ob. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Mortaîng  et  de  la  viconté  pour 


(I)  tttfêni  ei  »  rar  Jehaii  tiofour,  pour  lor»  receveur  diceulx  lieut»  àta  de  vie  k  1res- 
■HfmGBt  ienz  compter  dIouUe  reetrpte,  ne  non  Qki  uucun  cotopte  qui  vonist  ù  ceui 


—  li  — 


TOCSSAiNS,  ian  mil  CGCLX  cl  sept, 

eiites  el  revenues  d*Evreui  et  de  b  chaslellerie, 

bes  rentes  el  revenues  de  Paei  el  de  la  chasLcllerie* 

Des  rentes  et  revenues  de  Nonnancourl  cl  du  la  chasteïlerie. 

Des  i-enles  et  revenyus  d'Kzi. 

De»  rentes  el  revenues  de  TronclievilHcr,  ncanl  ci,  car  Monseigneur 
la  donné  à  Messire  Ligier  d'Orgessirij  qui  en  lieve  les  dittes  revenues 
isonproufril.]{l). 

Des  rentes  et  revenues  de  Mante  et  Meullcnt,  néant  ci,  car  le  Roy 
es  Ucnl  en  sa  main  et  en  fait  ou  doit  faire  rt^comptinsation  et  restitu- 
ion  à  Monseigm-ur  de  la  ville  et  baronniii  de  Munlpellicr. 

Oi's  renies  el  revenues  de  rircval  et  Ejinet,  néant  ci,  car  les  terres 
t  revennes  diceux  lieux  avoienl  est*,^  Ijaillej:  en  partage  à  Monseigneur 
lonseigneur  \a>^s  de  Navarre,  lequel  les  bailla  et  engaiga  au  Roj 
lostre  sire  avec  lez  chasteanlx  des  diz  ïietix  ponr  certaine  somme  de 
ourins  qui)  emprunta  de  li. 

Des  renies  ei  rt'venues  ordinaires  de  Nougent-ïe-Boy  et  de  la  ehas- 
sllerie,  par  le  compte  Jehan  de  Saintle  Haudc,  prevost  el  receveur  du 

riïatus  ILS'  1.  xvu  s.  viii  d.  |>.  pour  mises  qui  en  faisoient  à 
,  cvri  L  vs.  il  d.  p.  ob.  t.  qui  valent  vi"xrni  l.  ii  s.  v  d.  l* 
Somme  par  soi  pour  ce  terme  de  Toussains  vi"xiih  I.   n  s. 
v  d.  t. 
rentes  et  revenues  d*Kvreuï  et  de  la  chaslellerie. 
Des  rentes  et  r*  venues  de  Paci  et  de  la  cliaslellerie. 
Des  renies  et  revenues  de  Nonnaocourt  et  de  la  chaslelli^rie. 
Des  rentes  et  revenues  d'Ezi. 
Des  rentes  et  revenues  de  TronchcvjUier. 
Des  renies  et  revenues  de  Mante  et  Mcollenl. 
Des  rentes  et  revenues  de  Bi-eva!  et  Ennet,]  (î). 
Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  ÎSougent-le-Roy  el  de  la  chas- 
Ikrîe,  \ukr  le  compte  Jeban  de  Sainlle  Haudc ,  prevost  et  receveur 
ï  Ucu,  rabatus  xi  ï,  pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabatre^  14  l.  ivi  s.  p. 
li  valent  Liiut  1.  £v  s.  l. 


CHAiVDELLEUR,  Ian  mil  CGCLX  et  sept. 


1}  ffouii  d ,  air  Jehau  Dulouff  pour  lurs  rûCOTciir  dicuttlT  Htiuit  nia  ûc  Wo  h  irés- 
««ili«ni  teuz  compler  diccllc  rec^pU: ,  Dé  nen  fist  aucun  compte  qui  veni$t  à  ma 

I)  >c*nL  pour  tes  caui«H  cofueniioft  ûl  ci»cri|»lc&  ou  chappilifti  do  Tmsmnb  cl  \mm- 
iocmeni  devuit  cscjipL 
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le  dessus  dit  terme  de  Saint-Michel^  par  le  compte  Ricart  de  Noireauc, 
viconte  cl  receveur  du  lieu,  rabatus  vi^^xxxiiii  l.  ii  s.  v  d.  ob.  pour 
mises  qui  en  faisoient  à  rabatre,  vii<^xxi  l.  xviii  s.  i  d.  ob. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d'Avrenches  et  de  la  viconté  pour 
le  terme  dessus  dit,  par  le  compte  de  Henri  de  Mante,  viconte  et 
receveur  du  lieu,  rabatus  ii^'xxv  l.  viii  s.  v  d.  pour  mises  qui  en  fai- 
soient à  rabatre,  iiii*=xxiii  l.  xv  s.  vi  d.  ob 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Valloignes  et  de  la  viconté 
pour  le  dessus  dit  terme,  par  le  compte  Jehan  Bloville,  receveur  du 
lieu,  rabatus  xv^'lxxii  1.  xvi  s.  ii  d.  pour  mises  qui  en  faisoient  à 
rabatre,  vii*=iin"iii  l.  ii  s.  ix  d.  ob.  poit. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Carenten  et  de  la  viconté  pour 
le  terme  dessus  dit,  par  le  compte  de  Martin  l'Ours,  viconte  et  rece- 
veur du  lieu,  que  rendi  pour  ledit  viconte  Michellet  du  Marest,  son  clerc 
et  procureur  fondé  ad  ce,  rabatus  iii^lxvi  1.  xviii  s.  un  d.  t.  pour 
mises  qui  en  faisoient  à  rabatre,  ii^^lxi  1.  x>'i  s.  ii  d. 

Des  rentes  et  revenues  de  Pontaudemer  et  de  la  viconté  pour  le 
terme  dessus  dit,  par  le  compte  Sevestre  de  Coulomby,  viconte  et 
receveur  du  lieu,  néant  cy,  pour  la  cause  contenue  ou  terme  de  Pas- 
ques  précèdent. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d'Orbec  et  de  la  viconté  pour  le 
dessus  dit  terme,  par  le  compte  Jehan  Lefranc,  viconte  et  receveur  du 
lieu,  rabatus  iiu^xlv  1.  ix  s.  n  d.  t.  pour  mises  qui  en  faisoient  à 
rabatre,  mil  uni  l.  xii  s.  xi  d.  et  m  paires  desperons  dorez. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Beaumont-le-Roger  pour  le 
dit  terme,  néant  ci,  car  le  chastel  et  revenue  du  lieu  avoient  esté  baillez 
à  Monseigneur  Loys  de  Navarre,  frère  de  Monseigneur,  en  partage, 
lequel  lez  bailla  et  engaiga  au  Roy  nostre  sire  pour  certaine  somme 
de  flourins  quil  emprunta  de  li. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Brethueil  et  de  la  chastellenie 
pour  le  terme  dessus  dit,  par  le  compte  Jehan  Brice,  receveur  du  lieu, 
rabatus  viii"xix  1.  vi  s.  viii  d.  t.  pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabatre, 
iiii*^Lviii  1.  Il  s.  X  d.  poit.  t.  et  ii  sexliers  de  segle. 

Des  renies  et  revenues  de  Couches  et  de  la  chaslellerie,  néant  cy, 
car  Monseigneur  a  baillé  à  Monseigneur  le  Captai  la  ville  et  chastel 
de  Couches  avec  toutes  lez  revenues. 

Des  rentes  et  revenues  de  Longueville,  néant  ci,  car  le  Roy  les  tient 
en  sa  main  et  en  a  fait  ou  doit  faire  à  Monseigneur  recompensation 
et  restitution  de  la  ville  et  baronnie  de  Montpellier. 

Somme  de  ces  revenues  ordinaires  pour  le  terme  Saint-Michel 
CCCLXVII  :  nii^xLvii  1.  xii  s.  x  d.  ob.  t.,  m  paire  desperons 
dorez  et  ii  sextiers  de  seigle. 


—  s  — 


(F**  i.)  TOUSSMNS,  lan  mil  CCCLX  et  sepi. 

[Des  rentes  et  revenues  d'Evrcux  et  de  la  chastellerie» 

Des  reules  et  revenues  de  Paei  et  de  lii  chcistelterie- 

Des  renies  et  revenues  de  Nonnancouri  et  de  la  chaste llerie. 

Des  rentes  et  revenues  û'Eii. 

Des  reoles  et  revenues  de  Tronchevillier,  néant  ci,  car  Monseigneur 
^  la  donné  k  Messire  Li^^ier  d'Orgessin,  qui  en  ïieve  les  dittcs  revenues 
tî  &ooprouffit.]('). 

Des  rentes  et  revenues  de  Mante  et  Me u lient,  néant  ci,  car  le  Eioy 
tel  tîeût  en  sa  main  et  en  fait  nu  «ioii.  faire  recompensation  et  rcslilu- 
lion  à  Monseigneur  de  la  ville  et  baronnie  de  Montpellier. 

Dt'S  renies  et  rt- vt-nnes  de  Brcval  et  Enncl ,  ni-anl  ci,  car  les  lerres 
tt  revenues  diceux  lieux  avaient  est^  baillez  en  partage  à  Monseigneur 
Monseigneur  Loys  de  Navarin,  le*iyel  les  bailla  el  en^^iiga  au  Roj 
Dosire  sire  avec  lez  chasleatiJx  des  diz  lieux  pour  certaine  somme  de 
fluarinâ  quil  emprunta  de  11. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Nougent-le-Roy  et  de  la  chas- 

tcDerie.  par  le  comple  Jehan  de  Sainttt;  Haudc,  prevostel  receveur  du 

lieu,  rabalus  xlv  1,  xvu  s.  vui  d.  p.  pour  mises  qui  en  faisoient  k 

rabatre^  cvjr  1.  vs,  xi  d,  p.  ob>  t,  qui  valent  vi^'sjju  l,  n  s,  v  d,  l. 

Somme  par  soi  pour  ce  terme  de  Toussains  vi"inii  l.  n  s, 

vd.  t. 


CHAXDELLEUR,  lan  mil  COCLX  et  sept. 

rentes  el  revenues  d^Evreuï  et  de  la  chastellerie. 
rentes  et  n  venues  de  Paci  et  de  la  chastellerie. 
Des  rentes  et  revenues  de  iNonnancourt  et  de  la  chastelîerie. 
Des  rentes  el  revenues  d'Bzi. 
Des  rentes  et  revenues  de  Tronche villier. 
Des  renies  el  revenues  de  Mautc  et  xMcullcnL 
'Des  rentes  et  revenues  de  Brevaî  et  Ennet.J  (î). 
Des  renies  el  revenues  ordinaires  de  iNougent-le-Ruy  et  de  la  chas- 
lellerie,  |»ar  le  compte  Jelian  de  Saintle  Haude ,  [uevost  et  receveur 
au  lieu,  mbalus  xi  K  pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabalre,  u  L  xvi  s.  p. 
qai  valent  ixim  L  iv  s.  t. 

(Ij  ?(euit  ci,  car  Jcbso  Duliiur^  pour  Inr»  réCcTcur  dkoulx^  ïmaXt  ala  cl«  vie  â  tre»- 
pm>4rfiwnl  mux  ooni{»U;r  diccUc  rt-cupU}  »  nv  nea  Ûat  «ucun  compte  qui  vcnjat  à  m» 

n  pour  lei  CAtise»  conlenuvi»  cl  eMcn|tlcs  t>ii  (iliappilUx'  de  Toussaint  ri  pwu» 
It  dLffiuQt  û*cript. 
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Somme  par  soi  de  ce  terme  de  Chandeleur  CGCLXVII,  lxiiii  1. 
XV  s.  t. 

Somme  de  ceste  recepte  ordinaire  pour  i  an  commancant  à 
Pasques  lan  MCCC[.XVII  et  finissant  la  vigile  de  Pasques 
CCGLXYin  prouchainement  ensuivant.  En  ce  non  comprinses 
les  revenues  des  vicontez  d*fivreux  et  du  Pontaudemer^  pour 
ce  que  les  receveurs  sont  alez  de  vie  à  trespassement  senz  en 
compter  xi^cxxi  1.  xix  s.  x  d.  ob.  t.^  franc  pour  xx  s.  t., 
II  quartiers  de  sel,  uns  espérons  blancs ,  m  paire  desperonz 
dorez,  u  sexticrs  de  seigle  et  u^  pics  de  fer.  Et  en  ce  non 
comprinses  les  revenues  de  Beaumont-le-Roger,  Anet  et 
Breval ,  pour  ce  que  en  celui  temps  estoient  en  la  main  do 
Roy  qui  les  tenoil  en  gage. 

(F>  6.)  PASQUES,  lan  mil  CCGLX  et  huit. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Constances  et  de  la  viconté 
pour  le  terme  de  Pasques  lan  mil  CCCLX  et  huit,  par  le  compte  Jehan 
des  YUes,  viconte  et  receveur  illec,  rabatus  viii<^xxxi  1.  ix  s.  m  d. 
pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabatre,  u'^xxxii  1.  v  s.  v  d. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Mortaing  et  de  la  viconté  pour 
le  dessusdit  terme,  par  le  compte  Ricart  de  Nere-Eaue,  viconte  et 
receveur  illec,  rabatus  vi^^xix  1.  ivni  s.  m  d.  pour  mises  qui  en  fai- 
soient à  rabatre,  iiii^'xiii  1.  xx  d.  ob. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d'Avrenches  et  de  la  viconté  pour 
le  terme  dessus  dit,  par  le  compte  de  Henri  de  Mante,  viconte  et  rece- 
veur du  lieu,  rabatus  ii^^xviii  1.  nu  s.  m  d.  ob.  t.  pour  mises  qui  en 
faisoient  à  rabatre,  lu^^v  l.  xviii  d.  ob. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Valloignes  et  de  la  viconté  pour 
le  dessusdit  terme,  par  le  compte  Jehan  Bloville,  receveur  du  lieu, 
rabatus  xii^xxvi  1.  ix  s.  i  d.  pour  mises  qui  en  faisoient  S*  rabatre, 
xv^^Liii  l.  XIII  s.  VII  d.  poit. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Carenten  et  de  la  viconté  pour 
le  dessusdit  terme ,  par  le  compte  Martin  l'Ours,  viconte  et  receveur 
illec,  que  rendi  pour  H  Michellet  du  Marest,  son  clerc  et  son  procu- 
reur fondé  ad  ce,  rabatus  ii<^iii"vii  1.  xiii  s.  ix  d.  pour  mises  qui 
en  faisoient  à  rabatre,  ix*'iiii"viii  1.  viii  s.  viii  d.  et  ii  quartiers  de 
sel. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Pontaudemer  et  de  la  viconté 
pour  le  dessusdit  terme,  par  lé  compte  de  Sevestre  de  Coulomby, 
viconte  et  receveur  du  lieu,  néant  cy,  pour  la  cause  contenue  ou  terme 
de  Pasques  precedenz. 


I 


Des  renies  el  reveoues  ordinaires  d'Orbec  et  de  la  viconlé  pour  le 
lerme  dessus  dit,  par  le  compte  Jehan  Lefranc,  viconte  cl  receveur 
du  lieu,  rabalus  \iii^yii  l.  ii  s.  un  d.  t>b.  poit»  pour  misns  qui  en 
taisoictii  à  rabatre,  en  ce  comprins  certaines  grâces  el  rémission s^, 
MiT^iï  l,  xm  s.  111  d,  poit  el  l.  pis  de  fer. 

Des  rcTrenuc»  et  rentes  de  Beaumont-ie-Rogier  pour  ledit  tenue  ♦ 
ricant  ci  p*>ur  les  causes  escriptes  aus  tenues  de  F'usques  cl  Saint- 
Mkhel  (jLCLXVU  ci-devant. 

Des  renies  et  revenues  de  Bretbeuil  et  de  la  chaslelliTie  pour  te 
tiTtnc  dessus  ditj  par  le  compte  Jebaii  Brîce,  receveur  du  Heu,  rabatus 
ït**n  l.  tn  s.  XI  d.  pour  mises  ipii  en  faisoient  à  rabatre,  irLxxv  |. 
î^^i  *,  vd.  t.,  une  paire  desperoris  blans  (d  c  pis  de  fer. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Concbcs  et  de  la  chastellerie 
pour  le  dit  terme,  néant  ni,  car  Morisei|rneur  a  baillé  h  Monseigneur  le 
Ciiptai  la  ville  el  chaslel  de  Conchcs  avec  toutes  les  revenues  du  lieu. 

Des  rentes  et  revenus  de  LoDgueville.  neanl  ci ,  r^r  le  Roy  les  tient 
^m  sa  main  et  en  a  fait  ou  doit  faire  à  Mons^nj^neur  recompensation  et 
V^tilutioa  de  la  ville  et  baronnie  de  Monlpeilier. 

L  Somme  des  revenues  du  terme  de  Pagques  CCCLXVIH  ine^virr 
jjn**viii  L  vil  d.  ob-,  H  quartiers  de  sel,  cl  pics  de  fer  et  une 
paire  desperons  blancs. 
ASCENTION ,  laii  mil  G€CLX  et  huit. 

[Des  rentes  et  revenues  d'Evreux  et  de  la  chastellerie. 

Des  rentes  et  revenues  de  Paci  et  de  la  L-îiastt'lîeHe. 

Des  rentes  et  revenu€is  de  Nonnancourt  el  de  la  cbaslellenc, 

Dts  rentes  et  revenues  d'Ezi. 

Des  renUfS  et  revenues  de  Troncbivilîier. 

Des  rentes  el  revenues  de  Mante  el  Meullent. 

Des  rentes  et  revenues  de  Breval  et  Ennel.]  (1). 

Des  renies  el  revenues  de  Nougenl-le-Roy  et  de  la  t:haslcllerie,  par 
k  compte  Jeban  de  Saintlc  llaude,  prevosi  et  receveur  du  lieu,  rabatus 
en  s.  p.  pour  mises  qui  en  faisoit  à  rabatre,  lvi  K  par.  qui  valeut 
l.  l. 

Somme  par  soi  lia  L 


/F»  7.J        SAINT-MGHEL,  lan  mil  CCCLX  et  huit. 
Des  rentes  el  revenues  ordinaii'cs  de  CoDstaoccs  et  de  la  viconié 


tl>  Slfaot  ei,  pour  ira  cauio$  conienues  tfi  oMrîplM  M  elDIpplItllM  de  ToUHK&ini  et 
'  CCGLXVII  oi-dovant 


I 
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pcmr  ledit  terme  de  Saint  Michel  CCCLXVIII^  par  le  compte  Jehan  des 
YUes^  viconte  et  receveur  du  lieu>  rabatus  ix^xix  1.  ix  s.  m  d.  pour 
mises  qui  en  faisoient  à  rabatre^  iiii«xxxnii  1.  v  s. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Mortaiog  et  de  la  Ticonté  pour 
le  dessusdit  terme  ^  par  le  compte  Ricart  de  Nere-Eaue,  Ticoiite  et 
receveur  du  lieu^  rabatus  vrxix  1.  m  s.  viii  d.  pour  mises  qui  en  f)û- 
soient  à  rabatre^  vi<^iiii"iii  1.  xvi  s.  m  d.  ob. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d*Avrenches  et  de  la  viconté  pour 
le  terme  dessus  dit^  par  le  compte  Henri  de  Mante,  viconte  et  receveur 
du  lieu ,  rabatus  imni  1.  xix  s.  x  d.  ob.  pour  mises  qui  en  faisoient  à 
rabatre^  ii*^xi  1.  vi  s.  xi  d. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Valloignes  et  de  la  viconté  pour 
le  dessusdit  terme  ^  par  le  compte  Jehan  Bioville  >  receveur  du  Uea, 
rabatus  mil  ini"xiii  l.  vu  s.  x  d.  ob.  pour  mises  qui  en  faisoieol  à 
rabatre^  xiiavii  l.  xix  s.  \i  d.  ob. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Carenten  et  de  la  viconté  pour 
le  dessusdit  terme,  par  le  compte  Martin  TOurs,  viconte  et  receveur  du 
lieu,  que  rendi  Michellet  du  Marest,  son  clerc  et  procureur  fondé 
ce,  rabatus  ix"iiii  1.  xvi  s.  i  d.  toum.  pour  mises  qui  en  faisoient 
rabatre,  iiii<"lxi«  1.  ix  s.  xi  d. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Pontaudemer  et  de  la  vicoDi 
pour  le  terme  dessus  dit,  par  le  compte  Sevestre  de  Coulomby^viconti»-  ^ 
et  receveur  du  lieu,  néant  ut  supra 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d*Orbcc  et  de  la  viconté  pou r 

le  terme  dessus  dit,  par  le  compte  Jehan  Lefranc,  viconte  et  rece=^ 
veur  du  lieu ,  rabatus  iiicxxiii  l.  xi  d.  ob.  pour  mises  qui  en  fa^  - 
soient  à  rabatre,  mil  iiii"iii  1.  xiii  s.  ix  d.  et  m  paire  desperocz^ 
dorez. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Beaumont  le  Rugier  pour  led// 
terme,  néant  ci,  car  le  chastel  et  revenue  du  lieu  avoient  esté  baillez  à 
Monseigneur  Loys  de  Navarre,  frère  de  Monseigneur,  en  partaige, 
lequel  les  bailla  et  engaiga  au  Roy  nostre  Sire  pour  certaine  somme 
de  flourins  quil  emprunta  de  li. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Brethueil  et  de  la  chastellerie 
pour  le  terme  dessus  dit,  par  le  compte  Jehan  Brice,  receveur  du  lieu, 
déduite  la  recepte  qui  se  monte  iiii^-li  l.  xiiii  s.  m  d.  et  ii  sextiers  de 
seigle,  et  en  ce  sont  compriiis  les  œuvres  du  chastel  de  Brethueil  qui 
se  montent  iiii<^xxi  l.  m  s.  ii  d.  ob.,  li  fu  deu  pour  plus  mis  qw 
receu  ai  l.  v  s.  vu  d.  ob.  et  il  doit  les  ii  sextiers  de  segle. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Conches  et  de  la  chasteller 
pour  ledit  terme,  nient  ci,  car  Monseigneur  a  baillé  à  Monseigne 
le  Captai  la  ville  et  chastel  de  Conches  avec  toutes  lez  revenues 
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Dœ  rentes  et  reTenues  de  Longueville^  neani  ci,  car  le  Roy  les  Ueni 
eo  sa  main  et  eo  a  fait  on  doit  faire  à  Mons^^igneur  recompensation  et 
restitution  de  la  ville  et  t»aronnîe  de  MontpelHer» 

Somme  des  revenues  du  terme  Saint  Michel  CCCLXVIU  ut** 
aoj  l  lï  s-  V  d.,  m  paires  desperons  dorei  et  a  sextieis  de 
seigle. 

TOUSSAINS,  lan  mil  CCCLX  et  huit. 

[Des  rentes  et  rcTcnues  d*EviH?ux  et  de  la  chastellerie. 
Des  renies  et  revenues  de  Pari  et  de  la  cbasleïlerie. 
Des  rentes  et  revenues  de  Nonnaneourt  et  de  la  chasteHene 
Des  rentes  et  revenues  d'E?i.]  (1). 

Des  renies  et  revenues  de  Tronchcvillier,  néant  ci,  car  Monseigneur 
ma  donné  à  Messire  Ligier  d'Orgessin  qui  en  lieve  kl  revenues  h  son 

Des  rentes  et  revenues  de  Mante  et  Meullent,  néant  ci,  car  le  Roy 
Tcf  tient  en  sa  main  et  en  a  fait  ou  doit  faire  à  Mons*Mgneur  recoinpen- 
saiion  et  restitution  Je  la  ville  et  baronnye  de  MonttK'Uier. 

PS  rrntcs  et  revenues  de  Breval  et  Ennet ,  néant  ri ,  car  les  terres 
renues  diceulz  lieui  avoient  esté   baillez  en  partaij^e  à  Munsei 
gneur  Monseigneur  L(»ys  de  Navarre,  frère  de  Mons<ngneurj  lequel  les 
tiâilla  et  engaiga  au  Hoy  noslre  Sire  avec  les  chasteauh  des  diz  lieui 
pour  certaine  somme  de  tlourins  quil  emprunta  de  li» 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Nougcnl-le-Roy  et  de  la  ehfltô- 
tellene»  par  le  compte  Jehan  de  Sainte  Haude^  prevo&t  et  receveur  du 
lieu,  rabatus  xun  L  t  s.  u  d,  p.  et  ob.  t,  pour  unaes  qui  en  fai- 

ri  ù  rabatre,  ilviu  1,  xv  s,  i  d.  p.  qui  valent  n  L  xvm  s,  i  d. 
Somme  par  soi  lï  l.  xviu  s.  x  d.  poit,  t. 

(P*  i.)        CHANDELLEUH,  lan  mil  CCCLX  et  huit. 

(Des  rentes  et  revenues  d'Evreux  et  de  la  chastellerie. 
Des  rentes  et  revenues  de  Paci  et  de  la  chasttflleriL» 
Des  rentes  et  revenues  de  Nonnaneourt  et  du  la  chastellerie, 
Des  rentes  et  revenues  d'Eii. 

rentes  et  revenues  de  Tronehevillier. 


^i}  Hùêni  d  f  car  JoJiiiq  Dufour,  fianv  Jars  receveur  dicculi  lU'iu ,  ok  àe  vie  à  trat- 
i  eompticr  «Iteetk  ruccptc,  ne  nco  Hat  ttaçuti  pomptr  r|Tii  viniist  h  ma 


Des  rentes  et  revenues  de  Uante  et  MeuUent. 
Des  rentes  et  revenues  de  Brcval  et  En  net,]  (f). 
Des  renl<\s  el  revenues  ordinaires  de  Nou^ent-le-Roy  et  de  la  cba^-*] 
tellcric,  néant  ci,  car  Jehan  âe  Sainttê  llande,  pn^vost  et  receveur  du 
lieu,  ala  de  vie  à  trespassemenl  seoz  compter  de  ce  présent  terme,  ne  J 
autre  pour  11  qui  soil  venu  à  ma  congtioissancc. 

Somme  de  ceste  recepte  ordinaire  pour  j  an  comman<  ant  à  Pas- 1 
qnes  MCCCLXVJll  et  finissant  la  vigiïe  de  Posqnes  CCCLXIX 
proucliainemenl  ensuivant.  En  ce  non  rnmprinses  les  rêve-  1 
nues  de  vicontez  d'Evreux  et  du  Pootaudemer,  pour  ce  que  1 
les  receveurs  de  ce  temps  sont  alez  de  vie  à  trespassementj 
aenz  en  compter,  et  aussi  les  Revenues  de  Beaumont-lc- [ 
Rogicr,  Anet  et  Breval,  pour  ce  que  en  celiui  temps  estoienll 
en  la  main  du  Ruy  qui  les  tenoit  engage,  ix^'clx  I.  x  s.  x  d. 
ob.  poit.  t.j  franc  pour  xx  s.  t.,  n  quartiers  de  sel,  cl  pics  de  j 
1er,  uns  espérons  blans,  in  paires  desperons  dorez  et  u  setiers  j 
de  seigle. 

PASOUES  MCCGLX  el  nuef. 

Des  rentes  el  revenues  ordinaires  de  Constances  et  de  la  vicnnté  pour 
le  lerme  de  Pa&ques  MCiîCLXIXj  par  le  compte  Jelian  des  Yller^viconte 
et  receveur  du  lieu,  ratons  viiaxiiii  l.  x.  s.  nu  d.  oh.  pour  mises  ^ 
qui  en  faisoient  à  rabatre,  vni<^.  L  xv  s.  xj  d.  ob.  ■ 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Mortaing  el  de  la  viconté  pour 
le  dessusdit  terme,  par  le  compte  Rîcart  de  Nerc-Eaue,  viconte  et  rece- 
veur du  lieu,  rabatus  uii*^niï"x  I.  xix  s.  ix  d.  pour  mises  qui  en  fai- j 
soient  à  rabatre,  iimjïii  l  xvi  d. 

Des  renies  el  revenues  ordinaires  d*Avrenches  et  de  là  viconlê  pour  ] 
le  dessusdit  terme,  par  le  compte  Henri  de  Manie ,  viconte  et  receveur 
du  lieu,  rabalus  ii'^xxu  ï.  xv  s,  nu  d.  ob,  pour  mises  qui  en  faisoient 
à  rabatre,  ix"vii  1.  xi  s.  uit  d.  ob,  fl 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Valloignes  el  de  la  viconté  pour  V 
le  dessusdit  terme,  par  le  compte  Jehan  Bloville,  receveur  du  lieu, 
i-abatus  xFlvui  1.  iiii  s.  vni  d.  pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabalre,  h 
xiiii"xn  1.  X  s.  vï  d.  poit  f 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  do  Carenten  et  de  la  viconté  pour 
!e  dessusdil  terme,  par  le  compte  Martin  l'Ours,  viconte  et  receveur 
illcc,  rendu  par  Miehellet  du  Marest,  son  clerc  et  procureur  fondé  ad 


(ï)  f<oanl  ci,  pour  les  Êausc9  oonuiaiie»  el  escHples  ow  chappflia'  do  Tousd«in*j 
CUCLXVIU  ci-tl«iram  «scripl. 
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ce,  rabaUis  ¥ni«ixii  1.  v  d.  pour  mises  qui  en  fais^^ient  à  rabatre^ 
ïtJ*iXYUi  I.  vï  s.  Il  d*  et  H  quartiers  de  scK 

Des  renies  et  revenues  ordinaires  de  Pontaudemor  et  de  la  vicuiilé 
pour  le  terme  dessus  dit,  par  le  compte  Sevestre  de  Coulomby^  viconte 
;  receveur  du  lieu^  néant  cy  ut  supra. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d^Orbee  et  de  la  viconlé  pour  le 
dit  terme,  par  le  compte  Jehan  Ltfrdrjc,  viconte  et  receveur  du 
rabatus  ii^'uii^xini  1,  3tvi  s,  x  d,  l,  putir  mises  qui  en  faisoient 
à  rabatre»  vii^xxiiii  1.  vui  s.  nu  d,  ob.  et  i  pis  de  fer. 

Des  renies  et  retenues  ordinaires  de  Bi?aumonl-le-flogier  pour  le 
dessusdit  terme,  néant  ci,  pour  la  cause  contenue  au  terme  de  Saint 
Michel  CCCLXVin  ci-devant  escript. 

Des  rentes  et  revenues  de  Brethueil  cl  de  lachaslellerie  pour  le  tenue 
dessusdit,  par  le  compte  Jehan  Brice,  receveur  du  ïieu,  ratialus  ix"*x  1, 
iix  s.  XI  d.  pour  mJ?ies  qui  en  faisoient  à  rabatrc,  u^lxiv  1.  ii  s.  v  d,, 
uae  paire  desperons  blans  et  c  pis  de  fer. 

Des  renies  et  revenues  de  Conches  et  de  la  chastcUerie,  ut  supra,  au 

terme  de  Saint  Michel  précèdent. 

Des  revenues  de  Longuevillc,  ut  mpra,  audit  terme  de  Saint  Michel. 

Somme  des  revenues  au  terme  de  Pasques CCCLXIX  nyii^Lx  U 

XVI  s.  I  d.  ob*  poit.  l.j  u  quartiers  de  sel,  rx  pics  de  fer  et  une 

paire  desperons  blans. 


{^9,y 


ASGExNTION,  lan  MCCCLX  el  nitef. 


[Des  rentes  et  revenues  d'Evreux  et  de  la  chastellerie. 
Des  rentes  et  revenues  de  Paci  et  de  la  chaslellerie. 
Des  renies  et  revenues  de  Nonnancourl  et  de  la  chastellerie. 
Des  renies  et  revenues  d'Ezi. 
Des  renies  et  revenues  de  Tronchevilîier, 
Des  rentes  et  revenues  de  Mante  et  Meulleiit. 
Défi  rentes  et  revenues  de  Breval  et  Ermet. 
t  Des  rentes  et  revenues  ordinaii^s  de  Nougenl-le  Roy.|  (0- 

SAINT  MICHEL  MCCCLX  et  nuef. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Conslances  et  de  la  viconlé 
pcmr  !e  terme  de  Sainl  Michel  MCCCLX  et  nucf ,  par  le  compte  Jehan 
des  Ylle,*î.   viconlé  et  receveur  du   lieu,  rabatus  lu'^mi   1.   xviu  s. 


(I)  ^i•&::ll  Cl»  pour  Wi  aaaçê  oonteotie»  «i  oseripicft  ou  ckappiltru  dii  ChaiKtcJlour 
CCCtXVUl  d'.levant. 
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IX  d.  ob.  pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabatre^  vui^lm'^x  1.  ti  s. 
VII  d.  ob. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Mortaing  et  de  la  viconté  pour 
le  dessusdit  terme,  par  le  compte  Ricart  de  Nere-Eaue,  viconte  et  rece- 
veur illec,  rabatus  vii^u  I.  xix  s.  i  d.  pour  mises  qui  en  faisoient  i 
rabatre,  v^'une  1.  vu  s.  ii  d. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d'Avrenches  et  de  la  viconté  pour 
le  terme  dessus  dit,  par  le  compte  Henri  de  Mante,  viconte  et  reoeveiir 
du  lieu,  rabatus  iiii^vi  1.  xv  s.  un  d.  ob.  pour  mises  qui  en  faisoient 
à  rabatre  es  quelles  a  grans  œuvres  et  grans  repparations ,  nu  Lus. 
vu  d. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Valloignes  et  de  la  viconté  pour 
ledit  terme ,  par  le  compte  Girard  de  Creppon,  viconte  et  receveur  du 
lieu,  rabatus  viii<^viii  1.  iiii  d.  t.  pour  mises  qui  en  faisoient  à 
rabatre,  viii^'xxxviii  1.  v  s,  vi  d.  poit. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Carenten  et  de  la  viconté  pour— ■ 
le  terme  dessus  dit,  par  le  compte  Martin  TOurs,  viconte  et  receveuca 
du  lieu,  rendu  par  Jehennin  l'Ours,  ûlx  et  hoir  dudit  Martin,  rabatus 
iiFv  1.  VI  s.  XI  d.  pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabatre,  ix*»xv  I 

X  s.  V  d. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Pontaudemer  et  de  la  vicont — 
pour  le  dessusdit  terme,  par  le  compte  Sevestre  de  Coulomby,  vicont^z 
et  receveur  du  lieu ,  néant  cy,  ut  sufyra. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d'Orbec  et  de  la  viconté  pour  """^ 
dessusdit  terme,  par  le  compte  Jehan  Lefranc,  viconte  et  receveur  clHI 
lieu,  rabatus  ii<^xliiii  l.  viii  s.  un  d.  t.  pour  mises  qui  en  faisoient. 
rabatre,  ix^iii  l.  xvi  s.  vi  d.  ob  poit.  et  m  paire  desperons  dorez. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Bcaumont-le-Rogier  pour  k 
terme  dessus  dit,  néant  ci,  pour  la  cause  contenue  au  terme  de  Sak  nt 
Michel  CCCLXVin  ci-devant  escript. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Brethueil  et  de  la  chastellerïV? 
pour  le  dessusdit  terme,  par  le  compte  Jehan  Brice,  receveur  du  lieu, 
rabatus  ii^liiii  l.  xviii  s.  x  d.  ob.  t.  pour  mises  qui  en  faisoient  à 
rabalre,  ii^une  l.  xviii  s.  v  d.  ob.  et  ii  scxtiers  de  segle. 

[Des  rentes  et  revenues  de  Couches  et  de  la  chastellerie  pour  le 
terme  dessus  dit. 

Des  rentes  et  revenues  de  Longueville  pour  le  dessusdit  terme.]  (<). 
Somme  des  revenues  ordinaires  au  terme  Saint  Michel  CCCLXIX 
iii'*v«^xxv   1.   VII  s.  iiii  d.,  m  paire  desperons   dorez  et 
Il  sextiers  de  segle. 

(1)  Néant,  ut  supra,  au  terme  de  Saint-Michcl  MCCCLXVIU. 
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(P*  fo.j  TOUSSAINS,  MCGCLX  et  nuef. 

[Des  rentes  el  revenues  ordinaires  d^Evreux  et  de  la  chastellerie. 
Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Paci  et  de  la  chaslellcrie. 
Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Nonnancourl  et  de  la  clïas- 
Itlïerie. 
Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d*Ezi.]  (<). 
IDcs  rentes  et  revenues  de  Tronche vi Hier* 
Des  renies  et  revenues  de  Mante  et  Meullent. 
Dss  renies  et  revenues  de  Brevai  et  Ennet. 
Des  rentes  el  revenues  de  Nougent-le-Roy.]  (2)- 

CHANDELLEUR,  lan  MCGCLX  et  nuef. 

[Des  renies  el  revenues  d'Evreux  et  de  la  ehastellerie, 
fltea  rentes  et  revenues  de  Paci  el  de  la  chastellerie. 
rBes  renies  et  revenues  de  Nonnaneoort  el  de  la  chastellerie. 
Des  rentes  et  revenues  d'Eii. 
Des  rentes  et  revenues  de  TronebcvilUcT. 
t)es  renies  el  revenues  de  Manie  et  MeuHenL 
tJcs  rentes  et  revenues  de  Brevai  el  EnncL 
Des  rt'ules  el  revenues  de  Nuugenl-leHoy.]  (3), 

Somme  de  ceste  recopie  ordinaire  pour  i  an  cominancanl  à  Pas- 
ques  lan  MCCCLXIX  et  finisBunt  la  vigile  de  Pasqucs  rxXI.XX 
prouchajnenient  ensuivant  ^  en  ce  non  eoinjjrinscs  les  rev*?- 
nues  de  viconlez  d'Evreux  et  du  Poiilaudem<  r  et  de  Nogenl- 
ie-Roy,  pour  ce  que  les  receveurs  de  ce  temps  sont  alez  de 
▼le  à  trespasscraent  senz  en  compter,  et  aussi  les  revenues  de 
Beau  mon  t-le-Rogicr,  AneL  el  Brcva! ,  pour  ce  que  en  celui 
temps  esloient  en  la  mîiin  du  Roy  qui  les  hnoit  en  ^^age, 
vii''vii'^ini"xvi  1.  rii  s.  v  d.  ob.  poil,  t.^  frane  pour  ix  s.  t., 
Il  quartiers  de  sel,  cl  pics  de  fer,  [i  sextiers  de  seiglcj  uni- 
jjalre  desperons  tdans  et  iii  paire  de  dorez* 


^1)  NMDt  Cl ,  cir  MePfrire  EBUennci'  Girard  ^  receveur  dictiulx  lieux,  ih  de  vit;  à  tres- 
puMmcwt  «eriz  cnmpter  <ljct;]les  reeeptesi^  ne  ncn  flsl  nucuii  compie  qui  veitiai  à  tnii 
uuHf  nnlwiiiii  1  Unis  jc  rvttiKi  ûi!  h  pluik:uri  deniers ,  vt  ahaaI  flut  de  mon  commande- 
iD#«l  fk1u»eur6  pûlcmc[L<>  à  pluseurs  perKoonett»  le^quielit  qui  sont  vi^miz  â  mucongnoifl- 
Moce  je  pcfis  en  rcceptc  ci-«ipr^é  pour  ce  quil  me  tiennent  lît^ti  on  U  Ji^spenso  de  ce 

Cl}  Nesnt  cj  «  pour  les  o&qjm?9  conleiiue»  et  escripleei  wa  tertno  dAitceittion  CCCLXtX 
oi-4emiit  ««ciipt. 

(S)  Hoâot  li,  comme  e»crîpl   et  dit  e»!  Mstubl&bl'eiikmi  «u    term«  de  JitMUtï&h 
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(F«  H.) 


PASQUES  MCCCLX  et  dix. 


Des  renies  et  revenues  ordinaires  de  Constances  et  de  la  TÎcont^ 
j>our  le  terme  de  Pa^^qiîes  MCCCLAX  par  le  coraple  Jehan  des  il  les. 
viconle  et  receveur  du  lieu ,  rabatus  tiMrn"*ïii  l*  xiii  s.  ii  d.  ob.  pou 
mises  qui  en  faisoieTU  à  rabatre,  ïH*^xxn  1.  %\m  s.  vi  d. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  c(e  Mortaing  et  de  la  viconlé  pou 
le  dessusdit  lerme,  par  le  comte  Ricarl  de  Ncre-Eaue,  viconte  et  rece^ 
veur  illec,  rabalus  vicim^v  1.  vu  s,  pour  mises  qui  en  faisoieiit  k\ 
rabatre,  m'^iiii'^xv  L  un  s.  ob* 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d^Avrenches  et  de  la  viconté  pou 
le  dessusflit  terme,  par  le  compte  Henri  de  Mante^  viconle  et  receveui^ 
du  lieu,  rabattis  ii*'ini"xvm  1.  vi  s.  i  d,  pour  mises  qui  en  faîsoientl 
il  rabatre,  iii^ixi  l.  in  s,  m  d.  ob. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Valloignes  et  de  la  viconlé  pour 
le  debsu&dit  terme,  par  le  compte  Girart  de  Creppon,  viconte  et  rece- 
veur du  lieu,  rendu  par  Jehan  de  Crcppon,  filz  et  héritier  dudit  Girart, 
rabatus  iviiivi  1.  ïiï  s»  u  d.  ok  ix>ur  mises  qui  eu  faiâoienl  àj 
rabata^,  xi*^ivi  1.  xvi  s,  x  d.  poit. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaiiYs  de  r^renten  et  de  la  viconlé  |K»iirj 
le  lernjr  dessus  dit,  par  le  compte  Gtiillaumc  le  Nepvcu,  gardien  et' 
gouverneur  de  par  Monseigneur  de  la  dicte  vicont*^  el  recepte  pour  le 
dit  ternie  après  Martin  rOurs,  rabiitus  vi"v  1,  viii  s,  un  d.  ponr  J 
mises  qui  en  faisoient  à  rabatre,  mil  Li%i  L  ix  s.  vi  d.  et  ii  quartierffl 
de  sel. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Pontaudenier  et  de  la  viconté^ 
pour  le  dessusdit  terme ,  par  le  compte  Seveslre  de  Coulomhy,  vicont^S 
et  receveur  du  Jieu,  néant  cy,  ut  supra. 

Des  l'entes  et  revenues  ordinaires  d'Orbec  et  de  la  viconlé  pour  le^ 
terme  dessus  dit,  parle  compte  Jehan  Lcfranc,  viconte  et  receveu^v 
ilk'c,  rabatus  îi^lïv  L  ïix  d.  t.  pour  mises  qui  en  raisoîent  à  rabatre  ^^ 
en  ce  comprins  ia  revenue  de  la  terre  de  Ferieres  pour  un  an,  xj^nu"  l  - 
xvT  s,  viH  d.  ok  poit.  et  l.  pics  de  fer. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Beaumont-le-Rogier  pour  le 
dessusdit  terme,  néant  ci,  e^  le  chastel  et  revenue  dicelui  lieu  avoienf 
este  baillex  en  partage  à  Monseigneur  Munseijîneur  Loys  de  Navarre, 
fni're  de  Monseigneur,  lequel  leï  bailla  et  engaiga  ou  Roy  nostre  Sin 
[Njur  certaine  somme  <le  (lourins  quil  emprunta  de  li- 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Brethueil  et  de  la  chastellerie 
pour  le  lerme  dessus  dit,  par  le  compte  Jehan  Bricei  rcceveiïr  du  lieu 
rabatiis  urxxïvui  1.  xii  s,  vm  d,  t.  pour  mises  qui  en  faisoient 
rabatre,  vu"  l,  xvi  s,,  «ne  paiie  desperons  Mans  et  c  pics  de  fer. 


Des  rentes  et  rpTenue»  de  Conehes  et  de  Ja  chasteMerie  t>nur  ledit 
temie^  ncânt  cî«  car  Mooscî^neur  le  Captai  ayoit  mis  gens  en  ta  dicte 
ville  cl  chiistel  qui  [irenoienl  et  îevoient  les  dictes  revenues  à  mu 

Des  venues  et  revenues  ordinaires  de  Longueville  pour  \e  dessusdit 
le,  ncHDt  ci,  car  le  Hojf  les  tient  en  sa  main,  qui  en  a  fait  ou  doit 
rrà  Monseigneur  récura  peu  sation  «Jt  restilutjcin  de  la  ville  et  baronnîe 
de  Monlpelllier. 

Somme  des  revenues  ordinaii-es  de  Pasqui-s  CCCLXX  v^rurLvm  L 
nir  s.  Il  d.,  Il  quartiers  de  sel,  uns  espérons  blancs  el  cl  pics 
de  fer. 
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ASCENTION,  lan  mil  CCCLX  et  dix. 


[^k*s  rentes  el  revenues  ordinaires  d'Evreuï  et  de  la  chastellerie. 
Des  rentes  et  retenues  ordinaires  de  Pacî  et  de  la  chast«*llerie. 
r  Itei  rentes  et  revennes  ordinaires  de  Nonnancourt  et  de  la  chas- 


I  renitô  el  revenues  ordinaires  d*Ezi,J  (*). 
'ffit»  rente»  et  revenues  de  Tronchevillier. 
Des  rentes  et  revenues  de  Mante  et  Meiillent. 
lies  rentes  et  revenues  de  Brcval  et  Ennct. 
Oiîs  rentes  et  revenues  de  Nougenl-le-Hoy,]  (f). 


SAINT  MICHEL  mil  CCCLX  et  dix. 

Des  rentes  el  revenues  ordinaires  de  Constances  et  de  la  viconté  pour 
^  Irnne  de  Saint  Michel  MCCCLXX ,  par  le  compt*^  Jehan  des  Illes, 
^'^ontc  et  rfH'êveur  du  lieu,  rabalus  n^^iiii  L  vt  s.  xî  d  ob,  pour  mises 
i^î  eti  faisoiinït  à  rahatre,  vn^^u"  1.  uni  s.  v  d,  ob. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Mortaing  et  de  la  viconté  pour 

*^  Icnoe  dessus  dit,  par  le  compte  Henri  de  Manie,  vicontc  et  rece- 

^^fW  illec  après  Ricart  de  Nere-Eaue,  rabatas  iiir^nii*»ïni  1.  iiiti  s. 

^i  d.  pour  mises  qui  en  faisoient  à  raluilrc,  vi*^^nii*»xv  1,  vu  s.  xi  d. 

Des  rentes  et  revennes  ordinaires  d'Avrenches  et  de  la  viconté  pour 

(I)  KcTint  ci,  car  Heiatra  K&ticnnc  Girard,  receveur  dtc€ulx  li«wx,  alade  irie  h  ires- 
pâ«â4?izicDl  si'ni  corapicf  dicellc  receplc,  ne  Den  Bst  aucun  compti;  ijui  viMimt  h  ma 
osHfgfto^*^"*'*  '  nk..4r  Je  i«ceu  fit*  11  pluMcrrs  ûiraier»,  et  »UAfii  flst  de  mon  comiuande- 
si^nl  (*i  mena  h  pluteura  ptursûimei^ ,  ksipilflx  t^iii  aoni  vunun  4  tua  cun- 

csuilfls&D      j  !  ftpr*»  *>a  wctpXa  pour  ce  quil  me  tlenncnl  h«?u  en  li  diî«pc*rise 

CI)  ^mnt  ci.  pour  ]en  cou»*»  couicnues  el  eicriptei  m  temw  éà  CbtndeUeiir  ci- 
At^mnl  CCCLIIX. 
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le  dessusdit  tenne>  par  le  compe  Jehan  Coillaut,  viconte  et  receveur  du 
lieu  après  Henri  de  liante ,  rabatus  ii«iiu"xix  1.  nx  s.  im  d.  ob.  pour 
mises  qui  en  faisoient  à  rabatre,  ii^^xxvi  l.  xvi  s.  un  d. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Valloignes  et  de  laviconté  pour 
le  terme  dessus  dit,  par  le  compte  de  Guillot  Charnel,  estabU  et  ordené 
de  par  Monseigneur  garde  et  gouverneur  de  la  viconté  et  recepte  après 
le  trespassement  de  feu  Girard  de  Creppon,  rabatus  vi«l  1.  im  s.  tii  d. 
ob.  t.  pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabatre,  v<^xvni  1.  xiii  s.  x  d.  ob. 
poit. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Carenten  et  de  la  viconté  pour 
le  dessusdit  terme,  par  le  compte  Guillaume  Planterose,  viconte  et  rece- 
veur illec,  rabatus  ii<^lxii  1.  ii  s.  i  d.  t.  pour  mises  qui  en  faisoient  à 
rabatre,  ix^xvii  1.  xii  s-  ob.  tournois. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Pontaudemer  et  de  la  Ticonté^ 
pour  le  dessusdit  terme,  par  le  compte  Sevestre  de  Coulomby^  vicontcs 
et  receveur  du  lieu,  néant  ci,  ut  supra. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d*Orbec  et  de  la  viconté  pour  \i^m 
dessusdit  terme,  par  le  compte  Jehan  Lefranc,  viconte  et  receveur  ille(^= 
rabatus  u<^xv  1.  vii  s.  i  d.  t.  pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabatre,  e^:^ 
ce  comprins  la  revenue  de  la  terre  de  Ferieres  pour  un  an,  xii<^xix  W. 
IX  s.  ob.,  III  paire  desperons  dorés,  lxiii  sextiers,  mine,  un  b.  davoir»^ 
et  une  mine  de  froumenl. 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Beaumont-le-Rogier  pour   le 
dessusdit  terme,  néant  ci,  pour  la  cause  contenue  au  terme  de  Pasqoos 
CCCLXX  ci -devant;  et  combien  quil  y  eust  traitié  entre  le  Roy    «t 
Monseigneur,  si  est  encorez  le  chastel  de  Beaumont  en  la  main  du  Roy 
nostre  Sire.  - 

Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Brethueil  et  de  la  chastellerie 
pour  le  dessusdit  terme,  rabatus  ii^^uiii  1.  xvi  s.  t.  pour  mises  qui  en 
faisoient  à  rabatre,  ii«lxn  l.  xu  s.  m  d.  ob.  et  ii  sextiers  de  segle. 

Des  rentes  et  revenues  de  Couches  et  de  la  chaslellerie  pour  le  dit 
tenue,  néant  ci,  car  Monseigneur  le  Captai  avoit  mis  gens  ou  chastel 
et  ville  de  Conches,  qui  prenoient  et  levoient  les  revenues  à  son 
prouffit. 

Des  rentes  et  revenues  de  Longueville  pour  le  terme  dessus  dit , 
néant  ci,  car  le  Roy  les  tient  en  sa  main,  qui  en  a  fait  ou  doit  faire  à 
Monseigneur  recompensation  et  restitution  de  la  ville  et  baronnie  de 
Montpellier. 

Sooime  des  revenues  ordinaires  au  terme  Saint-Michel  CCCLX^ 
iii»vm*^iu"ii  1.  VI  s.  XI  d.  ob.  poit.  t.,  m  paire  desperoD* 
dorez,  lxiii  sextiers,  mine,  un  b.  daveine,  une  mine  àe 
froumeut  et  ii  sextiers  de  seigle. 
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IJ.) 


TOUSSAINS  mil  GCCLX  et  dix. 


fDes  rentes  et  revenues  ordinaims  d'Evreuï  et  de  h  l'IiasteUérie. 
Des  rentes  et  revenues  iirdinaires  de  Paci  el  de  la  ehastellerie. 
Des  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Noiinancourl  et  de  La  chaslel- 
*<ïrie. 
Des  lentes  et  revenues  dTzi. 
Des  rentes  et  revenues  de  Tronchevîllier. 
Des  rentes  et  revenues  de  Mante  el  Meullent. 
Des  rentes  et  revenues  de  Breval  et  Ennet. 
Des  rentes  et  revenues  de  Nuugent-le-Uoy,]  (1), 


CHANDELLEUli  MCGGLX  et  dix. 

[Des  rentes  et  revenues  ordinaires  d^Evreui  el  de  la  cliastellene. 

De^  rentes  et  revenues  ordinaires  de  Paci  et  de  la  chaste llerie* 

Dtt  rentes  el  revenues  ordinaires  de  IVoiinaneotnl  et  de  la  chastul- 
krle. 

Des  rentes  et  revenues  d'EzL 

Des  renies  et  revenues  de  Troncbeviilier. 

Des  rentes  et  revenues  de  Mante  et  Meullcnt. 

Des  rentes  et  revenues  de  llreval  et  En  net. 

Des  rentes  et  revenues  de  Notigent-ic-Roy.]  (2), 

Somme  de  eeste  recepte  ordinaire  pour  i  an  comnieneanl  à 
Pa5«|ue&  MCCCLXX  et  finani  la  \igilc  de  Pasques  CCCLXXI 
prouchaînenient  ensuivant,  en  ce  non  comprinses  les  reve- 
nues des  vicontcz  d'Evreux,  do  Pontaudemer,  de  Heatiiiionl- 
le-Rogicr,  des  chastelleries  d*Anet,  de  Breval  et  de  Nogent-le- 
Roy,  \io\iT  les  causes  contenues  en  la  soninie  de  lan  précè- 
dent, n^nrxL  L  II  s.  ï  d»  ob.  jmil,  tourn.,  franc  pour 
%%  s.  tt.  Il  ffuarticrs  de  sel,  une  paire  desperons  blans, 
m  paire  de  dorez,  cl  f»icsde  fer,  nui  sentiers,  mine,  ini  Imi- 
ceaux  daveine,  «ne  miiie  de  Trou  ment  et  u  scittera  de 
seigle. 
Somme  toute  de  ces  receples  ♦«rdinaims  des  terres  que  Monsoi- 
g-neur  de  Navarre  a  en  France  et  en  Normandie  pour  ini  an- 
nées commençant  à  Pasques  lan  MCCCLXVII  et  finanz  la 
vigile  de  Pasques  (XCLXXL  En  ce  non  comprinses  les  reve- 
nues des  viconlcz  d'Evreux  el  du  Pontaudemer,  pour  ce^nue 

'  ^^^Wi  ci«  pour  la  cause  escripte  au  terme  dAâccmioii  CCCI.XX  ci  dev&jit. 
™  ^^mbliblçn)(?TT|  néant  comme  mi  fiîfme  lU?  Tou^sains  CCC1.XX  pruccdent. 
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les  receveurs  lie  en  temps  sont  aiez  de  vie  à  trespassement 
senz  en  compter;  semblaljlcnienl  leë  revenucîs  de  la  cbtsiel» 
Iciiie  de  Nugein-le-Hûy  puur  lus  ti  liarraînes  années,  et  les 
revenues  de  Beaumt>nl-le-Rogier,  Anel  et  Breval,  pour  ce 
quelles  estoient  en  la  main  du  Ray  qui  les  lenoit  tn  gage^ 
xxxvn»'ijncxiï  l.  n  s.  i  d.  ob.  poil,  tournois,  franc  pour 
IX  s. j  vm  quartiers  de  sel,  mi  paire  desperons  btâns, 
xiî  paire  desptronz  dorez,  viti  sexliers  de  seigle,  M%  pics 
de  Ter,  lxiii  sexlierS|  mine^  nn  b.  daveine  et  une  mine  de  ' 
froumenl. 


(P*  'i.)      MORTAING.  Impositions,  xfii«  et  v<  de  sel. 

Des  impositions,  xm«*  de  toui  buvraiges  et  v  de  sel,  cuilHi^  receuz 
et  levez  par  Henri  de  Folligny,  escuier,  cappitaine  de  Condé  en  la  ville 
et  cbaslellerie  de  Condé -surnNere-eaiie,  par  vi  an&  et  m  muiz  eomïnen- 
cans  premier  jour  de  may  CCCLXUU  et  tlnissans  dcrrain  jour  de  juillet 
CCCLXXj  yceulz  jours  enclos,  wjmme  appert  par  le  cumptc  dudit  Henri 
quil  en  a  rendu  à  Messieurs  en  la  Chambre ,  franc  pour  xx  s,  U  piccc,^ 
ni^'ïHi'^iLvi  Trans  îii  quars  m  s.  tournais. 

Des  impositions  et  y"  de  sel  de  ta  ville  et  viconté  de  Mortaing»  pouni 
trois  ans  et  trois  moiz  commencans  premier  jour  davril   lan  mi 
CCCLXVI  avant  Pasques  ellinissans  le  derrain  jour  dejuing  MCCCLXX  ^ 
yceulz  jours  comptez  enz,  excepli  de  ce  limposilion  de  un  d.  pou 
livre  ordrnée  puur  la  barbaqueime  de  ii  moiz,  cest  assavoir  uclobr 
MCCCLXÏX  et  tout  le  temps  ensuivant  jusques  audit  derrain  jour  d-. 
juiMK  CCCCXX,  celui  jom-  enclos,  des  quieli  ix  moiz  Robert  AutjouiE^ 
et  Jehan  Mai^'ol  par  iiuuvclle  commission  ont  fait  la  rcceple  et  e 
doivent  compter,  comme  dit  Ric^rt  de  Nere-t^auèy  naguei'es  viconle  > 
receveur  de  Morlaing;  lesquelles  impositions  rceeuez  par  ledit  Ricajr^J 
et  rendues  par  li,  comme  il  appert  par  sou  compte,  sont  de  m  d,  pom^T  \ 
livre  et  de  un  d.  pour  la  barbaqiicnnc,  pour  yce  par  le  temps  dessus 
dit,  tFn»*iHi'^iHJ**iii  frans  et  demi  (1). 

Du  xiii"^  des  vins  cuilliz  et  levez  en  la  dicte  ville  et  vironte  de  Mor- 
taing  pour  lez  in  ans  et  iii  moiz  dessus  diz,  par  le  compte  du  dessus 
dit  Ricart  de  Nerc-eaue,  n"vni"xvn  frar»s  et  nn  s.  t. 

Des  imposition&  de  xu  d.  pour  livre  et  du  quint  de  sel  cuilliz  et 
levez  en  la  dicte  ville  et  viconle  de  Morlaing  par  un  an  commençant 
premier  jour  de  juillet  MCCCLXX  et  Unissant  en  laffin  du  derrain  jour 

(I)  La  teeepie  et  mi»e  He  Uobert  Aut>oyii  et  Jehan  ll&rgot  pour  la  foriiftcution  de  U 
barbocaiid,  sont  coDtenues  ou  vju  et  xvi*  feuU1«5t  de  ce  Lirre,  pair  mtmîerc  à^^ 
eoMkiret  pour  ce  que  aut^tnl  se  moDto  la  despense  comme  la  recept^. 
Voir  f*  1f7,  6*  alinèft.  {SaU  de  l'éHifur.) 
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ik  juiîig  MCCCLXXf,  qui  font  xii  inoiz,  par  îe  compte  de  Henri  de 
IKantei  vie  on  te  et  receveur  du  Itco  après  le  dessusdit  Hicart  de  Nere- 
eaue,  des  quielx  xïi  mois  en  sont  renduz  par  ledit  Henri  à  moy, 
lehau  Qimence ,  tes  vr  premiers  moiz,  pour  ce  que  il  sont  ilu  temps 
que  je  fu  trésorier,  et  lez  autres  vt  mois  à  Jehan  Lefrafic ,  h  présent 
trésorier  de  Monseigneur,  pour  ce  poux  yceulz  vi  premiers  moiz, 
iui^ïiu**vi  frans  et  m  a,. 

Des  Jin**  des  vins  de  la  ville  et  vîconté  de  Mortaing,  cuilliz  et  levez 
en  la  dicte  ville  et  viconté,  par  un  an  commençant  [»reraier  jour  de 
juillet  MGCCLXX  et  finissant  en  hUm  du  derraiii  jour  de  juing: 
JkICCCLXXI,  qui  font  xn  riioiz,  desquieh  en  sont  ci  rendus  les  vi  pre- 
miers moiz  pour  ce  que  lors  je  faisnie  le  fait  de  la  trésorerie  de  Mon- 
seigneur, el  lez  autres  vi  moiz  ensuivans  rendus  à  Jehan  Lefranc,  à 
présent  tresoner  de  Monseigneur,  qui  en  eynipkra,  par  le  compte 
Henri  de  Mante,  vicunte  et  receveur  di^  Mortaitig  après  Ricait  de 
Xen;-eane,  pour  ce  pour  les  vi  premiers  mois  dessus  dis,  îii^  frans 
m  quars  et  xn  d. 

De»  dictes  impositions,  Jtiir'"  de  touz  buvrages  et  v*  de  sel,cuiUiz 
et  levez  par  Henri  de  Mante,  viccmle  et  receveur  de  Mortaing^  en  la 
ville  et  cliasteileiie  de  Condé,pour  vi  luotï  commençant  premier  jour 

idiùust  CCCLXX  et  finissant  derrain  jour  de  janvief  prouchainemcnt 
ensuivant,  iruu"  frans. 
Somme  de  ces  irapositions,  xm*"*  et  v«  de  sel,  cueilliz  et  levez 
L  en  la  viconté  de  Mortaing  xi*'clxxiih  franz,  demi  et  xn  d. 

I 


AVBENCHES.  Impositions,  xm^  et  v«  de  seL 


Des  inaposilions  de  xu  d.  pour  livre,  xm"  do  buvraiges  et  quiot  de 
sel  ciiilljz  et  levez  en  la  ville  et  viconté  d'Avrenches  pour  \n  moîz 
commencans  premier  jour  de  novembre  MCCCLXVI  et  continuelment 
cnsuivans  jusqucs  au  derrain  Jour  doclobre  MCCCLXVII,  celui  jour 
encUiS,  par  le  compte  Henri  de  Mante,  vicontc  ei  receveur  du  lieu, 
Evni«^nxv  frans,  demi  et  it  s. 

Des  impositions,  tin^  de  buvrages  et  quint  de  sel  cuilliz  et  levez  eo 
la  ville  et  viconté  d'Avrenches  pour  m  ans  commcncans  premier  jour 
de  novembre  MClXÏ.XVll  i^t  fini.ssans  en  lalTm  du  derrain  jour  doc- 
lobre MGCCLXX,  excepté  le  xitr  des  vins  et  autres  buvraiges  de  la  ville 
et  bourge*jisie  d'Avrenches  qui  se  rendent  à  part  en  la  clause  prouchai- 
Dément  ci  ensuivant,  par  le  compte  du  dessusdit  Henri  de  Mante, 
nte  et  receveur  du  lieu,  in*'c  L  xtuu  d. 

Des  dessus  diz  un**  et  autres  buvraiges  cuilliz  et  levez  eu  la  ville  et 

lurgeoibie  d'Avrenches,  tant  seullement  pour  les  trois  ans  ci-dessus 
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desclarez  et  dont  ci-dessus  est  fait  mention,  et  pour  lez  molz  daoust, 
septembre  et  octobre  MCCCLXVII^  que  ledit  viconte  navoit  pas  compté 
ne  comprins  en  la  clause  ci-dessus  escripte  pour  ce  que  lors  ne  lez 
avoit  encore  pas  receuz,  si  comme  il  disoit,  viii<^  xlii  l.  ix  s.  t 

Des  impositions  de  xii  d.  pour  livre,  xiii*^  de  buvraiges  et  quint  de 
sel  cuilliz  et  levez  ou  plat  païz  de  la  viçonté  d'Avrenches  pour  m  moiz, 
cest  assavoir  novembre,  décembre  et  janvier  MCCCLXX,  par  le  compte 
Jehan  Coillaut^  viconte  et  receveur  du  lieu  après  Henri  de  Mante, 
ii^'  Lix  frans  m  quars  m  s.  vi  d.  et  ii  pippes  de  sel. 

Des  XIII*"  de  vins  et  autres  buvraiges  de  la  ville  et  bourgoisie 
d*Avrenches  pour  lez  m  moiz  dessusdiz  par  le  compte  dudit  Coiilauty 
Yiconte  et  receveur  illec,  lx  frans. 

Somme  de  ces  impositions,  xni«*  et  quint  de  sel  cueilliz  et  levez 
en  la  ville  et  viconte  d'Avrenches  vi"  c  xxx  viii  franz  xvn  d. 
et  II  pipes  de  sel. 

(F°  45.)  VALLOIGNES.  Impositions,  xiii"  de  vins  et  autres 
buvraiges  et  x«  et  quint  de  sel ,  sacques  de  froumens  et 
autres  blés. 

ET  PREMIEREMENT  :   IMPOSmONS. 

Des  impositions  de  xvi  d.  pour  livre  cuillies  et  levées  en  la  ville  et 
sergenterie  de  Valloignes,  tant  seullement  par  xxiiii  moiz  commencans 
viii«  jour  de  janvier  CCCLXVI  et  finissans  viu*  jour  du  moiz  de  jan- 
vier CCCLXVIIl,  et  de  pluseurs  aides  imposées  sur  lez  parroisses 
tant  de  la  sergenterie  de  Valloignes  comme  des  sergeolsries  de  Beau- 
mont  et  du  Pont  l'Abbé,  et  tout  pour  convertir  en  la  fortiffication  du 
fort  de  Valloignes,  par  le  compte  de  Raoul  Nicole,  coramiz  ad  ce,, 
lequel  en  a  compté  à  Messeigneurs  en  la  chambre,  iii^iiii^^xiii  1. 
VII  s.  un  d.  ob. 

Des  impositions  cuilliz  et  levées  en  la  viconte  de  Valloignes,  excepté 
la  ville  et  sergenterie  de  Valloigne**,  de  quoy  Guillot  Lecoustour  comp- 
tera avec  les  œuvres  du  fort  de  Valloignes,  et  aussi  excepté  celles  de 
Chcrcbourg  et  de  Barreffleu,  qui  sont  convertiz  lune  à  la  fortiffication 
de  la  dicte  ville  de  Cherebourg  et  lautre  à  la  rediffication  de  leglise 
dudit  lieu  de  BareCQeu,  pour  ix  moiz  commencans  huitième  jour 
davnl  MCCCLXVI  avant  Pasques  et  finissans  vii«  jour  de  janvier 
MCCCLXVn,  par  le  compte  Jehan  Bloville,  receveur  du  lieu,  rabatus 
xux  I.  X  d.  ob.  pour  grâces  et  remissions  à  li  deduiz  et  passez  en  compte 
par  pluseurs  mandemens,  ii^'xxviii  1.  xvi  s.  d.  ob.  t. 

Des  dictes  impositions  cuillies  et  levées  en  toute  la  dicte  viconte, 
excepté  la  ville  et  sergenterie  de  Valloignes,  de  quoy  Guillot  Lecous« 


—  îl  — 

tour  comptera^  comme  dît  oâl  dessus,  avec  les  œuvres  du  fort  de  Val- 
ViigiieSj  et  aussi  excepté  celles  de  Chcrehnurg  et  de  BarcCfleu,  L|ui  Euml 
fotiverlis,  comme  dessus  est  escripl,  lune  â  la  fi>rtiffication  de  la  dicte 
tille  de  Cherebourg  et  lautre  à  h  rediriicatinn  de  leglise  dudit  Baref- 
fleu,  pour  VI  moiz  eommeiicans  vni"  jour  de  janvier  MCCCr.XVH  et 
firmn»  vn-  jour  de  juillet  MCCCLXVIIl,  par  le  compte  Jehan  Bioville, 
receveur  du  lieu»  cviu  L  xiii  s.  t 

Vks  diries  impositions  de  r\n  d.  pour  livre  cuiUiez  el  levéez  en  la 
inconlc  de  Valloignes  par  vi  moiz  comnieneans  le  viii*  jour  de  juillet 
JICCCLXVIII  et  finissans  vu"  jour  de  janvier  prouehainement  ensui- 
^mU  et  des  impositions  des  foires  pour  un  au  eoiumeucant  vin' jour 
de  janvier  MCCCLXVII  et  finissant  vu'  jour  de  janvier  MCOXXVIll, 
ledit  an  révolu,  de  tout  ce  par  ledit  BlovillCj  excepté  les  impositions 
de  la  sergeuterie  de  Valluignes  et  des  villes  de  Baixiffleuet  dt^  Chere- 
iHHirg  puur  les  causes  contenues  es  clauses  ci-dessus,  vui"  vi  1.  xvi  s. 

Des  dictes  impositions  de  xvi  d.  pour  livre  cuillies  el  levées  en  la 
dicte  ville  et  viconté  de  Vallùignes  [>ar  vu  moiz  et  demi  coromencans 
MU*  jour  de  janvier  MCCCLXVIIl  et  ilnissans  ixii»  jour  daoust 
MCOXXIX,  Pi  des  foires  f^cheues  entre  le  dur  ni  in  jour  de  decembie 
SICCCLXVni  et  le  vxr"  jour  de  septembre  MCCCLXLX^  de  tout  ce  parle 
compte  dit  dessusdit  Bioville,  receveur  du  lieu,  cicepté  toutes  voiz  les 
impositions  des  villes  de  Harefïleu  et  de  Cherebourg  pour  lez  causes 
contenu  es  et  escriptes  ci-dessus,  iiiMiii**ini  K  t. 

Des  dictes  impositions  cuiïlifs  et  levées  par  toute  la  dicte  viconté 
de  Valloignes  pour  le  temps  <iui  ensuit,  parGirart  deCreppon,  viconté 
d  receveur  du  lieu,  cest  assiivoir  pour  la  derniine  moitié  de  ui  moiz 
commiincans  vrn'  jour  de  juillet  MCCCLXIX  et  continuelmenl  ensui- 
lant  jusfjUéH  en  hifiin  du  vn*>  jour  doctohre  prouchainement  ensui- 
fliit  ;  et  de  la  ville  de  Cberebourg  pour  les  m  uioiz  dessus  diz  cnliè- 
redent;  pour  ce  que  Jeban  Bluville,  qui  pour  lors  parti  de  la  recepte, 
readi  en  scz  comptes  la  première  raoilié  des  ni  moiz  dessus  dis  do 
toute  la  viconté.  excepté  Cherehour;;  de  quoy  il  ne  n^ndi  rienz;  el 
pour  xn  rooiz  proucliainemunt  ensuivans,  conmiencans  vm"  jour  doc- 

bre  MtCCLXIX  et  continuelmenl  jusques  en  laflin  du  vii»  jour  doc- 
MCCtjLXX,  qui  fait  un  au  entier,  en  ce  enteodu  toutesvoiez  que 
iiliOQ  de  la  ville  de  Cher»} bourg  s*:»  rent  ri  pour  loul  ledit  moiz 
*,  et  aussi  «le  tant  st;  eommencc  pius  tari  que  les  autres  de  ce, 
et  pour  toutes  lez  foires  de  ce  temps,  par  le  compte  du  dessusdit 
Girart  de  Cr**ppon,  ral»alus  %x  L  m  s.  pour  grâces  et  remissions, 
tt*tiii"tv  l  lu  s.  Il  d.  t. 

Des  impositions  de  ïvi  d.  pour  livre ,  r-uillies  et  levées  en  la  dicte 
TilV  et  viconté  de  Valloignes  par  r.iiillaume  Charnel,  gardien  de  par 
iset^rneur  de  la  dicte  viconté  et  receple  après  le  trespasseraenl  du 
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de^susdit  Girard  de  Creppon^  par  vi  mois  commencans  vui*  jour  doo- 
tobre  MCGCLXX  et  finissans  viie  jour  da^ril  prouchainement  ensui- 
vant; et  est  assavoir  que  limposition  de  la  ville  de  Cherebourg 
commence  plus  tart  un  moiz  que  le  remanant  de  la  dicte  viconté ,  et 
cinsi  fine  plus  tart  un  moiz  pour  quoy  ledit  Charnel  nen  dit  avoir 
receu  illecques  que  jusques  au  xv®  jour  de  mars  MCGCLXX  tant  seul- 
lement,  comme  appert  par  son  compte,  iiii<^iii"ix  l.  xii  s.  vi  d. 

Somme  de  ces  impositions  de  Valloignes  v*ix<^lvi  1.  viii  s. 
VI  d. 

TREZIEHES. 

Du  XIII*  des  vins  deschargez  et  venduz  au  port  et  en  la  ville  de 
Cherebourg,  de  la  prinse  des  vins  illec  et  du  x*  de  sel  que  Monseigneur 
y  prent,  oultre  un  autre  x«  qui  est  à  la  ville  pour  la  fortifAcation  di- 
celle ,  depuis  le  premier  jour  doctobre  MCCCLXVI  jusques  au  derraîn 
jour  de  septembre  MCCCLXVI!,  parle  compte  Jehan  Bioville,  receveur 
de  Valloignes,  rabatus  vii«  vu  l.  xviii  s.  m  d.  pour  mises  et  certaines  - 
remissions  à  li  déduis  et  passez  en  compte  par  mandement,  et  vi  ton-  - 
neaulx  de  vin  mis  en  la  garnison  du  chadtel  de  Cherebourg,  ui^  Liin  L 
X  s.  m  d. 

Du  xiii«  des  vins  venuz  et  arrivez  au  port  et  en  la  ville  de  Saint — ■ 

Vaast  depuis  le  premier  jour  de  janvier  MCCCLXVI  jusques  au  derrain 

jour  de  septembre  MCCCLXVIÏ,  comprins  en  ce  lez  impositions  et  quint=^ 
de  sel  cuilliz  et  levez  par  ledit  temps  par  le  compte  du  dessusdit  Jehai»^ 
Bioville,  ïx"  VI  l.  xini  s.  v  d. 

Des  XIII'"  des  menus  buvraiges  et  quint  de  sel  cuilliz  et  levez  en  \m^ 
viconté  de  Valloignes  pour  ix  moiz  commencans  premter  jour  davrlT 
lan  MCCCLXVI ,  avant  Pasques  qui  furent  xviii»  jour  dudit  mois 
davril,  et  finans  le  derrain  jour  de  décembre  lan  MCCCLXVII,  excepté 
yceulz  XIII"  et  quint  de  sel  de  Bareffleu  qui  sont  convertis  à  la  redif- 
fication  de  legUse  du  lieu,  et  ycelui  x«  rendu  ci-dessus  avec  les  xiii«» 
de  Cherebourg,  par  le  compte  du  dessusdit  Jehan  Bloville,  vqiii"xv  I. 

Du  xiiie  des  vins  deschargez  et  venduz  au  port  et  en  la  ville  de 
Cherebourg,  duquel  xiii«  ne  se  lieve  que  la  moitié  pour  une  grâce  que 
Monseigneur  le  Captai  a  faicte  aus  marchans  et  habitans  de  la  dicte 
ville,  et  dun  demi  v«  de  sel  que  Monseigneur  prent  en  la  dicte  ville, 
et  lautre  demi  v«  converti  à  la  fortiffication  dicelle,  pour  vi  moiz 
commencans  premier  jour  doctobre  MCCCLXVII  et  finans  derrain 
jour  de  mars  prouchainement  ensuivant,  par  le  compte  du  dessusdit 
Jehan  Bloville, "Senz  iiii  tonneaulx  de  vin  livrez  à  Raoul  de  Villiers, 
gardes  des  garnisons' du  chastel  de  Cherebourg,  qui  en  doit  rendre 
compte,  viii"x  I.  xiii  s.  vu  d. 

Du  xiii*  des  vins  et  aucunz  sidres  venuz  cl  arrivés  au  port  et  en  la 
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ie  la  Ho^iie  de  Saint- Vaast,  pur  vi  moiz  commcncans  premier 
lodobrc  MCCCDTVn  et  finissans  dcrrain  jour  de  mars  prouchai- 
neraent  ensàuhant,  parle  compte  du  dcssusdil  h-hnn  Bloville»  senz 
ttonncanlx  et  une  pippe  de  vin  livrez  au  des&us<]it  Raoul  de  Viîlers 
'  la  gax'nison  du  chaslel  de  Cherebourg»  qui  en  d^it  rendre  compte, 
|.  Y  s.  1  d, 

xni*  des  roenuz  burraiges  et  quint  de  scd  cuilliz  et  levez  par 
1  la  vicoDlé  de  Valloiffues,  excepté  ctlui  de  BarL^fUeii  qui  est  con- 
redifticatiun  de  leglise  du  lieo,  et  U}  demi  v  de  sel  de  la 
lierebourg  qui  est  converti  en  la  forlifticatiou  de  la  dicte 
ï!îe  de  Cberebourg,  pour  vi  num  commeîie;ms  premier  jour  de  jan- 
|||rM(:CCLXV[I  et  finans  derniia  jour  de  juing  MCCCLXVllI  prou- 
^Hlemeni  ensuivant  ^  par  le  compte  du  dessusdit  Jehan  Blovillc, 
^Bxmi  t.  XII  d. 

^|p  Xiu*  des  vins  et  auti-es  buvraiges  cuiliiz  et  levez  au  port  et  en 
h  TÎtle  de  Chereboui^,  dcsquielx  ini*'»  iiest  Icvi?  pour  Monsei|^ne»tr 
■que  la  moitié  sur  les  vins,  par  une  grâce  faicte  par  Monseigneur  le 
Captai  au6  nmrchana  et  babilans  de  la  dicte  ville,  et  dun  demi  v"  de 
h|LMie  Monseigneur  prent  en  la  dicte  ville ,  et  lautre  demi  v'  converti 
^H|  fortîfEcation  dicelle,  de  tmit  ee  f>our  vi  moiz  commeneans  pre- 
m^  jour  davril  MCQlLXVll  avant  Pasqiics  et  fini&sans  deiTatn  jour 
de  septembre  ensuivant,  par  !e  comptn  dudit  Jehan  RloviUL-,  rabalus 
XLin  1»  xj  &.  pour  certaines  mises,  et  uti  tonnel  do  vin  mis  t:n  la  gar- 
niioo  du  chastd  de  Chcrebourg,  ii^^xi  1.  xviii  s,  i  d.  ob. 

Dudtt  xiïi*  et  demi  v*  de  sel  cuilliz  et  levez  au  port  et  en  la  ville 
de  Cherebourg  ,  par  un  an  cummenctint  premier  jour  doctobre 
MC€CU\Vlll  et  finiifsant  derraîn  jour  de  septembre  MCCCLXIX,  par 
Recompte  dudit  Blonlle,  rabatun  xv  Trans  v  d.  pour  certaines  mises 
ont  esté  passées  en  compte,  ii^'xix  fraos  ini  s,  vi  d. 
xuï*  des  vins  et  autres  buvraiges  et  v«  de  sel  cuillii  et  levés  au 
&I  en  U  ville  de  Ifi  Hogue  de  Sainl-Vaast  pour  m  mois  commen- 
I  premier  jour  davril  Mf.CCLXVll  avant  Pasques  et  fmissans  der- 
i  jour  de  septembre  ensuivant,  par  le  comptr  dudit  Bloville,  raba- 
T  l.  vnj  s.  X  d.  pour  mises  qui  en  fai&oient  à  rabatre,  viji*»xvî  I, 
,  a.  11  d. 

(F*  *<0  Dudit  xni*  et  quint  de  sel  cuilliz  et  levez  au  port  et  en  la 
ville  de  la  Hogue  par  un  an  couiiuencanl  premier  jour  doc* 
ilCCCLXVin  t'I  tlnissunt  derratn  jour  de  septembre  MCCCLXIX, 
;  compte  dudit  Bloviîle,  rabatus  xiii  Irancs  xviii  s.  rx  d.  ob,  fM«ur 
►  qui  m  faisoient  à  rabatre,  ii^^xxxvi  francs  iv  r.  x  d.  ob. 

xni**  des  raenuz  buvraiges  et  quint  de  sel  cuilliz  et  levez 

►ut^  la  viconté  de  ValUiigTje^>j  e\rt-plés  lez  xnr*  de  Barcffleu  et 

de  ^l  de  la  ville  de  Cherebourg  pour  lez  causes  coTïtcnucs  et 
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[ëscriptcs  ci-d*"vantj  par  ti  moiz  rommencans  premier  jour  de  jailtet 
MCCCLXVUl  et  Oïiissans  derrain  jour  de  décembre  ensiUTant ,  par  1^ 
compte  dudit  Bioville,  ii^i  i.  xvin  s«  ■ 

Dos  diz  menuz  bu^Tages  et  quint  de  sel  cailliz  et  levez  par  toute  ^ 
ville  et  viconté  de  Vaîloignes  par  vu  muis  el  demi  cûmmencans  pre- 
mier jour  de  janvier  MCCCLXTIIJ  et  linis^aiis  xvi*  Jour  daoust  prou- 
chaiuemeot  ensuivant  MCCCLXIX,  exceptés  les  xm**  de  lîâreflQeu  «^ 
qumt  de  sel  de  la  ville  de  Chère  bourg  pour  les  causes  contenues  ^fl 
escriptes  ci-dessos,  par  le  compte  dudil  Bloville,  iirLxxi  t.  xvi  s,       ^ 

Des  diz  menus  buvraiges  cl  quint  de  sel  cuilliz  el  levez  par  toute  la 
dicte  viconté  pour  la  dcrraine  moitié  de  ni  moiz  commencans  vu i«  jour 
de  juillet  MCCCLXIX  et  continuelment  ensuivans  jusques  en  laffin  du 
vïi»  jour  doctobre  proucbainemeot  ensuivant ,  de  ce  pour  la  dicter 
derraine  moitié j  t^t  pour  tout  un  an  commencanl  viu®  juur  doctabres 
MCCCLXIX  et  conlinuelment  ensuivant  jusque»  en  laffîn  du  viî«joujiB 
doctobre  MCCCLXX ,  par  le  compte  Jehan  de  Creppon ,  Gjz  et  heritieiB 
de  GiraK  de  Creppon,  pour  lors  viconte  et  receveur  de  Valloigne 
après  le  dessusdit  îilovillc,  rni^xix  L  u  s.  m  d. 

Des  gros  xui",  quint  de  sel  el  impositions,  tant  de  vins  comme  i 
toutes  autres  denrées  arrivez  an  port  de  Cberebourg,  avec  ce  du  ] 
porte  des  diz  vins  et  de  la  traitte  des  blés  portez  hors  par  ledit  por 
pour  VI  moii  commenraris  premier  juur  dot'tobrc  MCCCLXIX  et  conti 
nnelment  eusuivans  jusques  en  laffin  du  derrain  jour  de  mare  proi:^ 
cbainement  ensuivant^  par  le  compte  du  de&susdit  Jehan  de  Creppoi^M 
rabatus  xxij  francs  i  quart  ii  s.  vin  d.  pour  mises  qui  en  faisoient 
raliatre,  in  hîi**xvii  francs  un  d.  ■ 

Des  dis  gros  xnr*,  quint  de  sel  et  impositions  dessuadix  depnii  v 
derrain  jour  de  mars  dessusdit  CCCLXIX  jusqties  en  laffîn  du  dcrra».::* 
jour  de  jumy^  MCCCLXX  qui  fait  n  moiz  et  demi,  par  le  compte  d^ 
dessusdit  Jehan  de  Creppon,  ix"ix  francs  et  vin  d.  ^ 

De  ce  mesmes  pour  tout  le  temps  depuiz  le  xvi«  jour  de  jui^V 
MCCCLXX  jusqiies  en  laffni  du  derrain  jour  de  septembre  prouch^^ 
nemenl  ensuivant,  par  le  compte  du  dcssusdil  Jehan  de  Creppn:^ 
rabatus  xxvn  frans  xini  s.  pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabat«r^ 
lîii^rni"!!  fr.  m  s.  xi  d,  t 

De  ce  mesmes  en  la  sergenterie  du  Val -Desaire  pour  le  tenWI 
depûiz  le  premier  jour  doctobre  MCCCLXIX  jwsques  au  xv«  jour   ^ 
may  MCCCLXX,  par  le  compte  du  dessiisdit  Crepp^jn,  rabatus  lxxi 
II  d,  poor  mises  qui  en  faisoient  à  rabattre,  lxxi  frans  m  s.  i  d. 

De  ce  mesmes  pour  tout  le  temps  depuis  le  xvi«  jour  de  may  MCCCL^ 
dessusdit  jusques  au  derrain  jour  de  R*plcmbn!  prouchainement  en&< 
vaut,  néant  pour  la  guerre. 

De  ce  mesmes  au  port  de  Saint-Vaast  et  illcc  environ  en  la  ser 
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leric  de  Valloi^nes  pour  le  temps  tleptiiz  le  premier  jour  doctobre 
HCCCLXrX  jusques  au  xv*  juur  de  février  proiirhainemcnt  ensuivant, 
ïttir  le  romptc  du  dessusdit  Creppon,  rabalus  x  s.  vi  d.  pour  mises, 
1 1.  X  s.  vni  d.     . 

Des  mrnuz  iiii*  et  v*  de  sel  cuilliz  el  levei  eu  la  vicomte  de  Val- 
loignes  par  vi  moiz  comraencaas  premier  jour  doctobre  MCCCLXX  et 
finiâsans  derrain  jour  de  mars  proue liaiuetnent  ensuivant,  par  le 
compte  Guillaume  Charnel  ^  commiz  de  par  Monseigneur  garde  et 
gouverneur  de  la  viconté  et  ree^ptc  de  Valloîgnes,  ti^itn^^i  L  ix  s, 
IX  d. 

Des  xiii*,  impositions,  quint  de  so] ,  jiasse-porte »  sacques  de  frou- 
Tiiens  et  autres  blez  cuilliz  et  levez  au  port  et  eu  la  villes  de  Glicre- 
l>ourf^  et  en  la  sergenterie  du  Val-Desaire,  huis  la  ville  de  Barcflleu, 
Unt  de  venue  de  mer  comme  de  sacque  des  diz  grains,  pai^  lez  vi  moiz 
diessus  diz,  pfir  le  compte  dudit  Guillaume  Charnel,  rabatus  xxv  Trans 
lïi  s.  IX  d*f  TU  pippes  de  vin,  in  quartiers  et  demi  de  sel,  pour  mises, 
luf  L  frans  vn  s.  i  d* 

,  Des  XI 11*',  impositions  et  quint  de  sel  cuilliz  et  levez  au  port  et  en 
la  ville  de  Bareffleif  pour  les  vi  moiz  dcssusdiz  coumiencans  premier 
jour  doctobre  MCCCLXX  et  fmissans  derrain  jour  de  mars  prouebai* 
élément  ensuivant,  par  le  compte  dudit  Charnel,  rabatus  xxin  s.  vi  d. 
pour  misc*s,  xiin  frans  xi  s,  vi  d. 

Des  diz  xni*%  impositions  quint  de  sel  et  sacque  de  grains  cuilliz 
«?l  levez  au  port  et  en  la  ville  de  Sainl-Vaast  pr  lez  vi  moiz  dessus 
dix,  [*ar  le  compte  dudit  Charnel,  rabatus  li  s.  pour  mises  qui  en  fai- 
soientà  rabatre^  xux  C  xui  s.  i  d. 

Somme  de  ces  jur*  de  Valtoigncs  v**vj^xv  fr.  xnii  s.  i  d. 
Somme  de  la  recepte  de  ces  impositions,  xin".  x"  et  v*  de  sel, 
cueiîliz  et  levez  en  la  ville  et  viconlc  de  Valloignes  par  les 
temps  devisez  cy-dessuz,  xî^v^xin  franz  ti  s*  vu  d, 

^-«^RENTElN.  Impositions,  xiii*^»  de  vin  et  autres  buvraiges  et 
v«  de  sei,  saques  de  ffoumens  et  daulres  blés, 

ET   PREMIEBEME>'T  :    IMTOSITIONS, 

.  ^Vs  tmpositions  de  xvi  d.  pour  livre  cuillies  et  levées  en  la  ville  et 
***^filé  de  Carenten  pour  ix  quartiers  dan  commencans  iv*  jour  da- 
,  ^}^  MCCCLXVH  et  continuelment  ensuivans  jusques  au  iv«  jour  de 
v**Uçt  MCCCLXIX,  par  le  compte  Martin  TOui^j  vîeonte  et  receveur  de 
'^^^'^nl^n,  rendu  par  Miclielct  du  Marest,  son  clerc  et  procureur  fondé 
T^  ce,  rabatus  vi<^i\u"xvii  L  xnn  s.  m  d,  ob,  pour  la  quarte  partie 
^^  dictes  impositions  que  prent  \a  dicte  ville  de  Carenten  pour  la 
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fortiffication  dicelle  et  pour  pluseurs  aatres  parties  contenues  ou 
compte  rendu  en  la  chambre^  xix^lxx  1.  vu  s.  x  d.  ob. 

Des  dictes  impositions  de  xvi  d.  pour  livre  cuillies  et  levées  en  la 
dicte  ville  et  ^iconté  de  Carenten  par  vii  moiz  et  demi  commencans 
XV»  jour  de  juillet  MCCCLXIX  jusques  au  premier  jour  de  mars  prou- 
chainement  ensuivant,  par  le  compte  dudit  viconte  rendu  par  le  des- 
susdit Michelet,  son  procureur,  rabatus  lxiiii  1.  xvii  s.  ix  d.  pour  la 
quarte  partie  dicelles  impositions  pour  lez  m  premiers  moiz,  convertie 
en  la  fortiffication  dicelle  ville  de  Carenten  par  lordenance  de  Monsei- 
gneur, iiii^iii*»xiii  l.  XV  s.  III  d. 

Des  dictes  impositions  cuillies  et  levées  en  la  dicte  ville  et  viconté 
de  Carenten  par  vi  moiz  commencans  premier  jour  de  mars  MCCCLXIX 
et  fînissans  derrain  jour  daoust  MCCCLXX,  par  le  compte  Guillaume 
le  Nepveu ,  commis  de  par  Monseigneur  à  la  garde  et  gouvernement 
de  la  viconté  et  recepte  de  Carenten  après  Martin  l'Ours,  viconte  et 
receveur  illec,  rabatus  lxxiii  1.  v  s  i  d.  ob.  pour  la  vin«  partie 
dicelles  impositions  octroiées  aus  bourgoiz  et  habitans  de  la  dicte 
ville  pour  la  fortiffication  dicelle,  v«xii  l.  xv  s.  x  d.  ob. 

Des  dictes  impositions  cuillies  et  levées  en  la  dicte  ville  et  viconté 
de  Carenten  par  iiii  moiz  et  demi  commencans  premier  jour  de  sep- 
tembre CCCLXX  et  finissans  xiii*  jour  de  janvier  prouchainement  en- 
suivant, qui  se  montent  par  lez  parties  v<^v  1.  un  s.,  par  le  compte 
Guillaume  Planterose,  viconte  et  receveur  illec,  rabatus  Lxin  l.  ix  s. 
pour  la  vm«  partie  ordené  pour  la  fortiffication  de  la  ville  de  Caren- 
ten, IIIl^LII  l.  xii  d. 

Somme  de  ces  impositions  de  Carentan  iii^iiii^^xix  1. 

TREZIEMES. 

(F°  /7.)  Du  XIII»  des  menuz  buvraiges  et  v«  de  sel  cuilliz  et  levez 
en  la  dicte  ville  et  viconté  de  Carenten  pour  ix  quartiers  dan  com- 
mencans XV»  jour  davril  MCCCLXVll  et  continuelment  ensuivans  jus- 
ques au  XV»  jour  de  juillet  MCCCLXIX,  par  le  compte  de  Martin  TOurs, 
viconte  et  receveur  du  lieu ,  rendu  par  Jehanin  TOurs,  filz  et  héritier 
dudit  Martin,  viclxviii  l.  xvii  s. 

Du  XIII»  des  vins  cuilli  et  levé  en  la  dicte  viconté  depuiz  le  premier 
jour  daoust  MCCCLXVll  jusques  au  xvi»  jour  de  février  MCCCLXVIIl, 
en  ce  non  comprins  lez  xin»»  des  vins  venduz  en  la  dicte  ville  de 
Carenten  et  ailleurs  par  le  Pin  d*Erminy  pour  Monseigneur  le  Captai, 
dont  il  na  riens  poié,  par  le  compte  du  dessusdit  Martin  TOurs  rendu 
comme  dessus,  ii^'xlv  1.  xviii  s.*  x  d. 

Des  xni»»  des  menuz  buvraiges  cuilliz  et  levez  en  la  dicte  ville  et* 
viconté  de  Carenten  par  vu  mois  et  demi  commencans  xv»  jour  de 
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juillet  MCCCLXLt  jusqucs  au  t>rcmier  juur  de  mars  prou  chai  ne  ment 
«*niïuivanlj  par  ie  compte  du  dessusdit  Martin  l'Ours  rendu  comme 
Hes&us  est  dit,  viii^vi  L  ivii  s. 

Du  wu*  des  Tins  vendus  et  arrivez  en  la  dicte  viHc  cl  viconté 
de  Carenten  depuiz  le  xvi«  jour  de  février  MCCCLXVIll  jusques  au 
premier  jour  de  mars  MCCCLXIX,  celui  jour  exclos^  par  le  corapte 
dudil  Marlin  rendu  comme  dessus,  iFiix  l.  m  s,  ii  d. 

Dune  aide  appelée  passe-porte,  cest  assavoir  pour  chascun  tonnel 

de  vUi  entré  et  vendu  en  la  dicte  ville  de  Carenten  i  franc,  et  pour 

queue  demi  franc,  levée  par  ledit  Marlin  l'Oiirs  depuiz  le  ïxvui*'  jour 

dociobre  MCCCLXIX  jusques  an  derrainjuur  de  février  proucliaine- 

iDcnt  ensuivant,  celui  jour  exclos,  par  le  compte  dudit  Martin  rendu 

comme  dessus,  Lxiii  L  Et  pour  une  autre  ayde  tiouvelleraenl  mise  sus, 

cest  aisavoir  de  cbascun  lonnel  deirrain,  hors  avoine,  mis  en  mer 

pour  porter  hors,  demi  franc,  et  pour  chascun  lonnel  davoine  i  quart 

de  franc,  cuillie  ei  levée  par  le  temps  du  dessusdit  passe-porte,  xxxn  L 

v  s.  Valent  ce?  ii  parties  îni*'\v  L  v  s. 

Du  iiii*  des  menus  buvraij^es  comme  cervoises,  sidres,  bosches  et 
quint  de  sel  cuilliz  tt  levez  en  la  dicte  ville  et  vicontc  de  Carenten 
par  VI  moiz  commencans  le  premier  jour  de  mai'S  MCCCLXIX  et  tiiiis- 
sans  le  derrain  jour  daoust  MCCCLXX,  par  le  compte  de  Guillaume  le 
Kepveu,  gardien  et  gouverneur  de  par  Monseigneur  de  ladicle  viconté 
H  recepte,  ix"viii  L  x  s. 

Du  XI  »•  des  vins  venduz  en  gros  et  à  d  estai  l  en  la  dicte  ville  et 
^oonté  par  les  vi  moiz  dessus  dîz»  par  le  compte  dudit  gardien, 
'^«lui^u  L  xvin  5.  vu  d. 

Dune  aide  appelée  passe-porte ,  cest  assavoir  de  chascun  tonnel  de 

^m  entré  et  vendu  en  la  dicte  ville  de  i^renlcn  i  franc,  de  h'^ïiiii 

lUciies  de  y\n,  rabatu  la  moitié  qui  par  lordenance  de  Monseigneur 

*    <*stc  convertie  en  la  fortiffîcation  de  la  dicte  ville,  par  le  compte 

**%jdit  gardien,  utvj  frans. 

Des  iiiî**  et  menus  buvraiges  et  qnint  de  sel  de  la  dicte  ville  et 
^^    tfônlé  de  Carenten  depuiz  le  premier  jour  de  septembi"e  CCCLXX 
^dCfues  au  xritt*  jour  de  janvier  prourhainemcnt  ensuivant,  yceulx 
^urs  enclos,  par  le  compte  Guillaume  Planterose,  viconté  et  receveur 
^u  lieu,  vi"vni  L  v  s. 

Du  xui*  des  vins  vendtiz  en  gros  et  à  détail  en  la  dicte  ville  et 
""^cooté  de  Carenten  depuiz  le  premier  jonr  de  septembre  CCCLXX 
1  tisi|iie5  en  laffin  du  derrain  jour  de  janvier  prouchainement  cnsui- 
"^aot,  yceuh  jours  enclos»  par  le  rompt^?  dudit  Ptanterose,  vn**xvn  L 
^  5.  m  d. 

Dune  aydc  appcllée  passe-porte  de  vins  entrez  et  venduz  en  la  dicte 
'Ville  de  Carenten  depuis  le  premier  jour  de  «e|Jtembre  CCCLXX  jus- 


^■qucs  en  laffm  du  dessusdit  moit  de  janvier,  («ir  le  compte  dudit  Plan- 
és lerosr,  ïxxv  frans  et  dcnii. 

H      Dune  aide  appellée  saci^ue  el  traite  de  grains  menez  hors  par  raer, 
m  depuiz  le  premier  jour  de  septembre  MCCCÎ.XX  jusques  en  laffin  du 

■  derrain  jour  de  janvier  prouchaiiieraenl  ensuivant,  par  le  compte 

■  dudil  Flantero&e,  ixvii  frans  m  <|uars. 

I  Somme  de  ces  nu**  cte  ,  ii*'ni^iiii"iï  l.  xvin  &.  i  d. 

[  Somme  de  ces  impositions,  xîiî",  ardes  et  v«  de  sel  coeilHz  el 

levez  en  la  ville  el  viconté  de  Carentan  par  les  temps  devisez 

Ley-dessuz,  v^'viii^viii  L  xmh  s,  x  d. 
Somme  de  ces  impositions,  iiu*'  et  v«  de  sel  ctieilltz  et  levez 
en  la  Basse-Normandie  iL^iui^'mi**!*  l  xv  s*  ob.  cl  n  ptpcs 
de  sel* 
_  PONTAUDEMER.  Impositions,  xnt«. 

Neanl,  car  Sevestre  de  Couloml*y,  vieonle  et  receveur  du  lieu, 
aie  de  vie  à  trespasscmeut  scnz  compter  à  moy  de  ce  lemps  (i). 


(F^  *8.)  OUBEC.  Impositions,  xin«»  de  vins  el  daiilres  buvraiges 
et  v«?  de  sel. 


^1 


Des  impositions  de  xiî  d,  pour  livre,  xiii**  de  buvraiges  et  v«  de 
cuilliz  et  levez  en  la  ville  et  vironié  d'Or^cc  pour  loul  un  an  commei 
cant  premier  jour  daoust  MCCCXVl  et  linissanl  derrain  jour  de  juilA     '• 
let  âMCCCLXVH,  par  le  compte  Jehan   Lefranc,  vicontc  el  reccveu^K^f 
d'Orbec ,   rabalus   ii^'txxvij    fmns   m  quars  et    xx   d,  pour  grac^^3^ 
et  remissions  et  aucitries  autt^-s  mises  qui  en  faisoient  h  rabatrs^  / 
H>»viirxxvîii  frans  et  %  d. 

Des  impositions  de  \iî  d.  pour  livre,  xiii"  de  buvraiges  el  v«  de  se/ 
de  toute  la  ville  et  vicoiité  d'Orbec  pour  un  an  commencAnl  premier 
jour  daoust  MCCCLXVII  et  continuelmeot  ensuivant  jusques  au  derraio 
jour  rie  juillet  MCCCLXVlll,  celui  jour  compté  ciiz,  par  le  cumpte  du 
dessus  dit  viconte^rabatus  \\u  frans  pour  mises  qui  11  ont  esté  passez 
en  compte,  u^'iin^Lnri  frans  ini  s.  viii  d. 

Desdictes  impositions,  xiir*  de  buvratges  et  v*  de  sel  cuilliz  et  Icvct 
par  toute  la  dicte  ville  et  viconlé  pour  un  an  commençant  premier 
jour  daonst  MCltXLXVllI  vi  finissans  derrain  jour  de  juillet  MCCCLXIX» 
par  le  compte  du  dessusdil  viconte,  ii*'\'*'liivijj  frans  i  quart. 

(I)  Sciaiw  ti  atiquid  ind§  nc$p(u 
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Desdîcles  impositions,  xm*»  de  buvraiges  el  v«dc  sel  cuilliz  et  levei 
Vw  loule  la  dicte  ville  et  viconlé  pour  un  ^'in  commençant  premier 
iour  d'aoust  CCCLXIX  et  finissant  derrain  jour  de  juillet  (XCLXX,  par 
IccoiflpU;  dudit  ficonlej  îii»ti]'^nii"ix  frans  ni  qnars  nn  s,  un  d. 

\k  ce  mestncs  pour  vi  mois  comracucans  premier  jour  daousl 
^UCX  el  firiissans  derraîn  jour  de  janvier  prouchainement  ensuî- 
**nt,  par  le  compte  dudit  viconte>  x\^l\  frans  m  d. 

Somme  de  ces  impositions^  xui^  de  vins  et  dautres  buvrages  et 
ve  de  sel  cueiUiz  et  levez  en  la  ville  etviconté  d'Orbcc  depuis 
le  premier  jour  daoïtst  CCCLXVI  jusques  au  dari'ain  jour  de 
janvier  CCCLXX,  ces  jours  encloz,  xii**vii*^xivui  fr,  demi 
et  ï  d. 

Mixnqmnt  quatre  fetiiUets. 

*••) *  Eustace  d^Aubiehicourl,  sur 

riomme  à  li  deue  par  compte  fait,  xii^xix  fratis  et  demi. 

Dune  autre  aide  ruiliie  et  levée  en  la  dicte  ville  el  viconlé  de  Mui^ 

*^mg,  hors  Tinchebray,  el  en  la  ebastellerie  de  Condé,  pour  partie 

*ÏUne  raencon  acordée  ans  Angloiz  de  Sainl-Sauveur-le-Viconle  pour 

'*^'iir  paisible  et  en  seiirté  le  païz  et  subgês  de  Mun&eigneur,  envirt*n 

*^    Chandelleur  lan  MCCCLXIX,    laquelle  aide,    par  lordenance  et 

^^iete  qui  en  fui  failtc^  se  monloit  ït*'iii<^xxïiTii  frans,  de  quoy  ciiet 

^r  h.rdenance  de  Monseigneur  pour  gens  deglise>  nobles  et  frans- 

^tUns  contenus  en  la  dicte  assietc,  lesquieh  Monseigneur  a  voulu  et 

***tadé  par  ses  lettres  estrc  tciiuz  en  souffrance  de  ce  en  quoy  il 

'^^tolent  assis ,  qui  se  mon  toit  en  somme  iV  l\i  frans,  jusque^  à  ce 

^Qe  Monsei^eur  en  eust  autrement  ordené,  par  le  tompïu  dudil 

^'eonlc,  n»i.tiîn  frans. 

Dune  autre  aide  cuillie  cl  levée  en  ladictc  ville  et  viconté  de  Mor- 
Uini?,  cest  assavoir  chasenne  pamnsse  it  frans,  le  fort  fai^nt  vabiir 
te  fcble,  en  janvier  MCtlCLXIX,  pour  les  Sîiufs  cundyis  de  cbiiscuue 
parroisse  de  la  dicte  vicunté  baillez  par  les  diz  Angloiz  de  Saint-Sau- 
*t^ur,  (>ar  le  compte  dudit  viconte,  u*  rni  frans  et  demi. 

Dune  autre  aide  cuïHie  et  levée  en  la  dicte  ville  et  viconté  de  Mor- 
laing,  v3  moiz  davril  el  may  CCCLXX,  pour  poier  partie  des  genz 
darmes  tstans  au  siège  d'Arondeville,  par  le  compte  dudit  viconté, 
M 11*^  fnuis. 

Dune  autre  taillée  cuillie  et  levée  en  la  dicte  ville  et  viconté  de 

Biùrtatng,  es  moiz  de  juing  et  juillet  MCCCLXX,  pour  poier  partie  de 

certaines  genz  darnies  eslans  en  la  compaignie  du  Monseigneur  pour 

la  luition  et  deflense  du  païz,  par  le  compte  dudit  viconté,  xn^xi  frans. 

Dune  autre  taillée  euillie  et  levée  en  la  dicte  viiouté,  ecst  assavoir 
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pour  poier  partie  des  genz  darmes  estans  en  la  compaignie  de  Mon- 
seigneur, ou  rooiz  daoust  MCCCLXX^  pour  la  garde  tl  defifense  du 
paîz  et  pour  partie  de  la  despense  de  son  hostel  pour  ii  mois,  oest 
assavoir  juillet  et  aoust  lan  dessusdit ^  par  le  compte  dudit  TÎeonte 
IIP  Crans  m  s. 

Dune  aide  levée  et  cuillie  en  la  viconté  de  Mortaing  pour  le  poie- 
ment  des  gens  darmes  estans  es  chasteaulx  de  Mortaing ,  de  Tiocbe- 
bray,  et  partie  des  gens  darmes  estans  à  Avrenches,  par  u  moiz 
commencans  premier  jour  de  novembre  CCCLXX  et  finissans  derraio 
jour  de  juillet  prouchainement  ensuivant  CCCLXXI^  par  le  compte 
Henri  de  Mante ^  viconte  et  receveur  de  Mortaing,  ii^ni^xxxix  Crans 
et  demi;  desquielx  me  appartient^  pour  le  temps  que  je  ai  esté  trésorier 
de  Monseigneur^  et  qui  sont  ci  renduz  pour  les  m  premiers  moiz^  oeal 
assavoir  novembre,  décembre  et  janvier  CCCLXX,  vin<^iiii  Crans  et 
demi.  Et  le  seurplus  se  rendra  par  Jehan  LeCranc,  ad  présent  tréso- 
rier, pour  ce  quil  sont  du  temps  de  sa  recepte. 

Dune  autre  aide  cuillie  et  levée  en  la  dicte  ville  et  viconté  de  Moiv 
taing  pour  le  poiement  des  gens  darmes  estans  en  la  compaignie  de 
Monseigneur  pour  la  deffense  du  paîz  par  xi  moiz  commencans  pre- 
mier jour  de  septembre  CCCXXX  et  continuelment  ensuivans  jusques 
au  derrain  jour  de  juillet  ensuivant  CCCLXXl,  yceulz  jours  enclos,  qui 
se  montent  uii''ix^iiii"xi  Craos,  de  laquelle  somme  me  appartient 
pour  le  temps  que  je  ai  esté  trésorier,  comme  messeigneurs  le  me  ont 
escript,  pour  v  moiz  commencans  premier  jour  de  septembre  CCCLXX 
et  finissans  derrain  jour  de  janvier  ensuivant,  et  qui  sont  renduz  ci, 
ni^Lxxvi  Crans.  Et  le  remanant  se  rendra  par  Jehan  LeCranc,  ad  pre* 
sent  trésorier,  pour  ce  quil  sont  du  temps  de  sa  recepte. 

Somme  de  ces  aydes  et  taillées  cueillies  et  levées  en  la  viconté 
de  Morlain  xx>*vi<^xix  Cranz  i  quart  et  m  s. 

Aides  ou  taillées  cuillies  et  levées  en  la  viconté  d'Avrenches. 

Des  aydes  cuillies  et  levées  en  un  sergenteries  de  la  viconté  d'Avren- 
ches pour  partie  du  poiement  des  gaiges  au  cappitaine  d'Avrenches  et 
ses  compaignons  par  xu  moiz  commencans  premier  jour  de  novembre 
MCCCLXVI  et  continuelment  ensuivans  jusques  au  derrain  jour  doc- 
tobre  MCCCLXVII,  celui  jour  enclos,  par  le  compte  Henry  de  Mante, 
viconte  et  receveur  d'Avrenches,  xvi*^iiii  Crans. 

Dune  aide  cuillie  et  levée  en  la  viconté  d'Avrenches  pour  partie  des 
gaiges  au  cappitaine  du  lieu  d'Avrenches  et  de  ses  compaignons  pour 
III  ans  commencans  premier  jour  de  novembre  MCCCLXVII  et  conti- 
nuelment ensuivans  jusques  en  laCfin  du  moiz  doclobre  MCCCLXX, 
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p^t  le  D^inplê  dudit  Henri  de  Manie,  viconte  H  receveur  d*Avr€richfs, 
en  ce  coniprins  ut  fraiis  qui  lurenl  levez  pour  bailler  à  Messirt  ielm* 
Lauloune,  chevalier  an ^'1<ij 2,  ^lour  oerlainei  cayses  contenues  oydtt 
compte^  iii*'v^Lx^vT  frans. 

Dune  autre  aide  cuillie  cl  levée  en  ladicte  viconlé  d'Avranches  pour 

t»irlie  du  poiemeiit  de  certain  nombre  de  gens  darmes  et  archiers 

r«t5n9  en  la  compaig^nie  de  Wonseig^neur  pour  la  deflense  du  païz,  par 

I  i«'îz  ctimmencans  premier  junrdavril  CCtXXX  et  tinissans  en  lattîn 

jour  de  septembre  CCCLXX  pnpucbainement  ensuivant,  par 

a  dessusdii  vicoute,  h^^ïih  Crans  el  demi. 

Dofie  antre  aide  cuillie  et  levée  en  ladicle  vicanlc  pour  ma-  foiz,  ou 
)ii  davril  AlCCCLXVlll^  ces!  assavoir  pour  poicr  à  Messire  Jehan 
Itutoane^  chevalier  aiigloiz,  en  rabatant  de  ce  que  MonË^eigneur 
povoit  devoir  à  Messire  Eustace  d'Aubichicourl,  \in^L%  hàm,  et  pour 
(joler  partie  des  {^^aiges  des  gens  (iarmes  tt  archiers  qui  furent  mia 
5U]^pour  mettre  hors  ks  Bretons  qui  est  oieîî  ta  Cl  jampeaulï  el  à  Gênez, 
vi^  tnias,  par  le  compte  du  dessusdit  viconte,  les  parties  quil  en  rent 
en  la  chambre^  mil  ixviii  frans. 

Dune  autre  aide  cuillie  et  levée  pour  une  foîz  en  la  dicte  viconté 
d'AipTcnclies  ou  moiz  doclobre  MC4XLKVMlj  pour  poier  {partie  de  cer* 
laine  ^inm^'  dor  que  Messire  Eustace  d'Aubicliicourl  disoit  It  estre 
dcue  pour  certain  nombre  de  genz  darmes  qnil  tint  ou  service  de 
Wons^'igneur  es  derraines  guerres,  après  la  prinsc  de  la  ville  de  Mante, 
el  poar  partie  des  gaigcs  de  certaines  gens  darmes  que  Monseigneur 
1e Captai  tenoil  en  sa  compaignie  pour  ta  delTcnse  du  païît,  parle 
tùmplt  du  dessusdit  vieonte,  iin^^iivin  frans. 

Dune  autre  taillée  cuillie  et  levée  pour  une  fuiz  en  la  dicte  viconté 

«lAvi^nches  ou  raoïz  de  janvier  MCl^CLXIX  ,  pour  poier  partie  de  cer- 

*^e  raenr.*»n  acordée  au  cappilaine  de  Saint-Sayvcur*lc*Yiconle  et  à 

Niiseiirs  auti^s  cappitaines  angloiz  pour  tenir  paisible  cl  en  seurté  le 

S^ïi  de  Monseignetîr,  du  pur  de  Noël  MCCCLXIX  jusques  au  jour  de 

*Asc6iition  Noire-St^ignour  pinDUchaineinenl  ensuivant,  ï>ar  le  compte 

*ly  dessusdii  viconté  >  tti^^ix  frans. 

Dune  taillée  cuillie  cl  levée  en  la  dicte  viconlé  d'Avrenches  pour 
l^ter  partie  des  gaiges  du  cappitaine  du  lieu  et  de  ses  compaignons 
1^0 1  its  de  novembre»  décembre,  janvier  MCCCLXX,  par  le  compte 

^t  Miut»  viconté  et  receveur  du  lieu  après  Henri  de  Mante, 

Mi^-iui**!*!!»  frans. 

Dune  autre  taillée  cuillie  et  levée  en  la  dicte  viconlé  d'Avrenclïeg 

^(lour  partie  du  poiemetil  de  certaines  gens  darmes  estans  en  la  corn- 

^•îgnîe  de  Monseigneur  pour  La  defFense  du  païz  pour  im  moi/,  cesl 

^m?otr  octobre,  novembre,  décembre  et  janvier  MCCCLXX,  par  le 

prompte  du  dessusdit  Jehau  Coillaut,  mil  v  Traucs  vi  9.  vin  d. 
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De  rertaines  aydcs  eu  illies  et  levées  en  la  dicte  YÎlle  et  TÎfont^ 
d'Avrcnches,  es  ans  CCCLXIX  et  LXX,  pour  convertir  ea  la  repparalion 
de  partie  d environ  i  |>crchea  de  mur  de  la  closturc  de  la  Tilk 
d'Avrenches,  cheu  par  deffaul  de  fondement ,  et  es  autres  œuvres  de 
la  diète  closUirc.  Premierendent  dtmc  aide  cuiliie  et  levée  sur  les 
villages  du  plat  paiz  de  la  dicte  vieonté  d'AvrancKes  par  les  mou  de 
novt^mbre,  décembre,  janvier,  février,  mai'S  CCCLXÏX  et  avril  CCCLXXji^ 
de  ce  nj*=  xxini  Trans,  Item  dune  autre  aide  de  tiu  d.  pour  livre,  oilltj 
litnposition  de  %n  d,  pour  livre  qui  par  avant  estoil  imposée, 
un  an  commençant  premier  jour  de  novembre  CCCLXIX  et  finissa 
lan  révolu ,  de  ce  ir  xitxix  frans  i  tiers.  Item  dune  autre  taillée  im^ 
posée  sur  les  vins  et  autres  buvraiges  de  ladicle  ville  et  bourgeois 
d^Avrenches,  cuillic  et  levée  à  ce  tillre  par  ix  moiz  commeuçji 
premier  jour  de  novembre*  CCCLXIX  et  ûnlssans  derrain  jour  de  }m\^ 
let  CCCLXX,  de  ce  im"vm  frans*  Font  ces  tit  sommes  ensemble 
v^Li  Ira ns  i  tiere. 

Somme  de  ces  taillées  et  aydes  de  la  viconté  d*Avrenches 
le  temps  declaire  es  lignes,  xi»iin'=xxiu  frans  m  s.  un  d. 

(Fo  î<>.)  Aides  ou  taillées  cuillies  et  levées  en  la  viconté 
Valloignes  et  ailleurs» 


Des  taillées  eu  illies  et  levées  en  la  viconté  de  Valloignez  pour  po^  <t 
les  gaiges  aux  genz   darmcs  des  forteresses  de   Monseigneur  \^^r 
XXXI II  moiz  co  m  m  encans  premier  jour  de  décembre  CCCLXVI  et  fini'^- 
sans  den-aîn  jourde  septembre  MCCCLXIX,  dunecrewe  de  gaiges  pour 
lestai  de  Messire  Jelian  de  Tilii  ^  de  nc*uvel  ordcné  lieulenant  de  Mon- 
seigneur le  Captai  avec  Mimseignenr  d'Avrenches^  par  ix  moit  am- 
mencaiîs  premier  jour  de  janvier  MCCCLX VU ï  et  fi ni ssans  derrain  jowr 
de  septembre  MCCCI-XIX  ,  et  dune  autre  crcue  de  gaiges  pour  Ferrando 
d*Ayenz,  cappitainc  de  Cberebourg,  et  scz  compaignons,  pour  un  an 
eommencant  premier  juur  doctot»re  MCCCLXVIIl  et  finissant  derrain 
jfrur  (le  septembre  MCCCLXIX,  par  le  compte  de  Jehan  Blovîlle,  rece- 
veur du  lien,  xn*'iii''Vi  fnins. 

Dune  aide  cuillic  et  levée  es  vicontés  de  Valloignes ,  Constances  et  j 
C^renten,  en  lan  MCCCLXl,  que  Mcssire  Guillaume  Frojer  cstoit  tr 
ricr^  reccue  î>ar  le  dessusdit  BJovilleet  dont  il  av<jil  attendu  à  compte?  ' 
jusque  s  à  vn  présent  moiz  clatuîsl  MCCCLX  XI ,  pour  le  racbal  et  wi  dé- 
ment du  fort  de  Tullcj  cest  assavoir  sur  lez  paroisses  des  dictes  vîcoih 
lés  de  la  terre  de  Monseigneur  tant  seullemenl  raenconnéz  audit  foi^ 
de  Telle,  par  le  compte  du  dessusdit  Bioville,  v^itaii  escuz  de  Jehaa 
i  quart. 


ces  et  ^ 
tnesa^l 
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Ihine  adiré  aide  caillie  et  levée  es  sergenteries  de  la  Hague,  du  Val- 
tïesairf,  des  Pîei,  en  la  ville  el  es  fauibourgs  de  Cberebourg,  pour 
partie  du  iMMcment  de  certaine  somîfie  ûùt  acordéc  h  Moiiscig^rieur 
OltYier  de  Mauny  pour  arrérages  de  raencons  quil  disoil  li  estredcuez 
*n  Coslentin,  du  temps  que  Carenten  avoil  esté  entre  les  mains  du  roy 
de  Fninre  après  la  prinse  de  la  ville  de  Mante ,  par  le  compte  du 
dtsauêdit  Jehan  Bioville,  iii^n^xïxv  frans  j  quart. 

Dime  autre  aide  cuillie  et  levée  en  une  partie  de  la  viconlé  de  Val- 
M^nes,  ou  mnir  de  septetobre  MCCCLXV,  prmr  poicr  à  Messire  Ber- 
tnin  Duguesclin  certaine  somme  dor  à  li  a  cordée  pour  parltr  ei  wider 
^io  fort  de  Carenlen  quil  lenoil  en  sa  main  pour  ni  ou  nom  du  roy  de 
l^tîice^  parle  compte  de  Jelian  Bhville  dessu&dit,  u«nt^nii"ni  frans 
tlï  s,  IX  d. 

Ditne  autre  aide  cuillie  el  levée  en  la  vicuuU^  de  Valloignes  en  laffin 
^  janvier  CCCLXVH  et  receue  fiar  ledit  Bloville  pour  poier  partie  de 
•serlaine  somme  dor  deue  pour  lors  à  Messire  Jeban  Lautoiuie,  cheva- 
'ter  anghVn,  en  déduction  et  rabal  de  ce  en  qtioy  Monseigneur  povoil 
^retenuz  à  Messire  Kaslfice  d'Aubicbifourt,  ix*^ïii  frans  et  demi. 

Dune  autre  aide  cuillie  et  levée  en  latlictc  viconlé  dcValloii^nes,  la 
de&epmaine  de  mars  MCCCLXVII,  pour  fiartie  de  lu  despense  des 
mes  envoiez  en  Avrencbin  el  à  Gavray  pour  résister  auâ  Bre- 
•  qui  se  esloient  logez  à  Cbarapeaulx  et  à  Gênez  pour  faire  guerre 
^^  |K)rter  dommage  h  Monseigneur  et  à  sez  siibgts ,  par  le  compte  du 
'^'Cssusdit  Joban  Bloville,  iJ*u*^xi  frans. 

Dune  aide  cuillie  et  levée  en  la  ville  de  Cbercbourg  et  en  toute  la 
*^fgenteric  de  la  Hague  et  es  sergenteries  des  Picx,  de  Beaumont  et 
^H  Val-Desaire,  par  le  compte  Jeban  Bloville»  receveur  de  Valloignes, 

tir  poier  à  Messire  Bertran  Duguesilin  partie  de  xuit**  frans  qui  li 
Ploient  deuz  pour  une  composition  faitte  avec  li  pour  le  vuidemeiit  du 
Chastel  el  ville  de  Carenten ,  rabatus  vimm»»  frans  xït  s.  m  quars 
jMXir  grâces  et  remissions  faittes  sur  la  dicte  rcceptc  et  sur  lauire  de 
tt  me<imes  quil  rendit  ou  moiz  de  juillet  CCCLXXI,  et  sur  laydc  qui 
fui  mise  sus  pour  Messire  Olivier  de  Mauny,  et  aussi  rabatus  xxvii  frans 
ii[  quars  n  s,  vi  d.  pour  les  despens  dudit  Bloville  venant  à  Evreux  par 
dtui  foi 2  rendre  sez  comptes  tant  de  ceste  mesmes  receplc  comme  de 
celle  qui  fu  faicte  pour  Messire  Olivier  de  Mauny  et  autres  demourant 
d  cl  retournant,  et  pour  parchemin  cscripre  et  doubler  les  dessus  diz 
eomptes,  vii^riri^^vi  frans  i  quart  el  vi  d. 

Dune  ayde  cuillie  et  levée  es  sergenteries  de  Valloignes ,  du  Pont- 
TAbbéy  de  Saincle-Mariglise  et  de  Saincle-Marie-dn-Mont ,  puur  la 
réparation  du  cbastel  de  Valloignes,  après  ce  quil  fut  recouvré  des 
mains  des  ennemis  de  Monseigneur,  par  xiiii  roniz  commençant  pre- 
mier jour  de  decerabre  CCCLXIH1  el  continueluieut  ensuivant  jusquefl 
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au  derram  jour  de  janvier  CCCLXV,  par  le  compte  de  Messire  Guil- 
laume le  Viandier  quil  en  a  rendu  k  Messcigneurs  en  ta  chanihrej 
ij»«iiirxLVï  L  ïvi  s-,  franc  pourxix  s.  t.,  Lcun  de  Flandn^sïiour  \ii  d. 
qui  valent  à  frans  xvi^^xixi  frans  i  quint. 

Somme  de  ces  aydes  levées  par  Jehan   DlovjUe  et  Manser^ 
gneur  Guillaume  le  Viandier  en  la  viconté  de  Vallotgiies, 
xoTn"'a<lm«xT  franz  i  quart  ni  s.  ni  d,  et  v'-u^^u  «ficuz 
I  quart. 


Item  aides  receues  en  la  viconté  de  Valloignes  par  Girarl  do 
Crépon  ^  viconle  du  lieu. 

De  certaine  aide  qui  fu  cx^troié^  à  Monseigneur  Messire  Philip()e  do 
Navarre ,  que  Dieux  absoille ,  de  plusieurs  parroisses  de  la  viconté  i 
Valloignes  pour  desemparer  et  emi^Hr  lez  fossez  de  labliaye  de  Mont 
bourg  qui  estoil  iort  en  lan  MCCCLVII ,  par  le  coraple  du  dessusdîj 
viconté  rendu  en  la  chambre,  ii^vui^un^xvi  moutons  de  roy. 

Dune  aide  levée  en  la  viconté  de  Valloignes  pour  le  vuidement  < 
fort  de  Bareftleu,  où  estoient  lez  Angluiz  en  juillet  M(XC1*XÏ ,  et  re- 
ceue  [lar  ledit  vieonlCj  comme  il  appert  par  son  compte  rendu  eu  la^ 
chambre,  xtiv"!!*"!!!!*»!  niyal  demi  i  tier»  u  s.  x  d.,  royal  pour  xxii  i 
pièce. 

De  la  façon  de  xv  pcrques  de  mur  que  dévoient  pluseurs  parroissefi 
au  fort  de  Saint-Sauveur-le-Vicontc  et  converties  en  argent,  c^st  assanJ 
voir  pour  chascune  perque  xl  royaulx,  par  k  compt*^  dudit  viconté  el 
receuez  par  lui,  vi^  ro>aulx. 

Dune  composition  faicle  aus  Angloiz  de  Sainl-Sauveur-le-Viconii 
pour  les  restes  quil  disi>ient  à  eulz  estre  deux  en  la  dicte  viconté  di 
Valloignes  et  qui  fu  receu  par  ledit  viconlc,  comme  il  appert  par  soûl 
cooïpte  rendu  en  la  chambre,  sur  les  parroisbcâ  qui  leur  estoient  raeih 
counées  en  ladicte  vicontc ,  vi^viiav  royaulx. 

Dune* aide  octroiée  à  Monseigneur  par  toute  la  viconté  de  Valloignes 
en  lan  MCCCLXM,  de  chascun  feu  \  escu,  receue  par  ledit  viconté , 
comme  il  appert  par  son  compte,  ix^ii^^xvui  escus. 

Dune  aide  levée  en  la  viconté  de  Valloignes  en  janvier  et  février  I 
MCiXLXttI  pour  poier  les  gens  darmes  qui  furent  au  vuidement  du 
fort  du  Mollay,  et  aussi  pour  poier  certaine  somme  aeurdee  .lus  g\iiis 
darmes  qui  tenoicnt  le  fort  de  Saint  Sever  pour  tenir  en  paix  le  paîi] 
du  Clos  de  Coslentin,  par  le  conqïte  du  dessusdit  viconlCi  wi^Xxiv  escus  | 
m  quars  et  m\  s.,  escu  (pour)  xî  s* 

Dune  aide  levée  en  la  dicte  viconté  de  Vaîloig-nes  et  par  ledit  viconté 
pour  le  vuidemeut  du  fort  de  la  Hochelle,  par  le  compiti  dudit  viconte^ 
vi<^in**vii  escuz  iii  quar»  iiu  s.  vi  d.j  escu  pour  xx  s. 
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Dune  autre  aide  levée  par  ledit  viconte  en  la  dicte  viconté  pour  un 
trailic  fuit  avec  Mcssire  Bertran  Diiguesrlifi  pour  vmâav  le  Tirt  tle 
Carcnten ,  *»ù  estoicnt  ses  gens,  hh  ouLtre  pluseurs  antres  aides  qui 
pour  ledit  fort  de  Carcnten  avoieul  estii  levi3es  par  J^ban  Bïoville, 
laquelle  aide  receue  par  ledit  viconte  se  monte,  comme  il  ap^ierl  par 
les  parties  de  son  compte  rendu  en  la  chambre,  v**vuFxxi  frans  et 
dcmL 

rhiîie  autre  aide  levée  par  ledit  viconte  en  la  dicte  viconlé  poar  poier 
ÎOrtie  dea  ^iges  des  gens  darmes  qui  furent  au  vuidement  du  Houine 
m  iDoiz  de  janvier  MCCCLXVl ,  et  pour  vuidt?r  la  bastide  du  Pont 
lîoiive  que  tenoit  Messire  Guillaume  ans  Espaulles  pour  et  on  nom  du 
wy  (le  France,  laquelle  aide  se  niontej  comme  il  appert  par  les  parties 
<Jo  cumple  dudit  viconte  rendu  en  la  chambre,  n^vi^^tviii  frans. 

Des  taillées  cnillies  et  levées  en  la  viconté  de  Valloignes  pour  poier 
l«  gens  darmes  estans  en  garnison  es  chasteaulx  de  Chereijourg, 
Viillûi;:nes  et  le  Pont-l' Abbé,  pour  m  mois  commencans  premier  jour 
<loclijbrc  MOCCLXIX  et  eonlinueîment  ensuivans  jusques  en  laffin 
Jo  lit^rrain  jour  de  septembre  MCCCLXX,  en  ce  coraprins  une  cr«ue 
i¥^  it)  de  Lv  frans  (lar  moîz  pour  le  eappilaine  de  Chertiw^urg  pour 
Wt  ledit  temps,  et  une  autre  creue  de  eerlaine  somme  par  rooiz  qui 
fui  onlenée  pour  leBlal  de  Messire  Jehan  de  Tilli,  qui  fut  lieutenant 
«^  Slanseigneur  le  Captai,  et  yœlle  tournée  et  levée  an  prouflit  de 
^f»n%ei^neur  \mMr  les  mois  doctobre  et  novembre  MCIX^JA'IX  tant 
Vdlkmcnt,  de  toutes  ces  choses  pour  les  xii  mois  dessusdis,  par  le 
c*>ttplede  Jehan  de  Creppon,  filz  et  héritier  du  dessus  dit  Girart  de 
*^ppon,  im"vii<^iin"  frans. 

Oune  autre  taillée  cuillie  et  levée  es  sergenteries  dé  Tullevast,  du 
^*i-iJe-Saire  et  sur  pluseurs  parroisses  de  la  sergenterie  de  Valloigncs 
Nir  ta  fortiflication  de  la  ville  de  Cherebour^  par  Monseigneur  con- 
verties en  autres  usages  et  h  son  prowtTit  pour  viii  raoii  commencans 
ier  juuT  de  noveralfre  MCCCLXIX  et  ftnans  derrain  jour  de  juing 
ILXX,  \}àr  le  compte  dudit  Jehan  de  Creppon  >  xv^lxxvi  frans 
4'mi  iM  s.  tai  d. 
'         autre  aide  cuiltie  et  levée  en  une  partie  de  la  sergcnlerie  de 
.  ues  el  es  sergenteries  de  Beauraont  et  du  Pont-FAbbè  pour  ta 
fortifliciition  du  chastel  et  forteresse  de  Valloignes,  par  Monseigneur 
convertie  en  autres  usaiges  à  sou  prouffit  pour  xi  moiz  commencans 
|irem ier  jour  de  novembre  MCCCLXIX  et  lînans  derrain  jour  de  sep- 
ffinibre  MCCCIJlX,  par  le  compte  dudit  Jehan  de  Creppon,  vn*'v  frans 
III  qitars  et  %x  d. 

Dune  autre  aide  cuillic  et  levée  en  la  viconté  de  Valïoigncs  et  en 
pflfiie  de  la  viconté  «le  Carcnten  pour  poier  à  Messire  Jehan  Chandos 
r**  ft-ans  qui  li  furent  acordez  pour  tenir  paisible  les  gens  et  le  païz 
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du  dos  de  Coslenlin  et  les  deffendre  de  toute  manière  de  gens  de 
compaigne  par  le  teraps  denlre  Je  raoiz  daoust  MGCCLXVHI  et  le 
jour  de  Noël  proiichetn  ensuivant  ^  etdun  quart  dautant  comme  il  fut 
ou  dubt  estre  levé  pour  poier  à  Messire  Euslace  d'Aubichicourt  en  toi 
ou  en  partie  de  cerlaiïie  somme  f|uil  disoit  li  eslrc  deue,  de  tout 
par  le  compte  dudlt  Jeliaii  de  Creppon ,  rabatus  ixui  Trans  m  quan- 
II  s.  lut  d.  pour  mises,  ïvi**\*lïiî  fraes  vi  s<  iiii  d* 

Dune  raeucoti  acordée  à  Jehan  Cokingues,  cappitaine  de  Saint- 
Sauveur,  et  à  llochequin  Hillonne,  cappHaine  dune  partie  des  ^^ns 
de  oompaigTie,  pour  tenir  paisible  et  en  seurté  les  ^enz  et  le  paîz  des 
vicontés  de  Valloîfi^nes,  Careiiten^  Coustanees,  Âvrenchea  et  Mortaing, 
du  xji*  jour  de  décembre  MCCCLXIX  jusques  à  TAscention  Notre  Sei- 
gneur proucheinc  ensuivant,  par  le  compte  du  dit  Jehan  de  Creppon^ 
rabatus  vi"ïj  frans  ni  quars  lu  s.  iiii  d.  ^wur  certaine  despense  dœu-^M 
vres  octroiées  ausdiz  cappilaines  ou  Iraitié  fait  avec  euh  pour  le  for^H 
de  Saint-Sauveur,  rn**vi<^v  frans  et  xi  d.  ^ 

De  plusieurs  parties  que  ledit  Jehan  de  Creppon  disoit  avoir  esta^ 
receuez  par  feu  (iirart  de  Creppon,  son  père,  es  sergenleries  de  Vak  — 
loîgnes,  du  PoiU-rAbbé  et  eu  ii  parroisses  de  la  sergenlerie  du  Va 
de-Saire,  de  certains  restes  de  raencons  deuz  an  chastel  de  SaiOL^ 
Sauveur  pour  le  temps  depuis  la  Saînt-Jehan-Bapliste  MCCCLXI 
jusques  à  Nocî  prouchain  ensuivant ,  que  Monseigneur  fisl  lever  p^str 
ses  gens  par  le  consentement  de  Jehan  Cokinguesr  cappitaine  «le 
Saint-Sauveur,  affin  que  le  paiz  en  fust  moins  grevé,  lesquelles  pa.T'- 
ties  se  montent,  si  comme  il  dit  et  comme  il  appert  par  son  compt<î, 
vii^xvjir  frans  i  quart  et  3tx  d. 

Dune  taillée  Cuillie  et  levée  es  v  sergenteries  de  la  viconté  de  Vâl— 
loigiies  ou  timh  davril  MCCCLXX  pour  poier  certain  nombre  de  gen^ 
qui  furent  au  siège  d'Aroii  de  ville  en  la  compaignie  du  mareschal  d* 
France,  par  le  compte  dudil  Jehan  de  Creppon,  h^lvi»  frans* 

Dune  autre  aide  cuillio  et  levée  sur  pluseurs  parroisses  es  v  sergen- 
terics  de  la  viconUî  de  Valloignes  pour  le  poiement  de  n*^  fiommtîf  1 
darmcs  et  archiers  estanz  en  la  compaignie  de  Mouseifîneur  pour  la 
garde  et  defTense  du  paîz  de  Costenlin  pour  ks  nioiz  de  may,  juiDg 
et  juillet  CCCLXX,  pai^  le  compte  dudit  Jehan,  iTuavn  frans  et  demi,! 

Dune  autre  aide  cuillie  et  levée  pour  poier  certaine  raencon  acordét') 
à  Thomas  Cathretonne,  cappitaine  de  Saint-Sauveur,  à  Messire  Rob 
Mitton  et  à  pluseurs  autres  cappitaines  de  gens  de  compaigne  poa 
tenir  paisible  et  en  seurté  les  gens  et  le  paîz  des  vicontés  de  Vallofe 
gués  et  de  Carenlen,  de  la  Saint  Jtiban  Baptiste  CCCLXX  jusques  à  I 
Saint  Michel  proue  hein  ensuivant,  fiar  le  compte  dudil  Jehan  de  Grep 
pon,  rabatus  lxïviii  frans  i  quart  ni  s.  vni  d.  pour  mises,  xu^cliul 
frans  ivi  d. 
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Somme  de  ces  taillées  levées  par  Girarl  de  Crépon  en  la  viconté 
de  Valloi^nes  par  les  temps  deciaire^  es  lignes  cy  dessus» 
ii'*vut*^iiii"ivi  moutons  de  roy-  ixjm**cïxxvi  royaux  demi 
I  tiers  ti  s.  i  [d*];  xi*'ix*'im"i  escu  jii  quars  m  g.  vi  d. 
et  cinquante  mil  y^%\  frans  i  quart  et  xn  d. 

!ti«  aides  leccues  en  la  viconté  de  Vulloignes  pav  Guillaume 
Cburael,  establi  et  ordenë  de  par  Monseigneur  garde  et 
gouverneur  de  la  viconté  et  recepie  de  Valloîgnes  aprèa 
ie  trespassement  feu  Girart  de  Creppon,  viconté  du  lieu  en 
son  vivant. 


te  certaines  taillt-es  cuillies  et  levées  en  la  dicte  viconté  de  Valloi- 
Ifoes  pour  le  poiement  des  genz  darmes  estans  en  garnison  es  forte- 
dc  Valloignes,  Cherebourg  et  le  Pont-rAbbé^  pour  vi  moiz, 
l  assavoir  octobre  MCCCLXX,  noverabre,  decerabrcy  janvier^  février 
^  mars  prouchein   ensuivans,  par  le  compte  dudit  G.  Cbarnel, 
Wiri'^xi.iît  fraus. 

Dautres  taillées  cuillies  et  levées  es  sergenteries   de  Valloignes, 

'^oni-l'Abt^é  et  Beaumont,  qui  premièrement  furent  ordenées  pour  la 

^ottiffication  du  rbastel  de  Valloignes,  et  ad  présent  convertis  en  autres 

**^ge%  par  lordenance  de  Monseigneur  à  son  prouffit ,  cest  assavoir 

^\iT  lez  moii  doctobre,  novembre  et  décembre  CCCLXX,  par  le  compte 

*^Udit  Guillaume  Chameïj  vn"x  frans  m  quars  n  s.  nu  d. 

Dune  autre  ayde  cuillic  et  levée  pour  une  Tolz  es  sergenteries  de  la 
^iconlé  de  Valloignes  es  mois  de  novembre  et  décembre  CCCLXX  pour 
t^ier  certaines  gens  darmes  estans  en  la  compaignie  de  Monseigneur 
l*our  la  tuition  et  deffense  du  païz,  par  le  compte  dudit  Guillaume, 
^X°v  frans. 

Dune  ayde  qui  fu  commise  audit  Charnel  à  lever  es  sergenteries  de 
Valloignes,  Pont-l'Abbé  et  Beaumont  pour  le  mois  de  raay  CCCLXIÏU 
tant  feullement,  de  laquelle  aide  la  tierce  partie  dubt  eslre  convertie 
«1  la  fortifficaiion  du  chaslel  de  Valloignes,  et  les  deux  autres  tiers  ou 
poiement  de  certaines  gens  darmes  qui  pour  lors  et  par  nouvelle  orde- 
nanre  furent  mis  en  garnison  es  chastcaulî  de  Monseigneur  eu  Cos- 
lentin  iipres  la  prinse  de  Mante ,  et  de  laquelle  aide  ledit  Ctiarnel  ne 
compta  pas  lors^matz  atteodi  h  en  compter  Jusques  au  moiz  dejuing 
IICC€LXXi  quil  compta  des  aides  par  li  reeeuet^,  ci-dessus  escriples 
et  rendues,  et  pour  ce  ci  rendue,  cl  semblablement  la  mise  prïnsc  eu 
re  présent  compte  ci  après,  laquelle  aide  se  monte  par  les  parties  de 
son  compte  qu'il  en  a  rendu  en  la  chambre,  v^^vn  escuz  v  s.  vi  d., 
tscu  pour  IX  s.  en  ceste  partie. 
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paii  paisible  du  joar  de  U  SMehan  GÛCLXX  jusques  à  la  SMiiclid 
.  ensoifaiit,  par  le  compte  da  dessosdit  GaiUaome  le  Nep^ea,  rabatos 
xxn  frans  et  demi  pour  despens  (aiz  par  li,  et  aussi  rabatos  ui^u 
frans  et  demi  pour  parties  rendues  en  reœple  parli  en  ce  compte  et 
non  lecenz,  si  comme  il  dit,  pour  ploseurs  causes  dont  il  doit  ensai- 
gnier,  iiii^mi^^LTi  Crans  xix  s.  uu  d. 

Dune  autre  aide  cuillie  et  lerée  en  la  dicte  Tille  et  viconté  de  Ca- 
renten  pour  le  poîement  des  gens  darmes  estans  en  garnison  à  Caien- 
ten  et  au  Pont-d^Ouve  depuis  le  premier  jour  (k  seplemlHv  CGCLXX 
jusques  en  laffin  du  derrain  jour  de  janvier  proucliain  ensuivant,  par 
le  compte  Guillaume  Planterose,  Tic<mte  et  receveur  du  lieu^  rabatos 
LD  1.  XI  d.  cooTertis  en  la  fortiffication  de  la  dicte  Tille,  yi^ljfui  L 
m  s.  lui  d. 

Dune  antre  ayde  cuillie  et  lefée  en  la  dicte  ville  et  Ticonté  de  G»- 
renten  pour  ii  moiz,  cest  assavoir  novembre  et  décembre  CGGLXX, 
pour  le  poiement  des  gens  darmes  estans  en  la  compaignie  de  Mon- 
seigneur pour  la  deflense  du  paix,  par  le  compte  dudit  PUnteroae, 
rabatus  vi  frans  pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabatre,  xm^^mi  frans. 

Dune  autre  aide  levée  pour  une  foiz  pour  faire  la  réparation  en 
partie  du  chastel  de  Garenten,  par  mandement  de  labbé  de  Chere- 
bourg  et  Guy  d*Arci,  bailli  de  Gostentin,  par  le  compte  dudit  viconte, 
rabatus  iiii^vi  frans  pour  uoe  remission  de  la  dicte  aide  faite  aus 
hommes  et  subgès  du  Hommet,  et  lxi  frans  i  quart  uii  s.  vni  d.  pour 
certaines  repparations  faites  oudit  chastel  de  Garenten,  zxxn  firans 
demi  et  m  d. 

Dune  autre  aide  semblablement  levée  par  mandement  de  Monsei- 
gneur en  la  sergenterie  de  la  Haie  du  Puiz  pour  une  foiz  pour  con- 
vertir es  repparations  de  la  Bastide  du  Pont-FAbbé  c  frans,  lesquielx 
par  les  parties  veriffiées  par  Robinet  de  Hanneucourt,  cappitaine  illec 
et  ad  ce  commis  de  par  Monseigneur,  ont  esté  convertis  et  despensez 
es  repparations  dudit  lieu  du  Pont-FAbbé,  et  par  einsi  en  demeure 
quitte  et  deschargé  ledit  viconte,  et  nest  cy  miz  fors  par  manière  de 
mémoire. 

Somme  de  ces  taillées  de  la  viconté  de  Carentan,  ivui^cx  tr. 
III  quars  un  s.  vii  d. 


Item  autres  aides  reçues  par  Martin  TOurs,  pour  lors  viconte 
et  receveur  de  Carenten,  en  la  manière  qui  ensuit  cy  après, 
desquelles  il  ne  compta  pas  ou  temps  quil  en  fist  la  re- 
cepte,  mais  en  compta  pour  li  Jehanin  l'Ours,  fik  et  héri- 
tier dudit  Martin,  ou  moiz  de  juillet  MCCGLXXI,  et  pour 
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ee  rendaz  en  ce  présent  compte  ^  et  aussi  la  mise  prînse 
ci-après  ensojvaat  où  il  chet. 

El  pfemiertiiûent,  dune  ayde  cuillie  et  levée  en  la  dicte  ville  cl  vi- 
conté  de  CaretileQ  en  lan  MCCCLXI  pour  le  vuideiuont  de  Graffart,  cest 
assairoirsur  cealz  qui  par  les  premières  ^uern^s  furent  absens  et  contre 
Moaseigneurj  le  tiei^  dautant  comme  tu  receu  de  leurs  ten-es  à  cause 
dabBeoce  par  les  dictes  premières  guerres  et  pfjur  une  foiz,  par  le 
compte  dudit  Jehanin  TOurs  pour  et  ou  nom  de  son  père,  e&cu  pour 
11  s.  pieee^  cv  L  ri  s.  mi  d. 

Dune  autre  aide  cuillie  et  levée  en  la  dicte  viconté  par  mandement 
de  Meseire  Symon  de  Venoys,  lors  bailli  de  Coslentin,  donné  penul- 
ttme  jour  de  décembre  MCCCLXIU,  puur  vuider  cerLains  anfieiuis  qui 
('F*  t5)  estoientau  Moïay  Bacon  et  pour  poier  certaine  linance  acordée 
à  SainlnJulian,  qui  tcnoil  le  fort  de  S'-Sever  et  qui  en  faisoit  guerre, 
poor  espargnier  le  païz  de  Monsei^eur  et  tenir  paisible,  par  le 
compte  du  dessusdit  Jehatifn  TOurs  pour  et  ou  nom  de  son  père,  et 
roonnoie  au  dessusdit  pris,  in''Lrii%  L  xv  s.  viii  d. 

Dune  autre  aide  cuillie  et  levée  en  la  dicte  viconté,  ou  moiz  davril, 
MCCCLXUU^  pour  partie  de  la  despense  des  gens  qui  furent  au  sk^e 
de  la  Kochelle,  monnoie  audit  pris,  cvii  1.  ivm  d. 

Dune  autre  aide  cuillie  el  levée  en  ladicle  viconté  par  ix  moiz  com- 
mençons premier  jour  daoust  CCCLXIll  et  finissans  derrain  jour  du- 
nil  CCCLXflïî,  pour  creue  de  ii  hommes  darmcs  et  xn  servans  mis 
ou  chaste)  de  Carenten  par  mandement  de  Monseigneur  Mi  ssire  Ptii- 
lippe  de  Navarre,  que  Dieux  absoille,  de  Monseigneur  labbé  de  Chere- 
bourg  et  pluseurs  autres  gens  du  conseil  de  Monseigneur,  par  le 
compte  dudit  Jehanin  l'Ours,  et  mouiioie  au  pris  dessusdit, 
xvr*iin**xvn  L  m  s.  vi  d* 

Dune  autre  aide  cuillie  et  levée  es  sergent^^ries  de  Saintlc-Mariglise 
cl  Saintle*Marie-<!u-Mont,  en  la  viconté  de  Carenten,  pour  partie  de 
xv*«  frans  octroies  à  Mcssire  Jehan  Chandos  pour  garder  et  defiendre 
le  clos  de  Costenlin  envers  tous  et  contre  touz  gens  dti  compaigne ,  du 
mois  daoust  MCCCLXVni  jusques  à  Noël  prouchain  ensuivant,  el  pour 
une  creue  du  quart  daulant  qui  fut  levée  avec,  pour  fournir  une  mo- 
dération que  Icn  fist  de  )a  dicte  recepte  en  faveur  des  gens  deglise  qui 
ce  esloient  comprins  et  qui  ncn  poierent  aucune  chose,  par  le 
Cimpte  du  dessusdit  Jehanin,  vui^uoi  frans  nt  quars. 

Somme  de  ces  autres  taillées  levées  de  picca  en  ladîcte  viconté 
de  Carcntan,  ii*»irini«ix  escuz  el  m  s.  et  viiFLiirt  frans 
m  quars* 
SûiDme  de  ces  taillées  cueillies  et  levées  par   divers  temps 
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contenus  es  lignes,  en  la  Tille  et  viconté  de  Carentan, 
xviii"»ir<^LXv  franz  demi  nu  s.  vu  d.  et  ii"u*^u"ix  escuz 
et  III  s. 
Somme  de  ces  aydes  cueillies  et  levées  es  terres  de  Monseigneur 
de  Navarre  en  la  Basse  Normandie  par  le  temps  de  ce  compte, 
en  ce  comprins  xx"xxx  escuz  demi  et  ii  s.  ;  ii™viii«nii"xvi 
moutons;  xxiui>H:xxxvi  royaux  demi  i  tiers  ii  s.  x  d.  et 
xvi^^xi  fr.  I  quint,  pour  pluseurs  aydes  levées  es  vicontei 
de  Valoignes  et  de  Carentan  audevant  du  temps  de  ce  compte 
pour  vuydemenz  et  abbatemenz  de  pluseurs  forteresses^ 
viii"iiii"u<^xv  franz  demi  et  ni  s.  vu  d.;  ii"»vin^iiu*«xvi 
moutons;  xx^xxx  escuz  demi  et  n  s.  et  xxnn"cxxxvi  royaux, 
demi  i  tiers  n  s.  x  d. 

AIDES  on  suBcn)ss  levées  et  cuiUies  en  la  ville  et  viconté 
d'Orbec. 

Dune  aide  levée  en  la  viconté  d*Orbec  sur  les  gens  du  plat  païz  pour 
estre  exens  de  venir  au  guait  et  de  réparation  de  fossez,  et  receue 
par  Jehan  Lefranc,  viconté  et  receveur  du  lieu,  pour  un  an  commen- 
■cant  premier  jour  de  décembre  MCCGLXVI  et  finissant  derrain  jour 
novembre  MCCGLXVII,  rabatus  xxiii  frans  m  s.  nu  d.  pour  certaine 
despense  qui  en  estoit  à  rabatre,  ii"cxum  frans  ni  quars  et  xx  d. 

Dycelle  aide  acordée  par  les  gens  du  plat  païz  pour  estre  exens  du 
guait  et  de  repparation  de  fossez,  comme  dit  est,  pour  lu  moiz,  cest 
assavoir  décembre,  janvier  et  février  MCCGLXVII,  que  ladicte  aide 
fina  et  que  laide  de  v  s.  pour  feu  fu  mise  sus,  receue  par  le  dessusdit 
Jehan  Lefranc,  rabatus  xi  frans  et  demi  pour  mises,  v^xxini  frans 
I  quart. 

Dune  autre  aide  de  v  s.  pour  feu  cuillie  et  levée  par  toute  la  ville 
et  viconté  d*Orbec  pour  convertir  en  gens  darmes  à  la  deffense  du 
paiz  pour  un  an  commençant  premier  jour  davril  MGCCLXVII ,  avant 
Pasqnes  qui  furent  ix«  jour  dudit  moiz  davril ,  et  finant  derrain  jour 
de  mars  MGCCLXVIII  prouchain  ensuivant,  par  le  compte  dudit  viconté, 
rabatus  xvn  frans  et  demi  pour  mises  qui  en  faisoient  à  rabatre, 
Ji^iui^^nu^xiiii  frans. 

De  certaine  aide  cuillie  et  levée  par  toute  la  dicte  ville  et  viconté  ou 
moiz  doctobre  MCGCLXVllI ,  receue  par  ledit  viconté  pour  aider  à 
poier  Messire  Eustacc  d'Aubichicourt  de  certaine  somme  à  U  deue  par 
compte  fait  entre  les  gens  de  Monseigneur  et  li,  rabatus  xviii  frans 
et  demi  pour  certaines  mises,  xi<^iiii"i  frans  et  i  quart. 

Dune  aide  de  v  s.  pour  feu,  nommée  laide  des  glaives,  cuillie  et  levée 
par  toute  la  ville  et  viconté  d'Orbec  pour  un  an  commençant  premier 
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Jour  darriî ,  Jour  de  Pasqiies  MGtXLXïX,  et  finissant  le  derrain  jour  de 
mars  proiichain  cnsuivantj  par  le  fompte  dudit  vicoiil€j  mbatus 
XX  fraris  et  demi  pour  mises  qui  en  faisoicntà  rabatrc,  iî»'tiu<^nui  frans 
et  demi. 

Dune  autre  aide,  nomrat'C  aide  dosl,  levée  en  ladicte  vtnonlé  5nr 
les  Dottles  ou  rauiz  de  mars  CCCLXVII  et  recewe  par  ledit  vicdnle,  cest 
assavoir  xx  1,  pour  ehascun  fieu  entier,  et  audessiis  el  audessoubz  à 
la  value,  sur  ceulz  qui  nestoîent  ne  montez,  ne  armez,  ne  presls  daler 
iervîr  Jiouseigneur  en  son  paîz  d'Avrenchin  contre  certains  Bretons  el 
antres  ^DS  de  compaigne  qui  faisoicnt  guerre  contre  le  royaume  el  le 
fiaix  de  Blortseigueur^  laqui^lle  airle  se  monta  pour  ceste  foiî,  par 
le  compte  dudit  vicoote  rendu  en  la  cbambre  devers  Messeigneurs^ 
mî*iaii  1.  tournois. 

Diaie  aide  de  t  s*  pour  feu,  appellée  laide  des  gtaites^  cuillie  et 
lev^e  en  la  dicte  ville  et  viconlé  pour  un  an  commençant  premier  jour 
darril  OCCLXIX,  avant  Pasques  *4ui  furent  xiiit*'  jour  dudit  moiz 
davril,  et  (iniseant  derrain  jour  de  mars  C€CLXX  prouchain  ensui- 
vant, par  la  compte  dudit  vicoule,  rabalus  xvn  frans  et  demi  pour 
mises,  u^'nti^ii^n  frans  et  demi. 

Dune  autrui  ayde  cuillic  et  levée  par  mandement  de  Monseigrneur  en 
la  dicte  ville  et  viconlé  d'OrbeCjOU-moiz  de  février  CCCLXIX,  pour  une 
fbii  tant  scullement,  pour  partie  du  poiemenl  de  certaines  gens 
darnics  envuies  jKir  Monseigneur  en  ses  rbastoauli  pour  certaines 
nuovelks  qui  li  esloienl  venues,  ^lar  le  compte  dudit  viconlé,  rabalus 
XXV  frans  et  demi  pour  mises,  xiMcxt  frans. 

Dune  autre  aide  euillie  el  levée  en  la  dicte  ville  et  viconté  par  man- 
dement de  Mun^eignc^l^  poyr  une  foiz  tant  setillement,  es  moiz  de 
«lars  CCCLXIX  et  avril  prouchain  ensuivant,  pour  paitie  du  poiemenl 
de  certaines  gcnz  darmes  envoies  es  cbasleauh  et  forteresses  de  Mon- 
seigneur en  la  Haute  Normandie,  i>ar  le  compte  dudil  viconte,  laltatus 
xvti  Crans  et  demi  pour  mises,  vii^1iit"iv  frans. 

Dune  autre  aide  cuiltie  et  levée  en  îadicte  ville  et  viconlé  par  man- 
ient de  Monseigneur  pour  vi  moiz,  cest  assavoir  juing,  juillet, 
,  âoptembnjv  octobre  et  novembre  CCCLXX,  pour  partie  du  poie- 
i  de  certainea  jeen»  darmes  eslans  en  la  compaig^me  de  Monseigneur 
pour  la  defTense  du  paCz,  parle  compte  dudit  vicoutc^rabatus  xxx  Crans 
pour  mises,  in"Fij*iiii**iiïi  frans. 

Dune  autre  aide  cuillie  et  levée  en  la  dicte  ville  et  viconlé  es  moiz 
de  deceiidire  el  janvier  CCCLXX  pour  semblable  cause  que  dessus  et 
par  «ouvei  mandement  de  Monseigneur,  par  le  compte  dudit  viconlé, 
laiifitus  XVI]  Graus  et  demi  pour  mises,  xvi^xxtiii  frans  ii  tiers. 

(#^  *•».)  Dune  autre  aide  cuillio  et  levée  en  la  baronnie  de  Fe- 
riereseten  la  sergentèrie  de  Cbambraiz^  ou  moiz  davril  CCCLXXj  par 
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mandement  de  Monseigneur  pour  la  fortiffication  de  la  tour  de  Gham- 
braiz^  par  le  compte  dadit  Ticonte,  uP  frans. 

Dune  aide  de  guet  prinse  sur  aucuns  de  ladicte  ville  et  viconté  qui 
pour  ce  furent  exens  de  venir  au  guet  du  chastel  d*Orbec,  receue  du 
sire  de  Gauville  qui  en  avoit  esté  poié  des  bonnes  gens^  qui  se  montoit 
u<^xL  frans  ^  et  de  labbé  de  Saint-Taurin  d*Evreux  pour  aide  dost,  à 
cause  dun  fieu  estant  en  la  parroisse  de  Cappelles ,  levée  pour  le  poie- 
ment  des  gens  darmes  qui  furent  envolez  en  Âvrenchin  contre  les 
Bretons  qui  tenoient  Gênés  et  Cbampéauix  et  en  faisoient  guerre  à 
Monseigneur^  xii  frans  ;  font  ces  ii  parties,  par  le  compte  dudit  viconte, 
ii^'ui  frans. 

De  messire  Jehan  de  Mailloc,  chevalier,  pour  laide  dost  qui  fu  pieça 
imposée  sur  les  francs- tenans  en  la  terre  de  Monseigneur  pour  le  fait 
de  la  guerre  de  Ghampeaulx  et  Gênez,  par  le  compte  dudit  viconte, 
XV  frans. 

Somme  de  ces  taillées  cueillies  et  levées  en  la  viconté  d*Orbec 
par  les  temps  contenuz  es  lignes  iix**!!*^  franz. 

Aides  ou  subgides  levez  et  cuilliz  en  la  ville  et  viconté  de  Pont- 

Audemer. 

Néant,  car  Sevestre  de  Conlomby,  viconté  et  receveur  du  lieu,  est 
aie  de  vie  à  trespassement  senz  compter  à  moy  de  ce  temps. 

(Fo  $5,)  Aides  ou  subgides  levés  et  cuillis  es  villes  et  chastelleries 
de  Beaumont  et  Conches. 

Néant  cy,  car  les  chasteaulx  diceulx  lieux  estoient  en  la  main  du 
roy  de  France  nostre  sire. 

Aides  ou  subgides  levées  et  cuillies  en  la  ville  et  chastellerie  de 

Brethueil. 

Dune  aide  de  v  s.  pour  feu  cuillie  et  levée  en  la  viconté  de  Brethueil 
pour  convertir  en  genz  darmespourla  tuition  etdeffense  du  royaume, 
en  la  manière  que  le  roy  nostre  sire  lez  fait  lever  en  sa  terre,  cest 
assavoir  pour  xxxiiii  moiz  commencans  premier  jour  de  mars  CCCLXVII 
et  finissans  derrain  jour  de  décembre  CCCLXX,  par  le  compte  Jehan 
Brice,  receveur  du  lieu,  xv«^iui"ix  frans  et  demi. 

Dune  autre  aide  cuillie  et  levée  pour  une  foiz  sur  les  nobles  tenans 
fieufs  en  la  viconté  de  Brethueil  pour  convertir  ou  poiement  des  gens 
darmes  et  archiers  qui  furent  envoiez  pour  résister  à  certains  Bretons 
qui  estoient  à  Gênez  et  à  Ghampeaulx,  qui  pour  lors  faisoient  guerre 
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19  ptfi  de  Monseigneur,  cest  assavoir  pour  chascun  fleu  entier  xv  t. 
t,  par  le  compte  dodil  Jehan  Brfce,  vn^  frans  iii  quars. 

Dune  autre  aide  de  iiii^  frans  poiir  une  foiz  cuiliic  et  levée  en,  la 
dicte  ville  et  vi<R)nté  de  Brelhueil  pour  poier  jmrlic  de  certaine  somme 
dor  dcue  à  Messire  Eustace  d'Aubicliicourt,  par  le  compte  dudjt  Jeliati 
Brice^  rabatus  ix  frans  pour  grâce  et  rémission  faitle  ans  hahîtans  de 
Danville  par  Messeigneurs  les  lietix-tenans ,  à  la  prière  de  Monsei- 
gneur de  Monlmorency,  seigneur  du  lieu,  lu^^XL  frans. 

Somme  de  ces  aydes  et  taillées  cueillies  et  levées  en  la  chastei- 
lerie  de  Bretheul,  o^lxx  franz  i  quart. 

(F»  M.)  Recepte  D£  layde  appelJëe  layde  dost,  mise  sur  les 
nobles,  de  xv  L  pour  fieu  entier,  et  au  dessoobz  à  la  venant 
pour  faire  poienient  à  genz  dannes  qui,  pour  résister  à  la 
guerre  que  fuisoîent  les  Dretons  ou  païz  de  Monsei^'^netir  en 
Avrencbin  et  autre  part,  furent  envoiez  oudit  paiz  ;  et  aussi 
dune  autre  aide  de  v  s.  pour  feu,  appellëe  Jayde  des  glaives, 
cuiliie  et  levée  à  semblable  tiltre ,  en  divers  lieux  nommez 
cy  après  par  les  lignes. 

De  Robert  Guillet,  viconte  d'Bvreux,  dune  aydc  cuillie  cl  levée  en 
là  viconlé  d'Evreux,  es  cbastelkries  de  Paci,  rSonnancourt  et  es  ressors, 
^ten  la  terre  d'Ezi,  sur  les  gens  deglise,  nobles  et  autres  francs- 
^nans,  es  dictes  vicont^^,  chasteïlerie  et  ressers^  appellée  laide  dost, 
^l  f 0  levée  environ  Fasqucs  CCCLXVIH^  laquelle  se  monta,  par  lez 
parties  du  compte  dudtt  Robert  quil  en  a  rendu  à  Messeigneurs^ 
i*jtJi«*ia  l.  Il  s.  VI  d,,  dont  il  chet  pour  le  salaire  dudit  Roberl  à  faire 
la  dicte  recepte,  pour  parcbemm,  escripre,  grossiîr,  doubler  et  minuer 
ledit  compte,  et  pour  despiïns  de  messages  et  sergens  pour  le  fait  de  la 
dicte  aide,  xx\  L  vu  s.  vr  d,,  et  pour  pluseurs  parties  qui  se  moiitiml 
un  1.  V  s.  qui,  par  lordcnance  de  Wesseigneiirs  du  conseil  de  Mousei- 
irneur,  furent  lenuz  en  snu(Trance  par  ledit  Bobert,  dont  il  navoit 
rienz  receu,  et  si  lez  a  renduz  en  sondit  compte,  les  dictes  parties 
baillées  par  Messcigneurs  des  coraiites  à  Jehan  Marcschal,  receveur 
d'Evrcux,  pour  les  exploiter,  font  cet  deux  parties  de  deché  lxxvii  L 
xn  g.  vt  d-,  demeure  ci  à  la  cause  dessus  dicte,  \^^v  L  x  s, 

Dudit  Robert  dune  aide  de  v  s.  pour  feu,  appellée  laide  des  glaives, 
cuillie  et  levée  en  la  viconte  d'Evrcui,  es  cbastellcrics  de  Paci,  de 
P(oonancourt  et  es  ressors,  et  en  la  terre  d'Ezi,  depuîz  le  premier  jour 
de  mars  CCCLXTM!  jusques  au  deirain  jour  de  nt^vembre  t:CÇLXX,qui 
font  II  ans  et  ix  moiz,  ycelle  aide  mise  sus  pour  résister  à  certains 
Bretons  qui  esioienl  logez  àChampeaulx  et  à  Gênez  pour  faire  guerre 
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au  pah  de  Monâei^eur,  et  se  cuilli  t>ar  quarlicrs  dan,  lan  plu 
lauirc  moins,  pour  certaines  modérations  qui  y  furent  mises  pour  ! 
clameur  du  pueple  et  [mr  lordenance  de  Mess4iigiieurs  du  conseUjj 
laquelle  aide,  par  kt  parties  que  en  a  rendues  à  Mi.sseigneurs  deil 
comptes  ledit  KolKïrt,  se  ïiiuiile  iij*'iru<^iiii"^  l.  t.,  doul  il  chct  pour^ 
les  gaife^es  dudit  Holrert,  parchemin   à  escripre  et  uiinuer,  grosser 
et  dout^ler  sandit  turapte,  et  pour  despens  de  messagers  et  ser-* 
genz  envoies  en  plusieilfs  [U^u^]  ^^  faisant  lassietc  de  ladicle  atde^H 
CY  L,   demeure  ci   à  Monseigneur  à  cause  de  la  dessusdicte  aidû 
ai^'ni'^L.TCïv  L  tournois. 

De  la  ville  et  chaslellerie  de  Conches,  par  la  main  de  Fîerre  Mauser- 
gentj  vicontedu  lieu,  par  ma  cedullc  du  ixii'^  jour  davril  CCCLXVlli, 
vju"  frans* 

De  Jehan  de  Saine  te- Hao  de,  prevost  el  receveur  de  Nouçent-le-Roy, 
par  ma  eedulle  du  xviic  jour  davril  CCCLXVICI,  lï  frans. 

Des  religieuï,  abbé  et  couvent  de  Jorayges,  par  la  main  de  Jehaa^ 
Bauires,  par  certaine  composition  faicte  aus  diz  religieux  pour  touz  kftl 
fieufs  el  seigneuries  quil  ont  en  la  terre  de  Monseigneur,  tant  h  cauael 
de  prieurés  comme  autrement,  dont  on  leur  demandoit  layde  dost,  ' 
elfu  ainsi  fait  gracieusement  et  par  manière  de  composition,  combien 
que  en  la  lettre  quil  ont  pour  cause  de  ce  d*^  Monseigneur  le  Captai, 
pour  lors  lieuteiiaul  de  Monseigneur,  donnée  soubz  le  &c<  1  du  KiiHiage 
d'Evreux  xxii*  jour  de  mars  CCCLXVllj  n*en  soit  pas  fait  mention, 
et  aussi  en  ont  lettre  de  moy,  J,  Ciimence,  pour  ce  que  je  lei  receu— 
pour  ce,  j.%  frans.  ■ 

Des  religieux,  abbé  et  couvent  de  Lire,  parla  main  de  Jehan  BaufTes, 
pour  semblable  cause  cl  par  semblable  raajiiere  comme  dessus,  el  dont 
ilz  ont  lettre  de  Monseigueur  le  Captai,  comme  dessus  est  dit  de  lu- 
niyeges,  xi  frans. 

Somme  de  ces  receptes  de  ceste  page,  im^it  franz  et  demiJ 


Recepte  dun  x*  ou  aide  de  ii  s.  pour  livre  imposée  et  nouvellemenl 
cuillie  el  levée  en  la  ville  cl  viconté  d'Evreux  et  es  ressors  sur  toui^ 
les  vins  creuz  es  vendenges  CCCLXtX,  et  en  la  ville  et  chastellerie  d^Ê 
NougenUle-Roy,  laquelle  Monseigneur  voulloit  et  mandoit  estre  levée 
et  receue  prompiement  pour  aueunz  aïTaircs  qui  li  estoieut  entrevenui, 
et  à  ce  faire  me  commist  Monseigneur  en  donnant  povoir  el  aucloriU 
de  commettre  personnes  loyaulx  et  convenables  dicelle  aide  euillir^ 
lever  el  recevoir,  si  comme  il  appert  par  ses  lettres  de  commission 
données  h  Chercbourg  ix*  jour  de  rtovembre  CCCLXIX,  par  vertu  de 
quelles  Jehan  Mareschal  et  Jehan  Fourretj  bourgoiz  d'Evreux,  furen^ 
par  moy  commis  en  la  ville  cl  bourgoisic  d'Evreux  de  lever,  recevoo 
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d  cuillir  ladicte  aide  prompleaienlen  la  nianiere  que  par  Monseigneur 

rac  esloil  inandi^j  f>ar  la  main  desqiiidx  me  fut  baillé  eu  plusieurs 

parties,  depuiz  le  prt.'mier  juur  de  décembre  CCCLXIX  que  la  dicte  aide 

fut  ini*t?  sas  et  cuillie  par  lez  dessus  diz  en  la  main  de  Monseigneur 

jnsques  au  premier  jour  de  février  prouchain  eusuivatil  que  elle  fui 

ïmi\ée  à  ferme,  iu^livh  frans  i  quart.  Lequel  bail  lut  fait  par  messire 

Girard,  pour  lors  receveur  d'Evreux,  et  aussi  est  chargé  delà 

celuy  l>ail  rendre  et  en  compter.  (1) 

Ry celle  a^de  cuUlie  et  levée  en  la  ville  et  cbaslellcrie  de  Paci,  par 

la  main  de  Gautier  Ozere,  bourgoiz  de  Paci^  et  dont  il  a  raa  lettre  de 

itTotignoïssance  du  iv«  jour  de  janvier  CCCLXIX^  lx  frans. 

Direlle  aide  euiîlie  et  levée  en  la  chastellerie  de  Nonnan courte 
néant,  car  elle  ny  fut  point  cuillie  ne  receue  pour  la  povreté  de  la 
'ille  cl  du  paiZj  et  par  le  pourchas  que  en  fist  le  cappitaiiie  du  lieu 
'levers  Monseigneur. 

Direlle  aide  cuillie  cl  levée  en  la  ville  et  chastellerie  de  Nougent-le- 
Boy  par  Pierre  Hemeri,  commis  à  ce,  et  y  ol  composiUoo  faitte  entre 
H  gens  de  Mous*  igneur  et  les  bourgoiz  et  habitans  de  ladicte  ville  et 
chastellerie,  par  le  coiiâdl  du  cappitiiine  et  du  prevost  du  lieu  ^  que 
pour  tgule  yeelie  aide  ilz  poieroient,  ec  quU  firent,  et  pour  ce  renduz 
tî  par  ma  lettre  de  recoiignoissance  du  xv  jour  de  février  CCCLXIX, 
^'^  frans- 

De  Thomas  Espringuet  et  Micaul  le  Moigne,  bourgoiz  d'Evreux,  de 
'**îde  imposée  sur  le  vin  de  h  s.  pour  livre  il  eulz  baillée  et  demeurée, 
^tûme  plus  oftrans,  sur  touz  les  vins  et  autres  buvraigcs  creuz  en 
Btaiiéc  CCCLXX  en  la  ville,  bourgoisie  et  cbastellerie  d'Evreux,  et  en 
^Kne  d*lvry  et  ou  plat  paiz  denviron,  à  pukr  à  deux  poiemcns,  moitié 
^  fhél  COCLXX  et  lautre  moitié  h  Karesnie  prenant  prouchain  erisui- 
int,  et  furent  yc^îulz  poiemeris  ainsi  proucliains  assis  du  commande- 
ment de  Monseigneur  pour  certiiine  necessilé  ou  alTaire  que  pour  lors 
^i  eîilnil  entrevenu,  laquelle  aide  demoura  aus  dessus  diz,  et  pour  ce 
*tinduz  ci,  vni*  frans. 

Dycelk  ayde  de  ii  s.  pour  livre  mise  sur  les  vins,  tant  creuz  en  la 
chastellerie  de  Mougcnt-le-Roy  comme  vcnuz  de  hors  es  vendenges 
CCCLXX,  par  ordenanCe  de  Monseigneyr,  baillié  pour  un  an  piir  Guil- 
llDiEie  Jourlera,  receveur  de  Nougent,  par  le  ]>ris  de  iii'^  frans  h  poier 
ma  termes,  moitié  a  Noël  et  moitié  à  Karcàrae  prenant,  lequel  terme 
de  NoeJ,  pour  ce  quil  e^chut  ou  temps  que  Je  esloie  trésorier  de  Mon- 
seigneur, est  par  moy  rendu  ci ,  et  le  terme  de  Karesme  prenant  se 
doit  rendre  par  Jehan  Lefranc ,  trésorier  de  Monseigneur  après  raoy, 
pour  ce  qu*ii  est  escheu  en  son  temps,  et  ainsi  le  me  ont  escript 

|l)  CmipiÊtmU  uU  /oi  Maruchal  rt  Jo,  Formt  dt  dicio  iubtidia. 
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i  des  compieSy  pour  ce  pour  ledM  t 
Dieelte  ai4e  de  n  s.  pour  lîTreniillie  et  Irvéees^ 
€0  U  TÎiVEr  et  TKooié  d'Ortïec  par  maiideflMfll  de  ! 
Cfjm^  Jdnn  Lefranc.  Tîcoote  et  receveur  illec,  qui 
BtfÂnzDears  en  U  chambre,  ifjir  fnns. 

Dkieile  aid«  de  n  s.  pour  I.  ODillte  d  levée  ca  Ukte  v9k  d 
Tîeofité  d'Ortiec  par  mandeiiieiit  de  moy,  J.  OneBce,  ponr  hn 
trésorier  de  HaiosâgÊÊmr,  et  à  ce  commii  de  par  li,  av  let  vaid 
loQz  outres  boTniges  creoz  en  Un'  OOCLIX  y  par  le  riooiptr  ddl 
▼koote  qo'il  en  a  rende  à  MesEeigneius  en  la  chantee^  ii^u  fam  . 
III  quars. 

Somme  des  receptes  de  teste  page,  jx^ma  tans. 
Somme  de  ces  aydes  des  terres  de  Monseignear  de  Xnsie  ci 
parties  de  France  et  en  la  Haole  Xormandie,  iifu*urt.T  frii* 
et  in  qoars. 

(F*  t7.)  RECEPTB  D*nmnis. 

Des  boorgoiz  et  habitans  de  la  Tille  d*BTreiii ,  qoil  pwaKiicBl  ^ 
Monseigneor  poor  faire prest  à  plosenrs  gens  darmes  qui,  on  moii  ^ 
feTrier  CCCLXVII ,  sen  alerent  en  U  compaignie  de  Xessire  Ligi^ 
d*Orgessin  en  la  Basse-Normandie  poor  résister  ans  Bretons  qui  atoieli 
prins  Champeaoh  et  Gênez,  c  frans. 

Des  diz  bonrgoiz  et  habitans,  dane  composition  faicte  par  maniB^ 
dayde  par  maistre  Michel  Dorant,  Messire  Jehan  Rossignol,  Messil^ 
Guy  de  GauTJUe  et  moy  J.  Climence,  eiiTiron  la  Chandelleur  CCXU A 
avec  pluseurs  bourguiz  de  la  ^ille  d'ETreux  pour  faire  puiement  ^ 
gens  darmes  que  Monsoiimeur  avoit  envoiez  en  sa  Tille  d'ETreui  poor 
la  garde  et  seurté  dicelle,  u*^  frans. 

De  Rabby  Mousse,  juif,  quil  presta  à  la  requeste  de  maistre  Micbd 
Durant  et  Messire  Guy  de  GauTîlle,  dont  je  donnay  assignation  audit 
Rabby,  du  xx*  jour  de  jauTier  CCCLXIX,  sur  pluseurs  fermiers  des  im- 
positions dTvreux,  et  lez  quielx  furent  baillez  audit  Messire  Guy  en 
déduction  des  gaiges  de  li  et  ses  compaignons,  sur  le  moiz  de  janfier 
CCaA'IX,  c  frans. 

Du  dit  Rabby,  par  ma  lettre  du  ti*  jour  de  feTrier  ensuiTant,  dont  i] 
fo  assigné  sur  le  xiii«  d'Evreux  au  poiement  qui  escberroit  en  laffin  di 
moiz  daTril  CCCLXX,  c  francs. 

Du  maire ,  bourgoiz  et  habitans  de  la  Tille  de  Pontaudemer,  par  1; 
main  de  ScTestre  de  Coulomby,  Ticonte  et  receTeur  du  lieu,  par  m 
cedulle  du  tii*  jour  de  may  CCCLXX,  que  presterent  à  Monseigneu 
Icsdiz  bourgoiz  et  habitans,  c  frans. 


—  49  — 

De  pliiseurs  personnes  demourans  et  habitans  en  la  viconté  d'Avren- 
3  par  la  main  de  Hewri  de  Mante,  viconte  du  Neu,  qui  fist  lez  diz 

runs  par  l'omnjisîjiuri  de  Monseigneyr,  lez  noms  des  personnes  et 
les  sommes  escriples  ou  vin"xvi"  foillet  de  ce  livre,  ir*'xivn  frans. 

De  pliiseurs  personnes  demourans  cl  habitans  en  la  viconlé  de  Con- 
stances, par  la  main  Jehan  des  Ylles,  vîconte  du  lieu ,  qui  fist  lez  dis 
erapïuus  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xxjii<?  jour  doclobre 
CŒLXIX,  Jes  noms  des  personnes  et  les  sorti raei  escriptes  ou  viii**xvii' 
foitlet  de  ce  livre  *  >i*^iïxii  frans. 

De  Girarl  de  Creppon,  viconle  et  receveyr  de  Valïoignes,  quil  dit 
ïïmr  receuz  par  emprunt  fait  sur  pluseurs  personnes  particullicrs^  en 
Il  ville  de  Lherebourg  et  ailleurs  en  Ja  viconté  de  Valïaignes,  bour- 
goiz,  raarchans,  advocas,  sergenz»  gens  rteglise,  les  noms  de  ceulz  qui 
lei  oQl  prestez  el  les  sommes  escriples  ou  viii»xvm*  foillet  de  ce 
livre,  in*^iïviH  fransdemi  ni  s.  un  d* 

De  Martin  l'Ours,  pour  lors  viconté  de  Carenten ,  de  certains  empruos 
«îuil  tist  en  la  dicte  viconté,  ou  nom  de  Monseigneur  et  par  son  mande- 
«iffit  donné  à  Cherebourg  ixviii*  jour  de  septembre  CCCLXIX,  lez  par- 
*«s  en  laffiii  ou  viji"vtii»  foillet  de  ce  livre,  ii'x  fraos  i  quart. 

Somme  de  ces  empriins  jusqucs  c\.  u'^n'^nu  fr  m  quars  m  a. 
un  d' 

AtTBEs  EUPBUKs  faîz  cs  vicoutés  de  Pont^udemer,  Orbec,  Brethueil 
^  ailleurs  par  raaistre  Michel  Durant  et  um  J.  Climence ,  par  vertu 
^fi  oaramiission  donnée  ixtx*'  jour  de  décembre  CCCLXIX,  qui  se  rnon- 
*^t  par  lez  parties  escriples  ou  viii^viît*  foillet  de  ce  livre,  vin^Lixi 

Somme  par  soi  Txn^Lxii  fr. 

Item  imprcns  faiz  pour  et  ou  nom  de  Monseigneur  par  Colart  de 
f'resnoy  et  Jehan  Lefranc,  viconté  d'Orljcc,  de  pluseurs  personnes 
dont  lez  noms  ensuivent  ci-après,  par  commission  de  Monseigneur  à 
cuis  envolée,  donné*^  à  {bUmc),  rendue  à  courl,  qui  se  montent  par  lez 
parties  escriptes  en  laffin  de  ce  présent  compte  ou  vui^^vm"^  foillet  de 
ce  livre,  vifil  franz» 

Somme  par  soi  vît*^xL  franz. 

Somme  de  ce^  empruos,  nn'*v^iv  franz  m  quai*s  m  s.  nu  d. 


RECEPTE   COMMUNE. 


De  pluseurs  exploiz  de  forests  esclicuz  depoiz  le  ixix*  jour  de  de- 
fcerobre  ÔXLXll,  que  Colart  de  Fresnoy,  raaistre  des  canes  el  forests 
de  Monseigneur^  fu  institué  oudit  office,  jusques  à  la  ChandeUeur 
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GGGLXVII^  par  le  compte  dudit  Ck>lart  quil  en  a  rendu  en  la  chambre 
à  Messeigneurs,  rabatus  xxxvi  l.  yui  s.  pour  despenz  faiz  aus  tauxations 
diceulz  et  certaines  grâces  et  remissions  qui  en  faisoient  à  rabattre^ 
viii"vi  frans  ii  tiers  et  un  d. 

De  pluseurs  exploiz  et  certaines  ventes  de  boys  faiz  et  receuz  par 
ledit  Colart  de  Fresnoy  depuis  le  x«  jour  de  mars  CCCLXVU  jusqnes  au 
premier  jour  de  mars  GGGLXX  y  si  comme  il  appert  par  son  compte 
rendu  en  la  chambre  devers  Messeigneurs^  rabatus  vu  1.  x  s.  t.  que  ils 
li  ont  deduiz  pour  certaine  despense  qui  en  faisoit  à  rabatre,  uii<^rri 
frans  m  quars  et  xii  d. 

Dune  vente  de  boys  qui  est  es  Boys-le-Roy,  sur  les  Planestreaulx, 
receue  par  le  dessusdit  Colart  pour  lez  termes  de  Saint-Michel  CCGLXIX 
et  Pasques  CGCLXX  ^  que  feu  Messire  Estienne  Girard  estoit  receveur 
d*Evreux  y  xxix  frans  et  viii  s. 

Dune  Vente  de  boys  qui  estoit  en  la  forest  d'Evreux^  ou  lieu  que  len 
dit  TEssart-au-Prestre^  que  receut  ledit  Colart  pour  le  terme  de  Saint- 
Michel  CCCLXX^  que  ledit  Messire  Estienne  estoit  receveur  d'Evreux, 
XIII  frans  et  ii  s. 

De  feu  Jehan  Dufour,  jadis  receveur  d'Evreux^  par  la  main  de 
maistre  Michel  Durant ,  pour  partie  de  certaine  despense  que  lesdiz 
maistre  Michel  et  Jehan  Dufour  firent  ensemble  en  commun  par  certain 
temps  pour  lors  quil  estoit  receveur  d^Evreux,  et  laquelle  despense  fut 
poiée  par  ledit  J.ehan  Dufour,  comme  dit  ledit  maistre  Michel ,  dont  il 
li  appert  pour  sa  portion  y  et  lesquielx  je  ay  rabatus  audit  maistre  Mi- 
chel et  me  tiennent  lieu  en  certain  compte  fait  entre  li  et  moy,  et  pour 
ce  rendus  ci  à  Monseigeur,  c  frans  (4). 

De  Jehan  Morin,  de  la  vente  daucuns  de  ses  biens  que  fist  vendre 
maistre  Michel  Durant ,  qui  sur  ledit  Morin  estoit  assigné  de  certaine 
somme  y  pour  ce  que  ledit  Morin  devoit  et  estoit  tcnuz  à  Monseigneur 
daucunes  fermes  quil  avoit  tenues  à  Conches,  du  temps  que  Jehan 
Grisou  en  avoit  esté  receveur,  et  qui  sont  à  rabatre  audit  Morin  .sur  ce 
quil  doit  à  Monseigneur,  pour  ce  que  ledit  maistre  Michel  les  a  euz 
en  déduction  de  ce  que  Monseigneur  li  devoit ,  et  pour  ce  renduz  ci , 
XV  frans. 

De  Maistre  Pierre  Dutertre,  quil  me  bailla  à  Cherebourg  des  deniers 
de  la  raencon  du  paîz  faitte  aus  Angloiz,  xiiii«  jour  de  mars  GCCLXIX, 
L  frans. 

De  Jehan  des  llles,  viconte  de  Constances,  pour  trop  prins  par  li  sur 
Monseigneur  en  lavaluement  de  xuiii  quartiers  davoine  par  li  livrés  à 
Guillaume  le  Maire  pour  la  garnison  du  chastel  de  Gavray,  par  sa  ceduUe 
de  XVI*  jour  de  juing  GCCLXVH ,  comptez  au  terme  de  Pasques  oudit 

(I)  000001  de  compoto. 
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an  CCCLXVll^  mjluu  s.  pour  quartier,  si  comme  il  disoit,  et  îl  ne 
lavoat  FeaduË  à  Monfieigiieur  que  au  pris  de  xri  s.  pour  quartier,  et  à 
ce  pris  la  devoît  prendre  et  non  autrement ,  pour  ce  pour  trop  prias 
par  H ,  qui  sur  li  âont  recou?rex  el  à  Maoseigneur  rendux  ci ,  vm  s. 
pour  quartiert  râlant  xrii  K  xu  s«  t-,  franc  pour  ix  s. 

De  la  vendue  de  cinq  queues  de  vin  Tendues  à  Roan  par  Hnrtaut , 
?atlel  descbanoooDerïe  de  Mouseigneur^  et  estoient  des  rius  qui  livrez 
el  baiUei  U  tToieot  esté  en  la  ririere  d*£ure  pour  mener  à  Chereliourg 
dercr^  Monseigneurj  ou  moiz  doctobre  IXCLHX ,  lesquelles  v  queues 
il  fendi  k  Hoan  j  sicomme  il  dit ,  pour  ce  que  pour  la  longueur  et 
forloDe  du  tempg  finance  li  estoit  faillie  ^  si  comme  il  disoiti  xxxu 

De  Rogier  le  Drappier,  pour  lors  recereur  de  certaines  receples 
extraordinaires  h  Beaumont  ^  quil  bailla  à  maistre  Jehan  d'Ennct  et 
Meseire  Jehan  Rossignol  par  leur  cedulle  «  si  comme  il  dient ,  en  plu- 
seurs  tnoanoîes,  en  déduction  de  ce  qui  deu  leur  estoit  pour  leurs 
gaiges,  et  lesquieli  me  tiennent  lieu  ou  compte  fait  entre  euh  et  moy 
de  leurs  dis  gaiges,  et  pour  ce  renduz  ci^  xiui  frans  vi  s,  x  d. 

T  '  tir,  pour  lors  quil  estoit  receveur  d^Evreui,  que  il  fist 

]  t  Bellel  à  Messirc  Jehan  Rossignol ,  en  déduction  de 
ee  qui  dt'U  U  estoit  de  ses  gaigcs,  el  qui  es  partie  du  compte  fait  entre 
ledit  JAesàire  Jeban  et  moy  J.  Ciimencc  me  tiennent  lieu,  et  pour  ce 
renduz  ci,  lu  frans. 

De  Jehan  des  Mles^  viconte  de  Constances ^  qui!  disolt  et  conressoit 
avoir  eu  et  receu  de  Rauen  Pinchon ,  frère  et  exécuteur  de  Messire 
TtioiDas  Pinchon,  par  u  de  ses  lettres  de  quittance,  lune  donnée  la 
tegille  de  Toussaios  CCCLXYH  et  lautre  diceluy  mesroes  jour,  sur 
la  la  somme  de  tx*=tvi  L  x  s.  vi  d ,  en  quoy  ledit  Messire  Thomas 
F(^  i8)  Pinchon  estoit  tenuz  et  obligez  en  lexcecution  de  Madame  la 
Roy  ne  de  Navarre ,  que  Dieux  absoille ,  mère  de  Monseigneur,  pour 
cause  de  pluseurs  impositions  par  li  baillées  à  pluseurs  personnes  pour 
le  temps  qud  estoit  viconte  et  receveur  d'Avrenches  et  qui  petitement 
le  estoient  aplegez  de  leurs  dictes  fermes,  si  comme  il  appert  par 
lettres  du  Roy  de  France  notre  Sire,  données  xxix*  jour  de  janvier 
MLX:CL1X,  p(jur  ce  par  ledit  des  Ylles  rcceu  et  rendu  ci,  va  frans. 

De  Henri  de  Mante ,  à  présent  viconte  de  Mortaing ,  lesquielx  il  avoit 
feceuz  et  recouvrez  de  Guillaumet  Roussel  sur  le  reste  que  devoit  à 
Monseigneur  feu  Jehan  Roussel,  son  oncle,  ou  temps  quil  fut  viconte 
et  receveur  d'Orbec,  que  me  bailla  à  exploiter  Messire  Guillaume 
FToier,'  pour  ce  que  estoit  du  temps  quil  avoit  esté  trésorier,  i.xnn 
flans  demi  demi  quart  et  u  d. 

Des  passages  du  pont  Hébert  et  de  S^  Fromont  sur  la  rivière  de  Virei 
par  le  compte  de  Martin  lOurs ,  viconte  et  receveur  de  Carenten  , 
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rendu  par  Michellet  du  Bfarest^  son  clerc  et  son  procureur  fondé  ad 
ce,  oublié  à  mettre  es  comptes  ordinaires  dudit  yiconte^  depuiz  Pasques 
CCCLXI  jusques  au  xiiii«  jour  de  janvier  CGGLXVIII ,  comme  Messei* 
gneurs  des  comptes  le  me  ont  escript,  ix"i  royal  i  quart  et  nu"i  frans 
et  demi. 

De  pluseurs^  quil  disoitavoirreceuez  du  terme  de  Pasques  CGGLXIIll 
de  la  recepte  ordinaire ,  qui  se  montoient  iii<>xlvi  escuz  vu  s.  vi  d. , 
desquielx  il  avoit  fait  mises  qui  se  montoient  lxxiiii  escus  ini  s.  qui 
li  seront  ou  sont  à  déduire  sur  son  dit  compte  de  Pasques^  quant  il  le 
rendra  entier^  comme  par  Messeigneurs  des  comptes  ma  esté  escript, 
reste  h^lxxii  escus  m  s.  vi  d.,  escu  xx  s.  pièce. 

De  Jehanin  TOurs,  filz  et  héritier  dudit  Martin  TOurs,  de  la  vendi- 
tion  daucunes  parties  de  gamisonz  vendues  par  ledit  Martin  TOurs , 
son  père,  desquelles  il  estoit  chargé  en  son  compte  de  Pasques 
CCCLXVII ,  et  pour  lautre  partie  en  son  compte  de  Pasques  GCCLXVUI, 
desquelles  parties,  par  le  compte  quil  en  a  rendu  à  Messeigneurs, 
dubt  vi"xviu  frans  et  xii  d. 

De  Symon  le  FrancoizduNoefboarc,  frère  et  héritier  de  feu  Robert 
le  Francoiz ,  nagueres  fermier  des  impositions  et  xiii«  du  Noefbourc , 
pour  une  composition  à  li  faicte  par  les  genz  de  Monseigneur,  ou  moiz 
de  mai  CCCLXIX ,  de  touz  les  restes  que  ledit  feu  son  frère  povoit 
devoir  à  Monseigneur,  à  cause  des  fermes  quil  avoit  tenues  en  son 
vivant  de  Monseigneur,  par  laquelle  composition  il  demoura  quittes, 
et  pour  ce  ci  renduz  à  Monseigneur  vii"x  frans. 

Dn  sire  de  Saint-Andrieu ,  par  la  main  de  Jehan  Gouhier,  xvi«  jour 
de  novembre  GGGLXXII,  pour  reste  de  xxv  1.  quil  devoil  pour  relief  de 
la  terre  de  S'  Andricu ,  dont  par  moy  est  rendu  xvii  frans  ou  compte 
fait  des  revenues  ordinaires  d'Evreux  pour  le  terme  de  Toussains 
GGGLXIIII ,  pour  ce  vu  franz  et  demi. 

De  la  vente  de  certaines  garnisons  qui  estoient  ou  chastel  d'Evreux, 
vendues  par  Davy  Alout ,  commis  à  la  garde  dicelles ,  et  les  deniers 
baillez  à  Guillaume  Arnault,  chastellain  du  chastel  d'Evreux,  en  dé- 
duction de  la  somme  de  vii*'ii  fr.  un  s.  vi  d.  à  li  deuz  par  compte  fait 
entre  li  et  moy,  cest  assavoir  de  la  vendition  de  xvi  sextiers  et  mine 
de  blé,  venduz  par  ledit  Davy,  xii  s.  pour  sextier,  franc  pour  xxii  s.,     , 
valant  ix  1.  xviii  s.  qui  valent  ix  frans.  Item  xvii  sextiers  de  farines,    ^ 
qui  estoient  trcsalées,  vu  fr.  et  demi,  et  de  la  vendition  de  lviii  queues  <« 
de  vin  vendues  es  moiz  de  juillet ,  aoust  et  septembre  GGGLXIX ,  ^^ 
ii^'Lxiiii  fr.  et  demi,  font  cez  parties  ii«uii"i  frans. 

Des  receptes  et  mises  que  disoit  avoir  faictes  Jehan  Lefranc  pour  leg*=3 
temps  quil  estoit  viconte  et  receveur  d'Orbec,  à  cause  des  œuvres  de*=J 
la  tour  de  Bernay,  de  tout  le  temps  quil  sen  estoit  entremis  jusques^s 
ad  ce  quil  en  fu  deschargé  par  Monseigneur  le  Gaptal  et  que  JacotiiK=^ 
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de  Baigneux  en  fu  deraouré  chargé  seul  et  pour  le  tout,  déduction 
faicie  des  reccples  et  mises  j  par  le  compte  que  en  a  reodu  en  la 
Oiambre  à  Messire  ledit  viconte,  si  comme  Mcsseigneurs  le  me  ont 
•Cflcripl,  1  fr.  I  quart  et  ii  s.,  de  quoy  nest  ci  rie nz  rendu  pour  ce  que 
ledit  viconte  en  demeura  quitte  pour  le  parchemin  et  escriptures 
dudit  compte  des  œuvres^  et  nest  cy  miz  fors  pai'  manière  de  mé- 
moire. 

Dodit  Jehan  Lefranc,  pont  lors  viconle  et  receveur  d'Orbec,  quil 
disoit  avoir  receuz  de  Jehan  de  BellemairCj  sergent  de  Moyauï,  sur 
une  amende  en  quoy  fu  lauxé  tloberl  de  Brucourl,  esctiier,  on  penul- 
tinie  eschiquier  tenu  à  Evreux,  lï  frans* 

Dudit  viconte,  quil  ihsoit  avoir  receuz  de  Guillaume  Fayel  pour  la 
ferme  de  Ponchardon,  qui  est  des  membres  de  la  baronnye  de  Fe- 
neres,  estant  en  la  ganie  de  Monseigneur,  pour  les  premier,  secontel 
tiers  vi^*  poiemens  de  la  dicte  ferme  de  Ponchardon  ^  qui  esehairent 
au  terme  de  S'  Michel  CCCL\C(,  Pasques  et  S*  Miclii!  CCCLXX,  et 
furent  oubliez  à  compter  par  ledit  viconte,  quant  il  compta  de  ta 
revenue  de  la  dicte  baronnye  de  Ferieres,  pour  cliascun  des  m  Icrmes 
dessus  diz  nxv  fr.,  valent  uxxv  frans. 

lie  Girart  de  Creppon,  pour  îors  viconte  et  receveur  de  Valloignes, 
pour  phiscurs  parties  quil  disoit  avoir  receuez  et  non  rendues  en  ses 
comptes  precedens^  tant  ordinaires  comme  eitraordinairtrs,  y  celles 
parties  devers  Messt^igneurs ,  qui  se  montent  par  le  compte  que  leur 
en  a  rendu  ledit  viconte,  iii*^lixi\  escus  i  nuarl  et  ui  d»  et  l\\  Crans, 
de  quoy  chel,  que  li  ont  déduit  Mesî>eigncurs  pour  certaines  raiera 
qui!  Il  unt  passées  en  compte^  xxxix  frans»  demeure  tii<^LXXix  escuz 
I  tfuarl  XII  d.  et  \%x^  frans* 

Dudit  Girart,  pour  lors  viconte  comme  dessus,  quil  disoit  avoir 
receuz  par  Martin  fOurs,  viconle  de  Dirt'ntan,  de  certaine  aide  receue 
^  Il  en  sa  viconte  |>our  le  vuidement  du  fort  de  tlarefOeu,  en  m  par- 
ties et  par  m  quittances  du  dit  Girart  données  audit  Martin,  ta  pre- 
Qiiere  donnée  derrain  jour  de  juillet  CCCLXJ  en  plusieurs  pièces  dor, 
'X**xix  royaux  ii  s.  U ,  la  seconde  donnée  lan  dessus  dit ,  vti»  jour 
4aoost,  conlenaiit  v*^xi,  royaulx  demi  i  quart  et  vi  d.,  la  tierce  don- 
liée  VU!»  jour  de  septembre  lan  dessus  dit  en  plusieurs  pièces  dor, 
lu^iirti  royaulx  et  ii  s.  t*  Valent  cez  ni  parties  xviif^Lxxvi  royaulx 
tu  quars  ttn  s.  vi  d. 

CNjdit  Girart,  de  quoy  il  se  charge  pour  ledit  viconte  de  Carentan  et 
Ic^uieli  furent  assignez  prendre  à  Martin  Paullet,  cappitxune  de  Che- 
l^bûurg,  pour  partie  de  ses  gaij:es  des  raoiz  de  deconibr*',  janvier, 
février  et  mars  CCCLXVI,  et  par  le  commandement  de  lubbé  ïle  Che- 
tflKiurg  et  Guy  Quicrel,  conseiller  de  Monseigneur,  sur  pluseurs  per- 
sonnes de  la  viconle  de  Carenten,  tauxées  pour  le  dit  fort  de  Bareffleu, 


•X  pour  ce  qu:!  c.rnnent  ivtn  audit Girart  ^«a  potrmeiit  des  çiMCsdodit 
ca(>f»itain«  poar  les  !:::  moiz  dessus  du,  sen  ciiam 
<ïfi  WKptfe,  f<F<ir  ce  iiii^XTrî!  e5cu«. 

Dadit  Girart.  quil  di^jît  aT-.>ir  receuz  dadit  Vartin  rOon  sur  I 
ordenée  le^rr  pour  la  cum^«>!tioQ  faicte  a  ai  An?loii  dr  9  Suneor  à 
cause  des  restats  de*  raenCf^ns  qui^  eulx  demand-irot  sur  le  pah  de 
MoDâei|?neur  du  U:mp5  d»;  M^??ire  Thomas  de  HolLmde,  et  preoiiere- 
meot  par  sa  cedulle  donnée  xxvi*  jour  d>>ni>bre  CCCLXl  en  pluseiin 
pièces  dor,  en  laquelle  cedulle  av«>it  ct::t  lieppars  r^nvoiez  par  ledit 
Girart  audit  Martin  p<ir  Jehan  le  Sioustardier,  son  clerc^  pour  ce  que 
ledit  Girart  ne  k*s  ff'jv.iit  ro*:ttre  au  pris  que  ledit  Martin  les  lî  atoit 
en^oiez.  pour  ce  x:::rL!ii  royaulx  i  quart  r\  d-  Item  par  une  aotre 
cedulle  du  ziviii«  jour  doctobre  lan  desêusdit  en  plaseurs  pièces 
dor,  <:r:i  royaux  demi  et  xiii  d.  Item  \>àx  une  autre  cedulle  donnée 
xiiii*  jour  de  décembre  lan  des«us«ji:  par  Guillaume  le  Nepten, 
xz  royaulx.  Item  par  un*.-  autre  cedulle  du  xxii«  jour  de  juillet  CCCLXII 
en  plusieurs  pièces  dor,  ci  royal.  Item  par  une  autre  cedulle  du 
ZTi<  jour  de  septembre  tau  d»r>susdit^  c  ctcus  de  Jehan  et  vm  s.  valant 
iiiz^'xi  royaulx  i  quart  et  v:  d  .  et  par  une  autre  cedulle  du  xxi*  joar 
de  mars  lan  dessusdit,  iit'lxxti  royaulx  demi  et  ni  d.  Font  cez  par- 
ties n'CLT  royaulx  demi  m  s.  x  d.  t. 

Dudit  Girart,  pour  c«?  que  le  dit  Martin  l'Ours  les  a  poiez  pour  li  à 
Robert  Stokes  par  mandement  de  Monseigneur  Messire  Philippe  de 
Navarre,  frère  et  lieutenant  de  Monseigneur,  donné  m*  jour  de  février 
CGCLXI,  sur  la  mmfiosition  de  ce  qui  deu  estoit  au  fort  de  S^  San- 
vcur  le  viconle,  ii'  royaulx. 

Dudit  Girart,  quil  dit  avoir  rcceuz  de  Colin  Tourgis,  receveur  des 
taillées  ou  paîs  d»j  Costentin.  pour  le  Sire  de  Luxe,  en  lan  CCCLX  pour 
lez  moiz  daoust  et  septembre  oudit  an,  cest  assavoir  en  ii  parties  par 
ledit  Colin  et  pour  b.dit  Martin  TOurs,  iiirv  escus.  Item  en  une  antre 
partie  par  la  main  dudit  Colin,  n*^  tscus  de  Philippe,  valant  ii*l  escus 
de  Jehan.  Item  en  une  autre  partie  par  la  main  dudit  Colin  et  par 
cedulle  dudit  Girart  donnée  ii«  jour  de  septembre  CCCLX,  lxi  escus 
VII  s.  v  d.  Et  en  une  autre  partie  de  pluseurs  parruisses  dont  ledit 
Colin  estoit  rhar^'c  <*n  sa  rccepte  pour  les  moiz  daoust  et  septembre 
CCCLX,  XXX  1.  XV  >.  vin  d.,  escu  pour  xx  s.,  valent  xxx  cscuz  m  quars 
vin  d.  Font  ces  parties  ensemble  viFxlvii  escus  m  s.  ii  d. 

Dudit  Girart,  quil  dit  avoir  receuz  de  pluseurs  parties,  tant  en  la 
vicrjnté  de  Carentan  que  dn  chappiltre  de  Baieux  et  do  Constances, 
quil  dévoient  |)our  le  vuidcment  de  Bareffleu,  cest  assavoir  de  la  per- 
sonne de  Sainte-Mariglise  pour  le  Sire  de  Manneville  l  royalx,  de 
Thomas  Legras  l  royaulx,  du  chappiltre  de  Baieux  à  Nuefville 
xzx  royaulx,  de  labbé  de  S»  Vandriile  ou  plain  de  Costentin  xl  royaulx. 


—  35  — 

^  sur  la  jprranche  d*I?etoi  appartenant  aus  chanoines  de  Ganslances» 
P>r(xi|jn  Varin  ti  royauli.  Valent  cez  parties  ii*^xxjl  royaulx. 

Dudîl  Girart,  quil  dit  avoir  reoeuz  de  Guillol  le  Cousteur,  receTcur 
(J^s  milles  eu  partie  de  la  viconté  de  Valloigncs  en  lan  CCCLXX, 
CHi  cscus  de  Jehan. 

De  Jehan  Bluville^  receveur  de  Valloignes^  quil  disoil  avoir  receuz 

Pour  La  forfaiture  Jehan  Harecourt  de  Brésil  levas!  qui  fu  pendu  à  Val- 

'oignes  pour  ses  démérites,  oublié  à  compter  \^t  ledit  receveur  en  son 

foiopte  ordinaire  de  Pasques  CCCLXIX,  ou  cbappiltre  de  forfaitures  et 

choses  gayves,  et  pour  ce  renduz  ci  xvi  l.  toumoiz,  franc  pour  xx  s. 

Dudit  BluvtUe;  pour  lors  receveur  de  Valloignes,  quil  disait  avoir 
^'^oc^ux  de  Raoul  Kicoïe  en  pluseurs  parties  et  de  quoy  ledit  Bloville 
^isfjît  li  âvair  liaillé  ses  lettres,  sur  les  finances  levées  pour  fain-  (wie- 
^•ïlcot  à  Messire  Olivier  de  Mauny,  xvm*^  frans. 

{f^  t$.)  Dudit  Blovillcj  quil  disoit  avoir  receuz  de  Messire  Thomas 
âiit-nêant  en  pluseurs  parties  et  dont  il  disoit  li  avoir  baillé  ses  lettres, 
^^r  les  finances  levées  pour  faire  poiemeut  tant  à  Messire  Bertran 
tfcuguesclin  comme  à  Messire  Olivier  de  Mauny,  mil  fiaus. 

Dudit  Bloville,  qui!  disoit  avoir  reccuz  de  Uaoul  de  Vatonne  |mr  la 
lain  du  viconte  de  Valluignes,  sur  la  finance  quil  receut  en  la  ger- 
j^rnime  du  Pont-rAbbé  pour  faire  poiement  à  Messire  Olivier  de 
iauny,  nirnu"!  franz* 

Dudit  Bloville,  quil  disoit  avoir  reccïjz  de  pluseurs  restes  à  lui  baîl- 
vz  piir  Baoul  Nicole,  touchans  le  poiement  de  Messire  Olivier  de 
^launy,  iiirini'*vi  frans  m  quars  et  demi. 

Des  deniers  de  Monseigneur  qui  en  son  royaume  de  Navarre  furent 
lîaillez  à  Chardin  E&tienne,  sur  et  en  déduction  de  ce  qui  li  povôit 
^îSlre  deu  à  cause  de  l\  florins  quil  prenait  par  an  de  Monseigneur 
pour  don  à  volenté ,  lesquieli  lx  florins  sont  reprins  par  moy  sur  ledit 
Chardin  et  à  lui  dexluis  par  mandement  de  Monseigneur,  et  pour  ce  à 
Monstji^-neur  renduz  ci ,  lx  florins,  avalués  à  xl  frans. 

De  Messire  Jehan  le  Doyen,  de  la  vendition  de  uu^xi  boisseaux 
demi  et  irt  quarterons  de  sel,  par  luy  veuduz  h  Evreux  ou  moiz  de 
dccemlire  et  janvier  CCCLXX,  xxitn  s.  le  boissel ,  lequel  sel  estoit  h  pin- 
ceurs raarchans  |tar  euk  livré  au  ^uernier  de  Monseigneur  à  Evrenx  en  la 
dudit  Doyen,  ouqucl  sel  Monseigneur  print  proiiffit  sur  chascun 
l  n  s,,  si  comme  dit  ledit  Doyen,  vault  ycciluy  prouffit  xxvn  h 
I  s,  VI  d.  Item  de  la  vente  de  viii  autres  Iwisseaulx  et  demi  de  sel 
vcndyz  par  ledit  Doyen  par  nouvcUe  ordenance,  xx  s.  le  boissel,  en 
laquelle  vente  Monseigneur  print,  comme  dit  ledit  Doyen,  inouflit  de 
U  **  pour  boissel,  valant  ycolluy  proiiffit  ivii  s.   Pont  ces  parties 
ixvui  1,  vii  8,  VI  d.,  franc  pour  xxu  s  ,  valent  xxv  frans  m  quars  xii  d., 
kl  il  cbet  pour  œuvres,  mises  et  repparaUons  faictes  au  guemier  où 


—  56  — 

ledit  sel  fut  mis>  les  [>arties  en  laffin  de  ce  compte,  ou  vhi^xtiu*  feu&- 
let>  II  frans;  demeure  pour  Monseigneur  et  à  son  prouffit,  comme  dit 
ledit  Doyen,  xziii  frans  m  quars  xii  d. 

Et  soit  mémoire  que  ledit  Doyen  dit  quil  liTra  pour  la  cuisine  de 
Monseigneur  i  boissel  de  sel;  item  à  mestre  Michel  Durant  i  boisael; 
item  à  Thomas  Espringuct,  par  qui  il  dubt  estre  vendu  pour  Monsei- 
gneur, zi  b.  et  demi  ;  item  à  Vivien  Osmont  et  la  femme  Jehan  de  la 
Marche,  qui  au  prouffit  de  Monseigneur  le  deurent  vendre,  iiu"  boift- 
seaulx  et  demi.  Si  soit  sccu  quil  est  devenuz  et  soit  rendu  à  Mon- 
seigneur. 

Des  deniers  du  roy  de  Navarre  Monseigneur  qui  baillez  furent  à 
Jaquet  de  Rue,  son  chambellan ,  à  la  bastide  de  Clarence,  par  la  main 
de  Messire  Jehan  du  Tilleul,  mestre  de  chambre  aus  deniers  de 
Madame  la  Royne ,  auciuel  Messire  Jehan  Dant  Garcie  Senchis  du  Vil- 
tiete,  trésorier  de  Navarre,  les  avoit  baillez  pour  les  nécessitez  et 
affaires  de  Monseigneur,  et  dcsquielx  deniers  certaine  despense  a 
été  faicte  par  ledit  Jacquet  et  Perrinct  de  Villers  en  venant  de 
Navarre  en  France,  laquelle  est  comptée  par  un  item  et  contenue  en 
deux  contreroullcs  seellés  du  scel  de  Messire  Jehan  de  Crevecuer, 
maistre  dostel,  et  prins  par  Messire  Jehan  Danet  en  ses  comptes  es 
despens  de  lostel  de  Monseigneur,  et  pour  ce  en  faiz  ci  recepte  pour 
ce  quil  me  tiennent  lieu  ou  compte  dentre  ledit  Danet  et  moy  J.  Oi- 
mence ,  et  au  trésorier  de  Navarre  qui  les  bailla  doivent  tenir  lieu 
et  estre  rabatus  de  ses  rcceptes,  xii«  que  escus  de  Jehan  vielx,  que 
doubles  dor  de  Castelle,  qui  sont  autant  de  valeur  lun  comme  laatre, 
si  comme  on  dit,  et  xxxi  frans  et  i  florin  d*Arragon. 

Des  deniers  de  mondit  seigneur,  quil  envoia  d*Engoulesme  à  Bour- 
deaulx  par  mestre  Jehan  le  Menesterel  et  que  receut  Messire  Jehan 
Danet,  clerc  de  chambre  aus  deniers  de  Monseigneur,  qui  men  a  fait 
compte ,  G  doubles  dor  de  Castelle. 

Des  deniers  de  mon  dit  seigneur,  quil  envoia  à  Nantes  par  Guillemin 
le  Petit  et  que  receut  le  dessusdit  Messire  Jehan  Danet ,  qui  men  a 
rendu  compte,  et  pour  ce  renduz  ci  ii<^xxv  doubles  dor  de  Castelle  el 
XXX  frans. 

De  Guillaume  des  Moulins,  par  ma  lettre  du  m*  jour  daoust^^-^t 
CCCLXIII ,  sur  ce  quil  povoit  devoir  daucunes  receptes  par  li  faictes^  9 
cxii  escuz. 

Dudil  Guillaume,  par  la  main  de  Colin  Bioville,  receveur  du  xiii'i^^^ 
Carenten,  et  par  cedulle  de  moy  J.  Climcnce,  xl  escus. 

Dudit  Guillaume,  et  senz  ma  lettre,  sur  ce  quil  povoit  devoir  dau-   - — " 
cunes  receptes  par  li  faictes,  vi"vii  escus. 

Dudit  Guillaume ,  par  la  main  de  Jehan  de  TËspine,  le  derrain  jou        ^ 


■idit 


iJe  luîllet  CGCLXIUj  ui  1.  im  s.  m  d.^  cscu  de  lehan  pour  xi  s.  t. 
[iiecc,  valent  un  escus  moins  ix  <!. 

Dudil  Guillaume,  par  ma  cedulle  du  txvin*  jour  davril  CCCLXV, 
11  escus  de  Philippe^  valent  xxv  escns  de  Jehan. 

De  Jehan  de  Cr^ppon,  lilz  et  héritier  de  feu  Girard  de  Creppon^  et 
dont  Messeigneurs  des  comptes  lont  charg^ié  par  leurs  lettres  à  tnoy 
gDVoiées  xix'  jour  de  janvier  CCCLOMI^  pour  ce  qui!  ïeur  est  apparu 
par  les  comptes  des  garnisous  du  chastel  de  Chercbourg  <|ue  Jehan  le 
Maigncn  leur  a  rendus  pour  u  ans  continuels^  ccst  asscivoir  lvt,  lvu, 
Lvuj,  Lit,  t.Xy  uti,  Lxu,  Lxm  et  Luni»  que  ledit  feu  Girart  receut 
pluseurs  parties  dudit  Maîgnen  ou  qui  li  tindrent  lieu  en  ses  comptes 
pour  le  temps  quil  l'ut  viconte  de  Valloi^es,  desquelles  parties  ledit 
Jehan  de  Crepp*m  a  esté  approuché  par  devers  mes  dis  seipienrs, 
et  après  certaines  descharges  que  sur  ce  a  deument  t»aillées  et  mons- 
Irées  par  devers  eulz,  est  finableioent  demouré  chargé  des  parties  qui 
easuiTent  : 

Premièrement,  de  la  somme  de  iuFlixvui  L  iiiu  s.  x  d.  que  print 
Girard  sur  Monseigneur  en  la  desp<?nse  de  son  compte  ordinaire 
de  Pasques  CCCLVI ,  fut  poié  par  ledit  Maim^nen  h  pluseurs  ouvriers 
des  vielles  garnisons  du  chasttel  de  Cherehourg,  qui  pour  ce  furent 
vendues,  dont  ledit  Girart  ne  fist  aucuDe  recepte,  et  si  lui  tindrent 
lieu  en  îa  despense  de  son  compte ^  u^lixvii  h  xii  d^,  escu  de  Jehan 
pour  XX  s. 

Oudit  Jehan  de  Creppon,  que  semblablement  son  dit  père  print  sur 
Monseigneur,  en  la  despense  de  son  compte  ordinaire  de  Pasques  LVll, 
|K)ur  œuvres  faietes  ou  dit  chastel  de  Cherebourg,  v<*Lrui  l,  dont  des 
garnisons  dudit  chaste!  fu  poié  par  ledit  Maignen  à  pluseurs  ouvrier» 
Cûoime  dessus,  et  desquielx  ledit  Girard  ne  Ost  aucune  recepte ,  et  si 
li  tindrent  lieu  en  la  despense  de  sondit compte,  vi"vtJi  b  xvs.^escu 
pour  XX  s. 

r>udit  Jehan  de  Creppon,  que  bailla  ledit  Mai^en  audit  feu  Girfird 
son  pcrc  en  deniers  comptons,  comuie  appert  par  sa  eedulle  du 
xaa«  jour  de  décembre  CCCLXtl,  lequel  Maignen  les  a  reprins  sur 
ïonscigneur  en  la  despense  de  son  compte ,  et  le  dit  Girard  nen  a 
fait  aucune  recepte,  iui"vHi  escus  m  quars  et  xu  d, 

Dudit  Jehan  de  Creppon,  que  receut  Ferrando  d*Ayenz  pour  le 
tempd  quil  esloit  conneslable  de  Chercbourg  ou  nom  des  cappitaines 
dudit  lieu  de  Cherebourg,  cest  assavoir  Michel  Sanchis  et  Jelian  Huii, 
de  et  sur  un  prcst  de  m"  escus  de  Jehan  que  firent  à  Monseigneur 
Messîrc  Philippe,  que  Dieux  absoille,  les  gens  et  habitans  de  la  dicte 
»iUe  de  Cherebourg»  lesquiclx  deniers  ainsi  rtceuz  par  ledit  Ferrando 
<^tit  tenu  lieu  audit  Girard  ou  compte  d entre  li  dune  paît  et  les  dix 
t^ppitainesdautre^  comme  appert  par  ledit  compte  tait  et  passé  en* 
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treulx  soubz  le  seel  dudit  Girard  le  n*  jour  daoust  CGGLYH,  et  nest 
mie  trouvé  que  ledit  Girard  en  ait  fait  aucune  recepte ,  et  pour  ce  sont 
recouvrez  ci^  lxu  escus  et  demi. 

Dudit  Jehan  de  Greppon^  que  bailla  Guillot  le  Cousteor,  receveur  des 
œuvres  de  la  fortifûcation  du  chastel  de  Valloignes^  audit  feu  Girard 
son  père  des  deniers  de  sa  recepte  par  mandement  de  labbé  de  Ch^  • 
rebourg  y  pour  convertir  ou  poiement  des  gens  darmes  estans  au  siège 
devant  le  fort  de  la  Rochelle^  c'est  assavoir  cm  escas  de  Philippe»  et 
ledit  Girard  nen  a  fait  recepte  par  devers  moy  à  la  descharge  dudit 
Cousteur>  pour  lors  que  je  estoie  trésorier,  que  de  cm  escus  de  Jehan 
tant  seulement,  ainsi  sont  recouvrez  sur  li  pour  ceste  cause  xxvni  escus 
de  Jehan. 

Dudit  Jehan  de  Greppon,  qui  par  une  ceduUe  de  labbé  de  Ghere- 
bourg  et  Guy  Quieret  est  apparu  à  Messeigneurs  des  comptes,  ladiete 
ceduUe  à  eulz  rendue  par  Jehan  le  Maignen  sur  son  compte  de  garni- 
son au  terme  de  S^  Michel  GGGLX,  certaines  garnisons  avoir  esté  livrées 
au  sire  de  Luxe,  de  quoy  ledit  Girard  na  fait  aucune  recepte,  et  si  li 
ont  tenu  lieu  sur  les  gaiges  dudit  sire  de  Luxe,  n^^ii'^vn  escus. 

Dudit  Jehan ,  pour  non  compté  de  lemolument  du  seel  des  memo- 
riaulx  de  la  viconté  de  Valloignes,  det)uis  la  S^  Michel  GGGLVI  à  la 
St  Michel  GGGLXIX,  ouquel  temps  a  mi  ans,  pour  chascun  an  xzx  e&- 
escus  de  Jehan,  valent  iii^n^x  escus  de  Jehan. 

Dudit  Jehan ,  et  que  de  nouvel  il  dit  estre  venu  à  sa  congnoissanoe 
par  une  cedulle  de  son  dit  père,  lequel  les  reçut  de  Raoul  de  Villers  à 
cause  de  la  raencon  acordée  à  Jehan  Cokingues,  cappitaine  de  9  Sau- 
veur, oultre  et  avec  les  autres  parties  que  en  a  renduez  ledit  de  Grep — 
pon,  ii^'xLii  frans. 

Pour  trop  prins  en  despense  ou  compte  précèdent  de  moy  J.  Cli — 
menée,  ou  sccont  chappitre  de  la  despense  dudit  compte  appelées 
Autre  despense  pour  deniers  baillez  pour  lostel  de  Monseigneur  è^ 
Messire  Pierre  d'Acheres  etc.,  en  la  seconde  clause  dudit  chappit 
en  laquelle  est  contenu  avoir  baillié  audit  Messire  Pierre  mil  n«  escus 
m  quars  et  demi  et  x  d.,  sont  à  déduire  et  rabatre,  pour  ce  que  je 
nay  point  cedulle  dudit  Messire  Pierre,  de  vi»  royaulx,  et  pour  ce 
par  moy  ci  renduz  à  Monseigneur  vi*»  royaux,  valent  vii"x  eseus 
dont  il  est  à  rabatre  xxxvii  s.  xi  d.  t.,  escu  pour  xx  s.  t.,  pour  fauti 
davaluement  et  pour  prins  en  ycelle  clause,  demeure  vii^viii  escu» 
II  s.  VI  d.  (1). 


(I)  Radiatur  hic  quia  solum  capit  in  dicto  comjmto  suo  precêdenti,  in  dicto  oo^^  ' 
tulo  et  in  secundo  linea  ejusdem,  xviii'XLii  r.  cum  quarto  tiniuj,  et  eic  non  captV»^ 
ibi  aliquid  ultra  hoc  quoi  deftff  capert. 

L'article  est  barré  dans  le  manuscrit.  {Note  de  l'éditeur.) 
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')*  De  piuseufs  parlicâ  desquelles  Jehan  BloTille  pour  le  temps 
î^aïl  âfoîi  esté  receveur  de  Valloignes  faisoil  à  chargier,  et  pour  ce 
recouTrez  sur  lui  et  renduz  ci  parcequil  en  avoit  receu  partie >  et 
leliao  (e  Maigoen,  pour  lors  garde  des  garnisons  du  chaste!  de  Chère- 
bourg  y  pour  et  ou  nom  dudit  Bloville  avoit  l'eceu  lautre  partie,  si 
camme  il  ensuit  et  escript  au  viu"  et  vii«  foillet  de  ce  livi-e  par  les 
menues  parties,  et  la  manière  et  cause  pourquoy  et  comment ,  pour 
tout  v*Liu  escuz  nu  s.  vu  d. 

0e  Messire  Lîgier  de  la  Sauclerie,  quil  dubt  par  laffîn  dun  compte 
^  lui  rendu  à  Mcsseignenrs  pour  le  inr  du  vin  vendu  à  détail  en  la 
^iUe  de  Paei  pour  le  moLz  daoust  CCCLXl ,  lequel  il  avoit  oublié  à 
compter  en  ses  comptes  precedens,  xv  royaulx. 

Des  Liens  de  feu  Jehan  Grisou  vendu  z  par  inventoire  et  exécution 
«près  son  dvspasseraenl  par  Pierre  Robiqycl,  receveur  de  Beaumont 
l*  Hogier  après  ledit  Grison,  et  des  restes  et  arrérages  pour  partie 
i*tU2  du  temps  que  ledit  Grison  fut  receveur,  et  aussi  des  deniers 
hWkt  par  ledit  Griàon  en  son  vivant  audit  RohiqueU  par  le  compte 
'^fuUi  Hobiqucl,  rabatus  mvn  L  ym  s,  m  d.  pour  mises  qui  en  fai- 
*oierit  à  rabalre,  mi*^vni  finns  m  quars  m  s.  ix  â* 

De  Guillaume  des  Moulins,  auditeur  des  comptes  de  Monsei^eur» 
lUU  a  prins  et  receuz  par  sa  main  daucunes  receptes  dont  il  sest 
^tremis  comme  lieutenant  de  Messire  Guillaume  Froyer,  trésorier  de 
^Cfisei^eur  pour  le  temps,  sur  et  en  déduction  de  ses  gaiges  de 
^***  L  par  an,  quil  print  à  cause  de  landilion  des  comptes  de  Monsei- 
gneur, moitié  à  Pasques  et  moitié  à  la  S*-  Michel,  comme  il  appert  par 
'^^ppic  des  lettres  de  Monseigneur  données  à  Olit  preïuier  jour  de  fe- 
"THer  CCCLXV,  rcnduz  ou  compte  précèdent,  et  lesquîels  gaiges  sont 
^  prins  en  ce  présent  compte  ou  chappillre  que  on  appelle  :  Autre  des- 
s  des  gens  de  Monsci^^ncur  en  SCS  besoignes,  ou  Lviii" 
'  ,  pour  les  termes  de  St  Michel  CCCLXVI,  Pasques, 
^»  Siichel  OCCLXTH,  Parques,  S^  Michel  ensuivans,  Pasques  cl  S*  Mi- 
^l«îl  CCCLXIX,  Pasques  et  S*  Michel  CCCLXX,  qui  font  n  liâmes, 
"^^tknt  ^xL  Crans,  desquieli  il  sest  poié  par  la  manière  que  dit  est  de 
*fe  iin^i\  frans,  et  par  li  avaluez  à  la  monnoie  de  Goslentin ,  cest  assa- 
^^irm  frans  pour  tiu  escus,  valent  v^ix  escuz ,  pour  ce  que  dicelle 
ni'mnoie  il  estoil  tenuz  à  Monseigneur,  si  comme  il  disoit,  daucunes 
•^"«ptcs  par  li  faictes,  et  pour  ce  que  ci  après  sont  prins  à  semblable 
i^nnoie  pour  les  dessuz  diz  termes,  sont  par  moy  semblable  ment  ci 
"^"dui,  car  je  ne  me  charge  de  la  receple  ne  de  la  mise  de  son 
'^^tupte  en  aucune  manière,  pour  ce  renduz  ci ,  v^lx  escus. 

lie  Jehan  Bnce,  quil  receut  ou  nom  de  Jeban  Grison  pour  le  temps 
^^^H  vivoil  et  quil  estoit  receveur  de  Brethueil,  de  la  vendue  dun  che- 
''^ï  ti  duu  mollet  quil  fist  vendre  l\  cause  de  pluseurs  arrérages  de 
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XIX  1.  de  rente  que  doit  Roger  de  Bemecourt,  lesquielx  il  naToit  point 
renduz  à  Monseigneur  par  ingnorance,  xx  1.^  Tranc  pour  xx  s. 

Dudit  Brice^  à  cause  du  relief  de  la  terre  à  la  dame  de  Bordignj, 
oublié  à  compter  par  ledit  Brice  au  terme  de  S^  Michel  GCCLXVII,  si 
comme  Messeigncurs  le  mont  escript  par  leurs  lettres  données  ix<>  jour 
daoust  CCCLXXIIH^  vu  1.  x  s.,  franc  pour  xx  s. 

Somme  de  recepte  commune  iiii"vni*'xvin  escuz  xxi  d., 
iiii"vclviii  royaux  m  quars  demi  et  iiii  d. ,  xy^xy  doubles 
dor  de  Castelle  et  une  florence  d'Arragon,  et  vi«ix<^lvi  franz 
demi  un  s.  v  d. 

REGEPTE  POUR  GARNISONS. 

De  certaine  rocepte  faicte  par  Jehan  Lefranc,  pour  lors  Ticonteet 
receveur  d^Orbec,  à  cause  des  garnisons  du  chastel  du  lieu>  depuiz 
Pasques  CCCLXll  jusques  à  Pasques  CGCLXVII,  qui  font  v  ans,  parle 
compte  dudit  viconte  quil  en  a  rendu  à  Messeigncurs  en  la  chambre» 
ii«  jour  de  décembre  CGCLXVH^  toute  déduction  faicte,  un  boissel  d& 
blé  V  sextiers^  i  boissel  davoine,  lv  boisseaulx  de  sel,  xl  paire  de 
guans,  viii^v  royaulx  demi  i  quart,j.xxiii  frons  i  tiers  et  xvi  d. 

Dicelles  reccptes  faictes  par  ledit  viconte  à  cause  des  dictes  gamisoas 
pour  un  années,  cest  assavoir  GCGLXVH,  LXVIII,  LXIX  et  LXX,  par 
le  compte  dudit  viconte  quil  eu  a  rendu  à  Messeigncurs,  xun  ballenœs 
de  chanvre,  xxxvii  frans  et  vii  s. 

De  Guillaume  Lemarié,  garde  des  garnisons  du  chastel  de  Gavrayj 
quil  receut  de  Jehan  de  Latour,  son  prédécesseur  garde  des  dictes  gar- 
nisons, quant  ledit  de  Latour  se  parti  dudit  office  et  ledit  Marie  J 
entra,  et  qui  ou  dit  chastel  estoient  en  garnison,  cxiiii  quartiers  et 
demi  de  froument,  xv  quartiers  de  fèves,  xii  quartiers  et  demi  de 
poix,  XVI  quartiers  dorge,  xxviii  quartiers  et  demi  davoine,  xïi«  flichc 
de  lart,  demie  pippe  de  verjus  de  grain,  lix  l.  de  sain,  item  xui  I.  de 
sain,  XVIII  pos  de  viel  burre  de  vu  ans  fondus  et  mis  en  un  poinçon 
pour  mielx  garder,  une  chaenne  de  fer,  une  barre  de  fer  pesant  envi- 
ron demi  cent,  une  cuve  baignouoire,  chanvre  ini"vi  l.,  ii  eschellcs 
de  corde,  une  corde  de  puis,  un  chaable  de  corde  pour  la  tour,  un 
chaable  pour  un  grant  engin^  une  corde  bastarde  de  xvi  toises,  ii  cordes 
à  vans  à  couvrir,  m  fondes  à  engins,  un  chevestres  à  engins,  une  toise 
de  corde  menue,  ii  petis  chevestres,  un  peu  de  cuir  de  cheval,  m  es- 
sculx  de  fer  à  engins,  ix  poullies  de  fer  à  engins,  v  chevilles  de  fer  à 
poullies,  XII  lanternes,  un  trait  clou,  un  peu  de  clou  à  couronne  pour 
engins,  viii"  1.  de  suif  pour  chandelle,  poix  résine  xxv  I.,  poix  noire 
XV  L,  une  pippe  de  sel  contenant  ni  quartiers  ii  boisseaulx,  et  xi  quar- 
tiers II  boisseaulx  davoine. 
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Dudit  Marie,  quil  rcceut  de  Jehan  des  Ylles^  viconle  de  Constanoeâj 
de  la  recepte  ordinaire  du  lieu  (mur  incUre  en  garnison  on  dit  chastel 
par  les  ans  de  S^  Michel  CCCLXC,  LXH,  LXIII,  LXllîr,  LXV  et  I.XVJ, 
im^-imii  quartiers  demi  t  cartonnier  et  demi  de  froumcnlj  et 
^Toine  iiii"ini  quartiers,  tout  à  la  mesure  de  Clavi-ay,  xivni  1.  de  fiî, 
mj**mi  demeauii  de  sel,  xxt  poix  demi  et  une  1.  de  ehauvrc,  xxx»  de 
doo  à  laie,  xx  pièces  de  fer,  ii^xLviii  1.  de  suif  fondu^  une  bote  de 
terjos,  xim  froumages  et  im  lanternes. 

Dudit  Marie,  quil  receut  de  pluseurs  villes  de  la  viconté  de  Coos- 
taocesi  que  lei  sergens  de  la  dicte  viconté  firent  venir  à  littre  de  gar* 
aisoMfMJur  les  ans  dessus  diz,  les  parties  on  compte  que  ledit  Marie 
en  à  pendu  à  Messetgneurs,  n^im'^xïi  quartiers  m  boisseaux  et  demi 
de  froument,  lu'^xxn  quartiers  i  b.  élu  ra.SL^aulï  davoine,  v  quartiers 
nib,  et  demi  de  poix,  vu  quartiers  i  deiueel  de  fevez,  vii<'  pesant  de 
burre,  txii  flicbes  de  lart  et  xii  tonneaulx  de  sidre. 

Dodit  Marie,  quil  receut  des  raencons  de  lan  CCCLXIIII  et  de  qooy 
Guillaume  le  Cordier,  receveur  des  dictes  raencons,  ne  fait  receple  ne 
mise  aucune»  xvi  quartiers  de  froumenl,  ii^'  livres  de  suif,  m  pippes  de 
*d,  VI  lanternes  et  xl  livres  de  cire. 

Dudit  Marie,  des  garnisons  par  li  receiie2  et  mises  en  sa  garde  ou 
<îbMleI  de  Gavray  depuis  son  précèdent  compte  qui  fut  xïviii«  jour  de 
n  ';CLXVn  jusques  au  vu"  jour  daout  CCCLXXl,  senz  aucuns 

n  .  li  faiz,  les  parties  qui  ensuivent ^  si  comme  par  Messeigneurs 

H  f*tu  comptes  ma  este  escript  :  premièrement  vn^vTn  quartiers  n  bois- 
■  *ca«t  et  demi  et  demi  quartonnicr  de  froument,  desquiclx,  pour  ce 
H  lae  ledit  Marie  les  a  r-eceus  du  temps  que  je  cstoie  trésorier,  me  appar- 
1  comme  Messeigneurs  mont  e!k!ript  et  qui  ci  sont  rendez, 
<  i  quaiiiers  i  quartortnier  et  demi  de  froument. 
Dudit  Mano,  v«XLvin  quartiers  m  boisseaux  et  le  quint  dun  Ijoissel 
«favoine,  destjuielx  me  apparliennent,  comme  Messt.igncur»  mont 
éscript,  pour  la  cause  dessus  diLte,  uiriiri'**!  quartier  davoinc.  Et 
loulire  plus  des  diz  froumens  et  avoine  appartiennent  à  Jehan  Lefranc 
pour  ce  que  elles  sont  de  son  temps, 

Dodit  Mitrie  et  qui  par  li  ont  esté  reccuez  du  temps  que  je  ai  esté 
Iresûrier,  vin  quartiers  de  poix,  x  quartiers  i  b.  de  fevez,  lx**  L  de 
burre,  lx  I  de  sain,  xn  trcschcs  daux,  cxv  pcrnes  de  lart,  xxj  quar- 
tiers de  sel^  v«  de  fer.  un  tonnel  de  vin  de  Gascoigne,  m  tonneaui 
de  vin  d'Espîiigne,  i  tonnel  de  vin  de  Poitou,  une  bote  de  gucrnaicbe, 
jux  pippes  de  vin  de  païz,  n  pipes  de  vin  d'Anjou,  xxxv  tonneaux  de 
Sàûre  et  L  poix  de  chanvre. 

Somme  de  ces  garnisons  en  deniers,  vtn*'v  royaux  demi  et 
I  quart  et  ai  franz  in  quars. 
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Somme  de  ces  aydes  cueillies  et  levées  es  terres  de  Monseigneiir 
de  Nayarre ,  es  |)arties  de  France  et  de  la  Haute  Normandie, 
mis  avec  ce  les  empruns,  la  recepie  commune  et  les  garni- 
sons en  deniers  de  ce  Compte,  en  laquelle  recepte  commune 
sont  comprins  xv^xiv  doubles  dor  de  Gastelle  et  i  florin  d*Ar- 
ragon  venuz  de  Navarre  pour  la  despense  de  lostel  de  Mon- 
seigneur, xxxvui"ix^xxix  franz  ii  s.  ix  d.,  iin'viAxiiii  royaux 
demi  ii  s.  x  d.,  iiii*'vi<ï.xtx  escuz  et  les  xv^'xxv  doubles  d<Nr 
de  Castelle  et  i  florin  d*Arragon  dessus  dix,  avec  les  grains 
et  autres  garnisons  qui  sont  répétées  en  la  somme  toute  ^ 
final  de  la  recepte  de  ce  compte  cy  après. 

Somme  toute  de  ces  aydes  cueillies  et  levées  es  terres  de  Mon- 
seigneur de  Navarre,  tant  es  parties  de  France  comme  en  la 
Basse  et  Haute  Normandie,  miz  avec  ce  les  empruns,  la  re- 
cepte commune  et  les  garnisons  en  deniers  de  ce  compte, 
en  laquelle  recepte  commune  sont  comprins  xv^^xxv  doubles 
dor  de  Castelle  venuz  de  Navarre  pour  la  despense  de 
lostel  de  Monseigneur,  ii^'iu^'cuin  franz  m  quais  et  xvi  d.» 
ii**viiicmi«xvi  moutons  de  roy,  xxiiu"vi«iiii«xix  escuz  deni 
et  11  s.,  xxviii><viii<^LXi  royal  demi  et  u  s.  et  les  xt^m  doubles 
dor  de  Castelle  et  i  florin  d*  Arragon  dessusdiz ,  avec  les  graim 
et  autres  garnisons  contenues  ou  cbapitre  de  garnisons  en  ee 
feullet  et  repettées  en  la  somme  toute  et  final  de  la  recepie 
du  présent  compte. 

Manquent  trois  feuillets. 


DESPENCE 


HB.   QE  œMPte,   et  PREMtEll£afENT   DESFENSE   DOSTEL 


Pour  liespens  de  Monseigneur  et  psirile  de  ses  gens  faiz  en  ch€min 
en  tenant  de  son  royaume  de  Navarre  es  parties  de  France  par  les 
îiiti  derfeniers  jours  de  juing  MCCCLXIX  et  les  xvii  prenii ers  jours  de 
juillet  proucbains  ensuivans,  el  par  les  ji>urnées  de  deux  contrerooulles 
rooullez  Um  dedenz  lautre,  soubz  le  seci  de  Messire  Jehan  de  Crevé* 
ner,  maistre  dostel,  soni  aucunes  autres  parties,  par  le  compte  de 
IMre  lehan  Danet,  clerc  de  chambre  aus  deniers  de  Monseigneur 
fWKlu  en  la  Chambre  des  comptes  devers  Messeigneurs ,  et  pour 
laquelle  despense  poier  ledit  Messire  Jehan  Danet  receut,  si  comme  il 
^>t,  du  trésorier  de  Monseigneur  en  son  royaume  de  Navarre,  et  poor 
<^'^>nt  par  moy  J.  Cliinence  rendus  en  recepte  ci-devant ,  affin  quil 
*4iili*Di  descharge  audtl  trésorier,  et  aussi  à  celle  somme  et  semblable 
^  monte  la  dicte  despense  par  le  compte  dudtt  Danet ^  mil  iiin  dou- 
*»tei  dor  cl  demi  (4). 

lle[a  pour  autre  despense  extraordinaire  faicte  oudit  temps  par 
J^oe  de  Rue ,  chambellan  de  Monseigneur,  tant  en  dons  comme  en 
^li^rance  de  messagierset  autres  mises,  les  parties  passées  oo  compte 
^  loslel  et  ycelies  escriptcs  en  lun  des  dessus  dis  contrerooulles, 
*iu*ijiix  doubles  dor,  n*^vi  frans  demi  et  i  llourin  d'Arragon  (2). 

Pour  despens  de  partie  des  gens  de  lostel  de  Monseigneur  pour  le 
^\i  de  juillet  CCCLXIX,  venuï  de  Navarre  en  France,  en  ce  non 
^lûprins  la  despense  de  Monseigneur  et  partie  de  ses  gens  par  les 
P^^mici-s  ïviî  jours  de  juillet  comptez  cy  devant  et  les  vi  derrams 
Mt%  de  ce  dit  mois  de  juillet  que  Monscignetir  chevaucha  el  tint  autre 
^^mlu  que  son  commun»  par  le  compte  de  Messire  Jehan  Danet, 
^teïtde  chambre  aus  deniers  de  Monseigneur,  rendu  en  la  Chambre 
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des  comptes  à  Messeigneurs^  tant  en  achat  comme  en  mises,  toutes 

monnoies  avaluées  à  flourins,  ii<'iui"xii  frans  m  quars  et  ix^^ii 
doubles  dor  de  Castellc  demi  et  xix  d.  (4). 

Garnisons,  néant. 

Pour  despens  de  Monseigneur  et  son  commun  arec  li  pour  le  moû 
daoust  MCCCLXIX,  tant  en  achat  comme  en  mises,  par  le  compte 
dudit  Messire  Jehan  Danet,  senz  les  garnisons  despensées  par  lëlit 
mois  qui  se  montent  iicmi'^viii  1.  v  s.  vui  d.,  par  estimation  et  à 
diverses  monnoies,  xiii<uxvm  frans  demi  et  ix  d.  et  ix^v  dooMes 
dor  de  Castelle  et  xvii  d. 

Pour  despens  de  mondit  seigneur  et  son  comihun  avec  li  pour  tout  i 
le  moiz  de  septembre  MCCCLXIX  ensuiyant,  par  le  compte  dudit  Mes- 
sire  Jehan  Danet,  tant  achat  comme  en  mises,  senz  ii^^xxx  1.  xn  s.  n  d. 
pour  garnisons  despensées  par  le  dit  moiz  et  comptées  par  estimakioOi 
xix^'Lxxiiii  1.  iiii  s.  I  d.,  franc  pour  xxvin  s.  pièce,  valent  xim«  fra» 
demi  quart  et  vii  d. 

Pour  despens  de  mondit  seigneur  et  son  commun  avec  li  pour  toot 
le  mois  doctobre  CCCLXIX,  tant  achat  comme  en  mises,  par  le  compte 
du  dessusdit  Messire  Jehan  Danet,  senz  viii^ix  1.  xi  s.  pour  gamisoiB 
despensées  par  ledit  temps,  comptées  par  estimation,  xyiu^^xux  l.  xms* 
V  d.,  franc  pour  xxtiii  s.  pièce ,  valent  xiii^^i  frans  demi  quart  ei 
XXIII  d. 

Pour  despens  de  mondit  seigneur  et  son  commun  avec  li  pour  tout 
le  mois  de  novembre  MCCCLXIX,  par  le  compte  dudit  Messire  Jeban 
Danet,  tant  en  achat  comme  en  mises,  senz  ix^xiiii  l.  viii  d.  pour 
garnisons  comptées  par  estimation  et  despensées  par  ledit  moiXi 
ii**ii*^xiiii  1.  xiiii  s.  m  d.  ob.  franc  pour  xxviii  s.  pièce,  valent 
xv<^iiii"i  frans  m  quars  demi,  xxi  d.  ob. 

Pour  despens  de  mondit  seigneur  et  son  commun-avec  li  pour  tout 
le  mois  de  décembre  mil  CCCLXIX,  excepté  les  ii  derrains  jours  que  le 
commun  sen  ala  à  Gavray  et  Monseigneur  demoura  à  Chercbourg,  par 
le  compte  dudit  Messire  Jehan  Danet,  tant  achat  comme  en  mises, 
excepté  la  despense  du  corps  de  Monseigneur  et  partie  de  ses  gens  par 
les  dessusdis  ii  jours,  et  senz  vi**iiii  1.  xvii  s.  vi  d.  pour  garnisons 
comptées  par  estimation  et  despensées  par  ledit  moiz,  xviii^'xxiii  1. 
XVIII  s.  X  d.  ob.,  franc  pour  xxviii  s.  pièce,  valent  xiii^^ii  frans  m  qua» 
XXII  d.  ob. 

Pour  despens  de  lostel  de  Monseigneur  pour  viii  moiz  cest  assavoir 
du  moiz  de  janvier  CCCLXIX  jusques  au  derrain  jour  de  septembre 
CCCLXX,  ce  jour  enclos,  par  le  compte  de  Messire  Jehan  Danet,  lequel, 

(I)  Vidêatur  compotu»  ut  mpva. 
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itue  procumiir  de  Raoul  de  Villers,  commis  pour  le  fait  de  Ja 
bre  aus  deniers  de  Monseigneur,  en  a  complé  à  Messeigucure 
et  ou  nomiludit  Uaoul  par  les  parties  et  les  conlrcrooulles  seellées 
\ie\  de  Ferrando  d'A^enz ,  roaistre  doslel  de  Monseigneur,  el  pre- 
mïrrcment  pjiir  le  mois  de  janvier  CCCLXIXj  en  nchal  €l  mises 
Miscmitie,  sens  la  despensc  du  commun  de  Monseigneur  ipii  esloit  à 
Yj  t\\n  se  compte  par  un  îlem  pour  les  mois  de  janvier,  février, 
CCCLXïX,  avril  el  vu  jours  de  may  prouchains  cnsuivans  eo 
faTOn  du  mois  de  may  CCCLXXj  m'xxii  l-  m  d.  ob.,  franc  pour  xxviu  s» 
pièce,  valent  irxïx  frans  iti  d-  ob.  (1).  lit  en  garnisons,  pour  ledit 
mois,  u^vi  L  xvm  s.  m  d.,  franc  audit  pris,  valent  xïxih  frans  demi 
et  ui  d-  l  Senz  xvi  queues  de  vin  i  quart  et  demi  dune  queue, 
^^ipenÂées  oudil  mois,  envoiées  par  moy  J.  Climence  et  non  comptées 
^Bttctiu  prix. 

^^lera  pour  le  mois  de  février  proucbaio  ensuivanl,  pour  despens  de 
loslel  de  Monseigneur  par  tout  ce  moiz  sen'£  son  comniun,  eorarae 
de&3Uâ,  en  achat  el  mises  ensemble,  ufnn^x  1-  xv  s.  ii  d.  ob  .,  franc 
lor  xxnii  s.  pièce,  valent  u^Lxxit  frane  m  s*  ii  d.  ob.  Et  en  garni* 
>,  XIX vn  l.  xuii  s.,  valent  audit  pris  rxvi  fr.  ni  quars  v  s.  tournois 
Senz  VII  queues  de  vin  et  le  tiers  dune  queue  envolées  par  moy 
imence  et  comptées  en  despense  senz  aucun  pris. 

pour  le  moiz  de  mars  ensuivant,  Monseigneur  par  tout  ce  moiz 

son  commun,  eu  acliat  el  luia^s  ensemble,  xjflxvii  I.  xini  s., 

l  au  pris  de  xxvm  s.  le  franc,  ix^-v  frans  et  demi.  Et  en  garni- 

pûur  ledit  mois  lxv  l  xv  s,  vi  d.,  valent  au  dit  pris  xlvii  fr. 

lis  VI  d.  Senz  ii  queues  et  demie  de  vin  despensées  oudil  mois, 

es  de  France,  par  moy  J.  Climence  comptées  senz  aucun  pria, 

tizTi  queues  daulre  vin,  par  le  viconte  de  Carentcn  seraWable- 

i  comptées  «enz  aucun  pris* 

m  pouç  le  mois  davril  prouchain  ensuivant  CCCLXX,  Monseigneur 
tout  ce  moiz  senz  son  commun,  en  achat  et  mises  ensemble, 
li*^LV  I,  xn  s.  vni  d,  ob.  l,,  franc  pour  xxviu  s.,  valent  vm^'xvni  fr, 
I  quart  ïx  d.  ob.  Et  en  garnisons,  xlvii  L  xvm  s.,  valent  au  pris  que 
dessus  xixini  fr.  vi  s.  t.  Senz  n  queues  de  vin  et  le  tiers  dune  queue 
es  d*Avrenches  et  de  Renierville,  comptées  senz  aucun  pris. 
ni  pour  le  mois  de  may  prouchain  ensuivant,  Monseigneur  par 
ce  moiz  avec  son  commun,  excepté  les  vu  premiers  jours,  en  achat 
ensemble,  xi^xxii  L  im  s.  m  d.  ob.,  franc  [pour]  xxvht  s., 
t  fia*'i  frans  demi  ii  a.  m  d.  ob,  t.  Et  eu  garnisons,  xlviu  L 
».  n  d.,  valent  xxinii  fr.  m  quars  ii  s.  vi  d. 
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Item  pour  le  mois  de  juing  CCCLXX  prouchain  ensoiTant,  pour 
despense  dudit  hostel^  en  achat  et  mises  ensemble,  ii"v«iiii"  1.  xvin  s. 
XI  d.  t.,  franc  pour  xxviii  s.  pièce,  yalent  xviii<^Lin  fr.  demi  et  n  d. 
Et  en  garnisons,  lvii  1.  xvi  s.  vi  d.  t.,  franc  audit  pris,  yalent  xu  tnns 
I  quart  et  xviii  d. 

item  pour  le  mois  de  juillet  prouchain  ensuiyant,  en  achat  et  mises 
ensemble,  xmi^iii  1.  xvi  s.  ix  d.  ob.  t.,  franc  pour  xxviii  s.  pièce. 
Talent  xii<^vii  fr.  ix  d.  ob.  Et  en  garnisons,  xliu  1.  yin  d.  t.,  firanc 
audit  pris,  yalent  xxxi  frans. 

Item  pour  le  moiz  daoust  CCCLXX  prouchain  ensuiyant,  en  achat  et 
mises  ensemble,  xvi^lxix  1.  xix  s.  t.,  franc  pour  xxtiii  s.  t.  pièce, 
yalent  xi^^iiii^^xii  frans  m  quars  ii  s.  Et  en  garnisons,  xxvii  1.  xi  s.  U, 
franc  audit  pris,  valent  xix  fr.  m  quars  et  m  s. 
'  Item  pour  despcns  de  partie  des  gens  et  chevaliers  de  Monseigneur 
estans  à  Gavray  depuis  le  premier  de  janvier  CCCLXIX  jusques  bû 
vu*  jour  de  may  CCCLXX,  en  achat  et  mises  ensemble,  vii<^u  1.  vui  s. 
IX  d.  t.,  franc  pour  xx  s.  t.  pièce,  valent  vii<^iii  fr.  i  quart  demi  et 
XV  d.  t.,  dont  il  chet  pour  un  tonnel  de  vin  prins  es  garnisons  de  Mon- 
seigneur, ou  chastel  de  Gavray,  et  pour  ycellui  compté  en  achat  le    = 
viu*  jour  de  février  CCCLXIX,  sur  le  viconte  de  Constances  xxxvi  l.^^^v 
qui  valent  xxxvi  frans,  de  laquelle  somme  Messire  Jehan  Danet,  mmini. 
de  par  Raoul  de  Villers  à  faire  le  fait  de  la  chambre  aus  deniers  pou^i^er 

ledit  commun ,  donna  audit  viconte  sa  ceduUe  contenant  avec  ce  cer 

taines  autres  parties,  lesquelles  autres  parties  ledit  viconte  acepte  e  ^^t 
non  pas  ceste  de  xxxvi  1.  pour  ledit  tonnel  de  vin,  car  il  dit  qui^^Bl 
ne  le  poia  ne  livra,  ains  croit  et  tient  que  Guillaume  le  Marie,  gard-  — -e 
des  dictes  garnisons,  le  livra  dicelles  garnisons,  et  aussi  li  est  il  allou  — aé 
(F°  Si)  en  sa  descharge  ;  reste  que  monte  la  dicte  despense  en  achat  er=^t 
mises  ensemble,  vi^lxvii  fr.  i  quai't  demi  et  xv  d.  ït  en  ganiison^^s 

par  ledit  temps,  iii^^xvi  1.  vi  s.  iiii  d.,  franc  pour  xx  s.  t.  pièce,  valen 1* 

iii^ïvi  fr.  1  quart  et  xvi  d.  tournois. 

Somme  de  la  despense  de  lostel  de  Monseigneur  de  Navarre  ^*et 
de  ses  gens  depuis  le  viii*  jour  de  juin  CCCLXIX ,  ce  joi—:::^'' 
encloz,  jusques  au  premier  jour  de  septembre  CCCLXX,  ^^^ 
jour  excloz,  en  achat  et  misés  seulement,  senz  garnisons,  p=g=^r 
Messire  Jehan  Danet,  tant  pour  lui  en  son  nom,  comme  depi^  '^ 
pour  partie  ou  nom  de  Raûl  de  Villers,  xv*«III^<^xux  frjLT*^^ 
m  s.  IX  d.  et  ii*v*^iiii"xvi  doubles  dor  de  Castelle,  m  s.      ** 
I  florin  d'Arragon. 

Item  pour  despens  de  Monseigneur  et  pluseurs  de  ses  gens  pour  ^^ 
mois  de  septembre  MCCCLXX,  par  le  compte  de  Thomas  Maupeti^-^ 
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Le  fait  de  la  chambre  au  s  deniers  de  Monseigneur^  tant 

I  achat  comine  en  niisei^j  toutes  inonnoies  avaluées,  xvi^^x  Trans  (4]* 

Item  pour  despens  de  pluseurs  gens  et  chevaul\  de  Monseigneur 
estans  à  Carenten ,  depuis  h  xxvii*  jour  daoust  CCCLXX  jusques  au 
premier  jour  (!u  mois  de  septembre  ensuivant,  lesquielx  sont  comptez 
sur  (e  vu'  jour  du  mois  de  septembre,  oultre  la  despense  de  Monsei- 
gneur Caicte  par  ycelov  mois  et  dont  ledit  Manpetit  bailla  les  parties  à 
Guillaume  le  Nepveu  pour  les  poier,  vi  fr.  demi;  moins  ju  d.  flebcs. 

Pour  despens  de  Monseigneur  pour  t*>iit  le  moiz  doctobre  MCCCLXX 
ensuivant^  par  le  compte  que  en  a  rendu  à  Mcsscigneurs  Messtre  Johan 
Danet  pour  et  ou  nom  de  Messire  Pierre  Godelle ,  clerc  de  Monseigneur^ 
qui  fist  la  chambre  aus  deniers  pour  ledit  mois,  lequel  Messire  Pierre 
fu  envoie  par  Monseigneur  en  message  en  son  royaume  en  Navarrt^  et 
pour  ce  en  rcndi  ledit  Mcssire  Jehan  Danct  le  compte  puur  ledit  Godelle , 
laquelle  despense  se  monte  en  achat  et  mises  pour  ledit  mois, 
ui'^'itM  L  il  8.  uu  d.  t.,  franc  pour  ïx  s*  t  pièce ,  valent  xvicXii  Tr* 
u  s.  lui  d.  t. 

Pour  Sespens  de  Monseigneur  et  ses  gens  pour  le  moiz  de  no- 
vembre MCCCLXX ,  par  le  compte  de  Thomas  Ma u petit  dessus  dit,  tant 
en  achat  comme  en  mises,  Franc  poui'  xx  s,  t.  ptece,  xt*^ini**  fraus  et 
demi. 

Pour  despens  de  raondit  seigneur  et  ses  gens  pour  le  moiz  de  dé- 
cembre ensuivant^  par  le  cumpie  du  dessus  dit  Tbomas,  tant  en  achat 
comme  en  mi&es,  toutes  mon  noies  avaluées,  u*'!ii'vi  fr.  xin  d.  ob. 

Pour  despens  de  lostel  de  numdit  seigneur  pour  le  moiz  de  janvier 
KCCCLXX ,  par  le  compte  dudit  Thomas  Maupetit,  en  ce  comprins  la 
despense  de  Madame  Jehan  ne  de  Navarre  faictc  à  Kvreuï  par  les  vu  der- 
_ltni ers  jours  dudit  mois  de  janvier.  Monseigneur  estant  à  Pontaude- 

cr,  pour  tout*;  titrit  en  achat  comme  en  mises,  toutes  monnoiesava- 
3tv**uui  fr.  demi  uii  s.  vm  d.  tournois. 

Somme  de  la  despense  de  lostel  de  Monseigneur  de  Navarre  et 
de  ses  gens  puis  le  premier  jour  de  septembre  CCCLXX ,  ce 
jour  encÎ02,  jusques  au  premier  jour  de  février  proucbain  en- 
soivantj  ce  jour  excloz,  en  achat  et  mises  seulement,  senz 
gamis*:ins,  par  Thomas  Manpetit,  en  son  nom  pour  f^Hic,  et 
par  Monseigneur  Jehan  Danet  ou  nom  de  Moascigneur  Pien-e 
Godelle  pour  autre  partie,  viii*'ui°v  franz  m  quarset  ii  s.  v  d. 
oh.  t.,  franc  pour  xx  s.  t. 

iùmquê  ttn  feuillet. 
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(F**  5^0  IteiD  qui  par  ledit  Marie  fui  délivré  pour  dcspens  de  Jchfti) 
fieliati,  chaLu!)cllan  de  Monseigueur,  de  Mcssire  Raoul  de  la  Grtve  cl 
Symoniiet  de  l'Eschancoimerie,  comme  appttri  par  cediille  de  tabbè  de 
Cherebourg  et  Guy  Quierel,  donnée  ixix*  jour  de  novembre  CCCLXI, 

1  posde  vin  vie) ,  le  i|aiirlduii  costé  de  larl  et  une  quarte  de  miel  (I)* 

Item  qui  par  ledit  Marie  fut  délivré  pour  La  dcspcnse  de  lostd  de 
Honseigneur  Messirc  PbilipfM>^  frère  et  lieutenant  de  Mons«^igncur,  (>ar 
?ii  joiii-s  finans  xir"  jourde  mars  CCCLXIF,  comme  iqjperl  par  codullc 
le  HubineL  de  Fresnoy,  meslre  doslel  de  muiidît  seigneur  Measiit?  Phi- 
lippe, donnée  un"  jour  de  mars  CCCLXII,  contenant  pluseurs  autres 
parties^  ixxii  quartiers  de  froument^  une  queue  et  demie  de  sidre  et 

pos  de  vin  ai^re. 

Item  qui  par  ledit  Marie  fut  délivré  pour  la  despense  de  lostd  de 
mondil  &eifîncur  Monseigneur  Ï^IVilippe,  le  ivm*  et  %}%*  jours  doc- 
lobrc  CCCLXI ,  comme  appert  par  cedulie  de  Messire  lehan  dtj  Crevé- 
Buer,  maistre  dostel  de  Monseigneur»  donnée  \i*  jour  diceiiii  mois 
doctobi'e^  ni  quarlier&  de  froument,  une  pîppe  de  vin  de  paîz^  m  de- 
meaulx  de  se)  et  [  demeel  de  pois, 

[lem  qui  par  ledit  Marie  fui  délivré  poui*  la  despense  de  loslel  de 
mondit  î>eigneur  Monseigneur  Philippe,   depuis  le  xiï«  jour  davril 
CCCLXI l  juâques  au  )iïiu*jour  dicelui  mois,  comme  appert  parceduUc      ^ 
lie  Robinet  de  Fi'esnoy,  maistre  dudîi  hoslel ,  donnée  xïiii»  jour  davril     à 
dessusdit,  I  loiinel,  une  queue  et  m  quars  de  vin  de  païz  et  une  queue  se. 
de  sidrc. 

Item  qui  par  ledit  Marie  fut  délivré  pour  la  despense  du  dit  hostcL^^ 
€t  par  le  dessusdit  teuqis,  par  ccdulîe  dudit  Robert  du  mii^  jours^ 
davril  CCCLXII ,  vu  demnauh  de  poix  et  v  demeauh  de  seL 

Item  qui  semblablement  fut  délivré  et  despeusé  oudit  hosiel  \*àtw^ 
ledit  temps,  comme  appert  par  cedulte  de  Jehan  Frapas,  maislre  dcs^ — ^ 
curie  de  mondit  seigneur  Messire  Pbilippe,  donnée  ixiu*  jour  davri  à 
pCCLXII ,  Li  quartiers  et  demi  davoine. 

Item  qui  semlilablenient  fut  délivré  et  despensé  oudit  hoslel  pa»'- 
ledit  temps,  comme  appert  par  cedulie  de  Jaquemiii  de  Raallon 
fuaistre  des  offices  de  panetcrie  et  fruiterie  de  mondit  seigneur,  don- 
née xxiii*  jour  davril  CCCLXni ,  xxvm  quartiers  de  froument  et  tuj«  J    I 
de  chandelle  de  bucf. 

Item  qui  par  ledit  Marie  fut  délivré  pour  la  despense  de  pliiseui — 
des  gens  de  Monseigneur  Messirc  Loys  de  Navarre ,  fi'ei^j  et  lieuteuan. 
de  Monseigneur,  qui  demeurèrent  à  Gavray  depuis  le  xxv«  jour  doc — 
tobre  CCCLXIIII  jusques  au  m*  jour  de  décembre  ensuivant,  comm^ 

(I)  Vid»(Uur  ut  Bupra, 


^=Sfe^ 
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^PtNîri  par   mandeinenl  de  mondit  seigneur  Messire  Loys,  donne 
f**  jour  dudil  mois  do  dcf timbre,  ili  quartiers  davoine,  une  pippe  de 
tcli^^  n  p<iS  tt  demi  de  miul,  i  pot  de  sain  de  p^jrc^  i  deracel  de  fèves 
^^    i  deroeel  de  sel. 

ll£iii  qui  par  ledit  Marie  fui  délivré  pour  Ja  despense  des  vallt^s  et 
^•^^1/aulx  desptotc  qui  semblable  ment  durainirercut  à  Gavraj,  comme 
^l>pert  par  le  dessusdit  mandement  j  v  quartiers  de  fromxient  et 
*^l-:ii  quartiers  d avoine. 

Item  qui  par  ledit  Marie  fut  délivré  p4jiir  la  desi>ense  de  mondit  sei- 
S^eur  Loys,  %%m  et  xxiin*  jours  doelobre  CCCLXUII,  comme  appert 
**^T  ses  lettres  données  m*  jour  de  décembre  prouchain  ensuivant^ 
*^t  quartiers  m  Loisseaulx  de  fronmont^  ïlii  quartiers  davoine,  un 
^^^tinel  de  sidre,  une  perne  de  bu-t,  im  quartoitiiiers  de  sel,  i  lioissel 
^^  poix  et  X  1.  de  chandelle  de  bucf. 

Item  qui  fut  livré  par  ledit  Marie  à  Robinet  de  Hanncucourt ,  maîstre 
**.^  paneiene  de  lostel  de  mondit  seigiTieur  Messire  Loys^  par  sa  lettre 
^u  tui«  jour  de  décembre  lan  CCCLXllIi ,  et  qui  furent  perdus  aus 
*ïioulins  de  Quclrcvilïe  par  les  Angloiz  qui  le  prindrcot ,  viu  quarlici's 
^€  froument» 

liera  qui  par  ledit  Marie  fut  délivré  à  Martin  de  la  RcmendiCj 
iHaifitrc  descurie  de  mondit  seigneyr  Monseigneur  Loys,  j>ar  siicedulle 
<lu  roecrcdi  iiii*'  jour  de  décembre  CCt'LXllII ,  laquelle  fut  des])eusée  h 
la  venue  de  pluseiirs  gens  qui  le  lundi  précèdent  estoient  venuz  devers 
xnondit  seigneur,  vi  quartiers  et  demi  davoine. 

Item  qui  par  ledit  Marie  fut  délivré  pour  la  despense  de  mondit  sei- 
gneur Monseigneur  Loys  pour  le  v"  et  vi«^  jour  de  décembre  CfXLXlllI  ^ 
c^oromc  a[>pert  par  lettre  de  mondit  seigneur  du  vu**  jour  dicelui  moiz, 
^>niï  quartiers  davoine. 

Item  par  la  dessusdicte  lettre^  dont  le  pain  fut  porté  après  mondit 
igneur  en  son  ost,  vni  quartiers  de  frouraent. 
Item  qui  par  ledit  Marie  fut  dclivré  puur  la  despens^  de  mondit 
leur  Monseigneur  Loys  et  ses  gens,  depuis  le  jtiedi  xvnie  jour  de 
^^deeetabre  jusques  au  venrcdi  ensuivant,  et  pour  despens  daucunes 
gens  de  mondit  seigneur  qui  deraourerent  à  Gavray  jusques  au  lundi 
enatiivant  »  comme  appert  par  ses  lettres  données  xix'^  jour  de  décembre 
CtXLXVj  111  quartiers  et  demi  de  fruumenlj  demie  pippe  de  sidre, 
t  bois«*l  de  poix,  i  boissel  et  demi  de  sel,  une  perne  de  lart  et  i  pot 
fie  burre  pesant  xzx  l. 

Ktem  qui  par  ledit  Marie  fut  livré  pour  despens  de  Monseigneur 
il'Avpenches,  lieutenant  de  Monseigneur  k  Captai,  ses  gens  et  che- 
Taolï ,  tant  comme  il  fu  demciuratit  ou  chaslel  de  Gavray  pour  le  fait 
du  ^ege  de  la  Rochelle,  comme  il  appert  par  sa  lettre  du  premier  jour 
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de  décembre  CCCLXV^  m  quartiers  i  demeel  de  froument^  i  boiaael  de 
fèves  y  ml.  de  chandelle  de  suif  et  xvii  quartiers  davoine. 

Item  pour  faire  pain  pour  ledit  siège  ^  xi  quartiers  de  fh)um6nt, 
demi  pot  de  sain  porté  audit  siège  pour  les  engins^  pesant  rr  1. 

Item  II  poz  de  saain  pesanz  lx  livres  pour  mètre  boiz  sur  les  engins 
qui  estoient  ou  boiz  de  Préaux. 

Item  qui  fut  despensé  par  les  gens  de  mondit  seigneur  d'Avrenches 
et  autres  pour  certaines  choses  touchant  ledit  siège  y  i'  pippe  de  sidre. 

Item  qui  par  ledit  Marie  fut  délivré  pour  despens  des  chevaulx  de 
Monseigneur  d^Avrenches^  tant  comme  il  fu  à  Gavray  pour  le  parle- 
ment dcntrc  les  gens  du  roy  nostre  sire  et  li  sur  le  vuidement  de 
Carenten,  de  Tinchebray,  S'  Sever  et  autres  forteresses,  m  quartierB 
et  demi  davoine. 

Item  qui  fut  délivré  par  ledit  Bfarie  pour  la  despense  de  lostel  de 
Madame  la  Royne  de  Navarre,  le  x«>  xi«  et  xiii»  jours  de  juing  CCCLXVt, 
comme  appert  par  ceduUe  de  Jehan  Remon ,  escuicr  de  paneterie  de 
lostel  de  madicte  dame,  donnée  xiii«  jour  de  juing  dessusdit,  xr  quar- 
tiers de  froument. 

Item  qui  par  ledit  DAarie  fut  délivré  pour  la  despense  de  lostel  de 
ma  dicte  dame ,  comme  appert  par  cedulle  de  Messire  Jehan  du  Tilleul, 
clerc  de  chambre  aus  deniers  de  ma  dicte  Dame ,  donnée  xm»  jour  de 
juing  GCCLXVI,  i  boissel  de  sel. 

Item  qui  fut  livré  par  ledit  Marie  pour  la  despense  du  duc  de  Len- 
castre.  Monseigneur  le  Captai  et  leurs  gens,  qui  furent  à  Gavray  depuis 
le  xx"*  jour  de  décembre  GCCLXVI  jusques  au  samedi  après  Noël  ensui- 
vant ,  comme  appert  par  lettre  de  mondit  seigneur  le  Captai ,  donnée 
le  samedi  dessus  dit,  xxvii  quartiers  et  demi  de  froument. 

Item  1  boissel  de  froument,  demie  pippe  de  sel  qui  contient  environ 
VII  boisscaulx  et  i  pot  de  burre  pesant  xxx  1. 

Item  qui  par  ledit  Marie  fut  livré  en  lofûce  deschanconnerie  de 
Monseigneur  et  despensé  en  son  hostel  le  viii®,  ix*'  et  x*  jours  daoust, 
si  comme  il  appert  par  escroe  de  Symonnet  de  Mussy,  clerc  dudit 
ofQce,  donnée  le  xi^  jour  dudit  moiz  lan  LXIX,  ni  tonneaulx  de  vin. 

Item  que  livra  ledit  Marie  à  la  dicte  eschanconnerie  pour  les  livrai- 
sons des  Vallès ,  si  comme  par  la  dicte  escroe  appert,  v  quars  de  tonnel 
dautre  vin  viel. 

Item  quil  livra  à  loffice  de  paneterie  de  mondit  seigneur  depuis  le 
mardi  vn«  jour  daoust  jusques  à  le  xi®  jour  dudit  moiz,  si  comme  il 
appert  par  escroe  de  Baude  de  Hanecoiz,  panetier  de  Monseigneur, 
XX  quartiers  de  froument. 

Item  quil  livra  à  loffice  de  la  cuisine  de  mondit  seigneur,  du  mardi 
vii«  jour  daoust  jusques  au  samedi  ensuivant,  ii  boisseaulx  de  poix, 
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'^  ^*  «iiî  sel  et  11  po*  de  burrc  pcsans  ut  l.,  comme  appeH  par  escroc 
^*Uée  du  scel  de  Messire  Jehan  de  Crevccocr,  tiiaistrc  daslel  de  Mon- 
^i^enr^  donnée  xn"  jour  daoust  lan   MCCCLXIX. 

llêrn  qui  par  ledit  Marie  fui  livré  pour  les  chevaui  do  roy  à  (*avray^ 

^'^-pUrs  le  mardi  vii«  jour  dauust  jusqucB  au  samedi  ensuivant,  si 

me  par  escroc  de  Jehan  Bezain ,  cscuicr  descurie  de  Monseigneur, 

^Pperi>  donnée  ïvi*  jour  daorist  CCCLXIX ,  lxi  quartiers  davoine. 

Item  que  livra  ledit  Marie  pour  les  gens  du  commun  de  lostcl  de 

lât^igneur  estanz  en  la  ville  de  Ga^xav,  depuis  le  premier  jour  de 

ivier  MCCCLXIX  jusques  au  xviii'^  jour  de  février  ensuivant  lan 

dcsgQs  ditj  IX  b.  de  sel^  xu  b.  de  poix,  iiii  b,  de  blé  pour  poullaille  el 

^t  tresses  daulx,  comme  appert  par  escroc  de   Messire   Jehan  de 

^-r^vccuer,  mai  sire  dustel  de  Monseigneur,  donnée  pour  l  absence  du 

fïiaistrç  de  cuisine  de  Monseigneur  le  xvnï"  jour  de  février  lan  LXIX. 

liera  qui  par  ledit  Marie  fut  livre  pour  les  gens  du  commun  de  iostel 
«le  Monseigneur  estans  h  Gavray,  depuis  ïcdtt  premier  jour  de  jan- 
vier MCCCLXIX  jusques  audit  xvin^  juur  de  février  ensuivant,  comme 
*ï>pert  par  escroe  dudit  Messire  Jehan  de  Creveciier,  dounéc  ledit 
*^iir  jour  de  février,  les  parties  qui  ensuivent,  cest  assjivoir  un  Ioti- 
^^l  de  \'\n  de  paîz,  dont  il  en  y  a  compte  sur  le  viconte  d'Avrenches 
•^Q  «diat  i  tonnel  et  i  quart  el  v  tonneau Ix  m  quars  sur  ledit  Marie, 
^^m  dudil  Marie  i  tonnel  de  vin  viel  de  Gascoigne  et  n  tonneaulx 
^  demi  de  sidre,  i  tonnel  de  vin  d'Anjou,  compté  en  la  chambre  aux 
*^niers  sur  le  vicomte  de  Gavray  en  xxxvi  L 

tiem  qui  pai'  ledit  Marie  fut  livré  pour  les  gens  du  commun  de 
*^tel  de  Monseigneur  estanz  à  Gavray,  depuis  ledit  premier  juur  de 
l^^vier  jusques  audit  ivnr  jour  de  février,  si  comme  par  escroe  dudit 
T^^^^^sire  Jehan  de  Crevecuer,  maiatrc  dostel  de  Monseigneur,  appert , 
J'^tinée  ledit  xviii*  joui*  de  février  CCCLXlî,  im^vii  quartiers  et  demi 
^  froument* 

llem  que  livra  ledit  Marie  pour  les  chevaulx  de  Monseigneur,  depuis 
*  premier  jour  de  fe^xier  jusqu'au  rvu«  jour  dudit  moiz,  comme 
'ï^pcrt  par  escroe  dudit  Messire  Jehan  de  Crevecuer,  donnée  ledit 
■*\ir  de  février  lan  LXIX,  lxxviii  quartiers  i  hoissel  davoine. 

(F™  34.)  liera  quil  livra  pour  les  chevaulx  du  roy  en  la  ville  de  Gavray, 
^ptiîs  le  premier  jour  de  janvier  CCCLXIX  jusques  au  premier  jour  de 
^'^icr  ensuivant,  p*ir  cedullc  de  Messire  Jehan  de  Crevecuer,  donnée 
*^micr  jour  de  février  CCCLXIX,  clxi  quartiers  davoine. 

Item  quil  livra  pour  les  chevauU  de  mondil  seigneur  estanz  en  ta 
4  lie  de  Gavray,  depuis  îe  juedi  xxvi»  jour  de  septembre  CCCLXX  jus- 
^Xip«au  venredi  premier  jour  de  novembre  ensuivant,  lan  dessusdil, 
^^^^mtQC  il  appert  par  escroe  de  Guiot  d*Arcy,  cscuier  descurie  de  Mon- 


seigneur^  donnée  premier  jour  de  novembre  CCCLXX ,  lxv  quartiers 
11  b.  et  demi  davoine. 

Item  qui  par  ledit  Marie  fut  lîTré  en  loffice  de  paneterie  de  Monsd- 
gneur>.  du  xxix*  jour  de  septembre  jusques  au  premier  jour  de  dé- 
cembre ensuivant  9  comme  appert  par  escrœ  de  Ferrando  d*Ayenz^  en 
labsence  du  maistre  de  paneterie,  donnée  le  xxx«  jour  de  novembre 4 
CCCLXX,  cxvii  quartiers  et  demi  de  blé. 

Item  quil  livra  en  loffice  descbanconncrie  de  Monseigneur^  comn 
il  appert  par  cedulle  de  Perot  Péris,  escuier  dudit  office,  donnée  le 
jsx^  jour  de  novembre  lan  LXX ,  i  tonnel  de  vin  d*Espaigne,  u  queues 
de  vin  d*Ânjou ,  i  tonnel  et  ii  pippes  de  sidre. 

Item  qui  par  ledit  Marie  fut  livré  à  loffice  de  la  cuisine  de  Monsei- 
gneur à  Gavray,  depuiz  le  xv!!**  jour  de  septembre  lan  LXX  jusques  \ 
derrain  jour  de  novembre  ensuivant,  les  choses  qui  ensuivent,  le 
quelles  ont  esté  comptées  en  garnison  en  la  chambre  aus  deniers 
Monseigneur,  si  comme  il  appert  par  escroc  de  Robert  Mabiel,  escuie 
de  cuisine  de  Monseigneur,  donnée  le  xxii»  jour  de  décembre 
MCCCLXX,  cest  assavoir  xxix  boisscaulx  de  sel,  xi  lars  et  demi,  xi  b=3- 
et  demi  de  froument  pour  poullaille,  m  pos  de  sain  pesans  l  1.,  n  1B=)> 
davoine,  un  b.  de  poix  et  i  b.  de  froument  pour  fromentée. 

Item  livra  à  Jehanih  le  saussier,  pour  loffice  de  la  sausserie  c — 3e 
Monseigneur,  comme  appert  par  cedulle  de  Messire  Jehan  deCrevecue-  "^^r» 
maistre  dostcl  de  Monseigneur,  donnée  xxviii»  jour  davril  lan  CCCLXT^S^ 
et  qui  despensé  fu  depuis  le  xxvi«  jour  de  septembre  CCCLXX  jusqu  ^ 
au  premier  jour  de  novembre  ensuivant,  demi  tonnel  de  vin. 

Item  qui  par  ledit  Marie  fut  délivré  pour  la  despense  des  gens  u  ^" 
commun  de  lostel  de  Monseigneur  depuis  le  xvni*  jour  de  fevri^Si®' 
CCCLXIX  jusques  au  vi«  jour  de  may  CCCLXX ,  comme  il  appert  p^^**' 
cedulle  de  Messire  Jehan  de  Crevecuer,  maistre  dostel  de  Monseignec:::— J^> 
donnée  à  Gavray  v«  jour  de  may  CCCLXX,  les  parties  qui  ensuivent 

Premièrement  ii  tonneaulx  de  vin  d'Espaigne,  une  queue  de  guc::^^''- 
nasche,  portez  à  Renierville  pour  mener  devers  Monseigneur  à  Ct^"^^" 
'  rebourg. 

Item  11  pippes  de  vin  de  païz  portées  à  Renierville  pour  portée"  ^ 
Chère  bourg  devers  mondit  seigneur. 

Item  nii  pippes  de  vin  de  païz,  viii  tonneauU  et  i  quart  de  Xonttel 
de  sidre  pour  la  despense  des  dictes  gens  du  commun. 

Item  I  tonnel  de  vin  d'Espaigne  despensé  par  les  dites  gens  du 
commun  depuis  le  xv©  jour  davril  jusques  au  v«  jour  de  may  CCCLXX. 

Item  Lxxviii  quartiers  de  froument  despensés  pour  ledit  commun 
jusques  au  v«  jour  de  may  dessusdit. 

Item  un  b.  de  sel,  vni  b.  de  poix  et  n  b.  de  froument  despensés  par 
ledit  commun. 
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ticrn  livra  pour  lu  despense  des  chevauli  de  Monseigneur  depuis  le] 
^'Vlt*  jour  de  février  lan  CCCLXXjusques  au  derraîn  joyr  de  mars  prou- 
*^naiii  ensuivant,  coranie  apport  par  cedulle  de  Messire  Jehan  de  Cre- 
ler,  maistre  dostel  de  Monscig^neur,  donnée  premier  jour  de  may  i 
tXX ,  xxxu  quarlicrs  et  demi  davoinc. 

Ileai  que  ledit  Marie  a  poié  cl  rendu  à  pluseurs  collecteurs  de  plu-  ' 
®Curs  parroisses  de  la  viconlé  de  Constances,  comme  appert  par  lui  ipjiit- 
^tices  courues  ensemble  souliz  le  seel  de  Messire  Jehan  Rossignol  à  I 
ttiiiy  envolées  par  Messcigucurs  des  comptes  j  qui  me  certtffient  que 
ledit  Marie  a  rendu  en  recepte  en  ses  comptes  par  li  renduz  en  la 
cliambre,  et  lesquieh  ledit  Marie  avoit  receuz  par  manière  de  prcst 
pour  là  garnison  du  chastcl  de  Gavray,  et  par  li  rendus  comme  dessus 
Parcequils  esloient  viek  et  que  on  regardoil  quil  ne  se  pourroienl  plus 
farder ♦  xxini  pippes  de  sidre. 

[Itéra  que  livra  ledit  Marie  pour  la  despense  de  loslel  de  Mon&ei- 
^eur,  comme  appert  par  cedulle  de  Robert  Mahiel,  escuier  de  cuisine 
de  Monseigneur,  donnée  derrain  jour  davril  CCCLXXI ,  i  lart  el  demi 
^  derai  b,  de  fevez* 

A  un  marchant  Angloiz  pour  tri  rondelles  de  caque  harenc  achatées 
de  II  «r  jour  de  février  CCCLXIX  pour  la  provision  de  lostel  de  Mon- 
seigneur, comme  appert  par  son  oaandemenl  donné  xvu"  jour  davril . 
CCCLXIC  j  Lïvi  frans. 

Pour  T^  U  de  cire  achaïécs  k  S*  Lo  pour  la  provision  dudit  hostel,  | 
*i  comme  il  appert  par  le  dessusdil  mandement,  ex  Irans.]  (t) 

Poilr  VI  queues  de  vin  achatées  à  Carenten  en  laffru  de  février  CCCLXIX 
Pour  ledit  hostiïl,  comme  appert  par  ledit  mandement,  vi"vii  frans. 

Pour  le  parp<:»iement  de  xvi  queues  de  fin  achatées  à  Cherehourg  de  ^ 
■'c^han  Petit,  n'  jour  de  mars,  et  le  seurplus  li  f«  assigné  estre  poié 
^U  Poutauderacr,  comme  appert  par  le  dessusdit  mandement,  c  fraus. 

Pour  le  louyer  dun  vaissel  qui  porta  pluseurs  vins  de  Monseigneur        | 
«le  Cherehourg  à  Renierville  et  furent  menez  à  Gavmy,  comme  ap[tert 
r^ar  niandtîment  de  Monseigneur  du  ii^  jour  de  novembre  CCCLXX, 
4t]  fnms.  '^M 

Item  qui  en  lostel  de  raondit  seigneur  Monseigneur  loys  de  ^^ 
*<avarre,  frcre  et  lieutenant  de  Monseigneur,  fut  despensé  des  garni-  | 
^ons  estaiiz  ou  chastel  de  Gavray  depuis  le  venredi  avant  feste  S'»^  Kathe-  ' 
m-ine  CCCLXV  jusques  au  sameili  avant  la  S*  And  rie  u  ivrouchaiu  ensui- 
vent, comme  ap[}crt  par  ses  lettres  données  xxviir  jour  de  novembre 
CCCI.XV,  \iixj  quartiers  de  froumcott  u  pernes  de  lart»  ii  pos  de  burre 
^liesans  t  L,  les  u  pars  dun  tonnel  de  sidre,  nu  h,  de  sel,  ini  h.  de 


4 


(t)  MenKiiK  de  savoir  qu«  ces  portieA  nooléee  ne  Mîent  reprinises  Btir  Monaeignctir 
en  11  chambre  ous  déniera. 
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poix,  xLvi  1.  de  chandelle,  ii  1.  de  fil  pour  limaignon  pour  chandelle 
de  cire  et  l  quartiers  davoine. 

Pour  XXX  quartiers  m  b.  daToine  baillez  et  livrez  par  Jehan  Bloville, 
receveur  de  Valloignes  pour  lors,  pour  les  despenz  des  chevaulx  de 
Monseigneur  fais  à  Valloignes,  laquelle  il  disoit  avoir  receue  de  la 
ferme  du  mesiier  de  Bemevast  au  terme  de  Pasques  CCCLXIX,  comme 
il  appert  par  ceduUc  de  Messire  Jehan  de  Grevecuer,  maistre  dostel  de 
Monseigneur,  donnée  xxvi*  jour  de  septembre  CCCLXIX  et  rendue  en 
ses  comptes  au  pris  de  vi  s.  le  sextier,  tranc  pour  xx  s.  t.  pièce, 
comme  appert  par  ccdulle  de  Messeigneurs  des  comptes  à  moy  envoiée, 
escripte  au  dos  de  la  dessus  dicte  cedulle ,  valent  ix  frans  un  s.  xi  d. 
Pour  saumons,  alozes  et  lamproies,  qui  furent  portées  devers  Mon- 
seigneur à  Cherebourg  pour  la  despense  de  son  hostel  et  poiées  par 
Henri  de  Mante,  viconte  d^Avrenches,  comme  appert  par  mandement 
de  Monseigneur  donné  xxiui*  jour  de  may  CCCLXX,  xxxiiii  frans. 

Pour  le  parpoiement  de  vi  pippes  de  vin  firancoiz  qui  furent  aeha-  - 
tées  à  Carenten  pour  lostel  de  Monseigneur  par  Pierre  de  S**  Mariglîse,.. 
que  poia  Martin  TOurs,  viconte  de  Carenten,  par  mandement  de  Mon- 
seigneur donné  viîï«  jour  de  may  CCCLXX,  un  frans. 

Somme  de  ceste  autre  despense  dostel  prinse  de  garnisons  nonni 
aprisagées  ne  reprinses  par  la  chambre  ans  deniers.  Et  pre — 
mierement  en  deniers  : 

v<txxvi  franz  demi  iiii  s.  v.  d. 

Aveinc,  vin*^Li  quartiers  demi  i  boissel  et  demi. 

Orge,  XVI  quartiers  ii  b.  et  demi. 

Saain,  ii  pos  et  vi"v  1. 

Frouracnz,  vn  quartiers  et  i  demcel. 

Chandole  de  suif,  ii^xxix  livres,  et  de  limaignon,  vu  1. 

Sel,  XXI  quartiers  i  b.  demi  et  i  cartonnier. 

Vergus,  Lxx  pos. 

Pois,  XIII  quartiers  i  boissel. 

Lars,  xxiiii  lars  et  demi  perne. 

Fèves,  iiu  quartiers  et  m  b. 

Une  corde  contenant  viii  brasses. 

viii  lanternes. 

Vin  de  pays,  xi  tonneaux  et  demi  quart  de  tonnel. 

Item  CXI  pos  de  vin  viel. 

Item  vin  d'Espaigne,  de  Gascoignc  et  d'Anjou,  x  tonneaux  et 
i  quart. 

Gamache,  une  queue. 

Miel,  m  pos. 

Sidre,  xxviii  tonneaux,  demi  queue  et  les  ii  pars  d'un  tonnel. 

Vinaigre,  l  pos. 
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Biure,  VI  pos  contcnaDt  nn»*x  l. 

Et  TLi  tresses  émh. 


(^  S5.)  Autre  dcspence  pour  deniers  baillez  à  Messire  Pierre 
d'Acheres  poar  les  despens  de  lostel  de  Monseigneur,  dont 
il  a  h  compter, 

À  Mcssire  Pierre  d'Aclicres,  que  li  bailla  meslic  Pierre  Dutertre  par 
'^i  de  ses  cedulles,  lune  duunée  xwr  jour  de  février  CCCLX^  contenant 
Jtx  ntyauUel  ix  escus^  lautre  donnée  xvhi'^  davril  CCCLXIj  contenant 
iiii«  royauli,  lautre  donnée  ixm*  jonr  dicelluy  moiz,  contenaot 
^tf  escuSt  lautre  donnée  vi*  jour  de  mai  ensuivant^  contenant  en 
plo&eurs  monnoies,  yi^^ru  escus,  lautre  donnée  premier  jour  de  juing 
^ï^nsuivant,  contenanl  n'^îfïxi  royaiils  et  demi,  et  la  vi*'  donnée  itr  jour 
*^»i  juing  OXLXl,  contenant  xïv  royaub.  Valent  tontes  ce z  parties 
^"^aluécs  à  escus,  nu  royauU  pour  v  escus,  xv^^vi  escus  demi  et  demi 

Audit  Messire  Pierre,  que  li  bailla  Girard  de  Creppon,  pour  lors 

'^conte  et  receveur  de  ValloigneSj  en  ploseurs  monnoies,  par  sa  ce- 

^olfr  signée  de  sa  main ,  donnée  à  Gavray  x"  jour  doctuUre  tXCLXI 

Citndue  à  Court) ^  contenant  ii"ix^n]j"vii  l  iv  s»  t.,  escu  de  Jehan 

l*«Qr  II  s,,  desquieli  n''iriiii"vn  l.  xv  s.  t.  Jehan  de  Creppon,  fiiz  et 

'^^^niicr  dudit  Girard  ne  prent  à  présent  sur  Monseigneur,  par  le  compte 

*ail  entre  li  et  moy  Jean  rjimcnce,  que  ix*^l\xv  escus  u  s.  ix  d.  t.,  et 

^Uf  ce  ne  sera  ci  ^vixis  pai'  moy,  EL  csl  assavoir  que  le  deraourant 

9^*»  se  monte  u**iii  I.  xn   s.  m  d.  t.  sont  vX  demeurent  deui  audit 

^^faan  de  Creppon ,  et  eu  est  Mon&eig:neur  Umaz  à  luy,  et  ledit  Messire 

*^'<îrre  est  tenuz  à  Monseigneur  de  toute  Ja  dessus  dicte  somme  et  on  a 

^Compter,  pour  ce  qui  ci  sont  à  prendre  que  audit  Jclian  de  Creppon  je 

**  deduiz  et  rabattus,  ix^'Liiv  escus  n  s.  ix  d.  L. ,  esco  puur  xï  s.  l, 

C**>rrip:itur  pro  dictis  iî*'ix*^iui"vh  sentis  m  quars,  in  quantum 
^îigil  dictum  dominum  P,  d'Achicres  in  computo  suo  de  expensis 
^*^^picii  domini  finito  ad  xviu"™  oclobris. 

Somme  de  ces  deniers  baiîlea:  h  Monseigneur  Pierre  d*Achiercs 
pour  la  dépense  de  lostel  de  Monseigneur,  u**uu"i  cscu 
tii  quars  et  m  d.,  escu  pour  xx  s.  (2). 

^^1  Siffwf  «e  ad  computandum. , , 

^ïu»  domiiWê  P.  d'Achierei  rtâdil  ùmmê  êumnmt  flor,  in  »fa  jmfte  t^fmtmtm 
'*••*  <=f>mpo(t^m  tuum  de  fTpcnaiê  ho*pieiii  rttgw  Navum  finitum  in  ùciobrî  CCCLXJt 
^  *^  Os»nli«if/wr  Lotjuiiur  ffuia  Uti  xv'Vl  tcutn  etc.  non  inieniuntur  r^ddi  MUfttriut^ 
^t  d*  hmporii  iiltut  thcëiturarii. 

v^  Heêidtium  tumtnit  vuntentum  in  strie ^  quùd  exi  ii^xn  \,  x%\,  t».  til  d,  l.^  dtbU^^m 
fJ^  CWpon,  reddiiur  eidem  in  quùdam  italu  finati  mo  facto  in  Caméra  rom|iolo- 
^**^  f^urtêitnêirnUa  in  iim  kujuê  compuli,  vUidictt  f*oêt  dihita  quv  repi  éettentur. 
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(F*  36.)  GARNISONS. 

A  pluseurs  personnes  de  la  rivière  d'Eure,  pour  iin"vii  queues  de 
vin  prinses  deulx  ou  mois  doctobre  CCCLXIX  par  Hurtaut^  vallet  dtf- 
chanconnerie  de  Monseigneur,  et  par  Mahiet  Chevalier,  et  livrei  lodi 
Hurtaut  pour  mener  à  Gherebourg  devers  Monseigneur  pour  la  des* 
pense  de  son  hostel ,  les  noms  de  ceulz  de  qui  elles  furent  prinses  et 
le  pris  escript  en  laffin  de  ce  présent  compte,  et  lequel  pris  se  moule, 
tout  mis  ensemble  lun  par  lautre ,  par  les  parties  veuez  et  examinéfli 
par  Messire  Jehan  de  Crevecuer,  maistre  dostel  de  Monseigneur,  cmat 
appert  par  mandement  de  mondit  seigneur  donné  xxvu®  jour  de  dé- 
cembre CCCLXX,  v^xui  frans  et  demi  (1). 

Pour  le  fret  et  roission^de  faire  aler  et  mener  yceulz  vins  demi 
Monseigneur  à  Gherebourg ,  tant  pour  le  chariage  comme  pour  bateaoli  : 
d*Eure,  vesseaux  de  mer  et  autres  coustemens,  comme  appert  pir  k 
dessusdit  mandement ,  oultre  et  avec  l  frans  qui  pour  poier  partis 
dyceulx  fraiz  furent  baillez  en  la  chambre  aus  deniers  de  Monseigneur 
à  Gherebourg,  viii"xi  frans  et  demi. 

Pour  Ti  queues  de  vin  prinses  de  Gillebert  le  Maignen  de  Gravignjel 
mises  ou  chastel  d'Evreux  pour  la  garnison  diceluy  et  livrées  à  Dtvjf 
clerc  des  garnisons  du  lieu,  dont  ledit  Gillebert  a  ma  ceduUe  du  der- 
rain  jour  de  novembre  GGGLXIX,  pour  ce  que  il  li  sont  deuez,  prisées 
par  Mahiet  Maquerel  et  Mahiet  Ghevalier,  xv  frans. 

Pour  deux  autres  queues  de  vin  prinses  de  Jehan  le  Gheretier  de 
Gravigny  et  mises  oudit  chastel  d*Evreux  pour  la  garnison  diceluy  d 
livrées  audit  Davy,  dont  il  a  ma  cedulle  diceluy  jour  pour  ce  que  scm- 
blablement  li  sont  deuez,  prinses  par  les  dessus  dis,  xi  frans. 

Pour  II  autres  queues  de  vin  prinses  de  Jehan  le  Sueur  de  Gravigny 
pour  la  garnison  dudit  chastel  et  livrées  audit  Davy,  dont  il  a  m^ 
cedulle  diceluy  jour  pour  ce  que  elles  li  sont  deuez,  prinses  parler 
dessus  dis,  xiiii  frans. 

Pour  une  queue  de  vin  prinse  de  Ricart  le  Joenne  de  Gravigny  ^ 
mise  semblablemcnt  oudit  chastel  d'Evreux  pour  la  garnison  diceluy 
et  livrées  audit  Davy,  prisée  par  les  dessus  diz ,  vi  franz  (2). 

Pour  une  queue  de  vin  prinse  de  Messire  Jehan  Godeffroy  (f 
S'  Germain  des  Angles,  ou  mois  de  décembre  CCCLXIX,  pour  t 
dessus  dicte  garnison,  et  livrée  audit  Davy,  dont  il  a  ma  cedulle  J' 
xix«  jour  de  janvier  CCCLXX  pour  ce  que  elle  li  est  deue ,  prisé 
VI  frans. 

(I)  Sciatur  cui  ûte  garnisiones  fuerunt  trctdiU  et  habeantur  littere  recognitorie. 
(3)  n  doit  les  cedules  de  David  de  toutes  ces  parties  dont  il  le  charge. 
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Pour  une  autre  queue  de  vin  prinse  de  Roh'm  Martin  de  la  paroicc 
An  TouraeTÎHe,  ou  moi/  de  (iêcenilire  CCCLXIX,  ptmr  la  dessus  dicte 
garnison,  et  livrée  audit  Davy,  dont  il  a  ma  cednlje  du  \ix«  jour  de 
janvier  CCCLXX  pour  ce  que  elle  li  est  deue,  prisée  vi  frans. 

IViur  une  autre  queue  de  vin  prinse  de  Cliardiri  Mucbtm  de  Fontaines 
Bcudcbourc,  environ  la  S^  And  Heu  CCCLXIX,  pour  ia  dessus  dicte 
faniison  etlivrée  audit  Davy,  dont  il  a  ma  eedulle  du  xiii*  jour  de 
nvicr  CCCLXX  pour  ce  que  elle  li  est  deue ,  prisée  vi  francs. 
Pour  H  qUL'Ues  de  vin  despensces  eu  lostel  rie  Madame  Jehanne  de 
RaTarre,  suer  dt:  Monseigneur,  et  comptées  entre  les  partira  de  ïa  des- 
p^%c  dudit  hostel  en  garnison ,  où  il  dénient  avoir  esté  comptées  en 
mÉÊLi  sur  Roliert  PiquoI  de  qui  elles  furent  achatées,  si  comme  il 
|Hrt  par  eedulle  de  Mesaire  Jehan  de  Ci*evecuer,  maielre  dostel  de 
'rosei^neur,  donnée  xn*  jour  de  juillet  CCCLXX  ,  wm  Trans, 

Pour  UQ  (juaileron  de  cire  semblablemeiit  compté  en  garnisons  eâ 
partie  de  la  despense  dudit  hosttd  et  laquelle  deust  avoir  esté  comptée 
^nidial,  si  comme  il  appert  par  la  dicte  eedulle,  vi  frans  (i), 

Pijur  une  queue  de  vin  de  Calardon  des  pensée  en  lostel  de  ma 
<iicte  dame  ou  mois  de  juillet  CCO^X  et  comptée  semLdalilement  en 
garnisons,  comme  il  appert  par  eedulle  dudit  Cievecuer  du  derraiu 
jour  de  septembre  ensuivant,  «i  frans. 

Pnor  u  pippes  de  vin  de  païz  et  une  pippc  de  sel  portez  à  Gavray  et 
liT^Pï  à  Guillaume  le  Marie,  garde  des  garnisons  du  lieu,  comme 
*Pl>ert  par  eedulle  de  li  tant  pour  yceiles  parties  comme  pour  la  voi- 
t^irt^et  desquelles  Henri  de  Mante^  pour  lors  vicomte  d'Avreticlies, 
C«t  la  délivrance,  franc  pour  %x  s.  t  pièce,  un'^xii  L  xvu  s.  iiî  d.  t. 
^^K  Somme  tx^  L  xvn  s.  m  d. 

[A  Jehan  de  la  Marche  pour  restor  de  ii  chcvaulx,  lepquiels  luy 
'^'"ient  mors  en  certain  voiago  quil  avoit  fait  es  parties  dWvignon  ai 
^^  M»jntpf?llier  en  ta  compaignie  de  Monscii^^neur  le  Captai,  liLUtunanl 
"*'  Monseigneur,  comme  il  appert  par  mandeTuent  de  niun  dil  st.'jgneur 
1^  Captai  donné  dcrrain  jour  doctohre  CCCLXVl  et  pr  c^uillance  de 
^*  ibnnëc  [ta  liata  numqutj  jour  de  janvier  CCCLXVU,  iiii"  frans. 

A  Coppcquin  Lalemant  pour  restor  dun  cheval  l*ay  quil  avoit  eu 
|*îorl  en  un  ceilain  voiage  quil  avoit  fait,  ou  il  avoit  esté  envoie  i)our 

proufûl  de  MoQseif^eur,  comme  appert  par  mandement  de  Monsei- 
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gneur  le  Captai  donné  premier  jour  de  may  GCGLXVI^  XLfinmBy  el  poar 
un  autre  cheval  qui  li  fu  osté  en  Bretaigne  en  lirer  lan  LXY  ea  alant 
devers  Monseigneur  en  Navarre ,  comme  appert  par  mandement 
de  Monseigneur  donné  xxviii«  jour  de  mars  CCCLXV,  xxxii  (rans; 
montent  cez  parties,  lesquelles  li  ont  esté  poiées  et  par  sa  (fuittaiioe, 
Lxxii  francs. 

A  frcre  Robert  de  Faloize,  de  lordre  de  S^  Augustin ,  pour  recom- 
pcnsation  et  restor  de  deux  chevauls  que  Monseigneur  prinsi  de  li 
»«  pour  bailler  à  Messire  Thomas  Mauvoisin,  personne  de  Carenten,  et 

^'^  dun  autre  cheval  que  ledit  frère  Robert  ot  mort  ou  service  de  Moofleî- 

gneur,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  à  Les» 
toille  xxix«  jour  de  novembre  GCCXXVII,  li  fut  poié  sur  ce  ^  comme 
appert  par  quittance  dudit  frère  Robert  du  xxvni^'  jour  daoust  lan  LXU, 
XL  frans. 

A  Maistre  Jehan  Bioville  pour  restor  dun  cheval  quil  avoii  eu  OMxr- 
fondu  et  mort  en  alant  en  pluseurs  messageries  devers  Messire  Gnil- 
laume  aus  Espaulles  et  autre  part,  depuiz  que  ledit  Messire  GuiUaiune 
fut  tourné  François  et  quil  ot  rendu  les  forteresses  de  Neauhou  et  du 
Pont  d*Ouve,  comme  il  appert  par  mandement  de  Monseigneur  d*A- 
vrcnches  et  Ferrando  d*Ayenz,  lieutenant,  etc.  Y  querre  ou  tiers 
foillet  prouchain  ensuivant.]  (4). 

(F»  S7).  AUTRES  GARNISONS. 

Pour  un  muy  de  blé,  mesure  d*Evreux,  achaté  samedi  xxmi^  jour 
davril  CGCLXVU  de  pluseurs  personnes  et  à  pluseurs  pris»  et  envoie 
à  Nonnancourt  pour  la  garnison  du  chastel  du  lieu  par  les  gens  do 
cappitainc  qui  à  Evrcux  le  vindrent  querre,  xxvni  l.  x  s.  iiii  d.,  franc 
pour  xxu  s.  pièce ,  valent  xxvi  frans  moins  xx  d. 

A  Colin  le  Serre urier  pour  un  millier  de  virctons  achatés  de  li  pour 
la  garnison  dudit  chastel  et  envolez  illec  xxv"  jour  davril  GGCLXVII, 
X  frans. 

A  Pierre  Legendre,  ix«  jour  de  septembre,  pour  ix  septiers  vni  b. 
de  blé  mestail,  mesure  du  Nuefbourg ,  dont  le  sextier  fait  à  la  mesure 
d'Evrcux  XIII  b.  et  demi ,  achatés  au  Nuefbourg  par  Messire  Nicole 
Fortin  et  Thomas  le  Vavasseur,  le  ix«  jour  dessusdit,  pour  la  garnison 
du  chastel  d'Evreux,  ii  frans  et  demi  pour  sextier,  mesure  du  Nuef- 
bourg ,  rendu  à  Evreux ,  valent  xxnii  frans. 

(F°  38,)  Audit  Pierre  pour  ii  sextiers  de  poix,  mesure  du  Nuefbourg, 
renduzà  Lvreux,  achatez  lors  par  les  dessus  dis  pour  la  garnison  dudit 
chastel  d'Evreux,  v  frans. 

(1)  Rayé,  car  il  escript  ci  après  au  ii«  foillet  ensuivant. 
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A  Robert  Lorp  peur  demi  muy  de  hïé  mestail ,  mestire  du  Nuef* 
bourg,  achaté  lars  par  les  ibssiisdis,  rcmlu  à  Evreui,  pour  la  gar* 
Qiâou  dudit  chaslel  d'Evreux,  compté  enï  i  franc  pour  les  despens  des 
diz,  ivi  frans, 

'A  finiUaurae  Amault,  chaslelbin  d'Evrcui,  que  je  li  baillai  comp- 
tant |>ar  lordenance  de  Messeigneurs  du  Conseil,  par  sa  ceduîle  du 
x%nr  jour  de  may  CCCLXVll^  pour  faire  garnisons  de  pluseurs  menues 
dioses  nécessaires  oudit  chastel,  \l  fr. 

Pour  un  muy  im  sextîers  de  blé  acbalés  de  pluseurs  personnes  en 
plain  marchié  a  Evretix,  vi*  et  xm"  jour  d'avril  GCGXVU  ,  pour  la  gar- 
niêou  du  cbastcl  dudil  lieu,  xxnu  frans  ni  quars. 

A  Colin  le  Maig^uea  et  Guillaume  du  Poril-Levesque,  pour  i  millier 
de  fers  h  virctons  pour  la  garnison  dudit  chastel  d'Evreux  liwez  à 
Guillaume  Arnaut,  chastellain  du  lieu,  [>ar  sa  ceduUe  du  luii*"  jour 
davnl  CCCIJCYI,  i  frans. 

Pour  u*^  et  demi  de  fer  en  plate  venu  d'Orbec  k  Evreui  pour  la  gar- 
msùfi  du  châstel  du  lieu,  n"  jour  doctobre  CCCLXVI,  vi  frans  pour 
cent,  valent  x:v  Trans,  et  pour  la  voiture  qui  d'Orbec  lamena  à  EvreuXj 
un  ù^ns ,  vaull  tout  %i%  Trans. 

A  Colin  le  Serreurier  de  Couches  potrr  v«  de  virelons  achatez  par  le 
chastellain  d'Evreux  pour  ïa  garnison  du  chaslel  du  lieuj  ïxun"  jour 
davril  CCCLXVII ,  par  sa  cedulle  dudit  jour,  v  frans. 

A  Guillaume  Aînault  du  Sault,  chastellain  d'Evreui,  la  durreniere 
£epmaine  de  may  CCCLXIX,  pour  xvui  grand  larsli^s  bons  achatez,  de 
Li  pour  la  garnison  dudit  cljasbjl  et  mis  en  !a  garnison  dicelui,  et  qui 
paiez  lui  ont  esté  fiar  sa  quittance  du  xiiui*  jour  dicelli  mois, 
Liiii  frans  (1], 

Pour  u*^  et  demi  de  pesées  de  fer  et  pour  ix^-  de  plat  fer  achatejt  à 
Orbec  de  Messire  Sanson  Bertran ,  prcstrc ,  la  derreine  sepmaine  da- 
rril  CCCLVIX,  pour  la  garnison  dudit  chaslel,  xxïui  frans  m  quars, 
el  k  Colin  Geraiont  pour  lamenage  diceluy,  vu  frans,  vault  tout 
XL  frans  m  quars  (2). 

A  Mes&ire  Ligier  d'Orgessin  que  je  li  baillay  par  lordenance  de  Mos- 
s<îigTieurs  du  Conseil,  iix'^  jour  de  may  CCCLXVII,  jïour  acliater  et 
cunirertir  en  garnison  pool*  le  chaste  1  de  Paci ,  c  francs. 

Audit  Me^sire  Ligier,  que  semblablemenl  li  baillay  et  pour  semblable 
cause  penultimc  jour  de  juing  CCCLXVII  ^  r  frans. 

Four  uu  muy  de  blé,  demi  muy  de  poix,  demi  muy  de  fevez,  tout  à 
ia  mesure  de  Vernon,  achatez  audit  lieu  de  Vemon  par  Messire  Ligier 

0)  k  recouvré  cos  Isrs  sur  la  gank  dm  proiiioiiii, 
(I)  Raffé  9|  pour  c«  qui!  est  reprlos  cj  aprè». 
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de  la  Saucerie  que  je  commis  à  ce ,  de  Jehan  le  Normant  de  Y^noo^ 
le  X®  jour  de  septembre  CCCX.VII,  qui  furent  mis  en  garnison  <m 
chastel  de  Paci  et  qui  poiez  lui  furent ,  comme  appert  par  sa  qulttanœ 
du xxxvui  frans  (4  ). 

Item  pour  m  queues  de  sel  qui  de  Pontaudemer  furent  amenées 
audit  chastel  xxu®  jour  dudit  mois  de  septembre  (2). 

Item  pour  ii  voitures  qui  amenèrent  ledit  sel  et  demonrerent  alant 
et  retournant  par  v  jours,  par  jour  i  franc  pour  voiture,  valent  x  ft»». 

A  Messire  Baudoin  de  Beaulo,  cappitaine  de  Nc^ent  le  Roy,  fot 
baillé  par  lordenance  de  Mcsseigneurs  du  Conseil  pour  avitailler  et 
garnir  le  chastel  du  lieu  daucunes  provisions  ou  garnisons  qui  y 
estoient  neccessaires,  par  ni  de  sez  ceduUes,  la  première  du  u*  jour 
de  septembre  CCCLXVI  contenant  iiu"  frans,  la  u«  du  xnm'joor 
davril  CCCLXVII  contenant  l  frans ,  et  la  ni«  du  xvii«  jour  de  maj 
ensuivant  contenant  lx  frans,  font  ces  parties  ix"x  frans  (3). 

Somme  vi^^lxxi  franz  demi  m  s.  nii  d.  et  m  queues  de  sel  livrées 
par  Sevestre  de  Colomby,  auquel  elles  sont  deues,  et  pour  ce 
mises  cy  senz  pris,  par  manière  de  mémoire. 

RESTOR  DE  GHEVAULX. 

A  Jehan  de  la  Bfarche  pour  restor  de  deux  chevaulx,  lesqnielx  li 
estoient  mors  en  certain  voyage  quil  avoit  fait  es  parties  d'AvignoD 
et  de  Montpellier  en  la  compaignie  de  Monseigneur  le  Captai >  lieute- 
nant de  Monseigneur,  comme  il  appert  par,  mandement  de  mondit  sei- 
gneur le  Captai,  donné  derrain  jour  doctobre  CCCLXVI,  et  par  quit- 
tance de  li  donnée  jour  de  janvier  CCCLXVII ,  un"  frans. 

A  Coppequin  Lalemant  pour  restor  dun  cheval  bay  quil  avoit  ea 
mort  en  certain  voiage  quil  avoit  fait ,  où  il  avoit  esté  envoie  pour  le 
prouffit  de  Monseigneur,  comme  appert  par  mandement  de  Monsei- 
gneur le  Captai,  donné  premier  jour  de  may  CCCLXVI,  xl  frans,  et 
pour  un  autre  cheval  qui  lui  fut  osté  en  Bretaigne,  en  liver  lan  LXV,  en 
alant  devers  Monseigneur  en  Navarre ,  comme  appert  par  mandement 
de  Monseigneur*  donné  xxviii«  jour  de  mars  CCCLXV,  xxxii  frans; 
montent  cez  parties  lesquelles  li  ont  esté  poiées  et  par  sa  quittance, 
Lxxii  frans. 

A  frère  Robert  de  Faloise  de  lordre  de  St  Augustin ,  pour  recom- 
pensation de  II  chevaulx  que  Monseigneur  print  de  lui  pour  bailler  à 

(1)  Co  &  recouvrer  sur  la  garde  ileB  garnisons. 
(3)  Ce  sel  est  à  rabatre  à  Sevestre  de  Colomby. 
(8)  A  recouvrer  sur  Monseigneur  Baudoin. 
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llessîre  Thomas  Mauvoisin,  personne  de  Carentctï,  tii  dun  autre  che- 
val que  ledit  frère  ot  mort  ou  servict;  de  Monseigneur,  coinrae  appert 
par  îDandemenl  de  Monseigneur  donne  à  Lestoille  xxii*  jour  de  no- 
vembre CCCLXVll,  h  fu  poié  sur  ce,  comme  appert  par  quittance 
dudit  frère  Robert  du  xivii«  jour  daousl  lau  LXIX,  xl  frans. 

A  meslre  Jehan  BloviHe  pour  reslor  dun  chevaî  cjuil  avoit  eu  mort- 
fondu  et  mort  en  alanl  en  pluseurs  messageries  devers  Messire  Guil- 
laume aus  Espaules  et  autre  part  depuis  que  ledit  Messire  Guillaume 
fu  tourné  François  et  quil  ot  rendu  les  forti-resces  de  Keayliuij  et  de 
l*unt  d*Ouvc ,  comme  il  appert  par  mandemenl  de  Monsei^'ueur  d*A- 
rrenches  et  Ferrando  d'Ayenz,  lieuteiiant,  clCy  donné  xva  jour  de  jan- 
[F^5S)  vier  lan  LXVll,  et  quittance  dudit  maistrc  Jehan ^  xl  frans. 

A  Esticone  Denis  pour  un  roncin  gris  «juc  Monseigneur  d'Avrenrhes 
fist  prendre  de  li  et  livrer  h  un  des  coinpaignons  de  Ferrando  d'Ayenz , 
c«p]iitainc  ûo  rihercbairg,  appelle  Radrigtiillej  pour  aller  ou  service 
de  Monseigneur  eontre  les  Bretons  qui  esloient  à  Champeaulx  et  à 
Genei,  et  priBié  le  pris  de  xxïuï  frans,  lequel  roncin  à  la  revenue 
_dudit  Radrigruïïle  fut  rendu  aitdit  Ettlienne  morlfondu ,  derorapu  et 

e?é  tellement  que  on  esperoit  que  jamaiz  ne  sen  pensl  aider,  si 
^omrae  tout  ce  est  tesmoigné  par  lettres  de  Jionseif^neur  d'Avrenches 
données  ivir  jour  davril  lan  LXVIll ,  par  lezqucUes  fut  laandé  faire 
restor  audit  Eslienne  â  cause  diceluy  chevaî .  xv  frans, 

A  Guillaume  Bloville,  sergent  darmes  de  Monseigneur,  en  recom- 
peasatîon  daucunz  de  sez  ctievaulï  qui  U  sont  demourez  recreuz  en 
^certain  voyage  quil  fist  en  Navarre  devers  Monseigneur,  ouquel  Mon- 

îigneur  d'Avreïichcs  lavoit  envoyé,  comme  appert  par  mandement  de 
IIon&eig:neur  donné  \i\i^  jour  de  juing  CÔ^LXVllI,  et  par  quittance 
dudit  Guillaume  donnée  xvi*  jour  de  juillet  ensuivant^  ux  florins. 
Talent  il  frans. 

A  ïïiaistre  Jehan  Ficet,  chanoyned^Avrenches,  pour  un  cheval  prins 

'  li,  lequel  fut  baillîé  à  Jehan  Sotevast  en  recora|)ensalion  dun  autre 
eheval  que  ledit  Sotevast  avoil  perdu  en  Bretaigiie,  cl  pt*ur  u  autres 
dki'vauh  prins  de  Pierre  Hoël  et  de  Jehan  Fleant  par  Monseigneur 
d*A%renches  et  maistre  Pierre  Duïerlre,  pour  hailler  à  u  vallès 
pour  aller  en  Bretaigne  devers  Monseigneur,  comme  tout  ce  appert 
par  lettres  de  Monseigneur  données  vi'  jour  daoust  lan  LXIX, 
XLiui  frans, 

A  Eslienue  Poullain.  par  mandement  de  Monseigneur  donné  h 
Cheretxjurg  x vin*  jour  daoust  CCCLXIX,  pour  le  restor  dun  cheval 
qoil  avoit  eu  mort  en  alant  devers  Monseigneur  en  Guyenne,  ou  il  fu 
eiiToié  par  lez  gens  de  Monseigneur,  pour  lors  estariz  ù  Fvreux ,  par 
quittance  dudit  Esliennot  du  xivi*  jour  doctohre,  ivi  frans, 

A  Meâàire  Uemon  de  S^  Jehan  pour  restor  dun  sien  cheval  luorl  a 
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Cherebourgy  affin  quil  se  puisse  remoniery  comme  appert  par  mande- 
ment de  mondit  seigneur  donné  xxiu*'  jour  de  décembre  GCGLXLX  e( 
par  quittance  dudit  Messire  Remon,  pour  ce  xxv  frans. 

A  Coppequin,  chevaucbeur  de  Monseigneur^  pour  restor  don  cheval 
quil  avoit  eu  mort  et  usé  ou  service  de  Monseigneur^  par  mandemeot 
de  mondit  seigneur  donné  à  Gherebourg  ii'  jour  de  may  CGCLXX  et 
par  quittance  dudit  Coppequin  donnée  vui**  jour  de  mars  ensuivant, 
xzxii  frans. 

A  Messire  Jaques  Froissart  pour  restor  dune  haguenée  quil  avoit 
pieca  prestée  à  aucun  des  genz  de  Monseigneur  pour  aller  en  Frantti 
laquelle  Monseigneur  d*  Avrencbes  prinst  à  Evreux  pour  on  de  ses  geni 
en  alant  à  Paris  pour  cause  de  traitié,  laquelle  haguenée  fu  ostée  àim 
des  genz  de  mondit  seigneur  d'Avrenches  et  prinze  par  les  Angloix, 
comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  donné  xxvm*joor 
de  may  CGCLXX  et  quittance  dudit  Messire  Jaques,  pour  ce  xxuu  Crans. 

A  Ydesore,  héraut  du  roy  d^Angleterre,  pour  restor  de  sesche- 
vauls,  lesquieulx  furent  prins en  la  Basse  Court  de  Vailoignes  parles 
genz  de  Briquebec  et  lesquieux  chevauls  estoient  en  la  seurté  de  Mon- 
seigneur, comme  appert  par  mandement  de  mondit  seigneur  conte- 
nant autre  chose,  donné  xxv«  jour  de  septembre  MGCGLXX,  m*  Crans. 

A  Guyot  d'Arcy,  mestre  descurie  de  lostel  de  Monseigneur,  pour 
restor  dun  sien  cheval  quil  avoit  eu  mort  en  la  ville  de  S^  Lo,  ou 
Monseigneur  lavoit  envoyé  pour  aucunes  de  sez  besoignes  en  la  com- 
paignie  de  Ferrando  d*Ayenz,  comme  appert  par  mandement  de  Mon- 
seigneur donné  ini<>  jour  doctobre  GGCI.XX  et  par  quittance  dodit 
Guyot,  XXXII  frans. 

A  Messire  Thomas  Simon  pour  restor  et  en  recompensation  de 
sez  chevauls  qui  avoit  esté  prins  en  la  Basse  Court  de  Vailoignes, 
comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  m*  jour  de 
janvier  CGCLXX,  avecques  quittance  dudit  Messire  Thomas,  pour  ce 
mm»*  frans. 

A  Perrinet  Magdeline  pour  avoir  un  cheval  que  Monseigneur  li  avoit 
donné  en  recompensation  dun  sien  autre  cheval  quil  avoit  eu  mort  à 
Gavray  en  retournant  de  Bretaigne  ou  Monseigneur  lavoit  envoie  pour 
sez  besoignes ,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné 
xii«  jour  de  janvier  CCCLXX ,  xxiiii  frans. 

Au  Bourt  de  Maulion,  par  mandement  de  labbé  de  Gherebourg  et 
Messire  Jehan  de  Tilli,  lieutenant  de  Monseigneur  Messire  Loys  de 
Navarre ,  donné  xvii«  jour  de  février  CGCLXV,  pour  le  restor  dun 
coursier  qu'il  avoit  eu  mort  au  service  de  Monseigneur,  quant  la 
ville  de  Carenten  fut  recouvrée  de  la  main  des  Bretons ,  et  par  quit- 
tance dudit  Bourt  du  xxiiii«  jour  dudit  moiz,  vi"  frans. 
A  Guillaume  Bloville,  sergent  darmes  de  Monseigneur,  pour  restor 
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I  ch^vjil  de  brun  poil  quil  avoit  eu  mort  ou  service  de  Monseigneur 
I  faisant  on  voiage  en  ISav;trre,  comme  appert  par  mandemeal  de 
Dseigneur  d*Avreiicbes  et  ML-ssirc  Jehan  de  Tilli,  lieulemmt  de  Mon- 
fncur  ie  Ciplal,  donné  xni*  jour  de  janvier  CCCLXVIII,  et  par 
iitance  de  luy,  t  frans, 

Somiiis  de  rester  de  chevaux  «  xii'^itxiuin  Trans. 


(^fûssa  Somme  première  grosse  de  la  despense  de  ce  compte, 
"Yiu^xTviii  frans  vi  s.  x  d.,  ii**mi*^^iin"i  escu  m  qiiars  et  m  d., 

lf«itii»*iTi  doubles  dor  de  Castelle  ui  s.  et  i  florin  d*Arragon, 

BaTcine,  vnr^iLi  quartiers  demi  i  b.  et  demi, 

rroument,  vn  quartier  et  i  demeel. 

Orge,  XVI  quartiers  ii  b.  et  demi. 

Kaaign  ,  u  pos  et  vi«v  lÎTres. 

lurre,  vi  pos  pesanz  nu^x  lîTPes. 

Ibandele,  iî«^xixixj. 

Limegnon ,  vu  1. 

tel  y  XXI  quartiers  i  b.  demi  et  le  quart  dun  buisseL 

f6rgus,  Lxx  pos* 

^)ix ,  xui  quartiers  i  boiceL 

arsj  xxuu  lan»  et  demi  flicbe. 

^etes^  un  quartiers  m  l^oiceaux. 

nii  lanternes. 

ne  corde  contenant  viii  brasses. 
in  de  pa^,  ii  tonneaux  et  demi  quart  de  tonneL 
in  de  Gascoigney  d'Anjou  et  d'Espaigne^  x  tonneaux  et  i  quart  de 

Ht  et  XI  poôde  vin  vieil. 
ne  queue  de  garnache. 
De  miei ,  m  pos. 

De  sidre,  xxvm  tonneaux  demi  queue  et  les  it  pars  dun  tonnel. 
Vinaigre ,  l  pos. 
El  xii  tresses  daulx.]  (4). 

ACHAT  DE  CHEVAULX, 

A  Guillaume  Baileaue,  bfturgoiï  d'Evreux,  par  mandement  de 
toseigneur  ie  Captai  donné  xxi*  jour  de  mars  CCCLXVll,  puur  un 
ctaJ  uotr  achaie  de  Im  qui  fut  baillé  à  Hauncquin  HancoUj  Angloiz, 
uf  li  foonler  à  aler  en  la  compaignie  de  mon  dit  seigneur  le  Captai, 
c|ui  puiez  furent  audit  Guillauine,  par  quittance  de  li ,  xxv  frans. 

I)  Tout  <Mi  i^tiê  I  11  mtttnu  de  Gavnti. 
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A  Robert  Dtibreuil,  par  mandement  de  Monseigneur  donne  ixrx*joijf 
de  novembri!  pour  une  hag^uenée  qui  fu  amenée  à  Monseigneur,  h- 
quelle  S*  Julian  avoit  lessié  h  Hesnes,  lx  frans. 

Au  sire  de  Gauville  pour  un  cheval  aehalé  de  \\  et  baiilié  h  k*h.iii 
Chico  pour  alerà  Avrencbes,  ou  Monseigneur  le  Captai  lentoioit  ha*- 
tivemeril  pour  se^  l^csoignes,  comme  a]»perl  par  mandement  de  mon 
dit  âeigneur  le  Captai ,  contenant  pluscurs  autres  choses  »  doDiié 
iinr  jour  de  niay  CCCLXVIIÎ ,  et  par  quittaiicc  dudit  sire  de  Gauvillf 
du  II*  jour  de  may  OXLXVIII,  iîi  frans, 

A  Maciot  le  Forestier  pour  un  cheval  prins  de  lui  poar  monter  tin 
val  le  t  |>ûur  aler  devers  Monseigneur  le  <]laptal  d'Kvrcm  à  Soissonstn 
la  coropaignie  de  Messire  EsUenne  Girard,  clerc  de  Monseigneur,  pour 
ïez  besoignes  de  Monseigneur,  lequel  cheval  fut  mort  en  chemin,  psf 
mandement  de  mondit  seigneur  le  Captai  donné  xvii'  jour  de  may 
CCCLXVIII,  cl  par  quittance  dtidit  Maciot  îan  dessus  dit,  ïvm  frans- 

(F^  io)  A  Gucrart  Mausergent,  bailli  d^Kvrt'ui,  par  mandement  di-' 
Monseigneur  le   Captai  donné  iii*'  jour  de  janvier  CCCLXVIII ,  qui 
estoient  deuz  audit  bailli  pour  reste  de  plus  grant  somme  pour  un 
roncin  prins  de  li  et  tiaillié  à  Bertran  de  Seraberie,  chambellan  de» 
Monseigneur,  pour  aler  devers  li  en  Navarre,  pour  sez  besoignes,  palT 
quiltancc  dudit  bailli  du  s' jour  dudit  raoiz,  il  frans. 

A  maislru  Michel  Durant  pour  une  haguenée  achatée  de  li  atec 
seïlc  pour  la  raonleure  de  certaine  personne  que  Monseigneur  mandoit 
devers  li  en  son  royaume  de  Navarre,  comme  il  appert  par  mandemen 
de  Monseigneur  d'Avrenches,  lieutenant  de  Monseigneur,  don 
iir  jour  de  juin  CCCLXVIII,  un  franz. 

A  Henri  de  Mante ,  viconie  (rAvrenches ,  pour  nn  roncin  achaté  i 
lui  par  Jehan  Bezain,  escuier  desctirie  de  Monseigneur,  pour  bailler  à 
Laneclot,  comme  il  appert  par  cedulle  dudit  escuier  et  mandemejit  de 
Monseigneur  donné  le  v«  jour  daoust  lau  LXIX,  li  frans. 

A  Guillaume  Bloville,  par  raandonient  de  Monseigneur  d'Avrenche 
lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai,  donné  peiiultirae  jour  de  }uw 
Ian  LXLX,  pourun  roncin  fauvel  que  mondit  seigneur d' Avrencbes  fislj 
prtîndre  de  li  et  livrera  Coppequin  l'Allemant,  chevaucheur  de  Mon 
seigneur,  pour  aler  hasiivcnient  à  lencontre  de  li  en  certaine 
gerie,  et  par  quittance  dudit  Rîoville,  xxv  frans. 

A  Maistre  Jehan  de  la  Vacherie,  officiai  d' Avrencbes,  pourun  cheval 
aehalé  de  li  par  ledit  tscuier  pour  bailUr  à  Jehan  Denncl,  clerc  du 
chambre  au  s  deniers  de  Monseigneur,  comme  apjwrt  par  cedulle  dudit 
escuitrel  mandement  de  Monseigncurdonné  vi"  jourdaoust  lanLXL 
XV  frans. 

A  Monseigneur  labbé  de  Cherebourg  pour  un  cheval  prins  de  U  < 
livré  à  Messire  Jehan  Tes&on,  comme  appert  par  mandement  de  mon" 


dit  seigneur  du  vu i*  jour  de  janvier  CCCLXIX  tit  f>ar  quilLance  dudit 
abl>é,  xxv  frans. 

A  Jehan  Me  Herbovilîe  pour  un  cheval  prinsdc  li  et  livré  audit  Mes- 
sire  Jehan  Tesson,  cuinme  appert  jar  mandement  de  mondit  srigneur 
du  VIII*  jour  de  Janvier  CCCLXiX  et  par  quittance  dudit  Herbovilîe  > 
un  frans. 

A  Jehan  de  Saint  Osmer  pour  un  cheval  prins  de  l«i  el  livré  audit 
Messîre  Jehan  Tesson ,  comme  appert  par  mandemenl  de  mondit  sei- 
gneur donné  vni*  jour  de  janvier  CCCLXIX  et  i>ar  tïiiiltancc  dudit 
Jehan,  xiiti  francs. 

A  Mes^ire  Jehan  de  Crevecuer,  maistre  doste!  de  Monseigneur^  par 
son  mandement  donné  ini*  jourde  mars  lan  CCCLXIX,  pour  un  cour- 
sier prinsde  H  en  Navarre  par  Monseigneur,  prisié  vi»»  florins  d'Arra- 
gon  avalués  à  nii"  frans,  el  pour  une  haguenée  prinse  el  achatée 
de  lui  et  baillic  à  Messire  Jehan  du  Tilleul ,  qui  scn  retournoil  en 
Navarre,  t  frans.  Valent  cez  parties  et  qui  audit  Crevec«er  ont  esté 
poiées  par  pluseurs  de  sez  quittances,  vi*«ï  frans, 

A  Jehan  Tiesse,  barbier  de  Monseigneur,  pour  un  cheval  prins  de 
ïi,  comme  appert  par  mandement  de  mondit  seigneur  du  xii*  jour 
davril  CCLXX,  %  frans. 

Audit  Jehan  Tiesse  pour  un  roncin  que  Monseigneur  fist  prendre  de 
lui,  comme  appert  par  son  mandement  donné  m"  davril  CGCl^XX, 
X  frans. 

A  Jehanin  le  Jaffu  de  Gavray,  pour  un  roncin  gris  pommelle  achaté 
de  li,  corome  appert  par  mandement  de  Monseignetir  donné  xvr  jour 
de  may  lan  LX\.  x  frans, 

A  Michel  le  Boullengier,  par  vertu  dudit  mandement,  pcmrun  autre 
roncin  gris  pommelle  achaté  de  tut,  xim  frans,  lez  quieux  pmcins  furent 
tkitUez  et  livrez,  lun  à  Andrieu  du  Croq  et  lautre  à  Friquet,  vaîlel  de 
cuisine,  pour  chevaucbier  et  aleres  bcsoignesde  Monseigneur,  et  fout 
Xrnii  frans, 

A  Henri  de  Mante,  vicon le  d'Avrenches,  pour  un  roncin  raoï-el  prins 

el  achaté  de  lui  \mr  le  commandement  de  Monseigneur,  comme  appert 

P<ar  si'Z  lettres  données  ix*^  jour  doctohre  CCCLXX,  avecquescedullede 

Guyol  d'Arcy,  cscuierdescuierie  de  mondit  seigneur,  lequel  cheval  fut 

^onné  à  Messire  Tercc  II  et  de  Haueucourt,  i.x  frans. 

A  Jehanin  le  JalFu  de  Cavray,  (Jour  un  cheval  prins  et  achaté  de  li 
^Wi  esté  derrain  passé  et  livré  h  Pcrrinet  Gautierj  comme  appert  par 
•^'landement  de  Monseigneur  donné  xii"  jour  doctobrc  CCCLXX, 
^    frans. 

A  GutUol  Ouret  de  Gavray,  pour  un  cheval  prins  de  li  et  hailhé  à 
^^cssire  Gauvain  de  Tollevast,  comme  appert  par  mandemeni  de  Mon- 
^^^igfjeur  donne  xn*  Jour  doct*)hre  CCCLXX,  x  frans, 
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î  iççerî  for  «k  nanàsaBeac  Asbk  nrr*  j 
«scnie  4e  ^^dsc  ^.l».  aesKnr  iiMmat  4t 
nryt  yjfte  éa^  »îéi.  n  frias. 

JffKft   fm  MO 

HT  bjUu 
A  fenort  BAèot  poor  ■■  cftevii  priK  ée  i.  1 

XV* ymi  àt  m  miiifcf  '  OrfllX,  xn  1 

Aa  neoale4leTjJlcîîeBapiMrBB  raviB  prias  éelij,cnaaei|p 

IdfcMouMifeDuii'do— éi¥i«joTée ahii  OOCUi 

eefalk  de  G«t  d'Aicj,  ■■Hii  aonrie  4e  Soue^Ki 
tiif  fnas. 

AiidhTicoote|Kiiiiranaiiti«roiicîB|nKde  Im^  omhk  jippat  f 
iMiicIniifnt  de  moDdH  sâgnegr  donné  nx^jonr  dewifcafaieOÛCLX] 
x^tapaa  eednOe  dodit  mâslre  docorie,  xxxr  Crans. 

A  finefe  dTago  pour  n  dievaob  pritts  de  lî  et  baillez  à  Xesaireleki 
TtÊÊtm,  lequel  Monaeîgneiir  enro^  en  a  nUe  de  Xonnanoonrt  poi 
lateorlé  et  garde  dieelle  aveeqnes  antres  gens  dannes  «|ail  j  cnfoji 
ecMnme  appert  par  ton  maDdeoMot  donné  xvii«  joor  daTiil  GÛCUQ 
XLfrani(l). 

A  Henriet,  taiUenr,  par  le  dessus  dit  mandement,  pour  nn  dbfBTi 
prias  de  11  semUablement  et  bafllié  aodit  Messîie  iefaan  Tesson 
IV  franz. 

A  HerboTîlle  pour  an  cheval  prins  de  U  par  le  dessus  dit  manè 
meot,  et  baillé  audit  Messire  Jehan  xiiii  frans. 

A  Guillaume  le  Nepveu  pour  un  cheval  achaté  de  li  et  baillé  à  lan; 
coa,  sergent  darmes  de  Monseigneur,  par  mandement  de  Monseignei 
donné  xviii«  jour  de  may  CCCLXX»  xx  frans. 

A  Guiot  d*Arcy,  maistre  descurie  de  lostel  de  Monseigneur,  1 
baillé  pour  achater  chevaulx  pour  Monseigneur,  et  pour  ce  faire  c 
ala  en  Flandres  et  en  Brebant,  comme  appert  par  un  rooulleV)uqa 
sont  contenues  pluseurs  autres  parties,  lequel  rooulle  est  scellé  <j 
seel  dudit  Guyol,  et  par  mandement  de  Monseigneur  donné  à  Cher 
bourg  derrain  jour  de  may  CCCLXX,  faisant  mention  que  nonobstai 
que  ledit  Guyot  ne  face  aucun  compte  particulier  daucunes  somm 
par  li  receuez  contenues  oudit  rooulle,  si  veult  et  mande  Monseignet 

(1)  Le  mandemeot  rendu  ou  chapitre  de  despense  dosteU 
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y^Ue§*estre  déduites^  pour  ce  w*  frans,  desqwieux  est  à  rabatre 
MS  qtie  prmst  et  retint  l*'<lit  Guyol  par  sa  main  sur  ce  qiie  Mon- 
HT  il  povdl  devoir  de  certaine  provision  à  ii  ja  pieca  donnée  par 

'Monseigneur,  el  lez  quieui  je  ay  re|»rins  sur  ledit  Guyol.  Hem  cliet 

^^ï-^  fr.  que  dicelle  somme  poia  ledit  Guyot  pour  un  clieval  par  li  achaté 
POiir  Colin  rArinenrier,  et  qui  sur  Mon5<]igneiir  ne  se  doil  prendre  ne 
^fïjpter,  demeure,  qtii  dicelle  somme  dcxi*'  (r.  sont  à  reprendre  sur 
^onsf!igneur,  u^v  frans  fi). 

Audit  Guyot,  comme  appert  par  mandemenl  de  mondit  seigneur 
'iftfTiié  txuiî*  jour  de  novembre  CCr.LXX,  et  lequel  Guiot  les  bailla  et 
^elirrn  à  certains  valk^s  de  lostel  de  Monseigneur  ci  après  nommez, 
^rame  ledit  mandement  le  contient,  oultre  el  avec  un  frani  que  ledit 
Suiat  avoit  reeeuz  de  Jehanin  le  Mareschal  de  la  vente  dun  cheval  qui 
Pasteschaui  avoit  esté  rendu  en  lescurie  de  Monseigneur  et  vendu 
Cu^ntan  ou  moi?  daoust  lan  dessus  dit,  cest  assavoir  à  Henriet»  le 
UUear  de  Mouseigneur,  pour  acheter  un  roncin  pour  my  monter, 
*  fruas.  A  iJernart,  palierrenier  de  Monseigneur,  pour  achater  un 
Roncin  seoiblable,  m  frans.  A  Pateschaui ,  clerc  descurie  de  Monsei- 
gneur, pour  s^-mblable  cause,  x  Trans.  A  Jehanin  le  Mareschal  sembla- 
tileuH  Qt  m  frans,  A  lehanin  le  Saussier,  pour  semblable  cause,  t  frans. 
V^iJeut  CCI  parties  uni  frans ,  dont  il  est  cy  à  prendre,  l  frans* 

A  Estiennot  Poullain ,  par  mandement  de  Monseigneur  donne  or  jour 
^«  janvier  D:CLXX,  pour  un  cheval  et  une  selle  prins  de  li,  que  Mou- 
neur  donna  à  Jehanin  do  S*  Laurens,  orfèvre,  pour  le  sien  qui  11 
it  mort  en  venant  de  Paris  à  Evreui  aporttT  certains  joyaui  devers 
onseigneur,  ivu  frans. 

A  Y  on  net  le  M  on  nier,  poissonnier,  et  De  ni  sot  le  Mercier,  pour  ii  che- 

^^mils  achalia  dfuls  ou  moiz  de  décembre  CCI -LXIX  et  livrez  à  Messire 

auvain  dt»  Tollevast  el  Messirc  Ricart  Carlwnnel,  lesquielK  Monsei- 

ur  euvoia  de  Coslcntin  es  pallies  de  France,  comme  appert  par 

"^ïiandeinent  de  Monseigneur  donné  viii*  jour  de  janvier  lan  OXLXIX, 

^l  par  quiltiucc  des  dessus  diz  do  E[ve  jour  de   roay  CCULXXI, 

^^xiiu  frans. 

A  Rol»ert  GuUlet  pour  un  cheval  achaté  de  li  el  délivré  du  comman- 
dement de  Monseigneur  le  Capta) ,  lieutenant  de  Monseigneur,  à  Ber- 
^ran  de  Sarrabiere,  clumlit^llan  de  Monseigneur,  pour  aller  en  Navarre 
■^ù  Monseigneur  le  tlapLil  lenvoya  hastivemonl  devers  Monseigneur 
fK>ur  ses  bestiignt^s ,  comme  api*ert  jvar  son  mandement  donné  xiin'jour 
4e  décembre  CCCLXVIII ,  l  frans. 

fl)  Le  ouiuicmonl  roodu  ou  cbapitrc  de  mi5«r&  pour  Jurnoit  à  «rrurr  pour  Nonsci- 
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A  Michelco  Chippia,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  m*  jour 
de  novembre  CCCLXIX,  pour  un  cheval  qui  pieca  li  atoit  esté  donné 
quant  il  ala  du  commandement  de  Monseigneur  à  Nonnanooiu-t, 
XIII  frans. 

A  Jehan  Bourgoiz^  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai^  doDné 
xxvi«  jour  daoust  GCCLXVIH  et  par  quittance  de  li,  pour  un  che^ 
achaté  de  Bertran  de  Salins  et  livré  du  commandement  de  mon  dit 
seigneur  le  Captai  audit  Jehan ,  xx?  frans. 

A  Guillaume  Faudemcr  de  Montmartin^  pour  un  cheval  lequel  les 
Bretons  de  Champeaulx  et  Gênés  prindrent  en  alant  à  HeugueTilfe 
querrc  et  apporter  charbon  à  la  forteresse  de  Renierville  pour  la  ga^ 
nison  du  lieu,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  d'A- 
vrenches ,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai ,  donné  viii«  jour  daviil 
CCCLXVll,x  frans. 

Pour  un  cheval  achaté  pour  la  monteure  de  Coppequin,  leqwl 
Monseigneur  d'Avrenches,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai,  eovoia 
hastivement  en  Navarre  devers  Monseigneur,  comme  appert  par  son 
mandement  donné  xxiir  jour  de  mars  CCCLXVII ,  xxv  frans. 

(F^  éi.)  Pour  un  cheval  achaté  pour  Raoul  de  la  Plancher  vallelde 
chambre  de  Monseigneur,  et  quil  estoit  neccessiié  quil  eust  pour  sa 
monteure  pour  aler  en  certains  volages  à  Paris  pour  les  besoignes  de 
Monseigneur,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné 
iiii»  jour  de  juing  CCCLXX,  xxx  frans. 

A  maistre  Pierre  Dutcrtre,  qui  deuz  lui  estoient  pour  une  haguenée 
prinsc  de  li  pour  certain  voyage  que  Madame  la  Rojne  entcndoit  à  faire 
en  Navarre,  comme  appert  par  mandement  de  ma  dicte  dame  donné 
premier  jour  de  juing  CCCLXVl ,  xxxv  frans. 

A  Ricart  de  Nerc  eauc,  viconte  et  receveur  de  Mortaing,  pour  un 
roncin  brun  bay  pris  de  ly  par  commandement  de  Monseigneur  et 
livré  à  Bcrnon  de  Badcfol,  escuicr  de  mondit  seigneur,  par  Guyot 
d'Arcy,  mcstre  de  son  cscuric,  comme  appert  par  mandement  de 
mondit  seigneur  donné  xii*  jour  de  septembre  CCCLXX,  etparcedulie 
dudit  Guiot  donnée  x»  jour  de  septembre  CCCLXX,  pour  ce  lx  frans. 

Pour  un  cheval  achaté  et  livre  à  Pontoise ,  queu  de  Monseigneur, 
comme  appert  par  *on  mandement  donné  xxix«  jour  de  juillet  CCCLXX, 
XVI  frans. 

Somme  dachat  de  chevaux,  ifiiii^xi  franz. 

RETENUE   DE   CHEVALLIERS. 

A  Messire  Jehan  Chandos,  lequel  Monseigneur  avoit  retenu  à  vie 
pour  li  servir,  et  pour  ce  li  avoit  donnez  mil  royaulx  par  an  à  sa  vie,  à 


lermes,  moitié  à  Pasques  et  moitié  à  ia  S^  Michel .  si  comme  par 

Vtres  de  Monseigneur  dWvrenches  cl  de  labbé  de  Cherebotirg  don- 

^es  XF  jour  de  septembre  CCCLXVI,  qui  einsi  le  lesmoigneotj  appert, 

doDt  poiê  li  fu  sur  ce  qui  deu  li  povoit  t^lre,  [m-  un  quittances,  la 

Pt^ciiiicTc  donnée  de  Jehan  Daillel,  preslrej  receveur  duilii  €handos, 

'iu  xv«  jour  de  septembre  CCCLXIll,  cuii tenant  lix  frans,  la  segoride 

^^   Hayinon  Gaillart  du  n*  jour  de  décembre  CCCLXIII,  contenant 

^  l\)ya«li,  util  s*  pièce  el  franc  pour  xxvi  s*  viii  d.  ;  ta  tierce  dudil 

r*^ïian  Daillet,  receveur  dudit  Chandos,  donnée  iju*  jour  de  mare 

•*n  LXin,  contenant  ïii^  escus  de  Philippe,  iïv  s.  pièce  et  franc  pour 

tx\i  s.  vm  d. ,  et  iiii^v  e!^cus ,  xji  s,  pièce  el  franc  pour  ïJtvi  s.  viit  d.  ; 

quÂineme  du  dessus  dit  Haimon  Gaillart,  lieutenant  dudit  L^iltet^ 

ccveur  dudit  Chandos^  cuntenant  m^  eseus  de  Jeliao,  passée  devant 

y    ^belhon  de  Yalloigoes,  donnée  ix*  jour  de  may  lan  CCCLXIIII* 

^lerit  ces  parties  vin^^tii  L  et  lix  frana,  ixri  s.  vui  d.  pour  franc, 

'^^Vill  tout  vii^liii  fr-  et  demi. 

Somme  par  soi  viFxiti  franz  et  demi. 


Ci 


'«0 


DONS   A    HERITAGE. 


-A  Messire  Guillaume,  sei}?neur  de  Gauville^  chastellain  d'Orbec, 

^r  don  à  li  fait  par  Monseigrieur  de  rail  livres  de  rentes  par  an  à 

ntage,  à  II  termes,  moitié  à  l'Ascention  et  moitié  à  la  Toussai ns,  si 

I         *nmc  il  appert  par  ses  lettres  données  ou  moiz  de  décembre  CCCLVlll, 

^^^     coppie  rendue  ou  compte  précèdent ,  p<4ir  les  termes  et  ans  de  l'As- 

^^^^>ition  etToussainsCCCLXVIl,  (XCLXVllI,  aXLXlX ,  CCCLXX,  qui 

*il  niî  termes  et  un  ans,  font  en  somme  un'*  l.  sur  lesquieux  li  a 

lé  poié  par  pluseurs  de  sez  quittances  rendues  à  court,  franc  pour 

&.  t.  pièce,  iii*'v<^jtLvn  Lus  vi  d.  oh. 

A  Mcssire  Philippe  de  Piquigny,  mareschal  de  Monseigneur  pour 

^^TS,  pour  don  à  li  fait  de  v«  1.  de  reate  à  héritage  chascun  an,  avec 

^^^  ehaâtel  de  Tinchebray,  comme  il  appert  par  coppie  des  lettres  de 

"^^  «n§€ig7ïeur  données  à  Pampelune  ou  moiz  davril  CCCLXV,  et  pour  ce 

"^ï  %  le  la  dicte  rente  nest  encore  assise  audit  raareschal ,  li  fu  poié  pai- 

^^'^ttres  de  Monsei^eur  Messire  Loys  de  Navarre,  frère  et  lieutenant  de 

^**ondit  seigneur,  données  le  xx»^  jour  de  novembre  CCCLXV»  et  par  sa 

^ï^ittânce  du  viii'^  jour  de  juillet  GCCT.XVï^  mi*L  frans. 

A  Ji'hanne.  femme  de  Gilleberl  de  Tillieres,  fille  de  feu  Jehan  tlehan, 

l>^uf  don  ii  li  fait  de  ii*^  L  de  rente  par  a»,  tcsquieux  Monseigneur  ti 

^^oit  faire  asseoir  à  héritage ,  comme  appert  par  coppie  de  sez  lettres 

ï^^s^nt  mention  de  ce,  rendues  à  courl,  données  xxix'  jour  de  decem- 

^^  CCCI.XVl ,  lesqnieux  Monseigneur  vouloit  ti  estre  poiez  par  quar- 

•^'s  dan  par  egautx  portions,  jusques  à  ce  que  il  les  li  eusl  fait 
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asseoir^  fut  fait  compte  aiec  Pieire  de  Rqc  pour  et  ou  nom  de  L 
iefaanne,  depuis  ledit  iin*  jour  de  deœtnhrt;  CCCLXVI  jusques  s 
mier  jour  de  janvier  QXLXX,  qui  font  lui  ans,  font  rm^  U  qui  iralcût 
▼nr*^  frans^  lesquels  lui  snnt  deuz  et  oe  U  eu  a  esté  mi»  pa|éj  et  pour 
ce  nen  est  aucune  chose  cy  prins. 

A  Messire  Baudoin  de  Beaulo,  chevalier,  cappitaiiie  de  Nogeni  le 
Roy,  pour  doo  à  li  fait  à  héritage  de  ni*^  L  de  rente  par  an  à  prend 
par  \if  ses  hoirs  ou  autres  ayanz  cause  de  U,  sur  la  recepte  dudii 
Nougent  le  Roy,  jusques  à  ce  que*  autreinent  li  soient  88SlSo| 
n  termes,  moitié  à  rAscention  et  moitié  à  la  Touâsains,  si  cttmtùt  I 
appert  par  coppie  des  lettres  de  Monseigneur  données  à  Pampelune  le 
derrain  jour  davril  CCCLXV,  li  fu  deu  pour  les  termes  d'Ascentioni, 
Toiissains  CiXLXV,  AscentioD,  Toussains  CCCLXVI,  et  pour  yceol] 
cootinuelment  ensuivans  jusques  au  terme  de  Toussains  CCCLXXJ 
ycelui  terme  comprins  et  compté  eni,  qui  font  vi  ans  toux  compïèsj 
xviri^'L,  sur  lesquieïi  a  esté  poiê  pour  ledit  Messire  Raudoiiin  et 
son  nom  à  Claye  do  Heaulo,  son  frère  et  son  lieutenant  à  Nogent,  par"' 
sa  quittance  donnée  le  jour  de  S*  Pierre  ou  moiz  de  juing  CCCtJilX 
contenant  greigneur  somme,  un'^uiii  1.  us.  ix  d. ,  franc  pour  xx  s,  l. 
pièce,  valent  xiii*^Liin  fr,  ii  s.  ii  d.  t.  Item  par  quittance  dudit  Messire 
Baudouin  du  ir*  jour  de  juin^  CCCLXX,  contenant  plus  granl  somme, 
iiiFXLv  1.  XVII  S.  m  d.,  franc  pour  3U[  s.  t.  pièce,  font  ces  partie 
ifiiF  fr&ng. 

Somme  de  dons  à  héritage^  v^vitî^nu^^xvii  L  ii  s.  vi  d*  ob,J 
franc  pour  i%  s, 

DONS   A   VIE, 

A  Madame  de  Saqueinvllle^  femme  de  feu  Messire  Pierre  de  Sac-^ 
qucin ville,  laquelle  du  don  et  octroy  de  Monseigneur  prent  par  an 
à  vie  depiiiz  le  trespassement  dudit  feu  Messire  Pierre  v*^  t,  si  coron 
il  appert  par  lettres  de  Monseij^neur  données  viu"  jour  de  fc^ 
vrier  CCCLXX,  la  coppie  rendue  ou  compte  précèdent,  contenant  plu-^ 
seurs  autres  bicnfaiz  donnés  et  octroies  par  Monseigneur  audit  fei 
Messire  Pierre,  fut  poié  sur  ycculr  v«  1.  que  prenl  ma  dicte  dame  \ 
an  aus  termes  de  rAscention  et  Toussains ,  tant  sur  les  termes  paasef 
deuz  à  ma  dicle  dame  à  cause  dicelle  rente,  depuiz  lez  moiz  daoust.^ 
CCCLXllIl  que  ledit  feu  Messire  Pierre  mourut  à  Rouan  après  la-^ 
bataille  de  Cocherel,  où  il  fut  prins  en  la  corapaignie  de  Monseigneur-^ 
le  Captai ,  et  lors  commença  prendre  ma  dicte  dame  sa  raute ,  jusques^Si 
à  la  Toussains  CCCLXX ,  ce  terme  comprins  en  ce,  qui  font  vi  ans  i 


(1)  D.  quitt.  de  iiii«uftt  fr,  ii  s.  ix  d.  Il  1a  rendue  mr  le  chapitre  de  don»  à  vé^  ^ 
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an  tcnnc  tous  acompUs^  et  foot  en  somme  m**ii*'L  l  »  comme  sur  ta 
somme  de  mil  frans  que  Monseigneur  Toullolt  et  mandoît  lî  e^tre  poicz 
ane  foii,  sur  et  en  dcduclion  de  ce  qui  ïi  po^oit  eslre  deu  à  cause  de 
II"  h  de  rente  par  an  que  prenoit  à  vie  du  don  de  Monseigneur  ledit 
feu  Mesôîre  Pierre  ou  temps  quil  vifott ,  comme  il  appert  par  lettres 
de  Monseigneur  données  derrain  jour  da\Til  CCCLXV,  dont  grans  arré- 
rages H  csioieut  et  sont  encore  deui ,  si  comme  il  paet  apparoir  par  le 
compte  précèdent  ;  einsi  se  montent  cez  présentes  parties  deuez  à  ma 
dicte  dame  depuis  ?e  irespassemént  dudit  Messire  Pierre ,  desquelles 
Manseigneur  mande  et  veult  lî  eslre  fait  pciicment  ou  à  gez  geni  pour 
elle,  mi^ii*!  livres,  sauf  quil  en  est  à  déduire  et  rabatre,  qui  par 
mandement  de  Monsei^eur,  dont  dessus  est  fait  mention ,  donné  der- 
rain jour  davril  CCCLXV^  li  fut  poîé  iin''tï\i  frans  ii  tiers  i  quart, 
ttem  par  mandement  de  Madame  la  Royne  donné  nu*  jour  de 
juîng  CCCLXVI,  furent  poicz  pour  et  ou  nom  de  Madame  de  Saquein- 
vfHc  à  Madame  de  Poj,  sa  fille ,  pour  ce  que  Madame  de  Saquein- 
irîMe,  sa  mère ,  sen  aloit  en  Navarre  en  la  compaignie  de  Madame  la 
Rejne^  ini*  frans,  si  comme  cez  u  parties  apperent  par  le  compte 
|>t«oedent^  desquelles  je  ne  pren^  rienz  cy^  combien  que  elles  sont  à 
déduire  sur  la  dessusdicte  somme,  pour  ce  que  ou  compte  précèdent 
les  ay  prinscs  par  les  mandemens  dessus  dis,  einsi  demoure  de  reste 
m«ini^ï\iii  frans  \x  deniers,  sur  lesquieux  ont  esté  poiez  par  pluseurs 
parties,  si  connue  il  appert  par  pluseurs  cpiittmces  de  ma  dicte  dame 
de  Saquein ville  et  Madame  de  Poy,  sa  fille ,  xvn^^Lu  fr.  i  quart  et  un  d. 

[Item  se  est  tenue  pour  contente  Madame  de  Poy  de  Juhan  Dufour, 
|N)tir  lors  receveur  d'Evreux,  pour  pluseurs  parties  accordées  cntreuli 
pour  aucunes  termes  que  elle  avoil  tenues  ou  fait  tenir  et  lesquelles 
je  renz  en  receptc  ci  devant,  ii^lvj  frans  (l). 

Item  que  ma  dicte  dame  de  Poy  scst  tenue  h  poiéc  de  Messire  Estienne 
Girard  pour  lors  quil  faisoit  la  receple  d'Evreux*  pour  pluseurs  parties 
accordées  entre  eulx^  tant  pour  aucunepi  fermrs  que  elle  tenoit  comme 
en  deniers  à  li  baillez,  desquelles  parties  je  faiz  rcccpte  cy  devant  en 
ce  présent  complu  pour  ce  quil  me  tiennent  ci  lieu  ,  iFlxii  frans;  font 
cez  parties  du  poié  ii*'ii*'[Ax  frans  t  quart  nu  d]  (î). 

Et  est  assavoir  qui  demeure  deu  h  ma  dicte  dame  ii'^xlvii  fr 
m  qaars  xvi  d.,  dont  elle  a  lettres  de  certification  de  moi  du  vi»  jour 
de  janvier  CCCLXX. 

A  Messire  Loys  de  Ponmereul  dit  Sauvaige  pour  son  don  à  vie  de 


{\\  Btddidit  quittatmam  ,   tarrun  hquitur  quia  ett   facta   ttàb  iiQillo  fiUû  dicté 

(I)  U  tfolt  qQltlificc  de  ces  it  lignes  (tic.  L  arlictu)  ftCoti|i4èefi,  C«»t  «aiMivoir  do 
^ivm  rr. 
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mi"  esaiz  par  an  à  II  fait  par  Monseignear,  à  deux  l 
Pasques  et  moitié  à  la  S^  Michel .  C4fn!iie  appert  par  kttrts  de 
seigneur  doonées  premier  jour  de  huit  CiXLXI,  la  ooppie  roMLne 
ou  com(4e  précèdent,  pour  les  ans  et  termes  de  Pasqaes  et  SF  Ifli- 
chel  CXCUCVIl,  Fasques,  S^  Miche!  ensoifans,  Pasqnes,  9  IficftMl 
CCCLIL\,  Pasqnes,  S^  Michel  CCCLXI,  qui  font  nu  ans  et  tiii  tcmscs 
et  font  en  somme  ti^xl  escns,  sur  lesqnieux  U  a  esté  poié  par  plo- 
seurs  de  sez  quittances^  comme  par  ycelles  rendues  à  eourt  appert, 
Tii»«Tii  frans  I  tiers. 

A  maistre  Pierre  Dutertre,  conseiller  de  Monseigneur,  lequel  pour 
don  à  li  (ait  à  Tolenté  par  Monseigneur  prenoit  m^  escnz  par  an,  ooltre 
et  avec  certain  autre  tiienlait  quil  prenoit  pour  antre  manière,  coome 
il  apfiert  ou  chappiltre  de  dons  à  Tolenté  cy  après  ensuivant,  lesqmeox 
i]i<^  escuz  de  don  à  Tolenté  par  an  Monseigneur  li  a  confermé  à  Tîe,  et 
aTec  yceulz  m^  escus  li  a  donné  et  octroie  pour  mieolx  sooslenir  iob 
estât  c  frans  par  an;  einsi  prent  ledit  maistre  Pierre  lu^  fir.  par>n, 
lesquieux  Monseigneur  li  a  assignés  prendre  et  receToir  sor  ses  re- 
ceptes  d*Orbec^  moitié  à  la  S^  Michel  et  moitié  à  Pisqoes,  premier 
(F*  i  J)  terme  comoiencant  à  la  Se  Michel  CCCLXVII ,  si  comme  il  appert 
par  coppie  des  lettres  de  Monseigneur  données  à  Tudelle  ix*  jour 
daoust  CCCLXVII  y  rendues  à  court,  fut  poié  audit  maistre  Pierre  par 
pluseurs  de  sez  quittances  pour  les  termes  de  S^  Michel  CCCLXVII , 
Pasques  et  S^  Michel  CCCLXVlll,  Pasques  et  St  M.  ensuivans,  Pasques 
et  St  Michel  CCCIXX,  qui  font  tu  termes,  mil  cinquante  frans. 

A  Ferri  de  Pade  pour  don  à  li  fait  à  vie  de  xx  escuz  par  an ,  mcMtié 
à  TAscention  et  moitié  à  la  Toussains,  comme  appert  par  lettres  de 
Monseigneur  données  xv*  jour  de  janvier  CCCLXll ,  la  coppie  rendue 
ou  compte  précèdent,  pour  les  termes  et  ans  de  l'Ascention,  Tous- 
sains  CCCLXVII,  CCCLXVlll,  CCCLXIX  et  CCCLXX,  qui  font  un  ans 
et  >iii  termes,  iiii"  escuz,  desquieux  li  a  esté  poié  par  pluseurs  de  sez 
quittances  lxix  escuz,  valent  xlvi  franz  (1). 

A  Jehanin  le  Prestrcl,  auquel  Monseigneur  a  donné  pour  considéra- 
tion des  lx)ns  et  agréables  services  que  feu  Jaquet  le  Prestrel ,  son 
père,  li  avoit  faiz  et  à  Madame  la  Royne,  lx  l.  par  an  à  vie  sur  le 
tabelliounage  de  la  ville  et  viconté  de  Valloignes,  comme  appert  par 
coppie  des  lettres  de  Monseigneur  données  à  Lestoillc  xxvii«  jour  de 
mars  lan  de  grâce  commençant  à  la  feste  de  rAdnunciation  Noslre 
Dame  mil  trois  cens  seiante  et  six;  et  à  Guillaume  le  Prestrcl,  Thom- 
mete  et  Jaquetc,  ses  suers,  enffans  dudit  Jaquet,  ausquieux  Monsei- 
gneur donna  pour  semblable  cause  ii<^  1.  par  an  jusques  ad  ce  que 
autrement  en  eust  ordené ,  comme  appert  par  coppies  des  lettres  de 

Cl)  D.  quitt.  de  vu  escuz  et  vi  s.  par.,  franc  pour  xvi  s.  par.  (,Sote  rayée.) 
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Ûgneur  données  xini«  jour  de  juillet  CCCLXV] ,  fut  poié  audit 
e  Prestrel,  sur  ce  qui  puet  cslre  deu  à  H ,  à  ses  dis  frères 

suers ,  par  pluseurs  de  ses  quitUnces^  ii^xxxvi  fraris  i  quart 
A  Messire  Jehan  de  Tilli,  chevalier,  pour  moitié  de  u^  1.  qtitl  preot 
ir  ao  à  irie  du  don  dif  Monseigneur,  oultre  jF  es4.^us  semblabîemenl 

1i  doniiex,  comme  appert  par  coppie  des  ïeUres  de  Monseigtieur 
ndues  on  compte  précèdent,  pour  le  terme  de  l'Ascention  CCCLXï, 
Iquel  terme  poiement  li  avoit  esté  fait  par  Mariiu  TOurs ,  viconU  de 
trenton ,  cumme  appert  par  sa  quitlanœ  du  vin^  jour  de  septembre 
[iXLXt  f  el  Messire  Gulllaumi'  Froyer,  pinir  lors  trtîsorier  de  Monsei- 
leur,  ne  le  voull  déduire  ne  rakilre  audit  viconte  pour  ce  quil  tie  lî 
I  rendoit  aucune  quillance  et  disoil  ycelîc  avoir  adirée,  el  depuiz 
couvrce  *:i  k  moy  J.  Climence  aporlêe  avec  un  maiiJenient  de  Mon- 
igncur  le  Captai,  lieutenant  de  Monsei^*ucur,  donné  xv*  jour  do 
i^'embre  CCCLXVMI,  par  lequel  îl  me  mande,  nwiobstaui  le  poie- 
i:iit  fait  audcvaiil  du  temps  que  je  fusse  en  loffice  de  trésorerie, 
Jwitre  audit  viconle  ycelui  poiement,  pour  ce  c  L,  valent  c  escuz. 

Audit  Messire  Jehan  pour  le  don  de  ii*^  L  el  u^  escu2,  dont  cy  dessus 
X  fait  mention,  à  li  donnez  à  vïe,  comme  dit  est,  pour  le^  ans 
^CLXVir,  CCCLXVU!,  CCCr.XIX  et  CCCLXX,  qui  font  itti  ans,  mon- 
Htvui**  L  et  VI u^  escuz,  sur  les  quieul\  li  a  eslé  poié  par  deux  de  ses 
iitlances  renduez  à  court,  in*^  franscl  xi  royaulx,  valent  ïu^^ïvj  franz 

demi. 

A  Messire  Tiuy  de  Gau  ville  pour  don  à  li  fait  de  r  esc  us  à  vie,  mr^îtié 

Paâques  et  moitié  à  la  S*  Michel ,  comme  il  appert  par  lellres  de 
tjrïseigneur  données  iviu*  jowrduilobre  iTXCLXÎM,  la  coppie  rendue  on 
Mnpii:  précèdent,  pour  lest  termes  de  Pasques,  S^  Michel  CCCLXVU, 
isques,  S^  Michel  ensuivans,  Pasques,  S'  Michel  CCCLXIX  et  l*as(|yes 
tXXXX,  font  vu  termes  qui  valent  iïi*^t.  escuz,  sur  les  quieux  li  fut  poié 
fcr quittance  de  Monseigneur  de  Gauville  ,  son  pen?,  donnée  vu*  jour 
a  janvier  CCCLXVIH  ,  c  frans. 

[h)  A  Symon  de  Gaovillc  dit  le  Tort,  par  mandement  de  Monseigneur 
Dttné  à  Cherebourg  le  xxt*  jour  de  may  CCCLXX,  la  coppie  rendue  h 
^urt,  contenant  comme  pieca  il  eust  donné  à  Messire  Guy  de  Gau  ville, 
^valier,  son  chamtHjîlany  c  escus  de  Jehan  à  prendre  ehascun  an  aus 
-Tïnes  acouslumez  sur  sa  tresort^rie,  et  ledit  Messire  Guy  li  ait  supplié 
^Ttquisque  le  dit  don  li  voulsisl  transporter  audit  Simon,  son  frère, 
'**Dseigneur,  à  la  requesle  dudit  Messire  Guy,  à  ycelui  Symon  atrans- 
'**té  îe  don  desfliz  c  escuz  de  rente  par  an  que  fait  avoit  audit  Mcs- 
f*  Ouy,  comme  dit  est,  et  en  oultre,  eonsidtjrâol  les  services  que  ledit 
^f^n  li  a  faiz  et  quil  espère  quil  fera  ou  temps  à  venir,  a  voulu  et 
^Oié  i|ue,  conq^riusen  ce  les  diz  c  escuz  de  Jehan,  i!  ait  el  praigne 
psetgneur  chascun  au  sa  vie  durant  c  frans,  aus  termes  de  Tous- 
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sains  et  de  Pasqucs,  li  fut  poié  pour  le  terme  de  la  Toussaîns  CCCLX] 
par  quillance  du  xv*  joui'  de  fcATÎcr  oudit  an ,  l  frans. 

A  Mcssire  Jehan  Hossignol  pour  don  à  li  fait  à  vie  de  vi"  escui  par  a 
ju&ques  ad  ec  que  par  Monseigneur  soit  prouveu  ou  quil  lait£aiii 
veoir  de  beneûce  ou  bénéfices  quil  vieille  accepter  de  la  vaine  dioeolj 
VI"  êï^cuz  par  an,  comme  il  appert  par  lettres  de  Monseigneur  donné 
àOlit,  nii^jourde  juillet  CCCLXII,  la  coppie  rendue  ou  compte  pr 
dent,  pour  ui  ans  et  demi  commencans  en  juillet  CCCLXVIl  cl  fîni^ 
sans  xvi«  jour  de  janvier  CCCLXX ,  valent  iiu^rx  escui  qui  valeu 
ii*=ijji"  frans. 

(a)  A  Jaquotin  de  Bai^neux  pour  don  h  li  fait  par  Monseigneur  de' 
e  I.  de  rente  à  vie,  moitié  à  Pasques  el  moitié  à  la  S*  Michel,  C0DUDe_ 
afiperl  par  letlre  de  mon  dit  seigneur  rendue  ou  compte  precedeal; 
l>our  les  termes  de  Pasques  et  S^  Michel  CCCLXVIl,  par  pluseursquil 
tances  dodit  Jaquotin  c  frans. 

[A  Jehan  de  Soissons  dit  Trompeté ,  pour  don  à  li  fait  et  à  sa  I 
de  L  escus  par  an  à  vie,  moitié  à  Pasqueg  et  moitié  à  la  S* 
comme  appert  par  lettres  de  Monseigneur  données  à  Tiidelle  x«  jod 
daoust  CCCLXtU,  la  coppie  rendue  ou  compte  prec^edent,  fut  fa 
poiemeni  pour  les  ans  el  termes  de  Pasques,  S*  Michel  CCCLXVIl , 
CCCLXVlll,  CCCLXLX  et  CCCLXX,  qui  font  un  ansetviii  termes,  foui 
11^  escuz  qui  valent  vi"ïin  fr,  i  tiers,  li  a  esté  payé  par  pluseursde  ses 
quittances,  cm  franz  i  tiers. 

A  Colarl  de  Fresnoy^  pour  don  à  li  fait  à  vie  par  Monseigneur, 
cause  de  loffîce  et  mestrie  des  caucs  et  foreals  de  Monseigneur  que  I 
lui  a  commise  avec  les  proiifiis  et  emolumens  appartenans  à  yœluij 
de  11*^  L  par  an  a  ii  termes,  moitié  à  la  Toussains  et  moitié  à  l\ 
lion,  si  comme  il  appert  par  lettres  de  Monseigneur  données  «viu«joa 
de  janvier  CCCLXV,  par  lesquelles  Monseigneur  mande  li  faire  poie 
ment  des  dicles  n^  1.  par  chascun  an,  depuiz  quil  fut  institué  et  i 
ou  dit  office,  onquel  il  fut  commiz  par  mondit  seigneur  après  la  mo 
de  feu  Pierre  de  Pbelins,  si  comme  il  appert  par  lettres  de  Mouseig 
données  xiixo  jourdc  décembre  CCCLXII  ;  einsi  commencèrent  ses  dii^ 
gaîges  au  terme  de  l'Ascention  CCCLXIll ,  dont  compte  li  a  esté  fait 
pour  yccluy  terme  d*Ascentjon,  Toussains  ensuivant,  qui  font  un  an, 
Astenlion,  Toussains  CCCLXllïl,  CCCLXV,  CCCLXVl,  CCCLXMl, 
CCCLXVUI,  CCCLXIX  et  Toussains  CCCLXX,  qui  font  viii  ans 
ïvi  termes,  c  l.  pour  terme,  valent  xvi*^  L,  des  quieux  y  a,  cesl  assa*' 
voir  pour  le  terme  d'Ascention  CCCLXIll,  c  L,  franc  pour  xni  s.^i  d,  L 
pièce,  valent  iiii"*  U\  u  tiers  i  quajt,  raoinz  vu  d.  ob. ,  et  pour  h 
lerraes  de  Toussains  CCCLXIll,  Ascention ,  Toussains   CCCLXini] 
Aficention,  Toussains  CCCLXV,  qui  font  v  termes,  foui  v^  L,  franc  pou 
XIX  s,  pièce,  valent  nrxxxin  fr.  i  tiers,  et  pour  les  termes  d* Ascention 
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TomsuBS  CÛCLIVI^  AscentiOQ»  ToussaiiiB  QCCUVll,  C€CLX\ni, 
CCCLXn,  Ascentioii,  Tmiasaiiks  CiiUL^,  qui  font  x  tenues»  foot  mil  h, 
Cranc  paor  jx  ^,  foal  mil  frans,  vaieot  iouies  ces  parties  à  frans 
xiiii*tïiui  £r.  un  &.  mi  d.]  [1)  ' 

A  Caulier  Piquot,  tailleiir  de  Hooseigoetir»  poar  sod  doo  à  rie  de 
m  8.  p'*  par  joar^  depoa  le  jour  de  (Masques  CCCLXVfl,  qui  forent 
Twuî*  jour  davril,  ce  jour  compté  eux,  jusques  à  la  CbandeUeur 
MOÙCLSJH,  ce  jour  non  compté,  ouquel  espace  de  temps  a  xm^^m** 
jours,  qui  valent,  à  m  s.  par.  par  Jour,  ii^ii  1,  x  s,  par.,  franc  pottr 
xiii  £.  par.  pièce,  n'^Lix  Cr-  demi  ni  s.  par.,  sur  lesquieux  li  a  esté 
pelé  en  pluseurs  parties  acordées  entre  lui  et  moj  par  compte  fait 
TF'xxt  f raflât  Bt  soit  mémoire  que  par  compte  fait  entre  ledit  Gautier 
el  toùjj  tant  de  sez  dessu^is  gaiges  depuiz  ta  Saint  lehan  Baptiste 
CCCLXU  jusques  au  premier  jour  de  février  CCCLXX,  conome  pour  cer- 
taines parties  par  li  délivrées  en  ycelui  temps,  li  est  deu  de  reste  et 
dont  ii  a  ma  cedulle  du  x«  jour  de  juing  CCCLXXt ,  dont  je  ne  preng 
ricni  en  despensc,  pour  ce  que  il  li  sont  deux,  u^'uu**!  fr.  ii  tiers  et 
m  quars  (t). 

A  Ysabeau  de  Germonville,  damoisellc  de  Madame  la  Royne,  poux 
don  à  elle  fait  à  vie  de  c  florins  par  an ,  aus  termes  de  TAscention  et 
Toassaina,  comme  il  appert  par  leltn^s  de  Monseigneur  donnée^ 
xu»  jour  de  novembre  CCCLXV,  la  coppie  rendue  ou  compte  précèdent^ 
fttt  poié  sur  les  ans  et  termes  d'Ascention  el  Toussains  CCCLXVU, 
CCCLX Vm,  CCGLXIX  et  OCCLXX,  par  u  quittances  de  la  dicte  Ysabeau, 
tox  frans. 

Audit  Guiot  d'Arci  pour  don  à  li  fait  par  Monseigneur  de  u^  L  de 
rente  à  vie,  à  n  termes,  moitié  à  Pasqnes  et  moitié  à  la  S^  Michel,  pre- 
|îef  ternie  commençant  à  la  S*  Michel  lan  LXVU,  si  comme  iî  appert 
ar  lettres  de  Monseigneur  données  vri*  jowr  de  septembre  CCCLXVU, 
la  coppie  rendue  à  court,  li  fut  poié  par  pluseurs  de  sez  quittances 
pour  les  termes  de  S<  Michel  CCCLXVU,  Pasqucs,S*  Micliel  CCCLXVllI, 
CCXXXIX  et  pour  le  terme  de  Pasqucs  CCCLXX,  qiii  font  vi  termes, 
VI  <^  frans. 

A  Gniot  d'Arcy,  nagueres  maislrc  de^curic  de  Monseigneur  et  à  pre- 


(lî  -.,  fiil  de  L  cscui  par  to...  a  esté  pdy6  du  Mf  Jehan.,  pour  tout  l«  leuip» 

I  aettè.».  jusque»  aa  rei  de  la  soinnie  de  x,xx  fr...  que  ledtl  CHinenee  en  a  rt^prins... 

I  tempUs  precedcni  comme  en  ceatui...  moins  tut  clonnu  l&Uî  tlinitHice  I<uiJ]u1v  pai' 

lesttiùigDùit  lui  Cf^lri;  deu  w  fr^nt,  lesi|ueU  nu  fr.  lui  aui  e&tii  ioui  paJei  pur 

"JT  l^rrufic,  trésorier,  et  ^liiui  auroit  irop  esté   paiei  do  x  fr,  qui  font  t  reccKivrtîr 

ânr  lui  ou  sur  ledit  Climoncc. 

MtfiSiairo  J.  Climcucc  h  baillé  qnitluQceB  dudit  Coltirt  qui  ^c  montiaQt,  ouHreMtte 
•oauM,  iiii'*\r  (r.  fit  riii  d.,  iesqu^^aa  il  a  à  recouvrer  sur  ledit  CoUrt. 
\^  D   qvltt   de  in  f^n». 
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¥sntvfù  tttîllî  <fe  Coileiitin.  auquel  Monsittfi  4qin  ji  pcncHe 
r^riU  «  TM;  f^  ri^'>cD(«nâatioa  <ks  b^is  services  q«e  il  fi  «voit  fn, 
4/«t  Mit  Ouiot  faLv/it  amande  â  M*>aâctrfkHir  de  ptnsoBS  anoKe 
qoil  dLV/it  à  II  f:«tr*;  deuz  da  temps  paséé,  et  aassi  pcor  ptosons  do- 
l^ft»  <k  pers  et  mb^ÎMnà  par  h  (aiz  oa  sicrnoe  de  Mctwyifnfmr,  poor 
t//iiti!:ft  l^squell^  choses  dessus  dictes  et  auâsi  pour  loota  antres  ^kA- 
f:fmf\wA  pour  t/iot  le  temps  p«sêé  jusqoes  aa  xn*  loor  de  niim.BtiT 
U'JÀ.XS\ ,  MimÈti^meuT  li  octroïa,  pour  demoorer  quitte  cnvcn  fi,  b 
Mimme  de  mil  fl^Hinns,  comme  il  appert  par  coppie  des  lettres  de  loB- 
%tigrn*:ur  d'huées  à  Pampclone  xrie  j«jur  de  notembre  CCCLXVI  deam 
dit,  rendues  à  court,  qui  puent  Taloir  ticuti  fnns  n  tien,  deaquieh 
Uffii^j'/ntar  me  manda  par  se5  lettnss^  comme  il  appert  par  coppie 
dîcelleA  rendue  à  court,  donnée  à  GaTray  iti«  jour  de  noieabie 
iJJXW ,  li  faire  et  donner  assignation  sur  les  exploîz  dodit  baîDiage 
de  Oifttentin  qui  estoient  escheuz  et  pourroient  escbeoir  jnsques  i 
plaine  <iatifc(ation  dicelte  somme,  et  par  Tertn  dicelles  lettres  li  < 
fnes  aMii((nations  adrecans  aus  Ticontes  et  recereurs  dioeolz  1 
lesquelles  li  a  «.-sté  poié,  si  comme  il  appert  par  plusears  de  ses  quit- 
tancesM;. 

A  Messire  Jehan  de  Hotot^  chefalier,  pour  don  à  li  Dût  an  tnitié  da 
mariagf;  de  li  et  de  Madame  Marguerite  de  Piquignj,  sa  femme,  de 
111^  L  |iar  an  à  prendre  moitié  à  Pasques  et  moitié  à  la  S^  Michel,  pour 
lc*s  anii  et  termes  de  Pasqnes,  S*  Michel  CCCLXVIl,  CGCLXVni,  GGCLXII 
et  i'À'ÀXW ,  fiour  an  ccc  L,  font  xii^  livres,  desquels  li  a  esté  payé  par 
plubeurs  de  seh  quittances  ti^xxi  franz. 

S'immes  jusques  cy,  tii«v<'lii  frans  \u  quars  et  ni  s.  et  c  escoz. 

(?**  a.)  A  M<rssire  l^imoras  (?j  de  Lignieres,  pour  don  à  li  fait  par 
Monseigneur  de  m''  1.  de  rente  à  vie,  desquieux  Monseigneur  li  a  baillé 
la  prevosté  de  Cherebourg,  par  le  pris  de  ir  I.  à  prendre  par  sa  main 
el  xi.v  I.  VI  h.  vni  d.  à  prendre  serablablemenl  par  sa  main,  que  doit 
cba-îcnn  an  labl>c  de  Fontaine  d...  sur  la  terre  qui  fut  Robert  le 
Valloiz  à  llevillc,  si  corarae  tout  ce  appert  par  coppie  des  lettres  de 
Monseigneur  données  à  Pam|K.>lune  ix«  jour  de  décembre  CCC.  • .  einsi 
demeure  de  reste  dicelle  somme  de  iii*^  I.,  uni  l.  xiii  s.  im  d.  à  li  deuz 
par  an,  pour  lesquicux  li  ont  esté  poiez  par  pluseurs  de  si^z  quittances, 
sur  le»  ans  CCCLXVI,  CCCLXVIl,  CCCLXVlll,  CCCLXIX  et  CCCLXX, 
vin"iin  frans. 

A  Messire  Athis  de  Lignieres,  pour  don  à  li  fait  à  vie  de  \nP  fionns 
par  an,  œmme  appert  par  le  compte  précèdent,  les  lettres  dudit  don 
rendue»  «m  }celui  compte,  li  fut  poié  sur  ce  par  pluseurs  de  ses  quit- 

'.%)  Ray»',  «rar  il  est  reprins  cy  aprîs  «m  chapitre  d(r  deniers  payez  en  acquittant 
Monseigneur. 
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tinces  rendues  à  court  sur  les  termes  de  PasqiMi  et  S*  MicLet 
CCCUCVII,  CCCLXVdl,  CCCLXIX  el  CCCLXX,  vi"x  frmt. 
Audit  Messire  Alhis,  qui  sur  ycelui  di>n  II  sont  à  déduire  pour  les 
pteset  revenues  qui  à  Monseigneur  appartenoieiit  ou  povoient  appar- 
llr  es  viconlés  de  Valloîgnes  et  Carenieri ,  h  cause  de  la  garde  et 
pour  le  souzaage  de  loir  du  sire  de  Ferieres,  le&iiucUes  rentes  et 
reveDues  à  la  supplication  et  requeste  dudit  Messire  Athis  Monseigneur 
tottlt  que  il  despoillal,  receust  et  levast  à  son  prouffit  pour  un  an  tant 
seullement,  par  le  pris  de  lu*^  florins,  sont  à  déduire  sur  yctlui  don, 
iraulsist  plus  ou  uioinz  la  revenue  dessus  dicte,  si  comme  loHt  ce  appert 
par  coppie  des  lettres  de  Mu  n  seigneur  dm  niées  ixv«  jour  de  septembre 
CCCLXX,  pour  ce  in'^  florins,  desquleu.\  nest  ne  ne  doit  eslre  ci  prins 
sur  Monëeiirneur  pour  partie  dicelle  revenue  que  ledit  Messire  At^is 
receuex  et  levées  en  la  viconté  de  Valloignes,  et  les  quieui  Guillot 
Charnel,  comme  gardien  et  receveur  de  VaïloigneSj  li  laissa  cuillirct 
reeeviiir  sur  lez  fermiers  de  la  granche  de  S*  Marcouf,  par  sa  quit- 
tance du  vr  jour  de  novembre  CCCLXX,  et  qui  audit  gardien  ont  esté 
deduiî,  et  pour  ce  prins  ci  vin  fr.  nu  s.  viii  d.  (1). 

A  Messire  Jehan  Stokes ,  auquel  fut  donné  vi*^  1.  de  rente  par  an  à 
vie>  en  recompensalion  de  la  terre  de  la  Varenguiere  el  de  Ferieres, 
qui  ja  pieca  ti  avoienl  esté  données  par  Monseigneur  Messire  Loys,  lieu* 
teuant  de  Monseigneur,  el  pour  cause  de  labseiicu  des  seigneurs  à  qui 
les  dictes  terres  apparlenoienl,  coimnc  ajipert  par  coppie  des  lettres 
d€  mondit  seigneur  données  une  jour  de  novembre  CCCLXilll,  et  des- 
quelles terres  rendilion  a  esté  faicle  par  le  traitié  de  la  paix  aus  sei- 
^eurs  à  qui  elles  est  oient,  et  pour  ce  par  ledit  Slokes  fu  empêtré  pour 
estre  poié  de  sa  dicte  rente,  mandemcol  de  Mons<;ïgneur  le  Captai 
donné  le  derrain  de  décembre  lan  LXVI  et  lettres  de  Monseigneur 
d'Avrenches  et  de  Ferrando  d'Ayenz,  lieu  le  n  an  s  de  Monseigneur  le 
Captai  j  par  lesquelles  il  certiftienl  les  diz  vi«  K  avoir  esté  données 
udil  Slokes  à  sa  vie  pour  sa  retenue ,  et  aussi  appert  par  coppie  des 
lettres  de  Monseigneur  que  ledit  Stokes  a  fait  bommage  à  Monseigneur 
de  la  dicte  renie,  et  pour  ce  li  a  esté  fait  poiemcnl  pour  iroiz  termes, 
crst  assavoir  SI  Michel  CCCLXVl  et  PasqueseL  S*  Michel  CCCLXVIl,  par 
w  quittances,  la  première  donnée  xnii»  jour  de  septembre  CGC  LXVI 
Ciititenant  c  frans,  la  segonde  donnée  xv*  jour  dudit  nioiz  contenant 
fraiis,  la  tierce  xi^  jour  de  février  CCCi*X VI  contenant  iiii"  frans, 
la  quarte  du  vii«  jour  de  juin^'  lan  LXVll  contenant  uf  frans,  et  la 
▼•  du  XI»  jour  de  décembre  CCCLXVIl  cunleaant  ju^  frans,  font  ces 
parties  ti*^  frans. 

(1)  NecBoire  qua  cc^  viii  fr.  itii  a.  viii  û.  doivcot  vilûir  à  MoAMigneur  envers  liNiît 
0«&re  âaute,  m*  fnm,  |K>ur  ce  que  pur  cv  prut  iirint  1»  dicte  gurde  pogr  un  m. 
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::r  .  ys  ai ,  tssQiuînx  i  âoiuiit 

«apenr  ::5^  *skxz  3ar  bl,  mniiK  no«7t  lar  siviiv  te 

HBtfTMnr  ?<^a«ini*s  îa  stbbsk  ji^eûeic.  i  b  ihk  a 

p«i«i«x  '»?»  t)i  leme  nt  ^  Seâei  âa  LX^  «t  ar  « 

jon  OJXJnil.  »r  z  çmsaaas.  'jme^  âumai  nn^  ji^  et  WÊn 

€/JJS%U  «t  .ans?»  àmûe  xr*  .unr  et  inv  ffYIlH^  ex  fr.  in  furs 

et  i:r:-  4, 

T^f  wki€:jt  k  FfiRBB»  <t  muCK  à  k  S^  Sdhei.  chob»  afpot  pir 
bittri»  4i  ».««gy,g  ^jmÊÔes  iswz*  ^m  et  ia&rt  œCUm,  b 
eo^çi^  na&x  o«  vAOOÊt  grgcaiet.  ées  foMx  i^if*  L  3  ae  poie  fv 
n  flHLS  :.rr»i  ..«tie  KsrpiB.  ^  «st  nx  l.nriireeepledeTaBoî-    • 

^iK4,  li  fa  p<f«é  par  piosors  de  sei  ^f^^Jmw^'^  s«r  tes  luit^  et  Fk-  - 
qattu,  9  iJdKi  fSSJLTSl,  PtefKS,  S»  Ificbel  ODCUTO,  OXUmU,  ^ 
rxrXia  et  CfXlSl,  u  I.  toan»6c 
<S8  XL  f nnz  et  xl  «aem  de  Mub. 

AGermaîoCInppotiii.  tuidiit  ca  fa  fiTpnif.iiif  de 
p<(or  460  â  U  fût  de  d^  L  par  an,  conune  app«ft  parle  < 
deot^  V»  kHres  da  dit  d»  rendues  en  jtshn ,  li  fot  poié  sur  ce,  ] 
^w^un  de  3e§  quittances  rendues  à  court,,  sur  les  tenues  de  1 
et  S«  Michel  (JTXLXX,  a.  frans, 

A  Sk^ire  ÏMSUcf:  d'Aobichiojiirt;  sur  la  somme  de  mil  1. 1.  que  li  &- 
donnez  Monseigneur  à  prendre  chascun  an  âaTîe  dorant  surfaTîoooW--^ 
de  MorUtn?  pour  renrir  Monseigneur  et  ses  snccesseors  en  guerre  ^^^ 
autrement  contre  toai,  eicepté  le  Roy  d'Angleterre  et  son  ainsné  fife  ^ 
rjfftinit  apfiert  par  coppie  des  lettres  de  Monseigneur  données  ivin«  joul^ 
de  ma?  OJ±X\l,  fut  poié  audit  Messire  Eostace,  par  sa  quittance  da 
premier  jour  de  mars  OCCLXV'III,  c  frans. 

A  Meii<iire  Rifflart  de  Porrillebay,  pour  don  à  li  fait  à  sa  Tîe  de  iiu^  j 
fran.H  par  an  pour  les  bons  senrices  quil  a  faiz  à  Monseigneur  ou  fait  ' 
de  M.  delifrance  en  ses  guerres  et  autrement,  si  comme  il  appert  par 
c^ippie  de»  k-ttres  de  Monseigneur  données  à  Pampelune  le  Tf  jour 
àofi^AiTf:  (XXÎ.XVI,  les  quieux  uu^  franz  li  ont  esté  poiei  de  moiz  en 
moiz  par  [Hirtion,  qui  se  montent  pour  chascun  moiz  xxxiii  frans 
I  iu'.vhf  nonobstant  que  es  lettres  de  Monseigneur  soit  dit  quil  les  doie 
prendre  auz  termes  acoustumez,  et  fut  fait  einsi  jusques  au  moiz 
fUuiUMt  (XXLXIX  j  que  Monseigneur  Tint  de  Navarre  en  Normeodie, 
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e  ledit  Messire  Rifflart  ne  prenoit  pour  le  temps  dessus  dit 
aucuns  gaigcs  pour  sa  personne  imur  la  garde  du  chastel  de  Tinchebray, 
duquel  don  li  fut  poié,  comme  appert  par  sa  quittance  qui  contient 
greigaeur  somme  que  cy  uest  compté,  laquelle  fut  donnée  le  x?*  jour 
du  moït  de  mars  CCCLXVIÏI,  cest  assavoir  depuiz  le  dessusdit  ïV  jour 
doctobre  CCCLXVI  jusques  au  derrain  jour  de  mars  CCCLXTllI  avant 
Pasques,  qui  font  xiix  moiz  et  demij  valent,  à  xxxin  fr*  ï  licrs  pour 
cbascun  inoiz  comme  dessus  est  dit,  ix*^iiif"iii  fr.  vi  s-  vni  d.,  et  pour 
lez  moiz  davril,  may,  juin^  et  juillet  CCCLXIX,  par  sa  quittance  du 
ivm*jourde  septembre  CCCLXIX,  pourcliascun  moiz  xxxni  fr*  i  tiers, 
valent  vi"xiii  frans  i  tiers;  font  ep  somme  toutes  ces  parties  xi^xvi  frans 
M  tiers. 

A  Pierre  ée  Saincte  Mariglise  ,  pour  don  à  li  fait  par  Monseigneur  à 
vie  de  c  escuz  par  an,  comme  appert  par  coppie  des  ictlres  de  Moïîi^i- 
gneur  données  à  Pampelune  derrain  jour  de  may  CCCLXIÏI,  la  coppie 
rendue  ou  compte  précèdent,  pour  lez  ans  et  termes  de  PasqiieB,  S*  Mi- 
chel CCCLXVIl,  CCCLXVHl,  CCCLXIX,  CCCLXX,  qui  font  nu  ans, 
nii*^  escuz,  desquieux  poié  li  a  esté  par  pluscurs  de  ses  quittance 
nn.  escuz  <1). 

A  Plïilippes  Trambouze,  homme  darmcs  en  la  compaignie  de  Monsei- 
goeilfi  pour  don  à  li  liiit  à  vie  par  Monseigneur  de  lx  1.  par  an,  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  et  quittance  du  iix^^jour  de  sep- 
tembre CCCLXIX,  li  fut  poié  sur  le  terme  de  la  St  Michel  CCCLXX,  1 1, 
n  s.  ni  d, 

A  frère  Jehan  Ravinel  de  lordre  de  St  Augustin  du  couvent  de 

viJeu,  pour  ditn  k  li  laît  à  vie  par  Monseigneur  de  xv  florenccs  par 
m  pour  considération  des  bons  services  que  il  11  a  faiz,  comme  appert 
|ar  coppie  des  lettres  de  moudit  seigneur  données  à  Pampelune  ixvi* 
jour  de  janvier  CCCLXV,  pour  les  aïis  CCCLXVI,  LXVII,  LXVïlI,  LXIX 
et  LXX,  qui  font  v  ans,  pour  chascun  xv  florins  de  Florence,  font  lxxv 
Horcnces,  desquieux  li  a  esté  poié  par  pluseurs  de  sez  quittances 
xiiiiii  franz. 

A  André  Sarrazin,  gendarme  de  la  compaignie  de  Monseigneur  de 
Tilly,  pour  don  à  li  fait  par  Monseigfieur  à  vie  lx  1-  par  an,  comme 
Appert  par  mandement  de  Monseigneur  et  quittance  du  xxri*  jour  de 
icpterabre  CCCLXIX,  li  fut  poié  sur  le  terme  S*  Michel  CCCLXX,  i  h 
n  â,  m  d. 

A  Robin  le  Gouppilj  pour  don  à  li  fait  à  vie  par  Monseigneur  Mes- 
sire Philippe  de  Navarre,  pour  loi's  frère  et  lieutenant  de  MoTi seigneur, 
dd  &V1  L  par  an,  confermez  de  Monseigneur,  comme  appert  par  lettres 


^QB  eompte  precedcnt  en  ce  chtpftre  est  rtmdue  1»  quittance  de  l  vuu%  pour  \o 
I  Hugues  CCCXXVU,  comme  midll  compte  est  Dotté. 


de  Monseig^oeur,  la  coppie  rendue  ou  c^^enple  précèdent ,  données  îvî* 
jour  de  marsCCCLXdî,  pour  les  ansCCCL-WU,  CCCLXVUl,  CCCLXIX 
et  CCCLXX,  qui  fonl  iiii  ans,  Litui  L,  Ir  fui  poié  par  pluseurs  de  ses] 
quittances  sur  les  dessus  dîz  termes,  xvi  franz. 

A  Didier  de  Coreeres,  grendarrae  de  la  compaignie  de  Monseigtieuri^ 
pour  don  à  li  fait  par  Monseigneur  de  lxi  L  par  an ,  comme  appert 
par  mandement  de  Monseigneur  cl  quittance  donnés  i^  jour  de  maj 
CCCLXXÏ,  li  [fu]  poié  sur  le  terme  de  la  S«  Michel  CCCLXX,  xm  l 
un  s.  Tï  d. 

A  Ricaii  de  Vienrillc,  pour  don  à  H  fait  par  Monseigneur  à  vie  de 

IX  1.  par  an,  comme  appert  par  coppie  du  mandement  de  Monseigneur 
et  quittance  du  txmi*  jour  de  may  CCCLXXI ,  li  fut  poié  sur  le  terme 
de  la  S'  Michel  CCCLXX,  x  l.  n  s.  lU  d.  j 

A  Philipol  Paguenel  de  Tincbebray,  pour  don  à  li  fait  à  vie  de  li  1 J 
par  an ,  moitié  à  Pasques  et  moitié  à  la  S*  Michel ,  pour  les  bons  ser- 
Tices  quil  avoit  faiz  à  Monseigneur,  tant  à  la  salfalion  de  sa  ville  de  , 
Cherebourg  que  il  garda  destre  prinse ,  pour  oc  quil  avisa  les  gens  de 
ladicte  garnison,  cesl  assavoir  gens  darmes,  bourjfoiz,  servans  et  autres, 
de  la  venue  des  genz  des  grans  compaignes  qui  en  guise  de  Jaques 
venoient  pour  la  prendre,  comme  pour  les  services  quil  avoit  faiz  à 
Monseigneur  en  ses  guerres  et  ailleurs,  et  quil  avoit  touzjours  tenu  son  H 
parti,  comme  il  appert  par  coppies  des  lettres  de  Monseigneur  donuéefl( 
le  xxviii*  jour  daoust  CCCLXIX  et  par  quittance  dudil  Philippot  du     * 
viie  jour  de  décembre  CCCLXX  pour  le  terme  de  Pasques  eu  ycelui  an, 
XXX  1.,  valent  xik  frans. 

A  Guillaume  de  Roche  fort,  sur  ce  qui  li  povoit  estre  deuà  cause  de 
VI"  frans  à  li  donnez  ja  pieca  à  vie  chascun  an  par  Monseigneur  pour 
provision  de  vivre ,  comme  il  appert  par  pluscurs  coppies  des  letlfes 
de  Monseigneur  le  Captai,  laquelle  provision  Monseigneur  li  a  ordeoée 
prendre  par  moiz,  ces!  assavoir  pour  chascun  moiz  x  frans,  dont  poié  ■ 
li  fu  par  ni  de  ses  quittances,  lune  donnée  i%^  jour  davril  lan  LXÏX  ^ 
contenant  xx  frans,  et  lautre  donnée  im*  jour  de  juing  lan  LXX  conte- 
nanl  lv  frans,  et  la  ni*'  donnée  ivir  jourde  mars  ensuivant  eontenant 

X  frans,  font  ces  parties  iin"v  frans. 

{F^  is.)  A  Messire  Haoul  de  Bcauchamp,  auquel  Monseigneur  a 
ordené  prendre  par  sa  main  la  somme  de  iii*^  L  t.  par  chascun  an  sa 
vie  durant  sur  ses  receptcs  ordinaires  de  la  viconté  de  Constances,  sur 
les  revenues  qui  ensuivent,  cest  assavoir  que  doit  à  Monseigneur  chas-  j 
cun  an  Messire  Henri  de  Thieuville,  à  cause  de  la  terre  du  Mesuilj 
Guernier,  xlv  l.  j  item  que  doit  chascun  an  Messire  Raoul  de  6ruilli»J 
à  cause  de  la  terre  Moncbaton,  vri"x  1  ,  et  le  demourant  qui  est  cv  1. 
sur  les  revenues  de  la  prevosté  de  Gavray  par  la  main  de  celui  ou  ceulz 
qui  tendra  ou  tendront  la  dicte  prevosté,  si  comme  tt  appert  par  lettres  j 
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de  Monseigneur  données  ini*  jour  de  juing  CCCLXX,  fi  fu  poié  par  sa 
quittance  donnée  detraio  jour  de  novembre  ensuivant  poar  le  terme  de 
S»  Michel  CCCLXX,  l  frans. 

A  maistre  Gervaîse  Adelée,  maistre  des  engins  et  autres  oeuvres  de 
charpenteric  des  cbjisleaulr  et  villes  de  Mortaing,  Avrencheset  autres 
lieui  de  Monseigneur,  pour  sez  gaiges  qui  prcmieremenl  ti  furent 
ordenez  de  i  franz  le  raoiz,  ramenez  par  aucun  temps  àvi  fr,  le  moiz, 
lesquieui  gaiges  de  i  frans  le  raoiz  Monseigneur  li  a  octroies  et  cou  fer- 
més prendre  et  avoir  pour  chascun  raoiz  dores  en  avant  à  sa  vie ,  et 
retenu  maistre  des  engins  et  autres  cbrirpenteries  en  son  royaume  de 
Navarre  et  autre  part,  si  comme  il  appert  par  copple  des  lettres  de 
Monseigneur  données  à  Paropeïune  derrain  jour  de  janvier  CCCLXVI , 
Hest  assavoir  que  des  vi  frans  de  gaiges  qui  à  ce  pris  li  fuietit  rame- 
nezi  dont  ci-dessus  est  lait  mention,  li  fu  fait  poiemeot  on  à  sa  femme 
pour  li  jusques  au  derrain  jour  de  mars  avant  PasqnesrCCLXVI,  ies- 
quieuï  gaiges  de  vi  franz  cessèrent  ïurs  par  iordenance  et  confirmation 
dessus  dis,  et  nen  est  ne  ne  sera  plus  rienz  compté  que  jusques  au 
detstts  dît  derrain  jour  de  mars,  comme  il  appert  ou  chappillre  de  dons 
Âvolenté  ci  après  ensuivant,  auquel  maistre  Gervaise  fu  poié  pour  sez 
dessus  dis  gaiges  de  x  fran*  le  moiz  à  vie,  depuiz  le  premier  jour  da- 
vril  CCCLXVI ,  avant  Pa,sques  D.CLXVIl  qui  furent  en  cellui  moiz  da- 
vrîl,  jusques  à  la  fin  du  moiz  de  janvier  CfXXXX,  par  pluseurs  de  sez 
quittances  y  ouquel  espace  de  temps  a  m  ans  et  i  moii^  qui  font  iLVt 
moiz,  t  frans  pour  moiz,  valent  iiii'^i.x  frans. 

A  Messire  Pierre  de  Lundiraz,  lequel  Monseigneur  avoit  envoie  en 
France  pour  sez  besoignes,  pour  don  a  li  fait  de  v=  florins  à  vie ,  des- 
quieux  li  avoit  esté  poié  en  Navarre  nv  Oorins,  et  par  maistre  Pierre 
du  Tertre  me  fut  dit  de  par  Monseigneur  que  je  li  poiasse  les  autres 
11^  florins,  qui  puent  valoir  environ  vm»*  frans,  et  se  fisl  fort  ledit 
maistre  Pien-e  de  moy  faire  avoir,  avec  la  créance  que  de  par  Monsei* 
goeur  il  me  disoit  pour  lors,  lettres  patentes  de  Monsei;:o€ur  de  ladicte 
retenue,  et  pour  ce  li  fu  poic  par  sa  quittance  du  xxm*  jour  de  sep- 
tembre CCCLXVll,  cvii  frans,  et  à  Messire  Berlran  de  Franz  pour  li^ 
par  sa  quittance  du  xv*  jour  de  mars  CCCLXVIÎ,  l  frans;  font  cei 
parties  cLvii  frans  (t). 

A  Messire  Baudouin  de  Beaulo,  chevalier,  cappitaine  de  Nougent 
le  Roy,  pour  don  à  li  fait  a  vie  de  iii'^  U  par  an ,  avec  la  garde  du 
cbaslel  et  ville  dudit  Nougcnt,  oultre  et  avec  ut^  l,  que  li  a  donnei 
Monseigneur  à  beritage  de  renie  chascun  an,  comme  plus  à  plain  est 
fait  mention  ou  cbappitre  de  dons  à  héritage  ci  devant,  si  comme  il  ap- 


(1)  0.  letfimonittm  de  meitrt  Picrrv,  Sine  littera.  de  mandamento^  eham  aUera 
Ut0neia  Ht  inmffieiinê. 


peti  pir  coppie  des  Ictlres  de  Monseignpuf  données  à  l^mpelune  le  der^l 
rmîD  jour  daTrîl  CCCLXVj  jrcelle  peodue  à  courte  à  prendre  à  u  lermeSy 
moitié  à  TAscention  et  moitié  à  la  Toussains,  fut  deu  audit  llessîre 
Baudouio  pour  les  ternies  d'A^cention  et  Toussains  CCCLXV,  Asc^nlion 
et  Toussains  GCCLXVi  ^  et  pour  yceu)z  termes  œutinuelment  ensuivans 
jusques  au  terme  de  Touâsaios  CCCLXX^  ycelui  terme  comprins  el 
compté  eux,  qui  font  n  ans  touz  comptés,  valent  \'^uf  L,  &ur  Ics- 
quielx  a  esté  poié  pour  ledit  Mes&lre  Baudouin  et  en  son  nom  à  Clajc 
de  BeaulOj  son  frère  et  son  lieutenant  à  Nougent,  par  sa  quittance  i 
donnée  le  jour  S^  Pierre  ou  moiz  de  juing  CCCLXIX,  contenant  grei-| 
gneur  somme,  xiii^uii]  L  ii  s.  ii  d.  t. ,  et  audit  Messire  Baudouin  j  i 
par  sa  quittance  du  iii«  jour  de  février  CCCl^XX,  ii^Mi  L  vti  d.  ob.  t,, 
et  par  une  autre  quittance  dudil  Messire  Baudouin  du  u*  jour  de  jurog 
GCCL&X,  contenant  plusgraut  somme,  nii^^un  1.  n  s.  isd. ;  f«jntcex 
parties  xyi<^ix  f.  vi  s.  r  d.  ob.,  franc  paur  xx  s.  t.  pièce,  I 

A  Colin  de  S^  Denis  et  Robert  de  S^  Denis,  frères,  pour  don  à  eulx 
fait  à  vie  de  lx  frans  par  an  à  chaseun ,  pour  et  en  recompensalîon  des 
bons  services  quil  ont  faiz  à  Monseigneur,  à  prendre  moitié  à  Kasques 
et  moitié  à  la  S*  Michel ,  comme  appert  par  lettres  de  Monseigneur 
données  à  Gavray  y*  jour  doclobre  CCXILXX,  premier  terme  commen*  | 
cant  à  la  S^  Michel  CCCLXX ,  qui  poié  leur  fu  par  leur  quittance  du 
derrain  jour  dicelui  moiz  doctobre ,  lx  Trans. 

A  Messire  Henri  de  S*  Denis,  chevalier,  ptmr  don  à  li  fait  de  c  U 
de  rente  par  an  à  vie,  moilieà  Pasqties  et  moitié  à  la  S*  Michel,  comme  . 
appert  par  lettres  de  Monseigneur  données  xvi»  jour  de  juillet  CCCLXVI, 
la  coppie  rendue  ou  compte  prccedcul,  pour  les  termes  de  Pasques,^ 
S»  Michel  CCCLWn,  Pasques,  S*  Michel  ensuivans,  Pasques,  S»  Michel 
CCCLXIX  et  Pasques  et  S»  Michel  CCCLXX,  qui  font  vrii  tenues,  lui  a  I 
esté  payé  pour  le  terme  de  Pasques  CCCLX VII,  par  sa  quittance  rendue 
à  court,  L  fr-  (1). 

A  Guillaume  le  Cordier,  pour  don  à  li  fait  à  vie  par  Monseigneur  i 
le  Captai  de  xx  I.  de  rente  par  an  a  prendre  sur  le  labellionnagç  de  J 
Gavray,  lequel  don  fut  confermé  de  Monseigneur  et  erapt'srhié  et  mis 
en  arrest  par  Messeigneurs  de  ta  Chambre  des  comptt?s  fltipuis  ledit 
don  de  Monseigneur   le   Captai  qui   fu  donne  xwii*  jour  doclobre  , 
CCCLX V,  pour  ce  que  les  lellres  dudit  don  ne  faisoient  mention  dau- 
Lres  dons  et  bienfaiz  que  ledit  Cordier  avoil  euz  de  Monseig:neur,  et  ] 
par  Fernando  d'Aienz,  f.'auverneur  des  terres  de  Monseigneur,  a  esté  < 
mandé  â  Messeigneurs,  si  comme  il  le  me  ont  escript  par  leur  estreil 
donné  xxin*  jour  de  juillet  CCCLXXII,  que  nonobstant  ce  il  soit  rendu 


(1)  Btcmoiro  quo  Ion  dit  que  en  recx^mpensaiion  iJe  cm  don  ûec  1.  HoQsdî^ocar  c 
Audit  Meiftire  Henry  les  nyrle»  de  sç6  hommes  à  Sen«y  ei  aîlleur». 
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Iraudit  Cordter  pour  le  Icmps  passé  et  à  Tenir,  lequel  temps  se 
¥  ans  entiers,  cest  assavoir  utvi,  livii,  liviii,  liîx  et  liï,  pour 
n  aD  jnt  L,  fonl  en  sorame,  eo  ce  comprins  !e  utippes  ci  nobtSj 
poiez  ont  esté  audit  Cordier,  cxin  1.  itii  s,  ii  d. 
ftpÎD  de  Francbappelle^  pour  don  à  li  fait  à  vie  par  Monseigneur 

Eir  an  pour  les  bons  services  quil  li  a  faiz,  et  par  especîal  au 
nent  du  chastel  et  ville  de  Nougent,  comtiie  il  appert  par 
s  lettres  de  Monseigneur  données  à  Pampelune  le  xiiir*  jour 
CCCLXV^  la  eopic  rendue  cy  présent  ou  compte  preeedent  pour 
Tues  et  ans  de  Pasques,  S'  Michel  CCCLXVLl ,  CCCLXVmj 
IX  et  CCCLVX^  qui  font  lui  ans  et  viii  termes,  n°  1.,  sur  les^ 
li  a  esté  poié  par  pluseurs  de  ses  quittances,  iiii**iin  l.irn  s, 
essire  Henry  de  Poussemothe,  chevalier,  pour  don  à  ti  fait  de 

rente  par  an  à  vie,  moitié  à  Pasques  et  moitié  à  la  S^  Michel, 
appert  par  lettres  de  Monseigneur  du  xvi»  jour  de  juillet 
'VI,  pour  les  termes  de  Pasques  et  S'  Michel  CCCLXVH,  lui  a 
ai  par  sa  quittance  rendue  à  court,  c  L 
nisot  Simon,  huissier  de  chambre  de  Monseigneur  Messire 
i,  ainsné  fih  de  Monseigneur,  pour  dun  h  li  ïikïi  à  la  vie  de  li  et 
femme  de  %tx  1.  par  an,  moitié  à  la  Toussai ns  et  moitié  à 
ition,  premier  ternie  comtneiirant  à  la  Toussîiins  CCCLXVIU, 
me  il  ap^K^rt  par  coppie  des  lettres  de  Monseigneur  rendue  à 
données  à  PampeUine  iV  jour  de  septembre  CCCLXVni,  pour 
nés  de  Toussains  CCCLXVHl,  Aseentiorij  Toussains  CCCLXIX, 
ion  et  Toussains  CCCLXX,  qui  funt  v  termes,  montent  lixv  l., 
&li  ha  este  poié  par  Sii  quittance  rendue  à  court,  x  frans.  Et 
«,  qui  se  monte  l\v  frans,  a  ledit  Denisot  ccdulle  de  moy  J,  Cli- 
du  derrain  jour  de  décembre  CCCLXX. 

jbert  de  Mouchi,  escaier,  pour  don  àli  fait  à  vie  de  vi"  l,  par 

itié  à  Paj;qucs  et  moitié  à  la  S'  MichcL  pour  Its  bons  et  agréables 

B  quil  a  voit  taiz  à  Moni^^cigneur,  et  especialmenl  ou  fait  de  sa 

nce  en  la  eonipàignic  de  Messire  Jt'lian  de  Piquigny,  comme  il 

BF  vidice  des  letlres  de  Monseigneur  données  is**  jour  doc- 

JCLXVI,  pour  les  termes  de  Pasques,  S   Michel  CCCLXVII, 

Ut,  CCCLXIX  etlXCLXX,  qui  font  rm  ans,  valent  ini'^iri"  L, 

i|>ar  Sti  quittance  rendue  à  court  l\  franz  (1), 

H'tr  de  ScTcz,  raere  de  lait  de  Monseigneur  Messire  L^oys  de 

i  pour  don  à  ti  fait  par  mon  dit  seigneur  de  n^'L  par  an  h  la 

cl  de  Almaury  de  Scnz,  son  mari,  et  au  seurvivant  de  cbas- 

ûli»  a  prendre  sur  les  revenues  de  Beau  mont,  Annet  et  Breval, 


i  que  11  fleserL  ceRtc  pension  tu  la  garde  du  ctiastel  en  Posuud^m«r,  et  là 
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à  11  termes,  moitié  à  l'Asœntion  cl  moitié  à  la  S»  Michel^  comme 
appert  par  coppir  des  leUre&  de  mrmdil  seigneur  Monseigneur  Loyi 
données  ix«  jour  davril  CCCLXVl,  la  coppie  rendue  à  court  sur 
compte  précèdent,  li  a  esté  poié  sur  les  termes  de  rAscenlion  et  S*  Mi- 
chel CCCI.XVll,  CCCLXVm,  COXXIX  et  CCCLXX,par  u  quittance 
de  Robert  du  Serez^  i\ii  de  la  dirle  Perrete,  rendues  à  court,  lïx  frans 
A  Messire  Bichart  de  Koyerville,  par  mandement  de  Monscignetti* 
donné  xiiin'^  jour  de  juing  lan  CCCLX  ,  pour  don  à  H  fait  japieca  par 
Monseigneur  de  iir  l.  par  ao,  en  re compensation  des  bons  ser?ic€i^B 
que  il  li  a  voit  faiz,  duquel  tion  Monscijrneur  niande  par  le  dessusdli^l 
mandement  li  faire  poicment  pour  lannée  CCCLIX,  par  quittance  dudit 
Messire  Richart  donnée   lu*^  jour  de  décembre   lan   CCCÏJC,  ui*^  1.,. 
monnoie  courante,  à  la  S^  Wïc!»c!  lan  LIX  et  Pasqucs  CCCLX,  i 
egauh  portions,  cesl  assavoir  pour  ledit  terme  de  S*  Michel,  qui 
monte  cl  L,  escu  poyr  lv  s,,  valent  hun  escus  demi,  et  pour  le  dc& 
sudit  terme  de  Pasques,  ci,  L,  esuu  puur  l  s.,  valent  lï  escux.  irtull 
tout  cxiin  escuà  et  demi,  qui  valent  i.ixvr  frans  i  tiers. 

Somme  puis  lautre,  vi^m'^Lv  îï\  ni  quars  ii  s.  nu  d,  ob.  ^H^M 
ii^Liv  escoz.  ^^ 

Somme  de  dons  à  vie,  xiui^ii^iv  tranz  m  quars  ini  d,  ob,  et 
viir^LXv  escuz. 


(P  às; 


DONS  A  VOLEHTÉ. 


A  Monseigneur  d'Avrencbes,  pour  don  à  lî  fait  à  volcnté  par  Mon ' 

seigneur  de  u**  frans  par  an  jusques  à  ce  que  autrement  ait  ordené  d«!— ^ 
son  estât  pour  ks  très  gratis  et  ires  notiibles  fservict^s]  que  faiz  li  a^ 
on  temps  passé,  et  en  reromjwusatioti  de  pluseurs  »?t  ^nins  misî^ion 
que  il  li  a  convenu  faire  cl  souslenir  pour  le  fait  de  Monseigneur  maîn*^ 
tenir,  comme  appert  par  ma  nd  cm  eut  de  Monseigneur  donné  prcmie 
jour  de  février  Ct'lXXV,   rendu  ou   compte  précèdent,  desqnicu 
n^  frans  Monseigneur  voult  et  ordena  quil  fust  poié  de  moiz  en  moi? 
par  portion,  et  dont  poiemeni  li  fut  fait  pour  certain  temps  passé  jus 
q«es  au  premier  jour  davril  CCCLXVl,  comme  il  appert  par  le  precedenlj 
compte,  el  après  ce  pour  le  temps  enlrcvenu  ci  esche  u  li  a  e^té  poli 
depuiz  ycclui  premier  jour  davril  CCCLXVI  jusqnesau  premier  jour  < 
janvier  CCCLX IX,  que   ladicLe  provision  cessa  par  certaine  ordenano 
faicle  par  Monseigneur,  kikîucI  espace  de  temps  an  ans  et  ix  mnu 
qui  f(ml  en  somme,  à  u**  fraus  pour  an,  v"v*  frans,  desquieux  li  a  estt 
poié  par  pluseurs  de  ses  qnitatices  ru*'viH^x3txvi  franz, 

A  maislre  Pierre  Bourgoiz,  cierc  de  Monseigneur,  pour  don  à  ii  fa. 
à  viilenté  de  vi"  escuz  par  an ,  moitié  à  Pasqucs  et  moitié  à  la  S*  Mfj 
chel,  comme  appert  par  [lettres  de]  Monseigneur  Messire  Philip[)e  i 


» 
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Navarre,  frère  €l  lieulenant  pour  lors  de  MonseigDcur,  données 
«•jour  doctobre  CCCLXII,  la  coppie  rendue  ou  compte  procèdent, 
pnur  lej^krmes  de  Pasqiies  €tS*  Michel  CCCLXVll^  Pasques^  S*  Michel 
ensuivans,  Pasques,  S»  Michel  CCCLXIX,  Pasques  et  S»  Michel  CCCLXX, 
qui  font  un  ans  cl  vm  termes,  vi"  c&cuz  par  an,  vaïenl  101*^1111"  escuzp 
qui  valent  urxi  frans. 

A  Chardin  Elstiennc,  pour  don  à  li  fait  à  volenté  par  Monseigneur 
de  L%  flonus  par  an,  comme  il  apperl  par  letlres  de  Monseigneur, 
la  coppie  rendue  un  cuinpU:  precedenlj  données  xvii*  jour  de  juillet 
CCCLXVl,  li  fu  poié  poor  les  termes  d'Ascenlion,Tou!>sainsCC<lAV[[, 
AsccntioDet Toussaint CCCLXVHI,  qui  font  lur  ternies,  vi"  norinsqui 
valcDl  un"  fr-iris,  desquieux  li  a  esté  pûiê  lez  parties  qui  ensuivent  : 
cesl  assavoir  ou  royaume  de  xNavarre,  des  deniers  de  Monseig-iieur  {lar 
moy  reudnz  en  RTeple  ci  devant  eu  ce  présent  compte,  i.x  florins  qui 
valent  xl  franz,  et  par  moy  en  phiseurs  parties  xi.  frans;  font  cez  par- 
lies  irii'"  franz.  El  du  reste  qui  li  est  deu,  qui  se  monte  xrx  fraos,  li  ay 
donné  ma  cedulle  du  n"  jour  davrîl  CCCLXIX,  et  est  assavoir  que  de 
ceste  provision  ne  ï\  sera  plus  rienz  poié  de  ci  en  avant,  pour  ce  que 
Monseigneur  li  a  fait  autre  provision. 

A  Denisol  Simon,  huissier  de  Monseigneur  Messire  Charles,  ainsné 
lilz  de  Monseigneur,  pour  don  k  li  fait  à  volenté  de  kvi  escuz  par  an, 
moitié  il  Pasques  et  moitié  à  la  S'  Michel,  si  comme  iî  appert  par 
lettres  de  MonseigTieur  Messire  Philippe  de  Navarre,  lors  frère  et  lieu- 
tenant de  Monseigneur,  drmnées  xim*  jour  de  novembre  CCCLXII,  la 
•^ppie  rendue  ou  compte  précèdent,  fu  poié  sur  les  termes  de  Pastjues 
clS*  Michel  CCCLXVJl  et  Pasques  CCCLXVllLxvr  escuï,  valent  x  frans 
ri  tiers.  Et  de  cestui  don  rieuz  de  cy  en  avant,  car  Monseigneur  li  a 
ordené  nouvelle  provision  à  vie,  comme  il  apport  ou  chapillre  de  dons 
à  vie  escript  cy  devant. 

A  Loys  d'Orbec,  Jehan  de  Mailloc,  Jeïian  des  Chesnes,  Henry  du 
Coudrr»y,  au  Gentillet  et  à  Guillaume  Pymin,  par  mandement  de  Mon- 
âelgncur  donné  à  Chcrebourg  le  xiur  jour  de  may  CCCLXX,  pour  don 
à  eulï  fait  à  volenté  pour  considération  des  bons  services  que  les  des- 
sus nommez  li  ont  longuement  et  loyalment  faiz  et  font  chascun  jour, 
et  aussi  affin  iiue  il  le  puissent  et  doienl  mieulx  servir  en  sesafraircs, 

st  assavoir  audit  Loys  par  an  l  frans,  audit  Jehan  de  Maillw,  Jehan 
Chesnes  et  Henri  du  Coudroy,  à  chas<^uu  xl  frans,  et  les  dis  Gi  n- 
tillrt  et  Pymin,  à  chascun  \i  frans  par  an,  h  compter  du  premier 
jour  de  janvier  CCCLXIX,  duquel  bienfait  ou  provision  raondit  sei- 
gneur a  ordené  que  eulz  et  chascun  deulz  soient  potez  par  quart  dan 
sur  les  receptes  d'Orbec,  tant  comme  il  lui  plera,pource  fut  poié 
audit  Loys  d'Orbec,  Jehan  des  Chesnes  et  Henri  du  Coudroy  pour  une 
année  commençant  premier  jour  de  janvier  CCCLXIX  et  finant  derrain 
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JQur  de  ciccembreCCCLXX  ensuîTani,  [>ar  leurs  quittances  du  vtn^jûu 
de  février  C(XLXX  dessus  dit,  cest  assavoir  audit  Loys  l  frans,  aus  dil 
des  Chesnes  el  dy  Coudroy,  à  diascun  xl  fraus  ;  item  audit  de  Mailli  t 
pour  Ja  dicte  année,  par  sa  quittance  du  x*  jour  de  février  CCCLXX|j 
IL  frans,  audit  Pymin  pour  ladilte  année,  par  sa  quillance  du  vi*  joui 
davril  CGCLXXII,  %x  frans,  et  audil  Gentillet»  pour  m  quars  de  ladicM 
année  commencans  premier  jour  de  niav  CCCLXX  et  tinans  derraiis 
jour  de  janvier  ou  dit  an,  par  quittance  du  xx*jour  dejuing  CCCLXXl^ 
rv'  frans;  font  cez  parties  ensemble  i^v  frans. 

A  Messire  Jehan  de  Crevée uer,  pour  don  à  li  fait  à  volenté  de  u*  1^ 
par  an  à  prendre  sur  la  cliambre  aus  deniers  de  Monseigneur 
un  termes,  cesl  assavoir  Pasqucs,  S*.  Jehan.  S'  Michel  «t  Noël,  à  cba 
cun  lerme  i,  L,  h  comme  il  appert  par  leltres  de  Monseigneur  donnée^ 
à  Cherebourg  m"  jour  doctolire  CCCLXIX,  et  de  quoy  poié  li  fu  par* 
Messire  Jehan  Deiinet,  qui  lors  taisoit  la  chambre  aus  deniers  de  Mon- 
seigneur, pour  le  terme  de  S^  Michel  et  Noël  CCiXXlX,  )Jai*  quittance 
dudit  Crevecuer  du  derrain  jour  de  décembre  CCCLXIX,  c  livret*,  franc, 
pour  ïvi  s.  pièce,  valent  vi"v  frans. 

A  Gïiiïtaume  Fremin  el  Ftjcarl  Pinel ,  pour  don  à  euli  fait 
volenté  de  ii  frans  pour  moiz  à  chascun  pour  aide  à  trouver  leur  yiû 
par  Munsei^neur  d'Avrenches,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Caplalp 
si  comme  il  appert  par  sez  lettr*:s  données  premier  jour  davriii 
CCCLXVI,  dont  poiement  leur  a  este  fait  depuis  le  premier  jour  dudit 
moîz  davril  CCCLXVl  avant  Pasqiies  jusques  au  premier  jour  daousi. 
CCCLXVlll ,  qui  font  xvi  moiz,  par  deux  de  leurs  quittances^  font  eq 
somme  lxiiii  frans. 

A  Guillaume  d'Oissy,  pour  don  à  li  fait  h  volenté  de  c  L  par  an  | 
Monseigneur,  moitié  à  Pasques  et  moitié  k  la  S*  Michel,  li  fu  poié  pâr| 
mandement  de  Monseigoeur  donné  ïii®  jour  de  juillet  CCCLXX  et  pa 
quittance  de  li  du  xur""  jour  de  novembre  ensuivant,  pour  le  terme  di 
S*  Micïiel  CCCLXX,  l  frans  (1). 

A  Miehiel  Charles,  pour  don  k  li  fait  à  volenté  par  Monseigneurij 
pour  les  bons  et  agréables  services  que  il  li  a  voit  faiz,  de  vin  L  de  rent«| 
par  an  à  prendre  et  recevoir  sur  la  prevoslé  du  TillLnil  en  la  viconlé  da 
Mortaing,  si  comme  il  appert  par  coppje  de  sez  lettre»  données  a«l 
Pont  la  Itoyue,  xv!!/*  jour  de  novembre  CCCLXIMI ,  rendues  ou  compte' 
précèdent,  pour  les  termes  de  Pnsques,S^  Mirhel  f.CCLXVIl,  CCCLXVnip 
CCCLXIX  et  CCCLXX,  qui  font  un  ans  et  vni  termes,  lui  a  esté  payé 
xxxii  franz. 

A  Jehan  de  Herbouville ,  par  mandement  de  Monseigneur  donn4 
vï*  jour  doclobre  CCCLXlll  et  par  quittance  dudit  Jehan  du  ix^jouï 

(I)  Ibsiooira  qail  e»\  cy  pajé  jusque»  &u  \%i«  jour  de  j&nvitsr  CCCLXX. 


—  !t)7  — 

€ii6ui?anlj  sur  et  en  déduction  de  il  1.  quil  prcnt  de  Monseigneur  de 
rente  chascun  [an]  sur  la  terre  du  seigneur  de  Bierville,  11  fui  payé 
jui  fr.  et  lii  s.  (<)• 

A  Messire  Guillaume  Carbonncl^  chevalier^  seigneur  de  Betxran, 
pour  don  à  li  fait  à  volenté  de  iF  L  par  an  à  prendre  sur  les  colTres 
de  Itonseigneor  aus  termes  acoustumez^  comme  il  appert  par  Itttres 
de  Monseigneur,  rendues  ou  compte  précèdent,  fu  poîé  sur  les  termes 
de  Pasques,  S*  Michel  CCCLXVIl,  Pasques,  S*  Mithel  ensuivans,  Pas- 
qiies,  S»  Michel  CCCl.XIX  et  Pasqucs  et  S^  Michel  CCCLXX,li  Tut  payé 
par  ptuseurs  de  ses  quittances  u^iii  L  ii  s.  \u  d.  qui  valent  ii^ui  franz 
n  s*  m  d. 

A  Marc  Anthoine  Huarl,  gendarme  de  la  compaignie  de  Monseigneur» 
pour  don  k  li  fait  à  volonté  de  c  1.  par  an  par  Monseigneur,  moitié  à 
Pasques  et  moitié  à  la  S^  Miclitl,  li  hi  poié  par  mandement  de  Monsei- 
gneur donné  xïïi*  jour  de  juillet  CCCLXX  et  par  quittance  de  li  du 
jnii*  jour  de  novembre  ensuivant,  pour  le  terme  de  S»  Michel  CCCLXX, 
t  frans. 

A  Robert  Billart,  pour  don  à  li  fait  à  voicnté  par  Monseigneur  pour 
considération  des  bonz  Sfîrvices  que  ledit  BoLin  avoit  faiz  taiit  à  Mun- 
Keigneur  comme  à  feu  Jacques  Lepreslrel,  lequel  il  servi  par  loue 
\empSj  de  II  l-  l.  par  ao  à  ii  terin**s,  cuiume  appert  par  coppie  des 
lettres  de  Monseigneur  données  premier  jour  davril  MtXCLXVl ,  pour 
ks  ans  CCCLXVK,  CCCLXVIIl ,  CCCLXIX  et  CCCLXX ,  qui  font  riii  ans, 
valent  un"  L,  desquels  lui  a  esté  payé  par  ses  quittances  il  l.  qui 
iraient  il  franz. 

A  Odul  Tournois,  bomrae  darmes  de  la  compagnie  de  Monseigneur, 
pour  don  à  ii  fait  à  volenté  de  c  L  par  an  par  Monseigneur,  li  fui  poié 
par  mandement  de  Monseigneur  donné  iiiii»  jour  de  juillet  CCCLXX 
«i  par  quittance  du  m"  jour  de  décembre  ensuivant,  pour  le  terme 
»  Michel  CCCLXA,  l  frans. 

A  roaistre  Pien'e  du  Tertre,  conseiller  de  Monscignem',  pour  dun  à 
li  fait  par  Motia^igueur  à  volenté  de  iiF  escuz  par  an,  moitié  à  l'As- 
œntion  et  moitié  à  la  Toussains,  comme  appert  par  lettres  de  Monsei- 
^oeur  données  ïv*  jour  doctohrc  CCCLXl,  la  coppie  rendue  ou  cr^mple 
^recèdent,  pour  le  terme  d*Asc4?ntion  CCCLXVil,  par  quittance  de  li 
semblable  me  ni  rendue  ou  com[>te  précèdent,  c  frans.  Kt  de  i.>2  don 
«•icnz  dorrs  en  avant,  pour  ce  que  Monseigneur  li  a  fait  autre  provi- 
^'ôn,  comme  contenu  est  plus  à  plain   ou  chapillre  de  dons  à  vie 


(t^  ihUi  tfuiUanciam  de  iiviir  fr.  Oritratur  dictns  th«*aurariut  de  dicii$  xxvm  I, 
***••  fortiâ  di  \v\\m*ix^^  tii\  poêitas  tufiêr  u  in  /iiw  Aiyai  compuii,  dêfftcîu  quit* 
^*%  H  fie  quittui  de  quiltancia. 


—  Itt  ^ 


enlz  fait  par  Honsûgneur  te  Cafilil  i 


Dl  de 


cbascnn  de  lx  frans  par  an  à  fofenlé*  iniHiié  à  Vaaqpt^  et  noilié  à  11 
S^  Michel,  pour  prmsîoD  dr  vivre  et  pour  hienfiul,  ooouiie  appeit  ptr 
Tidîm»  des  lettres  de  inoodit  s<Mgnettr  k  GspUl  dotméesdernkt  jour 
daoQSl  GCCLXVlIt ,  fut  poîé  pour  les  tenn^  de  Pasqms  et  S*  Mkhé 
CÛCUOI,  P^sques  et  S' Michel  C€CLXX,  par  pttisears  quittances  < 
reodoes  à  coart,  à  chascun  vi"  frans,  font  en  somme  tu^ix  Êrai»  | 

(F*  47.)  A  Jehan  du  Moustier.  escuier  trenchaat  de  Monseig 
par  dDO  à  1i  fait  à  volentë  pour  bienfait  et  provision  de  rivre  par  ! 
seigneur  le  Captai^  lieutenant  de  Monseigneur,  de  ls  frans  par  an, 
moitié  à  Masques  et  moitié  à  la  S'  MieheU  comme  il  appert  par  mao- 
dement  de  mondit  seigneur  le  Captai,  donné  derrain  jotir  daoust 
GCCl.XVni  et  par  un  autre  mandement  de  Monseigneur  donné 
mi«  jour  daoust  CCCLXIX^  fu  poié  audit  Jehan  pour  te  termes  dé 
Paaques  et  S  Michel  CCCL\fï,  Pasques  et  S»  Michel  CCCLtX,  par  pJu- 
fieurs  quittants  de  li  rendues  à  court,  *i*'  frans  (t), 

A  Messire  Fouques  de  Meaulx ,  aumosnier  de  Madame  la  Royne  i 
Navarre ,  pour  don  à  M  fait  à  volenté  par  madicte  dame  de  lx  ] 
d'Arragon  par  an  pour  provision  de  son  estât  à  prendre  snr  le  | 
des  gardes  esche ues  et  à  escheoir  es  terres  de  Monseigneur ^  comme' 
appert  par  coppie  des  lettres  de  madicte  dame  données  tiiit*  jour  de 
mars  CCCLXVIj,  fu   poié  par  iii  de  ses  quittances p  pour  les  ans 
CCCLXVHl,   CCCLXIX   et   CCOXX,   ix«  flourins,  valent  à   frans 
VI»  frans. 

A  Perrinet  Trenchant,  par  vidiraus  du  mandement  de  Monseig 
donné  à  Dyacanal  le  iv«  jour  de  novembre  CCCLXVIII ,   conlen 
comme  pour  \ei  bous  services  que  Robert  Trenchant,  père  dudit 
rinel,  avoit  pieca  faiz  à  Monseigneur»  il  eusl  donné  audit  Perrin 
loffice  de  la  verderie  de  Breval,  sa  vie  durant,  aus  gaiges  et  proufl 
acoustumez^  et  après  ledit  don ,  il  avoit  baillé  et  transporté  ledit  lié 
à  Monseigneur  Messire  Koys  de  Navarre,  son  frère,  lequel  pour  i 
taine  cause  lengaiga  et  mist  en  la  tiîain  du  Hoj?  de  France,  ou  no^ 
duquel,  si  tost  oomme  il  ot  la  possession  dudit  lieu,  furent  estab 
officiers  nouveauli,  par  quoy  ledit  Perrinet  ne  potjoir  de  sonditofïid 
maiz  en  fut  déboute,  et  pour  ce  ti  oltroya  et  voult  Monseigneur  le 
gaiges,  qui  sont  de  ii  s.  parisis  par  jour,  ti  cslre  poiez  à  n  ' 
chaâcuuan,  tant  comme  ledit  lieu  serait  es  mains  du  Roy  de  Franci-t' 
moitié  à  Pasques  et  moitié  à  la  S'  Michel,  premier  poiement  commen- 


Cl)  lUsoircf,  en  U  copie  du  mandement  est  onmaiè  JehtiiiRÎii  en  lieu  de  Guill 

(90  11  doit  quittance  de  x\%    fr.  Rêddidil  ou  riiapitre  de  la  gArd«  du.  cfaulri  { 
Ctt&mtirAif. 


—  im  — 

canl  au  procheiii  terme  escheu  après  ledit  engaigeinent,  et  Tut  tes- 
moigné  par  Colia  de  Douenz,  lieuleriant  du  receveur  de  Breval,  que 
la  ville  et  chastcllerie  de  Breval  fun  nt  mis  en  la  main  du  Koy  de 
France  le  ïij«  jour  davril  lan  MCCCLXVI ,  comme  appert  par  lettres  de 
liy  cl  pour  ce  fu  poié  audit  Perrin  pour  iiii  ans  et  demi,  cest  assavoir 
S*  Michel  CCCLXVI ,  Past^ues,  St  Michel  LXVIi,  Pasques  et  S*  Michel 
CCCLXVlll,  Pasques,  S^iMichel  CCCLXIX,  Pasques  et  S^Michel  CCCLXX, 
pour  chascun  an  ïlv  1,,  par  pluseurs  quittances  de  li;  font  lei  dictes 
Il II  années  et  éeoiie  ii*^n  1,  i  s.  qui  valent  ii^ii  fr.  et  demi- 

A  maistrc  Estienne  le  Biscant,  dit  de  Heudcboville,  trésorier  en 
leglise  Xolre  Dame  d'Evreoi,  pour  don  à  li  par  Monseigneur  à  vulenté 
de  Lx  frans  par  an^  moitié  à  là  Toussains  et  moitié  h  rAseenlionj 
cooDiDe  il  appert  par  lettres  de  MoEsei^ncur  donncLS  \m*  jour  daoust 
CCXILXV,  la  coppie  rendue  on  compte  precedeiïtj  li  fu  poié ,  tant  sur  la 
ftomme  de  lix  frans  à  ii  deuz  darrerages  des  ttrmcs  de  Toussains 
CCCI.XV,  Ascention  et  Tuussains  CGCLXVI,  conmie  stir  les  termes 
d*Ascenlion  et  Toussains  CCCLXVIl,  Ascenlioii,  Toussains  erisuivans, 
Ascenlioûj  Toussains  CCCLXIX,  Ascention  et  Toussains  CCCLXX,  par 
quiltaoce  dudit  maistre  Estjenne  donnée  x*  jour  de  janvier  CCCLXX, 
iji"viii  franz.  Et  est  assavoir  quil  demeure  à  li  de  reste  pour  louz  les 
termes  dessus  dii  vm»'xii  frans  »  desquieux  il  a  lettre  de  cerliffication 
de  moy  du  i*  jour  dejauvier  CCCLXX. 

A  Viguereux  Ëstieone,  pour  ta  sommfï  de  c  1.  quil  prerit  par  an  sur 
Mooseignear^  sur  la  rcceple  de  la  vtconté  de  Constances,  en  recora- 
pensation  de  la  terre  de  la  Vareni^erie,  qui  ja  pieca  li  avoit  esté  don- 
née, comme  il  appert  par  coppie  des  lettres  de  Monseigneur  rendues 
à  court  ou  compte  précèdent ,  pour  les  termes  dt!  Pasques,  S*  Miclicl 
JLXVII,  Pasques,  S»  Michel  CCCLXVIll,  Pasques,  S*  Michel  CCCLXIX, 
:|ues  et  S*  Michel  CCCLXX,  qui  font  ini  ans  et  vni  termes,  tu  poié 
àor  ce  par  pluseurs  de  sez  quittances  n'^L  franz  (I). 

Audit  Viji^uereux^  sur  ycelle  somme  de  c  L  à  li  donntîï  chasciin  an, 
C4imm«  dessus  est  dit,  dont  cerlainz  arrérages  li  estoienl  deuz,  si 
comme  les  lettres  de  Monseigneur  données  à  Cherebourg  le  ix'jour 
daoust  lan  l-XIX  le  contiennent,  li  fu  poié  sur  ce  qui  U  estoit  deu  à 
cause  diceulx  arrérages  pour  soi  acquitter  à  certaines  personnes  h  qui 
il  estûit  lenuîJ,  par  quittance  dudit  Vig'uereux  donnée  vi"  jour  de  sep- 
ienabre  lan  LXIX,  ix'*vin  frausxjiti  s.  iti  d. 

A  Colart  de  Fresnoy,  pour  don  à  ii  fait  à  volenlé  par  Monseigneur 
de  LX  escuz  par  an  à  ii  termes,  moitié  à  la  Toussains  et  moitié  à  l'As- 
centjon,  comme  il  appert  par  lettres  de  Monseigneur  données  xvii*  jour 
de  œay  CCCLXl,  des  quicux  par  Messire  Guillaume  Froyer,  trésorier 


(.1)  P.  op^dm,  pour  Cé  que  en  ne  la  trouve  pas  en  compte  prccedent, 


de  Uons^lgoent,  anikfiBt  de  wacfj  I.  GHmeiice^  ne  fol  (kit  ancmi  pote- 
m&A  audit  Colarl,  si  tomme  il  le  teamoîgiie  par  ses  leUrea  eacriplei 
iB  4oK  des  kttres  de  Mwweignffur,  et  pour  œ  par  moy  1*  Oîflieaœûil 
fkit  compte  aodit  Colart  dtœUi  don»  pour  ks  tenues  de  la  Tonaayos 
CC€LX1 ,  Âsceation,  Toussains  COCLXn ,  qui  font  lu  termes  »  «I  de  ee 
don  rienz  plus  dores  en  avant^  car  Monseigneur  U  a  doojié  aiHR  fnh 
Yhïon  de  ir  1.  par  an  pour  eiercer  loflke  des  eaues  et  foresta,  ^ 
vceulx  III  termes  dessus  dis  mx^r  esetn,  talent  ui  trans  (1). 

A  maistre  Michel  Durant ,  conseiller  de  Monseigneur,  pour  don  i 
(ait  à  f olenté  de  ir-  frans  par  an ,  moitié  à  TAsoeotion  et  moitié  I  la 
TousBaios,  comme  il  appert  par  lettres  de  Mooseigiieiir  données 
Tiu*  jour  daoosl  CCCLXV^  la  coppie  rendue  ou  compte  preoedent,  poi^^ 
Ie2  ans  et  termes  d'Asœniion^  Toossains  GGCUTiril,  CCCLXVIllfl 
CCCLXIX  et  C€aXT,  qui  font  mi  ans  et  vin  termes,  tiu*^  frans  (t).  ^ 

[A  Phllippot  de  la  Panneterie  et  Jchanin  de  la  Panneterie,  frères, 
pour  don  à  euk  fait  par  Monseigneur  à  volcnlé  de  vi«*  florins  à  clias- 
cun  par  an  à  ii  termes,  moitié  à  Pasques  et  moitié  à  la  S*  Michel,  pre- 
mier terme  commençant  à  la  S^  Michel  lan  LXV,  non  obstant  que  le 
dit  terme  pre<:ede  le  daté  des  lettres  du  don  de  Monseigneur,  si  comme 
les  dictes  lettres  le  contiennent  et  appert  par  ycelles,  qui  furent  don- 
nées xtni^  jour  de  décembre  CCCLXV,  la  coppie  rendue  à  la  court, 
pour  les  termes  de  S*  Michel  CCCLXV,  Pasques  et  S'  Michel  CCCLXVI» 
Pasques,  S*  Michel  ensuivans,  Pasques,  S*  Michel  CCCLXVIH, 
CCCLXIX,  Pasques,  S* Michel  CCtXXX,  qui  font  ii  termes,  desquieui 
sont  à  rabatre  pour  ledit  Jehanin  le  terme  de  St  Michel  CCCLXIX, 
Pasques  et  St  Michel  CCCfJlX,  pour  ce  qutl  ala  de  tic  à  trespassement 
audcvant  de  la  dicte  S^  Michel  CCCLXIX  ;  emsi  se  monte  le  résidu  pour 
le  temps  dessus  d^clairé  pour  lei  dis  frères  xi<^xl  florins,  qui  valent 
fii^Li  frans. 

Aus  enïTâns  maistre  Jehan  de  Hamieucourt,  pour  don  à  eulx  fait 
ensemble  de  viir"  florins  par  an  h  volenté  à  ri  termes,  moitié  à  Pasqnes 
et  moitié  à  la  S*  Michel,  premier  terme  commençant  à  Pasipsea 
CCCJ.XVI,  comme  appert  par  lettres  de  M onseig^n eu r  données  nirr*joijr 
de  décembre  CCCLXV,  la  coppie  rendue  à  court,  pour  les  termes e^ 
ans  de  Pasques,  St  Michel  CCCLXVI,  CCCLXVII  et  CCCLXVHI, 
font  m  ans  cl  vi  termes,  valent  uiFiiii"  florences,  valent  in^^iifn 
De  ces  n  parties  acolées  est  cy  reprins  in*'uii"v  frani  i  tiers.]  (5). 


{i)  Rtyé,  car  u  esl  Qti  cfmipte  précèdent 

Cï)  ikbtt  quitt.  Hediiidit  ^wtmdam  quitlanciam  it. . .  %%%  (r.  qv»  Kfvil  I 
m<^vi  ff  .  ♦.  iupêr  compikto  pnctdmte  dt  tuiAuù,  Hc,,.,  débet  quittantiêm  i 

(1)  Dfl  ces  II  |itrtle8  scolèM  nènt  cj  rofviùé  pottr  pn^  l^^v  qm  in^mim  i 


—  m  — 

A  Syraonn^t  de  Muci,  clerc  de&chanconnerie  de  Monseigneur, 
uel  Monseigneur  donna  ja  picca  il  1.  par  an  à  voienlé,  raoHié  à  la 
Michel  »  ccimme  appert  par  coppie  des  lettres  de  Monseigneur  don- 
jour  de  juing  CCCLXl,  n^ndue  ou  compte  précèdent  ^  auquel 
let  na  esté  fait  aucun  poiement  pardeca  de  lonc  temps,  pour 
et  quil  e§toit  ou  service  et  en  la  cx)mpaignie  de  Monseigneur  en  son 
royaume  de  Navarre,  et  par  ii  mandemens  de  Monseigneur^  lun  donné 
▼m*  jour  doctobre  CCCLXiX  et  laulre  donné  derrain  jour  de  décembre 
CCCLHj  fu  poïé  audit  Symonnet,  comme  appert  par  ii  quittances  de 
lî  pour  le  terme  de  Pasqucs  CCCLXIII  et  pour  lanni^e  toute  complète 
CCCLXIX  et  pour  le  terme  de  S^  Michel  CCCLXX  »  qui  font  ensemble 
II  années^  mt     frans  (1)^ 

A  roaistre  Gervaise  Âdelée,  maistre  des  oeufres  de  charpenlerie  de 
Monseigneur  en  sa  viconté  de  Mortaing,  pour  don  à  li  fait  à  volenté 
de  X  franz  le  moiz,  comme  il  appert  par  mandement  de  Monseigneur 
Me&sire  Luys  de  Navarre,  frère  et  lieutenant  de  Monseigneur,  rendu  ou 
1^  compte  précèdent  ou  cliapiltre  de  gaiges  p<"ur  le  chastel  de  Mortaing, 
uel  don  U  fu  reslrain  et  ramené  à  vi  frans  le  moiz»  duquel  don  fu 
ié  à  Paoulete,  femme  dudit  Gervaise,  Limi  [franz] ,  ledit  Gervaise 
tel  dcraourant  en  Navarre  devers  Monseigneur^  qui  lavoit  retenu 
pour  ce  quil  entcndoil  avoir  afaire  de  li  el  de  son  office,  pour  un  an 
entier  qui  commença  premier  jour  davril  avant  Pasqoes  CCCLXV  et 
finissant  derrain  jour  de  mars  avant  Pasque§  CCCLXVl,  par  quittance 
de  la  dicte  Raoulete  du  mardi  après  la  Résurrection  Notre  Seigneur 
OCCLXVH^  et  de  cestui  don  rienz  de  ci  en  avant  pour  ce  que  Monsei- 
gneur U  a  confermé  à  vie  le  don  de  x  fr.  dessus  dis,  si  comme  il 
appert  ou  cbappiltre  de  dons  à  vie  ci  devant  escript ,  où  il  est  plus  ù 
I^Uin  fait  mention  (I). 

A  Guillaume  Dourden»  bailti  de  Constantin,  pour  don  à  li  fait  de 
c  1.  par  an,  moitié  à  Pasques  et  moitié  à  la  S*  Michel ^  ouUre  le/  gaiges 
^^hcoustumi:^^  audit  office,  le  premier  terme  commençant  a  la  S*  Michel 
^^BCCLXVllI ,  lequel  don  li  fu  octroyé  par  Monseigneur  le  Captai,  comme 
i!  appert  par  coppie  de  ses  lettres  qui  furent  données  xiv«  jour  de  sep- 
tembre lan  LXYIH,  fu  poié  audit  Guillaume  par  pfuseurs  de  sez  quit- 
tances, pour  les  termes  de  Pasques,  S*  Michel  CCCLXVIK,  Pasques, 
S*  Michel  CCCLXIX,  Pasques  et  S»  Michel  CCCLXX,  qui  font  vi  termes, 
talent  ui*^  Crans  (3). 

ikert,  et  W  demouriLot  fat  assigné  par  le  ireMiricr  sur  Jebtn  Durour  ôû  1»  sooimt 
d«  %m  fruki  ei  sur  S<}vû«ire  de  Colomby  de  ii<^xlv  fr,  i  tiors^  lrâ4|ui*1s  »ont  ûïct  de 
île  k  tre&pass4rincnt  mhx  on  compter,  ot  paur  ce  nen  leprcnl  pluâ  icy  ledit  trf^ortcT. 

(ly  thbei  quittanciam  fie  wl  Tr.  pour  les  t^nrines  de  S(  Mtcbel  CCCLXIX  et  Parqués 

ccctxx 

(f)  Râiéi  emr  il  f*st  prlns  ou  comptu  précédente 
(lO  fUféi  quAT  H  est  l'script  i-y  après. 
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A  llailfe  Jân  de  toeuM,  m 
imat  étU et  de nttâsme  m  Umm 
la  reeeple  de  la  vicooté  de  Coostanoe»  joiqm  à  ce  qM 
lèoH  ioUcMOt  WÊngDè  oo  pourwi  iaffiaaneot^.a  «pt^  a  ter 
cqH  «Migné  preodie  bdicte  ioniBe  «r  k  Icne  de  Smcj,  jificic 
ertotl  en  M  itoà cacie  de kgydedeloirdc  Eoaattllj^ «tthiMir 
ît  tie  pot  aoenoe  diOK  prendie  ne  wnâr  joiqBei  aa  leme  de  taqoe» 
CGCLJPn,  et  pour  ce  fa  mandé  au  vicoote  de  ConOanGes  qae  pour 
cbaicito  iDoîz  à  Tenir,  depuiz  le  ixx*  jour  doctoliie  CPQJDC  jina^aei  à 
Il  demii  dicte  Fasques,  lear  fusl  fait  poieaieal  pour  ckaaemi  mm  de 
XX  f ranz ,  si  eomaie  tout  ce  appert  par  oiaiideiBeBl  de  MûOÊ^gmemi 
donné  nx«  jottr  doetobre  lan  DXLXX,  ausquiem  par  ledit  Tioatile  fa 
fM,  comme  appert  par  la  quittance  dudit  Mesâiie  Jeliaii^  sur  la  dkit 
prof  ision,  jx  frans. 

A  Bobert  du  Brueil^  auquel  Mooseîgiieur  avoit  donné  n*'  L  de  rente 
à  TÎe  pour  les  boas  serrices  quil  U  atoît  taiz,  k  prendre  par  la  maui 
de  son  tresoheri  si  comme  par  lettres  de  llooseigneur  dunoées  tx*  jour 
de  septembre  lan  LXVil  appert,  et  pour  ce  ledit  Bobert  avoit  fait  I 
et  bommaige  lige  h  Monseigneur,  et  après  ce  ledit  Robert^  ou  ma 
doetobre  lan  LXX  à  Gavraj»  se  fust  trait  devers  Monseigneur  H  supplia 
(F*  il,}  et  requérant  qne  tant  pour  la  dicte  rente  comme  pour  les  arre-'" 
rages  qui  deui  U  estoient^  et  aussi  pour  une  somme  dor  en  quoj  Mou- 
seigneur  estoit  tenu  à  ii ,  li  voulfist  bailler  une  somme  dor  et  poiér 
pour  une  foii«  et  pour  ce  Tut  fait  composition  par  les  genz  de  Motisei^ 
gneur  audit  Robert  pour  toutes  les  choses  dessus  dictes  à  la  somme  < 
xji<^  trans  que  il  auroit  pour  une  foiz  en  la  manière  qui  ensuit, 
assavoir  |iar  te  viconte  de  Moriaing  iui^^l  frans  et  par  le  viconte  i 
Constances  vii*^l  trans,  à  pluseurs  termes  contermz  es  lettres  de  Mon-~ 
seigneur  sur  ce  faictes^  r  comme  ce  et  autres  clK>ses  sont  contenues  es_ 
dictes  l**ltres  qui  turent  données  m*  jour  doetobre  lan  LXIX ,  auqu^ 
Robert  fu  puîé  par  ii  quittances  de  li,  lune  donnée  n^  jour  de  n<i 
fembre  CCCLXX ,  contenant  u^  frans,  et  lautre  vm*  jour  de  novembre 
ensuivant^  conlenaul  c  frans^  valent  m^  Trans,  et  par  uue  autre  qut^ 
tance  donnée  ïxiiï'  jour  daoust  CCCLXXI  pour  le  terme  escheu 
uiotz  de  janvier  GCCLXX,  cl  franz  (i). 

A  Bohin  Stukes,  escuicr  angloiz,  auquel  par  Monseigneur  Messire 
Loys  avoit  esté  baillé  à  lever  la  terre  de  Monseigneur  Jehan  de  Boute- 
mont,  chevalier^  à  cause  dabsence,  jusques  à  tanl  que  la  somme  de 
11*^  I.  de  renie,  que  Monseigneur  avoil  donnée  audit  Angloii,  Il  fust 
assignée,  et  pour  ce  que  par  le  trailié  de  ïa  pair  toutes  yceulz  ter  ~ 
furent  délivrée»^  le  dit  Angloiz  ne  scn  voulut  dessaisir  tant  quil  fud 


(1)  IMttt  ttuitt,  dt  IX  ù.  Rêddidit. 
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fMiié  de  sa  dkte  rentâ  da  tenne  de  S^  Michel  CCCLXYl^  ti  fo  «^igiié 
prendie  flor  k  reeeple  de  VâUoigiies  par  le  Tîconte  pour  le  dit  terme 
de  S^  Ifidiel  GÛCIXVI,  c  \.,  comine  il  appert  par  mandemeiit  de  Mon- 
te Capld,  lieutenant  de  Monseigneur,  du  premier  jour  de 
ÛCOAVl,  et  par  tu  t^uittanoes  dudit  Bobin,  ta  première  don- 
née Ti«  jour  de  fevrierj  lauire  ixtn*  Jour  ensuivant  »  et  la  derreniere 
xn*  jour  dejuing  CCCLX\11,  Tn"  1. ,  franc  pour  ir\iii  leons^  Talent 
cfrans  (1). 

Â  Jehan  des  YUes.  pour  lors  TÎCûnte  de  Co  n  stances ,  pour  don  à  li 
fait  à  Tolenlé  de  xl  l.  par  an»  oultre  ses  gaiges,  en  recompensation  de 
lenioliimeiil  des  memoriauli  de  la  viconté  de  Constances  que  Monsei- 
'  It  aTOit  donnez,  et  des  quieux  il  na  aucune  cbo€e  receu  à  son 
pour  ce  que  audevant  de  ce  don  Monseigneur  les  avoit  don- 
à  maistre  Jehan  Boyleaue^  et  pour  ce  aussi  quil  avoit  plus  de 
i  k  soustenir  greigneur  Craiz  pour  causes  des  impositionsj  tailles, 
înr*,  v^  et  autres  aides  dont  il  estoit  cbargié  à  faire  la  recepte, 
ccimme  il  appert  par  coppie  des  lettres  de  Monseigneur  Messirc  Phi- 
lippe^ rendues  à  court  ou  compte  précèdent,  pour  les  termes  de 
Sf  Michel  CCCLXV,  Pasques,  S»  Michel  CCCLXVl ,  non  comprins  ou 
compte  précèdent,  et  pour  les  termes  de  l^asques.  S*  Michel  CCCLWIl, 
Pasques,  S»  Michel  ensuivant,  Pasqucs,  S«  Michel  CCCLXIX,  Pasqucs 
et  S*  Midiel  CCCLXV,  qui  funt  xi  termes,  funt  ïi**  1.  qui  valent 
ii^xi  frans  {%)* 

A  Gailtaume  de  Huchon,  huissier  darmes  de  Monseigneur,  pour  set 
gaîges  à  lui  otlroiés  à  cause  de  lof  lice,  qui  sont  de  vi"  L  par 
an,  comme  appert  par  coppie  des  lettres  de  Monseigneur  données 
XXI*  jour  de  juillet  lau  LXX,  pour  le  terme  de  la  S*  Michel  oudit  an, 
par  sa  quittance  du  ïi*  jour  de  novembre  ensuivant,  lï  frans  (3), 

{A  Pierre  de  Rue ,  pour  don  à  li  fait  par  Monseigneur  de  ii^  l,  par 
an  à  volcnté  à  prendre  sur  la  revenue  de  la  terre  de  RiijJïles  et  sur  les 
tfnpositions  et  îiii**du  lieu,  si  comme  il  appert  par  kllri^s  de  Monsei- 
gneur, les  unes  données  à  Olit  ii*  jour  de  raay  CCCLXV  et  les  autres 
données  xiii«  jour  de  décembre  CCCLXYl ,  tes  coppies  reuducz  à  court 
pour  les  termes  de  S*  Michel  CCCLXV,  Pasqucs,  S^ Michel  CCCLXVl, 
COCLXVII,  CCCLXVIU,  CCCLXIX  et  CCCLXX.qui  font  xi  termes,  car 
rieni  nen  a  esté  autresfoiz  compté,  lesquiek  li  ont  esté  puycz  par 
pluseurs  de  ses  quittances  rejidues  à  court  et  funt  en  Summe  u^  L» 
f^ranc  pour  xx  s.  pièce,  valent  xF  frans. 


(1)  Assavoir  ne  Ginul  de  Crépon  fc  oomplé  des  Afded  mises  sur  pour  lo  vukltiment 
du  fort  du  Pont  d'Obbe  {sic}  et  des  resUnccA  de  Ne&bou. 
U  vst  noué  ou  papier  de«  mémoires. 

(I)  ftAf^f  quttr  il  «at  reprini  cy  après  ou  chafiitre  ûif»  buyasifift  dannei. 
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Audit  Pierre  de  Riiej  pour  la  sustentation  de  vivre  de  Fremio  le 
Monnicr^  Mahiot  de  Coquerel,  Andrieu  Botoire  dît  le  Fleuve  «  Messij 
Jehan  Noel^  prestrc,  Jehan  Petit  de  S^  Leu^  augquicu^i  Monseigneui 
pour  les  pertes  et  dommages  quil  avoienl  soustenuz  pour  li  et  poi 
lez  bcms  sert icea  que  il  li  avoiciil  faii  et  faisaient  de  jour  en  jour,  l 
ordena  demourer  et  estre  en  la  <:otnpaignie  dudit  Pierre  ou  fort  de 
Rugles  pour  h  garde  diceluy,  prendre  et  avoir  chascun  ao  uu*  fraas 
à  pojer  de  m  moiz  en  ni  moiz  ^  le  poiemerit  commençant  au  dalé  des 
lettres  de  Monseigneur,  si  comme  il  apperl  par  ycelles  qui  furent  don- 
nées à  Aigremont  ii*  jour  de  may  CtXLXV,  fut  fait  compte  aud 
Pierre  pour  touz  les  dessus  diz,  depuis  yceluy  ix*  jour  de  may  jusqui 
au  ntix®  jour  de  décembre  CCCLXVl ,  que  Monseigneur  ordena  h 
dessus  diz  par  autre  manière^  et  pour  ce  de  cestui  don  ricnz  de  d  en 
avant^  ouquel  espace  de  temps  dessus  a  îrx  moiz  et  xx  jours  qui  valeot=: 
au  priic  dessus  dit  vi*^lv  frans  xii  s.  iiii  d, 

A  Freminot  le  Monnier,  pour  don  à  li  fait  à  volenté  de  vi"  francs 

par  an  pour  lez  bons  services  quil  avolt  faiz  et  povoit  faire  à  Monsci 

gneur  et  pour  avoir  ses  necefîsitez,  en  cessant  autre  bienfait  qtiil  pre 

noit  de  Monseigneur  audevant  de  cestui ,  lez  quieulx  vi**  fran^fl 
Mon  sM*i  gneur  v  oui  oit  li  estre  poiez  sur  les  revenues  d'Orbec  ehascuf^| 
an  à  Hii  termes,  c^^st  assavoir  de  quaiiier  en  quartier  par  egaul^H 
portionzj  comniencans  au  jour  du  daté  des  lettres  de  Monseigneur,  ^-J 
comme  il  appert  par  coppie  dicclles  rendues  à  court,  données  à  Oii^ 
ixiï*  jour  de  décembre  CCCLXVl ,  et  avec  ce  devoit  estre  et  demou: 
en  la  compaignic  de  Pierre  de  Hue,  cappitaine  de  Hugles,  pour 
garde  du  fort,  fut  fait  compte  audit  Freminot ,  depuiz  le  dessus  di 
xxixe  jour  de  décembre  CCCLXVl  jusques  au  premier  jour  de  janvii 
CCCLXX,  ouquel  espace  de  temps  a  iiii  ans,  et  font  en  somme,  au  pm 
dessus  dit,  nu'^iiu"  frans. 

A  Messire  Jehan  Noe!,  prcstre,  pour  don  à  li  fait  à  valenlé  de 
L  frans  par  au  pour  semblable  cause,  en  cessant  et  mettant  au  néant 
autre  bienfait  quil  prcnoit  de  Monseigneur  audevant  de  cestui,  à 
prendre  sur  b^z  revenues  de  Monseigneur  en  sa  viconté  d*Orl>cc,  cha;*- 
cun  an  par  quartiers  dan  par  cgauk  portions,  coranjencans  au  jour 
du  daté  des  lettres  de  Monseigneur»  si  comme  appert  par  coppie 
dicelles  rendues  à  court,  données  à  Ûlit  xxtï*  jour  de  decetnlifê 
CCCLXVl,  et  avec  ce  doit  estre  et  demourer  en  la  coropaignie  da 
Pierre  de  Hue,  cappitaine  de  Rugles^  pour  la  garde  du  fort,  fut  fait 
compte  audit  Messire  Jehan  depuiz  le  dessus  dit  ixu«  jour  de  dé- 
cembre CCCLXVl  jusques  au  premier  jour  de  janvier  CCCLX3C 
ouquel  espace  de  temps  a  un  ausj  et  font  en  somme  ii*  frans, 

A  Jeban  Petit  de  Si^  Leu ,  pour  semblable  don  à  li  fait  à  volenté  àù\ 
nn"  frans  par  an  pour  semblable  cause,  ou  lire  le  don  que  li  Ûat  ja 
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pîeca  Monseigneur  de  la  sergCQterie  d'Orbec,  et  en  cessant  autre  bien- 
fait qui]  prcnoit  audevant  de  cestui,  à  prendre  chascun  an  ans  dessus 
dis  termes^  si  comme  il  appert  par  coppie  de  lettres  de  Monseigneur 
rendues  à  court,  données  lïnt'  jour  de  décembre  CCCLXVIj  fui  fait 
compte  pour  tout  le  temps  dessus  dit  qui  fait  un  ans,  et  font  en 
somme  iii'^ix  frans, 

A  Andrieu  Boloire  dit  le  Fleuve,  pour  semblable  don  et  pour  semblable 
cause  à  li  fait  à  volenlé  de  vi"  frans  par  an  aus  dessus  diz  termes,  si 
comme  il  appert  par  coppie  des  lettres  de  Monseigneur  rendues  à  court, 
données  xiix«  jour  de  dec*^mbre  CCCLXVI ,  pour  tout  le  temps  dessus 
dit  qui  fait  iiii  ans,  comme  dessus,  ini^^nii"  fraus*]  (t). 

A  Messire  Guillaume  de  Tronche  vil  1er,  chevalier,  lequel  Monseigneur 
a  nouvellement  retenu  pour  li  servir,  pour  don  à  li  fait  à  voïenté  de 
c  franz  par  an  aus  ternies  acoustumez,  si  comme  il  appert  par  coppie 
des  lettres  de  Monseigneur  données  nviii*  jour  de  juing  CCCLXX, 
fut  poié  par  sa  quittance  donnée  xvn»  jour  daoust  ensuivant,  sur  le 
premier  poiement  qui  fu  à  la  S'  Michel  CCCLXX ,  pour  ce  que  einsi  le 
me  manda  Monseigneur  par  ses  lettres  closes  rendues  à  court, 
n  frans. 

A  Messire  Gui  de  Gauvitle,  chambellan  de  Monseigneur,  pour  don  à 
li  fait  à  Tolenté  de  ut  sextiers  davoine  à  prendre  chascun  an  sur  la 
revenue  de  la  terre  et  baronnie  de  Ferieres,  estant  à  présent  en  la 
main  de  Monseigneur  à  cause  de  garde,  comme  appert  par  lettres  de 
Monseigneur  données  xi»  jour  davril  CCCLXX  (î),  la  coppie  rendue  à 
court,  et  par  quittance  du  dit  Messire  Guy  du  ïv*jour  de  janvier 
CCCLXX,  li  fut  poié  sur  ycelle  mesme  année  CCCLXX,  luji  sextiers 
davoine, 

A  Robert  Guillcl,  pour  don  h  li  fait  à  voïenté  de  nii"  1.  par  an,  aus 
termes  d'Ascention  et  Toussains,  comme  il  appert  par  lettres  de  Mon- 
seigneur données  xivm*  Jour  de  novembre  CCCL XV,  la  coppie  rendue  ou 
compte  précèdent,  pour  les  termes  d'Ascention,  Toussains  CCCLXVI I, 
CCCLXVIK,  CCCLXIX  et  CCCLXX,  qui  font  nu  Icrmes,  qui  poiez  li 
ont  esté  comme  appert  par  sa  quittance  rendue  à  court,  in<^xx  L,  franc 


(•>  rrooJtiB»  ce»  p»nm  acolècfi. . . . , .  kuU^  p»rt  comme  de  eeste, , . . . .  de  Rue  t 

reOTD  UDt, .....  comme  pour  les  nomiDei  ea lf|$sea  aa  panJeA,  U  socoilie  d0 

JCTti<^kxvii  fr.  t  itpra* 

Mémoire  que  pur  le  compte  qoe  a  ÎaH  Mon  Baigneur  J.  ClimcDcé  arec  Pierre  ile  fluo 
mr  cii«  parties,  lequel  Juban  Lcfranc  a  rondu  sur  son  premier  conjpU}  ou  chapitre  de 
deokrt  pftiet  en  acquittuit  ]lioD3ei(ïneur,  resta  deu  au  illl  Pierres  xiicntix^vii  fk*.  demi 
ft  vm  d*,  s^ur  lequel  reste  li  u  depuis  esté  paiei  par  JetiAn  Lefninc,  trésorier,  p*r  sel 
fmaàtr,  qu&rt  et  qumt  compteiÉ,  iti<=xxvit  fr.  i  tier&* 

f^tfeofilur  qîiitianU^  istarum  partium  accolatorum^  tam  d»  Utù  Jo.  CUmênce  quam 
de  Jù.  Lêfranc,  et,  niai  tint  (U  pvftonù  ftomineUif,  ouf  fiddidtrit  sufficientem  procu^ 
raiorem,recujtfrentuf  atttmmê  nàper  thttaufûfivtm* 
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pour  XX  fi.  t.  pièce,  valent  m  xx  frans.  Et  de  ce  don  rienz  [doresenavant, 
car  Moitsetgneur  la  ordcné  en  sa  chambre  des  comptes  et  li  a  ordené 
nouvelle  provision, 

Â  Jehan  Gofilier;,  viconte  de  Brethueit  pour  lors^  pour  don  à  11  fait 
h  voknté  par  Monseigneur  de  xx  K  par  an  ouUre  scsgaigesj  en  recoro- 
peosalion  des  tKjns  services  que  il  li  avoit  faiz,  comme  appert  par 
lettres  de  Monseigneur  données  v*  jour  de  janvier  CCCLX\%  rendues 
ou  compte  précèdent,  pour  les  termes  de  Pasques,S*  Michel  CCCLXMl, 
CCCLXVÏII^  CCCLXIXel  CCCLXX,  qui  font  vin  termes,  font  ensemble 
iiii"  L  qui  valent  nii"  frans. 

A  Mcssire  Jehan  de  TrousseauviUe,  pour  don  à  li  fait  à  volenté  par 
Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  de  cj.  frans  par  an 
à  prendre  sur  les  revenues  d'Orticc  par  quartiers  dan,  pour  con- 
sidération des  bous  services  quil  avoit  longuement  faiz  à  Monseigneufi 
tant  ou  fait  des  guerres  comme  autrement^  et  avecques  ce  li  otlroiaj 
jusques  à  ce  que  autrement  fust  prouveu  ^  il  fust  et  demourast  en  la 
garnison  du  fort  de  Bernay  pour  le  garder  el  tenir  ou  nom  de  Mon- 
seigneur en  la  eompaigfuie  du  cappitaiue  du  !ieu,  comme  appert  par 
lettres  de  Monseigneur  le  Captai  doaiiées  xxvn'^  jour  daoust  CCCLXV, 
la  coppie  rendue  ou  compte  précèdent  ^  auquel  fut  poié  par  pluseurs 
de  ses  quittances  rendues  à  court,  depuis  le  premier  jour  de  septembre 
CCCLWt  jusques  au  palmier  jour  de  décembre  CCCLXX,  ouqiiel 
espace  de  temps  a  ini  ans  el  m  moiz,  qui  valent  au  pris  dessusdit 
vi*^xxxvii  frans  et  demi  (<  ). 

A  Colin  de  Freville,  escuier,  pour  don  â  li  fait  à  volenté  par  Monsei- 
gneur le  CaplaU  lieutenant  de  Monseigneur,  de  e  frans  par  an  à  prendre 
par  quartiers  dan  sur  les  revenues  d'Orbec  semblablement  el  par  sem- 
blable cause  comme  en  la  clau&e  de  Monseigneur  Jehan  de  Trousseau- 
ville  ci  dessus  est  dit,  comme  appert  par  lettres  de  Monseigneur  le 
Caplal  données  ïx vn'^  jour  daoust  CCCLXV,  la  coppie  rendue  ou  compte 
précèdent,  auquel  fut  poié  par  plnseurs  de  ses  quiitances  rendues  à 
court,  depuis  le  premier  jour  de  septembre  CCCLXVI  jusques  au  pre- 
mier jour  de  décembre  CCCLXX,  qui  font  un  ans  et  i  un  quart  dan^ 
valent  audit  prh  nii^ïxv  frans, 

A  Jehan  de  Xuefville,  Henri  de  Lieuroy^  pour  don  à  eulz  fait  à  vo- 
lenté par  Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  d*;  Monseigneur,  à  chascun 
Lx  frans  par  an  à  prentîre  par  quartiers  dan  sur  les  revenues  d'Or- 
b€c  semblablement  el  pour  semblable  c^use  comme  dessus,  comme 
appert  par  leltres  de  Monseigneur  le  Captai  données  xxvîie  jour  daoust 
CCCLXV,  lu  coppie  rendue  ou  compte  précèdent,  aus  quielx  fu  dcu 
depuis  le  premier  jour  de  septembre  CCCLXVI  jusques  au  premier  joor 


(I)  Sciatur  ii  ittt  Captai  fuit  gubemator  per  tùtum  istud  (anfiM. 
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cembre  CCCLXX ,  qui  font  un  ans  et  i  quart  dmi^  duquel  temps 
Td  raViatu  la  moitié  dun  quart  dan,  pour  cv.  que  par  tordenance  de 
Monseigneur  ne  leur  en  fut  rienx  poié>  et  fut  appliqné  au  prouffil  de 
Monseigneur,  demeure  qui  poié  leur  a  esté  par  pluseurs  de  leurs 
quiltaDces  rendues  à  court,  pour  ini  ans  et  demi  quart  dan, 
iiii*'mi"ïv  fr, 

{F**  ^ff,)  A  Jehan  de  Mailloc,  pour  don  à  li  fait  à  volenté  par  Mon- 

l  seigneur  le  Captai  de  lx  frans  par  an  à  prendre  par  quartiers  dan 
semblabiement  et  pour  semblable  cause  comme  dessns,  comme  appert 
par  lettres  de   Monseigneur  le  Captai  données  iivu*  jour   daoust 

I  CCCLXV,  la  Cûppie  rendue  ou  compte  précèdent,  auquel  fut  poié  par 

^pluseurs  de  ses  quittances  rendues  à  court,  deputz  le  premier  jour  de 
septembre  CCCLXVI  jusquesau  dcrraîn  jour  daoust  CCCLXIX,  outjue! 
espace  de  temps  a  ni  ans,  ix^^frans,  et  rienz  plus  doresenavant,  car  il 
ala  de  rie  à  trespassemenl»  ainsi  ix"  franz. 

A  Robert  Maliiel,  pour  don  ù  li  fait  par  Monseigneur  le  Captai  de 
tx  fr.  par  an  à  volenté  à  prendre  comme  dessus  par  quartiers  dan, 
comme  appert  par  ses  lettres  données  xïvii"  jour  daoust  CCCLXV,  la 
coppie  rendue  ou  compte  précèdent,  auquel  fut  poié  pai'  pluseurs  de 

iies  quittances  rendues  à  court,  depuis  le  premier  jour  de  septembre 

|CXXI1.XYI  jusques  au  premier  jour  de  décembre  CCCLXVHI,  qui  font 

'm  ans  et  i  quart,  vi^*xv  frans, 

A  Colin  de  S'  Denis,  pour  don  à  li  fait  à  volenté  par  Monseigneur  le 
Captai  de  h  frans  par  an  à  prendre  par  quartiers  dan,  comme  dessus 
est  dit,  comme  appert  par  ses  lettres  données  xxvii*  jour  daoust 
QXLXV,  la  coppie  rendue  ou  compte  précèdent,  auquel  fut  poié  par 
pluseurs  de  ses  quittances  rendues  a  court,  defuus  le  premier  jour  de 
septembre  CCCLXVI  jusques  au  premier  jour  de  septembre  CCCLXX, 
qui  font  Mil  ans,  i^  frans  ;  et  de  ce  don  riens  de  ci  en  avani,  pour  ce 
que  Monseigneur  li  a  donné  autre  prouveance,  comme  il  apperl  cy 
après,  el  pour  ce  cy  )V  franz,  desquels  li  a  esté  payé  par  ses  quit- 
tances ii"xtn  franï  m  quat^. 

A  Hannequin  du  Lo,  EngueiTcniel  de  Coustres,  Perrot  des  Can- 

'  dellicrs,  Henri  des  Loges  et  Jehan  Glanviîlej  pour  don  h  culz  fait  à 
volenté  par  Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  à 
prendre  comme  dessus  par  quartiers  dan,  comme  appert  par  ses  lettres 
données  nvu*  jour  daoust  CCCLXV,  la  coppie  rendue  ou  compte  pré- 
cèdent, cest  assavoir  audit  Henncquin  i.  frans  par  an,  audit  Enguer- 

F?eniet  l  fr*  par  an,  audit  Perrot  xl  li\  par  an,  audit  Henri  xl  fr.  par 
an,  audit  Glanville  vs.  fr*  par  an  ,  leur  fut  pojé  par  pluscui-s  de  leurs 
quittances  rendues  a  court,  depuis  le  premier  jour  de  septembre 
iiCCLXVl  jusques  au  premier  jour  de  décembre  CCCLXX,  qui  font 
un  ans  et  i  quartier  dan,  et  fout  en  somme  rail  xx  frans,  duquel  temps 
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est  à  nbalre  la  moitié  dan  qnarti»  dan  pour  œ  que  |iar  1 

de  Monseigneur  ne  lear  en  fut  rienz  poié  et  fitt  appliqué  an  prooCfit 

de  Monseigneur,  demeure  qui  poié  leur  a  esté,  n^tm'^x  frans. 

A  Jehan  des  Loges,  pour  don  à  li  fait  à  Tolenté  par  Monseigneur  le 
Captai  de  il  frans  à  prendro  à  semblable  tiltie  et  pour  semUiable 
cause  comme  dessus,  comme  appert  par  les  dessus  dictes  lettres^  li  fut 
poié  par  pluseurs  de  ses  quittances  rendues  à  court,  depuiz  le  pre- 
mier jour  de  septembre  CCCLXVl  jusqœs  au  denain  jour  daouat 
OCCLXIX,  qui  font  ui  ans,  ti*^  (iranz,  et  rienz  plus  docesenaunty  car  il 
ala  de  Tie  à  trespassement,  et  pour  cr  n*^  firanz. 

A  leban  des  Jardins  dit  Piestrot,  pour  don  à  li  fût  à  folenté  ptr 
Moraeigneur  le  Captai  de  l  frans  par  an  à  prendre  par  tpmblaMf 
manient  et  à  annbûbfte  tihie  qne  dessos,  comme  appert  par  ka  des- 
sus dictes  kttKs,  li  fut  poié  pir  pluseors  de  ses  quittances  vendoesà 
court*  depuis  le  premier  jour  de  septembre  ÛÛCLXVI  josques  an  pie- 
mkr  jour  de  juing  CÛCLXMU,  onquel  espace  de  temps  a  xn  moiz, 
xakfit  uu^nii  frans  et  demi. 

A  Guillemot  de  S^  Leu,  poor  dM  à  li  fait  à  Toknté  de  c  escoz  ptr  ^ 
aa«  ail»  lennes  af^justumes*  par  lettres  de  Monsâgneor  données  àOlit^ 
X*  jour  de  juillet  i^XUUll .  k  ocffée  lendoe  à  cnort,  li  fat  poié  ] 
le  t^nne  de  PitsqiNïS'  OÛOJUIIK  par  a  qnitt»»  du  n*  , 
oihbt  an,  wiui  tenne  non  cvopiè  et  comprins  on  ten 
f^Hir  of  i  <ï»u5^  étalent  xxin:  frans  :  tiersu 

Audit  iàiilVffk>i  de  S^Lm,  pwr  don  à  li  Ciîl  à  lotenlé  par 
gtieur  )e  t^pul  de  :  fraK  pir  an  à  fwndK  pour  sanbAaUe  < 
À  jiMMUahk  tsire.  cvinme  af^st  par  I»  dessu  dictes  lettres,  li  fnC 
^vw  >\ir  |*.!K«>.*r>  i«f  *^  çz  ajir>^£*  T¥«âoes  à  «wil.  depuiz  le  premier 
umt  *k   ?<^>t*"«:Sn-   iiOlXVi  ^i^otc?  an  pneiaier  >jar  de  mars 

\  KxS'^r  ùïw^qS.  rvv.T  i:*  i  .^  iiui  i  iv\kate  semblablement  el 
\\NWi  î^^vtKjiKv  cji**5î<'  ïor  Ve>  5«*î«sc>.-îss  it^^^s^^  de  i  Crans  par  an, 
:,  Uit  ^\sv  ;ur  ;v.ax.n:ts  i»^  îo>  r*  TUr-^f*  rîaiaîs  à  a>urt.  depuis  k 
IssvwN-T  vvr  À  s.\v»;Tricv  %W1AV^,  /.:î^rBfê  i;  pKaDïcT  >Mir  de  ntty 
\\M  \XIK  <^:  ï^-t^  ^     m-is.  vt>3f;  \Ti--  !ra»  :  tio^ 

\  ^^>^i^•  1^.  JE;.  îfv  Hi^rvjùEc:.  r^uLT  i;a  JL  1  tau  de  11  I.  piranà 
\v\\^K  Vv^VN  i  ,\  ^A^  TOT  îl«ï*e-;rik>i:T  îCi:  akaement  piva^eu  de 
K^^xsv  ,s>'  var  Ai:rv  Ttonww.  i  TCfo^rr:'  ai.ctiî  i  Pisqws  et  moitié 
^  V.^  5i>  >l  N  Ks .  A^r  W  itsr!m«.  «f  PïBÇiKîSv  5?  IxM  OCCLÏVn , 
%A\  t  \X  V;î .  ^W*  VA  ce  aM  W    ^  5.tr.  :  -  a»-  TaVent  tui»  I., 

V>|i,>«x>v  Ks;vs^>^  <i.^-v.  Artt-iwtt  â  i  ifc<  Jt  v:*otede :ni«* firans 
^\  j^>.  v^,'i^v  i    Vs.\tfv:».^r  <v;  ttcintf  i  ii  TrtKSLiUs.  ««me  3  appert 
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nez  ou  compte  précèdent,  pour  les  tenues  de  rAscention  et  Tous- 
CCCLXVïl,  CGCLXVIIl,  CCCLXIX  et  CCCLXX,  qui  fool  un  ans, 
ur^tt  frans,  desqoieh  poié  U  a  68té  cxvn  fr.   ii  tiers  et 
m  <par5« 

K  DaTy  Alout,  pour  don  à  li  fait  par  Monseigneur  à  volenlé  dirn 
franc  chascune  sepraaiue  jusques  à  ce  que  autn^raent  sei-oil  prouveu 
de  sergcfiterie  ou  doffice ,  ou  que  Monseigneur  eu  auroit  autrement 
ordené,  comme  appert  par  letlrcs  de  Monseigneur  Monseigneur  Loys 
de  Navarre,  frère  et  lieutenant  de  Monseigneur^  données  Kxvm*'  jour 
de  novembre,  rendues  ou  compte  précèdent,  li  fui  fait  poiement  depuis 
le  XTiii'jour  davril  que  furent  Pasques  CCCLXVïl,  jusqucs  au  jour  de 
la  Chandeleur  GCCLXX,  ouquel  espace  de  temps  a  m  ans^  u  moiz  et 
xn  jours,  qui  se  montent  au  pris  de  dessus  dit  ii**i  frans  et  demi, 
don  li  a  esté  par  su  quittance  x  franz. 

A  Pierre  de  S*  Martin ,  ponr  don  à  li  fait  à  volenté  par  Monseigneur 
de  II'  Ûourîns  par  an  à  prendre  aus  ternaes  acoustumez,  pour  consi- 
dération de3  bons  et  grans  services  que  ledit  Pierre  li  avoil  fais  en  ses 
guerres,  et  affm  que  mieulx  le  pouist  faire  et  plus  y  fust  tenui,  a?ec 
le  don  de  l  1,  de  rente  à  li  données  à  vie  sur  les  revenues  de  Mon- 
ehauvrt,  et  mi^  flourins  à  li  donnez  pour  une  foiz,  comme  tout  ce 
appert  par  lettres  de  Monseigneur  données  vm  jour  daoust  CCrxLXV, 
pour  les  termes  de  Pa«qucs  et  S^  Micliel  CCCLXVi,  Pasqucs,  St  Michel 
CCCLX VU, Parques  et  S'  Michel  CCGLXVlll ,  qui  font  vi  termes,  valent 
Vï*  tlourins  et  de  cestui  don  rienz  de  ci  en  avant,  pour  ce  que  Moiisei- 
gnear  la  prouveu  dautre  bienfait  et  fait  son  sergent  darmes  k  vi"  L 
karlîns  noirs  de  gaige^  par  an,  valent  les  vi*^  flourins  dessusdis 
utr  frans,  lui  a  esté  payé  u^rin»vn  frans.  (i). 

A  Messire  Raoul  de  la  Grève,  clerc  de  Monseigneur,  pour  don  à  li 
fait  par  Mon9«:;igncur  d'Avrencbcs,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Cap- 
tai, de  m  fraijs  par  mois  pour  aide  à  soustenir  son  esttit,  pour  ce  que 
pour  le  temps  ses  bénéfices  estoicnt  de  si  peiile  value  quil  nen  povoit 
«voir  sa  chevance  ne  son  estât  s^juslenir,  et  aussi  pour  considération 
ém  bons  services  quil  avoit  fais  et  faisoit  encore  de  jour  en  jour  à 


fNtm  rfpmitut  qttod  ùtê  Petnu  kabwril  dictitm  donum  i$  h  t.  rêidUui  ad 


r  quitL  de  ILVIll  (t. 

f«f>s  ticiitiitvii  frtinz  rupcnt  paléz  par  He»sire  Estfetino  Girert,  pour  le  tomptquit 

L  rt&eevuur  d'£vi^ti3(,  vm^v  rranz,  ol  par  J«*haa  Oufour,  pour  te  temps  quil  en  Tut 

,  %%%u  friLoz.  font  ceê  u  parties  ix"xvti  frftnz  qui  devroknt  tenir  Ucu  auA  dit 

I  et  fion  pa»  à  MiniMigDetir  I.  Cliincnce,  p<mr  ce  quil  oen  a  fdU  recepta  »  ci 

i  Icf  refit  ledit  aîraence  «n  la  Un  de  ce  preseni  cojnp'jo. 

l  S*  MartJQ  a  depuis  eu  de  JoJiaD  Lefranc,  U^sorier,  ttitCLVi,  comme  appert  ew 

»  tn*,  mi*  «t  quint  compte»}  et  iit  s,  vi  d«  arec. 
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niondit  seigneur,  eotnmc  il  appert  par  mandement  de  mon( 
gneur  tl'Avrencbes  donné  vim  jour  de  juillet  mil  CCCLXVI ,  li  fat  poi 
depuis  le  premier  jour  de  février  œCLXV,  car  [ors  commença  ted 
don  fait  audit  Messire  Raoul  par  le  dessus  dit  mandement,  jusques 
moiz  de  may  r/XLXVll ,  ouquel  espace  de  temps  a  iv  mois,  par  m  d 
ses  quittances,  la  première  pour  vu  mois .  pour  cliascun  m  frani 
valent  nii"im  frans,  la  n«  pour  vi  moiz  contenant  lxiii  frans,  et 
m"  pour  II  moiz  contenant  iimi  frans,  font  ces  parties  ii"  frans. 

A  Ferrandillo,  escuier  Navarroiz^  auquel  Monseigneur  Messire  Loj 
de  Navarre,  frère  et  lieutenant  de  Monseigneur,  avoil  donné  vï«  l 
rente  par  an,  et  les  li  de  voit  faire  asseoir,  comme  appert  par  manà 
ment  de  mondit  seigneur  Loys  donne  ïiii«  jour  de  décembre  CCCLX^ 
et  pour  ce  que  c  ncore  ne  li  estoient  assises ,  fut  mandé  à  Jehan 
bou,  pour  lors  receveur  des  absens,  li  poier  ycelle  somme  pour 
année  par  lequel  li  fut  poié  et  par  Guillaume  Parvastel,  lieutenant  < 
Jehan  Bloville^  receveur  de  Valloignes,  cest  assavoir  par  ledit  Barbd 
xxxvn  ï.  et  par  ledit  Parvastel  ou  nom  que  dessus,  comme  appert  p( 
quittance  dudit  Ferrandillo  donnée  ïxii»  jour  de  janvier  CCCLS 
nii»*m  h,  vauU  tout  vi"  L 

A  moy  Jehan  Climenc^,  pour  don  à  moy  tait  à  volenté  par  Monsi 
gneur  de  ii*'  l.  par  an  pour  les  services  que  Monseigneur  reputoit 
soy  à  li  faii  par  moy  par  lonc  Icmps,  et  aussi  al'fni  que  je  eusse  aci 
sèment  et  bienfait  de  lui  dont  je  peusse  bien  et  convenablement  m; 
tenir  mon  estai,  comme  il  appert  par  cnppie  des  lettres  deMonseigiK 
données  à  Pampeîune  premier  jour  de  décembre  CCCLXVIII,  à  preoi 
à  III  termes  en  lan,  cest  assavoir  Chandeleur,  Asccntion  cl  ToussaJi 
premier  terme  commencent  à  la  Chandeleur  CCCLXVni,  pour  ycd 
terme,  Ascenlion,  Toussains,  Chandeleur  CCCLXIX,  Asccntion,  Tod 
sains  et  Chandeleur  CCClXXj  qui  font  vu  termes,  livi  l.  xiii  s.  mi; 
pour  terme j  font  iiii^LXVi  L  un  s-  mi  d.,  franc  pour  ii  s.,  TaH 
îhFlïvi  frans  n  tiers  (i). 

A  Messire  Gnerart  de  Piquigny,  doyen  de  Therouanne,  conseiller  i 
Monseigneur,  pour  don  à  li  fait  à  volenté  de  v*"  frans  par  an  pour  pi 
vision  de  son  estai,  comme  appert  par  vidisse  des  lettres  de  Mont 
neur  données  xxvm''  jour  d avril  CCCLXV,  li  fut  poié  pour  les  tem 
de  Pasques  et  St  Michel  CCCLXVII,  CCCLXVlll,  CCCLXIX  et  CCCLl 
qui  font  un  ans,  par  nu  quittances  dudit  doyen,  pour  chascun 
v*^  frans,  valent  h**  frans, 

A  Roheri,  Jehan  et  Begnault,  enffans  de  Messire  Jehan  de  Pii 
gny,  pour  don  k  eulz  fait  à  volenté  de  nu^  frans  par  an  aus  tei 


(f)  D.  mand, 


ACOQstatnez^  pour  avoir  leurs  nécessitez,  comme  appert  par  lettres  de 
Monseigneur,  la  coppic  reudue  ou  eomple  précèdent,  fut  poié,  par  lez 
^^ssusdicles  un  quittances  du  doyen  de  Tlicmanoc  dont  ci  desi»«s  est 
fait  mention,  pour  les  ans  CCCLXVII ,  CCCLXVIH,  CCCLXIX  et  CCaXX, 
*îui  font  II II  ans,  pour  chascun  an  iin^  fraus,  valent  xvi^  frans. 

(F»  sù.)  A  la  nourrice  de  Slonsei^jeur  Messire  Charles  de  Navarre, 
^iûsné  filï  de  Monseigneur,  pour  certaine  ordenance  à  li  faite  de 
*î*  esoos  de  Jehan  par  an  pour  quérir  et  avoir  ses  necessilez,  tant 
*50inme  elle  demourroit  oudit  service  ^  comme  «ipperl  par  mandement 
de  Monseigneur  Messire  Loys  de  Navarre ,  frère  et  lieutenant  de  Mon- 
^*^eur,  donné  derrain  jour  de  février  CCCLXllII,  li  a  esté  poié  sur  ce 
9*^i  deu  ti  pOToit  estre  pour  pluseurs  termes,  par  sa  quittance  donnée 
^'ï*  jour  de  raay  CCCLXVI,  nn"x  frans^  item  par  lu  quittances 
ï«^Xin  frans,  font  ces  parties  \i"ni  frans. 

A  Girard  Charapelin,  escuier  de  Madame  la  Royne  Blanche,  pour 
*^Oii  à  li  fait  à  volonté  de  lx  escus  par  an ,  moitié  à  Pasques  et  moitié 
*  la  S*  Michel ,  comme  appert  par  lettres  de  Monseigoeiir  données 
^'**  jour  dâvri!  CCCLXI,  rendues  ou  compte  précèdent ^  li  a  este  poié 
H^^^T"  mandement  de  MonseigTieur  le  Captai ,  lieutenanl  de  Monseigneur, 
**omné  derrain  jour  de  décembre  CCCLXVIII ,  cL  par  n  quittances  dudit 
^•ï^ard  rendues  h  court,  en  déduction  et  rahat  de  ce  qui  deu  li  povoit 
^^t.re  à  cause  de  ce,  l  fnms. 

<A  Guillaume  Dourden,  bailli  de  Beaumoniet  de  Pontaudemcrj  pour 

►  n  à  li  fait  à  volenté  de  c  l.  par  an ,  moitié  h  Pasques  et  moitié  à  la 

^*    Michel,  oultre  les  gaiges  acoiisturaez  audit  office,  premier  terme 

'^mmencanl  h  Pasques  CCCLXVI,  eonime  il  appert  par  lettres  [htam) 

^  après  C6  fu  ordené  ledit  Guillaume  bailli  de  Costentin,  cl  par  Mon- 

r  le  Captai  li  fu  semblablement  octroie  c  l  par  an  ans  dessus 

ai  Icnnes,  tant  comme  il  seroit  bailli  dieelluy  païz,  comme  appert 

coppie  de  sez  lettres  données  ixvi*  jour  de  septembre  CCCLXVII l, 

l  poié  audit  Guillaume,  par  pluseurs  de  sez  quittances,  pour  les 

^^^Tines  de  Pasques  et  S*  Michel  CCCLXVI  jusquesau  terme  de  S' Michel 

^CCLXX,  ycellui  terme  compté  enz,  qui  font  v  ans,  valent  v^-  L,  franc 

^our  IX  s.  L,  sur  quoi  li  a  esté  payé  nj  lxxv  fiaaz  (1). 

A  lehan  Bonnechose,  pour  don  à  li  fait  à  volenté  de  l  frans  par  an, 

•Moitié  à  Pasques  et  moitié  à  la  S^  Michel,  par  Messire  Girard  de  Piqui- 

Ç^Xj  doyen  de  Theroanne,  et  Messire  Philippe  de  Piquigny,  mareschal 

Monseigneur  et  cappitaine  du  Ponlaudemer,  lieutenant  de  Monsei- 

*^ur  le  Captai ,  pour  considération  des  bons  services  quil  avott  faiz  à 

^^^nseigneur  durant  le  Icmps  de  ses  guerres,  et  quil  avoit  touz  jours 

^'ïu  son  partie  et  que  chascun  jour  il  se  exposoit  à  le  servir,  et  aussi 


L^; 


^^y  LùquaL  tt  vidiontur  litUre. 
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pour  eoomleralioD  é»  pertet  el  éommègm  qmï  avait  eoz  et  recsml 
cause  des  goetn»,  oomme  appert  par  letues  de  Meseeignears  te»  lie 
tenanU  de  Monseigneur  le  Captai  dessus  diz^  donoées  x*  jour  de  i 
CCCLW,  pour  les  termes  de  F^ues  et  S^  Michel  CCCLXVl^  par  quH 
taooe  de  U,  l  franz  (t). 

Â  Alterot  le  Navarratz^  pour  dan  à  li  fait  à  voleDté  par  Mon 
le  Captai  j  lieuteuaDt  de  Monseigneur,  de  n  fr.  par  moiE^  i 
^pert  par  ses  lettres  données  xxn^  jour  de  décembre  CCCLXVt ,  | 
pitié  et  compassion  de  ce  quil  avoît  esté  mutiUé  de  ses  membre»! 
telle  manière  quil  lî  convenoit  mendier  pour  avoir  sa  vie,  U  fat  ] 
par  quittance  de  li  du  %i^  jour  doctobre  CCCLXVII ,.  pour  lez  moiz  < 
janvier^  février,  mars  CCCLVVl,  avrils  mai,  juing^  juillet,  aoust»  i 
tembre  et  octobre  CCCLXVII,  qui  font  x  moiz,  ji  fr.  pour  moiz^  valent 
XI  frans, 

A  Thomas  Boulerj*^  pour  don  à  li  fait  à  volenté  de  m  fr.  par  moii^ 
pour  aide  à  avoir  sa  vie  et  maintenir  sou  estât,  pour  considération  dus 
bons  services  quil  fist  h  Monseigneur  en  son  enïïancc  et  en  lof6ce  de 
sa  garde  robe ,  comme  appert  |iar  lettres  de  Monseigneur  données 
xxji'jour  de  septembre  CCCLXtX,  la  coppie  rendue  à  court,  ti  fui  poié^ 
par  il  quittances  de  li,  pour  lez  moiz  doctobre,  novembre  CCCLXlXj 
VI  frans,  et  sur  les  moiz  de  décembre  et  janvier  prouchains  eusutvanS|| 
un  frans,  font  ces  parties  x  frans. 

A  Messirc  Rotiert,  sire  de  Pirou,  pour  pou  compté  ou  compte  prête- 
dent  pour  partie  de  la  somme  de  ii*^  eBcuz  quil  prcnoit  par  an  pour 
don  à  volenté,  de  quoy  fut  pruis  et  compté  en  ycelluy  compte,  pour  les 
termes  de  Pasques,  S»  Michel  CCCLXll  »  Pasques,  S»  Michel  CGCLXIIl 
et  Pasques  CCCLXIIIl,  qui  font  v  termes,  mi^  escus>  et  il  se  montent 
v*^  escuz;  ainsi  pou  prins,  ci  pour  ce  recouvré  ci ,  qui  poiez  li  fureul 
par  Girard  de  Creppon,  par  sa  quittance  du  xii»  jour  de  sej»tembre 
CCCLXn,  pour  le  terme  de  Pasques  en  ycelluy  an,  l  e&cus,  J 

Somme  de  dons  à  volenté,  xIX**v<^ïLlï  franz  i  quart  et  xjfti  d,,* 
L  escuz  et  lu  h  sextiers  daveine. 

AuTliS3D02fs  et  aucunes  mises  communes  pour  Madame  Jehaoïie 
de  Navarre,  seur  de  Monseigneur, 

A  Madame  Jehanne  de  Navarre  j  seur  de  Monseigneur,  laquelle  | 
ordenance  de  Monseigneur,  doit  prendre  et  avoir,  pnur  quérir  se^  i 
cessités,  iii^  royaulx  par  an,  moitié  à  Pasques  et  moitié  à  la  St  Michel^ 
comme  il  appert  par  lettres  de  Monseigneur  donnée»  xxvui*  jour  doc- 


Ci)   Loquitw  quia  loc%mU»nitUe*  locum^nentU  non  habtnl  polutaltm  facimH 
dû¥M  tMfMT  dominwn. 
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1,  la  coppie  rendue  ou  coraple  preccdeDl,  sur  lesquicU  li 
poié  siir  les  ans  CGCLXVU,  CCXILXVIU,  CCCLXIX  et  CCCLXX, 
quittance  de  Perrinet  Robiquel  »  60D  procureur^  du  iiii«  jour  doc* 
re  CCCPCVIII,  CL  frans. 

A  ma  dicte  dame ,  par  ii  quittances  detle^  lune  donnée  v\^  jour 
lousi  CCCLXX,  contenant  ini^ï  frans,  et  lautrc  du  ïvii«  jour  de  mars 
houchain  ensuivant,  contenant  lï  frans,  font  cez  parties  vii*^x  frans. 
(J^  «'*)  [Pour  II  pièces  de  cuevrechefs  nommés  Fleurs  d'Alemaigne, 
Hir  loa  dicte  dame,  n  frans. 

M€m  pour  vi  autres  pièces  de  cu€vreclicr&  de  Fleur  d'Alemaigne^ 
3  frans  et  demi. 

Item  pour  m  pièces  de  fil  crespe,  vi  frans. 
Jtem  pour  ii  pièces  de  lin  de  Valence ,  mi  frans. 
Item  pour  u  autres  pièces  de  lin  de  Valence,  ix  frans» 
Jtcm  pour  VI  aulnes  de  toi  île  fine  de  F^on ,  vu  frans  et  demi. 
Item  pour  ii  mantelés  de  lin  de  Valence,  ni  frans  et  demi. 
Item  pour  v  ïu**  de  coifles,  lu  frans  demi  quart. 
ftem  pour  n^  despingles,  ii  trans  i  quart, 
,ltem  pour  demi  millier  de  grosses  espingks,  demi  franc. 
item  pour  i  millier  de  petites  espingtes ,  i  quart  et  demi  de  franc. 
Item  pour  une  once  dor  lillé,  ii  frans. 
Item  pour  une  once  dor  taillé,  i  franc  ni  quars  et  demi. 
Item  pour  une  once  de  soie  blanche,  demi  franc» 
Item  pour  une  once  de  soie  tannée,  vu  s. 
Item  pour  une  once  de  soie  noire,  vu  s. 
^Item  pour  une  once  de  soie  vert,  vu  s. 
Item  pour  une  once  de  soie  Inde,  vh  s. 
Item  pour  une  once  de  soie  violet,  vu  s. 
It£m  pour  une  once  de  soie  plouquie,  vit  8. 
Jtcm  pour  une  once  de  soie  vermeille^  vu  s. 
Item  pour  i  paires  de  souliers,  u  frans* 
Item  pour  VI  ermincs,  n  frans  cl  demi. 

item  pour  le  drap  dun  cbapperon  de  voluyau  vert,  m  frans.]  (I), 
(Item  pour  n  bacins  dargent  pour  laver,  armoiés  des  armes  de  Mon- 
^cur,  pesans  vui  marcs  vit  onces,  vi  frans  xii  s.  vi  d.  t.  pour  marc, 
lûni  LVfii  frans  xvt  s.  t. 

Ilem  ir*^  ventres  de  menuver  du  pris  de  3ti  frans. 
Item  n  ïu*'  de  letices  du  pris  de  v  frans. 
liem  ï  chapperon  de  veluyau  du  pris  de  m  frans  i  quart. 


I)  Toutes  Cff  pnmes  IhTêcs  et  bàltlàos  4  m»  dîcto  dAmi!,  aï  conmic  il  ippert  ptr 
Iftire»  données  à  Bmui,  tir  juur  de  juiliet  CCCULI,  et  iaai  eu  ftomme  le  frani 
et  ui  a.  Il  d.  I. 
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Item  pour  vi  aulnes  de  cendal  vermeil  en  graine  pour  couvrir  csh 

reaulx^  %n  frans. 

Item  pour  un  chapperon  descallate  rosée  à  enfourmer,  i  fr.  it 
m  quars, 

ïtem  pour  une  barrete  vermeille  tainte  en  graine,  u  Crans* 

Item  pour  vi  aulnes  de  loille  de  Compigtie  pour  faire  cuevrecbefe<k 
nuitj  in  frans  m  quars. 

Item  pour  vi  paire  de  souliers  feustres  et  m  paire  non  fei 
ni  frans  el  demi*]  (<). 

[liera  pour  un  chapperon  de  veluyau  vermeil  pour  ma  dicte  è 
m  fraus  I  quart. 

Item  pour  l  ventres  de  menuver  et  vi  leticeSj  iiir  frans  i  quart. 

Item  pour  une  paire  de  cousteaulx  à  Irencber,  garnis  de  parepaiO} 
petit  coustel,  avec  les  gaynes^  %u  frans. 

liera  pour  une  paire  de  pignes  divaire  garnis  de  myrouer  et  de  gw- 
voire  à  tout  lesluy,  v  frans.]  (%). 

A  raa  dicte  dame ,  lesquîeli  Monseigneur  U  avoîl  ordenez  preni 
pour  une  Um  pour  poier  œrtaines  choses  que  elle  avoît  fait  achat 
Paris  pour  elle  et  qui  li  estotenl  très  neccessaires,  comme  ap^ierl 
mandement  de  Monseigneur  donné  i*  jour  de  janvier  CCCLXX  et 
quittance  de  ma  dicte  dame  donnée  premier  jour  de  juillet  O 
pour  ce  Lx  frans* 

Pour  niF  de  menuver  qui  pour  raa  dicte  dame  furent  acbal 
xiu  frans.  Item  pour  i  xir*  de  Ictices,  ixv  francs.  Item  pour  vm  aul 
descallate,  iLrni  frans.  Valent  cez  parties,  et  qui  poices  ont  esté 
ma  dicte  dame  sur  ce  que  Monseigneur  li  povoil  devoir,  comme  a| 
par  sa  quittance  donnée  xiii«  jour  de  novembre  CCCLXIX,  nri' 
frans. 

A  ma  dicte  dame,  qui  baillez  li  furent  pour  rendre  à  Guillemii 
Cirier,  qui  pieca  li  a  voit  p  restez  et  à  son  besoin  g  pour  aucunes  de' 
neccessités,  ïl  frans.  Item,  qui  pour  ma  ditte  dame  furent  poiez  à 
cart  Vauquier  pour  ini  aulnes  de  drap  camelin  pour  faire  une 
hardie  pour  ma  dicte  dame  pour  relever  de  nuîz,  vi  frans.  Valent  crï 
n  parties,  comme  appert  par  quittance  de  ma  dicte  danie  donnée  dcr 
rain  jour  de  stîpîcmbre  CCCLXX,  ïlvi  frans. 

A  Guillaume  de  Bitot,  vallet  desehanconnerie  de  ma  dicte  damis» 
Gautier  Ciret,  son  vallet  de  cuisine,  qui  baillez  leur  furent  pourâ' 


(I)  TntutL's  c«s  parties  livrées  et  baiUûes  à  ma  dicte  daine,  comme  appert  ptrf 
leUn^fi  du  XV i«  jour  doctobre  CCCLXX,  ut  font  en  somiiii:  ci  franc  xii  d.  l. 

Lti  mandement  ou  clia|iiirè  des  espice»  dt?  chambre. 

(i)  Ct^-s  poriicÂ  livrées  ei.  haîilêti»  à  ma  dJote  damet  comme  appert  par  se»  Itfll 
donBeea  viii'  jour  de  aûvembro  €CCLXX,  vt  font  xx.1111  franz  et  dcmj. 
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partie  de  leurs  neocsôilez,  comme  appert  i>ar  lettre  de  ma  dicte  dame 
donnée  xvi*  jour  de  may  CCCLXXl  ^  pour  ce  ix  frans. 

Somme  de  dons  et  mises  communes  pour  Madame  Jehanne  de 
Navarre,  \i^iiii*'xii  franz  im  s.  ix  d. 

Deniers  poiés  ù  iMadame  la  Royne  Blanche* 

Néant  c\,  car  il  sfml  escrips  ou  chappiltre  de  deniers  poiés  en 
acquittant  Monseigneur. 

^i^°  âi.)  Dons  qui  se  doivent  poier  ou  royaulme  de  Navarre 
et  desquieJx  poieraent  a  esté  fait  pardeca  en  la  manière  qui 
ensuit. 

A  Loppe  de  S*  Julian ,  huissier  darmes  du  Roy  Mon&eigneurj  à  vt"  l. 

de  gaiges  [kar  an  ^  lesquielx  li  sont  assignez  par  mondit  seigneur  à 

Vrwîidti*  à  deux  poieniens  par  la  main  dn  viconte  de  Mortaing  sur  les 

de   la  dicte  viconté,  le  premier  terme  du  poier  h  Pasques 

I     \,  comme  tout  ce  appert  par  le  vidice  des  lettres  de  mondit 

s^tgntur  données  xxvu*  jour  de  novembre  CCCLXIX  et  par  quittance 

•iMit  SUulian  pour  le  terme  de  Pjiîsqiies  dessus  dit,  laquelle  fut  donnée 

feumi*  jour  de  maj  oudit  an.  pour  ce  lx  1,,  valent  lï  frans;  elpour 

de  S*  Michel  CCCLXX,  qui  poiez  li  furent  par  lettres  de  Mun- 

I  donnée^  viii«  jour  doetobre  oudit  an,  et  par  sa  quittance  du 

^^iir  jour  de  novembre  ensuivant,  li  frans  ;  font  ccz  parties  vi"  frans» 

A  Guillaume  Bloville,  lequel,  pour  contemplation  cl  amour  de  Mon- 
seigDcur  d'Avrenches  et  aussi  pour  considération  des  bons  services  quil 
^kiik  Monseigneur  et  que  on  espère  quil  fera  ou  temps  avenir,  Mon- 
**îigneur  le  fist  et  institua  son  sergent  darmes  aua  gaiges,  prouffis  et 
*inoluincns  acoustnmés,  qui  sont  de  vi"  L  karlins  noirs  par  an,  dont 
tm  s.  valent  i  flourin  d'Arragon  et  ivi  s,  valent  i  franc ,  ainsi  pncnt 
[Douter  le^dis  gaiges  cnïi"ini  flourins  demi  et  xvm  d.  karlins  par  an 
*  prendre  à  n  termes,  moitié  à  Pasques  et  moitié  à  la  S^  Michel,  comme 
'l  appert  par  lettres  données  peu  ultime  jour  dt-  jativier  CCCLXV,  ren- 
«lïKrs  ou  compte  précèdent,  fut  poié  sur  les  termes  de  Pasques^  S*  Mi- 
'^K?!  CCCLXYll ,  Pasques,  S*  Michel  ensuivans,  Pasques,  S'  Michel 
ttCI.XrX^  Pasques  et  S*  Michel  CCCLXX,  qui  font  un  ans  et  viii  ter- 
^^,  par  pluseurs  quittances  dudit  Guillaume,  iiiFiin^v  frani  et 

A  Pierre  de  S*  Martin ,  lequel  Monseigneur  a  retenu  et  fait  son  ser- 
'^^^  SciaiwF  uf  tunt  »int  adeal. 
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gent  dannes^  et  pour  les  gaiges  de  n  maoe  li  a  ottroîé  n»  L  kariim 
noirs  par  an  à  ii  termes,  si  conuiie  il  appert  par  litres  de  Monsetgneor 
donné»  vii*  jour  de  décembre  GGCLXVIII,  pour  les  termes  de  Pasques 
et  S'  Michel  CCCLXIX,  Pasqoes  et  S»  Miciiel  GCCLXX^  xu"  1.  kariins, 
et  parmy  ce  cesse  et  est  mis  au  néant  le  don  de  u*^  flourins  que  aroit 
fait  mondit  seigneur  à  Yolenté  audit  S^  Martin^  Talent  yceuiz  m"  1. 
karlins,  à  franc  pour  xvm  s.  m  d.  pièce,  uFui  frans  et  demi,  dont  neni 
ne  li  a  esté  payé. 

A  Guillaume  de  Huchon,  huissier  darmes  de  Monseîgnear,  pour  ses 
gaiges  à  li  ottrofés  pour  cause,  qui  sont  de  vi"  1.  par  an,  comoe 
appert  par  coppie  des  lettres  de  Monseigneur  données  xn*  jour  de 
juillet  CGCLXX,  pour' le  terme  de  S^  Michel  oudit  an,  par  sa  quittance 
du  XX*  jour  de  novembre  ensuivant,  tx  fhms. 
Somme,  vi«lxv  franz  et  vi  d. 

DsNiEBS  poiés  aus  menesterelx  de  MonBeignenr. 

Aus  menesterelx  de  Monseigneur,  pour  leurs  gaiges  du  terme  de  la 
Toussains  CCCLXIX,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xxvi*  joar 
de  décembre  CCCLXIX,  ii^"  frans. 

Aus  dis  menesterelx,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  x*  joor 
de  novembre  CCCLXX,  sur  ce  qui  deu  leur  estoit  pour  le  terme  de 
Toussains  CCCLXX,  xxx  frans  (4). 

A  eulz,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  m«  jour  de  ferrier 
CCCLXX,  qui  deuz  leur  estoient  de  leur  retenue  pour  le  temps  pissé, 
iïi<^xxv  frans. 

A  Jaquemin  de  Lorraine  et  Guillemin  de  Senz,  menesterelx  de  Moft- 
seigneur,  sur  et  en  déduction  de  ce  qui  leur  povoit  estre  deu  à  canse 
de  leur  provision,  comme  appert  par  mandement  de  Mouseigneur 
donné  un*  jour  de  septembre  CCCLXIX ,  c  florences ,  vaient  un" 
frans  (2). 

Aus  menesterelx  de  Monseigneur,  sur  ce  qui  leur  estoit  ou  pourroit 
estre  deu  de  leur  pension ,  comme  appert  par  mandement  de  Monsei- 
gneur donné  xiii«  jour  de  décembre  CCCLXX,  xxxv  frans  (3). 

Aus  diz  menesterelx,  en  quoy  Monseigneur  leur  estoit  tenuz,  comme 
appert  par  ses  lettres  signées  de  sa  main,  données  à  Cherebourg  xxn* 
jour  de  janvier  CCCLXIX,  et  qui  poié  fu  aus  diz  menesterelx  par  leur 
quittance  donnée  derrain  jour  dudit  moiz  de  janvier,  ii<^  frans. 
Somme,  ix^^xxx  franz. 

(4)  Le  mandement  en  dons  pour  une  foiz. 

(5)  Le  mandement  en  dons  pour  une  foiz. 
(3)  Somme,  vicim"  fr. 


—  1Î7  - 


pSPEMSE  pour  gaiges  des  gens  de  Monseigneur  en 
j  ses  besoignes* 

Ire  Jehan  Danet,  potir  ses  gaiges  de  ito  1..L  par  an,  moitié  à 
I  moitié  à  Noel^  pour  les  termes  de  Pasfjwes,  Noël  CCCLXVII^ 
[[,  CCCLXLX  et  CCCLXX,  qui  font  nu  ans  touz  coitiplés,  viii'^  !,, 
^xx  9.  t.  pièce,  valent  vin*  frans. 

ire  Jehan  Rossignol ,  pour  ses  gaiges  de  rt"  escus  par  an  ^ 
^  à  cause  de  laudilion  des  comptes  de  Monseigneur^  comme 
^ses  lettres  données  ivi*  jour  doctobre  CCCLXI,  la  coppic 
(  compte  précèdent,  pour  ni  ans  et  demi  coramencanfi  xvï*jûur 
tCCLXVH  et  finissans  ivi*  jour  davril  CCCLXXI ,  font  en 
ti*^xx  escus^  qui  valent  ii«^un"  frans. 

Eessire  leban,  pour  creue  de  1111"^*  escus  do  gaiges  par  au, 
LTec  les  VI»  escus  dessus  dis,  et  oultre  la  provision  de  vi" 
*an  à  vie  ci  devant  comptée,  comme  appert  par  coppie  des 
'Monseigneur  données  den'ain  jour  davril  CCCLXV,  rendues 
i  compte  précèdent,  pour  m  ans  et  m  quartiers  dan  coramen- 
bier  jour  de  may  CCCLXYIÎ  et  finissans  penultime  jour  de 
CCLXX,  uF  escus,  valent  Wxl  frans. 
^ume  des  Moulins,  auditeur  des  comptes  de  Monseigneurj 
^iges  de  vi"  frans  par  an  quil  prcul  à  cause  dicelui  office, 
termes  de  S*  Michel  CCCLXVI,  Pasques,  S'  Michel  CCCLXVU, 
6^  Michel  CCCLXVm,  Pasques  el  S»  Michel  CCCLXLX,  et  Pas- 
^Michel  CCCLXX,  qui  font  1%  termes,  par  sa  rccongnoissance 
pi*  jour  de  janvier  CCCLXIX,  nif  ix  frans,  qui  poiez  li  furent 

Eie  de  Costentin,  cest  assavoir  01  frans  pour  nn  escus,  pour 
le  ïuonnoîe  il  estoit  tenuz  à  Monseigneur  daucunes  receptes 
s  ou  temps  que  Messire  Guillaume  Froyer  a  voit  esté  treso- 
knseigneur  et  que  ledit  des  Moulins  se  disoit  avoir  esté  son 
ly  font  à  escus  audit  pris  v^lx  escus. 
Guillaume,  par  sa  quittance  du  xxvn«  jour  de  may  CCCLXXI, 
^sns  dix  gaiges ,  il  frans. 

IJ.  Climence,  pour  mes  gaiges  de  vi*' frans  par  an  à  raoy 
k  cause  de  lofficc  de  trésorerie,  comme  il  appert  par  lettres 
jiu  compte  précèdent,  desquiek  gaiges  fut  prins  et  compté 
japte  jusques  au  jour  de  Pasques  CCCLXVU,  qui  furent 
f  davril ,  el  pour  ce  sont  ci  à  prendre  depuis  ycelui  xvni»  jour 
)CLXVll  jusques  au  premier  jour  de  février  CCCLXX,  que  je 
^  oudit  office  et  que  je  en  fu  deschargé,  ouquel  espace  de 
fxi  ans  IX  moiz  et  m  jours  ^  qui  valent  au  pris  dessus  dît 
IFii^Livm  fr.  VII  s. 
fume,  ni^vi  ïivni  franz  vn  s.  et  v^lx  escuz. 
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cuise  de  la  garde  dâ  homàtmmirt  Gilktot  des  I 

rleonté  d'Orbec^  coamie  appert  par  u  naiideiBea»  ée 
Captai»  ItiD  du  rn«  jour  de  deeenUe  laaLXf  et  laotre  do  m«  jour 
kmaj  GCCLXM,airecqties  quittance  da  inn^îoiir,  de  jaarâr  CXXXXVU^ 
Qrans. 

An  Sire  de  BienfaîOe,  poor  doo  à  li  fait  par  inaademeDt  de  Moosei- 
pleur  le  Captai»  donné  xi^jour  de  janvier  CCCLXVl,  pour  aide  à 
atoîr  guet  pour  sa  mesoii  de  Bienlaitte  garder,  comme  appert  par  sa 
qattlance  dûimée  i*  jour  de  mais  lan  MCCCL3[\11,  xxx  fraoi  (4). 

A  Petret  d'Artez,  pour  doo  à  li  Eait  pour  une  Toîz  par  Monseigneur 
iefiiire  Loy»^  frère  et  lieutenant  de  Mouseigneur,  pour  consideralîan 

»  hom  sertices  qai)  airoit  Taiz  à  Monseigneur,  et  pour  aoy  recouvrer 

poftie  des  douumges  quil  avoit  soutenuz  es  guerres  de  mondit  sel- 
lœarf  à  preudre  sur  toutes  les  ventes  et  nu*^  de  la  viconté  de 
ÎDg  lors  escbeuz  ou  à  escheoir,  senz  lez  tourner  ailleurs»  comme 
par  meodement  dudit  Monseigneur  Mesàire  Loys  donné  à  ÉTreui 
ton*  jour  de  mars  MCCCLXV^  et  par  quittance  dudit  Petret  donnée 
iiiï*  jour  de  fe^er  CCCLXVII,  cl  frans. 

A  Messiie  ?îicole  Lefevre,  personne  de  Tourlatille,  auquel  Monsei- 
lamirt  pour  la  plesance  quil  avoit  à  son  jardin,  avoit  ja  pieca  donné 
Certcine  quantité  de  boys  en  sez  forçais  pour  ledit  jardin  edîffier  et 
tmtr  en  tât^tt,  afftn  que  autres  foiz  Monseigneur  y  peust  soy  retralre, 
It  pour  ce  eust  prins  certain  boys  apellé  boul»  et  en  amenant  ycelui 
k>yi  eussent  esté  prinses  en  forfaiture  les  charrestes  qui  admenoient 
N5clai  boyz  par  Perrinet  de  la  Haie ,  sergent  de  la  foresl  de  Monsei- 
(neor,  et  à  cause  de  ce  doumaige  tauxé  à  l  frans,  et  pour  considération* 
u  don  à  li  fait,  li  fu  prouveu  de  grâce  par  Monseigneur  le  Captai, 

\î'i  JUfé,  quaf  U  etl  tatripl  tj  tprèa. 
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friasff}. 

A  GvîDanîo  de  KM,  vallet  de  tittiere  de  HiiiiM  b 
doo  à  II  fût  par  MonaeigiMur  pour  me  foii  et  pv  aa 
quelles  forent  perdues,  coone  appert  pv  lettres  de 
donaées  un*  jour  de  may  OCCLXVI,  de  la  vmmt  de  c  L,  ] 
qvidi  M  fiu  paie  par  plosîems  de  ses  quittasees,  c  Ëima^ 

A  Gnillemia  de  BîtOft,  rallet  de  Madame  la  Rajne  de  ! 
wmmt  de  c.  1.  que  11  donne 
lettres  patentes  doooées  xxn«  jonr  de  wan  OCCU¥I,nmqnei  ^ 
tanee  dodit  Gnillemin  dn  preaier  jonr  de  septenlive  OÛCXXVD,  pan 
n  I.  zx  frans. 

AnparroiciettsdeDttigie^ponrdon  qoe  knr  ilsl  SadoK  la  B19K 
poor  Dîen  et  anmosne  poor  avoir  on  caliee  à  leur  egËse,  coaM 
appert  par  mandement  de  madicte  dame  donné  à  Gawvr  xn*  ym  et 
jnîng  (XXHJni  et  par  qmttanoe  de  lesâre  Jehan  de  Pienêfil^ 
de  la  dicte  église,  maistre  Jehan  Bennrt,  Colin  BertanI»  TlnmM  ttof» 
Jehan  le  Beseur,  Robert  le  Vigneron,  Goillaume  le  Bonrrellier  et  RMol 
Onde,  poor  enlz  et  le  communs  et  habitans  de  ladktepaiTDMe,doBaée 
le  dimanche  anuit  la  S>  Pliilippe  et  9  Jaqne  GC3CLXX,  ▼  frins  (t). 

A  Jehan  de  Tndelle,  pour  don  a  li  Ikit  poor  nne  foii  pnr  Moami- 
gnear  le  Captai,  comme  appert  par  mandement  de  Ini  donné  le  f« joor 
de  norembre  CCCLXVI  et  par  quittance  dudit  Tàdelle  donnée  xf*  jour 
de  juing  LXVII,  zn  frans. 

A  Robin  BloTÎlle ,  que  li  donna  Monseigneur  le  Captai  pour  nneloii 
en  recompensation  de  certains  despenz  quil  avoit  faiz  à  Carenten  par 
▼  sepmaines  que  Henrieu  de  Mauny  le  tint  prisonnier,  depuis  la  paii 
faille  entre  le  Roy  et  Monseigneur,  pour  ce  que  ledit  Benrieu  disoit 
li  avoir  esté  oslé  un  bacinet  de  la  façon  de  Paris,  où  il  avoit  un  cbap- 
pel  de  pelles,  par  lesgenz  de  Messire  Eustace  d*Aubichicourt,  et  aosû 
pour  considération  des  bons  services  quil  avoit  faiz  à  Monseigneur, 
comme  appert  par  mandement  de  mondit  seigneur  le  Captai  donné 
zn*  jour  de  décembre  lan  LXVI,  et  qui  poiés  li  furent  par  quittance  de 
Guillaume  Bloville,  son  frère,  du  iiii«  jour  daoust  oudit  an,  lz  frans. 

A  Ricart  du  Rouyl,  clerc  et  lieutenant  du  viconte  d'Orbec,  pour 
considération  des  bons  services  quil  a  faiz  à  Monseigneur  en  la  com- 
paignie  dudit  viconte  et  fait  de  jour  en  jour,  et  aussi  pour  lez  pertes 
et  doumaiges  qne  yceluy  Ricart  a  euz  es  heritaiges  de  li  et  de  sa 
femme,  qui  sont  près  de  demie  lieue  de  Lyvarrot,  et  qui  depuis  lonc 

(I)  Assavoir  se  ceste  amende  ou  forfaiture  a  esté  rendue. 
(3)  D.  mand.  et  quitt. 
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M  ont  aucune  chose  valu  pour  le  fait  des  guerres;  pour  con* 
Icnjplâtion  dudit  viconte  àycelai  Ricart  Monseigneur  le  Captai  donna» 
quitta  et  i^Biist  la  somme  de  xï  frans  dor  eu  quoy  il  estoit  t4?nuz  à 
Munsetgneur  pour  Henri  du  Coudrey,  qui  lesdevoit  des  arrérages  des 
cxploizdc  la  vicouté  d'Orl>ec,  qui  par  ledit  viconte  li  avoient  esté  bail- 
lera lever  ou  temps  qui!  estoil  sergent  d'Orbec,  laquelle  soume  ledit 
tîcoDte  a  déduite  audit  Ricart^  comme  appert  par  lettre  de  confession 
dudit  Ricart  donnée  iivti*  jour  daoust  CCCLXVl,  pour  ce  ix  frans  {A), 
A  Jehaimete  d'Aisy,  mère  de  Robinele,  fille  de  feu  Monseigneur 
Philippe,  dont  Dieux  ait  lame,  que  îi  donna  Monseigneur  le  Captai 
pour  la  garde  et  gouvernement  de  ladir.te  Robinete,  comme  appert 
par  tnandement  de  Monseigneur  d'Avrenches  et  Ferrando  d'Ayenij 
lieutenant  de  mondit  seigneur  le  Captai  i  donné  ixiii*  jour  de  jau- 
fier  CCrXXVI,  c  frans. 

A  £nguerran  de  Contres j  pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz  par  Mon- 
tttgneur  le  Captai,  lieutenant,  etc.,  avec  lordenaoce  de  ses  gaiges, 
comoie  appert  par  mandement  de  mondit  seigneur  le  Captai  donaé 
m*  jour  de  janvier  CCCLXVIj  et  par  quittance  dudit  Bnguerran  donnée 
uni*  jour  de  aeptcmt^re  CCCLXVIl,  ii  frans. 

AMeâsiî-e  Jaques  Froissart,  secrétaire  de  Monseigneur,  en  déduction 
de  b  somme  de  lu^  franz  qui  donnez  li  furent  pour  une  foiz  pour 
aider  à  poier  sa  raencon,  desquieulx,  il  avoit  esté  assigné  sur  Jehan 
Grison,  pour  lorâ  viconte  de  B€aumQitt  le  Rogier^  et  dont  il  navoit 
rieni  eu,  et  pour  ce  li  fu  son  assignation  muée  et  par  le  viconte 
<b  Mortaing  poié,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur 
d'ATrencheset  Ferrando  d'Ayenï,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai, 
donné  le  derrain  jour  de  mars  lan  LXVl ,  et  par  quitt<ince  dudil  Mes- 
sire  Jaques  du  îviu*  jour  de  juing  CCCLXVllt,  iiii**  frans  (î). 

Audit  Messire  Jaques,  sur  ycelle  somme  de  m*'  franz  à  li  donnez, 
comme  dit  est^  de  laquelle  somme  il  avoil  esté  assigné  sur  les  arré- 
rages deu2  en  la  conté  de  Beaumont  apjïartenanl  à  Monseigneur, 
CûQime  appert  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai  donné  uii* 
jour  de  septembre  lan  LXVll,  et  pour  ce  que  de  ce  ne  pot  aucune  chose 
avoir,  fu  mandé  par  Monseigneur  d'Avrenches  et  Ferrando  d'AyenZj 
lieutenaus,  etc.,  donné  derrain  jour  de  mars  oudit  an,  faire  poiement 
de  la  dicte  Sf>mme  audit  Messire  Jaques  sur  le  ixîceveur  de  VaHoigues, 
comme  appert  par  sa  quittance  donnée  iiu^  jour  de  novembre  lan 
LXVn,  un^  frans, 

A  Martin  Chippia^  Navarroiz,  pour  don  à  li  fait  une  foiz  en  recom- 
pensation  des  bons  services  quil  avoit  faiz  h  Monseigneur  en  ses 

(1)  AMAtoir  M  oeat^e  amende  «  e^ié  i-codue  à  Mooâei^iiur. 
(4}  lUyè,  c:ir  il  est  eaicript  ailleurs. 
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guerres  et  en  la  garnison  du  chastel  de  Cherebourg,  où  il  a^oit  par 
lonc  temps  demouré^  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur 
d*Avrenches  et  Ferrando  d*Ayenz^  lieutenant  de  Monseignenr  le  Captai, 
(F«  55)  donné  derrain  jour  daoust  CCCLXVII,  et  quittance  dudit  MutiB 
du  tiers  jour  de  janvier  ensuivant,  xx  frans. 

A  Messire  Raoul  de  la  Grève,  clerc  de  Monseigneur,  pour  un  tOBDd 
de  vin  à  li  donné  par  Monseigneur,  comme  appert  par  son  mandanent 
donné  à  Tudelle  le  derrain  jour  davril  lan  LXVH,  avec  quittance 
dudit  Messire  Raoul  du  xini*  jour  davril  lan  LXVIII  après  PàsqoeSi 
xLii  frans. 

A  Guemot  le  Barbier,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xn* 
jour  de  septembre  CGGLXYII,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foii  pour 
considération  des  bons  services  quil  avoit  faiz  ou  temps  passé  et  delà 
poine  et  travail  quil  avoit  eu  à  aler  en  Navarre  devers  Monseigneur, 
XVI  franz. 

A  Guillemin  de  Bitot,  vallet  de  littiere  de  Madame  la  Royne  de  Na- 
varre, pour  moitié  de  c  quartiers  de  froument,  mesure  de  Caienteni 
que  li  ottroia  Monseigneur,  comme  il  appert  par  u  paire  de  ses  lettres, 
lune  donnée  à  Tudelle  lan  MGGCLXVII  xviii«  jour  davril ,  et  liutre 
donnée  à  Olit  premier  jour  de  janvier  ensuivant,  et  lequel  firoument 
fut  avalué  à  l  fir,,  lesquieulx  li  ont  esté  poiez  par  pluseurs  de  ses  quit- 
tances, pour  ce  L  frans. 

A  Messire  Pierre  Hecquet,  pour  don  à  li  fait  par  Monseigneur leves- 
que  d*Avrencbes  et  Ferrando  d*Ayenz,  cappitaine  de  Gberebourg,  lieii- 
tenant  de  Monseigneur  le  Captai,  comme  appert  par  leur  lettre  donnée 
xi«  jour  de  may  et  quittance  dudit  Messire  Pierre,  xvi  frans  et  demi  (4). 

A  Gaillart  de  Fourdinay,  escuier,  que  lui  donnèrent  Messeigneurs 
les  lieutenans  de  Monseigneur  le  Captai  oultre  scz  gaiges  pour  lez 
bons  services  quil  avoit  faiz  à  Monseigneur,  en  recompensation  des 
pertes  et  doumaigcs  quil  avoit  euz  oudit  service,  et  afin  quil  pooist 
mieulx  soustenir  son  estât,  lequel  estoit  petit  pour  lors,  à  prendre  sur 
ce  qui  estoit  dcu  à  Monseigneur  à  cause  des  levées  du  fieu  du  Faveril, 
qui  par  deffaut  domme  fu  ja  pieca  rois  en  la  main  de  Monseigneur, 
comme  appert  par  mandement  des  diz  lieutenans  donné  xxvi*  jour  de 
juing  CCCLXVIl,  avec  quittance  dudit  Gaillart  donnée  v«  jour  daoust 
CCCLXVll ,  iiii"  frans. 

A  Messire  Robert  de  Mary,  pour  don  et  remission  à  li  fait  par  Mon- 
seigneur d'Avrenches  et  Ferrando  d'Ayenz,  lieutenans  de  Monseigneur 
le  Captai ,  pour  contemplation  des  bons  services  quil  avoit  faiz  à  Mon- 
seigneur et  pour  aide  à  poier  sa  racncon  de  la  prison  quil  fu  prins  à 
la  bataille  d'Estaulleville,  des  revenues  de  la  ferme  manecier  de  Con- 

(I)  D.  mand.  et  quitt. 
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stances  que  teocit  ledit  chevalier  pour  lan  mil  GCGLXIllj  comme 
appert  par  manderaenl  de  raondil  seigneur  le  lieutuimnl  donné  le  der- 
rain  jour  daoust  CCCLXVIi ,  pour  ce,  au  pris  que  csloit  la  dicte  ferme 
et  que  le  viconte  en  est  chargié  pour  ledit  teuipâ^  ïlv  L,  et  pour  le 
stippes  et  nobis  de  ce  Jtxvi  s*  m  d.,  escu  pour  ïx  s.,  valent  ilvi  escuz 
j  quart  i  s.  m  d,  {i), 

A  Colin  Cavelier^  pour  don  à  H  fait  ja  pieca  par  Monseigneur,  à 
prendre  sur  lez  forfaitiures  du  bailliage  de  Constantin,  comme  appert 
par  manderaement  de  Monseigneur  d'AvrencheSt  lieutenant  de  Moiisel- 
gneur,  donné  vi*'  jour  docto^re  lan  LXVIl ,  qui  poiez  11  ont  esté  par 
deux  de  sez  (|uiltances,  lx  frans  (2). 

A  Estlenni  Denis,  que  1i  donnèrent  Monseigneur  d*Avrenches  et 
Ferrando  d'Ayecz,  lieutenans  do  Monseigneur  le  Captai ,  et  lesquieuli 
il  devoit  pour  raison  de  limposition  de  la  pannclerie  de  CarenUîîî  dun 
quartier  dan  commençant  xvi*  pur  d octobre  CCCLXVI ,  en  laquelle  il 
ttvoit  este  perdant ,  tant  parceque  pendant  ledit  quartier  il  fu  envoie 
airec  pluseurs  gens  darmes  prendre  et  recuillir  possession  et  saisine  de 
Rcnierville  pour  Monseigneur,  par  quoy  il  ne  pot  entendre  à  faire  son 
proiirût  de  la  dicte  imposition,  que  parceque  elle  esloit  trop  chère  et  à 
plus  haut  pris  que  elle  ne  vaîloit,  et  pour  roosideralion  des  bons  ser- 
TÎccs  quit  avoit  faiz  à  Monseigneur  et  tenu  tous  Jours  son  parti,  comme 
par  mandement  des  dis  lieutenans  appert-  donné  xvu'  jour  de  novem- 
bre, XI  frans. 

A  Jehan  de  Fournitrot  et  Philippot  le  Pigoiï.  fermiers  de  limposi- 
tion de  la  lande  de  Orcnten,  pour  rémission  à  euïi  faictc  pour  les 
perles  et  doumaiges  quil  orent  en  un  f|uartier  dan  en  la  dicte  ferme 
commençant  xv*  jour  davril  CCCLXVI,  pour  les  anncmis  qui  estoient 
au  Hûume  depuiz  le  xvu'-'  jour  de  raay  lan  dessus  dit  jusques  au  xini* 
jour  de  juing  ensuivant,  lesquieulx  par  information  furent  trouvez 
perdanz  de  l  h  ls  frans,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur 
d'Avrenchcs  donne  x\ix''  jour  de  décembre  CCCLXVII ,  laquelle  ferme 
il  len oient  à  ii*^  frans,  sur  quoy  leur  fu  quitté  et  remis,  comme  dît  est 
et  par  leur  quitta u ce,  xxx  frans. 

Aus  communs  et  habitans  de  Rcnierville  »  pour  remission  h  euli 
faittc  par  Monseigneur  d'Avrenches,  lictitcnant  de  Monseigneur  le  Cap- 
tai ,  pour  cause  des  pertes  et  doiimaigea  quil  avoient  euz  et  souslenui 
à  cause  des  guerres,  et  aussi  que  j^jur  faire  les  fossez  et  forteresse  de 
Reaierville  pluseurs  de  leurs  maisons,  jardins  et  autres  héritaiges 
aboient  esté  et  sont  prins  et  eruploiez  es  oeuvres  dessus  dittes,  comme 


(fi  A  veoir  ou  coinpit'  M  irtm  VOutb  Cûmbien  fftlut  cest«  ferme  pour  ledit  ïamptt. 
Çt)  Aâ&itûif  bu  ctsslti  TorfiLilurQ  a&i  rendue  à  Aton&eigneuf . 
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il  appert  par  mandement  de  mondii  seigneur  d*Avrenches  donné  im* 
jour  doctobre  CGCLXVil,  xu  l.  xvii  8.,  franc  pour  n  s.,  nient  lu 
frans  m  quars  et  ii  s. 

A  Pierre  Bonvoisin  y  qui  lors  estoit  Tioonte  de  MonstiTÎllier  ei  de 
Grainville  pour  Monseigneur^  lequel  estoit  aie  audit  lieu  de  GraiwriUe 
par  mandement  de  Guillaume  Dourden^  bailli  de  Constantin j  foiieU 
recepte  de  la  dicte  viconté^  tenant  fermement  bonne  paix  entre  lei 
roys  nosseigneurs,  auquel  lieu  de  GrainYille  ledit  Bonvoisin  fut  priai 
prisonnier  des  genz  du  sire  de  Betencourt,  lendemain  que  la  YiUe  dt 
liante  fut  prinse^  qui  fu  le  W  jour  davril  GGCLXIIII,  et  perdi  e»  cbe- 
yaulx  et  touz  ses  biens  et  lxvi  frans  et  demi  quil  avoit  receux  audit 
lieu  de  Grainville  des  revenues  de  la  viconté^  si  a  voulu  Mons^gneor 
le  Captai  que  de  la  dicte  somme  ledit  Beauvoisin,  qui  en  estoit  obligié 
audit  bailli 9  demeure  quitte^  et  que  pour  ce  que  ledit  bailli  lesifoit 
renduz  en  ses  comptes,  quil  lui  soient  poiés>  comme  appert  par  maur 
dément  de  mondit  seigneur  le  Captai,  lieutenant,  etc.,  donné  à  Enem 
XXII*  jour  de  mars  CCCLXVII,  et  mon  acousu  à  ycelui,  et  par  quittufie 
du  dit  bailli  donnée  xxv«  jour  davril  lan  LXVIII,  pour  ce  lxvi  bans  et 
demi. 

A  Colin  de  Freville ,  escuier,  pour  don  à  li  lait  par  Blonseigneur  k 
Captai,  lieutenant,  etc.,  pour  aider  à  avoir  un  roncin  en  recompeD8a<^ 
tion  dun  sien  qui  lui  avoit  esté  mebaigné  ou  voyage  quil  avoit  fait  en 
Avrencbin  eu  la  compaignie  de  Messire  Ligier  d^Orgessin,  chevalier, 
et  dautres  des  genz  de  Monseigneur,  et  afOn  quil  se  peust  monter  pour 
aler  servir  le  Roy  de  France  nostre  Sire  en  la  compaignie  de  mondit 
seigneur  le  Captai,  comme  appert  par  son  mandement  contenant  plus 
grant  somme  et  par  quittance  du  dit  escuier  du  viii*  jour  davril 
CCCLXVII,  L  frans  (4). 

A  Thomas  TEngloiz,  pour  don  à  li  fait  par  Monseigneur  d*Avrenches 
pour  cause  de  certains  prisonniers  que  ledit  Thomas  avoit  prins  des 
Bretons  qui  avoient  prins  Champeaulx  et  Gcnez,  annemis  de  Monsei- 
gneur et  de  son  païz,  lesquiculx  prisonniers  en  venant  à  leur  dit  mais- 
tre  avoient  esté  mis  à  mort  et  leurs  chevaulx  et  harnoiz  prins  par  les 
genz  de  Monseigneur,  et  pour  ce  pour  desdoumaigement  fu  ottroié 
audit  Thomas,  comme  appert  par  mandement  de  mondit  seigneur 
d*Avrenches  donné  xuii*  jour  de  mars  CCCLXVII,  et  qui  poiez  li  furent 
par  sa  quittance  donnée  xii«  jour  de  février  CCCLXVIII,  xxx  frans. 

A  Jchanin  le  Paumicr,  jadis  vallet  du  Basque  de  Maroil,  pour  don 
à  li  fait  pour  aide  à  poier  sa  raencon,  et  pour  considération  des  bons 
services  quil  avoit  faiz  à  Monseigneur,  comme  appert  par  mandement 
de  Monseigneur  le  Captai  donné  vi"  jour  de  décembre  lan  LXVI,  et  par 

(4)  Le  maudemeDi  en  achat  de  cbcTaux. 
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maiitre  njandcment  de  MoDiei^eur  d'Avrenehes  et  Ferrando  d'Ayenz, 
ieutenant  de  mcindit  scif^eur  le  Captai,  donné  derrain  jour  de  mar» 
XXILXV[[,  avecques  quittance  dudil  Jehanin  donnée  ïtui*  jour  davril 
:CCLXVm,  w  frana. 

A  Guillaume  Bloville>  sergent  darmes  de  Monseigneur,  [lour  un 
mnel  de  Tîn  à  li  donné  par  Monseigneur  à  prendre  sur  le  xiii*  des 
ins  de  la  vicûïilt''  de  Carenleii,  comme  appert  par  mande  oient  dt  Mon- 
si^eur  d*Avrenches,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai^  donné  viii» 
►or  de  juing  CCCLXVJï,  avec  quittance  dudil  Guillayme  donnée  ni" Jour 
e  juing  lan  LXVUI,  ixïvjii  frans. 

A  Colin  Hais,  fermier  du  tabeîlionnaige  de  Carenten,  pour  lan 
XVUl,  pour  rémission  à  li  faitte  par  Monseigneur  le  CapUi  pour  ce 
ne  un  autre  lahjellionnage  avpit  esté  mis  à  Anvers  par  lez  genz  du 
ngneurde  S*  Sauveur,  où  il  cstoit  grandement  perdant,  comme  appert 
ir  mandement  de  raonilil  seigneur  le  Captai  donné  à  Carenten  ixii« 
^ur  de  juillet  lan  dessus  dit,  %x  frans  (IJ. 

A  Mathieu  Chevalierj  fermier  du  iiii"  des  vins  de  la  sergenterie  du 
al  de  Sée,  pour  les  moiz  de  juillet,  aoust-et  septembre  lan  LXVIII, 
>tir  don  et  rémission  à  li  fait  pour  lez  pertes  et  doumaiges  quil  a  voit 
lit  et  Boustenus  pour  cause  de  la  guerre  des  grans  compaîgnes  qui 
rindreDt  la  ville  du  Chastel  de  Vire  le  ii«  jour  daoust  MCCCLXVIH, 
quelle  ferme  il  lenoit  à  xv  frans  m  s.  dont  remission  li  a  esté  faicte 
imme  dit  est  du  tiers  diceile  sourae,  comme  il  puet  apparoir  j^ar  let- 
et  de  Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  données  h 
illoignes  le  xxi' jour  de  septemlire  lan  dessus  dit,  qui  se  monte  v  frans 

nii  s. 

A  Jehannin,  clerc  de  Monseigneur  le  Captai,  par  mandement  de  mon 
t  seigneur  donné  penullime  jour  daoust  CCCLXVlll,  que  mon  dit  sei- 
leur  li  avoit  donnez  pour  um:  foiz,  m  frans. 
A  Guillaume  de  Torigny  dit  Houet,  pour  lors  sergent  de  Gavray, 
»ur  rémission  à  li  faittir  par  Monseigneur  le  Capta),  lieutcnanl  de 
onseigneur.  de  cuileine  soume  en  quoy  il  estoit  tenuz  à  Monseigneur 
mr  cause  du  p*juldragc  de  Tresli,  qui  se  cuylt  sur  chascun  houme 
I  la  imrroice  de  Tresli,  lequel  poudrage  es  ans  LXIII  et  KXUlï  ledit 
juet  fut  cooimiz  à  lever  et  recevoir,  et  pour  les  guerres  qui  estoient 
ans  sur  le  païz,  fu  yccluy  pou  Id rage  eiosi  comme  de  nulle  valeur, 
mme  il  appert  par  lettres  de  niondit  seigneur  le  Captai  données  \iii* 
mde  septembre  CCCLXVlll,  la  soume  de  xv  U,  valent  ïv  frans  (î). 


f  )  Ai«b  M  et  tKbelliomigf)  i  etté  nodu  au  prix  de  lx  U 

^  â«i.  êc  ce  poudrage  est  rendu  et  à  quel  pris,  cl  soit  memoin!  âe  veoir  le  mtQ- 
néit  quiot  on  uura  de  oc  poudrai^e ,  pour  oe  (}uil  contieiit  que  ledit  liergeni ,  tant 
!  {Knidragf!  i!ommG  i»our  nuires  dio&uftt  «sioit  eo  arrertgc  de  xxv*  1. 


—  136  — 

(F*  5»,)  [A  Janncquin  fili  Nicole,  angbix,  lequel  estoit  venuidepir  \ 
Me  duc  de  Brelaigne  devers  Mofist-igneur^  pour  don  à  li  fait  uoefoil  j 
par  mandement  de  Monseigneur  contenant  pluseurs  autres  choses, 
donné  nx*  jour  fîaousl  CCCLXfX,  c  frans. 

Au  s  menestereh  lilessire  Jehan  de  Tiili  et  Messire  Guillaume  de  ta 
Haie,  pour  don  à  eulz  fait  pour  une  foiz,  comme  appert  par  le  dessus 
dit  mandement,  xx  Irans. 

A  Messire Thomas  Floral,  angloiz,  lequel  estoit  venu  avec  Mansei- 
gueur  et  en  sa  compaignie  par  Guyenne  et  par  Brelaigne,  que  it  donoi 
Monseigneur,  comme  il  appert  parle  dessus  dit  maiide^nent,  un  haflip 
dargent  doré  pesant  in  marcs,  x  frans  pour  marc,  avec  c  frans,  niùX 
tout  vi"x  frans. 

A  Windezore,  héraut  du  Roy  d'Angleterre,  que  li  donna  Monsei- 
gneur pour  une  foiz  par  le  dessus  dit  mandement,  ru  frans]  (  •)* 

[A  Jehan  Cochart,  pour  don  et  rémission  à  li  faite,  et  qui  les  dc<oit 
au  viconte  de  Mortaing  pour  cause  dune  rieufîermc  assise  en  Upâ^  , 
roire  de  S*  Patrice  du  Tilleul,  quil  tient  de  Monseigneur,  en  laquelle  ïll 
a  un  moulin  qui  par  les  derraines  guerres  avecques  toutes  les  rcnlei 
et  revenues  furent  deslruiz  par  telle  maniera  que  aucun  prouffit  nea 
pot  avoir  pour  celle  année,  comme  par  lettres  de  mondit  seigncu^ 
données  h  Cherehourg  xxiiii**  jour  daoust  CCCLXIX  appert,  xvi!  fn 

A  Jehan  liaugie,  pour  le   temps  souz  sergent  en   la  sera^enterM 
Guiîtaurae  d'Oissy  souz  Monseigneur  Robert  d'Oissy,  chevalier,  pour  ' 
temps  sergent  ftcufFé  de  ta  dicte  sergenterie  ,  pour  don  et  remissio 
il  li  faitte  pour  ce  que  en  faisani  son  office  il  avoit  acquis  moult  dan* 
nemis  pour  garder  le  droit  de  Monseigneur,  et  que  en  excercent  sondit 
office  il  avoil  esté  v  foiz  prisonnier  au  Pommaiu,  à  Maene  et  à  Mon- 
taudein  et  en  la  main  des  brigans,  dont  il  disoit  avoir  vendu  scz 
heritaiges,  et  quil  pc^rdi  en  ce  temps  et  qui  ad  ont  li  furent  osiez  par  lei 
genz  des  lieux  dessusdis ,  des  deniers  de  mondit  seigneur  quil  avoit 
levez  tant  damendes  que  dautres  choses,  la  soume  de  ir«  frans,  dont 
il  disoit  que  Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneur  pour 
lors ,  li  octroya  et  donna  grâce  et  dilatiou  de  lez  poier  jusques  à  m  ans, 
laquelle  grâce  ne  li  fu  pas  tenue,  maiz  poia  tout  jusques  à  la  souroc 
de  L  frans  quil  devoil  encore,  si  coume  il  disoit,  de  laquelle  soume  I 
stmt  donnez  et  remiz»  et>mme  tout  ce  appert  par  lettres  de  mondifi 
seigneur  données  a  Clierehoujç  \xTnr  jour  daoust  CCCLXIX,  xxvfrans,| 

A  Guillaume  Brieul,  fermier  du  xiii"  de  [a  sergenterie  Corbelin,  pou 
les  moiz  de  juillet,  auuslel  septembre  lan  LXVIÏI,  laquelle  ferme  il  tcnoii] 
à  iiHii  frans,  dont  li  fu  remis  la  tierce  jjartie,  comme  ap|>ert  pari 
lettres  de  Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  donné  i 


(1)  L«  mandement  un  desponce  «iosu?!. 
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lignes  xxt«  jour  de  septembre  lau  dessusdit  ^  pour  les  pertes  et 
aiges  quil  avoit  soustenuz  pour  cause  de  la  guerre  des  grans 
paigDCs  qui  pour  le  teiuïïs  dcsàusdit  viatlrtni  ou  paîï  elprindrenl 
ta  ville  du  Cbastel  de  Vire  le  m  jour  daoust  dessus,  lequel  tiers  se 
monte  viu  frans, 

A  Mathieu  Chevalier,  fermier  de  limposition  de  la  sergenlerie  ïlalle, 
pour  lesmoii  de  juillet,  aousl  et  septembre  CCCLXVlIIj  laquelle  ferme 
il  lenott  à  Lxx  frans,  duut  li  fu  remis  la  tierce  partie  par  Monseigneur 
le  Captai,  comme  appert  par  ses  lettres  données  à  Valloignes  m*  jour 
de  sept4?mbre  dessus  dit,  pour  les  pertes  quil  avuil  soutenues  pour 
Dause  des  grans  compaignes  devant  dictes,  lequel  tiers  se  monte 
frans  vi  s»  vin  d, 
»  Ricart  le  Chat,  fermier  de  la  prevosté  de  Mortaing,  pour  laquelle 
^au  terme  de  S*  Michel  lan  LXVIH  lïvi  I,  xvn  s*  vi  d»,  dont  ta 
rlie  li  fu  remise  et  pardonnée  par  Monseigneur  le  Captai, 
ae  appert  par  ses  lettres  données  à  Valloignes  xxi*  jour  de  sep- 
dessusdit,  pour  la  perte  quil  avoit  soustenue  pour  la  venue 
des  grans  compaigncs  et  pour  la  guerre  des  Bretons  qui  par  avant 
ut  esté  à  Chainpeaulx  et  à  GeneE,  lequel  liers  se  monte  xxiî  1. 

fiuillaume  Charles,  fermier  de  la  pievoslé  du  Tilleul,  dont  il 
titau  terme  de  S*  Michel  CCCLXVIU  xlvi  L,  dont  la  tierce  partie 
li  to  pardonnée  et  remise  par  Monseigneur  le  Captai,  lieutenant,  etc.^ 
I^tir  les  guerres  et  faiz  devant  diz,  comme  appert  par  lettres  de  mon- 

Btigneur  le  Captai,  données  à  Valloignes  xxi'  jour  de  septembre 
Sj  lequel  tiers  se  monte  ïv  1,  vi  s.  vui  d,]  (1). 
îraciot  de  la  Coste,  pour  don  a  li  fait  par  Monseigneur  le  Captai, 
ueuienanl  de  Monseigneur,  de  limpo  sillon  de  la  foire  de  S*  Léon  art  à 
^^cnten,  comme  appert  par  mandement  de  mondit  s*:igneur  le  Captai 
^■lié  V*  jour  doctobre  CCCLXVIII  et  par  quittance  dudit  Graciot  don- 
fBe  XVI» jour  de  novembre  lan  dessusdit,  x%  frans. 

A  Guillaume  Feraul,  fermier  de  1  imposition  du  Val  de  Sée,  pour  les 
raoîz  de  juillet,  aonsl  etseplembrc  CCCLXVIII,  laquelle  it  tenait  à  lxx  L, 

Ct  la  tierce  partie  li  fu  remise  par  niondil  seigneur  le  Captai ^  comme 
prt  par  ses  lettres  données  lan  dessus  dît  xxt»  jour  de  septembre, 
r  les  perles  quil  avoit  soustcnues  pour  les  causes  devant  dittes,  le- 
quel tiers  se  monte  xxni  L  vi  s,  vin  d.  (â). 

A  Ferrando  d'Ayenz,  cappi  Laine  de  Cberebourg,  t>our  et  ou  nom  de 
^tichel  Gorrion,  Ferrin  I>enl  de  rat,  Michel  GonsalUs,  Jchanco  et  plu- 
^fts   autres,   qui   en   la  compignie  de  Aneco  Huiz,  connestable 

(I)  Aiia voir  *ur  lé  compte  ooauiioiii  U  m  pcui  eaue* 
00  SembUtktoiiWQt  à  veotr  tur  le  oompio* 
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d'A^rrencbes,  furent  au  fait  des  Bretons  tant  comme  il  dura  à  Gfaam^ 
peaulz  et  à  Gênez,  senz  ce  quil  en  eossent  eu  aucun  poiement,  maiv;^ 
la  finance  qui  pour  ce  fait  fut  levée  fut  convertie  en  autres  usages  ^ 
pour  don  à  eulx  fait  par  Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Mon — 
seigneur,  pour  une  foiz  pour  les  bonz  services  quil  avolent  faiz  ^ 
mondit  seigneur  et  affin  quil  neussent  cause  de  meflaire  sur  le  paîz 
comme  appert  par  ses  lettres  données  vi*  jour  doctobre  GGCLXVIII,  ^b 
qui  poiez  furent  audit  Perrando  par  sa  quittance  du  vin«  jour  de  no^ 
vembre  ensuivant,  c.  frans  (4). 

Âus  hoirs  Simon  Corbichon,  fermier  de  limposition  de  la  Lande  «^^ 
Carenten,  pour  un  quartier  dan  commençant  le  xv«  jour  doctobre  l^k. 
LXTii,  quil  tint  au  pris  de  iiii^x  1.,  lequel  fu  mort  par  les  Bretons  i 
ce  quil  se  mist  en  poine  de  recouvrer  sureubc  la  ville  de  Gar«ateB,( 
laquelle  soame  il  devoit  xxvi  escuz  i  quart,  et  pour  ce  estoît 
traint  Philippot  le  Pigoiz,  plege  dudit  Corbicbon,  et  pour  ce  furenr 
remiz  et  quittez  à  sez  diz  hoirs  par  Monseigneur  le  Captai,  lieutenasil 
de  Monseigneur,  comme  appert  par  son  mandement  donné  un*  jour 
doctobre  CCGLXYIll,  xxvi  escuz  i  quart. 

A  Robert  Âuboin ,  fermier  du  tabellionnage  de  la  vicomte  de  Mor- 
taing,  pour  remission  à  li  faicte,  cest  assavoir  du  tiers  de  la  soume  de 
Lxxu  1.  XI  d.,  comme  appert  par  lettres  de  Monseigneur  le  Captai, 
lieutenant  comme  dessus  est  dit,  données  xxi'  jour  de  septembre 
CCCLXVIII,  la  dicte  remission  faicte  pour  les  causes  devant  dictes, 
valent  xxiiii  1.  m  d. 

Audit  Robert  Auboin ,  fermier  du  xiii«  des  vins  de  la  sergenterie 
Corbelin,  pour  un  quartier  dan  commençant  premier  jour  doctobre  et 
fînant  le  derrain  jour  de  décembre  lan  LXVII,  laquelle  ferme  il  tenoit 
à  ixv  frans,  dont  le  tiers  li  est  remis  et  pardonné,  comme  appert  par 
lettres  de  Monseigneur  le  Caplal,  lieutenant  comme  dit  est,  données 
xxi*  jour  de  septembre  lan  dessus  dit,  laquelle  remission  vault  vni  frans 
VI  s.  VIII  d. 

A  Perrin  Vigier  de  Saintteny,  pour  don  a  li  fait  par  Monseigneur  le 
Captai  pour  les  bons  services  que  il  li  avoit  faiz  tant  en  prenant  per- 
dris  que  autrement,  comme  appert  par  mandement  de  mondit  seigneur 
le  Captai  donné  vi«  jour  doctobre  CCCLXVIII ,  avec  quittance  dudit 
Perrin  donnée  xxiiii*  jour  dudit  moiz,  x  frans. 

A  Guillaume  Feraut,  fermier  du  xui«  de  la  sergenterie  Halle,  pour 
les  moiz  de  janvier,  février  et  mars  CCCLXVII,  laquelle  il  tenoit  à 
uii^viii  frans,  et  semblablement  estoit  fermier  de  limposition  de  la 
sergenterie  du  Val  de  Sée  pour  lez  moiz  devant  dis,  à  xxviii  frans, 

(I)  Rayé  cy,  quar  il  est  cscript  ailleurs. 
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MHtr  rémission  à  li  faitle  du  tiers  dicelles  soiimes  par  Monsei^near  le 
^tal,  lien  tenant  de  Monseigneur,  pour  cause  que  en  yceluy  temps 
rindrent  les  Bretons  à  Champcaiilx  et  Gênez,  et  coururent  et  prindrent 
în  ladicte  viconlé  de  Mûrtaing  pluseurs  et  grant  oombrc  de  genz  et 
biens,  coume  tout  ce  appert  par  lettres  de  mondit  seigneur  le  Captai 
ionnées  à  Valloignes  xxi»  jour  de  septembre  CCCLXVlll ,  laquelle 
KBteion  pour  les  dittes  ii  fermes  se  monte  xxviti  frans  xiii  s.  un  d. 

A  Girteffrcry  Guillou,  ferra ier  de  limposition  de  la  serge nterie  Cor- 
•elîn  ?  pour  un  quartier  dan  connue  néant  premier  jour  de  juillet  et 
fftifiSant  derraîn  jour  de  septembre  ensuivant  lan  LXVÏIl,  laquelle  il 
^oit  à  im"  frans,  pour  remission  à  fi  faille  du  tiers  di  celle  sou  me 
ar  Monseigneur  le  OiplaU  lieutenant ^  etc.,  comme  appert  par  ses 
•^tres  données  xxi*  jour  de  septembre  (XCLXVIII  pour  cause  des  faiz 
^f  grans  compaignies  devant  diz,  lequel  liers  se  monte  xxvi  1, 
JL5.  un  d, 

^Ê  Somme  jusques  cy,  ii^iixi  frans  ?ii  d. ,  mil  l  royaux  et  uui  es- 
^B        cm  demi  et  xv.  d. ,  eseu  pour  xx  s. 

A  Thomas  Houssart  et  Guillaume  Boteron ,  fermiers  du  xiit»  des  irins 
^la  sergentcrie  d'Oissy,  pour  le  qpiartier  dan  devant  dit  en  lan  LXVill , 
Mis  tenoient  à  xxx  l.,  et  semblablement  tenoient  limposition  de  la 
Sele  sergenterie  pour  ledit  quartier  dan  à  iin"viii  frans,  dont  pour 
fea  causes  devant  diltes  leur  tu  reniiz  le  tiers  des  u  sou  mes,  coume 
|ipeft  par  mandement  df  nïondit  seigneur  le  Capta!  donné  xxi*  jour 
ke  septembre  CCCLXVIII^  lequel  tiers  vauU  xxxtx  frans  vi  s.  viii  d» 

Audit  Houssart  et  Perrin  [.cmonnier,  fermiers  du  xni'  des  vins  de 
ï  eergenterie  d'Oissy,  pour  un  quartier  dan  commençant  premier  jour 
le  janvier  CCCLXVU,  quils  tenoient  h  xix  frans  et  demi,  et  sembla- 
^tccnent  tenoient  limposition  de  la  dicte  sergenlerie  pour  ledit  quar- 
ier  au  nombre  de  lu  franr,  pour  remission  à  euh  faicte  du  tiers 
lic^iilez  soumes  pour  cause  du  fait  des  Bretons  qui  furent  à  Cham- 
leaolx  et  à  Gênez,  coume  par  lettres  de  Monseigneur  ïe  Captai  données 
I  Vallûi^és  xxi«  jour  de  septembre  dessus  dit  appert,  lequel  tiers 
anlt  I1U1J  tr£kn(%  xvi  s.  vni  d, 

(F"  SI.)  A  Robert  Auboin,  fermier  de  limposition  de  la  «ïrgente- 
ie  Halle,  pour  un  quartier  dan,  cest  assavoir  janvier,  février  et  mars 
ui  LJtVIl,  quil  tenoit  à  i.x  frans,  dont  pour  la  caustî  devant  dilte  li 
«t  maie  par  Monseigneur  le  Captai,  comme  appert  par  ses  lettres 
iQDQéÊB  XII*  jour  de  septembre  CCCLXVIîl,  la  tierce  partie  dicclle 
iODine,  qui  se  monte  ïx  frans, 

A  lleiâirc  Ricart  le  Bc^nable,  fermier  du  xm*  de  la  sergenlerie 
lalle,  pour  un  quartier  dan  commençant  premier  jour  de  juillet  lan 
JLVlll,  quil  tenoit  à  un"uu  frans^  dont  par  Monseigneur  le  Captai, 
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lieutenant,  etc.,  li  a  esté  remis  et  pardonné  la  tierce  partie  diœUe 
soume  y  comme  appert  par  ses  lettres  xxi*  jour  de  septembre  CCCLXVIH, 
pour  cause  du  fait  des  g^^ans  compaignes  dittes,  lequel  tiers  se  monte 
xxviii  frans. 

A  Thomas  de  Creppon,  fermier  fieuffé,  à  cause  de  sa  ferme  da 
moulin  de  la  Manceliere  en  la  viconté  de  Mortaing,  qui  doit  à  Monsei- 
gneur xxT  l.  chacun  an ,  pour  remission  à  li  fàitte  par  Monseigneor 
le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  pour  cause  de  ce  que  ledit 
moulin  estoit  tourné  en  ruyne,  tant  pour  les  guerres  de  Monseigneur 
que  pour  les  mortalitez,  coume  tout  ce  appert  par  lettres  de  mondit 
seigneur  le  Captai  données  xxiii*  jour  de  septembre  lan  LXYHI,  la- 
quelle remission  li  est  faitte  pour  ii  années,  cest  assavoir  pour  Iib 
LXVII,  xxY  i.  et  pour  lan  LXVill,  xxv  1.,  qui  font  pour  les  dittes 
II  années  l  1.,  valent  l  frans. 

A  maistre  Pierre  du  Tertre ,  secrétaire  de  Monseigneur,  par  md 
mandement  donné  à  Pampelune  xvu«  jour  doctobre  GCCLXVIII,  pour 
don  à  li  fait  une  foiz  pour  les  bons  et  loyaulx  services  quil  a  longue- 
ment faiz  à  Monseigneur  par  moult  de  foiz,  et  pour  ce  que  chascan 
jour  continuelment  et  einsi  coume  senz  cesser  il  se  expose  de  tout  son 
povoir  au  bien  de  sez  besoignes,  y^  franz,  desquels  li  a  esté  payé,  qui 
cy  sont  reprins,  iii^^xxiii  franz  vi  s.  vin  d. 

A  Colin  Amyart,  fermier  pour  le  temps  des  fermes  qui  ensoifent: 
cest  assavoir  de  limposition  de  la  sergenterie  Corbelin,  pour  un  qol^ 
tier  dan  commençant  premier  jour  de  juillet  CCCLXVl  et  finant  le  de^ 
rain  jour  de  septembre  ensuivant,  quil  ienoit  à  ix'^  fhms;  item  tenoit 
la  ferme  du  xiii«  des  vins  de  la  sergenterie  d*Oissy  pour  ycelui  quartier 
iiii"iiii  franz  ;  item  tint  le  xiii»  des  vins  de  la  dicte  sergenterie  d'Oissj 
pour  les  moiz  doctobre,  novembre  et  décembre  ensuivans  lan  dessus 
dit  à  Lxx  frans  ;  desquelles  sommes  li  fu  remiz  et  pardonné  le  tiers,  pour 
cause  des  pertes  et  doumages  quil  avoil  failles  et  soustenues  et  pour 
lesquelles  il  avoit  esté  en  Navarre  devers  Monseigneur  pour  empêtrer 
remission,  si  coume  toutes  cez  choses  appai'essent  par  lettres  de  Fer- 
rando  d*Ayenz ,  cappitainc  de  Cherebourg ,  lieutenant  de  Monseigneur 
le  Captai,  donné  à  Cherebourg  le  xxx«  jour  doctobre  lan  MCCCLXVin, 
lequel  tiers  pour  la  dicte  remission  se  monte  cxi  frans  i  tiers  (4). 

Au  viconte  de  Constances ,  lesquieulx  li  ont  esté  deduiz  et  rabatuz 
par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches,  lieutenant  de  Monsei- 
gneur le  Captai,  donné  xv«  jour  de  novembre  CCCLXVIH,  pour  ce  quil 
avoit  esté  coumiz  à  recevoir  une  aide  qui  fu  levée  sur  lez  parroices 

(4)  N.  que  Monseigneur  Jehan  Climence  dit  que  le  demeurant  li  a  este  payé  par 
Sevestre  de  Colomby,  qui  nen  a  pas  compté  ;  lune  des  quittances  en  dons  à  vie  est 
de  viiiuvi  fr.  ii  tiers. 
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delà  dicte  viconté  de  Constances,  pour  laquelle  il  convint  quil  alast  à 
Valloigiies,  à  Carenten  et  en  pluscurs  autres  lieux,  et  en  oultre  pour 
ce  quil  ot  grant  poine  à  faire  ladictc  recopie  qui  tiesloit  pas  de  son  or- 
ûce»  pour  ce  xl  frans. 

A  Philip  pot  d'Aguerirel,  par  mandement  de  labbé  de  Chercbourg: 
ifoDné  XTiu*  jour  de  décembre  CCCLXVIIÎ,  pour  don  à  li  fait  pour 
ce  quil  esloit  venu  dir-e  et  faire  savoir  lï  ïa  ville  de  Cherebourg 
^umc  le&  Ângloiz  des  comi>aigDes  la  venoieni  prendre  apenseement , 

^^is  hou  mes  et  leuans  de  la  ferme  de  Caz  en  la  viconté  de  Caren- 
htt  ,  et  serablablement  h  Messtre  Guillaume  Carbonnel,  chevalier^  sei- 
Heur  de  Reuran,  fîcuHermier  dicelle,  pour  remission  à  culz  faitle 
HT  Monsei^eur  levesque  d'Avrcnches  et  Ferrando  d*Ayenz,  lientenans 
e  Monscigneïir  le  Captai,  de  pluseurs  arrérages  de  rente  quil  dévoient 
tmr  les  termes  de  Pasques  CCCr.Xll,  LXïll,  LXVf  el  LXVIl,  les  par- 
ies contenues  en  un  roouile  veu  et  cïaminé  par  Messire  Raoul  de 
I  Grève,  clerc  de  Monseigneur,  et  Thomas  le  Guerrier,  coiBraissairci* 
,oc  de  Monseigneur  le  Captai,  qui  sur  le  contenu  oudil  rouulle  ont 
Ut  information  des  causes  par  quoy  les  diz  arrérages  estoicnt  deuz  > 
pnirnG  appert  par  mandemeut  de  mesdiz  seigneurs  les  lieutenans^  an^ 
(cxé  par  ledit  rooulle,  donné  à  Carcnteu  le  xxix*  jour  de  décembre  lan 

SvT»»xviri  fr.  VI  s.  II  d, 
clers  de  Monseigneur  Jehan  ChandoSj  pour  don  à  cuîz  fait  pour 
iz  par  Monseigneur  iabbé  de  Chereboiirg  et  Ferrando  d'Ayenz, 
tppitaine  de  Cherebourg,  cons>eillers  de  Monseigneur,  affin  quil 
lissent  les  subgés  de  M  on  seigneur  en  son  païz  de  Costentin  plus  re- 
oraïuandez  et  plus  agréables,  et  que  plus  fussent  tenuz  à  faire  les 
gcriptures  comme  sauf  conduiz  et  autres  choses,  comme  appert  par 
Haodcmenl  des  dessus  diz  abbé  el  Fcrraodo  donné  ïïvi"  jour  daousl 
In  MCCCLXVIH,  et  par  it  quittances  diceulï  clers,  lune  donnée  xxJi* 
^ur  de  seplembrûct  laulre  viiiejourdoclobrc  ensuivant  lan  dessus  dit, 
|6ans. 

A  un  angloiz  des  genz  dudît  Cbandos,  pour  un  don  ou  composition 
llitte  avec  lui  par  lez  genz  de  Monseigneur  pmir  passer  et  finerà  mcn- 
Ire  pris  la  Gnance  que  demandoit  ledit  Chandos  pour  tenir  en  seurtë 
I  païz  de  Costentin  des  genz  des  compaignes,  comme  appert  par  man- 
iement de  Monseigneur  labiée  de  Chcrebourg  donné  vui«  jour  de  no- 
lËOitre  lan  dessus  dit,  c  nobles,  valent  u*^  frans, 

A  Guillaume  Blovilîe,  sergent  darmes  de  Monseigneur,  pour  don  à  li 
|il  |K)ur  restor  dun  cheval  de  brun  poil  qui  li  mourut  en  alanl  en  Na- 
arre  ou  service  de  Monseigneur,  par  mandement  de  Monseigneur 
TAvrenches  et  Messire  Jehan  de  Tilli,  seigneur  de  Guemetot^  lieute- 
|*le  Monseigneur  le  Captai,  donné  xvii*  jour  de  janvier  CCCIJCVIÎI, 
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et  par  quittance  dudit  Guillamne  du  ▼«  jour  de  jaîUet  eniiiîfiiit, 
L  frans  (4  ). 

A  Pierre  Piei,  pour  rémission  à  li  faitte  par  mondit  seigneurie  Cap- 
tai ,  lieutenant  de  Monseigneur^  lequel  les  devoit  à  Monseigneur  pour 
limposition  d^Orbec,  comme  appert  par  mandement  de  mondit  seigneur 
le  lieutenant  du  x«  jour  doctobre  CCCLXVIH,  ii  frans  et  xu  d. 

Au  viconte  d'Orbec^  que  li  donna  mondit  seigneur  le  lieutenant  pour 
une  foiz ,  pour  ce  que  ad  présent  la  revenue  de  son  office  est  de  trop 
petite  value  ^  affin  quil  puisse  plus  convenablement  fournir  soo  eM 
en^servant  Monseigneur,  à  prendre  sur  la  recepte  quil  a  fûtte  ea  U 
viconté  d^Orbec  dun  suicide  nagueres  imposé  pour  aider  à  poier  HfBir 
sire  Eustace  d^Aubichicourt,  comme  appert  par  mandement  de  maDdil 
seigneur  le  Captai  donné  derrain  jour  de  novembre  CCCLXVm^  un" 
frans. 

A  Estienne  Deniz,  pour  remission  à  li  faitte  par  Monseigneur  d*AvRS- 
ches  et  Messire  Jehan  de  Tilli,  lieutenans  de  Monseigneur  le  Captai»  snr 
limposition  de  la  Lande  de  Carenten  quil  tint  pour  un  quartier  dan, 
pendant  lequel  les  grans  compaignes  coururent  le  clos  de  Gostoilifi^ 
par  quoy  fu  en  ce  grandement  perdant,  comme  appert  par  mandemeat 
de  mes  diz  seigneurs  les  lieutenans  donné  xii«  jour  de  février  CGCLIYHI» 
XVI  frans  x  s.  t. 

A  Jehanne  la  Brune,  femme  de  Gieffroy  le  Biscart,  pour  don  à  elle 
fait  par  Madame  la  Royne  poiur  la  bonne  garde  et  norretore  qpie  U 
dicte  Jehanne  a  faitte  en  Monseigneur  Messire  Pierre  de  Navazce,  et 
pour  *pluseurs  autres  agréables  services  que  elle  a  faiz  à  ma  dicte  dame, 
Lx  frans,  à  prendre  sur  la  revenue  des  gardes  que  Monseigneur  a  assi- 
gnez à  ma  dicte  dame,,  comme  appert  par  mandement  délie  donné 
derrain  jour  de  décembre  CCCLXVllI  et  par  ii  quittances  de  la  dicte 
Jehanne,  lx  frans. 

A  Hanin  de  Froichappelle,  sur  la  soume  de  xl  frans  que  on  li  avoit 
donnez  pour  une  foiz,  comme  appert  par  mandement  donné  xix«  jour 
de  mars  CCCLXVllI  et  par  quittance  dudit  Hanin  du  xxviii«  jour  dudit 
moiz  de  mars,  de  ce  payé  et  reprins  cy  xv  franz. 

Au  vicontc  de  Constances,  quil  prinst  par  sa  main  sur  les  tailles  de 
Messire  Jehan  Lautonne,  et  du  fait  des  Bretons  estanz  à  Champeaulx  et 
à  Gênez,  pour  don  que  U  fist  Monseigneur  d'Avrenches  en  recompen- 
sation des  grans  cousts  quil  avoit  euz  pour  le  fait  des  diz  Bretons  en 
alant  par  le  commandement  de  Monseigneur  d*  Avrenches  à  Constances, 
à  Renierville  et  en  pluseurs  autres  lieux,  par  mandement  de  Monsei- 
gneur d' Avrenches  donné  xxvui*  jour  de  mars  CCCLXVllI ,  l  frans. 

A  Guillaume  Flouri,  pour  remission  à  li  faitte  par  Messeigneurs  les 

(0  Rayé ,  quar  il  est  escript  ailleurs ,  en  retor  de  cheraux 
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heutenanâ  de  Monseigneur^  tequel  ies  devoit  du  tabelllonnaige  de  Ber- 
oay,  comme  appert  |>ar  mandemeiU  des  dia  lieuten ans  donné  i"  jour  de 
janvier  CCCLXMll ,  i  frans, 

A  Thomas  Danîn,  fermier  des  buvraigedde  k  viconlé  d'Avrenches, 
et  ausauti^s  fermiers  des  impu&ilions,  pour  remiBsion  à  eulx  faille  par 
Monseigneur  le  Captai,  lieutenant,  etc. ,  pour  un  quart  dan  commençant 
premier  jour  de  février  CCCLWll  et  linissaut  derrain  jour  davril  ensui- 
Tant  y  parce  que  les  Bretons  estaiiz  à  diampeauU  et  à  Gcnez  faisoieni 
guerre  a  Monâeigneur  et  à  son  paiz ,  dont  mondit  seigneur  le  Captai 
leur  pardonna  et  remist  la  tierce  partie  de  iFxxx  Crans  que  les  diltes* 
fermes  montent ,  comme  par  son  mandement  donne  ïxi®  jour  de  aep- 
bre  CCCLXVni  appert,  pour  ce  lxïvi  frans  un  s,  mi  d« 

A  Messire  Denis  de  Pousse mo Lh e ^  clieiralierj  pour  don  à  li  fait  pour 
une  toiz  pour  li  armer^  comme  appert  par  mandemeiU  de  Monseigneur 
donné  m*  jour  de  mars  CCCLXVlll,  c  fram, 

A  Tbomaâ  Dutrousset,  pour  remission  à  ïi  faite  par  Messeigneurs  les 
Ueuleiians  de  Monseigneur,  leffuel  les  devoit  du  tabellionnage  d'Omy, 
eomroe  appert  par  mandement  des  dis  lieutenans  donné  xi«  jour  de 
janvier  CCCLXVIll ,  %  frans. 

(F*  58,)  A  Perrin  Godelin,  pour  don  k  li  fait  par  Monseigneur  d' A vren- 
ches,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai ,  pour  cause  de  ce  quîl  avoil 
esté  prins  par  lez  Angloiz  de  Cliasteaugontier  avec  son  cheval  et  Iiar- 
uoiz  et  mis  à  raencon  en  alant  en  Costentin  par  coumaudement  de 
mon  dit  seigneur  d'Awenches  faire  savoir  à  touz  les  fors  de  Moîisei- 
gnetir  que  lesdiz  Angloiz  estoient  passez  pour  y  alcr,  comme  appert 
fkftr  mandement  de  mondit  seigneur  d'Avrenches  donné  xV  jour  davril 
Ibd  MCCCUlIX,  tant  par  son  dit  cheval  que  jtour  sa  ditle  raencon, 
Cl  franz, 

A  Oabelin,  queu  de  Madame  la  Royne^  pour  don  à  li  fait  pour  une 
(bîï  pour  considération  des  bons  services  quil  avoil  faiz  à  ma  dicte 
dame  et  faisoit  chascun  jour,  par  mandement  de  ma  dicte  dame  donné 
siini*  jour  de  may  CCCLXIX^  xxi  frans,  desquteux  a  esté  poié  à  sa 
feauiCi  par  quittance  dellc,  xnm  frans  (1), 

A  Messire  Guillaume  de  Meaul^s,  chevalierj  pour  rémission  à  li  faitte 
pur  Monseigneur  d'Avrenchea  et  Messire  Jehan  de  TilH ,  lieutenans  de 
Monseigneur  le  Captai ,  dune  amende  tauxée  sur  li  es  assises  de  Caren- 
len  par  Guillaume  Dourdan^  bailli  de  Costentin,  dun  plet  qui  longue- 
it  avoit  duré  entre  ledit  chevalier  et  labbé  et  couvent  de  Lessay, 
nie  appert  par  mandement  des  dis  lieutenans  donné  xxm«  jour  de 
CCCLXIX,  X  1.,  valent  x  frans  [%), 

(I)  IU|«^  quar  U  est  escripl  cy  après  «sti  c«  chapitre. 
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A  Guillaume  de  Monteval,  fermier  de  la  prevosté  d'ÀTrenfllieSy  pour 
remission  à  li  faille  pour  les  perles  et  doumages  que  U  et  Ricarl  E^ 
naull  avoienl  euz  en  la  dicte  ferme  de  la  prevoslé  d'ÀTrendies,  la- 
quelle il  avoienl  priose  jusques  à  m  ans  par  le  pris  de  niPu.  firans  pff 
an  9  et  tantosl  après  la  prinse  de  la  dicte  ferme  Messire  Bertnm  da 
Gucsclin  fîsl  assemblée  de  gens  darmes  environ  le  paîz  pour  aler  ei 
Espaigne^  lesquieulx  furent  sur  ledit  paîz  par  lonc  temps ,  et  taoUit 
après  le  partemenl  dudit  Messire  Bertran  revint  oudit  paîz  Measire  Ofi- 
vier  de  Mauny^  qui  refist  grant  assemblée  de  gens  darmes  qui  demoo- 
rerent  oudit  paîz  semblablement  par  lonc  temps,  et  après  tout  œ  tîb- 
drenl  ou  paîz  Messire  Eustace  de  la  Houssaye  et  autres  Bretons  poo 
faire  guerre  à  Monseigneur  et  à  son  paîz,  et  y  furent  si  longuemeiitet 
par  tant  de  foiz  quil  nestoit  nul  qui  osast  aler  ne  venir  au  marcliiéde 
la  dicte  ville  d^Avrenches ,  si  comme  par  lettres  de  Monseigneur  don- 
nées au  Groing  le  xv«  jour  de  may  lan  MCCCLXIX  puet  apparoir,  tnrte 
laquelle  ferme  il  poierenl  entièrement  pourtouz  les  m  ans  deamëh 
jusques  à  la  soume  de  xui"  l.  qui  demourerent  encore  à  poier,  de^ 
quieulx  Monseigneur,  eue  considération  aus  choses  dessus  dittes,  fi 
remisl  et  quitta,  si  coume  ses  lettres  le  contiennent,  lxv  1. 

A  Messire  Eustace  de  Poùllehay,  dit  Rifflart,  et  à  dame  Denise  dei 
Tousches,  sa  fcmne,  jadis  femne  de  Colin  Avenel,  pour  don  à  eulz  fût 
par  Monseigneur  levesque  d*Avrenches  et  Monseigneur  Jehan  de  THH,  j 
lieutenans  de  Monseigneur  le  Captai,  en  acomplissant  le  don  du  Boj  i 
mon  seigneur  fait  pieca  à  héritage  audit  Colin  du  fieu  du  MenO- 
Osenne  o  ses  appartenances,  duquel  don  sont  la  soume  de  umj- 
XVII  s.  VI  d.  qui  appartenoit  audit  Colin  et  à  sa  femne  coume  son  exœ- 
cuterrcssc ,  pour  le  terme  de  Pasques  CCCLXVl ,  mesmement  que  ce 
qui  à  celle  Pasques  en  fut  par  le  viconte  rendu  en  compte  estoit  deu 
au  terme  de  S*  Michel  précèdent ,  auquel  terme  ledit  Avenel  vivoit  et 
vesqui  depuis  plus  dun  moiz ,  nientmoins  il  furent  refusez  et  raies  es 
comptes  dudit  viconte  de  Mortaing  de  ladicte  Pasque,  et  pour  les  bons 
et  grans  services  que  ledit  Colin  fist  à  Monseigneur  en  son  vivant,  et 
considéré  que  à  celui  terme  de  Pasques  le  don  dessus  dit  navoit  encore 
par  mon  dit  seigneur  esté  rappelé  ne  donné  à  autre,  fut  mandé  audit 
viconte  quil  ne  contrainsist  les  diz  mariés  à  en  rendre  aucune  chose, 
maiz  les  en  tenist  paisibles,  et  se  mestier  estoit,  furent  donnez  à  la 
femne  dudit  Colin  pour  tourner  en  lexcecution  dudit  Colin ,  comme 
appert  par  lettres  des  dis  lieutenans  données  xviii*  jour  de  may  Un 
MCCCLXIX,  Liiii  1.  XVII  s.  VI  d.,  franc  pour  xx  s.  (4). 

A  Julian  Vandouf,  fermier  de  limposition  des  parroisses  de  Brahal  et 
de  Heudemesnil,  pour  un  quartier  dan  qui  coumenca  le  premier  jour  de 

(I)  Cesi  assavoir  le  viconte.  Assavoir  quil  ne  les  ait  rcprius  en  la  chambre. 


—  U5  — 

isrler  Um  MCCCLXV,  en  espérance  que  scnz  contredit  ou  empesche- 
\nï  il  peusl  joïr  et  exploiter  Jicelle^  cl  par  les  seigneurs  de  Hambuye 
prinse  et  levée  ycelle  iîîiposition,  el  par  eulz  deffenduo  audit  Juliau 
il  De  fust  si  hardi  de  eu  lever  aucune  chose  et  auB  subgés  diceuîz 
lil  De  li  en  poiassent  rienz,  et  par  ce  tien  receul  ledit  Julian  aucutte 
06e  et  pour  ce  li  fii  rémission  faille  par  Monseigneur^  comme  appert 
r  sou  mandement  donné  à  Gavray  le  vu"  jour  daoust  lan  MCCCLXIX, 
iQr  ce  II  frans  xn  s. 

A  Ricart  le  FtDreslier  de  Gavray^  lequel  avoit  tenu  une  vente  de  boii 
forests  de  Gavray,  ou  lieu  de  la  Haie  de  Berence,  contenant  xl  ar- 
in&,par  le  pris  de  lui"  ropulx,  en  espérance  quil  fust  bonne  pair  et 
lil  en  peust  faire  son  prouffit,  et  lantost  après  couraenca  la  guerre 
la  Diortalité,  par  quoy  tout  cessa  en  telle  manière  quil  ne  sen  pot 
slirrer  ne  faire  son  prouffit^  maiz  demoiu*a  la  grcigneur  partie  senz 
indre  pour  lempeschemenl  des  choses  *iessus  dittcs,  cl  la  vuidenge 
>  la  dicte  vente  passa  ce  pendant,  et  pour  ce  li  donna  Monseigneur 
>tif  une  foiz,  comme  il  appert  yiarses  lettres  données  viii*  jour  daoust 
n  MCCCLXIX,  et  qui  fK>iez  li  furent  par  sa  quittance  donnée  xxi^jour 
ï  ijiars  CCCLXX  ,  par  einsi  que  ou  temps  a' venir  ne  requcrroil  grâce 
ïcwne  du  boys  de  la  dicte  vente  ne  ne  feroit  aucune  poui'suile,  pour 
\  n  royaux,  qui  valent,  à  xvii  s.  pour  royal  et  franc  pour  xi  s., 
^t  frans, 

A  Guillaume  Femagu ,  sergent  de  Monseigneur  eu  sa  ificonté  de 
,  [Kiur  don  à  li  fait  par  Monseigneur,  lequel  esUiit  aie  faire 
i  sergenler  en  sa  sergenterie  certains  deniers  appartenant  à 
unseigiieur  el  qui  li  esloienl  denz,  et  en  ce  faisant  eusl  esté  par  genz 
^mpaignes  prins  el  mené  à  S*  Sauveur,  lesquieuïi  et  par  ycculz  li 
HH  esté  ostez  xini  1.  quil  avoil  receuz  et  levez  des  rentes  et  reve- 
Hie  Monseigneur,  et  aussi  li  ostcrenl  son  cheval  et  mistrent  à  grant 
kt!ncon>  51  cnume  il  appert  par  lettres  de  Monseigneur  données  xiiii» 
Ur  de  septembre  lan  MCCCLXIX ,  et  pour  ce  li  fu  remis  et  quitté 
çt?Ue  sou  me  hî  L  x  s.,  valent  m  frans  el  demi, 
A  frere  Raùl  Sanctus,  confesseur  de  Monseigneur,  sur  la  somme  de 
l^raijs  à  li  donnez  pour  une  foiz  par  Mons^eigneur  pour  certaine 
^B  contenue  plus  à  plain  ou  manderaenl  de  Monseigneur  donné 
B?  jour  daoust  CCCLXIX,  et  qui  poiez  furent  audit  frère  Jtaoul  par 
usiurs  de  ses  quittances,  xx\  frans. 

A  Jacque  Falainsan  de  Pùusserauthe,  cliamhellan  de  Monseigneur, 
ur  don  à  li  fait  une  foiz  pour  soy  monter  et  armer,  par  mandement 
llonâeigneur  donné  xiiiii"  jour  daoust  CCCLXIX,  n'  frans. 
htXA  cnfTaus  el  hoirs  Jehan  d'Adcvillê,  pour  remission  à  eulz  faitte 
•  là  âoume  de  vi"xix  foyaylx  qiiils  dévoient  pour  leur  pcre  à  cause 
fme  d'Adeville,  la  dick  remission  faictc  pour  les  pertes  que 
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ledit  Jehan  ot  en  la  dkte  rerme  et  que  par  te  fait  des  guerres  sont  dq 

truiz  de  leura  manoirs  et  héritages ,  cou  me  appert  par  mandement  i 
Monseigneur  donné  h  Cherebourg  vu*  jour  de  septembre  CCCLXt 
duquel  !a  copie  est  rendue  ù  court,  liix  royaux  et  demi. 

A  Jehanin  de  S*^  Mariglîse^t  qui  des  deniers  de  Mouseigneur  Li  ai^ 
esté  prestes  et  qui  après  li  furent  donnez  et  remis  par  Monseignei 
pour  aider  à  rachater  son  fils  qui  avoit  esté  prios  et  mené  priâono 
à  Chaslcaugontier,  coiime  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneiiî 
donné  vii«  jour  de  septembre  CCCLXIX,  lï  frans, 

A  GuillemeL  d'Aseville,  pour  prest  à  ti  fait  pour  son  corps  nidhiler 
qui  par  les  compa Ignés  avoit  esté  prins  et  mené  prisonnier  à  Cbasteia- 
gonlier,  iesquieuix  furent  depuiz  pardonnes  et  remiz  audit  Guillemet 
par  Monseigneur^  coume  appert  par  ses  lettres  du  xiur*  jour  de  sep- 
tembre CCCLXIX ,  pour  ce  n**  frans. 

A  frère  Baoul  Sanclus,  confesseur  de  Monseigneur,  pour  adnMf 
une  brunele  (Xiur  faire  un  niantel  que  H  aToit  donné  Monseigneur  p>ur 
une  foiz  de  gmce  especial ,  coume  appert  par  mandement  de  mon  dil 
seigneur  du  xxvi' jour  de  septembre  CCCLXIX,  et  par  quittance  dudil 
frère  RaouL  iv  frans, 

A  Jebun  de  la  Barre ,  clerc  de  Monseigneur,  pour  don  à  li  feitj 
foiJt  de  gï-ace  especial  et  pour  achater  un  roncin  pour  servir  j 
gneur,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xxvuje  p^f 
CCCLXIX,  XX  frans, 

A  Jehan  Bauffes,  bourgoiï  d'Evreuï,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foi 
par  mandement  de  Monseigneur  donné  xx*  jour  de  septenibi"^  CCCLXIX, 
c  frans. 

Audit  Jeban  de  la  Barre,  pour  aider  à  soy  vestir  et  son  estât  mainli 
nir,  coume  appert  par  mandement  de  Monseigneur  du  xxvi]*  jour^ 
septembre  CCCLXIX ,  tdl  frans. 

A  Maistre  Pierre  Yvaignes,  surgîen,  pour  don  à  li  fait  une  foii  ] 
avoir  sez  neccessitésj  par  mandement  de  Monseigneur  donné  unt  j 
de  septembre  CCCLXIX,  xx  frans. 

A  Jaque  de  Rue,  chambellan  de  Monseigneur,  pour  don  à  li  fait  i 
foiz  pour  soy  monter  et  armer  par  mandement  de  Monseigneur  don 
premier  jour  de  mars  CCCLXIX  ,  if  frans  (4), 

A  Bcrnurt,  pallefrenier  de  Monseigneur,  |>ar  le  dessus  dit  man4é> 
ment  pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz  >  xn  frans, 

A  la  trompeté  de  Monseigneur  Bertran  Duguesclin,  pour  don  h  li  I 
par  Monseigneur,  comme  appert  par  son  mandement  du  xiTiiie  jour^ 
septembre  CCCLXIX,  xx  frans. 

(F*  ffff.)  A  Graciot  de  Chauï,  pour  don  h  li  fait  par  Monseigneur  pour 


(i)  I^  m&ndeEneiii:  rendu  en  ef»pice^i  dt;  chambre.- 
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une  toit  pour  les  bons  et  agréables  sennces  <^mi  avoil  faiz  à  mon  dit 
seigneur,  comme  appert  par  sou  mandement  donné  xiii»  jour  de  sep- 
tembre CCCLXÏX  et  par  qnillance  dudil  Graciot  donnée  mi^  jour  de 
may  CCCLXX ,  c  fraos. 

Somme  puis  lautre ,  u**nji*^iixi  fr.  i  tiers  et  lïix  royaux  et 
demi, 

A  Messire  Gauvain  de  Tôllevast,  pour  don  à  li  fait  par  Monseigneur, 
comme  appert  par  sou  mandement  donné  mine  jour  doclobre  CCCLXIX 
avec  quittance  dydit  Messire  Gauvain,  c  frans. 

A  Colin  du  Tillay,  fermier  pieca  des  impositioos  des  bleu  de  la  bïa- 
teric  de  la  ville  de  Morlaing,  ii  la  soume  de  XLvn[  escuz  de  Jcban  pour 
un  quartier  dan,  cest  assavoir  avril,  may  et  jning,  oiiquel  quartier  les 
hiez  de  la  garnison  du  lieu  furent  vendue,  pour  quoy  limposition  du- 
dit  quartier  ne  valu  que  pou  ou  néant  audit  Colin,  et  pour  ce  en  avoît 
pieca  fait  supplication ,  sur  laquelle  avoit  esté  coumandé  par  maistre 
Pierre  Du  tertre,  conseiller  de  Monseigneur,  au  vie  on  te  de  Morlaing  que 
pour  grâce  et  remission  de  ce2  choses  il  rabatist  audit  du  Tillay  xii 
escu2  de  la  dicte  soume ,  dont  ledit  viconte  ne  li  avoit  rienz  fait  pour 
ce  que  du  coumandcment  il  navoit  eu  lettres,  et  peur  ce  li  sont  remis  ei 
rabatus  de  ladicte  somne,  coume  appert  par  lettres  de  Monseigneur 
données  à  Cherebourg  le  xxvi«  jour  doctobre  CCCLXIX,  el  par  U:  recort 
dudtt  viconle  fait  sur  ce  présent  compte  avec  quittance  dudit  Colin  du 
I$i«  jour  de  novembre  CCCLXIX,  xii  escus. 

A  frère  Raoul  Sanctus ,  confesseur  de  Monseigneur,  pour  avoir  un 
babîi  à  li  donné  par  mon  dit  seigneur,  cou  me  appert  par  son  man- 
dement du  xxixe  jour  doctobre  avec  quittance  dudit  frère  Raoul ^ 
XX  frans. 

A  Jchanin,  barbier  de  Monseigneur,  pour  don  à  li  fait  pour  aider  à 
maintenir  en  son  estât  et  avoir  ses  nécessités,  coume  appert  par  man- 
dement de  mon  dit  seigneur  donné  ix*  jour  de  novembre  CCCLXLX  avec- 
^pies  quittance  dudit  barbier,  xx  frans  (1). 

A  Mes&ire  Guillaume  de  Mary,  ehevalier,  pour  remission  à  li  faicte 
par  Monseigneur  dune  amende  tauxée  sur  11  en  assise  par  Guillaume 
Dourdun,  batlli  de  Constantin,  à  c  L,  sur  un  procès  pendant  entre  tedit 
chevalier  dune  part  et  le  prieur  de  Si  Cosme  du  Mont  dautre ,  coume 
appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  donné  à  Cberebourg  ix^  Jour 
de  novembre  CCCLXIX,  t  L,  valent  l  frans  (2). 

A  Perrincl  deVillers,  pour  don  k  li  fait  par  Monseigneur,  coume 
appert  par  son  mandement  du  iix*  jourde  novembre,  pour  ce  audit  de 
ViUera^  xx  frans. 

(•)  ù,  ^ilt. 

^  àÊÊÊifOÂt  se  ce«t«  ameiide  fut  rendue  à  ll<mseign«ur. 
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A  Jehannin  de  la  Barre  ^  clerc  de  diappelle  de  Monseigneur, 
achaler  une  robe  pour  sa  femne ,  coume  appert  par  mandement  i 
MoDseigneur  donné  xim^jourrl*?  noverabre  CCCLXIX,  avecqoe*  lelU 
closes  de  mon  dit  sei^eur  signées  de  sa  uiain .,  faisant  meDlion 
tantost  fosl  poié,  et  par  quittance  dudit  Jebanin  ,  xx  frans. 

A  Bernin  de  Badefol  et  Peron  de  llussîdeti,  pour  doo  à  eulz  fait  f 
Monseigueur  pour  nue  foiz ,  eoume  appert  par  son  mandement  àmn 
XI*  jour  de  décembre  CCCLXIX,  avccques  quittance  des  deésui  diî, 
XL  frans. 

A  trois  menesterelx  du  chastellain  de  Beauves,  pour  don  h  m\i  tel 
]tar  Monseigneur,  coume  appert  par  son  mandemetil  contenant  pÎJiS 
grant  sou  me,  donné  xv  jour  de  décembre  CCCLXJX,  x  frajis. 

A  Màriin  Carbonncl,  roy  des  heraus  de  Monseigneur,  pour  donàiJ 
fait  par  mon  dit  seigneur  poursoy  vestir,  coume  appert  par  t  ^ 

de  mon  dit  seigneur  donné  xix«  jour  de  décembre  CtXLXlX 
tance  dudil  Martin,  xîï  frans. 

A  Guillaume  Guilleberl,  pour  remission  à  li  fdïite  dune  amen<k 
lauxée  par  maistre  Guillaume  Duboiz,  bailli  de  Cnstentîn^  lequel  GuJlb 
bert  ïKiurce  quil  estoît  puj' ressH'ant  de  Monseigneur,  et  aussi  que  Mon- 
seigneur d'Avrenches,  litiutenatit  de  Monsei}?neur  le  f^ptal,  fu  inîoorm 
du  caz  pour  quoy  la  dicte  amende  avdit  esté  tauxée ,  li  en  fu  p.tr  Im 
remis  et  quitté  comme  dit  est,  comme  il  appert  par  lettres  de  muii  dit^ 
seigneur  d'Avrcnclie§  données  le  mecredi  après  Pasques  flouries  I 
LXix,  vil  frans  (t), 

A  Jebanin  Hurtaut,  vadlet  de  houtillerie  de  Monseigneur^  pour  di>n| 
tî  fait  pour  une  foiz  pour  les  Iravaulx  quil  a  soulTers  à  faire  mener  end^ 
ron  XLvni  tonneaulx  de  vin  de  la  rivière  d'Lure  à  Chère bou rg»  coibiï 
appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  donné  xx«  jour  de  decemb( 
CCCLXIX,  xui  frans. 

A  RaouUn  Barry,  escuier  du  Roy  d'Angleterre,  par  mandements 
Monseigneur  doniié  xvuo  jour  davril  CCCLXX,  contenant  pluseurs  piP 
ties,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz ,  c  frans. 

A  Guitlaimie  de  Hoilent,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foii,  oomiM] 
appert  par  le  dit  mandement ^  xxx  frans. 

Aus  damoisellea  et  femnes  de  chambre  de  Monseigneur  le  Daulplimij 
nepTeu  de  Monseigneur^  que  leur  donnei'ent  les  gemt  du  conseil  ( 
Monseigneur  ou  mo\i  d octobre  derrain  |>assé,  que  li  alerent  -scmtàt 
conmandemt'Ht  du  Roy  au  boys  de  Vincennes  où  il  estoit,  comme  m 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  m"  jour  de  mai  CCCLXtj 
XLVi  frans. 

A  Messîrc  Guillaume  Hurtaut,  prestre  chappellain  du  duc  de  Bretai»* 


(1)  Atiavoir  se  cette  amende  »  esté  reDdue. 
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,  pour  don  à  )i  fail  pour  une  foiz  par  mandement  de  Monseigneur 
lonné  .m' jour  de  niay  CCCI.XX  ,  xl  frans  (<). 

A  Rol>ert,  Jehan  et  RegnauU,  enflans  de  Messirc  Jehan  de  Pîquigny, 
iar  mandement  de  Monseigneur  donné  xiiii*  jour  doctolire  CCCLXX, 
^oe  leur  donna  Monseigneur  pour  une  foiz  poureulz  veslir,  lï  frans. 

Aiis  frères  de  S^  Augyslin  de  Bareflleu  ,  pour  don  à  eulz  fait  par 

onseigneur  pour  une  foiz  pour  Dieu  et  eu  auniosne  à  prendre  sur  la 
hJTtnue  de  la  terre  qui  fy  Messire  Jehan  de  Frieamps,  comme  appert 
par  roandemeni  de  Monseigneur  du  xiii*  jour  de  décembre  CCCLXIX 
I  quittance  des  frères  dudit  couvent,  pour  ce  \ii  quartiers  de  frouraenl, 
l[oartier  vu  s.  un  d,,  qui  à  ce  pris  sont  par  Jehan  de  Creppon  rendus 
!D  &on  rompte  de  S»  Michel  CCCLX IX,  valent  vi  L  viii  s.  l. 

A  raaislre  Pierre  Bourgoîz,  clerc  de  Monseigneur,  que  Monseigneur 
liavoit  donnez  pour  une  foiz,  à  prendre  sur  les  receptes  ordences  es 
^icoulés  de  Valloignes  et  Carenten  de  la  somme  de  m""  frans  de  lacora-. 
lKk8ition  des  Angloiz,  en  récompensât! on  dun  roncin  et  une  muUe, 
icora  liamoiz  et  les  biens  dudit  mestre,  dont  il  fu  desrobé  par  Angloiz 
îobeurs  en  la  ftjresl  de  Bris  en  my  relournanl  de  S'  Lo ,  où  Monsei- 
gneur lavoil  envoie^  comme  appert  par  n  mandemens  de  Monseigneur, 
hia  donné  peu  ultime  jour  de  juillet  CCCLXX  et  lautrc  lx"  jour  de  sep- 
^ïnhpc^  et  par  ii  quittances  dudit  maistre  Pierre,  c  franz. 

A  Andrict  du  Groq ,  pour  don  à  It  fail  par  Monseigneur  pour  une 
Im  de  grâce  especial,  comme  appert  par  manclement  ûv.  mon  dit  sei- 
Fï»eur  donné  %\u*  jour  de  janvier  CCCLXîX,  et  par  lettres  closes  de 
Bwàit  seigneur  signées  de  sa  main  données  dudit  jour,  et  par  quit* 
dadii  Andriet  donnée   xxni*  jour  de  janvier  dessusdit,   itxx 

A  Michèle t  Charles,  pour  don  à  li  fait  par  Monseigneur  pour  une  foiz 
KHir  un  voyage  que  derreinement  il  avoil  fait  pour  mon  dtl  seigneur 
t*  parties  de  Puille  par  devers  Monseigneur  le  duc  de  Duraz,  frère  de 

•nseignëur,  comme  appert  par  ses  lettres  données  à  Cherebourg 
t'i'jour  de  may  CCCLXX,  xn  frans. 

Aus  frères  des  Jacobins  du  couvent  de  Constances,  pour  don  à  eulz 
Û  par  Monseigneur  pour  une  foîz  pour  eslre  recoumandé  es  bonnes 
iercs  et  dévotes  oreisons  de»  diz  frères,  comme  appert  par  mande- 
enldemon  dit  seigneur  donné  x-wm*^  jour  de  janvier  lan  MCGCLXIX 

p^r  (|utttancc  de  frère  Pierre  A  la  Dent,  prieur  diceluy  couvent  du 
u*  jour  de  février  ensuivant  j  %x  frans. 

A  Hessire  Jehan  de  Lescano,  chevalier,  pour  drap  de  soyc  pour  cou- 
un  jaques  à  li  donné  [^wir  MonseigneuTt  comme  appert  par  son 
Lndétnent  donné  xv«  jour  de  juing  CCCLXX,  xvii  franz. 


}^ 


iQi  remïu  en  deniers  bftilJuz  à  Nonselgnaur, 
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A  un  mcssaige  de  Madame  la  Royne  Jehanne  aus  raenesteiiïlt  du  dn 
de  Bar,  ï>our  don  à  euh  fait  par  Monseignfîur,  cororae  appert  \m  i 
mandement  donné  iviii«  jour  de  février  CCCLXrx  ,  conlenanl  jjIu 
gjant  sou  me,  pour  ce  lx  frans. 

Aus  menestereh  du  divc  de  liretaigne,  qui  forent  devers  Monscng 
le  jour  de  Pasques  lan  Ï.XX  à  Cherehourg,  que  leur  donna  MonsetgueurJ 
comme  appert  par  son  mandement  donné  Enrn*  jour  de  juing  CCCLIÏ^ 
L  frans. 

A  Hamhtiyo  le  héraut,  qui  fu  pluseurs  foiz  devers  Monseigneur  A 
CherelH>urg  durant  le  siège  dVArondeviîle,  que  li  donna  Monseignetit^ 
pour  une  foiz,  comme  appert  par  ledit  mandement,  x  frans. 

A  la  trompeté  du  duc  de  Breban ,  comme  appert  par  le  dessu» 
marïdemeuij  x\  frans. 

A  Guillul  Guillot ,  pour  une  pippe  de  vin  qoe  fisl  présenter  Mon» 
gnt-'ur  aiî  vis  admirai  d'I^uglelerre  en  la  mer  devant  Chereliourg,  ton 
appert  par  le  dessusdit  mandement,  xxii  frans» 

A  Raoulin  Barry,  escuier  et  raessaigicr  du  Roy  d'Angleterre»  ' 
li  donnez  par  Monseigneur,  comme  appert  par  ledit  raandemeoljj 
c  frans. 

A  Bernart  de  Tivaz  dit  Mucliilla ,  pour  don  h  li  fait  pour  tme  foii^ 
par  Monseigneur  des  revenues  et  rentes  des  fermes  du  Mesnri  Elartï 
de  Parregny  pour  un  m\  tant  seullement,  premier  terme  commenc^j 
à  la  S*  Michel  lan  LXX ,  comme  appert  par  mandoment  de  mon  dit  s 
gneur  donné  xvn^  jimr  de  juing  CCCLXX  et  par  quittance  de  lui  donni 
xv*  jour  doctobre  LXX  ,  nîi"x  1. 

A  dant  Thomas  Louvel ,  pour  don  à  li  fait  pour  se  délivrer  de  Cb 
teau  Gontier  on  il  avoîl  esté  prisonnier,  comme  appert  par  man* 
ment  de  mon  dît  seigneur  du  xxnii*  jour  de  février  CCCLXIX,  aTeeqi* 
un  autre  mandement  précèdent,  et  par  quittance  dudil  dan  Thon 
c  frans. 

A  Père  Ernault,  Navarroiz  prisonnier,  pour  don  ù  lî  fait  pouraidfT^ 
poiersa  raencon,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  don 
premier  jour  de  juillet  CCCLXX,  avecqnes  quittance  dudit  Navarroilj 
VII  frans. 

A  Henri  de  S*  Denis,  pour  don  à  ti  fait  de  grâce  especial  pour  une  ^ 
(F**  fiO)  foiz  et  pour  considération  des  bons  services  quil  avoit  fait] 
Monseigneur  et  fait  chascun  jour,  et  aussi  pour  aider  à  supporter  ! 
fraiï  et  missions  quil  cscoii vient  soustenir  à  son  pcre  et  à  ti  pourj 
garde  de  leur  forteresse,  comme  appert  par  mandement  de  Monseign^ 
donné  ixi"  jourde  mars  lan  LXÏX  et  par  quittance  dudil  Henri  dona 
xii«  jour  de  mars  lan  LXX,  lx  frans, 

A  Jaque  de  Rue,  pour  don  à  li  fait  par  Monseigneur,  comme  app 
par  son  mandement  doimé  xvni»  jour  de  mars  CCCLXiX,  r»  ûrans.' 


^  fil  — 

A  Thomaa  le  Gaste»  vaJIet  de  dant  GtiiUaume  Uurtaut^  pour  don  à  li 
lit  par  Moiiseigneur  en  recompensiition  de  ce  que  en  venarïl  devers 
iriili  et  retournant  atout  lettres  closes  de  raon  dit  seigneur  lxuîI  portoil 
en  Bretaignc,  il  fu  desrobé  et  deschevaucié  et  ses  lettres  ostées,  par 

oy  il  retourna  devers  mon  dit  seigneur,  eoranrc  appert  par  snnman- 
eot  du  vn»  jour  de  juillet  CCCLXX,  j  franz. 

A  daDl  Jehan  de  Clermontj  prieur  de  la  Salle,  pour  don  k  li  fait  par 
Monseigneur^  comme  apperl  par  son  mandement  donné  vie  jour  davril 
(XCLXIX  avant  Pasques  et  par  quittance  dudtl  prieur,  pour  aide  à 
maintenir  son  esUt,  \  franz. 

A  la  femne  Robert  du  Brueil  de  Brelaigne,  pour  ii  meulles  de  mou- 
lin achatées  de  Cul  in  Tohnel^  et  lesquelles  Monseigneur  donna  à  la 
dicte  femne,  comme  apperl  par  son  mandement  du  xxi''  jour  de  juillet 
CCCLXX  et  par  quillancc  dudil  Colin,  xxjtvi  frans. 

A  Jehan  du  Fou,  pour  don  à  li  fait  pour  Dieu  et  en  aumosne  pour 
aide  à  vivi*e  pour  li,  sa  femne  et  enÛans^  comme  appert  par  mande- 
ment de  Monseigneur  donné  xin''  jour  davril  CCCLXIX  avant  Pasques, 
un  frans. 

A  Guillaume  de  Hodeut  ♦  pour  don  à  li  fait  par  Mon?veigneur  pour 
main  tenir  son  estais  comme  appert  par  mandement  de  mou  dit  seigneur 
donné  itxi*  jour  de  juillet  CCCLXX  avccques  quittance  dudit  Guillaume, 
IL  frans. 

A  Martin  Carbonnel ,  roy  des  heraui  de  Monseigneur,  pour  don  à  li 
fait  par  mon  dit  seigneur  le  jour  des  t^straynes  pour  avoir  un  habit  poiir 
ïif  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  donné  xiiije  jour 
darril  CCCLXX,  jour  de  Faaques,  et  par  quittance  dudil  Martin, 
XI  Crans. 

A  Bernardin  d'Espclîete,  vallel  de  fruiterie  de  Monseigneur,  pour 
don  à  li  fait  par  mon  dit  seigneur  pour  paitie  des  doumages  quil  avoit 
etii  en  alant  en  Navarre  devers  Madame  la  Roy  ne  ^  où  il  fu  desrobé, 
Duquel  voyage  Monseigneur  lavoit  envoie ,  comme  appert  [uv  mande- 
ment de  raon  dit  seigneur  donné  penultime  jour  de  may  CCCLXX,  avec 
quittance  dudil  Bemardon  donnée  pi'emier  jour  de  juing  lan  dessus 
dit^  n.  fnins. 

A  Jchanin  de  la  Barre,  clerc  de  chappetle  de  Monseigneur,  pour  don 
h  M  fait  par  mon  dit  seigneur  pour  une  foiz,  comme  appert  par  mande- 
ment de  mon  dit  seigneur  donné  xx*'  jour  de  septembre  CCCLXX  et 
quittance  dudit  Jehanin ,  xi  frans. 

A  Thomas  Calerlonne,  lieutenant  à  S*  Sauveur  du  cappitaine  du  lieu, 
pour  don  a  li  fait  pour  une  fi>iz,  [mr  mandement  de  Monseigneur  donné 
11*  jour  dortobre  CCCLXX  et  par  quitUnce  dudil  Catertonne  donné 
%n*  jour  diïclobre  ensuivant,  l  frans. 

A  Guillaurae  Charles,  fermier  de  la  couslumc  du  Teilleul ,  laquelU 
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il  tenoii  à  lijc  1.  pour  un  an  tant  &euUemenl,  pour  rémission  à  li-1 
pour  !es  pertes  et  douraaiges  quil  avoit  euz  en  la  dicte  ferme,  comme" 
il  appert  par  lettres  de  Monseigneur  données  xejourdoctobre  CCCLXX» 

A  frère  Raoul  Sanctuâ,  confesseur  de  Monseigneur^  qutl  lui  donn 
pour  une  foii  pour  secourir  à  ses  nécessités,  comme  il  appert  par  ma 
dément  de  mon  dit  seigneur  donné  tlti»  jour  doctobre  CCCLXX,  et  | 
quittance  dudil  confesseur,  x  fraiis, 

A  Jehan iîi  le  Roussel  dit  Friquet,  aide  de  la  cuisine  de  Mon.%<^i^neurJ 
pour  don  à  li  f^iit  pour  une  foiz  par  mon  dit  seigneur  pour  les  hoo 
services  quil  II  avoit  faix,  à  prendre  sur  la  ^ai'de  à  loir  Norroant  i 
Charapeauh,  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  donné  xxviit«jiiu 
davril  lau  MCCCLXX  et  par  quittance  dudit  Jehaiiin  donnée  t%ix^  jour 
doctobre  CCCLXX  ensuivant,  ivx  frans. 

.  A  Adan  Hoc,  cscuier  ilu  duc  de  Bretaigne,  pour  don  à  li  fait  pûur_ 
une  foiz  par  raandemenl  de  Monseigneur  donné  iix"  jour  de  novembn 
CCCLXX ,  c  fraos. 

A  Robert  Auboin  el  Jehan  Charles,  fermiers  du  xm'  des  vins  de  Mor- 
taing,  lequel  il  tenoient  à  vi"  frans  de  ferme  pour  un  quartier  dan  ot 
il  furent  moull  perdauîs  pour  les  genz  darnies  de  Tinchebray  etThuryij 
qui  ou  païz  et  environ  firent  pluseui-s  chevauchées,  et  pour  ce  par  Mon 
seigneur  leur  fu  remis  et  quitte,  comme  il  appert  jmrses  lettres  doii-J 
nées  xuîP  jour  de  novembre  CCCLXX,  x  frans. 

A  Jehan  Quesnel^  maistrc  des  oeuvres  du  chastcl  de  CherebourgJ 
pour  les  bons  services  quil  avoit  faiz  h  Monseigneur  et  aussi  pour  aidé 
de  sa  racncon  où  il  lu  mis  quant  il  fu  prins  en  conduisant  les  enginij 
quil  menoit  au  siège  d'Artjndcville ,  comme  appert  par  ii  mandemcni; 
de  Monseigneur,  lun  adrecanl  a  Girard  de  Creppon ,  lors  viconle  i 
Yalloignes,  donné  xxnr  jour  de  juillet  CCCLXX,  et  lautre  à  Guilla 
Charnel»  garde  de  la  dicte  vtcoulé  après  ledit  Girard,  qui  le  poiapou 
ce  que  le  vicontc  ne  lavoit  poic,  donné  viu^  jour  de  novembre  GCC 
et  quittance  dudit  Quesucl ,  c  frans. 

A  un  meuesterel  du  sire  de  Lithimier,  pour  don  à  li  fait  pour  on 
foiz ,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xn*  jou^ 
doctobre  CCCLXX,  contenant  autres  parties,  vin  frans, 

A  Petro  de  Lombiers,  pour  don  à  ti  fait  |>ar  Monseigneur  pour  un^ 
foiz  pour  considération  des  bons  services  quil  avoit  faiz  à  Monseîgneuri 
tant  en  ses  guerres  que  ailleurs,  et  aussi  que  de  Monseigneur  navoi^ 
prins  aucuns  gaiges,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneu 
donné  xxvni^'  jour  de  novembre  CCCLXX  ,  avecques  quittance  dudil 
Petro  du  xix*  jourde  mars  ensuivant,  xxx  frans- 

A  Robert  le  Bigart,  sur  la  somme  de  c  frans  à  H  donnez  parMonsei^ 
gneur,  pa^r  coppie  du  mandement  de  mon  dit  seigneur  sur  ce  ralt|i 
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dùQué  VI*  jour  de  sepledtbri.'  tiXLXIX,  adrecaut  à  moy  J.  Climcncei 
laquelle  coppic*iudil  marïtlenient  Monseigneur  veiill  que  vaille  à  la  Jes- 
charge  de  Jehan  Cn^ppon  eomine  loriginal  dudil  mandement,  comme 
apperl  par  coppie  duti  autre  mandement  de  mon  dit  seigneur  donné 
II*  jour  de  décembre  CCCLXX  et  par  quittance  dudit  Bi^arl,  t  frans, 

A  Ferrando  d'Ayenz,  pour  don  à  li  fait  par  Monseigneur  ponr  les 
bons  el  agroables  services  quil  ti  avoil  faiz,  comme  apperl  par  mande- 
ment de  moîi  dit  seigneur  donne  vin*  jour  de  novcTiibre  CCCLXIX, 
lequel  mandement  sadrescc  au  vicnule  de  Valloignes,  et  par  vertu 
dun  autre  mandement  de  Munseigneur  donné  à  Pontaudemer  vnr"  jour 
de  décembre  CCCI/XX  ,  et  fi^ir  quittance  dudit  Ferrando  donnée  vu* jour 
de  janvier  lan  ilessus  dit,  v*  frans, 

A  Jaquel  de  Rue,  chambellan  de  Monseigneur,  par  son  mandement 
donné  II'  jour  de  décembre  CCCLXX,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz 
pour  secourir  à  ses  neeceësités  de  cerlcius  arrérages  qui  se  raontoient 
n«L  frans,  lesijuieulz  estoient  deux  de  certeines  aydes  ordences  estre 
levées  pour  le  poieuient  des  genz  darmes^  dont  audit  Jacquet  en  a 
esté  poïé,  comme  appert  par  sa  quittance  donnée  un*  jour  de  mars 
lan  LXX ,  ii^  frans. 

A  Jaiiico  de  Vereres,  marcbant  demourant  à  Cherebourg,  pour  dtni  à 
li  fait  une  foiz  de  la  somme  de  ii^  frans  par  Monseigneur  en  recompen- 
sation  de  pluseurs  dommages  quil  avoit  soustenuz  pour  Monseigneur 
et  pfjur  le  relever  diceulz,  ïesquielï  ii*^  frans  Mon&eigncur  li  asstgnoit 
par  ses  lettres  données  à  Sangosse  le  x nu'*  jour  de  février  CCCLXVII  et 
mandoit  li  cslre  jioiez  sur  tout  le  droit  qui  à  Monseigneur  povoi ton  pour- 
roit  appartenir  à  cause  de  paiagcs^  impositions,  lui**,  pontages,  por- 
tclages  et  autres  redevances  quelconques  tk  tontes  les  marchandises 
que  ledit  Janico  roeneroit,  vendroit  et  acbeleroil,  ou  feroit  mener, 
vcndpi3  ou  acheter  pour  lui  et  en  mn  nom  par  touz  les  lictix,  villes 
et  terres  des  vicontés  de  Valloignes  et  de  Carcnten,  du  joyr  du  daté 
dictes  lettres  jusqucs  à  m  ans  après  ensuivans,  si  comme  ledit 

,ndement  le  contient,  auquel  Janico  fu  rabatu  par  Jehan  Bloville, 
receveur  de  Valloignes,  ou  par  autre  pour  lui  des  dessusdis  droix 
appartenans  à  Monseigneur,  par  quittance  de  Thomas  de  Vereres,  lllz 
ethentjer  dudit  Janico,  donnée  v»  jour  davril  CCCLXXÎ  avant  Pasques, 
sur  ce  quil  devoit  à  cause  des  diz  poiages,  impositions  ou  Jtiii"', 
fin"xvîî  frans  lu  s.  ii  d.  ob.,  et  par  Andrieu  le  Cheppe,  lieutenant  de 
Girard  de  Creppon,  tmur  lors  receveur  de  Valloignes,  et  jwir  quittance 
dadit  Janico,  xxv  frans  xr  s.;  font  cez  parties  vi'»n  frans  xiiu  s. 
Ji  d*  ob. 

El  soit  mémoire  que  ledit  Bïoville  a  apporté  cl  baillé  une  recongnois- 
lancc  de  Jehan  Mauhommet,  receveur  des  aides  appartenans  a  la  clo- 
lare  de  lu  ville  de  Cherchoorg,  donnée  xv«  jour  du  moiz  «iaoust 
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laii  LXIX,  par  laquelle  le  dit  Mabomel  certiîûc  que  ledit  Jânioo  &toî| 
fait  descbargier  à  Cherebourg,  depuîat  le  premier  jour  de  raay  tani 
LXVÏIl  jusques  au  premier  jour  daoûst   tan  LXIX,    le  nombre  dei 
Lxix  tunoeaulx  de  vin,  dont  il  appartient  pour  lantjrée  de  la  viUo^ 
Lxvii  frans.  Item  avoil  fait  deschargier  audit  Cherebourg  xw  pois 
el  IX  ÏK  de  se! .  dont  il  appartient  à  Monseigneur  ï>our  le  i%  x  Crans] 
V  s.  IX  d.  ob,,  si  comme  la  dicte  quittance  le  contient,  iesquelle 
sommes,  combien  que  ci  ne  autre  pail  nen  soit  aucune  chose  prins*! 
sur  Monseigneur^  sont  h  déduire  audit  Janico  sur  la  dessusdicti*  sommef 
de  11^  frans,  et  pour  ce  que  Jehan  Rloviîlcj,  receveur  de  Vaiîoigues,  né 
autre  qui  soit  venu  à  ma  cognoissance,  ne  se  charge  de  la  receptc  à^ 
icntrée  de  ladicte  ville  de  Cherebourg,  «en  est  rienz  ci  prins  en  de 
pense,  mais  y  est  cestc  escripture  faille  j>ar  manière  pour  savoir  eij 
qnil  appere  combien  ledit  Jatinico  a  eu  sur  la  dessusdicte  soiniiie  di 
n^  frans. 

(F^  61.)  A  Messire  Jaque  Salai  nsan  de  Poussemothe,  chambellan  de 
Monseigneur,  pour  don  à  li  fait  une  foiz  de  la  some  de  m'  (rans  par 
Monseigneur,  en  recompensation  de  pluseurs  dommages  qutl  avoit 
soustentu  pour  Maoscigneur  et  pour  le  relever  diceuli,  lesqineli 
iii"^^  frans  Monseigneur  îi  assi^noit  par  ses  lettres  données  h  Sangottêle 
xiin*  jour  de  février  CCCLXVIl  et  mandoii  li  estre  poiez  sur  tout  le  droii^fl 
qui  à  Mo»seiîy:neur  povoit  ou  pourroit  appartenir  à  cause  de  paiag^es,  fl 
impositions,  iiti",  ponlages,  portelages  et  autres  redevances  quel- 
conques par  touz  les  lieux,  villes  et  terres  des  vicoutés  de  Valtoignes 
el  deCareuten^  dont  quittance  dudit  Salainsan  de  Pousseraothe  donnée 
m"  jour  de  décembre  kn  ClXLXX ,  rtï^  frans.  <^B 

A  frère  Dyago ,  €om|\iignon  de  frère  Raoul  Sanctus,  confesseur  dsl 
Monseigneur^  pour  don  à  li  fait  une  foiz  pour  aide  à  soy  monter  par^ 
mandement  de  Monseigneur  dti  derrain  jour  de  décembre  CCGLXX,i 
XX  frans, 

A  Jebannin  de  S^  I*uï,  pour  don  a  li  fail  scmhlablcment  panr  i 
foiz  et  pour  semblable  cause,  comme  appert  [uir  ledit   mandement. 
X  frans. 

Au  héraut  du  conte  de  Salbruchc ,  que  li  donna  Monseigrieur  pou 
une  foiz  par  ledit  mandement  ^  xii  frans- 

A  un  message  qui  de  par  la  Rojue  Jehanne  avoil  aporlé  et  présen 
froumages  à  Monseigneur,  pour  don  à  li  fait,  comme  apperl  |iar  ledl^ 
mandement,  j\  frans. 

A  un  message  du  duc  de  Berry,  lequel  avoil  aporté  nouvelle  à  Moii- 
seigneur  de  la  nalîvile  dti  fils  dicelui  duc,  fTour  don  à  li  fait  poti/* 
une  foiz,  comme  appert  par  le  dessus  dit  mand<^ment,  c  frans.  m 

A  Messire  Pierre  GodeVlc^    pour  don  à  U  fait  pour  une  foii  poUf^ 
secourir  à  sez  nécessités,  par   mandement  de  Monseigneur  donné 
xxvin»  jour  de  décembre  CCCLXXj  xxi  frans. 


i^ 


Pewir  m  drap9  dor,  lesquieulx  Monseiflfneur  donna,  cest  assavoir  ii  à 
kgUsê  Notre  Dame  d^Evreux  et  lanlre  à  Madame  Jchamie  de  Navarre  > 
sa  suer,  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  donné  ixviii*  jour  de 
décembre  CXXLXX,  ex  nu  frans. 

A  Bcmin  de  Badefol,  pour  don  à  li  fait  une  foiz  de  grâce  especial 
par  mandement  de  Monseigneur  donné  xini*  jour  de  jamrier  CCCLXX, 
V  rrans. 

Somme  puis  lautre,  !n»*irn**xvm  fr*  ti  s.  n  d.  oh.  et  m  escaz. 

A  Pero  Péris ,  pour  don  à  li  fait  serablableroent  pour  une  foiz  par 
ledit  mandement,  l  frans. 

A  Brtâcourl  ie  héraut,  que  H  donna  Montseigneur  pour  une  fcriz  par 
son  mandement  du  xu^  jour  de  janvier  CCCLXX,  x  frans. 

A  Enguerriimet  de  Bernay,  pour  don  à  li  ftiit  semblablement  par  le- 
dit mandement,  x  frans. 

A  un  prisonnier  de  Constantin,  pour  don  à  ti  fait  pour  une  foiz  par 
le  dcssusdil  mandement,  v  frans. 

A  Perrinet  Lanier,  clerc  de  chappelle  de  Madame  la  Royne,  pour 
don  à  li  fait  par  ma  dicte  dame  en  rccompensation  des  bons  services 
qu'il  avoil  faiz  à  ma  dicte  dame,  comme  appert  par  mandement  de 
ma  dicte  dame,  donné  i*  jour  de  juillet  CCCLXVll ,  xl  frans  (1  ). 

A  Kerrando  d*A)enz,  pour  et  ou  nom  de  larcodiacre  de  Callehoire, 
auquel  Monseigneur  les  avoil  donnez  pour  une  foiz  de  grâce  especial, 
comme  appert  par  son  mandement  donné  xvi<^  jour  de  janvier  CCCLXX, 
et  par  quiltance  de  li  donnée  vm*  jour  de  février  lan  dessus  dit, 
L  franz. 

A  Guillemin  de  Dieppe,  par  ma  n  dément  de  Mon  seigneur  du  xxit«  Jour 
de  janvier  CCCLVX,  pour  don  à  Ij  fait  pour  une  foiz  pour  faire  ses 
dâ&pens  alant  à  Avignon,  xx  frans. 

A  Uannequin  de  WarnitTosse*  pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz  pour 
li  aidier  h  avoir  son  vivre  ,  par  maudemenl  de  Monseigneur  donné 
tri*  jour  de  février  CCCLXX,  xiii  frans, 

A  Lancelol,  pour  don  k  li  fait  pour  une  foisfi  par  Monseigneur  pour 
ivoir  ces  neceessités ,  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  sei* 

leur  donné  xivui*  jour  de  mars  CCCLXiX  ,  et  par  quiliance  de  San- 
'celico,  escuier  dudit  Laucelot,  c  frans. 

A  Jaquet  de  Rue,  chambellan  de  Monseigneur,  pour  don  que  mon 
dit  seigneur  li  a  fait ,  comme  appert  par  son  mandement  qui  vault 
quittance,  donné  xvm"  jour  de  mars  CCCLXX,  xxx  frans. 

A  inaislre  Pierre  Bourgoiz,  pour  don  à  li  fait  par  Monseigneur  en 
recompensation  de^  don  mages  qu'il  avoit  souffers  pour  les  Angloiz 


(t)  D.  fvifit  de  IX  fhuis  et  demi. 


ba 
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qui  lavoicnt  desrobé  et  dcschevauchié ,  comme  appert  par  mandement 
de  mon  dit  seigneur  donné  penultime  jour  de  mars  CCCLXX,  et  par 
quittance  dudit  mestre  Pierre,  lx  frans  (4). 

A  Messire  Guillaume  de  la  Haie,  cappitaine  de  Valloignes,  pour  don 
à  H  fait  pour  aide  à  poier  sa  rançon  es  Francoiz ,  comme  appert  par 
mandement  de  Monseigneur  levesque  d*Avrenches  et  Monseigneur 
labbé  de  Cherebourg ,  conseillera  du  Roy  de  Navarre  Monseigneur, 
donné  xxiiiie  jour  de  juing  lan  LXIIII ,  et  quittance  dudit  Messire 
Guillaume ,  sur  la  somme  de  c  frans  contcnuz  ou  dit  mandement, 
iiii"xvi  escus  II  s.  IX  d.  t. 

A  Robert  de  Froninges,  homme  darmes  de  la  compaignie  de  Mon- 
seigneur, pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz  pour  li  armer  et  monter, 
comme  il  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xxviii«  jour 
de  juing  CCCLXV  et  quittance  dudit  de  Froninges  donnée  xxx*  jour  de 
juing  CCCLXVin,  c  1. 

A  Messire  Pierre  de  S^  Lux ,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz  de 
grâce  especial  pour  considération  des  bons  et  agréables  services  quil 
avoit  faiz  à  Monseigneur,  et  pour  li  aider  à  soustcnir  son  estât,  et  aussi 
en  recompensation  des  pertes  et  doumages  quil  avoit  soutenuz  par  le 
fait  des  guerres,  comme  il  appert  par  mandement  de  Monseigneur 
donné  xxviiie  jour  davril  CCCLXV,  m*'  florins  évalués  à  ii*'  frans,  des- 
quieux  poié  li  a  esté  par  pluseurs  de  ses  quittances,  viii'^xvi  frans 
xiiii  s.  VI  d.  Et  soit  mémoire  que  il  li  est  deu  de  reste  à  cause  dicelni 
don  xxiiii  frans  v  s.  vi  d.  dont  il  a  lettres  de  certification  de  moy 
du  ixe  jour  de  mars  CCCLXX  (8). 

Pour  don  fait  par  Monseigneur  pour  une  foiz  pour  aider  à  faire  un 
hostcl  Dieu  en  la  ville  d'Orbec,  comme  appert  par  vidimus  du  man- 
dement de  Monseigneur  donné  à  01  it  x®  jour  de  février  CCCLXV,  le- 
quel vidimus  est  souz  le  seel  de  Colart  de  Fresnoy,  maistre  des  eaues 
et  forests,  qui  poiez  ont  esté  par  quittance  de  Ricart  de  Tronchevillier, 
maistre  dudit  hostel,  donnée  x«  jour  de  juing  CCCLXVIII,  xl  frans  (3). 

A  Jehan  Godaient  et  Jehan  son  frère?  diz  les  Joliz,  menestereU, 
pour  considération  des  bonz  services  quil  avoient  faiz  à  Monseigneur 
Messire  Loys,  frcre  et  lieutenant  de  Monseigneur,  et  des  perles  et 
doumaiges  quil  avoient  euz  en  la  ville  d'Kvreux  où  il  furent  pilliés  ou 
service  de  mon  dit  seigneur,  comme  il  appert  par  la  coppie  de  ses- 
lettres  qui  furent  données  à  Evreux  le  xi®  jour  de  novembre  CCCLX, 


(1)  Rayé,  quar  il  est  escript  cy  devant. 

(2)  Reddidit  en  deniers  payez  à  gens  darmes  eavoiez  es  forteresses  de  Mon.«eigncur~ 
pour  la  sceurté  dicelles. 

(3)  Assavoir  se  Jehan  Lcfranc  a  rendu  les  xxiiii  Tr.  qui  demourent  de  la  vente  de» 
boiz  qui  furent  venduz  pour  les  xl  fr.  de  ceste  ligne  payer. 
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et  par  un  autre  raandemetit  de  Monseigneur  le  Captai,  lietilenaiit  de 
Monseigneur,  anniexé  par  ycclle  coppie,  doTiné  xxîii*  jour  de  novembre 
CCCXWï,  et  i>ar  quittance  des  dix  Juliz  donnée  le  lundi  après  la 
S*  Denis  CCCLXllj  xl  Uj  dont  il  y  a  x  1.  royal  pour  ^  s.^  et  xxx  L  frane 
pour  XX  s.,  valent  ïxxvm  frans  et  demi  (t). 

A  Girard  de  Creppnn,  vieonle  de  Valloi^nes,  que  li  donna  Monsei- 
gneur le  Captai, lieutenant  de  Monseigneur,  par  son  mandement  donné 
11'  jour  de  janvier  CCCLXVl ,  en  recorapeusation  des  petiz  gaiges  de 
son  office  et  pour  aider  à  maintenir  son  estât,  lesquiculï  estoierit  dcuz 
à  Monseigneur  de  la  ferme  de  Pierreville  pour  le  terme  de  tu  S*  Mi- 
chel lau  dessus  dit,  lxi  quartiers  de  froument  et  v  quartiers  davoine, 
quartier  de  froument  xxnii  s,  cl  quartier  davoioe  xvi  s.,  et  à  ee  pris 
les  rent  Jehan  Bloville,  receveur  du  !ieu,  àMonsei^neui'  en  son  compte 
de  Pasques  CCCLXVl  1,  valent  i)ii"vin  1. 

A  Martin  Chippia,  pour  don  à  li  fait  une  foiz  par  lettres  de  Monsei- 
gneur d'A^Teiiehcs  et  Ferrando  d'Ayenz,  lieutenans  de  Monseigneur 
le  Captai,  données  derrain  jour  daoïisl  lan  I.XVII,  pour  considération 
des  bons  et  loyaux  services  quil  avoit  faiz  à  Munseigueur  ou  temps  de 
sez  guen-es  en  la  jc^arnison  du  cliastel  de  Cherebourg,  où  il  avoit  par 
lonc  temps  demouré  et  esté  de  bmme  ronversalion  senz  prendre  et 
senz  meffaire  sur  le  païz  de  Monseigneur,  par  quittance  dudit  Martin 
du  tiers  jour  de  janvier  ensuivant,  xx  fr*  {%). 

A  Hurtaut,  vallet  desehaneounerie  de  Monseigneur,  auquel  Monsei- 
gneur lez  avoit  donnez:  |)our  une  Ibiz  pour  sov  monter  ûm\  cheval 
pour  ii  servir,  comme  il  apîK^rt  par  son  mandement  donné  à  Lestoille 
tviir  jour  davril  lan  LXVIIÇ  adrecanl  à  dan  iiareie  Michel^  son  tré- 
sorier en  son  rtjyaume  de  Navarre,  et  par  mandement  de  Ferrando 
dAyenz,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai,  donné  xxn*  jour  doc- 
lobn?  lan  LXVIIi;  par  lequel  il  est  mandé  faire  ledit  paiement  audit 
Huriaut,  pour  ce  que  en  Navan-c  nen  avoit  pas  estépoié,  par  quittance 
dudil  Hurtaul  du  viu"  jour  de  novembre  ensuivant,  xxxv  florences, 
pour  lesquelles  li  ont  esté  poiez  x^vi  frans. 

A  Guillaume  Bloville,  sergent  darmes  de  Monseigneur,  pour  don  h 
h  fait  pour  une  foiz  de  grâce  especial,  comme  appert  par  mandement 
«le  Monseigneur  donné  a  Lestoille  xv®  jour  daousl  ian  CCCLXVÏII  et 
I>ar  quittance  dudit  BloviUe  du  w^  jour  doctobre  ensuivaitt,  c  frans, 

A  Colin  Cavelier,  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai,  lieute- 
nant de  Monseigneur,  donné  xxi*^  jour  de  septembre  CCCLXVlll,  et 
l^ar  sa  quittance  du  V  jour  de  janvier  ensuivant,  pour  re^te  de  lx  frans 


(I)  Afisttvoir  »e  1g  vicoDtif  rendit  ci.%te  rente  pour  Wa  ii  années  deaau»  diclés^â). 
(t)  fUi>É,  quor  il  e»t  niprina  cy  devant. 

Oôy  II  4oll  j  4V«lr  ■rrrur  dan*  l«»  •Ut«ct  oodiidb  la  nato  ludique  uti  attiArv  do  d«u«  àtit^  Mcal-étrv 
fbaf-U  llr«  ut  «tt  Itm  d»  lavi^  ttu  L^y  «i  tavii  «n  lieu  d«  la  ti  un.  {Sote  d«  ftétttttrl 
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à  lî  deuz  pour  dan  à  U  Tait  par  Monseigneur,  comme  ledit  mandemer]^ 
ie  contient,  uni  frans  (<). 

(Fotf^.)  A  Peirichon  d'Espellele,  pour  don  à  li  fait  unefoizde  ( 
especial  par  Monseigneur  le  Caplal,  lieulenanl  de  Monseigneur,  en  re-^ 
compensation  de  sez  chevaulï  quil  avoit  perduz  ou  service  de  Mous 
gneur,  par  raandemeoi  de  Monseig^neur  le  Captai  du  vi'  jour  doclobr 
lan  LXVin  et  par   quittance  dudit  Petrichon  du  ii^'jour  de  jaûvie 
ensuivant,  xx  frans. 

A  Ferrando  d'Âyenz,  pour  pluscurs  mises  et  despens  quil  avoit  faïi  ' 
enalanl  tu  pluseurs  lieux  pour  les  besoignes  de  Monseigneur  durant 
le  Icmps  quil  avoit  esté  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai,  et  poijc^l 
don  à  lifait  une  foiz  de  grâce  especial,  comme  appert  par  raandemeotH 
de  mon  dit  seigneur  le  Captai  donné  \u'  jour  doetobre  lan  LXVIII  el 
par  quittance  duxiE'^jour  de  novembre  ensuivant,  iii^  frans.  ^U 

Audit  Pt:rrando.  par  maruliîuient  éii  Monseigneur  donné  vm*  jouf^f 
de  février  lan  LXVIH  i-t  par  quittance  dudil  Fen*ando  du  xviit*  jour 
de  mars  ensuivant,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foi»,  ui*^  Trans. 

A  Jelianiiin  Bezain,  que  li  donna  Monseigneur  pour  une  foiz  pour 
avoir  ses  neccessités^  par  mandement  de  Monseigneur  donné  x3um*Jour^ 
daouât  CCCLXiX,  %i  frans.  H 

A  Raoullet  Fontaine ,  niessagier  du  duc  de  Bretaigne ,  lequel  est 
venu  de  p;ir  kdil  duc  devers  Moniieigneur,  pour  don  à  li  fait  pour  uue 
foiz  piir  ledit  mandemenlj  x  îràm. 

A  un  message  qui  hasiivemenlcstoit  venu  d^UTencbes  a  Chei*ebourg  j 
devers  Monseigneur  pour  li  dire  nouvelles  descompaignesqui  estoienij 
sur  le  pmif  par  le  dessusdit  mandement,  un  frans, 

A  Bernin  de  Badefol,  huissier  darmes  de  Monseigneur,  et  PerotddJ 
Mussiden,  son  sergent  darmes,  pour  don  à  eulz  fait  pour  une  fori] 
pour  culz  armer ,  comme  il  appert  par  mandement  de  Monseigneur  j 
donné  ixiue  jour  de  janvier  CCCLXIX,  c  frans. 

A  Perrinel  Magdcline  ,  clerc  de  Monseigneur ,  par  mandement  de 
Monseigneur  donné  à  CherelMjurg  le  x^  jour  davril  CCCLXf  X,  pour  don 
u  li  fait  pour  une  foiz  pour  cl  en  recomrM:;nsation  dune  mulle  quil 
avoit  eue  morlc  ou  service  de  Monseigneur,  el  qui  poiez  lui  ont  eslé^ 
par  quittance  du  vi"  jour  de  may  GCGLXX,  ixïim  frans. 

A  maistro  Pierre  de  Nadilz,  phisician  de  Monseigneur,  pour  don  ; 

li  fait  pour  une  foiz,  comme  appert  par  ^m  mandement  donné  pre 

miiT  jour  davril  CCCLXIX,  c  frans» 

A  Perriut^t  Ma^deline,  que  li  donna  Monseigneur  pour  une  foix  eim- 
récompensât  ion  dun  coursier  gene&t  que  il  avoit  eu  mort  ou  service 
de  Monseigneur,  comme  appert  par  son  mandement  donné  à  Chero- 


(I)  Kay*,  qu«i'  U  caI  repria*  cy  devuiiL 
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boorg  x«  jour  davril  CCCLXX  ,  lxxvi  fipans,  mv  qmi  li  a  eslé  payé 
tLfranz. 

A  Messirc  Denis  de  Poussemolhe  ,  chevalier,  pour  don  à  H  Tait  pour 
une  foii  pour  li  armer,  connue  apf>ert  par  manderaenl  de  Monsei- 
^eur  donné  mii«  jour  daouât  CCCLXIX,  c  frans* 

A  €atUemio  le  Pelît,  vallet  de  chambre  de  Honseigneur,  pour  moi- 
lié  de  L  fhifis  que  Monseigneur  li  avoil  ja  pieca  donnez  pour  une  foix, 
comme  appert  par  54>n  fuandcment  donné  iv^  jour  de  juillet  CCCLXX, 
Etv  frans. 

A  Gaillart  de  Fourdinay,  pour  don  que  Monseigneur  li  tisl  pour  une 
fini  pour  li  aider  h  aquitter  à  ceulz  à  qui  il  estoit  tenuz  de  sa  raencon, 
par  mandement  de  Monseigneur  du  m*  jour  de  juing  CCCLXX,  et  par 
quittance  du  tiers  jour  de  juillet  CCCLXXI,  iii*^  fraus» 

Pour  un  cheval  athaté  par  Jehun  LeI'ranc,  pour  lors  viconte  d'Or- 
licc,  et  ïiaillé  à  Copy^equiUj  !e  chevaudieur  de  Monseigneur,  pour  faire 
rin-Uin  voyage  en  retouraant  devers  le  Ro>  de  France  de  Paris  et 
daillrurs  pour  lesbesoignes  de  Monseigneur,  lequel  cheval  Monseigneur 
li  donna  pour  et  en  lieu  du  sien  qui  estoit  recreu  et  dcmouré  malade, 
et  pour  la  despensc  dudit  cheval^  comme  appert  par  mandement  de 
Monseigneur  donné  vinc  jour  de  juillet  CCCLXX,  pour  tout  x  Trans, 

A  tjuiilaumc  Planleroee,  viconte  de  Carenten,  |)our  don  à  li  fait  par 
Monseigneur  de  grâce  especiaï  pour  aider  à  soy  ainesnagier,  ouitre  les 
gaiges  quil  ppent  jN>ur  son  office,  par  mandement  de  mon  dit  seigneur 
donné  premier  jour  doetohre  CCCLXX  ^  lx  frans. 

A  larcediacre  de  Callchoire,  par  nianrlenienl  de  Monseigneur  donné 
xv*  jour  doctobre  CCCLXX,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz,  c  frans. 

A  Baudc  de  Hanecoyes,  escuier  et  pannetier  de  Monseigneur,  pour 
don  à  li  fait  pour  soy  vestir  et  avoir  sez  neccessitez,  l  frans.  A  Guil- 
taume  Dagnel,  quil  pi^esta  audit  Baude  pour  aucunz  de  ses  allaires, 
9aani  il  fu  prins  en  venant  rf  Angleterre  où  il  avoit  esté  envoie  par 
^oiifleigneur,  îxi  frans,  comme  tout  appert  par  mandement  de  Mon- 
seigneur donné  x*  jour  de  novembre  t:CCLXX  et  par  quittance,  ï.xii 

A  Haoulîn  de  S*  Laurent,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  à 
^Treiu  derrain  jour  de  décembre  CCCLXX,  que  Monseigneur  li  avoit 
^oonez  pour  une  ttÀz  ^lour  les  bons  et  agréables  services  que  il  li  avoit 
^^2  et  faisoil  chascun  jour,  par  quittance  dudit  Raoulin  du  xv«jcHïrdc 
janvier  ïan  CCCLXX  dessus  dit,  lx  frans. 

Pour  grâce  et  rémission  faiz  à  Jehan  de  Feuguerey  et  à  GiUete,  sa 
téfone^  de  la  ville  d^Orbec»  cumnie  appert  par  coppie  des  lettres  de 
Itoiaeiglieur  données  ixini"  jour  de  décembre  CCCLXX,  de  certains 
Iffteriges  de  rente  quil  dévoient  a  Monseigneur  à  cause  de  ceileins 
hertlages  quit  tenoient  de  Monseigneur  seans  en  La  ville  d'Orbec  et 
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environ,  desquieux  il  faisoieiit  f^ar  an  inx^ni  l.  m  s,  vin  d-,  et 
moiJtent  yceulz  ajTemges  quilles  ai  pardonnez  environ  ïi"ix  I.,  de 
quieuïx  par  Jehan  Lefraiic^  pour  lors  viconte  et  receveur  d*Orbec, 
ri'ndu  en  reœple  en  sez  comptes  ordinaires  ans  termes  de  Pasques  < 
Si  Michel  CCGLXX,  xxxvni  l.  m  s.  vin  d.,  el  yceuh  par  vertu  de 
dessus  dicte  ^^racc  rabatus  et  dcduiz  ans  dessus  diz ,,  et  pour  ce  sont  à 
reprendre  cy,  comme  par  Messeigneurs  des  comptes  ma  estéescript  au^ 
doz  des  dessus  dictes  lettres,  pour  ce  xxxviiï  l.  m  s.  vin  d.,  fjanc  pou 
XX  s.  t,  pièce,  valent  xxxwn  frans  ni  s.  vin  d. 

A  Messire  Robert  de  Friardel,  chevalier,  par  mandement  de  Mous 
gneur  donné  à  Kvreux  le  xix^  jour  de  jativier  CCCLXX,  pour  ce  que 
une  ferme  que  tient  ledit  chevalier  de  Monseigneur  ù  certaine  sorame^ 
dargcnt  cbascun  an,  est  venue- à  tel  dechié  pour  le  fait  des  guerres  qu^ 
elle  ne  vault  mie  la  moitié  du  pris  quil  en  rent,  et  aussi  pour  urde  i 
relever  et  labourer  les  terres  de  la  dicte  ferme^  affin  que  mieulx  puis 
pmcr  ou  temps  h  venir,  Monseigneyrpour  cunsidcration  de  cci  cbostfs| 
H  a  quitté,  pardonné  et  remiz  xin  L  quil  en  doit  darrerages  et  maodé 
quil  en  soit  tenu  paisible ,  lesquieux  xxii  1.  valent  au  pris  duo  frani 
XX  s.  XXII  frans. 

Pour  grâce  et  rémission  faii  à  Bertaut  de  la  Ferté ,  fik  el  hoir  ( 
Thomas  de  la  Ferlé,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xx*  jouf| 
de  lévrier  CCCLXX ,  la  coppie  rendue  à  court,  de  eerteins  arrérage 
de  rente  quil  tlevoit  à  cause  dune  fieu  ferme  assise  eu  la  parroice  d^ 
Neufviîle  sur  Touque,  dont  il  fait  par  an  vi  L  de  rente,  dont  Jehan 
Lefranc,  pour  le  temps  vieontc  d'Orbec,  rcprent  seullement  pour  un 
au,  cest  aâsavuir  Pasques  et  S*  Michel  CCCLXX,  combien  que  ledi^ 
mandement  conticngne  plui:  grant  temps,  c4ir  il  a  austresfoiz  repriu 
le  seurplus,  lequel  an  monte  m  L,  franc  pour  xx  s.,  valent  vi  frans. 

Pour  grâce  el  remission  faiz  à  Colin  le  Brun,  par  mandement  dq 
Monseifjneur  donné  sxviif  jour  de  février  (XCLXX,  la  coppie  rendue  i 
court,  de  certCins  arrérages  de  rente  quil  devoit  à  Monseigneur  à  caus 
de  certains  héritages  seansen  la  vicoiilé  d'Orbec,  desquieulx  il  fait 
an  nii  l.  xiii  s.  de  rente,  dont  le  dessusdit  viconle  rcprent  seullement 
pijur  un  an,  ce*st  assavoir  Pasques  et  S'  Michel  CCCLXX,  combien  que 
ledit  mandement  contient  ni  années  audevant  du  date  dicelu»,  car  il  i 
autresfoii  reprinsle  seurplus,  lequel  an  monte  nn  I.  xiii  s.  qui  valei] 
au  pris  de  franc  xx  s,  un  frans  demi  el  ni  s. 

Pour  grâce  et  re mission  faiz  à  Loys  d*Orbec,  escuier,  des  arrérage 
de  m  ans  de  xx  L  de  rente  quil  doit  par  an  i\  Monseigneur  n  cause  de 
eerteins  héritages  ((uil  lient  de  U,  pour  les  doumatges  quil  a  eu2  poui^| 
Ciiusc  des  guerres  qui  ont  cslc  sur  le  paiz,  par  lesquelles  guerres  Icdî^l 
Lq}s  a  eu  ars  son  manoir  de  la  Cressonaiere,  et  le  meilleur  de  ii  moul- 
lins  quil  y  avoit  ars  semhlahîement.  Monseigneur  pour  ces  causes  1i 
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cjiiitté  îesdis  arrérages,  commp  appert  par  son  rnandcmenl ,  la  roppic 
rendue  à  court,  donné  xv*^  jour  de  may  CCCLXXI^  el  font  en  somme 
LX  L,  valent  lx  frans. 

A  Colin  Mesniê,  (|ui  longuement  avoil  esté  fermier  de  la  prevosté  de 
Constance?,  en  laquelle  ferme  il  avoil  esté  grandement  perdant  et  dou- 
tnagîé  et  en  estoit  demouré  en  reste  devers  Monseigneur  en  la  somme 
de  u"ii  L  quil  en  devôit,  de  laquelle  somme  par  mon  dit  &ei^eur  li 
a  eslé  reraiï  et  pardonné ,  coin  me  il  appert  par  ses  lettres  données 
xs'W  jour  de  raay  CCCLXXI,  l\ix  L^  et  le  demourant  qui  se  moTite  vi"  I. 
aierminc  fMnierà  vi  ans,  à  chaseun  an  xx  I.,  et  pi»urce  ont  eslédeduiz 
à  Jehan  des  Ylles,  viconte  de  Constances,  pour  ce  quil  a  rendu  à  Mon- 
seigneur toute  la  revenue  de  la  ferme  de  la  dicte  prevosté ^  si  comme 
il  dit  apparoir  par  sez  comptes,  et  tuutesfoiz  soit  mémoire  que  à  Mon- 
seigneur appartiennent  et  li  sont  dcuz  de  ceste  somme  vi"  |,,  lesquieui 
il  li  a  ateriîiioez  poier  h  vi  ans,  chascun  an  xx  L^  dtnit  le  premier  sera 
à  la  S'  Micliel  lan  LXXl ,  et  Pasques  el  autre  S'  Michel  ensuivant  îcz 
autres  poieniens^  font  cez  parties  qui  ont  eslé  déduites  audit  viconle  et 
qui  cy  sont  à  reprendre  sur  Monseigneur,  ix*^ii  frans,  dont  sont  cy 
repnns  l%]x  l. 

A  lehan  de  Bnicourt,  eseuier,  auquel  Monseigneur  donna  un  jaques 
à  armer,  lequel  jaques  Guillaume  Bli>ville  avott  fait  faire  pour  soy,  et 
lequel  Monseigneur  list  bailler  et  délivrer  audit  Brucowrt  par  le  pris 
que  audit  Blovilie  avoil  couslé,  comme  il  appert  par  son  mandement 
donné  i\v«  jour  de  juiufr  CCCLXVllî  et  par  quittance  dudit  Bloville, 
ixv  frans, 

A  Jehannele  d'Es>\  mère  de  Hobinele,  fille  de  feu  Monsiiigneur  Mes- 

sire  Philippe,  que  Dieu  ahsoille,  [>our  don  à  li  fait  pour  une  foiz  pour 

le  vivre  de  la  dicte  Rohinete,  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai 

-Ainné  v*  jounloctohre  CCCLXVHl,  avec  yn  autre  mandement  de  Mon- 

gneur  d'Avrenches  el  de  Ferrando  d'Ayenz,  lieutenans  de  Monsei- 
gneur le  Oiptal  y  qui  de  ce  fait  mention ,  el  quittance  de  Jelian  des 
Mousliers,  seiçn<'urd'Aisy,  frère  de  ladicle  Jehannele^,  donnée  u*  jour 
clf?  décembre  ensuivant,  xl  frans  (lu 

A  Jaque  de  Hue,  potir  drap  et  im  cheval  que  Munseigneur  donna  à 
Mesure  Jehan  du  Tilleul  derrainement  cjutl  sen  retonruoiten  Navarre, 
(F«  6S)  ooinnie  appert  par  son  mandement  donné  xvne  jour  davril 
CCCLXX ,  IL  frans. 

Pour  VI  draps  entiers  acbatez  de  Thomas  Espringuet^  que  donna 
Monseigneur  à  un  scrgenr  darmes  du  Ruy  de  France  très  le  peu  ultime 
pur  de  janvier  CCCLXX ,  comme  appert  par  mandemenl  donné  [6/aiicj, 
tiYuti  frans. 


It)  Rmfé,  quar  il  esi  reprias  cy  devi-fit  tn  ce  pn»«iit  chapitiv 
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Pour  xifi  de  menu  Ter  aidiatez  à  Puis  de  Jehan  de  Meaiilz,  les- 
quieulx  Monseigneur  dona  à  maistre  Jehan  de  Hannencourt,  son  chan- 
cellier^  pour  faire  fourrer  un  habita  comme  appert  par  ledit  mande- 
ment^ LXTi  frans. 

A  Guillaume  de  Hodent^  Jehanin  de  S*  Lux  et  Pierre  de  S' Martin, 
que  leur  donna  Monseigneur  pour  une  foiz  pour  avoir  leurs  necoeseileiy 
comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xxiiii*  jour  daoost 
CCCLXIX ,  cest  assavoir  à  chascun  xxx  frans,  valent  iiii^x  frans. 

Pour  grâce  et  remission  faicte  à  Michaut  Fouquet  de  la  moitié  de 
xxx  1.  quil  devoit  à  Monseigneur  à  cause  darrerages  de  rente  de  cer- 
tain héritage  dont  il  est  possesseur,  laquelle  grâce  et  remission  li  a 
esté  faicte  par  Monseigneur  d'Avrenches,  lieutenant  de  Monseigneor, 
en  recompensation  des  bons  services  quil  avoit  par  lonc  temps  (kiz  à 
Monseigneur,  et  aussi  pour  ce  que  après  la  mort  de  feu  Guerart  Mao- 
sergent,  pour  lors  bailli  d'Evreux  et  d*Orbec,  il  gouverna  ledit  lieu 
d*Orbec  par  lespace  de  viii  moiz  ou  environ  senz  en  avoir  nol  prooffit, 
pour  ce,  XV  frans. 

Pour  don  fait  par  Monseigneur  pour  une  foiz  aus  gardes  et  ouvriers 
des  tours  de  Chambraiz  et  de  Bernay,  quant  Monseigneur  fu  derraine- 
ment  es  dis  lieux ,  comme  appert  par  son  mandement  donné  derrain 
jour  de  janvier  CCCLXX ,  contenant  plus  grant  somme ,  pour  œ  xxx 
frans. 

Pour  grâce  et  remission  (aicte  à  Guillaume  Dufay  à  cause  de  li^^ 
fieufTerme  de  Folleville  quil  avoit  tenue  par  lvii  1.  xv  s.  de  rente  pa^r- 
an,  laquelle  estoit  si  decheue  pour  cause  des  guerres  que  elle  ne  valoL^^ 

la  moitié  de  la  dicte  ferme,  et  que  bonnement  ne  la  povoit  plus  teni 

quil  nen  fust  déshéritez ,  pour  considération  de  ce,  et  que  le  mano^M 

dicelle  a  esté  ars  par  le  fait  des  guerres^  et  pour  contemplation  de  Me 

sire  Guy  de  Gauville ,  chambellan  de  Monseigneur,  et  de  ce  aussi  qi — :z 
le  dit  Guillaume  avoit  touz  jours  tenu  le  parti  de  Monseigneur,  li  ^H 
remis,  donné,  quitté  et  delessié  la  fieufferme  dessus  dicte  pour  le  p^rn 
de  xxx  1.  par  an  jusques  à  m  ans  prouchains  à  venir,  comme  app^^  r 
par  lettres  de  Monseigneur  données  xii*  jour  de  septembre  CCCLXE.  M, 
de  laquelle  fieufTerme,  par  vertu  dicelle  remission,  ma  esté  mandé  pxw 
Messeigneurs  des  comptes,  si  comme  il  appert  par  leur  escripliai^ 
faicte  au  dos  dicelle,  déduire  et  rabatre  pour  le  terme  de  S*  Uiclid 
CCCLXIX,  Pasques,  St  Michel  CCCLXX,  qui  font  m  termes,  pour  chascuu 
terme  xiii  l.  xvii  s.  vi  d.,  font  en  somme  yceulz  m  termes  xu  1.  ivs, 
VI  d. 

A  Jaquotin  de  Baigneux,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz  de  certains 
arrérages  en  quoy  il  estoit  tenuz  à  Monseigneur  à  cause  de  certains 
héritages  appelez  les  Brieres  de  Mailli  en  la  viconté  d'Orbec,  quil  avoil 
tenuz  à  cause  de  sa  femme  derrainement  trespassée  à  xii  l.  de  rente, 
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lesquieli  héritages  estoiecit  tournez  ainsi  comme  à  non  valoir  et  de- 
iz  à  labourer  lespace  de  iï  ans  ou  environ,  pour  quuy  îi  ont  pou 
néant vatuj  h  [fiij  donné,  remis  et  quitté  du  grrdie  tsptciai  par  Mon- 
seigneur d'Avrenches ,  {gouverneur  des  terres  que  Monseigneur  a  en 
France  et  en  Normandie^  par  s^es  lettres  données  ini*"  jourde  septem- 
bre CCCLXXn,  tout  ce  quil  povoit  devoir  à  Monseigneur  de  Iroii  années 
derrainea  passées  à  cause  des  dictes  Brieres,  par  vertu  des  quelles 
lettres  me  fut  mandé  par  Messeigneui-s  des  comptes,  si  comme  il  appert 
par  leur  est  ripture  l'aicte  au  dos  dicellcs,  déduire  et  rabalre  [ïour  le 
lenne  de  S*  Michel  CCCLXIX ,  Fasques  el  S*  Michel  CCCLXX,  qui  font 
m  termes,  pour  dmscan  terme  vi  L,  font  en  somme,  qui  cy  sont  à 
prendre,  rviu  I.  tt>urnois* 

A  xMessire  Jehan  de  Lescano,  pour  don  à  li  fait  pour  une  fom,  comme 
appert  par  maudemcnt  de  Monseigneur  donné  penultime  jour  daoust 
CCCLXX,  coiilenanl  autres  parties,  x%  frans  (1). 

A  Symonriete^  fille  de  maislre  Pierre  le  Parcur,  pour  don  à  elle  fait 
par  Monseigneur  pour  la  marier,  oullre  c  royanli  que  elle  avoit  euz , 
comme  appert  par  mandemertl  de  Monseigneur  donné  à  Pampelune 
iix*jour  de  septemtire  CCCLXVÏ  et  par  quittance  de  Jehan  de  Venoiz, 
mary  de  la  dicte  Syinonnete,  du  ix®  jour  de  janvier  CCCLXVll,  c  escuz. 

A  Jehan  de  Creppon,  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai 
né  m*  jour  de  décembre  CCCLXVl,  contenant  il  frans,  et  par  sa 
i|uitlance  du  in»  jour  de  mars  (XCLXX,  lesquielx  mon  dit  seigneur  li 
a^oit  donnez  une  foiz  de  grâce  especial  en  rccompcnsation  de  loffice  de 
la  verderie  de  Tincliebrav,  lequel  il  perdi  ou  commencement  des  pre- 
mières guerres,  pour  ce  qnil  emprml  la  garde  de  la  tour  de  Tiuche- 
bray,  et  pour  ce  lavoit  Monseigneur  retenu  à  sa  prouveancc,  de  quoy 
d  navoit  aucune  chose  eu,  dcsquieli  xl  frans  dessus  dii,  combien 
que  sa  quittance  contiengne  quil  les  a  rceenz,  poié  ne  li  en  a  esté  par 
Jehan  Bloville,  receveur  de  Valloignes,  que  t\u  frans. 

A  Messire  Gui  de  Gauville,  pour  di*n  a  li  fait  pour  une  foiz,  à  li 
paiez  par  sa  quittance  du  ïviir  jour  de  février  IXCLXIX,  in*^  frans  [t], 

A  Jehan  d'Orglandes^  capptLiine  du  Pont  TAbbê,  par  mandement 
de  Ferraudo  d'Ayens,  lieutenanl  de  Monseigneur  le  Captai^  donné 
tfii*  jour  de  novembre  CCCLXVllI ,  pour  don  à  li  fait  une  fuiz  de  grâce 
icial  pour  li  aider  à  soustenir  les  frais  et  missions  quil  li  escouvint 
leuir  pour  la  guerre  et  descort  meue  entre  li  et  Messire  Guillaume 
ans  Efipaulles,  c  frans. 


Km 


(ff)  Le  mtodeaiCDi  rtndti  en  gtnê  duroiei  estatiz  en  la  oompaîgm«  d«  ; 

Ci>  V.  mOfkf.  —  UotifudigDQm  J.  Clioiûnce  ne  peut  en^Mgner  eu  tsmndiomtiai  <t«  OM 
lil'  f^ni  «I  croit,  si  comme  il  dit,  les  avoir  reprios  ailkurs.  et  iraur  ce  1m  rta\  en 
U  an  d«  eoo  dtrraiii  oompl^. 
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A  BernardoD  d*Espelete^  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai , 
lieutenant  de  Monseigneur,  donne  viiie  jour  de  may  CCCLXVIII,  et 
par  quittance  dudit  Bemardon,  pour  don  à  li  fait  pour  aide  à  poier  sa 
raencon ,  et  affîn  quil  fust  délivré  de  prison  où  il  estoit  es  mains  des 
Bretons  et  quil  se  peust  armer  pour  senrir  Monseigneur,  xxx  frans. 

[Somme]  puis  l'autre ,  m*iii<^iii"iiii  fr.  xiii  s.  vin  d.  et  ix"x>i 
escuz  II  s.  IX  d.,  escu  pour  xx  s. 

A  Bernart  de  Civas  dit  Muchilla,  par  mandement  dudit  lieutenant 
donné  ix'  jour  de  may  CCCLXVIIl,  pour  don  à  li  fait  pour  aide  à  poier 
sa  raencon  et  à  soi  délivrer  de  sa  prison  des  Bretons  qui  le  prindrent 
en  Avrenchin,  l  frans. 

A  Jehannete,  fille  de  Robert  Guillet  et  fiUole  de  Monseigneur  le 
Captai ,  lieutenant  de  Monseigneur,  que  donna  mon  dit  seigneur  à  sa 
fiUole  pour  une  foiz,  comme  appert  par  son  mandement  donné  ui*jour 
de  janvier  CCCLXVIII,  xx  frans. 

A  Guillaume  Vivian,  Jehan  Marie,  sergens  de  la  forest  d'Evreux, 
pour  grâce  et  remission  à  eulz  faitte  de  ce  quil  dévoient  de  laide  des 
feux  des  paroisses  où  il  demouroient,  pour  ii  quartiers  dan,  lun  com- 
mençant le  premier  jour  de  février  CCCLXVIII  et  le  secont  le  premier 
jour  de  mars  prochain  ensuivant,  comme  il  appert  par  mandement  de 
Monseigneur  de  Gauville  et  Guerart  Mausergent,  lieutenans  de  Mon- 
seigneur le  Captai,  donné  xxiii«  jour  de  février  CCCLXVIII,  auquel  fut 
déduit  et  rabatu  par  Robert  Guillet,  receveur  dicelle  ayde,  à  cbascoo 
pour  chascun  mois  v  s.  à  quoy  il  estoient  assis,  valent  les  ii  quartiers 
dessus  dis  m  frans. 

A  Climent  Mancois,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz  par  Monsei- 
gneur, comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  du  xxii"  jour 
de  septembre  CCCLXIX  et  quittance  dudit  Cliraent  du  xxvi«  jour  de 
décembre  CCCLXX,  xxx  frans. 

A  Messire  Mahieu  de  Royé ,  seigneur  d'Aunoy,  pour  remission  à  H 
faitte  par  Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  de  laide 
dost  quil  dcvoit,  laquelle  Robert  Guillet,  receveur  dicelle,  a  rendu  en 
recepte  en  ses  comptes  devers  Messeigneurs  des  comptes,  et  pour  ce 
reprins  cy  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  donne 
xiii*  jour  de  juillet  CCCLVIII,  pour  ce  xv  l.,  valent  xv  frans. 

Au  Sire  de  Caer,  pour  semblable  remission  faicte  par  mon  dit  sei- 
gneur le  lieutenant  de  la  moitié  de  la  dicte  aide  dost  quil  devoit  pour 
son  fieu,  comme  appert  par  son  mandement  du  xviii*  jour  de  juillet 
CCCLXVIII,  VII  1.  X  s. ,  valent  vu  frans  et  demi. 

A  Messire  Gervais  de  S*  Estienne,  chevalier,  pour  semblable  rémis- 
sion à  li  faicte  par  mon  dit  seigneur  le  Captai  de  son  aide  dost,  par 
mandement  de  mon  dit  seigneur  donné  xiii«  jour  daoust  CCCLXVIII, 
pour  ce  XV  frans. 
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Au  sire  de  Sacy,  pour  seniblcible  reraission  à  U  faicle  par  mon  dil  sei- 
gneur le  Caplal  par  sea  lettres  données  de rrain  jourdaoust  CCCLXVUI, 
de  son  aide  dosl  comme  dessus,  xv  frans. 

A  Robert  Guillel,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz  pour  faire  les 
desperis  de  sa  femme  tant  qui!  fu  hors  en  la  compai^ie  du  bailli 
d'Evrcux  par  ii  voyagt^s  que  faiz  avoit  dtntrs  le  Roy  pour  les  besoignes 
de  Monseigneur,  et  pour  rccDm|»enî>atiùn  de  ^es  besoignes  quil  avoit 
lessiés  h  faire  tant  cotnme  it  fa  es  dis  voyages,  comme  appert  par 
mandement  de  Messire  Baudoin  de  Beaulo  et  Guerart  Mausergent, 
lieutenant  de  Monseigneur  le  Caplal,  donné  xm^  jour  de  juillet 
CCCLXVIl,vutfrdns. 

Aus  babitans  de  la  ville  et  parroisse  de  S*  Morice,  pour  rémission  à 

Iz  faitle  de  certaines  tiiillèes  quil  poioient  ebascun  moiz,  de  laquelle 
parroisse  Guillot  le  Loue,  receveur  ri icellns taillées,  a  rendu  en  receple 
à  Monseigneur  en  ses  comptes,  pour  vi  mois  coramencans  premier  jour 
de  février  CCCLXV  et  finissant  derrain  jour  de  juillet  CCO.XVI, 
%m  cscuz  pour  ebascun  moizj  et  pour  la  povn^té  et  destruction  desdis 
parroissians  et  babilans  leur  fut  fait  grâce  et  remission  par  Messei- 
grieurs  ievesque  d*Avrenclics  et  labbé  de  Cbere bourg,  comme  par  leur 
Icltre  donnée  xxvui*  jour  de  novembre  CCCLXV  appert  que  en  poiant 
un  cscus  par  moiz  il  dcmourront  quittes  et  paisibles ,  pour  ce 
x%tiu  escuz,  vatent  ïvi  frans  (4). 

A  Gillot  Baril,  t>ourgoiz  de  Brelheuil,  fermier  de  la  prevosté  du 
lieu,  laquelle  il  avoit  prinse  par  xl  l.  lan  et  le  label liormage  dudit 
lieu  de  Brctbeuil  par  x  L,  desquelles  fermes  il  estoittenuz  à  Monsei- 
gneurj  rabatu  ce  que  poié  en  avoit  en  ta  somme  de  xix  frans  pour  le 
ierme  de  Pasques  CCCLXVO,  esquellcs  fermes  fut  trouvé  par  informa- 
tion que  ledit  Gilot  avoit  moult  grandt^mcnt  [K-rdu,  et  pour  ce  li  fu 
ferais  et  quitté j  comme  appert  par  lettres  de  Monseigneur  Baudoin 
de  Rcaulô  et  Guerart  Mauscrgent,  lieutenans  de  Monseigoctjr  le 
Captai,  données  xxvn*  jour  de  septembre  CCCÏ-XVIÎ,  le  dessus  dit 
reste  qui  est  xtv  frans, 

Potir  graco  cl  rémission  faicle  k  Jehan  Guillemet  dît  Hotée,  maistrc 
des  txîuvres  du  chastel  de  Brctlieiiil,  fermier  de  la  prevoslé  <le  Bre* 
Iheuil  laquelle  il  prinst  pour  ii  ans  par  r  frans  lan,  du  moulin  de 
Brelheuil  lequel  il  prinst  par  le  pris  dun  sextier  de  lilé  la  sepmainc, 
flupasnage  parle  pris  de  x\v frans,  et  des  seaulx  dn  labcllionnage  par 
ï  frans,  lesquelles  fermes  il  prinst  en  lan  CCCLXIHÇ  ou  commence- 
(F*<î4)  ment  de  la  guerre,  et  lesquelles  ferm»^  ne  povoicnt  lanl  valoir 
fitpposé  quil  eust  esté  bonne  paix  ,  desquelles  il  ne  leva  ne  ne  reçut  la 

f  I)  A<^«avri»i   pnr  rofnttien  fl€  t^Mnpii  Ciiiilint  It*  Lnnc  reçut  pluM  ilâ  tixi  e^ciw,  iLc  irtir 
piffafcc  pour  \a  ciuae  deitus  dicte. 
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yi«  partie  des  sommes  pour  lesquelles  il  les  avoit  prinses^  el  pour  œ 
estoit  demouré  en  grant  debte  devers  Monseigneur^  et  pour  considé- 
ration de  ce  quil  avoit  prinses  les  dictes  fermes  pour  ycelles  (aire 
valoir  à  Monseigneur,  et  que  les  fermiers  dicellcs  tantost  ou  oommeo- 
cement  de  la  guerre  senfouyrent  et  absentèrent  du  paîz^  et  auau 
quil  tint  et  avoit  tousjours  tenu  le  parti  de  Monseigneur^  li  fu  remii  et 
quitté  9  comme  appert  par  lettres  de  Monseigneur  le  Captai  ^  lieutenant 
de  Monseigneur,  donné  ii*  jour  de  may  CCCLXVIH,  xl  frans. 

A  la  deguerpie  feu  Gillot  Baril,  pour  grâce  et  remission  à  li  Cutte 
de  la  moitié  de  lxxv  1.  t.  que  devoit  à  Monseigneur  ledit  feu  Gillot 
pour  arrérages  de  la  prevosté ,  du  tabellionnage  de  Bretheuil  et  do 
pasnage  et  dcffens  de  la  forest  du  lieu ,  esquelles  fermes  il  avoit  esté 
moult  perdant  et  dommagié ,  et  pour  considération  de  ce  et  aussi  que 
la  dicte  deguerpie  estoit  et  gisoit  moult  malade  quant  ledit  feo  sod 
mari  ala  de  vie  à  trespassement,  et  se  elle  peust  estre  alée  jusqoes 
sur  la  fosse  eust  renuncié  aus  moebles  et  debtes  pour  la  povreté  oà 
elle  demouroit,  li  fu  remis  et  quitté,  comme  il  appert  par  lettres  de 
Monseigneur  le  Captai  données  xxiii*  jour  de  décembre  CCGLXVIIIi 
et  veriffiées  au  doz  par  Messeigneurs  des  comptes,  xxxvii  1.  x  s. 

Pour  grâce  et  remission  faitte  h  Pierre  de  la  Croiz  des  Baux  de 
S^  Christoffle  et  Jehan  de  Bois  Regnoult,  marchans,  dune  vente  de 
boys  quil  avoient  prinse  en  la  forest  de  Bretheuil  >  contenant  l  arpens 
de  boys  plain  et  achaté  chascun  arpent  v  firans,  et  de  laquelle  navoient 
usé  que  environ  x  arpens,  povoient  valoir  environ  uni  frans,  et  si  en 
avoient  poié  iiii'Mx  frans,  requerans  du  dit  marché  on  les  voulsist  quit- 
ter et  reprendre  ycelle  vente  en  la  main  de  Monseigneur,  et  aussi  que 
lesdis  marchands  nosoient  repparier  à  la  dicte  vente  et  quil  na- 
voient de  quoy  en  exploiter,  fu  ladicte  vente  reprinse  en  la  main  de 
Monseigneur,  et  en  oultre  leur  fut  remis  et  quitté  par  Monseigneur  le 
Captai  lieutenant  de  Monseigneur,  comme  appert  par  ses  lettres  don- 
nées xxvni*  jour  daoustCCCLXVIlI  et  veriffiées  au  doz  de  Messeigneurs 
des  comptes,  qui  me  mandent  déduire  au  receveur  de  Bretheuil  pour 
les  termes  de  St  Michel  CCCLXV  et  Pasques  CCCLXVI,  pour  chascun 
diceulz  termes  l  1.  vu  s.  x  d.  ob.  poit.,  font  yceulz  ii  termes  ensemble 
c  1.  XV  s.  IX  d.  ob. 

A  Jehan  du  Bosc  de  Bretheuil,  fermier  de  imposition  de  loenvre 
de  poix  de  Bretheuil,  pour  grâce  et  remission  à  li  faitte  dicelle  impo- 
sition pour  les  moiz  davril  et  may  CCCLXVI ,  pour  considération  de  ce 
que  les  compaignes  et  gens  darmes  furent  sur  le  païz  denviron,  ponr 
quoy  la  dicte  imposition  li  valu  peu  ou  néant,  pour  ce  un  frans  et 
un  vaillants  qui  valent  ni  s. 

A  Messire  Pierre  de  la  Sague,  chevalier,  pour  don  à  li  pour  une  foii 
par  Monseigneur  Messire  Loys  de  Navarre,  pour  lors  lieutenant  de 


igncur^  poar  aide  h  poier  sa  raencoo^  comme  il  ap|>ert  par  ses 

du  un»  jour  de  novembre  CCCLXIIU,  lesquieh  Perinet  Dent 

de  rat  presta  ci  à  li  rendue  par  sa  quittance  du  derrain  jour  davril 

CCCLXIX,  vi«  frans 

^Jour  grâce  et  remission  faictc  aus  bonnes  gens  tenans  et  parconniers 

^■a  Haye  de  Morville  en  la  viconlé  de  Valloigncs,  lesquieuli  doivent 

HH^uD  an  de  rente  à  Monseigneur  iii^^ivji  quartiers  de  froumeni 

Il  avec  les  rcgars,  cest  assavoir  sur  chascun  quartier  v  d.  t*^  pour  cer- 

1  tains  teoeraens  de  terre  quil  tiennent  de  Monseigneur  en  la  dicte  Haie, 

I  et  dont  grâce  et  remission  a  esté  faicte  aus  dittes  bonnes  gens  pour 

ce  que  raoult  grandement  il  ont  esté  grevez,  dommages  et  destruiz  par 

I  le  Tait  des  guerres,  raencona,  subventions  et  aides  quiJ  leur  a  convenu 

poier^  et  que  par  ce  n*)nt  peu  iaboorcr  les  dictes  terres»  et  aussi  la 

pltis  graot  partie  diceulz  bonnes  {>ens  les  uns  mors  par  mortalité  et 

les  autres  fouys  hors  du  paiz  pour  la  povreté  diceluy,  leur  a  este 

remis ^  quitté  et  [jardonné,  4'omme  il  appert  par  lettres  de  Monseigneur 

^^nées  premier  jour  de  juillet  CCGLXXI,  pour  knnée  CCCLXVm, 

^■lartîers  de  froumentj  lesquieli  ont  esté  rendui  en  recepte  en  plus 

^Rnt  souinie   [»ar  Jehan  Bïoville,  receveur  de  Valloignes,  en   son 

\  compte  fait  pour  Pasques  LXVIÏI,  au  pris  de  xi  s.  pour  quartier,  valent 

LT  L,  dcsquielx  par  ledit  Uloville  avoit  esté  rtceu  tx  s,;  demeure  cy 

pour  La  dicte  remission  lii  L  ;  et  pour  lannée  CCOLXIX  leur  fut  quitté 

et  remis  semblableraenl,  comme  appert  par  les  dessus  dictes  lettres  de 

Haoseigneur,  iirîxvii  quartiers  de  frounient  renduz  par  ledit  Blovillc 

en  son  coropte  pour  Pasqoes  CCCLXIX,  à  vu  s.  ini  d.  pour  quartier, 

font  eux  L  xvm  s.  et  pour  les  regars  cxi  s,  i  d.;  et  toutes  ces  parties 

me  ont  escriptes  Messeigneurs  des  comptes  au  doz  des  dictes  lettres 

de  Monseigneur  déduire  etrabatrc  audit  Blovilte,  qui  font  en  somme 

mP*xvii  1.  IX  s.  X  d.,  franc  pour  xi^pt.  pièce. 

Pour  grâce  et  remission  Taitte  à  pluseurs  bonnes  gens  tenans  et  par* 
connicrs  de  la  fcnne  appelée  la  vieille  ferme  de  Morville  en  la  viconté 
de  Valloigne»,  lesquieli  doivent  cbascun  an  de  rente  à  Monseigneur 
au  terme  de  Pasques  vii»*xv  quartiers  i  boiss^-l  defroument,  m  quar- 
tiers davoine,  tout  k  la  mesure  de  Morville,  avecques  autres  menues 
rentes,  dont  par  Monseigneur  leur  a  esté  remis,  quitté  et  pardonné^ 
pour  considération  de  ce  quil  avoient  perdu  leurs  biens  et  leurs  la- 
bourages par  le  fait  des  guerres  qui  avoient  esté  ou  païz^  et  demour^ 
^^BmI  mendianz  ^  pluseum  parties  contenues  vu  un  rooulle  parmy 
P^Hm  mandement  de  Monseigneur  est  annicié,  domié  ixvtJ"  jour 
de  juillet  CCCLXX,  que  li  dévoient  pluseurs  bc^nnes  gens  conteuuz  et 
nommez  oudit  rooulle  pour  le  terme  de  Pasques  CCCLXIX,  faisant  en 
souime  Livii  quartiers  i  b,  et  demi  de  froumeni,   x  quartiers  i  b. 
davoine,  et  en  deniers  pour  regars  xu  s.,  rendus  en  i-eceple  par  ledit 
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Bioville  en  son  compte  fait  pour  Pasques  C(XLXIX^  vu  s.  un  d.  pour 
quartier  de  froument  et  m  s.  vi  d.  pour  quartier  davoine^  lesquelles 
parties  Messeigneurs  des  comptes  me  ont  cscript  au  doz  des  ditles  let- 
tres de  mon  dit  seigneur^  déduire  et  rabatre  audit  Bloville,  et  font  en 
somme  xxviii  1.  ix  s.  xi  d.  t.,  franc  pour  xx  s.  t.  pièce,  valent  xxvui 
franz  ix  s.  xi  d. 

A  labbé  de  Cherebourg ,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz  pour  les 
bons  et  agréables  services  quil  avoit  fais  à  Monseigneur,  comme  appert 
par  son  mandement  du  xvi«  jour  doctobre  CCCLXllI  et  quittaace  dudit 
abbé  du  xxii*  jour  de  juing  CCCLXVIII,  mil  esCus,  valent  vi^^lxvi  (rans 
Il  tiers. 

Â  Clay  de  Bcaulo,  pour  don  que  fist  Monseigneur  le  Captai ,  lieute- 
nant de  Monseigneur  ,  à  Messire  Baudouin  de  Beaulo  pour  une  foiz, 
comme  appert  par  son  mandement  donné  xv«  jour  de  décembre 
CCCLXVIII  et  par  quittance  dudit  Clay,  xl  frans. 

A  Colin  TArmeurier,  par  mandeçient  de  Monseigneur  donné  m i« jour 
de  septembre  (XCLXIX ,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz  ,  tant  pour 
avoir  un  roncin  comme  pour  soy  mettre  en  bon  estât  pour  suivre  et 
servir  Monseigneur  etestre  en  sa  compaignie,  lx  fraiis. 

A  Pierre  de  S^  Martin,  pour  don  à  li  fait  une  foiz  pour  les  bons  ser- 
vices quil  avoit  faiz  à  Monseigneur  et  pour  relever  son  estât,  pour  ce 
que  en  la  prinsc  de  Mante  et  de  Brcval  il  perdi  touz  ses  biens  meubles, 
comme  appert  par  lettres  de  Monseigneur  données  vii«  jour  daoust 
CCCLXV,  iin^  florences,  valent  iFlxvi  frans  ii  tiers  (4). 

A  Jehan  Ruys  Dicis,  pour  lors  cappitaine  de  Gavray,  qui  de  fait  fut 
prins  des  garnisons  du  chastel,  desquelles  Guillaume  le  Marié  estoit 
garde,  tant  pour  la  despense  dudit  cappitaine  comme  à  son  enterre- 
ment quand  il  fut  mort,  et  lesquielx  Monseigneur  Messire  Loys  de 
Navarre,  frère  et  lieutenant  de  Monseigneur,  li  donna  en  l'ecompensa- 
tion  des  bons  services  quil  avoit  faiz  à  Monseigneur,  à  la  requestc  de 
Ferrando  Ruiz  Diciz ,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur 
donné  xx<^  jour  de  novembre  CCCLXV ,  cest  assavoir  pour  ledit  feu 
Jehan  Ruiz  lvi  quartiers  et  pour  ledit  Ferrando  xvi  quartiers,  fontcez 
parties  lxxii  quartiers  de  froument. 

A  Ferrando  Ruiz  Diciz,  quil  prinst  des  dittes  garnisons  pour  lors 
quil  estoit  cappitaine  de  Gavray,  pour  ce  que  ailleurs  ne  povoit  re- 
couvrer ,  que  mon  dit  seigneur  Monseigneur  Loys  li  donna  et  remist 
pour  les  bons  services  quil  avoit  faiz  à  Monseigneur,  comme  appert  par 
son  mandement  donné  xxviii*  jour  de  novembre  CCCLXV,  xxxv  quar- 
tiers davoine. 

A  Guillaume  Choquet,  qfleu  de  Madame  la  Royne,  pour  don  à  li 

(I)  Rayé,  quar  il  nen  a  riens  esté  payé. 
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fait  pour  une  foiz  par  ma  dicte  dame  pour  considcralion  des  bons  ser- 
vîee&quil  avoil  îmt  à  ma  dide  dame  par  loue  temps ,  coramfi  itppeH 
par  son  maiidemuiil  dunné  xxinFJoiir  de  oiai  CCCLXIX,  coDleriant  que 
à  la  faine  diidil  GudUuuie  il  fiissenl  poiez^  xix  frans,  desquiuh  li  a 
eslépoié,  comme  appert  par  quittance  delle  i-eodueà  court,  xxim  frans. 

A  Messire  Pierre  de  la  Sague,  auquel  Monseigneur  Loys  de  Navarre, 
frère  et  lieutenant  de  Monseigneur,  les  donna  pour  une  foiz  pour  soy 
délivrer  de  p ri &<ju  et  poier  sii  rancuo,  et  les  presta  maistre  Gudtaume 
Solerel,  auquel  par  mandement  de  mon  dit  sei^^neur  donné  xii*  jour 
da^ril  CCCLXVI  et  par  quittance  de  li  il  furent  pniez  et  rendus, 
c  frans* 

Aos  messages  qui  apportèrent  nouvelles  à  Monseif^meyr  de  la  création 
de  notre  Siiint  Père  le  pappe,  pour  don  à  eulz  fait  pour  une  foiz, 
comme  appert  par  mantlemenl  de  mon  dit  seigneur  donné  xxnu'  jour 
de  février  CCCLXX,  pour  ce  ii'  frans. 

A  Gailiarl  de  Fonrdinay,  pour  un  gol>cllcl  dargent  prins  de  luy, 
lequel  Monseigneur  donna  à  Adam  Hou  Ile  ,  escuier  du  duc  de  Hre- 
taignei  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  ixvr  jour 
du  dessusdit  moiz  de  février  CCCLXX,  pour  ce  x[  frans. 

Aus  menestereli  du  conte  du  Perche,  pour  don  ù  culz  fait  une  foiz 
par  Monseigneur,  comme  appert  par  sojï  mandement  donné  un*  jour 
de  raarsCCCLXX,  pour  ce  w  frans. 

A  Navarre,  roy  des  heraui  de  Monsei^^neur,  pour  don  à  li  fait  par 
mon  dit  sei^'neur  pour  soy  appareiUer  à  aler  en  certain  lieu  en  la  com- 
paignie  du  bailli  de  Costentin,  comme  appert  par  mandement  de 
mon  dit  sei;,'fieur  donné  xxx*'  jour  doetoltre  CCCLXIX,  xx  frans. 

A  Perrin  Duval,  pour  don  a  li  fail  [tar  Monseigneur  pour  ce  quil 

aucunz  des  gens  de  Monseigneur  do  Hautonne  jusques  à  Che- 

TébwiTg,  rommc  appert  par  ledit  mandement,  ii  frans, 

A  Juquemin  de  Hollarxie  aîant  avec  le  liailli  de  Coslenliu  en  Bre* 
laigne  et  en  Guyenne,  où  ledit  bailli  estoit  envoie  par  Monseigneur 
pour  ses  t>esoignes,  pour  don  à  li  fait  par  mon  dit  seigneur,  comme 
mppcti  par  ledit  mandement,  x  frans. 

(F"  «î^O  A  Paul  Suoist,  escuier  ajjgîoiif,  pour  don  à  li  fait  par  Mon- 
setgueur,  comme  appert  par  ledit  niiindement,  xxx  frans. 

Pour  draj»  pour  Madame  Jebanne  de  Navarre,  seur  de  Monseigneur, 
el  pour  sez  danioiselles  ausqueiks  Monseigneur  le  donna,  comme 
appert  par  son  mandement  donné  xn^*  jour  de  janvier  CGCLXX,  lx  frans. 

A  Baûl  Barre  et  Jehan  Pavol,  messagers  ^lu  roy  d'Engletcrre ,  pour 
don  À  eulz  fait  par  Monseigneur^  comme  appert  par  son  maudeinent 
donné  XV*  jour  de  décembre  CCCLXX,  vji"  frans. 

A  Jeban  le  Roussel,  Matieu  son  fllz,  Matieu  Doue,  Drouet  Paris  et 
Drouet  Garrel,  de  la  j»arroisse  de  la  Croix  en  Avi-enchin,  pour  et  en 
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recompensaiion  de  leurs  maisons^  qui  par  caz  de  fortune^  par  la  coolpe 
des  gens  de  Madame  la  Royne  ou  daucuns  de  Messeigneurs  ses  en- 
fants^ qui  en  alanl  en  Navarre  se  estoient  logez  en  ladicte  ville  de  la 
Croix^  furent  arses  et  leurs  biens  qui  estoient  dedens  pcrduz^  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  vui*  jour  daoust  CGCLXIX, 
pour  ce  iii«  frans  (1  ). 

Pour  la  délivrance  de  certain  drap  acbaté  par  commandement  de 
Monseigneur  et  livré  à  Guillaume  de  Hodenc^  que  li  donna  mon  dit 
seigneur,  comme  appert  par  son  mandement  donné  xxvu*  jour  de  dé- 
cembre CCCLXIX,  pour  ce  iixv  frans. 

A  dant  Pierre  le  Seellier,  personne  de  S' Martin  de  Guerart,  que  Mon- 
seigneur  li  avoit  donnez  pour  une  foiz  pour  Dieu  et  en  aumosoe  pour 
acbater  drap  à  li  vestir  y  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit 
seigneur  donné  xxii*  jour  de  février  CGGLXIX^  pour  ce  v  frans. 

A  certaine  personne  et  pour  certaine  cause  toucbant  le  très  gniit 
proufBt  et  estât  de  Monseigneur,  comme  appert  par  mandement  de 
Monseigneur  d*Avrencbes  et  Ferrando  d*Ayenz,  cappitaine  de  Ghefe- 
bourg,  lieutenans  de  Monseigneur  le  Captai,  donné  xv«  jour  de  inan 
CCCLXVll,  pour  ce  c  frans. 

A  Robert  Haulloy,  escuier  d* Angleterre ,  pour  don  à  li  fS&it  une  foiz 
et  pour  certaine  cause  par  Monseigneur  Messire  Loys  de  Navarre,  conte 
de  Beaumont  et  lieutenant  de  Monseigneur,  à  prendre  sur  laide  mifl6 
et  imposée  ou  paîz  de  Costentin  pour  la  délivrance  de  Carentan^oomine 
appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  Messire  Loys  donné  xi«  jour 
de  septembre  CCCl.XV,  pour  ce  ivP  frans. 

A  moy  J.  Climence,  et  qui  donnez  me  furent  pour  une  foiz,  oultre 
et  avec  mes  gaiges  par  Monseigneur  le  Captai ,  lieutenant  de  Sflunsei- 
gneur,  comme  appert  par  son  mandement  contenant  autres  parties, 
lequel  fut  donné  vi«  jour  daoust  CCCLXVIII,  pour  ce  xl  frans. 

A  Messire  Pierre  Garce) ,  chappellain  de  Monseigneur  Messire  Char- 
les de  Navarre,  ainsné  filz  de  Monseigneur,  pour  don  à  li  fait  une  foiz 
par  Madame  la  Royne  Blancbe  et  les  gens  du  conseil  de  Monseigneur, 
pour  considération  des  bons  services  que  ledit  Messire  Pierre  avoit  faii 
audit  Monseigneur  Messire  Charles,  si  comme  il  appert  par  coppieou  vidi* 
mus  des  lettres  de  ma  dicte  dame,  qui  furent  données  xxiiii*jour  de  jan- 
vier CCCLXIII,  et  par  un  autre  mandement  de  Monseigneur  le  Captai, 
lieutenant  de  Monseigneur,  donné  xvii«  jour  doctobre  CCCLXV ,  pour 
ce,  et  qui  poiez  li  furent  par  sa  quittance  donnée  xx«  jour  de  novembre 
CCCLXV,  xxiiii  frans. 

A  Messire  Rifflart  de  Poullehay,  pour  don  à  li  fait  une  foiz  par 
Monseigneur  pour  recompensation  des  pertes  et  dommages  quil  avoit 

(I)  Rayé,  quar  il  nen  reprent  rienz. 
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use  de  ce  quil  avoit  esté  prins  prisannier  es  guerres  de 

rjoD  dit  seiprneur  et  aussi  qyil  avoit  délivré  d»^  prînson  par  pluscurs 
toit  le  raoigne  de  PouUehay,  son  cousin ,  comme  appert  par  mande- 
ment  de  Mon&eî^eur  donné  à  Tudelle  lut'  jour  dmmi  CCCLXVM, 
pour  ce,  par  ii  de  ses  quittances,  lone  donnée  m*  jour  de  février 
CCCLXVI  contenant  lut*:'  frans,  et  lautre  dunnée  vtn*  jour  de  juing 
CCCLXIX  contenant  nii'^  rrans^  valent  ces  iî  paities  viii'=  frans. 

A  Jehannin  de  Bourbe! ,  lequel  Monseigneur  le  Captai  avoil  fait, 
institué  et  cstabli  clerc  cl  notaire  de  Monseigneur,  pour  don  à  1i  fait  une 
foiz  pour  aide  à  s*)uslenir  son  estât  jusques  à  ce  que  par  Monseigneur 
ou  aucuns  de  ses  lieutenans  ftist  ordené  dudit  de  Bonrhel  »  si  corame 
il  appert  par  mandement  de  Miîssjfc  Baudouin  de  Beaulo,  cappiiainc 
de  Nougent  ïe  Roy,  et  Cueraii  Mausergent^  haiiti  d'Evreux,  iieutenans 
de  Monseigneur  le  Captai,  donné  xx«  jour  du  février  CCCLXVII ,  et  par 
quittance  dudil  de  BuurM  du  in'i' jour  de  juing  CCCLXVMI,  pour  ce 
X  frans. 

A  Raonlin  des  Chesnes  et  Colm  de  S*  Denis,  pour  don  à  cnlz  fait 
pour  une  foiz  par  Monseigneur  le  Caplal ,  lieulenant  de  Monseigneur, 
à  prendre  sur  le  prouffil  du  sel  vendu  el  à  vendre  en  la  ville  de  Pont- 
audemer^  tard  pour  les  bons  services  quil  avoieut  fniz  à  Monseigneur 
comme  pour  aide  à  eulz  monter  de  u  ebevauls  pour  m  que  les  leurs 
.estoieut  mors  ou  seryice  de  Monseigneur,  comme  appert  par  mande- 
tneni  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  donne  nu'*  jour  de  septembre 
nCCLXVIIJ  et  quittance  desdiz  Raoul  in  et  Colin,  pour  ce  l  frans. 

A  Jehannin  Dupré^  pour  don  h  li  fait  pour  une  foiz  par  Monseigneur 

Iir  les  bons  services  quil  li  avoit  faiz  en  la  cornivaignic  daucuns  de 
kens,  tant  pour  poier  certain  emprunt  quil  avoit  fait  en  Navarre 
m  la  chevance  de  sa  monteure  comme  pour  faire  sa  despense  en 
I  retournant  en  Normandie,  comme  appert  par  mandement  de 
nseigneur  donné  à  Pampelune  vi»  jour  de  décembre  CCCLXVlll  et 
Ksa  quittance  du  xxi^  jour  de  février  CCCLXVlll,  il  frans. 
É  viconUî  de  Pontaudemer,  pour  don  à  li  fait  une  foiz  pour  conai- 
ilion  des  poinea  el  travauk  quil  avoit  soufTcrs  et  soustenuz  en  cuil- 
lanl  et  exécutant  les  taillées  et  aides  qui  avoient  esté  levées  et  prinscs 
en  sa  viconié  pour  le  tmi  rie  Messire  Eustace  d'Aubiehirourt  et  pluseurs 
autres,  et  aussi  eu  regart  que  des  prouflis  ordinaires  de  sa  viconié  il  ne 
|>ovoit  maintenir  son  estât,  si  comme  il  appert  par  mandement  de  Mon* 
Baigneur  le  Capral  donné  xxvij*  jour  de  décembre  CCCLXVlll ,  pour  ce 
fin"  frans. 

A  OutUemin  de  Ritot,  vallet  dcscbanconnerie  de  Madame  Jehatme  de 
Navarre,  seur  de  Monseigneur,  et  Caultier  Siret,  vallet  de  cuisine  de 
ditte  dame,  pour  don  à  eulz  fait  pour  aide  à  avoir  leur  chauceure 
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et  vesteure ,  comme  appert  par  lettres  de  ma  dicte  dame  donnée  xti* 
jour  de  may  CCCLXXI,  pour  ce  ii  frans  (4). 

Pour  grâce  et  remission  faite  à  Thomas  Hoel,  lequel  avoit  prins  pieca 
du  viconte  de  Pontaudemer  à  tenir  dès  la  my  mars  CCCLIX  jusques  à  un 
an  acompli  (imposition  de  Cormeilles  par  le  pris  de  m**  l.,  dont  Robin 
Huet  se  fust  establi  plege  principal  pour  ledit  Thomas^  de  laquelle 
somme  de  iii^  1.  il  fust  demeuré  en  reste  devers  ledit  viconte  en  la 
somme  de  c  l.  florins  dor  appelez  royaulx^  pour  lesquels  poier  ledit  vi- 
conte leust  contraint  par  prinse  de  son  corps  et  tenu  en  prison  lespace  de 
XVIII  sepmaines  ou  environ^  et  après  ce^  pour  ce  quil  ne  pot  poier  ycclle 
somme  en  quoy  il  estoit  demouré^  se  aJl)senta  du  païz  et  a  esté  et  de- 
mouré  hors  dicelluy  lespace  de  vi  ans  ou  environ^  et  en  oultre  voulloit 
ledit  viconte  faire  exécution  sur  les  biens  de  Mahelme^  deguerpie  dudit 
Robin ^  plege  dudit  Thomas^  nonobstant  que  elle  disoit  ses  diz  biens 
estre  de  son  propre  héritage  et  que  oncques  ne  se  fust  obligée  avec  son 
dit  mari  à  la  plegerie  dessus  dicte  ^  et  pour  ce  ^  afin  que  ledit  Thomas 
ose  et  puisse  demourer  ou  païz  de  Monseigneur  et  soy  recouvrer  au 
mielx  quil  pourra,  eu  regart  que  pour  le  temps  quil  print  ycelle  ferme 
I  escd  de  Jehan  valoit  xiii  1.  ou  environ,  et  ou  temps  que  ledit  Thomas 
fist  le  poiement  dicelle  ferme  audit  viconte ,  ycellui  viconte  ne  print 
1  escu  que  pour  l  s.,  et  que  les  marchez  et  foires  du  païz  en  ycclle 
année  tournèrent  à  non  valoir,  pour  ce  que  les  Angloiz  passoient  à 
grans  compaignies  par  ledit  paiz  en  alant  à  Honneflleu  et  es  autres 
pors  de  mer  pour  passer  en  Angleterre,  pour  cause  de  la  paix  qui  en 
lan  dessus  dit  fut  faitte  entre  le  roy  de  France  notre  sire  et  le  roy 
d* Angleterre,  et  aussi  eue  considération  à  ce  que  ledit  Thomas  a  esté 
grandement  dommagez  pour  son  abscnleraent,  à  la  peine  quil  ot  en  la 
dicte  prison ,  à  la  graiit  povreté  de  lui  et  quil  estoit  chargez  de  sa 
femme  et  de  ses  enffans,  li  a  esté  remis,  quitté  ot  pardonné  le  reste 
dessusdit,  comme  tout  ce  appert  par  mandement  de  Madame  la  Royne 
de  Navarre  donné  viii«  jourdoctobrc  (XCLXXIII,  pour  ce  c  l.  royaulx. 

A  Guillaume  Batleaue,  bourgoiz  d'Evreux,  et  fermier  des  impositions 
et  xiii<^*  de  Beaumont  et  du  Nuefbourg,  pour  vi  moiz  coramencans  le 
premier  jour  de  janvier  CCCLXVIII  et  finissans  le  premier  jour  de 
juillet  proudiain  ensuivant,  lesquielx  impositions  et  xiii"  Pierre  Robl- 
quel,  receveur  dicculx  lieux,  li  fist  prendre  et  mettre  enchère  de 
Lxx  frans  par  dessus  le  pris  auquel  il  estoient  baillez  et  demourez, 
pour  ce  que  ledit  receveur  faisoit  doubte  que  aucuns  des  mai'chans  du 
païz  ne  eussent  fait  aucun  taquehan  ensemble,  qui  estoit  ou  grani 
préjudice  et  dommage  de  Monseigneur,  ledit  receveur  promettant  et 
affermant  audit  Batleaue  que,  ou  caz  que  les  dictes  fermes  li  demour- 
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roîent^  la  dicte  enchère  II  s<*roil  raUilue  et  doonée,  lequel  Batleaue 
pour  conllance  de  ce  priiil  les  dittcs  rennes  el  y  mist  lenchere  dessus 
diclej  laquelle  Monseigneur  li  a  quitter,  et  inandej  par  ses  lettres  don- 
nées ivi*  jour  daousi  CCCLXIX,  eslrc  rai>atu«  ri  quittée  audit  Balïeaue, 
pour  ce  m  frans.  et  avec  ce,  pour  les  portes  et  dommages  que  ledit 
Batleaue  avoil  euz  es  diltes  fermes  durant  les  m  moiz  dessus  dise,  parce 
quîl  les  avoil  pnnses  à  trop  grant  et  haut  prix  pour  ycelles  faire  valoir 
à  Monseigneur^  Monseigneur  li  donna  et  reniist  pour  une  foiz,  comme 
appert  par  ^es  lettres  doi tuées  ivii*  Jour  de  juillet  CCCLXXj  lx  frans* 
Item  audit  Guillaume,  leipiel  print  et  tint  les  dittes  impositions  et  %\u** 
pour  antres  vi  raoiz  commencans  premier  jour  de  juillet  CCCLXIX  et 
fînissans  derrain  jour  de  décembre  prouchaiu  ensuivant,  par  ïc  pris  de 
iDil  frans,  esquich  marchés  il  receut  grans  pertes  et  doinmageSi  tant 
par  les  erapescliemeus  t\m  oudit  xni»  furent  rais  des  gens  du  Roy  qui 
ou  mois  de  septembre  i.CCLXIX  cofumenctrent  à  lever  et  levèrent  touz 
jours  depuis  sur  les  tmvraiges  vi«  et  ini«,  comme  aulretncnt,  si 
comme  par  infonnation  faitte  sur  ce  fut  sceu  et  trouvé ,  et  par  ycelle 
information  faitte  et  rappoKéc  et  ycelle  veue  à  grant  délibération  par 
lei  gens  de  Monseîgneyr,  fut  trouvé  que  en  ycellcs  fermes  dcrraine- 
ment  tenues  par  ledit  Bittleaue  il  avoit  esté  dommage  el  perdant  de  la 
somme  de  u^xx  frans,  lesquirk  Monseigneur  de  sa  grâce ^  considéré  el 
oy  par  ses  gens  ce  qui  avoit  esté  trouvé  par  la  dicte  information  des 
choses  dessus  dilles,  H  donna,  remisl  et  qyitta,  comme  appert  par  sez 
lettres  données  xiii*  jour  de  murs  CCCLXX,  pour  ce  i^xx  fr.;  cl  avec 
ce  Monseigneur,  en  ampliant  sa  grâce  pour  considération  des  bons  el 
agréables  services  que  ledit  Batleaue  li  avuit  faiz  en  ses  guerres  ou 
temps  passé  et  des  pertes  et  dommages  rpul  avoit  eu  z  el  sou  sien  uz  à 
cause  dicelles  en  pkiseurs  de  ses  mesons  et  héritages  ars,  abatus  et 
deslruiz  el  autrcmenl.  Monseigneur  li  donna,  remist  et  quitta  pour  une 
foiz ,  conmie  appert  par  les  dictes  lettres,  un"  frans.  Font  toutes  cez 
ptirlies  ensemble  par  lez  iKirties  dessus  dictes  inrxxx  frans* 

Aus  enlfans  Perroi  d'Egremoul,  qui  donné  leur  fu  pour  une  ïmi 
par  Monseigneur  le  Qiptal.  lieutenant  de  Monseigneur,  pour  aide  à 
foire  leur  despense  eu  alaut  en  Navarre,  comme  appert  par  niandemcnl 
de  mon  dit  seigneur  le  Captai  donné  xxvii*  jour  de  novembre  GCCLXVï, 

ir  ce  XV  frans. 

A  Anthoine  de  ta  Forest,  homme  darmes  en  la  compaignie  de 
Monseigneur,  pour  don  a  li  fait  [lonr  une  foi/,  par  mandement  de 
Monseigneur,  c  K 

(F"  «Sff.j  A  Guillaume  de  Monteval  el  Raoul  le  Royer,  fermiers  de  cer- 
taines impositions  à  Avrenches»  pour  les  moiz  daoust,  septembre  et  oc- 
tobre CCCLXVI,  cest  assavoir  ledit  fiuillaume  de  limposition  des  toilles 
au  pris  de  xxin  frans,  et  ledit  Raoul  du  champ  à  lavoir  par  le  pris  de 
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Lx  fr.  pour  remission  à  eulz  faicte  par  Monseigneur  le  Captai,  lieute- 
nant de  Monseigneur^  de  la  tierce  partie  des  dessus  dittes  sommes  et 
de  chascune  dicelles ,  pour  considération  de  ce  que  Pierre  d*Izieux  et 
autres  soubz  ombre  deulz  se  estoient  traiz  et  longuement  demeurez 
es  forbourgs  d'Avrenches,  par  quoy  les  bonnes  gens  marchans  ne 
autres  du  païz  nosoient  aler  couYerser  ne  venir  aus  marchés,  et  par 
ce  yceulz  tournez  à  non  valoir,  comme  appert  par  lettres  de  mon  dit 
seigneur  le  Captai  données  xxii«  jour  de  novembre  CCCLXVI,  vault  la 
tierce  partie  des  dessus  dittes  sommes  xxxi  frans. 

A  Jehan  du  Noyer>  meneur  daage ,  filz  de  feu  Guillaume  du  Nojer» 
lequel  devoit  à  Monseigneur  x  1.  de  rente  pour  une  jurée  qui  pieca  fu 
faicte  sur  son  héritage  pour  remission  à  li  faitte  par  mon  dit  seignetir 
le  Captai^  pour  considération  de  ce  quil  avoit  eu  ses  mesons,  heri- 
tages,  possessions  et  autres  biens  destruiz  à  cause  des  guerres,  comme 
il  appert  par  ses  lettres  données  xxii*  jour  de  novembre  CCCLXVI, 
X 1.  pour  le  terme  de  S^  Michel  CCCLXVI,  valent  x  firans. 

A  Guillaume  Feraut^  fermier  de  limposition  de  la  sergenterie  do 
Val  de  Sie  en  la  viconté  de  Mortaing,  au  pris  de  lxx  1.  pour  i  quar- 
tier dan  commençant  premier  jour  de  juillet  CCCLXVHl  et  finissant 
derrain  jour  de  septembre  prouchain  ensuivant,  pour  remission  àli 
faicte  par  mon  dit  seigneur  le  Captai  de  la  tierce  partie  dicelle  somme, 
pour  considération  de  ce  que  assez  tost  après  la  prinse  de  la  dicte 
imposition  grant  effroy  vint  ou  paîz  environ  que  les  compaignes 
venoient  en  Normandie,  pour  quoy  la  dicte  ferme  fut  à  non  valoir,  tant 
pour  ycelle  comme  pour  partie  des  grans  compaignes  qui  vindrent  sur 
le  païz  et  prindrent  la  ville  de  Chasteau  de  Vire  le  u«  du  moiz  daoust, 
où  ilz  furent  et  demeurèrent  jusques  au  mecredi  après  la  Notre  Dame 
en  septembre^  et  tant  comme  ilz  furent  illec  not  aucun  marché  en  la 
dicte  sergenterie,  comme  appert  par  lettres  de  mon  dit  seigneur  le 
Captai  données  xxi<^  jour  de  septembre  CCCLXVIII,  vault  la  tierce  pai^ 
tie  dessus  dicte  xxiii  frans  i  tiers  (1). 

Pour  grâce  et  remission  faitte  à  Pierre  Cuilleron  et  Ricart  le  Gentil- 
homme, fermiers  de  la  prevosté  de  Bretheuil  pour  ii  ans,  premier 
terme  de  poiement  commençant  à  Pasques  CCCLXIIII,  par  Monsei- 
gneur d'Avrcnchcs,  gouverneur  des  terres  de  Monseigneur,  comme 
appert  par  son  mandement  donné  xii^  jour  davril  CCCLXXIUI  pour 
considération  de  ce  que  assez  tost  après  ledit  terme  sensuy  la  prinse 
des  villes  de  Mante  et  Meullent  et  pluseurs  autres  fors  de  Monseigneur, 
et  si  grant  guerre  que  marchans  ne  conversaient  ne  nosaient  aler  par 
paîz  jusques  environ  la  S^  Michel  CCÇLXV,  et  jusques  alors  ne  leur  valut 
aucune  chose ,  pour  lesquelles  causes  les  diz  fermiers  renoncèrent  à 
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leurtenne  en  la  main  de  Jehan  Brice,  pour  lors  lieutenanl  de  Jetiati 
Grison  receveur  de  Hrelhueil,  et  après  leur  rcnuneialion  senftiujrenl 
et  abseatereni  hoi-s  du  paTz^  et  pour  re  leur  a  esté  remii  et  quitté, 
comme  dit  est,  par  mon  dit  seigneur  d'Avrenchea  la  somme  de  xnv  K 

Pour  remission  faicle  à  Micaut  du  Planchic,  fermier  de  la  prevosté 
de  Bretheuil  y  pour  ii  ans  par  le  prix  de  ut  frans  à  poier  à  lui  poie- 
mens,  premier  terme  de  poiement  commençant  à  Pasques  CCCt^XlX,  en 
laquelle  ferme  il  perHi  la  value  de  plus  de  ii  1.  pour  ce  que  marcha  us 
forent  espoTentei  et  se  refraindrcnt  de  venir  marchander  en  la  ten-e 
de  Monseigneur^  pour  ce  que  pluscurs  gens  faisoient  guerre  couverte, 
esperans  la  guerre  ouverte  qui  assez  tosl  sensuy,  par  laquelle  ledit 
fermier  perdit  quanqui!  avoit  vaillant,  et  li  fut  destruit  son  maiiotr^ 
et  pour  considération  de  ces  choses  li  a  esté  remis  et  quitté  par  Mon- 
seigneur d'Avrencbi'S,  gouvi^nieur  des  terres  de  Monseigneur^  comme 
appert  par  son  mandement  donné  ïii*joyrdavril  CCCLXXIIII,  la  somme 
de  XX  frans. 

A  Lois  de  Nom  père,  homme  darmes  de  la  compaignie  di»  Monseigneur 
de  Tilly,  pour  don  à  li  fait  pour  une  foiz  pour  li  armer,  comme  appert 
par  mandement  de  Monseigneur  du  xii''  jour  daoust  GCC.LXXI^  c  l. 

Somme  puis  lautre,  ini^'cLxn  fr.  xi  s.  x  d*  ob.,  cl   royaux, 
Lixii  quartiers  de  froument  et  xxxv  quartiers  daveine. 

L  Somme  de  dons  pour  une  foiz,  xVcvn  franz  in  qyars^  in^liix 
royaux  et  demi,  ii'^tiii^  escuz  demi  et  i  quint,  lxiii  quartiers 
de  froument  et  xixv  quartiers  daveine. 
.] 


».) 
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A  Ricart  des  Nefs,  pour  un  gobellet  dor  pour  Monseigneur  pesant 
ri  marcs  iiii  onces  xv  estcllins  dor,  de  lxx  frans  le  marc,  comme  il 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xxvje  jour  de  may 
CCCLXX,a"ï  frans  (i). 

Pour  im  xii*'  dcscuelles,  viii  plas  et  ti  xn"  de  tasses  dargenl  livrées 
en  lostel  de  Monseigneur,  pesans  ensemble  vi"xvi  marcs  n  onces 
vu  estellins  dargent ,  cest  assavoir  les  un  xri**  descuelles  pesans 
Lxxnu  marcs  v  onces,  les  vni  plas  pesans  xxxi  marc  ii  onces  xv  esti-l- 
lins,  et  les  ji  xn*'  de  tasses  pesans  xx\  marcs  ii  onces  ii  estellins, 
comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xxvi*  jour  de 
décembre  CCCLXX,  au  pris  de  v  frans  tu  quars  xn  d.  p.  pour  marc, 
talent  vni*'  xu  frans  m  s.  vin  d.  p,  qui  valent  mt  s.  vn  d.  t. 

A  Jeliannin  de  S^  Lorens,  pai'  mandement   de  Monseigneur  du 
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iii«  jour  de  janyier  CCCLXX,  pour  certains  joyaulx  achatez  de  H,  les- 
quieux  Monseigneur  donna  le  premier  jour  de  lan  ans  genz  de  son 
-hostel  et  aus  genz  de  Madame  Jchanne  sa  suer,  iiii^xii  fraos. 

Somme  de  la  despense  pour  ces  joiaux^  mil  iiii'^v  franz  un  s. 
VII  d.  t. 

Somme  seconde  grosse  de  la  despense  de  ce  compte^  lxiiii"iiu^z 
franz  xiiii  s.  xi  d.,  xu^lv  escuz  demi  et  i  quint,  zu^lxix 
royaux  et  demi^  lxxii  quartiers  de  froumcnt,  mesure  de 
Gavrai^  liiii  quartiers  daveine,  mesure  d*Orbec,  et  xxxt  quar- 
tiers daveine,  mesure  de  Gavrai. 

Draps  achatés  pour  Monseigneur  et  pour  Madame  la  Royne, 
et  premièrement  :  Pour  Monseigneur. 

A  Hannequin  le  Flament^  xxvi*  jour  de  février  MCCCLXVI,  pour 
11  escallatcs  entières^  lune  morée  brune  et  lautre  sanguine  brune, 
tout  pour  Monseigneur,  lesquelles  escallates  avecques  autres  parties 
il  me  avoit  mandé  imr  ses  lettres  closes  li  envoier  en  Nayarre,  si  comme 
par  ycelles  puet  apparoir  et  par  son  mandement  donné  m*  jour  de 
décembre  CCCLXVII,  cxiiu  frans  pour  escallate ,  valent  n^^viii  Crans. 

Audit  Hannequin ,  pour  une  demie  escallate  rosée  et  pour  une  autre 
demie  escallate  violete  achatées  pour  Monseigneur  comme  dessus,  lune 
par  lautre,  par  ce  meismes  mandement,  cxiiii  frans. 

Audit  Hannequin,  pour  demi  gris  neif  de  Broisselles  lonc  contenant 
XII  aulnes,  achaté  comme  dessus  et  par  ledit  mandement  pour  Mon- 
seigneur, m  fr.  pour  aulne,  valent  xxxvi  frans. 

[Audit  Hannequin ,  par  mandement  de  Monseigneur  donne  xix*  jour 
de  septembre  CCCLXIX,  pour  ii  escallates  entières  achatées  de  li 
pour  Monseigneur  par  Raoul  de  la  Planque ,  son  vallet  de  chambre , 
ii^LXiiii  frans. 

Audit  Hannequin,  par  le  dessus  dit  mandement,  pour  vi  aulnes  de 
brunete  de  Douoy  pour  Monseigneur,  achatées  par  ledit  Raoul,  m  fr. 
pour  aulne ,  valent  wiii  frans. 

Audit  Hannequin,  pour  vi  aulnes  de  gris  pour  Monseigneur,  acha- 
tées par  ledit  Raùl ,  comme  appert  par  le  dessus  dit  mandement,  ii  fr. 
et  demi  pour  aulne ,  valent  xv  frans. 

Audit  Hannequin,  pourvi  aulnes  d'iraignede  Maalines  pour  mon  dit 
seigneur,  achatées  par  ledit  Raoul,  comme  appert  par  le  dessusdit 
mandement,  ii  frans  pour  aulne,  valent  xii  frans. 

A  li,  pour  VI  aulnes  de  drap  sanguin  lonc  de  Broisselles  pour  Mou- 
seigneur,  achatées  par  Raoul  de  la  Planque,  son  vallet  de  chambre, 
XIX'  jour  doctobre  CCCLXIX,  ii  frans  m  quars  pour  aulne,  et  pour 
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VI  aulnes  de  rose  lonc  de  Broisselleâ  ^our  mon  dit  seigneur,  achaté  lors 
par  ledit  Haoul,  Ji  fr,  el  demi  pour  aulne,  comme  tout  ce  appert  fiar 
mandement  de  Monseigjieur  donné  premier  jour  de  mars  CCCLXIX  ; 
Talent  ces  parties  iiïi  frans  et  demi.]  (<) 

Audit  Hanneqnin,  pour  une  escallate  vioïete  pour  Monseigneur, 
achatée  par  Haoul  de  la  Plaigne  dessus  nommé  la  derraine  sepmaine 
de  novembre  CCCLXX,  comme  il  appcH  par  mandement  de  Monsei- 
gneur donné  xn*  jour  de  décembre  ensuivant,  vï"xn  frans. 

A  11,  poor  une  eseallate  rosée  achatée  lors  par  ledit  Raoul,  comme 
il  appert  par  ledit  mandement,  tt»»stit  frans. 

Audit  Hannequin,  pour  xixvi  aulnes  de  pers  de  Broisselles  pour 
Monseigneur,  acbalees  lors  par  ledit  Baoul,  comme  il  appert  par  ledit 
mandement,  ii  frans  ni  quars  pour  aulnes  valent  nn^jcix  fratis. 

Ali,  pour  un  drap  gris  lonc  eau  pièces  contenant  xxiin  aulnes  pour 
Monseigneur,  achaté  lors  par  ledit  Raoul,  comme  il  appert  par  ledit 
mandement,  u  frans  et  demi  pour  aulne  .  valent  lx  frans. 

Audit  Hannequin,  pour  x  aulnes  de  gris  blanc  de  Mousticrviller  pour 
Monseigneur,  achatées  comme  dessus,  comtne  appert  par  ledit  man- 
dement, n  frans  et  demi  pour  aulne,  valent  xxv  frans. 

Pour  XIII  verges  et  m  quartiers  descallate  vermeille  pour  faire  houp- 
pelandes, chances  et  autres  choses  pour  Monseigneur,  comme  appert 
par  son  mandement  du  iïx«  jour  daoust  CCCLXïX,  v  frans  pour  verge, 
valent  livoi  frans  ni  quara  {2). 

Pour  Ji  aulnes  de  drap  descallate  pour  mon  dit  seigneur,  comme 
appert  par  son  mandement  du  vin"  jour  de  juing  CCCLXX,  xu  frans. 

Pour  IX  aulnes  de  drap  de  u  couleurs,  lun  noir  et  laulre  vermeil, 
aehatez  k  Cacn  pour  Monseigneur  par  Raoul  de  la  Planque,  son  vallet 
de  chambre,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné 
iTiJî*  jour  doctobre  CCCLXIX,  tu  frans  pour  aulne,  valent  xxxi  frans 
et  demi. 

Pour  drap  achaté  pour  Monseigneur  à  Cherebourg  et  poié  par  Girard 
de  Creppon,  viconte  de  Vatloignes,  comme  appert  par  son  mandement 
donné  Tin*  jour  de  février  CCCLXIX,  xviii  frans. 

A  Perrinet  de  Vîllers,  valtel  de  chamhre  de  Monseigneuf,  par  man- 
dement de  Monseigneur  donné  xu'  jour  de  janvier  CCCLXLX,  pour 
achater  pour  Monseigneur  en  sa  ville  d'Evreuï  drap  pour  faire  certain 
abil  pour  lu^,  ix  frans. 

Somme,  xtit^vi  franz  in  quars* 


(I)  Oe  ces  V  lignes  «couplées  cj  les  miiDcieioeii»  «n  «tpices  de  cbimbre. 
CI)  Ce  maiideaieDt  rendu  en  deepente  ûoêVttl 
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(F*  68,)  Autres  draps. 

Pour  Yi  grans  aulnes  de  drap  de  deux  couleurs  acbatez  à  Evreux  de 
Thomas  Espringuet  et  Guillaume  Fleuri  pour  faire  robes  pour  certaine 
personne  que  Monseigneur  mandoit  aler  dévers  U  en  Navarre ,  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches,  lieutenant  de 
Monseigneur  le  Captai ,  donné  xii«  jour  de  juing  CCCLXYIII ,  xu  frans 
et  demi  (4). 

Somme  par  soi ,  xii  firanz  et  demi. 

TONTDRB  DE  DRAPS. 

A  Jehan  de  Beaumer^  tondeur^  pour  la  tonture  de  ni  escallates  et  de 
demi  gris  de  Broisselles  pour  Monseigneur,  pour  tout  vi  1.  xn  s.  p., 
franc  pour  xvi  s.  p.  pièce  ^  valent  viii  frans  et  demi. 

A  Hannequin  le  Flamenc ,  quil  poia  au  dessus  dit  Beaumer  pour  la 
tonture  de  pluseurs  draps  ^  comme  appert  par  mandement  de  Monsei- 
gneur du  XIX*  jour  de  septembre  CCCLXIX^  v  frans  m  quars  (S). 

Audit  Jehan ,  xxviiio  jour  de  novembre  CCCLXX ,  sur  ce  qui  deu  li 
povoit  estre  pour  tonture  de  pluseurs  draps  pour  Monseigneur^  fu  baillé 
par  mandement  de  Monseigneur  donné  xu«  jour  de  décembre  ensuivant, 
X  frans  (3). 

Somme^  xxini  franz  i  quart. 

Pelleterie  pour  Monseigneur  et  pour  Madame  la  Royne.  Et 

premièrement  pour  Monseigneur. 

• 

A  Jehan  de  Meaulx,  pelletier  et  bourgoiz  de  Paris,  environ  la  pre- 
mière sepmaine  de  mars  CCCLXVl ,  pour  vi"*  de  ventres  de  menu  ver 
fin  de  la  façon  de  Paris,  lv  frans  pour  millier,  par  mandements  de 
Monseigneur  donnez  lun  m®  jour  de  décembre  CCCLXVU  et  lautre  xx« 
jour  de  novembre  précèdent,  valent  iii<^xxx  frans. 

Audit  Jehan,  pour  ii**  dos  de  gris  de  la  façon  de  Paris,  un"  frans 
pour  millier,  valent  viii"  frans. 

Audit  Jehan,  pour  xxx  xii"  dermines,  vi  frans  pour  xii«,  valent  ix» 
frans. 

A  li ,  pour  XX  xTi"'»  de  letices,  ii  frans  i  quart  pour  xii»«,  valent  xlv 
frans. 

(0  1/6  mandement  en  achat  de  chevaux. 

(S)  Le  mandement  rendu  on  espices  de  chambre. 

(S)  Le  mandement  en  achat  de  draps  pour  Monseigneur  et  pour  Madame. 
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A  li,  pour  1"  de  dos  descoreux  rouges,  îl  Crans. 
Et  pour  le  vin  des  variés  qui  firent  ladicle  peleterje,  n  fmnz. 
Toutes  lesquelles  parties  Monseigneur  me  avoit  mandé  par  sez  lettres 
closes  tî  envoler  en  Navarre  avec  pluseurs  autres  choses^  si  comme  par 
ycelles  puet  apparoir,  et  aussi  par  ii  mandemens  de  Monseigneur  donnez 
lan  XX*  jour  de  novembre  laiilre  iii^  jour  de  décembre  CCCLXVIL 

Audit  Jehan,  pour  un**  de  ventres  de  menu  Ter  pour  mon  dit  seigneur 
achalez  par  Raoul  de  la  Planque,  s*)n  vallet  de  chambre^  comme  a[ipert 
par  mandement  de  mon  dît  seifrneur  donné  ui*  jour  de  septembre 
CGCLXIX,  Lvi  frans  pour  raillier,  valent  n  xxiiii  frans  (4). 

A  li,  pour  t*  de  dos  de  ^ris  pour  Monsei^^oieur  achatcs  ïoi*s  par  ledit 
Raoul,  si  comme  il  appert  par  ledit  mandement,  lïx  frans,     * 

Au  dessusdit  Jehan  de  MeauU  ^  pour  n^  de  menu  ver  achatés  de  li 
par  Raoul  de  la  Planque,  vallet  de  chambre  de  Monseigneur,  le  xxix* 
jour  doclobre  CCCLXIX  pour  Monseigneur,  comme  appert  par  son  man- 
dement contenant  pluseurs  autres  parties,  donné  premier  jour  de  mars 
ŒCLXIX,  Lv  frans  [lour  millier,  valent  ex  fr. 

Audit  Jehan ,  pour  i**  de  gris  moitié  Qn  et  moitié  autre ,  achaté  lors 
par  ledit  Haoul»  comme  appert  par  ledit  mandement,  lîxv  frans. 

A  li,  pour  XVI  xn**  dermines  achalées  lors  par  ledit  Raoul,  comme 
appert  par  ledit  mandcmeot,  vi  fr,  pour  xii*,  valent  nn"ivi  frans, 
•  A  li ,  pour  xxini  xtj"  de  letices  achatées  lors  par  ledit  Raoul,  comme 
«ppert  par  ledit  mandement,  ii  fr.  et  demi  pour  xii%  valent  lx  frans. 
Pour  un  coffret  où  furent  mises  les  dictes  ermines  et  letices  pour 
porter  plus  seurement  devers  Monseigneur,  comme  appert  par  ledit 
mandement  j  i  quart  de  franc. 

Audit  Jehan  de  Meaulx,  pour  i^  de  gris  tant  pour  butines  comme 
pour  gans,  et  pour  i^'  de  menu  ver  pour  fourrer  gans,  comme  appert 
par  ledit  mandement,  xii  frans. 

Audit  Jehan  de  Meaulx,  poor  xi»*  de  menu  ver  de  la  façon  de  Paris 
achatés  de  li  par  le  dcssusdil  Raoul  et  moj  J.  Climence  la  derreine 
sepmaine  du  moiz  de  novembre  CCCLXX  pour  Monseigneur,  comme 
appert  par  son  mandement  donné  xti*jowrde  décembre  ensuivant, 
LV  frans  pour  millier,  valent  vn,  frans. 

Audit  Jehan,  pour  it**  de  dos  de  gris  de  la  façon  de  Paris  achatés 
lors  pour  Monseigneur,  comme  appert  par  ledit  mandement,  îïij"x 
frans  pour  millier,  valent  ix"  frans. 

[A  li,  pour  X  xii*"  de  letices,  achalées  lors  pour  Monseigneur, izomme 
appert  par  ledit  mandement,  m  fr.  pour  xu«,  valent  xxx  frans. 

Pour  IX  xjt**  de  letices  acbatées  pour  Monseigneur  à  Cacn  par  Raoul 
de  la  Planque,  son  vallet  de  chambre»  comme  appert  par  son  mande- 


(1)  Les  mandemens  en  eaptceti  ùe  cbanibra. 
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inenl  donné  ivni»  jour  doclobre  CCCLXIX  ,  nunj  frans  i  quArL}  (•), 

Pour  VI  wî**  de  peauli  de  martres  pour  Blonseign^ur,  poiées  par 

Henri  de  Mante,  viconte  d'Avrenches,  par  ^n  naanderaeril  donné  iivi* 

jour  davril  CCCLXX,  iviii  frans. 

Somme ,  fi"ii^vi  franz  et  demi. 


(^  ff .; 


Pelleterie  pour  Madame  la  Royne. 


A  Jehan  de  Meaulx ,  pelletier ,  la  première  ^epmaine  de  fetrîcf 
CCCLXVIII,  pour  un  millier  de  fin  mi-nu  ver  de  loenvre  de  Paris  pour 
ma  dicte  dame ,  que  elle  ma  voit  mandé  avec  pluseurs  autres  parties  U 
envoier  et  qm  je  li  envoiay  par  Davy,  comme  appert  par  lettres  de  ma 
dicte  dame  données  ii»  jour  de  mai  COJ^XIX,  lv  frans. 

Audit  Jehan  de  Meauli,  pour  un  millier  de  fin  gris,  façon  de  Paris, 
pour  rnadicle  dame,  achaté  lors  et  à  li  envoie,  comme  il  appert  par 
ses  lettres  dessus  dictes,  ii  frans  pour  cent,  valent  nu^x  frans. 

A  li,  pour  XXX  ïii'^*  de  le  lices  pour  ma  dicte  dame  achalées  lors  et  à 

ti  envoiei,  comme  il  appert  par  ses  dessus  dictes  lettres,  lî  frans  et 

demi  pour  in*,  valent  lxiv  frans. 

Somme,  ii^x  franz. 

MiS£s  pour  les  mestiers  d<j  Paris.  Et  premièrement  Mercerie. 

[A  Bernart  Bcllenati,  pour  ui  baudeqiiins,  des  larges  qui  font  vi  i 
estroiz,  touz  dune  couleur,  que  mavoit  mandé  Monseigneur  par  sefl 
lettres  cluses  avec  pluseurs  autres  choses  li  envoler  en  Navarre,  les- 
quieux  tiautlequins  furent  pour  faire  une  robe  pour  Madame  la  Royne J 
achatez  dudil  Bernart  la  derreniere  septoaîne  de  février  CCCLXVI/I 
vi»*xu  frans. 

Audit  Bernart,  pour  iiii   vcluyauï  de  n  couleurs,  cest  assavoir 
deux  de  couleur  rose  et  ii  de  couleur  azuré,  achalés  la  sepniaiiie 
dessus  dicte  et  envoiez  en  Navarre  devers  Monseigneur,  vi"  frans.       J 
A  li,  pour  n  1.  de  soie  de  pluseurs  en ii leurs,  xvi  franz,  | 

A  li ,  pour  V  aulnes  de  bizete  pour  Mvjnseigneur  Messire  Charles, 
ainsné  filz  de  Monseigneur,  m  franz  et  demi. 
Audit  Bernart,  pour  ii  onces  de  soie  tannée,  i  francj  {%).  1 

Audit  Bernart,  pour  pluseurs  draps  de  soie  satin  de  pluseurs  cou- 
leurs soie  et  fil  acliatez  de  li  par  Raoul  de  la  Ptanque^  vallet  de 


(1)  Lei  miDdcniiine  en  aciiit  de  draps  pour  MoDs^ignfiur. 

(I)  Cei  ptriJeâ  aeotée«  par  in&itduiaieDt  de  MoD^eî^âur  dtmaé  m*  jour  d«  ûiBet9Bàit^_ 
CCCLXVU. 
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chambre  de  Monseigneur,  comme  il  appert  par  mandemcDl  de  mon  dit 
seigneur  donné  m"  jour  de  septembre  CCCLXIX,  pour  tout  viii"\v  frans 
1  quart  (4). 

[  Audït  Bernarl,  pour  m  aulnes  de  cendal  aiuré  larges  délivrée  CuUn 
rArmeurier  le  ixviii*  jour  davril,  v  fr.  Item,  pour  m  aulnes  et  i  quar* 
trer  de  cendal  rouge  en  graine,  ledit  jour  pour  porter  à  Monseigneur, 
VI  frans  et  demi.  Somme,  xi  frans  et  derai, 

rieni  pour  v  aïïlnes  et  i  quartier  de  zatanin  rouge  et  azuré  délivré 
à  Colin  rArmeurier  le  ixti*  jour  de  septembre  CCCLXIX  pour  faire  ii 
jaques,  xviir  frans  xmi  s* 

Ilem  pour  lui  1.  et  m  quarterons  de  soie  vert  délivrez  à  Fremin  de 
Dnrlens  ledit  jour  pour  taire  une  rez  à  vi  fr.  la  livre,  valent  kxvjii  fr. 
et  demi*  • 

Item  pouriipieces  de  baudequins  de  pluseurs  soyes,  lune  en  champ 
aiuré  et  lautre  contrefait  de  dîipmas  en  bleu  à  lettres,  délivrez  à  Goiot 
d*Arcy  le  premier  jour  doctobrc  ensuivant,  et  fu  pour  faire  ii  jaque» 
et  II  hourzons  pour  Monseigneur,  ïun  de  xx  frans  et  lautre  de  iviu 
frans,  soranie,  xxiviii  frans. 

lu  m  pour  II  aulnes  et  i  quartier  de  baudequin  de  pluseurs  goiez, 
dune  aulne  tle  lé  en  champ  rouge,  délivrées  audit  Guiot  ledit  jour 
pour  faire  un  jaques  votant  pour  Monseigneur,  xxii  frans  et  demi. 

Item  pour  V  quartiers  et  demi  et  la  moitié  de  demi  quartier  de 
l>aadequin  de  pluseurs  soiez,  contrefait  à  dapmas,  dune  aulne  de  lé* 
délivrez  audit  Guiot  lt;diijour  pour  faire  i  jaques  pour  Monseigneur,  à 
X  fr.  laulae,  valent  uni  fr  vi  s.  par. 

Item  pour  V  quartiers  de  drap  dor  en  champ  azuré  délivré  audit 
Guiol  Itidit  jour  pour  faire  un  petit  jaques  pour  Monseigneur, 
XVI II  frans. 

Item  pour  n  aulnes  de  baudequin  dor  emperiaï  dune  aulne  de 
lé  en  cluirap  blanc,  délivrez  audit  Guiut  ledit  jour  pour  faire  un 
jaques  et  un  houn.ou  pour  Monseigneur,  wjîi  frans. 

Item  pour  demie  aulne  de  baudequin  dor  emperiaï  dune  aulne  de 
lé  en  champ  blanc,  délivrée  audit  Guiot  ledit  jour  pour  faire  unhour- 
lon,  vil  frans. 

llt;ni  pour  X  L  de  fine  bourre  de  soye  délivrées  oudit  jour,  vu  frans 
et  demi. 

Uem  pour  aulne  et  demie  de  baudequin  de  pluseurs  soies  contrefait 
à  dapmas,  délivrée  audit  Guiot  le  u"  jour  doctobre  (jour  faire  t  jaques 
pour  li  »  à  X  fr.  laulne,  valent  xv  frans. 

Item  pour  il  aulnes  et  demie  de  cendal  large  en  graine  délivrées  au 


Ct)Ui 


rendu  en  etpice«  de  chamtire. 
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dessus  dit  Colin  rÂrmeurier  le  i¥«  jour  doctobre  pour  garnir  bacin^ 
j  francs. 

Item  pour  une  aulne  et  demi  quartier  de  teluyau  azuré ,  rouge  el 
noir^  délivré  audit  Colin  le  iiv*  jour  doctobre  ^w>ur  garnir  le  hamoix 
de  jambes  et  lespée  de  |?uerre  pour  Monseigneur,  v  fr.  i  quart.  Item 
demie  aulne  de  zatany  vermeil ,  i  fr.  m  quars,  el  pijur  soie  Vert  vin  s  , 
tout  délivré  audit  Colin,  vault  tout  \ii  frans  et  demi. 

Item  pour  im  L  et  m  quarterons  de  soie  azuré  delivrei  audit  Coliu 
et  à  Fremin  de  Dorlens  le  xxni*  jour  doctobre  pour  faire  un  autre  rei, 
nviii  frans  et  demi. 

Item  pour  une  aulne  de  cendal  lar^c  azuré  délivré  audit  Colin  ledit 
jour  pour  faire  un  pennon ,  xiviii  s.,  el  pour  demi  quartier  de  zatanj 
noir  pour  la  poi^ie  de  lespée  de  Monseigneur,  vu  s.  Somme ,  xuv  s. 
qui  valent  n  frans  et  ni  s. 

Itim  potir  H  aulnes  de  cendal  large  en  ^ine  délivrées  audit  Colin  | 
le  m*  jour  de  décembre,  et  fu  pour  garnir  les  cuisses  dedens  de  a  bar- 
noiz,  nti  frans. 

Item  pour  un  quarteron  de  soie  azurée  délivré  audit  Colin  ledit  jour 
pour  faire  la  rez  dessusdicle,  i  franc  et  demi,]  fi). 

(po  70^'j  Audit  Bernart»  pour  m  salins,  lun  cendré  et  lautre  wmiel 
et  lautre  noir,  achatuz  de  li  pour  Monseigneur  par  Haoui  de  la  Planque^ 
vallet  de  chambre  de  Monseigneur,  et  par  moy  L  Climence,  xiv*  jour 
de  novembre  CCCLXX,  et  comme  apport  par  mandement  de  Moasei*  { 
gneur  donné  xn*  jour  de  décembre  proucbain  ensuivant ,  ïlvhi  frans. 

Audit  Bernart,  pour  m  L  de  soie  de  pluseurs  couleurs  achatées 
lors  par  mon  dit  seigneur,  comme  appert  par  ledit  mandement ,  xvm 
frans. 

A  ir,  pour  ini  pièces  de  fustaine  velues  contenant  ilviu  aulnes 
acbatées  comme  dessus,  comme  par  le  dessus  dit  mandement  appert, 
xiu  frans. 

A  li,  pour  xxîui  L  de  coton ,  un  s.  pour  l.,  valent  im  L  xvi  s,]  (I).  j 

[Pour  XH  sarges  de  grant  moison,  muilié  vermeilles  et  moi  lié  azurées, 
pour  faire  une  chambre  palîée  à  Monseigneur^  comme  appert  |>ar  son 
mandement  donné  xii*  jour  daousl  CCCLXIX ,  v  frans  pour  pièce,  valent  j 
u  frans. 

Pour  VIII  autres  sarges  de  petite  moîson ,  moitié  azurées  et  moitié  1 


(t>  Toutes  cet  parUcB  achatées  dtidîl  Berntirt  et  de1ivré(^fr  pour  Monseigneur,  si  coduim 
il  apport  pt^r  un  rooullc  aoelK;  du  acx'1  de  Cutoi  d'Arcy,  maistre  de&carle  ée  lloD«ei- 
(Hiour,  le  derrain  jour  doctobre  CCCLXX,  et  comiDe  appert  par  maDdcmeDt  de  Moo- 
Mîgnear  annicxè  par  ledit  rooullOt  donné  k  Pontaudemer  %.vm*  jour  âc  dtctmtrt 
proucliaii]  eosuiTani* 

(3)  Ci  mandemeai  rendu  eu  cspices  de  chjuobrti,  draps  et  pelle  tena* 
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vermeitîOB,  pour  la  dicte  chambre,  comme  ap|>ert  par  ledîl  mandementi 
un  fr.  pour  pièce,  valeut  xixn  IVans.]  (1) 

Â  PcrronDelle  de  Creppon,  pour  xn  sarges  plonquies  de  la  granl 
moisoii  pour  MadaïUL*  la  Rfiyncj  acliatées  n"  jour  davri!  CCCLXVI  avant 
Pasques ,  par  vertu  des  lellres  closes  Je  Monsci^^neiir  à  moi  eavoiées 
par  Havy,  c*3ijïptc  enz  u  s.  p.  pour  la  taiuture  de  cinq  dicelles  sai'ges 
qui  eslûieul  llaDches  et  furent  taintes  en  couleur  de  pluequie,  Lim 
frans  ni  quars. 

A  Thomas  Blcksnier^  pour  façon  et  poine  de  xxi  compas  de  seurtail 
assis  sur  vi  des  sarges  dessus  dictes^  cest  assavoir  en  chascune  v  compas, 
luD  des  armes  de  Madame  la  Fio>ne,  layti-e  de  feu  Monseigneur  Messire 
Philippe,  laulre  de  Madame  la  Hojnc  Blanche^  lautrc  de  Monseigneur 
Messire  Loys  et  lautre  de  Madame  de  Foix,  et  lîTra  ledit  Thomas  tout 
ce  qui  y  falloit  par  marché  fait,  ii  fr*  m  quars  pour  chascun  compas, 
Talent  iiH"n  frans  et  demi. 

A  Jehan  le  Piquarlj  pour  poine  et  façon  de  xiï  compas  semblables 
et  parculx  et  des  armes  au  s  dessus  dis  qui  furent  mis  sur  les  autres 
VI  sarges  dessus  die  les»  et  livra  tout  ce  qui  y  falloii  par  marc  lié  fatt  à 
lui,  it  frans  iii  quars  pour  chascun  compas,  valent  nu"ii  frans  el 
demi. 

Aus  dessus  dis  Thomas  et  Jelian»  pour  rubanner  les  xn  sarges  dessus 
diltes  el  pour  rulian ,  conqilé  enz  vi  s,  pour  le  vin  des  vallés^  ii  frans 
et  demi. 

Somme»  xt^xvn  franz  iit  quars  m  s.  ix  d,  tournois. 

Autres  mises  pour  harnois  à  armer  pour  le  0017»»  de 
Monseigneur. 

A  Guillemet  de  Lions^  pour  m  bactnés  pour  Monseigneur,  cest  adsa- 
iroir  II  fors  et  1  assez  legier,  dont  les  ve  ru  elles  des  11  estoient  dorées, 
inii  frans  pour  bacinct  lun  par  laulre,  valent  xui  frans. 

Item  audit  Guillemet,  pour  ir  paire  de  harnoiz  de  jambes  atout  les 
tliiiers  pour  Monseigneur,  clouez  de  doux  dorez,  enfreté  par  dessouz, 
az  les  veluyaui,  maille  ne  autre  garnison  aucune,  xiu  fr,  pour  paire, 
TaleDt  XLiin  frans. 

Item  à  Philippot  de  Canillc,  pour  11  cotes  dachier,  lu  caraaulx  el 
une  braies  tout  dachier  pour  Monseigneur,  achatez  par  Guyol  d'Ait^, 
mestrc  dcscuric  de  Monseigneur,  iin"K  frans. 

Item  à  Arnouilet  de  Malhnes,  pour  11  paire  de  gantellés  pour  Mon- 


(fl  G»  mtodanieiil  rendu  en  de«poDA«  dottct. 
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sei^eur,  dont  les  jointures  esloient  dorée&i  v  frans  i  tiers  pour  paire, 
▼aient  x  fraos  n  tiers. 

Item  audit  Amoullet,  |>our  appareiller  et  mettre  à  poiol  un  ftutre 
gantellës  de  Monseigneur,  i  mouton  de  Roy,  vault  i  franc  i  quart. 

Ilem  à  Fremin  de  Dorlens ,  pour  sa  poine  et  façon  de  deux  rez  dé 
soie  pour  faire  jaques  à  Monseîg^neur,  x\i  frans. 

Item  à  Nicolas  Blosnier^  pour  n  larges  de  cor  bien  estoffées^  ▼  irans  j 
et  demi . 

Pour  une  espée  de  bebaigne  achatée  par  Guiot  d'Arcy  pour  parement 
pour  Monseigneur,  m  frans. 

A  Jebanin  de  S^  t>orens,  pour  m  pendans  dargent  dorez  et  esmail^ 
liés  à  lévriers  pour  tu  bacinés  pour  Monseigneur,  pesans  ensemble 

II  marcs  et  demi ,  v  frans  demi  ii  8.  pour  marc ,  valent  xint  frans  i 
m  é. 

A  li,  pour  la  façon  diceuli  pendans  et  de  ni!  boucles,  xti  frans. 

A  lï,  pour  les  tessus  de  soie  pour  les  diz  pendans  ^  ii  frans  i  quart. 

A  \l,  pourivi  boucles  et  ivi  mordans  et  un  crampons  dargent  dores 
pour  II  paire  de  barnoiz  de  jambes  pour  Mûnseigneur,  pesans  ?  once» 
VI  esteliins,  au  pris  de  v  fr.  demi  et  u  s.  pour  marc,  valent  m  frans 

III  quars. 

A  lî,  pour  façon  et  or  dicelles  boucles  et  mordans,  un  frans  «t 
demi, 

A  lij  pour  façon  de  la  garnison  dune  espée  de  behaigne  pour  pare- 
ment pour  Monseigneur,  garnie  dargent  dorée,  à  lévriers  à  liz  clouée 
au  bout  de  roullcaui  esmailliés,  par  marchié  faisant  à  lui  par  Guiol^ 
d*Arcy  pour  or  et  façon,  ravi  fr. 

A  lui,  pour  un  tessu  de  soie  pour  la  dicte  espée  pesans  ini  onc 
m  frans  et  demi. 

A  li  j  pour  cinq  marcs  dargent  qui  furent  emploies  et  rais  en  oeuvre 
en  la  garnison  de  la  dicte  espée,  v  frans  i  s.  pciur  mait,  valent  xxvu 
et  n  8* 

A  Coppin,  sellier,  pour  une  targe  de  cor  1res  bien  estoflëe  pour] 
seigneur,  in  fraus* 

A  Tbomas  de  Cbaltons,  sur  la  somme  de  mi<^  frans  pour  lanières 
de  brodeure,  fu  poié  c  frans* 

A  Jebanne  ta  Picarde,  sur  la  somme  de  viii"  frans  pour  lanières  de 
cûusture  et  de  bateurc,  fu  poié  ci  frans. 

A  Jeban  de  Jouï,  pour  une  targe  de  cor,  in  frans. 

Pour  pluseurs  menues  mises  failles  par  Colin  TArmeurier,  les  par 
en  une  ccdulle,  lvti  frans. 

Pour  pluseurs  voitures  à  pluseurs  foîi  et  pluseurs  journées  à  appor 
ter  de  Paris  à  Bvreux  toutes  les  cboses  dessus  ditles^  x  frans. 


A  Robin  Varnon,  pftur  cendal  el  sa  pome  de  faire  de  balure  tr  grans 
gandïons  de  la  devise  de  Monseigneur,  par  marchié  fait  à  lui,  xvi  frans. 

Pour  xii  aulnes  de  toille,  moitié  vormeille  et  moitié  azurée  pour 
faire  eslandars,  un  s.  vi  d.  pour  aulne,  um  s.  par  ,  valent  m  frans 
j  tiers  el  viii  à. 

Toutes  cez  parties  acbaiées  cl  receues  par  Guiot  d*Arcy,  mestre 
descurie  de  Monseigneur,  si  comme  il  appert  par  un  rooulle  eonlenani 
pluseurs  autres  parties,  seellé  du  seel  dudil  Guiot,  le  derrain  \ùnv  de 
inay  CCCLXX,  el  comme  il  appert  par  mandement  de  Monseijïneur 
anniexé  par  ledit  rooulle  qui  lesmoigne  ycellts  parties  avoir  agréables, 
donné  ycelui  derrain  jour  de  may  CCCI.XX. 

A  Colin  rArmeurier,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  irvii* 
jour  daoust  CCCLXIX,  contenant  pluseurs  parties,  pour  ap[>cireiiler  el 
mettre  à  point  pluseurs  harnoiz  de  guerre  pour  Monseigneur,  v  frans. 

Audit  Colin,  pour  un  bacinet  el  uns  gantellés  que  donna  Monsei- 
gneur à  Mahiol  de  Coquerel,  comme  appert  par  ledit  mandement, 
ïn  frans* 

A  Cotîn  l'Armeurier,  pour  refreschir  et  mettre  en  estai  le  harnoiz  de 
mon  dit  seigneur  poursoy  armer,  pour  pluseurs  choses  qui  y  estoient 
neccessaires  à  faire,  comme  appert  par  mande  me  ni  de  mon  dit  sei- 
gneur du  xv*"  jour  de  juing  CCCLXX,  pour  ce  i  frans  xi)  s.  mi  d. 
Somme ,  vi^l  franz  m  quars, 

(F»  74.)      AcTHËS  MISES  pouT  soumes  »  selles ,  bahus 
et  autres  parties. 

A  Pierre  Oufou,  pour  ni  soumes  toutes  garnies  pour  la  chambre  de 
Monseigneur,  lesquelles  avec  pluseurs  autres  i^arties  il  mavoit  mandé 
Il  enioier  en  Navarre  par  ses  lettres  closes^  lesquelles  soumes  furent 
aehatées  dudit  Pierre  la  première  sepraaine  davril  CCCLXVI  avant 
Pasques,  xii  fraos. 

A  li ,  pour  II  paire  de  coffres  pour  la  dicte  chambre  de  Monseigneur, 
les  uns  grans  et  les  autres  pelis ,  vi  frans. 

Au  Boçn,  gain  nier,  pour  reste  de  ce  qui  deu  li  estoil  pour  façon  de 
lestuy  de  la  nef  de  MMiseigneur,  dont  tnarchié  avoil  esté  fait  à  lu»  à 
Il  frans  el  dont  potement  li  avoil  esté  fait  par  Raoul  de  la  Planque  de 
II  fr.,  einsi  demouroit ,  qui  poiez  li  furent,  vn  ïmm. 

A  Alinete,  pour  vi  1.  de  Ql  achaté  délie  pour  Madame  la  Royne, 
▼I  frans. 

A  Raoul  de  la  Planque,  vallet  de  chambre  de  Monseigneur,  pour 
pluseurs  choses  achalées  par  lui,  cest  assavoir  coffres,  une  malle  et 
Il  bahus,  comme  ap[>erl  par  mandement  de  Monseigneur  contenant 
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ploseurs  aulreâ  partie&j  doiuié  ijï*  jour  'de  septembre   CCCLXU. 
iifîi  frans  et  denii  (1). 

[A  Fien-e  Dufuu ,  coffrier,  pour  ir  coures  el  i  bahu  achat€«  par  Raoul 
de  la  Planque,  vailel  de  cb;mihre  de  Monseig-neuft  comme  appert  par 
mande  mont  donné  xh'"  jour  de  deremlïn:  CCCLW,  x  frans* 

Audit  Pierre,  pour  ii  malles»  ii  tjahus  et  uoe  soumc  acKatei  par 
le  dessu^dit  Raoul,  comme  apperl  par  le  dessusdit  mandement, 
nui  frans.}  {i) 

A  Coppin,  sellier,  pour  une  xii*  de  selles,  tant  pour  coursiers  comn 
pour  roncins  et  hitguenées»  et  estoient  celles  de  coursiers  et  liagucne 
houssêcs,  pour  ii  selles  de  baaicres  et  m  selles  de  malle,  toutes  kt*j 
quelles  selles  furent  achatées  par  Guiot  d'Arcy,  mcstre  descurie 
Monseigneur,  et  auquel  il  fuî*enl  livrées  toutes  estoffées  et  garnies  ( 
loules  choses  avee  vi  ticouli  de  cuir  de  Hongrie,  \m  boisles  pour  les" 
selles  de  batiieres  et  ii  paire  deslriefs  à  pages,  comme  apperl  jiar  un 
rooiille  seellé  du  seel  dndil  Guiot  contenant  pluseurs  autres  parties»  ei| 
par  mandemeul  de  Monseigneur  du  derrain  jour  de  raay  CCCLXIC^ 
anniexé  par  ledit  rooulle^  lesquieuli  rooulle  et  maitdement  sont  reiidui 
ou  précèdent  li lire  ci  di^vant,  pour  toutes  ces  choses  cvin  frans. 

Audit  Coppin,  potir  m  malles  noires  de  cuir  de  trujebien  couroiées 
et  bien  eslolfées,  achatées  par  le  dessus  dit  Guiot,  comme  U  appert 
par  le  dessusdit  rooulle  et  mandement,  lu  francs. 

Audit  Coppin,  pour  lu  fors  mors  de  bride  garnis  de  rengcs  pour 
chevauli  mal  embouchiés  et  pour  unes  petites  bouges  pour  porter  fers 
cl  clous,  achatez  par  le  des^usdit  Guiot,  comme  par  le  dessusdil 
rooulle  et  m  ao  de  ment  appert  »  un  frans. 

A  Pierre  Dufou,  cotïrier,  pour  u  paires  de  coffres  pour  porter 
armoierie,  lui  soumes  bien  estûffées,  n  grans  malles  garnies  de 
tiahus,  II  paires  de  bouges  de  bonne  vache,  achalez  par  le  dessusdit 
Guiot,  comme  parle  dessusdit  rooulle  et  mandement  appert,  %u  frans 
et  demi. 

Audit  Pierre,  pour  une  maïle  et  uu  bahu  pour  la  chambre  de 
Monseigneur  achalez  comme  dessus  par  icellui  mandement  et  rolle, 
vni  Frans. 

Somme,  iP^Lin  franz. 


(F»  71.) 


TOILLES  ,  HAPPES  et  TOAILLES. 


A  Guillemete  de  la  Poume,  pour  ii  pièces  entières  de  toille  de  Haini 
bien  déliées  pour  faire  draps  de  lit,  cuevreehefs  et  robes  linges  pour 


(I)  Ce  mmidemeiit  nmdû  en  espicei  do  chmityre,  drajTS  et  pellet«rio. 
(^  Ce  m&ndomeut  rendu  en  espice»  éo  chembro,  draps  ot  peUcteHe, 
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V  achatëes  par  âaoul  de  la  Planque,  son  vailet  de  chambre , 
!rt  par  mandement  de  Monseigneur  donné  premier  jour  de 
X^  XI VI  fr,  pour  pièce*  valent  ui  frans  (1), 
ur  Lx  aulnes  de  tiappes  des  larges  de  loeu>Te  de  Paris  et 
,  VI  s.  VI  d.  pour  aulne,  par  le  deasusdit  mandement, 
»j  et  pour  VI"  aulnes  de  ti>ailles  de  loeuvre  de  Paris ,  m  s. 
auloCj  valent  iix  L  x  s  p.,  franc  pour  xvi  s.  p.  pièce, 
larties  iLVHi  fr.  m  quars. 

Emr  une  xn«  de  toailles  bien  déliées  de  lûeui?re  de  Paris 
fdespices,  et  conlit^nt  chascune  loaille  ti  aulnes,  comme  II 
t  dessusdit  mandement ,  xvj  frans. 
Hir  XVI IJ  aulnes  de  loi  lie  bourgoisc  pour  faire  pourpoins  et 
I  Monseigmur,  in  s.  viti  d*  puur  awlne,  par  ïe  dessusdit 
\^  valent  nu  fr.  el  demi  quart. 

|>ur  II  aulnes  de  toille  bourgoipe  achatées  pour  Monsei- 
laoul  de  la  Planque,  son  vallct  dedianibre,  eomme  appert 
lient  de  Wonscigneur  donné  xii*  jour  de  décembre  CCCLXX, 
^pour  aulne,  valent  txx  s.  p.  A  elle,  pour  xlv  aulnes  de 
ins,  vu  s.  p.  pour  aulne,  valent  iv  L  xv  s.  p.  A  elle»  pour 
de  chancvaz,  u  s.  pour  aulne,  valent  iixii  s-  p.,  font  ces 
f  XVII  8.  p.,  franc  pour  xvi  s.  p.  pièce,  valent  xxvi  fr.  et 
I  valent  XV  d.  L  [f]. 

le  la  Planque,  vailet  de  chambre  de  Monseigneur,  par  son 
donné  xix'^  jotir  de  septembre  CCCLXIX,  pour  ixi m  aulnes 
[  s.  Vin  d.  pour  aulne,  valent  v  frans  et  demi  (3). 
ledit  mandement,  pour  cbanevaï,  cordes  et  verges  de 
p.  i  quart. 
ne,  vii*»iiLi  fr*  demi  et  m  a.  ix  d,  t. 

laîlliés  à  Monseigneur  et  à  son  aumosnier  pour  li, 

I 

i  Pierre  Garcel ,  aumosnier  de  Monseigneur,  pour  convertir 
1^  pourladvent  CCCLXIX,  comme  appert  par  mandement  de 
r  du  XVI»  jour  de  décembre  CCCLXIX ,  xx  frans. 
isire  Pierre,  par  mandement  de  Monseigneur  du  xxvut*  jour 
t  CCCLXIX,  pour  le  fait  de  la  dicte  aumosne,  xii  frans. 
ligneur,  que  lî  cnvoia  Martin  l'Ours  à  Cberebourg 
isir  en  février  CCCLXIX  par  unes  lettres  closes, 


eigneur. 
m  rendu  eu  e^pioei  do  chambre. 
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comme  appert  par  mandement  patent  de  Monseigneur  donné  vriu^  jour 
de  février  CCCLXX,  l  frans. 

A  Messire  Pierre  Garcel,  aumosnier  de  Monseigneur^  qui  baillez  li 
furent  pour  convertir  en  laumosne  de  Monseigneur  derrain  jour  de 
février  CCCLXIX^  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur 
donné  xvii*  jour  davril  CCCLXX ,  xiii  frans  (4  ). 

Au  dessusdit  Messire  Pierre,  xx'  jour  de  mars,  pour  convertir  en 
la  dicte  aumosne,  comme  appert  par  le  dessusdit  mandement,  rxx  frans. 

A  Monseigneur,  quil  mist  devers  li  en  ses  coffres,  comme  appert 
par  ses  lettres  données  à  Chcreboui^  xv«  jour  de  juillet  CCCLXX, 
iiii*'  frans. 

A  Monseigneur,  lesquielx  il  receut  touz  comptans  et  lez  mist  devers 
soy,  comme  il  appert  par  son  mandement  donné  à  Cberebourg  xzx*  jour 
de  may  CCCLXX,  xvi^  frans  (2). 

A  Monseigneur,  qui  baillez  li  furent  et  lesquiculx  il  mist  devers  soy 
en  ses  coffres,  si  comme  il  appert  par  ses  lettres  données  à  Cberebourg 
XXIX»  jour  de  juillet  CCCLXX,  ii"cxl  frans  (3). 

A  mon  dit  seigneur,  qui  baillez  li  furent  et  qui  les  mist  devers  soy 
en  ses  coffres,  comme  il  appert  par  ses  lettres  données  vi*  jour  de 
juillet  CCCLXX ,  l  frans. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  les  receut  et  mist  devers  soy,  et  que  presta 
Henri  de  Mante,  viconte  d*Avrenches,  à  la  requeste  de  Guillaume 
Dourdan,  bailli  de  Costcntin,  si  comme  il  appert  par  lettres  de  Mon- 
seigneur données  ix«  jour  de  juillet  CCCLXX,  c  fr.  (4). 

A  mon  dit  seigneur,  qui  les  mist  devers  soy,  comme  appert  par  ses 
lettres  du  iviii»  jour  doctobre  CCCLXIX,  c  frans. 

A  Messire  Pierre  Garcel ,  aumosnier  de  mon  dit  seigneur,  pour  dis- 
tribuer et  donner  pour  Dieu  aus  povres,  comme  appert  par  mandement 
de  mon  dit  seigneur  du  xx«  jour  de  novembre  CCCLXIX,  pour  ce 
XII  frans. 

A  Monseigneur,  qui  baillez  li  furent  et  quil  receut  touz  comptans  et 
mist  en  ses  coffres,  si  comme  il  appert  par  ses  lettres  données  à  Cbe- 
rebourg premier  jour  de  mars  CCCLXIX,  vi*'  frans. 

A  mon  dit  seigneur,  quil  donna  secrètement  en  pure  aumosne  à 
à  certaine  personne,  comme  il  appert  par  son  mandement  donné 
ii«  jour  de  mars  CCCLXIX,  xv  frans. 

A  mon  dit  seigneur,  quil  donna  en  pure  aumosne  en  certain  lieu , 


(1)  Le  mandement  en  despence  dostel. 

(2)  Rayé,  quar  il  est  reprins  cy  après  en  ce  chapitre. 
(8)  lUyé. 

'4^  Rayé,  quar  il  est  reprins  en  la  penultimo  ligne  de  ce  chapitre. 


comme  appert  par  son  maiidcirjent  donné  xxi^  Jour  de  mars  ensuivant; 
X  franz. 

Â  Jaquet  de  Hue,  qui  baillez  H  furent  pour  distribuer  et  départir 
en  certain  lieu  où  il  lui  estoil  ordené  par  mon  dit  seigneur,  comme 
appert  par  son  mandement  donné  ixiii^  jour  de  mars  CCCLXIX, 
mi*'  frans. 

A  mon  dit -seigneur,  les(|uieux  il  receut  touz  comptans  et  les  mist 
devers  soy,  comme  il  appert  par  son  mandement  donné  à  Cherebourg 
XXI*  jour  de  may  CCCLXX,  xvî*^  frans. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  furent  mis  en  ses  coflres,  comme  appert 
par  son  mandement  du  xwii^  jour  de  juing  CCCLXX^  ini^xxïiin  frans. 

A  Fcrrando  d'Ayenz  et  Icsqnieux  furent  mis  es  coffres  de  mon  dit 
seigneurj  comme  appert  par  son  mandement  du  xxvjti*  jour  de  juing 
CCCLXX,m<^  frans. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  par  Jehan  des  Ylles,  viconte  de  Constances, 
furent  baillez  à  T bornas  Mauf^elil  pour  !e&  portera  Cherebourg  devers 
Monseigneur,  qui  les  mist  devers  soy  en  ses  coffres,  comme  appert  par 
ses  lettres  données  vi«jour  de  juillet  lan  LXX,  uii'-xviii  frans* 

A  mon  dit  seigneur,  qui  les  mist  devers  soy,  si  comme  il  appert  par 
tes  lettres,  données  iï«  jour  de  juillet  CCCLXX,  c  frans. 

A  mon  dit  seigneur,  qtie,  à  la  requesle  de  Guillaume  Dourdan,  son 
liailli  deCostentin,  Hicart  de  Nerii  Eau,  vieonte  de  Murlaing,  li  presta, 
et  leïvquieux  ledit  bailli  rendi  et  bailla  devers  Monseigneur,  comme  il 
ppert  par  ses  lettres  données  ix*  jour  de  juillet  CCCLXX,  c  frans. 

(F**  'J.)  A  mon  dit  seigneur,  qui  bailliés  li  furent  et  lesquieuï  il  mist 
Hevers  soy  en  sez  coffres,  si  ct>mme  il  appert  par  ses  lettres  données  à 
Cherebourg  xxix*  jour  de  juillet  CCCLXX,  u^cxl  frans. 

A  mon  dit  seigneur,  par  la  main  de  Jeban  des  Ylles,  viconte  de 
Constances  »  et  qui  es  coffres  de  Monseigneur  furent  mis  pour  un 
'ïoiagê  quil  fist  en  alant  de  Cherebourg  en  Angleterre  ou  moîz  daoust 
CCCLXX,  comme  il  appert  par  lettres  de  Monseigneur  d'Avrcnches  et 
Ferrando  d'Ayenz ,  gouverneurs  des  terres  que  Monseigneur  a  en 
France  et  en  Normandie,  qui  einsi  le  tesmoignent  et  certiffient,  qui 
furent  données  xxm"  jour  daoust  CCCLXXII,  contenant  plus  grant 
somme,  pour  ce  que  par  les  vicontes  de  Mortaing  et  d'Avi^encbcs  fu 
baillée  certaine  autre  finance  pour  ledit  voyage,  pour  ce  par  ledit  Mmi 
été  Ylles,  xvn*^  francs  (t). 

A  Messire  Pierre  Garcel ,  aumosnier  de  mon  dit  seigneur,  pour  les 
aumosncs  communes  de  Monseigneur  faiclcs  à  la  Toussains  CCCLXX , 
comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  donné  i m*  jour  de 
tiovembre  lan  dessus  dit,  vî  frans. 


(I>  Mémoire  He  fiâvoir  pur  FtirrHiido  et  pir  mettra  Pierre  Butêitre  que  deviijdr«ftl 
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Â  moQ  dit  seigneur,  qui  les  mist  en  ies  eoffi^eSy  comme  afifieit  | 
son  mandement  donné  nu*  jour  doclolire  CCCLXX ,  cl  Tu  pour 
à  Messire  Tercellctj  son  chambellan  ^  auquel  il  les  avoit  donnes 
Angleterre  deiTaiiiement  quil  y  avoit  esté  pour  H  vestir,  c  frans. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  les  mist  en  ses  coflres,  si  tomme  ses  J 
très  le  contiennent,  qui  furent  données  ix*  jour  doctobre  OCCXH^ 
c  frans.  • 

A  mon  dit  seigneur,  qui  les  mist  derers  soy  pour  metiT€  en 
coffres,  si  comme  il  appert  par  ses  lettres  données  à  Guavray  nni*  jo 
de  novembre  CCCLXX,  iii^iiit"xiTi  frans. 

A  Messire  Pierre  Garcel,  aumosnier  de  mon  dit  seigneur,  qui 
li  furent ,   comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur 
¥!•  jour  de  décembre  CCCLXX,  pcmr  convertir  en  laumosne  de  mon  c 
seigneur,  w  frans  cl  v  frans  que  ledit  messire  Pierre  li  avoit  pr 
desquiculx  il  avoit  fait  sa  volonté;  font  cez  parties,  par  quittance  ài 
Messire  Pierre  liudil  ir  jourdudit  moiz  de  novembre,  ix  frans. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  les  mist  en  ses  coffres,  comme  appert; 
son  mandement  donné  derrain  jour  de  décembre  CCCLXX,  mil  l  fnifls* 

A  mon  dit  seigneur,  qui  baillez  b  furent  pour  mettre  en  ses  cofiitt, 
comme  appert  par  son  mandement  du  ii^  jour  de  novembre  CCCLXX, 
m*^  frans. 

A  Monseigneur,  qui  par  Raoul  de  Villiers,  commis  pour  le  fait  de  h 
cbatubre  aus  deniers  de  mon  dit  seigneur,  furent  bailliés  pour  et  on 
nom  de  Jehan  des  YUes,  viconte  de  Constances,  devers  Monseignear 
qui  les  flst  mettre  devers  soy  en  ses  coffres ,  comme  appert  par  sod 
mandement  donné  i\*  jour  de  novembre  CCCLXX,  c  frans- 

A  mon  dit  soigneur^  qui  par  ledit  viconte  li  furent  baillés  pour  mettre 
en  ses  coffres  ^  comme  appert  {»ar  ses  lettres  données  nu*  jour  4e  no- 
vembre CCCLXX,  îxi  fr. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  baillés  li  furent  à  Gavray  pour  mettre  en  m 
cofftes,  comme  appert  par  son  mandement  donné  »cvn*  jour  de  novem- 
bre CCCLXX ,  vm"^  fnms. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  bailles  li  furent  à  Evreux  pour  mettre  eA 
ses  coffres,  comme  appert  par  ses  lettres  données  derrain  jour  de  mars 
CCCLXX,  de  la  finance  pour  lordenance  de  lostel  des  moîi  de  janvier, 
février  et  mars  iiK"  frans.  ^ 


et»  deniers  baiU«2  par  le§  vlcmtei  dé  CousUmces ,  d'Avreiicbet  et  de  Mortaîn  es  ot 
diapitre,  qui  se  moniAint  tm*  «t  C  fr&nz,  cest  uâsuvoir  par  CoastaooeB  xvitc  fr.,  |i«t 
Avreacliee  vi^  fr.  ut  {lur  MorUin  xviiic  fr.,  quar  les  numâerneiu  coatiennenc  que  pinte 
en  fui  baillé  pour  lu  de»p«n8C  de  loslel  tic  Monseii^aur  «at  pjirtie  en  ii«quittuit  Nûtt- 
«eigncnr  en  pluaeur»  ot  divers  Lieux ,  et  noud  ne  trouvons  qut>  rleoc  en  tieîgxie  lin  I 
MonMi^cttr  vn  In  ditle  deApenne  ne  ailleur». 
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A  mon  dit  seigneur,  qui  baillés  li  furent,  corame  appert  par  son 
mandement  du  derrain  jour  de  mars  CCCLXX,  iiii'-  frans* 

A  mon  dit  seigneur,  quil  récent  ni  les  Élsl  mettre  en  ses  eoiTres,  corame 
appert  par  son  mandement  contenant  plua  grant  somme,  donné  m*  jour 
de  février  CCCLXX,  î,  frans  (1). 

A  mon  dit  seigneur,  par  la  main  de  Henri  de  Mante,  viconte  de  Mor- 
ladngj  et  qui  es  coflFres  de  mon  dit  seigneur  Tu re ni  mis  pour  son  voyage 
àlant  de  Cherebourg  en  Angleterre  ou  moiz  daoust  CCCLXX ,  comme 
appert  par  lettres  de  Monseig^neur  d'Avrenches  et  Ferrando  d'Aycnz , 
gouverneurs  des  terres  de  Monseigneur,  qui  ainsi  le  tesraoignenl  et 
certiffient,  qui  furent  données  ixme  jour  daoust  CCCIAXiï,  contenant 
greigncur  somme,  pour  ce  que  par  les  vicontes  de  Constances  et 
d*Avrenches  fu  biullé  certaine  somme  pour  ledit  voiage,  p^mr  ce  par 
ledit  Henri  j  vi*^  frans. 

A  Messire  Pierre  Gareel ,  aumosnier  de  Monseigneur,  qui  baillés  ti 
fàr^nt  par  le  fait  de  la  dicte  auraosne  par  fiirarl  de  Creppon ,  viconle 
deValloignes,  comme  a|Sipert  par  lettres  de  mon  dit  seigneur  données 
derrain  jour  dtvelobrc  CCCLXIX,  xvi  frans  (2). 

Audit  Messirc  PieiTe,  pour  le  fait  de  la  dicte  aunvosne,  qui  baillés  li 
furent  par  ledit  viconti^f,  comme  appert  par  lettres  de  Monseigneur  du 
nviiî"*  jour  tle  décembre  LXIX,  vn  frans. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  baillés  li  lurent  par  Girart  de  Creppon, 
viconte  de  Valloignes ,  pour  certaines  choses  secrètes ,  comme  appert 
fiar  son  mandement  donné  xn'^  jour  de  janvier  CCCLXIX,  l  frans. 

À  mon  dit  seigneur j  que  li  liailla  le  dit  vîcunte  pnur  certaine  et 
secrète  cause ,  comme  appert  par  son  mandement  du  vu"  jour  de  fe- 
Ttier  CCCLXrX,  xxv  frans, 

A  laumosnier  de  mon  dit  seigneur,  qui  baillés  li  furent,  comme 
appert  par  son  mandement  du  premierjour  demars  CCCLXIX,  m  fr.  (3). 

Hem,  qui  pour  mon  dit  seigneur  fuirent  poicz  en  certain  lieu  en  la 
ville  de  Cherebourg,  où  il  les  devoit,  comme  appert  par  son  mande- 
ment du  Mvn*  jour  de  mars  CCCLXÎX,  lïvni  frans. 

A  laumosnier  de  mon  dit  seigneur,  qui  bailles  li  furent  pour  le  fait 
de  la  dicte  aumosne  le  jnedi  absolut,  comme  apf»crt  par  son  mande* 
ment  donné  xivii'' jour  de  juing  CCCLXX,  xx  frans  (4). 

A  mon  dit  seigneur,  qui  baillés  li  furent  et  rais  en  ses  coffres, 
C^imne  appert  par  ses  lettres  du  iix"  jour  de  juillet  CCCLXX,  iv^  frans. 

A  Ferrando  d*Ayenz,  qyi  baillés  li  furent  par  Girart  de  Creppon,  et 

Vl>  Le  mandemeitt  yn  deniers  balllèa  mis  ménestrels. 

(f)  Vu  mitiuleniCQt  en  Mctiat  de  chevaux. 

(9)  i^'  mand.  Remlu  eo  oilséâ  communes  pour  lo  commuo. 

(4)  Lo  msndempftt  en  dons  poyr  une  fois,  en  lu  sccoiide  tiac*;. 


à 
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(]uî  rureDlmis  es  coffa^s  de  Mon.sei{>ïrie»ir,  coraiBe  appert  parsod  man- 
dement donné  ix"  jour  de  novembre  CCCLXX,  xm  fr.  xu  s.  (4).        ^. 

A  mon  dit  snigneur^  pour  certain  afTaire  quil  avott«  comme  il  a|ip€i^| 
par  ses  lettres  du  ix"  jour  doclobre  CCCLXX,  x  fran&. 

A  Messire  Pierre,  aumosnier  de  mon  dit  seigneur,  pou?  convertir 
ou  fait  de  jausoione  à  la  fesle  de  la  Nativité  Notre  Dame,  par  mande- 
ment de  mon  dit  seigneur  donné  xiii"  jour  de  septembre  CCCLXX, 
VI  frans. 

A  mon  dit  seigneur*  qne  li  bailla  Jehan  des  Ylles,  viconte  de  Coi 
tances^  pour  jouer  aus  tables,  comme  appert  par  son  mandement 
xxYii*  jour  de  novembre  CCCLXX,  viii  frans,  et  à  son  aumosnier  pour 
le  fait  de  nostre  aumosne^  ii  franz;  font  ces  sommes  i  franz. 

A  mon  dît  seigneur,  que  li  bailla  ledit  viconte  et  quil  mis!  deven 
soy  en  ses  coffres ,  comme  appert  par  ses  lettres  signées  de  sa  main  , 
données  derrain  jour  de  novembre  CCCLXX,  l  frans. 

hem,  qui  par  Jehan  Blo  vil  te,*  receveur  de  Valloignes,  fut  baillé  par 
commandement  de  bouche  de  Monseigneur  «^  par  ii  paire  de  lettre 
closes,  les  premières  données  à  Gavray  vin' jour  de  juing  CCCLXÎ,  el 
lez  autres  données  xii"  du  dit  mois  à  Gyy  Quierel  et  à  maistre  Piemr 
Dutertre,  conseillers  de  Monseigneur;  et  preniîci'eraenl  au  dit  maistre 
Pierre,  par  sa  cedulle  du  iir  jour  d^  juing  CCCLXI,  iii*^  escus,  et  au 
dit  Guy,  par  ini  ceduUes,  la  première  donnée  xix**  jour  de  septembre 
CCCLXI,  contenant  c  escuz,  la  segonde  ix"  jour  du  dit  moiz,  contenant 
XXX  escus,  la  nr  donnée  xxu»  jour  doctobre  ensuivant,  conteuaal 
VI"  escuz,  et  la  un*  donnée  xi*  jour  de  novembre  ensuivant,  conte- 
nant Lxx  escus;  font  cez  parties  vi<^xx  escuz  et  xx  royaulx  (î). 

Item,  pour  parties  de  ce  chapitre  escriptes  en  le  viii"in«  feuilleta 
ce  livre,  qui  ey  ne  peurent  estre  escriptes  pour  ce  que  trop  tart  vîi 
drent  à  cognoîscencc  du  trésorier,  in**iii'^ïL  franz  et  m*=v  escuz  de  Pb> 
lippe. 

Somme,  xvn^'vïn'^Lvin  franz  xii  s.  t,  m^  escuz  de  Philippe 
vi*^xx  escuz  de  Jehan  et  xx  royaux. 


Mises  communes  pour  Monseigneur,  pour  Madame  la  Royoe  etj 
pour  Messeigneurs  eî  dames  leurs  enlîans  (3). 

A  Jehan  d*Orlcans,  pour  xi  cbappeaulx  de  fm  bieui-e  pour  Môns^J 


(I)  Le  ©MidemeTit  en  despeDCc  dostcl. 

(S)  De  «»tc  âotnm«  soni  à  recouvrer  »ur  Guy  Qaieret  nicxi  escuz  et  »«r  i 
Pierre  DQt«rtre  me  e»cuz.  Super  ittum  thesaurarium ,  quia  nondum  tmi  ih 
riui,  k  Messire  Pierre  Gircol,  querre  vui^^xii.  —  Vidfatur, 

(3)  Defieiunt  par  Ut* 
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gneur»  de  troîz  paire  de  façons,  le&quîeulx  avec  pi  use  urs  autres  |)ârties 
il  me  avoit  mande  j  par  s€S  lettres  closes  que  me  apporta  Davy^  ti  en- 
Toieren  Navarre ,  et  furent  achatez  du  dit  Jehan  le  secont  jour  davril 
CCCLXVI,  avant  Pasques,  xn  franz  (t)- 

A  Guillaume  le  pcrrier,  le  jour  dessus  dit,  pour  vi«  pierres  de  voirre 
nommez  chalons,  couienr  daziir,  achaiez  lors  pour  Madame  la  Royn« 
et  pour  Madame  de  Foix,  c  s.  p.  pour  cent»  valent  x%%  1.  parisis,  franc 
pour  XVI  s.  p.  pièce ,  valent  xxxvii  frans  et  demi  (2). 

f  A  la  gantière ,  pour  vi  paire  de  gans  de  chien  tennez  et  broudei, 
acbatez  tors  pour  Monseigneur,  ni  frans. 

Pour  uns  aucteurs  achatcz  à  E^aris  derram  jour  de  juillet  CCCl^XYU, 
|>our  Monseigneur  Messire  Charles ,  que  me  avoit  mandé  Madame  la 
Royne  U  envoier  en  Navarre,  cest  assavoir  Donnest  »  aceidens,  decli- 
noisons,  regimen,  Chatonnet,  Theaudoullet,  Ovide,  Thobie  et  dolri- 
nal,  el  lesqoieux  je  li  envoiay,  pour  tout  vin  lianz, 

A  Jehan  le  lionchier,  la  première  sepmaine  de  février  lan  CCCLXVIII, 
pour  vin  pièces  de  cuevreehefs  de  fin  fil  ample  de  Vallence  ,  pour  ma 
dicte  dame^  que  eîle  mavuii  mandé  avec  pluseurs  autres  parties  li 
envoier  *^i  lesquelles  jt'  li  envoiay  .  comme  appert  par  ses  lettres  don- 
nées ii*  jnur  de  mai  tXCLXIX,  desquelles  viij  pièces  en  y  a  vi  qui 
oousterent  la  pièce  vi  frans,  et  ii  autres  pièces  de  nu  frans  la  pièce, 
vauit  tout  xuiu  frans. 

Audit  Jehan  y  pour  vin  pièces  de  cucvrecbefs  de  soie,  grant  moison, 
achatez  pour  ma  dicte  dame  et  à  li  envoies  comme  dessus,  xx  s.  p«  la 
pièce,  valent  vin  L  p.  qui  valent  x  frans. 

A  li,  pour  vt  pièces  de  cuevrechefs  de  soie,  moyenne  moison ,  pour 
lua  dicte  dame,  i  fr  la  pièce,  valent  vi  frans. 

A  H,  pour  vî  autres  petites  pièces  de  cuevrechefs  de  soie,  des  petis, 
pour  ma  dicte  dame,  demi  franc  pour  pièce,  valent  ni  frans, 

A  li,  pour  xiiii  voiles  de  beliaiijnes  pour  gorgiers  pour  ma  dicte 
dame,  xmi  s-  p,  la  pièce ,  valent  ii  I.  xvi  s.  p.,  franc  pour  xvj  s.  p. 
pièce,  valent  xii  frans  cl  nu  s.  p. 

(F"  71.)  A  Jehan  Cilloust,   pour  un  grans  pignes  el  iiii  moyens 

roire,  pour  tni  g:ravoires,  n  entaillies  et  ti  autres,  tout  pesant  xix 

ces,  nii  s.  p.  pour  once,  valent  lxxvi  s.  p»,  franc  au  dit  pris,  valent 
ITT1  frans  in  quars. 

A  Hu^iete  Luisi^irre,  pour  vn  xn"  de  coiffes  dr  soie  bien  dillées 
pour  ma  dicte  dame,  xxini  s.  pour  xir,  valent  vni  1,  vin  s,  qui  valent, 
f^nc  au  dit  pris,  x  frans  et  demi* 

A  elle ,  pour  v  in*»  de  plus  grosseles  coifTes  de  soie  pour  ma  dicte 


(I)  f).  fAand.  Beddidit  en  draps  acbatex  ptnir  Mo&seigseur. 
^>  Il  étAt  eoAeignemeDt  de  ti«  4e  c«a  pivire*. 


AMm 
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dame  9  xiiii  s/pour  iii%  valent  lxx  s.^  franc  au  dit  pris,  valent  ini  frans 
I  quart  et  demi. 

A  Ricart  des  Nefs,  pour  m  demys  ceins  de  soie  ferrez dargent  dorez 
pour  Messeigneurs  et  dames  les  enfTans  de  Monseigneur  et  de  ma  dicte 
dame,  pesans  ix  onces,  xxiui  s.  p.  pour  once,  valent  x  l.  xvi  s.  p., 
franc  au  dit  pris,  valent  xiii  frans  et  demi. 

A  Denise  latallanderresse,  pour  m  autres  demis  ceins  de  soie  ferrex 
dargent  dorez,  plus  larges  que  les  dessus  diz,  pour  mes  dis  seigneurs 
et  dames ,  pesans  xviii  onces,  xii  frans  pour  marc,  valent  xxvii  frans. 

A  Perrin  Hébert,  pour  vi  verges  dor  pour  Madame  la  Royne ,  m  à 
pelles  et  m  senz  pelles,  m  frans  la  pièce  lune  par  lautre,  valent 
xviii  frans. 

A  Gille  Cyme,  pour  m  boutons  dor  à  pelles  pour  un  mantel  pour 
Madame  la  Royne,  viii  fr.  la  pièce,  valent  xxiiii  frans. 

A  Roberge,  pour  x**  despingues  renforcées  pour  ma  dicte  dame,  vi  s. 
pour  millier^  valent  lx  s.^  valent  m  frans  m  quars. 

A  elle,  pour  x^  dautres  espingues  pour  ma  dicte  dame,  iiii  s.  pour 
millier,  valent  xl  s.  qui  valent  n  frans  et  demi. 

A  Guillemete  de  la  Poume ,  pour  ii  pièces  de  toille  de  Compigne 
pour  ma  dicte  dame ,  xx  frans. 

A  Jehan  le  IMgne,  pour  xx  l.  de  savon  mol,  lv  s.,  franc  au  dit  pris, 
valent  m  frans  i  tiers  i  s.  vin  d. 

A  Bemart  Bellenati,  pour  une  livre  de  soie  tannée^  v  frans  et  demi. 

A  lui,  pour  iiii  aulnes  de  cendal  tanné,  vi  frans  et  demi. 

A  Willequin  le  coustcllier,  pour  iiii  paires  de  cousteaulx  à  trencher 
virollez  dargent,  esmaillés  et  armoyés  aus  armes  de  Monseigneur  et 
de  Madame,  chascune  paire  garnis  de  parcpains,  et  contient  chascune 
paire  m I  couteaulx,  et  pour  les  gaynes,  xii  frans  pour  paire,  valent 
XLviii  frans. 

A  lui,  pour  une  xiie  de  forcetes  pbur  ma  dicte  dame,  m  frans. 

A  la  gantière,  pour  une  xii"  de  gans  de  chevrolin  doublez  de  louve- 
tel,  broudez  de  soyc,  pour  ma  dicte  dame ,  ix  frans.     . 

A  Jehan  le  Boucliier,  pour  nu  pièces  de  cuevrcchefs  de  fin  fil  ample 
de  Vallcnce  pour  Madame  la  Contesse  de  Foix,  im  fr.  pour  pièce, 
valent  xvi  frans. 

A  li,  pour  II  pièces  de  cuevrechefs  desoye,  grant  moison,  pour 
ma  dicte  dame,  ii  frans  et  demi,  pour  un  pièces  de  moyenne  moison, 
un  frans,  et  pour  nii  pièces  de  petite  moison,  n  frans,  vault  tout 
vin  frans  et  demi. 

A  "Huguete  Luyssiere,  pour  ini  xn"  de  coiffes  pour  ma  dicte  dame 
de  Foix,  bien  diliées,  xxiiii  s.  pour  xn"»,  valent  un  1.  xvi  s.^  valent 
VI  frans. 
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A  Roberge,  pour  vi**  despingues  renforcées,  vi  s.  pour  millier,  va- 
lent invi  s,  qui  valent  a  frans  i  quart. 

Pour  u  aulnes  de  luille  cirée  et  une  tlossaie  pour  eufardeîler  et  envel- 
iopper  les  diâsus  dictes  besoignes,  xx  s.  p^,  valent  i  frauc  i  quart, 

A  Haoul  de  CessevillCi  pour  sa  Voiture  el  sa  poinc  à  apporter  les 
dessus  dictes  besoigncs  de  Paris  à  ti^vreux  ^  ii  frans  i  quarL 

Pour  loyer  de  u  chevauh  qui  ycellcs  besoigues  portèrent  d'Evreui  à 
Renierville,  pour  tout  alans  el  retoui  nans  ix  jours,  et  orenl  leurs  des- 
penz,  el  pour  ce  ne  leur  est  cy  compté  que  le  loyer,  pour  ce  v  frans. 

Pour  u  basts  acbatcz  pour  pur  ter  les  dittes  besoignes  à  Renierville, 
et  poui'  nii  grans  senties  et  vi  petites^  tant  pour  les  sengler  comme 
pour  aider  à  cbargier,  et  pour  xvi  toi&es  de  corde  pour  mieuli  lier  les 
fai'deaulx,  pour  tout  ïlv  s»  nii  d. ,  franc  pour  ixn  s. ,  valent  il  frans 
1  s.  un  d. 

A  Guerooi  le  Barbier  et  Guillemin  Pevrel,  la  première  sepmaine  de 
mars  pour  les  despeuz  deuk  et  ii  chevauh  alans  til  conduisans  lez 
dictes  besoignes  d'Kvreux  à  Renierville  ,  et  pour  leur  salaire  alans  et 
retournans  à  livreuxj  pour  tout  vi  frans, 

Toutes  ces  parties  acolécsen  peleterte  pour  Madame  la  Roy  ne.]  (I), 

A  Raoul  de  la  Planque,  valfet  de  chambre  de  Monseigneur,  pour 
uii  paire  de  gans  quil  avuît  ac hâtez  pour  Monseigneur,  comme  il  appert 
par  leltres  de  Monseigneur  données  m*'  jour  de  septembre  CCCLXIX , 
contenant  plu&eur^  parties,  u  frans  (2]« 

A  li^pour  m  paire  de  soutUers  quii  avoit  aehatez  pour  MonseigncuFi 
comme  appert  par  les  dessus  dictes  lettres,  m  frans. 

Pour  vt  onces,  i  eslellin  el  demi  dor  h  xx  caraz,  pour  un  seel 
nommé  le  seel  du  secret  de  Monseigneur,  et  lanl  poise  senz  ïa  iHiaenne 
au  pris  de  lu  frans  et  vin  s  t,  le  marc,  comme  appert  par  mandement 
de  Monseigneur  contenant  pluseurs  autres  parties,  donné  premier 
jour  de  mars  CCCLXIX,  valent  xxxii  frans  ivu  s,  vi  d.  l.  (3). 

Pour  lï  onces  vu  estellîns  ob,  dargenl,  pour  un  seel  pour  Monsei- 
gneur Messire  Charles,  ainsné  (ih  de  Monsei^Tieur,  qui  tant  poisii  atout 
la  chaenne,  v  fr.  x  s,  p.  pour  marc,  comme  appert  par  le  dit  maode- 
meut,  valent  vi  fr.  ix  s.  p. 

A  Jehan  des  Creux,  pour  façon  des  pièces  des  u  seaulx  et  chacune 
dessus  diz  par  marché  fait  à  li,  comme  appert  par  ledit  mandement, 
X  frans. 

A  Nougônt,  pour  graver  yceulz  n  seaulx,  celuj   dor  ans  armes  de 

onsejgneur  avecqucs  téon3>  lévriers,  grifTons,  hs  el  autres  devises 


(I)  D.  mand,  heddit  en  drspji  Kcbales  pour  Munseigneur. 

(1)  L«  miuidemeDt  efi  premier  mandement  dcspices  de  cUftmlii'e. 

(D  Ce  inijidiiiueiit  rendu  es  doos  pour  une  foii. 
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comprinses  en  ycelui ,  et  celui  dargent  à  un  aigle  estendu  à  un  escu 
pendu  au  col ,  ouquel  escu  sont  lez  armes  de  mon  dit  seigneur  Messire 
Charles^  ainsné  filz  de  Monseigneur^  comme  appert  par  le  dessus  dit 
mandement,  pour  tout  xl  frans. 

A  la  gantière  pour  ii  paire  de  grans  gans  pour  Monseigneur,  dont 
les  uns  furent  fourrez  de  gris  et  les  autres  de  menu  ver,  achatez  par 
Raoul  de  la  Planque,  vallet  de  chambre  de  Monseigneur,  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  premier  jour  de  mars 
CCaXIX,  xfrans(0. 

A  elle,  pour  ni  paire  dautres  gans  pour  Monseigneur  fourrez  de 
menu  ver,  achatez  par  le  dit  Raoul,  comme  appert  par  le  dit  man- 
dement, V  frans. 

A  elle,  pour  un  paire  de  gans  de  chien  pour  Monseigneur  achatez 
par  le  dit  Raoul,  comme  appert  par  le  dit  mai^dement,  dont  il  avoit 
II  paire  de  doubles  et  ii  paire  de  sengles,  m  frans. 

Pour  II  paire  de  pignes  dyvoire  garniz  de  myroux  et  de  gravoire 
pour  Monseigneur,  achatez  par  le  dit  Raoul,  comme  appert  par  le 
dit  mandement,  v  frans. 

Au  Bocu,  pour  les  estuys  diceulz  pignes  et  pour  les  pendans ,  comme 
appert  par  le  dit  mandement,  i  franc  et  demi. 

A  Simon  Boumy ,  pour  vi  paire  de  houseaulx  pour  Monseigneur» 
achatez  par  le  dit  Raoul,  comme  appert  par  le  dit  mandement,  ix  franft. 

A  li,  pour  XII  paire  de  soulliers  pour  Monseigneur  et  par  le  mande- 
ment dessus  dit,  achatez  par  le  dit  Raoul,  iiii  frans. 

A  li,  pour  VI  paire  de  patins  escorchés  pour  Monseigneur,  achatez 
comme  dessus,  ni  frans. 

A  li,  pour  unes  bolines  rouges  hautes  jusques  au  genoul  pour  Mon- 
seigneur, achatez  par  le  dit  Raoul,  comme  appert  par  le  dit  mande- 
ment ,  I  franc. 

(6)  A  Jehannin  de  S*  Lorens,  pour  les  boucles,  mordans  et  clous  pour 
ycclles,  comme  il  appert  par  le  dessus  dit  mandement,  ii  frans  et 
demi. 

(a)  A  li,  pour  ii  paire  de  houseaulx  pour  les  pages  de  Monseigneur 
achatez  comme  dessus,  ii  frans  et  v  s.  p. 

Pour  II  tessus  de  soie  senz  ferreure,  eslroiz,  pour  faire  ceintures  pour 
Monseigneur,  achatez  par  le  dit  Raoul,  comme  appert  par  le  dit  man- 
dement ,  I  franc. 

Pour  II  XII*»  daguilletes  de  soie  verl  ferrées  dargent  pour  Monsei- 
gneur, achatées  comme  dessus,  i  franc  et  m  quars. 

Pour  boucletes  dargent,  par  le  dessus  dit  mandement,  un  frans  et 
demi. 

(I)  Ce  mandement  rendu  en  draps. 
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Pour  rubans  de  soie  noirs  et  yermeulx  pour  Monseigneur  achatez 
par  le  dit  Raoul,  comme  appert  par  le  dessus  dit  mandemeat^  vu  frans 
et  demi. 

Four  ir  1.  de  û]  de  pUiscurs  couleurs  achatées  comme  dessus,  i  tr. 
et  demi  quart. 

Pour  verges  h  neslaier  robes,  xvni  d,  parisis. 

Pour  rubans  de  fîl  larges  et  estroiz  pour  ruliauner  sarges,  acha-* 

i  par  le  dit  Raoul,  comme  appert  par  le  dit  mandement,  ui  frans 
I  quart. 

Pour  un  chappel  de  byevre  et  pour  une  barrcte  pour  Monseigneur, 
m  frans. 

A  Jehannin  de  S*  Lorens,  pour  ii  marcs  un  onces  n  estellins  dar- 
ent  emploicz  et  mis  du  sien,  oultre  cl  avec  i\  marcs  vn  onces  dat- 
ent qui  du  Monseigneur  ii  fu  baillié  en  vielle  ves^elle  pour  faire  \i 
ïlacons  d argent  pour  porter  eauc  rose  et  autres  choses  pour 
loQseigneur,  viii  autres  petis  flacons  dargent  avec  les  chaenncs  pour 
■mettre  triade,  et  pour  faire  un  hauap  dargent  doré  à  couvercle,  où 
Monseigneur  prent  s;i  jxïudre,  v  frans  m  quarls  et  demi  pour  marc, 
nmme  appert  ptir  marideiDeiit  de  Monseigneur  coulenanl  pluseurs 
lu  très  parties,  donné  txvi*^  jour  de  rnay  CCCLXX,  valent  xiiii  frans 
m  quars. 

Au  dit  Jehantti,  pour  façon  et  poine  des  a  grans  Oacons,  comme  ap- 
pert par  le  dessus  dit  mandement,  vi  frans. 

A  Ii,  pour  façon  des  vhi  petis  Uacons  dessus  diz  pour  triade  avec 
les  chaennus,  comme  j>ar  le  dessus  dit  mandement  appert,  ïi  frans. 

A  Ii,  pour  V  florins  et  m  qiiars  pour  dorer  le  dit  hanap  et  couvercle 
et  pour  façon  dicclui,  comme  appert  parle  dessus  dit  mandement, 
pour  tout  XI  frans. 

Au  Rocu,  pour  un  estoy  à  un  gobellct  dora  couvercle  pour  Mon- 
seigneur et  pour  les  estuys  des  grans  flacons* et  banap  dessus  diz, 
et>mra('  a[>pert  par  le  dit  mandement,  nu  frans. 

(F*7j.)  A  Pierre  WiUequin,  pour  uns  couteauli  à  trenchier  pour 
fonseigneur,  garnis  de  parepains  et  de  gayn<js,  et  pour  une  dague, 
*commc  appert  par  le  dit  mandement,  xiii  frans. 

A  Jehan  in  de  S*  Lorens,  pour  argent  et  sa  poine  pour  estoffer  la 
gaine  de  ta  dicte  dague,  n  frans. 

A  Symon  Bourny,  cordouannicr,  pour  m  tu^*  de  paires  de  soulliers 
ï>our  Monseigneur,  dont  une  xn«  avoit  esté  baillée  très  la  S*  Jehan 
ilerrainc  passée  à  Colin  l'Arracurier  et  lez  autres  à  Raoul  de  la 
Planque,  vallei  de  chambre  de  Monseigneur,  comme  appert  par  son 
tnandi^ment  de  xii*  jour  de  décembre  CCCLXX^  ix  frans  (4). 


(•^  L0  iDAïKlctiiont  en  draps  pour  Mouseignetjr. 
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A  hf  pour  ui  paire  de  patins  pour  Monseiçoeor  baillés  «i  Al  IUo«ly 
coame  appert  par  le  dessus  dît  mandeineiity  i  fr.  et  denL 

A  GaiHemin  de  Meautx ,  esperrinnier,  pour  ti  paire  despeniiis  âom 
pour  Monseigneur^  achatez  par  Guiot  d*ArcT,  escoîer  descuriey  ooause 
il  appert  par  mandement  de  Monseignear  donné  derrûn  jour  de  maj 
CCCI^XX  et  par  un  rooulle  seellé  du  seel  du  dit  Goiol  djoeloi  jour,  i  fr. 
et  demi  pour  paire ,  valent  ix  frans  (i). 

A  Havart  le  Lormier^  pour  ii  paire  desperons  achalez  eomine  deases, 
III  frans. 

A  maistre  Pierre  de  Nadilz^  phisician  de  Monseignear,  tant  pour 
Ctire  sez  despenz  en  alant  à  Pans  où  Monseigneur  lenvoya,  comne 
pour  pluseurs  appoticaries  neccessaires  pour  Monseigneur,  comme  par 
son  mandement  appert,  donné  premier  jour  de  mars  OGGLUX^c 
frans  (t). 

Au  clerc  Jehan  Blorille ,  qui  par  maistre  Pierre  Dutertre  li  furent 
baillés  pour  porter  au  viconte  de  Carenten  à  emploier  en  certaines 
choses  que  li  avoit  chargé  Monseigneur  li  achater,  comme  appert  par 
son  mandement  donné  xvii*  jour  daTril  CCCLXX,  xxxini  frans. 

A  Guillemete  d*Espiney,  pour  irni  1.  de  fil  de  pluseurs  couleurs 
achatez  par  Raoul  de  la  Planque ,  vallet  de  chambre  de  Monseigneur, 
et  moy  J.  Climence,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur 
donné  X!i*  jour  de  décembre  CCCLXX,  tx  s  pour  livre,  valent  vii  fhins 
m  quars  et  demi  (3). 

A  Almele,  pour  une  livre  et  demie  de  fil,  comme  appert  par  le  dit 
mandement,  i  franc  e\  demi. 

Pour  demie  xii*  de  verges  à  nestaier  robes,  m  s.  p. 

Pour  (înfardeller  pluseurs  draps,  pennes ,  espiccs  et  autres  choses 
achaU;z  par  le  dit  liaoul  pour  Monseigneur,  comme  appert  par  le  dit 
mandement,  i  franc. 

Pour  III  1.  et  demie  de  ruban  de  layne  pour  les  besoignes,  comme 
appert  par  son  mandement  donné  iix*  jour  daoust  CCCLXIX,  m  frans 
et  demi  (4). 

Pour  V  1.  de  fil  noir  et  vert,  par  le  dit  mandement,  n  frans  et  demi. 

Pour  une  livre  de  filardant,  par  le  dit  mandement,  i  franc  et  ii  s. 
par. 

Pour  XII  paire  de  soulliers  pour  Monseigneur,  par  le  dit  mandement, 
III  frans. 

Pour  une  sarge  où  le  dessus  dit  ruban ,  fil,  soulliers  furent  envel- 

(I)  Le  mandement  en  mises  pour  armer  MoDS«;igoeur. 
(8)  Ce  mandement  en  espices  de  chambre. 

(3)  Go  mandemeat  rendu  en  draps  pour  Monseigneur. 

(4)  Ce  mandement  rendu  en  despensc  dostel. 


Inppez  et  enfardcllez  avec  autres  sarges,  draps  et  autres  pluseurs 
parties  ar hâtées  pour  Monseigneur,  comme  appert  par  le  dessus  dît 
inanderannt,  iti  franset  demi» 

Pour  un  voult  de  cire  fiesaut  vi"  l.,  armoyii  des  armes  de  Monsei- 
gneur eslevéeSj  lequel  il  envoya  ofirir  à  S*  Michel  du  Mont,  comme 
appert  par  le  dessus  dit  mandement  pour  façon  et  pour  cire, 
irxvHi  frans. 

Pour  loyer  dun  cheval  et  dun  voiturier  qui  pluseurs  sarges,  draps, 
souHiers  et  aulreshcsoignes  pour  Monseigneur  aehatées  à  Caen,  m^na 
dîcc*lle  ville  de  Cacn  à  Chcrebourg  devers  Monseigneur^  comme  ap- 
pert par  son  mîintlcmLTii  dnnné  xn""  jourdaousl  CCCLXIX,  ïifmns(l). 

Pour  despens  de  Colin  le  Preslrel  el  ses  gens  alant  de  S*  Lo  à  Cacn 
ac^later  les  diètes  besoignes,  comme  appert  par  le  dit  mandement, 
m  Trans. 

A  Guillemin  le  Pelit,  valîel  de  chambre  de  Monseigneur,  auquel 
par  maïuicnieiit  de  Monseigneur  donné  ïxvih^  jour  daousl  t'CCLXIX 
furent  baillés  pour  faire  certaines  besoignes neccessaires  pour  Monsei- 
gneur, xx%  frans  (2). 

Pour  drnps  de  soie  achalez  pour  mon  dit  seigneur  h  Caen  de  Jehan 
d'Aleniaignc  et  poiet  par  l^irart  de  Oeppcm,  viconte  de  Valloignes, 
comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  doimé  xxiii"  jour  de 
scptembn^  CCCLXIX,  %\%u  frans.  Item  pourvu  xn"  de  letices,ïx  frans. 
Item  poureaue  rose,  demi  franc.  Ilem  pour  vin  sarges  achalées  du  dit 
Alemaigne,  xlvi  frans j  et  pour  vi  l  de  coton,  ii  frans.  Font  ccz  par- 
ties c  franz  et  demi. 

A  Perrinel  de  Viliiers,  pour  achaler  k  Paris  or  et  azur  pour  les 
Matines  Monseigneur  enluminer^  comme  a[i|)tTt  par  son  mandement 
donné  iiv*  jour  de  février  CCCLXIX,  m  frans  (3). 

A  Colete  la  Loguete ,  pour  xxvui  verges  de  nappes  et  de  touailles, 
xxïu  verges  de  toillc  et  une  sarge  achatécs  detle  pour  les  gens  de 
Monseigneur,  eciimne  appert  par  son  mandement  du  xxvni*  jour  doc- 
tobre  CCCLXX  et  (jtiiltaiice  délie,  ix  1-  v  s.,  franc  pour  xxvoi  léons, 
valent  vï  fr^ns  demi  el  n  s.  par. 

Pour  saie,  lil  et  coton,  pnur  faire  certaines  besoignes  pour  Monsei- 
l^ncur,  comme  appert  par  son  mandement  du  vni*  jour  de  jutng 
OnCLXX,  ru  fr.  ru  s.  Pour  façon  de  robes  linges,  i  franc  et  demi.  Itéra 
pourvu  paires  de  soullicrs  et  nu  paires  de  patins,  lui  fr.,  comme  tout 
re  appert  par  ledit  mandement.  Font  eez  parties  vni  frans  demi  et 
m  s,  par.  li). 


(1)  Ce  nuuHk'nient  rendit  en  Ampitûi&  claateU 
-et)  Ce  mancfeTiient  rendu  en  npftfoflloarat  dt  httOolB  <l«  1 

(2)  Lr  mftuilcmL'nt  fo  mi!»«»  oommunes  pour  1c  eommun. 
{M)  Lo  mun»lonii.'nt  ah  àf%p§  pour  Hcrnseigneur 


A  mestre  Pierre  Dotertre,  ^i  buttez  li  furent  do  i 
de  XoDseigneiir  pour  certaîiie  cause  toodiaDt  Xonseigneur,  quant  le 
dit  inestre  Pierre  et  Jaqnet  de  Rue  akrent  en  Angieterre  on  moiz  de 
may  CCCLXI,  comme  appert  par  quittance  do  dit  mestre  Pierre  da 
un*  jour  doctobre  CCCLXX,  aTec  on  mandement  de  Mooseignear 
depoiz  empetréy  donné  oo  moiz  davril  (jCCLIXI  .  le  xxi«  joor,  poor  ce 
XX  frans. 

A  Mesfiire  Pierre  Garœl,  anmosnier  de  Monseigneor,  pour  poier 
partie  de  la  (acon  de  certaines  matines  et  oroisons  que  aToit  (ait  £ure 
le  dit  Messire  Pierre  pour  la  derotion  de  mon  dit  seigneor,  oomine 
appert  par  son  mandement  donné  xxix*  joor  de  janrier  CCCLXIX,  pour 
ce  X  frans  (4). 

A  Jaquet  de  Rue,  chambellan  de  Monseigneur,  qui  baillez  li  furent 
pour  eroploier  en  ti  tasses  et  une  ceinture  dargent  pour  Monseigneur, 
comme  appert  par  lettres  de  Monseigneur  données  derrain  jour  de 
décembre  CCCLXX,  vu"  frans. 

Aos  gens  de  la  garde  robe  de  Monseigneur,  qui  baillé  leur  fu  pour 
sez  besoignes,  comme  appert  par  sez  lettres  du  xrii*  jour  doctobre 
GCCLXIX,  XX  frans,  et  pour  avoir  et  acbater  draps  et  autres  choses 
pour  les  nécessitez  de  Chariot,  nepveu  de  Monseigneur,  xl  frans,  font 
cez  parties  lx  frans. 

Pour  II  l.  de  soie  de  pluseurs  couleurs,  vi  1.  de  fil,  pignes  diToire, 
malles,  cbe^aulxachatez,  sommes,  selles,  flossaies,  despens  de  valiez 
et  autres,  pour  mener  et  conduire  ycelles  parties  et  autres  en  NaTaire 
devers  Monseigneur  et  devers  Madame  la  Royne,  les  parties  escriptes 
ou  viii"xviii*  feullet  de  ce  livre,  iii«lvi  fr.  ni  quars. 

A  Messire  Ligier  d'Orgessin,  chevalier,  qui  baillez  li  furent  pour 
prouveoir  à  Monseigneur  de  certaines  besoignes  que  Monseigneur  li 
commanda  en  son  royaulrae  de  Navarre  11  envoior  des  parties  de 
France,  comme  appert  par  son  mandement  donné  à  Pampelune 
xiiii*  jour  de  septembre  CCCLXVIl  et  par  quittance  du  dit  Messire 
Ligier  du  xiiii'  jour  de  décembre  CCCLXVIl,  nii*^  llourins  de  Florence 
avaluez  à  m^xi  fr. 

A  Guillemin  le  Petit,  vallet  de  chambre  de  Monseigneur,  pour  cer- 
taines choses  nécessaires  pour  la  garde  robe  de  Monseigneur,  comme 
appert  par  son  mandement  donné  xx»  jour  de  septembre  CCCLXIX, 
pour  ce  XXX  frans. 

Somme  de  mises  communes  pour  Monseigneur,  xix^xxix  franc 
m  quars  ii  s.  m  d.  ob.  t. 

(4)  Le  mandement  en  deniers  baillez  à  Monseigneur. 
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>B2flKES  poiés  et  bail  liés  à  feu  Monseigneur  Messire  Philippe 
de  Navarre,  dont  Dieux  ail  lame  ,  et  à  autres  ses  gens  pour 
1i  par  Girard  de  Creppon ,  pour  lors  vicotite  et  Receveur  de 
Valloiçnes ,  avant  que  je  fusse  institué  en  loffice  de  tre- 
fiorier«  et  est  assavoir  que,  pour  ce  que  le  dit  viconte  a 
compte  et  fail  compte  à  Messîre  ou  moiz  de  janvier 
CCCLXVIl  de  pluseurs  receptes  et  mises  par  li  faittes  en 
lan  CCCLVn,  LVm,  LXl  et  CCCLXÏI,  et  que  jasques  au 
dessus  dit  moîz  de  janvier  CCCLXVIl  ne  vindrent  à  ma 
congnoissance  par  le  compte  qui!  en  fist,  comme  dit  est,  et 
lesquelles  receptes  sont  par  moy  rendues  en  ce  présent 
compte,  sembla htement  sont  cy  à  reprendre  partie  des 
poiemens  qui  dicelles  receptes  ont  esté  faiz  par  le  dit 
viconte,  desquielx  parties  ensuivent  ci  après. 

A  Monsei^^neur  Messire  Pliilippe  de  Navarre,  frère  de  Munseigrreur, 
le  la  somme  de  n*"viii*^ïiji»»ïvi  moulims  de  roy  à  ti  octroies  par 
nantere  tiaide  à  cause  du  desempare  m  eut  de  la  b  baye  de  Montebourg, 
'endu7.  en  recepte  cy  devant,  cest  assavoir  qui  furent  par  li  donnez  à 
iïessire  Mille  d'Eslripelorme,  n^  cscuz,  et  k  Sanche  Lopiz  pour  faire 

Kesfw^nz  alanl  en  Angleterre  où  mon  dit  se i joueur  lenvoia,  c  escuz, 
Eie  tout  ceapjHjrl  [»ar  quittance  de  mon  dit  seigneur  du  Kvu'jour 
0  CCr.LVn  ;  font  CiZ  parties  iir'  escuz, 
A  Mchart  Moiqicquin,  pour  et  ou   nom  de  Messire  Jehan  Avenel, 
uiquel  mon  dit  seigneur  ordena  et  voult  estre  baillé  pour  certaine 
deniers  de  layde  dcbsus  tlicICj  par  mandement  de  mon  dit 
KXii"  jour  de  mars  CCCLVU ,  iiir  escus,  et  au  dit  Uicbart 
nue,  par  le  dit  mandement,  pour  prest  quil  avoit  fait  ou 
mon  dit  seiisneiir  à  ses  gens  et  de  son  commandement,  im" 
font  cez  parties,   par  quittance  du  dit  Avenel   et  Hicliart, 
*  cscus. 

(F*  76*)  A  mon  dit  seigiieiir»  des  deniers  de  la  dicte  aide  et  lofl- 
]uieuh  il  fisl  bailler  a  muîstre  Robert  Porte,  conseiller  de  Monseigneur, 
>our  certame  cause,  ju'^lxvuï  escus,  et  à  Maciot,  surgien  de  mon  dit 
jeigneur,  il  e^cuz,  comme  appert  par  lettre  de  mon  dit  seigneur 
iormée  xwi*  jour  de  mars  CCCLVllI  ;  font  cez  parties  nn^vtri  escuz, 
A  mon  dit  seigneur  et  qui  de  son  commandement  et  ordenance 
^urent  baillés  à  Jclian  d'Escaudeville  en  déduction  et  acquit  de  cer- 
laine  somme  en  quoy  mon  dît  seigneur  estoit  tenuz  à  lui,  par  son 
imndement  donné  iix*  jour  davril  CCCLXVÎIl  et  quit lance  du  dit 
Sscaadevilk ,  l  escuz. 


^U2; 

ïiFïiir 


A  iiMin  dit  ytitrotar  et  â  p(ix3«iir§  4>e  «es  ffcns.  {Mor  b  et  de  »• 
r/MBfiniid^tD^fit .  d-^  denKr«  dr  la  d:<te  i:  ie  «o  piosetiK  parties  €t 
pooT  pîa«rf^jr«  ran*«s,  r.MnoK  il  atç-çrt  par  ses  fettr?s  4->ané(5 
ïir'îi^  />nr  daVn!  MXf.^  III ,  !r2  partie?  <^:«nt«iîKS  en  ooe  crdatle  ponni 
laquelle  î^  'it  auod<>iDent  est  annîéxc  et  y-^es  escnpîes  en  faJ&s  de 
ce  pre^ot,  mil  iivi::  eî^ui  et  v  5.  t. 

A  œfrfi  dit  seiîHïefir.  par  ses  lettres  da  !!▼•  j^jot  «iaTh!  GCCLMU, 
qaî  par  maistre  K*fbert  Porte  furent  baillez  à  lEartin  Croazil  pour 
aleren  meâsaj^  en  certain  lien  en  France  pi^ar  certaîiie  cause,  Lesraz. 
A  frère  J^han  B«>liin,  f>our  aler  en  raesài^c  en  Angleterre,  n.  escni. 
A  Jehan  de  Saille  ti  à  Janico  du  Pont  la  n.'jne,  pour  iiu  selles  a^ec  le 
hamoiz  achatei  par  raon  dit  seigneur,  xivi  escoz;  f*>nt  cez  parties 
cxri  enctiz. 

A  mon  dit  «ei;?rieur,  qui  (aillez  li  fnrent  des  deniers  de  b  dessus 
dicte  aide,  par  ses  lettres  données  un'  jour  de  maj  C0CLV1I,  pour 
bailler  à  M^.-âsire  Baudet  de  St  Pol  pour  a*er  en  Angleterre  pour  cer- 
taine cause,  LTii  escuz,  et  au  Tallet  Jehan  du  Cbesne,  pour  coodnire 
une  pipfie  de  vin  à  Briquebec,  1  s.  t.,  valent  demi  <rsco  ;  font  cez  par- 
ties Lvii  escuz  et  demi. 

A  Ricartle  Veel,  pour  un  tonnel  de  Tin  blanc  d*Espaigne  prins  de  li  et 
baillé  du  commandement  de  mon  dit  seigneur  à  Messire  Jehan  ReiBj- 
ris  et  à  ses  gens,  par  son  mandement  du  vie  jour  de  may  CCCLVIU  et 
quittance  dudit  Ricart,  xxxv  escuz. 

Pour  VIII  tonneaulx  et  une  pippe  de  vin  pour  mon  dit  seigneur 
achatez  de  Jehan  d*Oigny  et  qui  pour  li  et  en  son  nom  furent  poiez  à 
Jehan  de  Sailles ,  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  donné 
viir  jour  de  may  CCCLVIU  et  quittance  dudit  Jehan,  ii<^iiii"ix  escui. 

A  Guillaume  Saralieu,  pour  viii  pippes  de  vin  d'Anjou  et  p«iur  autres 
parties  de  vin  pririses  de  lui  pour  mon  dit  seii^meur,  par  »«jn  mande- 
ment donné  xii*  jour  de  may  CCCLVIU  et  quittance  du  dit  Guillaume, 
vii«*i  escuz. 

A  mon  dit  seigneur  et  qui  de  son  commandement  furent  baillez  à 
Jehan  du  Chesne,  son  chambellan,  pour  faire  chanter  messes  et  donner 
pour  Dieu,  comme  appert  par  ses  lettres  du  xiii*  jour  de  may  CCCLVIU, 
X  escuz. 

A  pluseurs  personnes  et  pour  pluseurs  causes,  qui  par  le  comman — 
dément  tt  ordenance  de  Monseigneur  leur  fu  baillé,  comme  appert^ 
par  R^>n  mandement  donné  xxvin'jour  de  may  C(XLV1II,  i^xui  escua^ 
demi  i  quart. 

A  Jehan  Dent  de  rat,  qui  par  mon  dit  seigneur  li  furent  donne^^ 
pour  certaines  pertes  et  doumages  quil  avoit  euz  en  cC  quil  avoit  cst^* 
pillié  et  desrobé  par  les  Angloiz,  comme  appert  par  mandement  d^^ 
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mon  dit  seigneur  donné  ?»  jour  He  jtiingCCrxviir  et  quittance  du  dit 
Dent  de  rat,  l  escuz. 

A  mon  dît  seigneur,  qui  battiez  ïi  furent,  et  que  par  son  ordenance 
il  fîsi  distribuer  ans  persouncs  qui  rrisuivenl,  comme  appert  par  ses 
lettres  données  vi^'  jour  de  Juuig  CCCLVHI,  cest  assavoir  à  Messire 
Henri  de  Trousseau  ville  pour  donner  à  un  héraut  d'Angleterre,  « 
escuZt  à  Henri  de  Proemont  pour  le  fait  de  lescurie  de  Monseigneur, 
XV  C5CUZ,  a  Batjquelin,  esti^ier  de  mon  dit  seigneur,  x  escus,  k  Raoul- 
let  de  la  Planque  pour  aumosnes  données  en  alanl  k  Bris,  titt  escui, 
et  à  Jehan  de  TKspine  pour  loille  aehalée  de  lui  pour  faire  sacs  pour 
lostel  de  Monseigneur,  w  cscuz  el  demi;  font  cez  parties  ttnit  escuï 
et  demi. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  bail  liés  li  furent  pour  distribuer  es  par- 
ties qui  ensuivent,  comme  il  appert  par  ses  lettres  données  ii*  jour  de 
juLDg  CCCLVIll,  cest  assavttir  à  un  eordetlier  portant  tellres  du  roy 
de  Navarre  Monseigneur  aus  liabiUins  de  S»  Lo ,  Caen  ,  Daieux  el  Fa- 
loise,  vuj  cscus;  à  Haoul  de  ïa  Planque  pour  acliatcr  *;eudal  el  soie 
pour  mon  dit  seigneur  Messire  Philippe,  i  escu  ;  à  Gïïin  He  Quicrque- 
ville  pour  certaine  cause,  vi  escuzî  à  Jehan  de  Saille,  pour  draps 
achatés  pour  mon  dit  seigneur  ML'ssire  Philippe,  lvi  cî^cuï,  et  pour  un 
messaige  envoie  querre  Raiiul  O^ouf  à  Neauhou  et  Rîcaj't  Martin  et 
lehan  Hue  à  Menevillc  pour  venir  devers  mon  dit  scîtjncur  Messire 
Philippe  pour  ccrlaine  cause,  v  s,  t.;  ft^nl  cez  parties  nu  escui 
V.  s.  l, 

A  mon  dit  seigneur  Messire  Philippe,  qui  baillez  li  furent,  comme 
appert  par  s«^s  lettres  dy  n^  jour  de  juing  CCCLVIÏi,  et  dont  il  fu 
hailié  à  xxx  Navurrois  quil  envoia  k  Briquel>ec  pour  certaine  cause, 
c  escuz,  el  à  Henri  de  Procmonl  pour  senties  achatées  pour  le  fait  de 
lescurie,  ix  escuz  et  un  s.;  font  ces  parties  u\  cscus  jin  s.  t, 

A  mon  dit  seigneur,  qui  baillés  li  furent  pour  faire  poier  certaines 
l»esoignes,  tant  draps  comme  autres  choses,  achatées  pour  lui  et  pour 
«es  genz  avec  aucunes  au  1res  par  lies  contenu  es  en  ses  leltï'es,  si  comme 
^f  Tcelles  puet  apparoir,  qui  furent  données  ïvii'"  jour  de  juifig 
CCCLVUt,  vn*'xrni  escuz  ix  s.  vi  d.  t. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  baillés  li  furent,  comme  appert  par  ses 
ï^lires  du  xri*  jour  de  juing  CCCLVÏH,  et  qui  de  son  commandement 
'«rv-al  baillés,  œsl  assavoir  au  Sire  de  Morleque  pour  certaine  cause, 
■•«sctu;  à  un  sellier  pour  une  selle  à  malle  pour  Jehanîn,  son  bîirbîer, 
^  ^scuz,  et  à  Raoul  de  la  Planque,  son  vallet  de  chambre,  pour  certaine 
^tise.  Il  escuz  ;  font  ces  parties  Lvn  escuz. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  baillés  li  furent  par  ses  lettres  du  xx«  jour 
^^  julng  CCCLVHï,  |H3ur  titiller  à  frère  Jehan  Bobîn  pour  alcr  en 
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;  devers  le  hoj  àt  Navarre  mon  seigneur  pour  certeine  cause, 
XL  escuz. 

A  deux  cordellîers  de  Baiem  qui  aToient  porté  lettres  de  Xoosei- 
gneur  aas  habitans  de  Caen ,  Baieirx.  Faloize  et  S>  Lo ,  ooHre  vm 
escoz  qaî  baillés  lear  aToient  esté ,  c»ma)e  il  appert  par  lettres  (te  idod 
dît  seigneur  doooées  m*  jcor  de  joiog  CXCLVlll,  xn  escoz 

A  mon  dit  seigneur,  qni  bailks  li  forent  par  ses  lettres  do  xxi^  jour 
de  jning  CCCLVIU  pour  bailler  à  Jehan  du  Chesoe,  son  chambellan, 
aoqoel  il  estoit  tenuz  pour  certaine  caose,  xxlx  escuz. 

A  Renoodet  le  Petit,  clerc  de  cuisine  de  mon  dit  seigneur,  par  ses 
lettres  du  xxiiii*  jour  de  juing  CCCLVIU ,  xnu  1 ,  et  an  Bidaut  pour 
aler  en  message  à  St  Sauvenr,  x  s.  t  ;  font  cez  parties  xvm  1.  x. s.  t., esca 
pour  xxjii  s.  pièce,  valent  xti  escus'  u  s. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  baillés  li  furent  pour  bailler  à  Raoul  de  II 
Planque,  son  lallet  de  garde  robe,  pour  poier  pluscurs  parties  très 
necces&aires  achatées  pour  li  par  ledit  RaouUet ,  comme  il  appert  par 
ses  lettres  du  xxvui*  jour  de  juing  CCCLVIU,  lez  parties  contenues  en 
jcelles ,  XXXI  escuz  xii  -d. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  baillés  li  furent  par  ses  lettres  du  zxn* 
jour  de  juing  C<XLVUI ,  pour  bailler  à  Messire  Henri  de  Trousseau- 
Tille  et  pour  poier  pluseurs  choses  achatées  par  mon  dit  seigneur, 
plus  à  plain  contenues  es  dictes  lettres,  xu  escuz  et  >i  s.  t. 

Pour  despenz  de  che?aulz  Messire  Jehan  Remiris  faiz  en  lostel  Ri- 
cart  le  Bastart,  ix  escuz  m  quars,  et  pour  despenz  et  fret  dun  cheTal 
qui  de  Flandres  fut  apporté  pour  mon  dit  seigneur,  xxi  escuz  et  demi, 
et  pour  les  despens  du  Bourc  de  Caux,  xx  s.  t.,  comme  tout  ce  appert 
par  lettres  de  mon  dit  seigneur  données  derrainjour  de  juing  CCCLVIU; 
font  rt,»s  parties  xxxii  escus  i  quart. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  baillés  li  furent  pour  faire  poier  pluseurs 
parties  achatées  pour  li  et  pour  son  hoslcl,  par  ses  lettres  données 
xir  jour  de  juillet  CCCLVIU,  contenues  en  ycelles,  xxi  escuz  et 
IX  s.  t. 

A  Jehan  le  Maignen,  pour  les  exeques  feu  Jehan  Duhoiz,  vallet  de 
cuisine  de  Monseigneur,  et  pour  despense  pour  le  garder,  comme  ap- 
pert par  mandement  de  Monseigneur  donné  xiii"  jour  de  juillet  CCCLVIU, 
pour  tout  VII  l.  VI  d. 

A  mon  dit  seigneur,  qui  baillés  li  furent  pour  faire  poier  Jehannin 
l'Armeurier  à  qui  il  estoient  douz,  pour  la  perte  quil  avoit  eue  en 
certaines  molles  achatées  par  li  pour  les  moulins  de  Briquebec,  xx  es- 
cuz, et  à  Brunet,  pour  certaines  bcsoignes  faictes  par  li  pour  mon  dit 
seigneur,  i  escu ,  si  comme  tout  ce  appert  par  mandement  de  mon 
dit  seigneur  donné  xiii»  jour  de  juillet  CCCLVIU,  font  cez  parties 
XXI  escus. 
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X  Ricart  HopfK'qyin,  puur  n  souppers  tait  par  mon  dit  seigneur  et 
aucuns  de  ses  gt^ns  ea  son  liosU'l ,  par  son  mandement  donné  imi» 
jour  de  juillet  GCCLVIM  et  qtjiltanœ  du  dit  Hicart,  xxn  I.  vui  s.  vi  d., 
cficu  pour  ixju  s.  t.  pièce,  valent  xix  escus  et  demi* 

A  mon  dit  seip^ieur  Mess  ire  Philippe,  lieutenant  de  Monseigneur,  les 
quielx  il  prinst  de  Girard  de  Creppon,  viconte  de  Valloignes,  des  deniers 
de  ta  EÊceple  faicte  pr  li  en  la  dicte  vi conté  de  laydc  dun  escu  pour 
feu,  comme  appert  f^ar  lettres  de  mon  dit  seigneur  du  v*  jour  de  mars 
CCCLXII,  vir  escus. 

A  Messire  Guillaume  de  Bruilli,  chevalier,  pour  et  ou  nom  du  Sire 
de  Hambuyc,  cl  qui  sur  le  dit  Messire  Philippe  de  Navarre  sont  à 
reprendre,  auquel  Bruilli  furent  kïillé^  par  le  dit  viconte  par  mande* 
menl  de  Monseigneur  d'Avrcnches  et  lahbé  de  rjie?Tlwîrg,  con&eillers 
de  Monseigneur,  donné  xx^  jour  de  janvier  CCCLXIH ,  et  quittance  du 
dit  Bruiîli  dicetui  ix^  jour»  en  rabat  et  sur  ce  qui  estoil  deu  au  dit 
Sire  de  Oambuye,  à  cause  de  la  terre  de  Briquebec,  liv  escus. 

(P*  77.)  A  Jehan  Burocl,  frère  et  hoir  de  Dan  Michel  Burnel»  pour 
un"  et  vu*'  de  gloc  livrée  ja  pieca  par  le  dit  Dan  Michel  pour  loslel  de 
Monseigneur  Messire  Phitippe,  comme  appert  par  son  mandement 
donné  ivm'?  jourdoctohre  CCtXXVll ,  par  lequei  il  mandoit  cstre  poté 
loul  ce  qui  apiiaroit  avoir  esté  derrainemenl  livré  par  le  dit  Dan 
Miclicl;  laquelle  gloe  fu  par  lui  livi^é,  comme  dit  est,  comme  appert 
par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches  et  de  Ferrandu  d'Ayenz, 
lieutenans  de  Monseigneur  le  Captai,  donne  n^  jour  davril  CCCLXVl, 
el  par  m  ceduilesde  lostel  de  mon  dit  sei^ricur  Messtrc  I*hilippe;  pour 
laquelle  gloe  Tu  poié  audit  Burnel  le  pris  que  jurent  HoberL  Vigarl, 
lieutenant  du  verdier  ,  Jehan  Pié  de  Lièvre,  ser^^ent,  et  pluseurs 
autres^  qui  se  monte,  comme  appert  par  le  dit  mandement  des  diz 
lfonseijj:neur  d'Avrenches  et  Fernmdo  d'Ayenz,  m  escuz  de  Philippe 
pour  millier  prins  au  boiz,  sur  laquelle  de  portion ,  pour  ce  que  la 
dicte  gloe  fut  pi  inse  au  port,  fu  ordené  que  pour  les  dis  nn^  et  vii"^  il 
auroit  iv  escuz  de  Phîlipi>e ,  valent  xiin  frans  xv  d»  (4). 
Somme,  un"ix*'xïiiîi  escui  demi  et  ii  s, 

Demikks  poids  et  baillés  à  Monseigneur  le  Captai , 


Lequel  Monseigneur  avoit  cnvttyé  es  parties  de  France  et  de  Nor* 
mendie  pour  entendre  au  gouvernement  de  son  païz  de  pardcca, 
comme  son  licuteîiant,  et  aussi  pour  ïexpedition  de  trailic  de  paix 
entre  le  Roy  et  Monseigneur,  et  pour  ce  li  avoit  ja  pieca  Monseigneur 
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ordtoé  pwr  n  dcsficiise  et  prjor  unies  aotics  < 
qoîl  te  Mmpfperoit  es  diUes  beâMmes,  rmc  traos  par  boîi,  eoamt  il 
apport  par  kur«s  de  Monsei^neor  donDées  â  Lestotlie  pranier  joor  de 
«eptembre  OJJLXW,  reDduts  oo  compie  précèdent,  sur  la^odk  onle- 
oanœ  li  ont  esté  poiees  et  à  autres  pour  11,  ooHre  et  avec  les  parties 
coolenues  oo  précèdent  compte,  les  parties  qui  ci  après  ensoiveot. 

A  Garde  troault,  cappitaioe  de  Bfcthoeil,  auquel,  pour  d  os  uoa 
de  MoDseîgoear  le  Captai,  furent  taillez  par  lettres  de  inoo  dit  se^Bcar 
le  Captai  doonées  derrain  jour  doct^^bre  CCCLXM,  xxx  frans. 

Prefflierement  i  Monseigneur  le  Captai,  par  sa  lettre  dn  x^  jov  de 
ooiremifre  lan  LXVl ,  qui  11  sont  à  rabattre  sur  ce  qoi  U  est  deu  pour 
ion  estât,  c  frans  (tj. 

Pour  despens  de  Monseigneur  le  Captai  faiz  à  Ganaj  depuiz  le  roi* 
jour  de  novembre  CCCLXVI  jusques  au  xi*  jour  du  dit  moîz,  coane 
appert  par  ses  lettres  données  xx*  jour  de  novembre  lan  LXVI,  lto  franf 
m  quars  un  d. 

Au  clerc  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  qui  estoit  demouré  mabde 
à  Gavray,  pour  poier  ses  despens  et  sen  retourner  devers  mon  dit  sei- 
gneur le  Captai,  par  lettre  de  mon  dit  seigneur  senz  jour  et  senz  date. 
X  frans. 

Pour  despens  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  et  ses  gens  (aîz  à  Gcvn(y 
depuiz  le  xxiiu^  jour  de  novembre  lan  LXVl  jusques  au  xxu*  jourdice- 
lui  moiz  ensuivant,  comme  appert  par  ses  lettres  du  dit  xxix*  jour  de 
novembre^  lxxvi  frans  demi  et  m  s. 

A  Monseigneur  le  Captai ,  comme  appert  par  ses  lettres  du  zx*  jour 
de  décembre  CCCLXVI  avec  un  autre  mandement  de  mon  dit  sei- 
gneur du  xxii«  jour  de  décembre  CCCLXIX,  sur  ce  que  Monseigneor 
p<^voit  devoir  à  mon  dit  seigneur  le  Captai  sur  son  estai  et  gaiges, 
VIII"  frans. 

A  mon  dit  seigneur  le  Captai  en  déduction  de  ce  quil  prent  sur  Mon- 
seigneur pour  son  estât,  comme  appert  par  ses  lettres  du  xxviii«  jour 
de  décembre  CCCLXVI,  ciiii  frans. 

A  mon  dit  seigneur  le  Captai,  quil  prinst  de  Messire  Guillaume 
Jennes,  lieutenant  du  receveur  de  Valloignes,  comme  il  appert  par 
mandement  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  donné  ii'  jour  de  janvier 
CCCLXVI,  c  frans. 

A  Mcssirc  Guillaume  du  Boiz  Guillaume,  chevalier,  pour  les  despens 
de  certaines  personnes  et  chiens  qui,  par  lordenance  de  Monseigneur 
le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  furent  détenus  pour  ses  deduiz 
depuiz  le  xxi"  jour  de  janvier  CCCLXVI  jusques  au  premier  jour  de 
novembre  CCCLXVUyfu  pour  chascunjour  i  boissel  de  blé  qui  se  monte, 

^1)  Rayé. 
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appert 


mandement  de 


dit 


seigneur  le  Captai  donné 
XI*  jour  de  janvier  CCCÎ.XVI  et  |ïar  ii  Ljuillancns  dudit  Messire  Guil- 
Uunie,  la  première  du  derrain  jour  de  maj  CCCLXVU  et  latitre  du 
ixvi*  jour  de  décembre  ensuivant^  xviu  sextiers  de  blé  qui  valeut  liuu 
Craos. 

Â  mon  dit  seigneur  le  Captai ,  par  ses  lettres  données  xvi«  jour  de 
mars  CCCLXVU,  tant  pour  faire  iwienietil  aus  gens  darmes  de  sa  com- 
pavgnie,  comme  sur  eu  qui  li  povoit  ou  pourroit  estre  deu  de  son  eslat, 
u**vi«'X  frans. 

A  mo!i  dit  seigneur,  par  son  autre  lettre  donnée  xx'  jour  de  mars 
CCCLXV(l,xv<^rraos. 

A  îi,  par  ses  lettres  données  vu*  jour  daoust  CCCLXVllI,  et  fu  pour 
envoicr  gens  darmes  à  (^renlen  et  à  liavray,  si  comme  il  disoit,  vi" 
frans. 

Au  dit  Messire  Guillaume  du  Bosc  Guillaume,  chevalier,  pour  la  des- 
pense  des  chiens  Monseigneur  le  Captai  qui  furent  en  iostel  du  dit 
chevalier  par  les  moiz  de  novembre,  décembre,  janvier,  février  et  mars 
CCCLXVII,  avril,  may,  juing  et  xix  jours  de  juillet  CCCLXVIII,  qui 
montent,  à  prendre  pour  moiz  xxx  jours,  ii'lix  jours,  pour  chascun 
jour  I  bois&el  de  blé  à  la  mesure  d^Orbec,  à  xvi  b*  pour  sextier, 
ivi  selliers  m  b.,  eomme  appert  f*ar  mandement  de  mon  dit  seigneur 
le  lieutenant  rendu  ci  dessus,  et  pour  les  moiît  de  septembre,  octobre 
cl  novembre  CCCLXVIII ,  ouquel  temps  a  riij»x  jours,  pour  chascun, 
mr  mandement  de  mondit  seigneur  le  lieutenant  donné  premier  jour 
Hh  septembre  CCCLXVIII,  i  boissel  et  demi  de  blé  k  la  mesure  de  Ber- 
nay,  valent  à  \n  b.  pour  sextier  vu  sexticrs  et  mine;  monte  tout  le  dit 
blé,  xxuî  5C3i[ùcrs  raine  et  ui  b,,  dont  poié  fu  audit  chevalier,  comme 
appert  par  sa  quilUince  du  secont  jour  de  janvier  CCCLXVIII,  pour 
chascun  sexlier  lun  parmi  lautre  n  fraus  et  demi ,  valeut  ux  frans 
I  quart. 

(F«  78  )  Audit  Messire  Guillaume,  pour  la  despeuse  des  chiens  de 
mon  dit  seigneur  le  Captai  qui  cstoicnt  en  Iostel  et  gouverne  ment  du 
dit  chevalier,  pour  les  oioiz  de  décembre,  janvier,  février  et  mars 
CCCLXVIII , avril,  tnay,  juing,  juillet, aoust,  septembre,  octembre  (m), 
novembre  et  décembre  CCCLXIX  après  ensuivans,  pour  xlviu  sextiers 
mine  et  itu  b^  de  blé  h  la  mesure  de  Hernuy,  comme  appert  par  man- 
dement de  Monseigneur  le  Caplal  rendu  ci  dessus  et  par  n  quittances 
da  dit  chevalier,  lune  du  premier  jour  de  septerabi^e  et  lautre  du  vm* 
jour  de  février  km  LXIX  dessus  dil^  iui"xix  frans  i  quarto  s.  vi  d, 

A  Monseigneur  le  Captai ,  sur  et  en  déduction  de  ce  qui  li  povoit 
estre  deu  à  aiuse  de  ses  gaiges  quil  prent  sur  Monseigneur  comme 
lieutenaot,  par  sa  lettre  du  xxu*  jour  de  septembre  lan  LXVIIl,  vii»*x 
frans. 


A  iD»D  dit  seigneur  le  CapUl,  qui  baîDês  hii  forefit,  Goome  il  appert 
par  <«s  (ettr»  données  xim  joar  de  septemtre  CCCLIVIII ,  l  firmDs. 

A  Gaillaorne  Gaillart,  poor  oritaine  quantité  de  boscbe  à  ardoir  qui 
par  les  zcms  de  mon  dit  âek:nir  or  k  Captai  aToit  este  prinse  ou  temps 
que  poar  !*>rs  av*>it  esté  hyié  à  Valloi^m^  où  il  fa  par  xr  jours  seoz 
partir,  ci>mme  apçi^rt  par  son  mande m^nt  donné  ii«  jour  docic^m  lan 
LIVHI  et  par  quittance  do  dit  Gaiilart  do  xmn*  joor  de  mars  cosuh 
Tant,  XII  frans. 

Pour  despeos  de  Monseigneur  le  Captai  Caiz  par  loi  et  les  gens  de  sa 
compai?nie  à  Valloignes,  où  il  fu  depoiz  le  dioiendie  xtu«  joor  de 
septembre  CCCLIMll  jusqoes  ao  juedi  xxm*  joor  dodit  moiz,  par  ses 
lettres  do  ti*  jour  doctoKre  lan  dessus  dit ,  iif^xxui  frans. 

Pour  un  cheTal  achaté  pour  un  des  gens  de  ifonseigneur  le  Captai 
par  ses  lettres  données  vu*  jour  doctobre  CCCLX\'I1I ,  vui  frans. 

Pour  despense  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  et  ses  gms  faide  à 
Bemaj,  comme  apport  par  son  mandement  du  xui*  jour  doctol»« 
CCCUn  ni ,  XXIII  1.  lu  d.  qui,  au  pris  de  xxii  s.  poor  franc.  Talent 
XX  frans  ni  qoars  demi  et  xtiu  d. 

Pour  despense  faitte  à  Bemay  par  ohhi  dit  seigneur  le  lieutenant  et 
ses  genz  le  Tendredi  premier  joor  de  septembre  CCCLXVIU ,  xim  1. 
IX  d.,  franc  pour  xxii  s.  t.,  dune  part  et  iiu  frans  daotre,  et  à  Guiefiroy 
le  Craz,  pour  despens  de  Coppequin,  cberaucbeur  de  Monseigneur,  et 
son  cheval  faiz  illec ,  ii  frans ,  et  aussi  pour  despenz  de  Colin  de 
St  DcniSt  Raoul  des  Chesnes  et  de  leurs  chevaulx,  faix  en  alant  à  Bre- 
thueil  rOrguileuse,  où  il  portèrent  6nance  devers  Monseigneur  le  lieu- 
tenant, iiii  frans,  montent  cez  parties,  comme  appert  par  mandement 
de  mon  dit  sei^eur  le  lieut>>nant  donné  x[ii*  jour  doctobre  CCCLXVIII, 
XXII  frans  m  quars. 

A  Jaquet  Poignant,  pour  vin  prins  de  lui  par  le  bouteiller  de  Mon- 
seigneur le  Captai  et  porté  devers  mon  dit  soigneur  à  Briosne  où  il 
estoit  logé,  comme  apf>ert  par  son  mandement  donné  viii«  jour  davril 
CCCLXVIII  et  quittance  du  dit  Jaquet  du  xv«^  jour  de  janvier  CCCLXIX, 
XXXI I  frans  et  demi. 

Pour  despense  que  un  cheval  qui  estoit  à  un  escuier  de  Monseigneur 
le  Captai  lorsquil  estoit  lieutenant  de  Monseigneur,  nommé  Galon,  fist 
à  Bcrnay  en  loslel  de  Gicffroy  le  Craz,  bourgoiz  du  lieu,  vi  frans;  et  au 
Clop,  mareschal  de  Bemay,  pour  la  despense  dun  autre  cheval  lequel 
estoit  à  Ymonynant  de  Forgas,  un  fr.,  comme  tout  ce  appert  par  man- 
dement de  Monseigneur  donné  ix*  jour  daoust  CCCLXXI  et  par  quit- 
tance du  dit  GiefFroy  et  du  dit  Clop  ;  font  ces  parties  x  frans. 

A  Pierre  Baudeval  et  Blaisot  Baudcval,  frères,  par  mandement  de 
Monseigneur  le  Captai  donné  xxix»  jour  de  novembre  CCCLXVIII  et  par 
quittance  diceulz,  pour  une  queue  de  vin  prinse  de  lun  deulz  pour 


^  Î09  — 

la  do5pense  de  mon  dit  seigneur  k"  CiipLal ,  vin  fratis*  Item  pour  une 
jeiie  de  vin  pv'mut  ûtnh  pour  Mcs^sire  Ksclianil)aut  de  Cresli  el 
Bertran  de  l-rans,  vin  frans.  llcm  pour  ix  sexUers  davoinc 
prins  deulï,  un  frans  et  demi,  et  pour despens  de  vallcx,  ii  frans;  valent 
cet  parties  %%n  frans  et  demi. 

Pour  despens  de  Monseigneur  le  Captai  et  ses  gens  faiz  à  Carcnlen 
le  dyraenche  ixviu*'  jour  de  novembre  IICCLXVI ,  soupper  et  gisle 
lundi  et  mardi  euBuivans,  tonte  jonr^  comme  appert  par  lettres  de  mon 
dit  seigneur  le  Gaplal  donûées  n*  jour  de  décembre  CCCLXVl,  xlvhï 
frans  (1). 

A  Araault  de  la  Lande,  vallel  des  cbiens  de  Monseigneur  le  Captai, 
par  mandement  de  mon  dit  seigneur  dunné  nir  jour  de  sept^^rabre 
CCCLXVill,  pour  l'aire  ses  despens  et  de  ses  chiens  alant  en  Gascoigne, 
lui  tranz. 

A  ïiaoul  de  Lanne  et  Herre  Guernon,  potir  n  tonneauli  de  sidre 
prins  deuh  et  despen&ez  parles  geni  de  Monseigneur  le  Captai,  comme 
il  appert  [>ar  ses  lettres  du  xui"  jour  de  septembre  CtXlLXVIIl,  v  frans 
pour  tonnel ,  valent  %  frans, 

A  un  inarrhant  de  Benierville,  pour  ilv  pos  de  vin  qui  forenl 
baillés  pour  la  des  pense  de  mon  dit  seigneur  cl  portez  à  Gavray  vu»  juur 
de  septembn:;  CCCLXVlll,  comme  apjiert  par  ses  lettres  du  int'jour 
dic€lui  moiz,  vu  frans  et  demi. 

A  Guillaume  Alixandre,  pour  une  pif^pe  de  vio  prinse  de  lui  pour 
la  despense  de  Monseigneur  le  CapUil,  et  des^jensée  à  Gavray  depuis  îe 
V I*  j ou r  de  septem l ire  CGC ( ,X V 1 1  ï  j n sq u es  au  x ii ii "  jo u r  d ieelu i  rao ii , 
eommc  ap[ierl  par  ses  lettres  données  yceluy  xiiu*  jour,  xxii  frans. 

A  Messircî  Raoul  de  Rengarville,  presire,  pour  un  cheval  prins  de 
lî  pour  Jchanin,  le  taillan<lier  de  mon  dit  seigneur,  comme  appert  par 
ses  lettres  du  inn*  jour  de  septembre  CCCLXVMl,  iv  frans- 

A  mon  dit  seigneur  le  Captai ,  qui  baillés  li  furent  par  ses  lettres  du 
XXII"  jour  de  septembre  CtXLXVïll,  en  déduction  des  gaiges  qnil  prc- 
rioil  Hur  Monseigneur,  n^  frans. 

Four  foin  prins  et  acbaté  de  Hoberl  Guillei,  et  despense  en  lostel  de 
mon  dit  seigneur  le  C^tpta) ,  comme  appert  par  son  mandement  donné 
ïtt»  jour  de  janvier  tXCLXVIll,  s  frans  (2), 

A  Pierre  Douart,  jiar  mandement  de  Monseigneur  le  Captai  ^  lieute- 
nant de  Monseigneur,  donné  xwnr  jour  de  mars  CCCI.XVll,  pour  un 
cheval  achaté  de  li  pour  mon  dit  seigneur  le  Ca|dal  et  pour  ses  affaires, 
Lx  frans. 

[A  mon  dit  seigneur  le  Captai ,  *pie  livra  Guillaume  le  Marit%  garde 


Cl)  Knyè. 
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des  garnisons  du  cbastel  de  GaTray^  pour  le  goaTememeol  ée  son 
hostel,  comme  appert  par  sa  lettre  donnée  iiviiie  jourdaTrilCCCLXlill, 
mil  quartiers  de  froument,  xiii  quartiers  davoine,  ii  b.  de  poii,  i  b. 
de  sel,  X 1.  de  chandelle  de  suif  et  demi  tonnel  de  sidre. 

A  Xessire  Bertran  de  Benauges^  cappitaine  du  chastel  de  Gxntj, 
que  li  liTra  Guillaume  le  Marié,  garde  des  garnisons  dndil  chasIeU 
comme  dit  est,  par  commandement  de  mon  dit  seigneur  le  G^rtal, 
comme  appert  par  son  mandement  donné  xx\'ii*  jourdoctobre  QCCLXIIII, 
pour  la  despense  et  gouvernement  dudit  Messire  Bertran  et 
autres  chevaliers  et  escuiers  venans  et  repparans  avecques  li 
cbastel ,  ou  temps  dentre  la  S^  Jehan  Baptiste  ou  dit  an  et  la  Toonains 
ensuivant,  lui  quartiers  de  froument  et  is  quartiers  davoine. 

Au  dit  Messire  Bertran ,  pour  le  temps  quil  estoit  cappitaine  da  ëi 
chastel  de  Gavray^  que  livra  le  dit  Marié  pour  lestât  du  dit  MessîR 
Bertran,  pluseurs  chevaliers  et  escuiers  estans  en  sa  compaignie,  pir 
mandement  de  Monseigneur  le  Captai  donné  xxix*  jour  doctobre  bfl 
LXV,  cxxviii  quartiers  de  froument,  lx  quartiers  et  ii  deroeanlx 
davoine,  m  tonneaulx,  v  pippes  et  le  quart  dune  pippe  de  sidre,  ix  pot 
de  burre  pesans  ii<^xxv  1.  et  un  demeaulx  de  poix. 

A  mon  dit  seigneur  le  Captai,  qui  par  luy,  ses  gens  et  chevaalx  ont 
esté  despensés  des  dictes  garnisons  et  livrés  par  le  dit  Guillaume  le 
Marié,  depuis  le  vendredi  xxiiii«  jour  doctobre  jusques  au  derrainjour 
diceluy  moiz,  par  sa  lettre  du  derrain  jour  doctobre  CCCLXIIII,  il  I- 
de  cire,  xl  1.  de  chandelle  de  suif,  xviii  quartiers  de  froument,  iviigov- 
tiers  davoine,  i  pot  de  miel ,  et  le  tiers  dun  tonnel  de  sidre,  et  i  pot 
de  burre  pesant  xxx  1. 

Au  dit  Monseij^neur  le  Captai,  qui  par  lui,  ses  gens  et  chevauls  fut 
despensé  des  dictes  garnisons  et  livrées  par  le  dit  Marié  depuis  le  xvii« 
jour  de  novembre  CCCLXVl  jusques  au  dinienche  avant  laS*  Andrieu, 
comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  donn^ 
xxixe  jour  de  novembre  CCCLXVl,  vi  quartiers  de  froument,  xii  quar- 
tiers et  nii  rez  davoine ,  i  b.  de  sel  et  i  b.  de  poix. 

A  Guillaume  de  Margaux ,  escuier,  cappitaine  de  Gavray,  quil  prinsi 
de  fait  es  dictes  garnisons  du  chastel  de  Gavray,  pour  le  temps  quil  en 
fut  cappitaine ,  pour  le  gouvernement  et  neccessité  de  li  et  ses  compai- 
gnons,  laquelle  prinse  Monseigneur  le  Captai  ot  agréable,  comme  il 
le  tesmoignc  par  son  mandement  donné  xxvii®  jour  doctobre  lan  UVl, 
LX  quartiers  de  froument. 

Item  que  livra  le  dit  Marié  pour  la  despense  de  lostel  de  mon  dit 
seigneur  le  Captai  et  de  pluseurs  gens  estanz  en  sa  compaignie,  quil 
fu  ou  chastel  de  Gavray  du  vie  jour  de  septembre  CCCLXVIII  jusques 
au  XII lie  jour  du  dit  moiz,  comme  appert  par  ses  lettres  données 


tiTii»  jour  de  septenibre  dessus  dit,  xxvi  quartiers  dâvoiue,  n  quartiers 
le  frounieiU>  une  pippe  de  sidrt'  ot  i  denitel  de  sel*]  (1). 

Pour  dospt'ïis  des  fauconiîiers  de  Monseigneur  le  Cafitii!  et  pluseurs 
chiens  quil  avoient  en  leur  compaignie,  faiz  à  Brethueil  ou  raoîz  de 
janvier  CCCLXVI  ^  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  le 
Captai  ^  sen 2  jour,  dotmé  lan  LXVIII,  veriffii!  par  Messeigneurs  des 
comptes,  eonime  i!  appert  au  dos  dicLlluy  mandement,  XJtxvi  fnms. 
Item  à  Jehan  Bourgoiz ,  escuier,  par  vertu  dicelliù  mandennint,  lequel 
Monseigneur  le  Captai  envoia  es  parties  de  Frauce  après  son  retour 
d'Espaigne  ,  iv  fr.  lleni  aus  dessus  diz  TauconoierSj  comme  appert  par 
le  dit  mandement ,  tant  pour  faire  un  voiage  quil  a  voient  à  faire  à 
Paris  comme  pour  leurs  despens  quil  fireul  au  dit  lieu  de  Brelhueil, 
Dù  iDon  dit  seij^eur  le  Captai  les  avoit  envolez  pour  certaines  causes, 
X  fr,  et  1  quart.  Toutes  Ces  choses  verif fiées  par  Messcigneurs  des 
iromptes  comme  il  appert  au  éoi  du  dit  mandement,  et  font  ensemble 
t^  frans  i  quart. 

A  Ricart  Dudoit,  pour  parpoiemcnt  dun  cheval  prins  de  luy  et  livré 
i  Karlet,  messager  de  Monseigneur  le  Capta! ,  lequel  cheval  fu  prisé 
raloir  xv  fr.,  sur  quoy  le  dil  Karlet  lessa  au  dit  Dudoit  un  cheval  pour 
lu  fr. ,  ainsi  demeure  qui  poîez  ont  esté  au  dil  Dudoit,  comme  appert 
[>ar  mandement  de  Monseigneur  d'Avienelics,  lieutenaul  de  Monsei- 
gneur le  Captai,  donne  vu-  jt>ur  davril  CCCLXVll,  pour  ce,  xn  trans. 

(F^  7B,)X  Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  les- 
ItiicU  il  fist  recevoir  de  Jehan  Lefrane,  viconte  et  receveur  d'Orbec, 
îl  qui  avoient  esté  levez  par  le  dit  viconte  en  la  dicte  viconté  d'Or- 
bec,  par  mandement  de  mou  tlit  seigneur  le  Captai»  pour  aide  h  poier 
Hesslre  Eustace  d'Aubirhicourt  de  certaine  somme  qui  It  estoit  deue 
|Mir  un  compte  fait  à  li  par  les  gens  de  Monseigneur,  et  aussi  pour 
ieiR'aîer certaines  gens  que  mon  dit  seigneurie  C^iptal  avoit  tenuz  en 
»  compaignie  pour  doubte  des  compaignes  pour  la  sceurté  du  pajz  et 
subgcz  de  Monseigneur,  pour  ce ,  comme  appert  par  mandement  de 
mon  dit  seigneur  donné  premier  jour  de  décembre  CCCLXVlIlj  mil 
Irans. 

A  mou  dit  seigneur  le  Captai,  UeuUnanL  de  Monseigneur,  pour  taire 
poiement  h  cei*taines  gens  darmes  quiï  avoit  tenuz  en  sa  compaignie 
m  service  de  Monseigneur,  cl  qui  poiez  li  furent  par  Jehan  Lefranc, 
ricontê  d'OHicc,  comme  appert  par  sa  quittance  donnée  ii*  jour  de 
EiibreCCCLXVIIl,  m'^xviii  Irans  i  tiers, 

let  despens  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  et  ses  gens  depuiz 
edi    XX*  jour    de    novembre  jusques    au    mardi    ensuivant 


—  3*  — 


A  -■.r'airrrr.   .iàx 

--UT"  il    zirtiJÈS  jo.  zErir   ..ïr  m  li: 

î*  :::^=^  mm     mai*  .  =-  i  l  '. 

c    3r«rRi3ir.    2    wTïsilte-    I^.I^'lI.    ~  rUsï.    ti*Tl   >ilir  HMÎ 

ib<n  lii  irtgnmr  f   louai.  i^&  je3^  ^  ac^auif.  Suisic  j.  1 

arr   -a   «-fxx&s    nui  ;   u  >tur  il^r^  Jc;^  j:  ^<r^iaf 

tt;  liàUri- .  m  ^.  m  *.    ijoi  sz  jarus.  rjnnoc  Jogeri  pir  BBée- 

Jktai   Le   Ib'll  ÔI  âgJb-fir  c  \]JDI3L  lufllUî  IT*  j'OT  ÙfeMBSt  «liXLXVVr 

n;;  fenâ  :::  ^ 

A  niin  tir  -îK^içiesr  lî  'Laïai .  "aox  ar  ::*  oui  aKOiHt  pov  SJ^ 
•sïSar  *-**nm»  >,fir  ^mâisis  r^^  taraieâ^  uni  r^Jit  tkniiz  et  a  cos- 
uuriir  jii  ârr^cï^  De  StiD&Eîjçiiair.  i  ^  >'ie  »r  z  k  ses  ^■ÊflaBCX& 

fi?r-iiii  j  iir  ni  lit  nuir.  zr'xrzi  ians  ;  ZèS^. 

X  Jï».n  lit  »!tfTH'nr  je  «I^oiat.  liv  ii}a  loiiifeiiKai  'i»Bè  pRfliff 
/;«ir  I»;  MOrnibrt  O jUVE  .  t:^  tins  »  . 

X  xLt,n  Ht  ?éiiritsir  jî  «Lucu  in  i  31^  rrîis  p^-cr  !i.  <t  Va  «foieb il 

:•  «i:*  'j.'-  :•  •riLftn*  i  lirféiT^  E.-=îii-t   :  A  ir •-.!?!.•!■  en  M-mnie  pour 

j'-  '-rfC'-L    :••-.•    :..»ircr   i^s   :.ciz.L.-zr.^  -tz  ;•  cr   a  5«:jrte  du  paii, 
..  r.'.r-r  ur»:r.  z.ir  zzArAriir:'.^.   Zr  ZL-.r    i:  5«:.-T>-ur  ir  *liptal  donné 

A  M.^.ir .jT.r--  :-:»a:*-L,  >r5  :rri-:rj  :«e  :irr?ii'c  aide  dun  escupour 
f- -.  ■y'tr.ibi:  1  M-  r.fc'.ri'eïir  «rn  ?.  n  ;.ili  i-i  C:^cntin.  comme  appert 
\^T  rtar.irîT-rrL*.  î-r  M:ci«r.rn«^ur  -i::*:  ie  Lfirrttvurj donné  xiv«jour 
dâ^n»  OjiX\HII.  «rt  qu.  j  m>n  dit  =.:[fen»[ir  I»r  Captai  furent  baillez 
par  i^  kttrvrs  de  '^aittan»:!:  da  uti*  j.>ur  du  «lit  moiz  davril  CCCLXIIII, 
îl"vi''  frâCUs. 

A  Mes-jjr*:  Guillaume  de  Folligny,  prtstre,  ftrnuiér  de  la  prevosté  de 
liavray,  j^^ur  certaine  iipiantitê  de  froument  prins  de  li  par  les  gens  de 
Monà'rifrneur  \k  «Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  pour  le  gouverne- 
ment de  son  hostel  par  certain  temps  quil  fu  à  Gavray,  comme  appert 


'I)  Rayé,  quar  il  eut  rephn<i  ci  apr^s. 


—  î^3  — 

Son  mandemenl  donne  xx*  jour  de  mars  CCCLXVIf,    pour  ce 
fi  royaulï, 

A  mon  dit  sei^mcur  le  Captai,  qui  baillez  ti  funinl,  comme  appert 
par  ses  lettres  données  premier  jour  de  septembre  CCCLXVLIi  , 
ri"  frans 

A  mon  dit  seigneur  le  Captai,  sur  et  en  déduction  de  ce  qui  li 
pOToil  esirc  deu  à  cause  de  vue  frans  qui!  prenoil  par  moiz  sur  Mon- 
seigneur pour  .^on  eslat  et  pour  les  gaiges  des  gens  darmes  eïîtans  en 
sa  compaïgnic,  comme  appert  par  sez  lettres  données  xxu*  jour  de 
septembi^  CCCLXVIU,  vii"ï  frans. 

A  mon  dit  seigneur  le  Captai ,  qui  baillez  li  furent  pour  la  dicte 
cause  par  ses  lettres  données  xxn*  jour  de  septembre  CCCLXVHI, 
L  frans* 

A  Jehan  Ouehewiin,  pour  xxx  pos  de  vin  prins  de  lui  iiar  lez  gens 
de  mon  dit  seigneur  le  Captai  et  despcnsc  en  son  hoslcl,  oullre  cer- 
taine autre  despense  failte  par  lui  et  ses  gens  h  Gavray  par  certain 
temps  quil  fu  là  pour  les  besoi^'^nes  de  Monseigueur,  xl  d  pour  pot, 
talent  v  frans,  et  aussi  pour  vin  ai^'^re,  i  franc;  valent  ces  parties, 
comme  appert  pur  mandemenl  d(*  uion  dit  seigneur  le  Captai  do/iué 
mi*  jour  doctobre  CCCLXYMI,  vi  frans. 

Four  despens  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  et  ses  gens  faiz  à 
CarcDten  depuis  le  xivru^  jour  de  septembre  CCCLXVIIl  jusqiîes  an 
vu*  jour  doctubrc  ensuiv;ijjt,  oultrc  et  avec  ii  trmncaulx  de  vin  prins 
de  Jelianrueo  de  Cberebourg,  comme  appert  par  mandement  de  mon 
dit  seigneur  le  Captai  donné  vir  jour  dessus  dit,  pour  ce  cxiu  frans. 
A  Baoul  de  l^uncet  Pierre  Gucrnon,  de  la  parroisse  de  S*  Denis  le 
Veslu,  pour  ii  tonneaulx  de  sidre  prins  deulx  par  les  gens  de  Monsei- 
gneur le  Qipbil  et  diîspensés  par  eulz  ou  chasb^l  de  Cavray,  comme 
ap|>ert  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai  donne  xui*  jour  de 
septembre  CCCLXVIIl,  prisez  ehasciiu  lonnel  v  frans,  valent  x  frans  (!). 
Item  h  mon  dit  seigneur  k  Captai,  qui  tMiillez  li  fureul  par  son 
niaiidemcnt  du  ni»  jour  doctobre  CCCLXVIIl  [t). 

Somme  de  ces  deniers  baillez  à  Monseigneur  le  Captai  :  ix**n«^xiin 
franz  i  quart  et  m  s  ;  n*'vi'^  escuz,  wt  royaux,  ri"^nn"viîi 
quartiers  de  froumenl,  ix**viii  quartiers  demi  daveine,  v 
boiceaux  de  poix,  ir  b.  et  demi  de  sel,  l  L  de  chandcle  de 
suif,  XFii  piiws  I  quart  de  sidre  et  le  tiers  dun  lonnel,  x  pos 
de  burre  pesanz  ij^lv  livres,  xl  livres  de  cire  et  i  pot  de 
miel. 
Mémoire  que  ces  deniers  et  toutes  autres  parties  sont  à  recoii- 


(I)  lUfé,  quiir  it  c«l  reprin»  cj  Aeumn. 
S)  fUfè,  qwur  cj  neo  sen  rieni  repriDS. 


irrersur  Mouaeigncur  le  Captai  en  compte  de  ce  qui  11  fut  i 
dené  ficur  son  estai»  lui  estant  lieutenant  de  Monseig:neiir  i 
Navarre  e§  parties  de  Fraacc  et  de  Normandie. 


(F» *tf,)  Deniers  poiés  à  pluseurs  personnes  qui  ont  esté  Ueute- 
nans  de  Monseigneui'  et  de  Mooseigneur  le  Captai ,  sur  c#j 
qui  leur  estoit  deu  à  cause  de  leurs  offices  de  iieutenans. 


A  Messirc  Baudouin  de  BeaulOj  lieutenant  de  Monseigneur  le  Cap-1 
tal,  lequel  prcïioil  à  cause  de  loffice  de  lieutenant  c  franz  par  moh , J 
comme  a[)pcrt  par  copie  des  lettres  de  Monseigneur  !e  Captai  donné<?fI 
premier  jour  de  février  CCCLW,  U  fut  payé  sur  ce  qui  li  povoit  ou? 
pourroit  estre  deu,  par  ii  de  ses  quittances,  lune  du  ivir  jour  de 
may  GCCLXVll  contenant  c  franz,  laulre  duiv«jourdejuing  CCCLXVfl 
contenant  cïui  frans,  font  cez  parties  u^uii  franz. 

A  Mcssire  Ligicr  d'Orgcssiu  ,  ehevalierj  lieutenant  de  Monseigneur„,| 
comme  appert  par  ses  lettres  données  \'  jour  de  juing  CCCLXX^  ctj 
pour  les  despens  et  missions  que^  pour  le  fait  de  lieutenaut>  il  pour-] 
roit  avi>ir  à  soasteiiir,  li  ordeiia  Monseigneur  prendre  et  avoir  ehascun 
moiz  r.  frans  jusque ïs  à  tant  que  autreinenl  en  eust  ordené,  dont  il  li 
fu  fait  compte  depuiz  le  dessus  dit  \-  jour  CCCLXX  jusques  au  x*  jour, 
de  décembre  ensuivant .  qui  font  vi  moi^,  valent  vi*^  frans ^  desquieuUI 
li  fu  poié  par  moy,  par  tiii  de  ses  quittances ^  n%  frans.  Et  soîl  lae-J 
moire  que  par  Messiro  Eslienne  Girard  li  fu  poié  le  reraanant,  dont  je' 
ne  faiz  recepte  ne  mise  pour  ce  que  le  dit  Messrre  Est»  en  ne  na  point 
compté, 

A  Eerrando  d'AyeiUj  cappitaine  de  Chcrebourg,  lieutenant  de  Mon-I 
seigneur  le  Claptal,  pour  certaine  ordenauee  qui  li  fut  faicte  par  moul 
dit  seigneur  le  Captai,  par  laquelle  il  pr^^ndroil  pour  chascun  moiz  âf 
cause  désire  lieutenant,  ouHre  les  gaiges  quil  prenoit  pour  la  garde] 
du  dit  lieu  de  Cherebourgj  l  frans,  comme  appert  par  la  coppie  des  J 
lettres  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  qui  furent  données  vu*  jour  doc- j 
tobre  CCCLXVIll,  le  premier  moiz  commençant  le  jour  du  daté  des] 
dictes  lettres  J  pour  ce,  pour  les  deux  premiers  moiz,  par  quittance  du  | 
dit  Ferrando,  pour  cliascun  l  frans,  valent  c  frans, 

A  Messire  Jehan  de  Tilli,  chevalier^  liiuilenanl  de  Monseigneur  le 
Captai,  auquel  pour  son  estât  de  lieutenant  et  pour  chevaucher  à 
gens  darracs  sur  le  \m%  pour  la  seurté  dicellui  païz,  fu  unlené  pafj 
moiz  XL  frans  à  prendre  sur  les  parroisses  des  sergenleries  de  VaU^ 
loignes.  Pont  l'Abbé   et  Riaumonl,  oullre  les  taillies  quil  paioieni' 
par  moiz  par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches,  lieutenant  d0 


—  ii5  — 

Honm^nem  le  Qiptal,  donné  xi*  jour  de  janvier  CCCLXVlll,  pour  ce 
depuis  le  premier  jaur  direllui  mois  de  janvier  jusqaes  au  derrain  jour 
dBi)USlCCCLXIX,  qui  hmi  \m  moii,  par  quiltîince  du  dit  Messirc  Jehan 
donnée  x*  jour  davril  CCCLXXI^  pour  chascuo  diceula  moiz  il  frans, 
valent  iirxi  frans  (1). 

Au  dit  Messire  Baudoin,  par  sa  lettre  du  ïvii»  jour  de  may  CCCLXVll, 
^frans  (î). 

Som me ,  vi  i  i^injo  i  r  ira  n i . 


(Fo  «',)  DiSKiERS  poiës  à  pluseurs  personnes  pour  le  vuideraent 
de  pluseurs  forteresses  estans  en  la  terre  de  Monseigneur 
et  ailleurs. 

A  Messire  Henri  de  Thieuville,  qui  baillez  et  poiex  li  furent  à  S^  Lo 
par  Jehan  BlovilJe  et  Thomas  Veullove,  pour  faire  poiement  à  pluseurs 
Aliglois  sur  le  rachat  et  vuidement  du  fort  de  Telle  quil  avoient  tenu 
et  y  avoienl  demouré,  |>ar  lequel  vuklement  les  habitans  et  subgés  de 
Mons«ngîieur  en  ses  viconlés  de  ConsLanees  et  Carenten  furent  tautés 
et  assis  h  v**  escus,  et  dont  il  est  rendu  en  recepte  eu  ce  présent 
compte  v*»iri,i]  CSCU9  \  quart,  fut  pr*ié  [Kir  les  dessus  dis,  comme  ap- 
pert par  lettres  de  r  Lrtifrjcalif>ii  de  MoUî^^igueur  labbê  de  Chère  bourg 
et  quittante  du  dit  Mes&ire  Ik-nri  de  Tldeuville  donnée  à  S^  Lo  xxi« 
jour  de  may  CCtlLXIj  uii*'l  escus  (3). 

A  Messirc  Olivier  de  Mauny,  cappitaine  pour  lors  de  la  ville  et  chas* 
lelîerie  de  Careutttn  pour  U*  Rny  noire  Sire,  auquel  i\  estoit  deu 
v**  frans  pour  le  teinie  de  la  S'  Jehan  CCCLXV  pour  composition  faicte 
avec  lui  par  les  genz  de  MiMiseigiieuf  fiour  les  raencons  quil  deman- 
doit  ou  paiz  de  Costentin,  si  comme  il  appert  par  lettres  de  Monsei- 

eur  d*Avrenche^,  qui  par  yceiles  tesmoigne  la  dicte  somme  à  li 

fie,  et  aussi  par  yceiles  appert  qui!  duuiia  très  lors  maridement  à 
Jehan  Rloville,  receveur  de  Vaîloignes,  de  poier  au  dit  Messire  Olivier 
yceUe  somme,  et  pour  ce,  par  pluseurs  de  ses  quittauces  et  dautres 
f|iii  pour  li  les  reciîurent,  ycetles  rendues  k  court,  li  furent  poici,  comme 
il  appert  par  ycellesj  v"  frans. 

Au  dit  Messirc  Olivier,  sur  certain  reste  à  li  dcu  pour  le  derratn 
vu  i  dément  de  Carcnlen  par  certain  trait  té  fait  à  lui  par  Monseigneur 


^|>  AMSVQir  60  Jvhtn  Bloviiic  &  rendu  CMtie  crouû  de  recette. 
(f)  Rayé,  qimr  il  «iont  repria»  o.tt  lu  premicn*  ligne. 

fl)  Soit  rcti  oii  len  rem  Mes&iro  J*  Climi^nce  en  aa  rccf'pte,  c&r  len  ne  l(*  |>iiot  trou- 
*vf,  EHiT  e»l  rwMlue  ou  ïxitii*  frnillet. 


Lm  <k  5««VR ,  ÎKn  <t  ùatÈtmami  et  Jkmstaemem,  tm  Un 
fJJJLSS,  fa  yM:  par  G.nrt  <i^  Cn^ja.  w>jQ;e  i?  VatlsM^nes  po«r 

ti«,  par  c^'janDaib'kaKfit  •»!  •>r«kfkuieie  <ie  ^ahèé  àt  CbeirelHwr]^,  a 
e&czuiK  ;:  ^pÇ*^  pv  izsL>i:aK:Qt  de  «i.t  7i^  et  Hâsâre  iehin  4t 
TUli,  lietitetthot  4a  dit  M-zOa^ieikÊiir  HeàBiPr  L>tS;  d^ioDé  xi^  jour  de 
fern^r  CCCLXV,  annkrxé:  parmj  lu  px'olle  «jo^uel  SMit  ffuHrtiow 
p^oseurs  aJ9tnLi  (orties  pxée»  |F><ir  TOcliai  traitsê ,  ocât  aâsaTocr  ao  dit 
MfiSéiTt  fÂnitT  et  aotres  p»'jar  loi  ;:r*r:ir=^r-^i^^  fnns  ;  et  en  pl»- 
ieors  aotre«  partira  CiOt^tiue»  oa  dit  n.*>afle,  par  coaunandeiBeiit  H 
ortkoaoee  do  dit  abtié,  •rt^moie  desêo»  ^  ks  parties  esoipies  en  bffia 
de  œ  pft»&iil  o'iiDpte ,  ^it  frans  i  tiers  ^  d. .  Poor  lesquelles  partis 
poier  fat  ieré  en  U  Tir^/ote  de  Valtoiinies  ▼*vii5xii  finns  et  demi,  et 
rendaz  en  reœpte  eo  ce  présent  compte  ci  devant,  pixir  ce  que  oa 
précèdent  compte  de  cestoy  nen  est  lait  aocaoe  recepte  ne  mise,  oene 
peost  estre^  pour  ce  qœ  le  dit  Tiojnte  a  fait  o>mple  dicelles  parties 4 
Messeigneure  ou  mois  de  janTîer  CCCL.W'H.  Font  ensemble  cez  par- 
ties poiées,  comme  appert  par  le  dessus  dit  rooalle  et  mandement, 
fifi"in<tiii  franz  tu  k  ii  d. 

A  Messire  Bertran  Doguesclin,  sur  la  somme  dexmi"  frans  àli  deoi 
et  promis  à  poier  ja  pieca  pour  rendre  à  Monseigneur  ou  à  ses  gens 
poor  Ii  le  chastel  et  Tille  de  Carenten  que  tenoit  le  dit  Messire  Ber- 
tran pour  et  ou  nom  du  Roj  de  France,  Ii  furent  poiés  et  à  antres 
pour  Ii ,  oultre  et  aTec  les  sommes  à  Ii  poiées  aude^ant  de  cez  som- 
mes ,  les  parties  qui  ci  après  ensuÎTent ,  cest  assavoir  par  sa  quittance 
du  m*  jour  du  moiz  daoust  CCCLX\',  11^  escus  de  Philippe,  valent, 
à  xu  d.  moins  que  frans,  ix"i  frans.  Item  par  une  autre  quittance 
donniji;  XX*  jour  daoust  CrXL.VV ,  mil  frans.  Item  à  Messire  Olivier  de 
Maiiny,  fiour  et  ou  nom  ciu  «lit  Messire  Bertran ,  par  sa  quittauce  de 
XI*  jour  de  janvier  CCCLXV,  sur  la  somme  de  x"vii*^  frans,  demourant 
des  xiiii"  dessus  diz,  et  aussi  pour  la  somme  de  iiii*^  frans  que  avoit 
promise;  s^,-cret^,'ment  et  pour  certaine  cause  Monseigneur  Messire  Lots 
de  Navarre,  frère  et  lieutenant  de  Monseijrneur,  au  dit  Messire  Olivier, 
v"vfi'L  frans.  Item  à  Messire  (luillaume  Lalemant,  qui  poiez  Ii  furent 
pour  et  ou  nom  du  dit  Messire  Bertran ,  sur  et  en  déduction  de  la  dicte 
5r>mme  que  Ii  assigna  prendre  Rol>ert  Dubrueil,  comme  appert  par  sa 
lettre  du  xxvc  jour  de  septembre CCCLXV,  et  par  quittance  du  dit  Ale- 
mant  du  xxvi«  jour  ensuivant,  iii*^  frans.  Font  ces  parties  vii^h^^xl  frans. 

Item ,  qui  pour  et  ou  nom  du  dit  Messire  Bertran ,  et  en  déduction 
de  la  dessus  dicte  somme,  fut  poié  à  Messire  tustace  d'Aubichicourt, 
par  im  quittances  de  Ii ,  la  première  donnée  xxv«  jour  daoust  CCCLXV, 
contenant  iii'l  frans,  la  ii'^  donnée  m*  jour  de  septembre  prouchain 
ensuivant,  c^mtcnant  xx  frans,  la  m"  donnée  vu?  jour  du  dit  moiz, 


—  «47  — 

I  Càfitenant  ix*^iixTrans  cl  demi*  et  la  iniT  Honnécxnn'jourdti  diLmois, 
^natenant  u^  Trans;  Ibnl  ces  [lailies  \iiiriiii"ix  frans  el  demi, 
Pntenij  qui  pour  et  ou  nom  du  dit  Messiru  Ocrlran  ,  cl  i:n  déduction 
de  la  dessus  drctc  soranie,  fu  poié  à  Orlhoogo  de  Saraburu  et  Ochusco 
de  la  Sague,  cscuiei'S  de  Monseigneur  Messire  Loys  de  Navarre,  et  par 
^n  mandement  du  vu*  jnur  de  septembre  CCCÎ.XV,  et  fiar  quittance 
du  dit  iJchusco  cl  Ferrando  d'Ayenz,  procureur  du  dit  Ortbim|»o,  du 
I  XI'  jour  du  dit  nioiz,  au&quielï  Messirc  Rertran  les  devoil  pour  la 
racncoD  de  Mcssirc  Guillaume  Duguescliii,  son  frère,  leur  prisonnier. 
If  frans  ,  et  à  Henri  Cormie ,  escuier  Angloiz,  par  sa  quittance  du 
(imier  jourde  septembre  CCCLXV,  |)our  sa  j*art  de  la  racncon  du  dit 
rGuitlaume,  v^frans,  font  ces  parties  u"  frans. 
iSomme^  xK*'iin"ii  franz  lu  quars  ji  s.  ii  (h  et  uh^l  escuz. 


\si,)  Despense  faicle  à  cause  de  guerre. 

Girard  LefranCj  par  mandement  de  Messîre  Baudouin  de  lleaulo, 
itaine  de  Nougenl  le  Roy,  et  Guerarl  Mausergenl,  lieutenant  de 
iscigneur  le  Captai,  donné  xii*'  jour  de  juillet  CCCI.XVH»  pour 
ire  de  plates  quiestoienl  Messire  Ikgnaull  de  (iuicliain^ille,  les- 
TTielks  furent  prinses  jjar  le  sergent  en  la  me  sort  du  dit  (orard  après 

Kommenccraent  de  la  guerre  lan  LXIIII,  et  les  avoil  le  dit  (jirard 
lever  et  prendre  dit  dit  cbevatier  audevant  le  commencement  de  la 
rre  par  manière  de  exceciilion  pour  certain  argent  que  devoit  le 
dît  cbevitiier  aii  perc  de  la  femme  du  dit  f.irard  ,  et  furent  le i liez  à 
un  homme  pour  la  delTense  de  la  ville  d'iivreux,  et  depuis  le  dit  Gi* 
^uti  reqiusl  excccution  sur  le  dit  cbevalicr,  pour  ce  que  aucune  rcsti- 
^■lon  ne  avoit  eue  des  dictes  plaies,  lequel  cbevalier  sop(M)sa  disant, 
^Rz  que  autreflbiz  ses  biens  avoit  esté  prins  et  levez  jusquesà  la  dicte 
somme  par  li  dcueet  par  main  de  justice,  il  nesloit  tenu  h  li  en  aucune 
manière,  et  par  ce  est  le  dit  Girart  débouté  de  son  exeecution  et  con- 
datnpné  h  sen  cesser,  et  pour  ce  ;par  le  dit  niaudement  tue  fu  mande 
poier  le  dit  Girard  de  la  valeur  des  dictes  plates,  pour  laquelle  valeur 
I  II  fu  poié,  ccmune  appert  par  sa  quittance  du  ixvi^  jour  de  novembre 
JCCCLXVII,  vu  frans. 

I  A  Jehan  de  Soissons  dit  Trompeté,  par  mandetnent  de  Monseigneur 
I  le  Captai  donné  xr  jour  de  novenibn*  lan  CCCLXVl ,  pour  dcspens  que 
jfist  Messire  Guillaume  de  Hraquemont  à  Evreux,  au  commencement 
jde  la  guerre  qui  derrainement  a  esté  entre  les  roys,  dcsquieulx  des- 
ins  le  dit  Trompeté  le  delTroya  par  le  commandement  de  mai  sire 
>  Dutertrc ,  comme  certeffie  le  Imîlli  d'Evrcux  par  ses  lettres  acou- 


—  îl*  — 

I  dit  HBBéeiiMiit.  qsi  ^ms  h  fareaC  pv  a  fHttBKK  éa  un* 
ymr  dft  KfiAembre GCtLlVII ,  i  fnns  (lu 

A  MesBire  JaqiKS  Frotsâirt ,  quant  il  fat  leveno  «le  s 
Eneux,  km  il  aToit  esté  prins  à  Oodierei  ea  b  coopugBie  de  '. 
gneor  le  Captai  y  qui  preste  li  fo  pour  ce  qmï  oaTVMt  de  tfom  i 
daçtai  ne  de  qoo  j  iiii>iiter  sot  ne  son  valkt  pour  ses  aler  ea  Goilea- 
tin,  cest  assavoir  que  li  presta  maislre  Hkkd  Donnt,  zn  &■■•, 
Meâôre  Jehan  R«j96i^Dol,  i  frans,  le  Ticoate  d'Cvrevi,  xx  fnfls,  et  k 
Tîconte  d'Orbec  pour  un  chenal,  tu  fr.  ;  valent  en  parties,  «|iii  poiés 
leor  forent  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai  dcMiné  xzf*  joar 
de  nofembie  CCCLIVI  et  par  quittance  .  l  frans  .  i). 

Pour  poaldre  à  canon  qui  par  lordenance  des  gens  da  conseil  de 
Monseigneur  fn  delifrée  au  cappitaine  de  Berna;  aprè»  les  aonvelks 
de  la  prinse  de  Monseigneur,  nu  frans. 

A  Estienne  Denis,  pour  un  roncin  que  Monseigneur  d*ATrenclies  fist 
prendre  et  deliTrer  à  un  des  compaignons  de  Ferrando  appelé  Radii- 
guilles,  pour  senrir  Monseigneur  contre  les  Bretons  qui  estoient  à  Cfaun- 
peauU  et  à  Gênez,  et  prisié  xxiui  frans,  lequel  roncin  à  la  revcme 
du  dit  Radriguilles  fo  rendu  an  dit  Estienne  morfondu  et  deiompo  d 
greré  tellement  que  on  esperoit  que  jamez  ne  sen  peust  aider,  a 
comme  tout  ce  est  tesmoigné  par  lettres  de  Monseigneur  d^AnenclMS 
données  ztii«  jour  daTril  lan  LXVIII ,  par  lesquelles  il  mandoit  fiûre 
restor  au  dit  Estienne  à  cause  dicdui  chenal,  xv  frans  (3). 

Pour  pluseurs  despens  faiz  par  Ferrando  d'Ayenz,  cappitaine  de 
Cherebourg,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai ,  en  alant  de  Cberc- 
Bourg  à  Carenten  pour  cnvoier  à  Munseiîrneur  le  Captai  gens  dann€S 
que  il  li  avoit  mandez  li  envoier  par  roestre  Michel  Durant,  et  aussi  en 
alant  au  Mont  S»  Michel  à  Icncontre  de  Muns«Hgncur  Jehan  Chandos 
qui  venoit  en  Costcntin,  où  il  ala  à  la  compaiîrnie  de  x  hommes  dar- 
mcs,  VIII  arrhiers,  leurs  vallcsot  chcvauli,  pour  seurement  compai- 
gnicr  ledit  Chandos,  et  fu  le  dit  Ferrando  en  yceulx  voyages  m  jours, 
si  comme  appert  par  lettre  donnée  xxiiii«  jour  de  raay  lan  LXVIll,  les 
parties  diceulx  despenz  contenuz  en  un  rooulle  parmy  lequel  le  dit 
mandement  est  anniexé,  lxïii  frans  xi  ?.  un  d. 

A  J(;han  Martin,  verdierde  Briquel)ec,  pour  deux  chevaulx  que  Mar- 
tin Ruiz  d'Ayvar,  cappitaine  du  dit  lieu ,  ot  de  li ,  lesquieulx  furent 
perdus  à  la  bataille  d*Estanllcvillc  et  poiez  au  dit  Jehan  par  mandement 
de  Monseigneur  Messire  Loys,  lieutenant  de  Monseigneur,  donné  xx* 

(«)  /).  niand, 

(3)  D.  mand.  Lo*".  et  recuperentur  8uj)er  ipsos. 

(Ti  Riyé,  quar  il  est  reprins  ou  chapitre  dachal  de  chevaux. 


—  î<9  — 

Jôur  davril  CCCLXVt,  el  quittance  du  dit  vcrctier  donntki  xxvni*  jour 
de  novembre  CCCLXVll^  xlv  frans  (1). 

A  Jehan  le  Guernelier,  par  mandement  de  labbé  de  Cheretyourg  du 
XXI*  jour  davril  CCCI^XIX  après  flasques,  pour  pluseiirs  despenji  et 
voiages  quil  avoit  faiz  du  rommandemenl  du  dit  abt»^  »  de  Mcssire 
lehân  de  Tilli  et  mitres,  tant  à  Saint  Sauveur  comme  ailleurs,  pouf 
ipluseiirs  bcsoignes  touchans  Moiisei^eur  et  son  paîï,  x%  frans- 

A  Navarre,  roy  des  heraiix  de  MoDSeiçneur,  par  mandement  de 
labbc  de  Chcrebourg  du  xviir  jour  de  décembre  CCCT.XVlUj  pour  aler 
devers  Messire  Jehan  (Ihandoî^  en  Guyenne,  pour  li  monstrer  eomment 
kl  gcnz  des  cura paigfics  ipii  estoient  à  Chasteau  Gontier  avoient  couru 
Je  païz  de  Costenlin,  essayé  à  prendre  la  ville  de  Cliereliourg  et  comme 
€ulz  avoient  prins  pluseurs  prisonniers  et  mejiez  audit  Chasteau  Gon- 
tier, sur  la  seurté  que  avoil  donnée  au  dit  païz  le  dit  Cliandos» 
îtx  franz  (i). 

^  A  Chardin  Estienne,  pour  ses  gaiges  de  x  frans  le  moiz  que  li 
ordena  Monseigneur  prendre  el  avoir  pour  les  perles  et  douniaiges 
quil  avoit  euz  et  affin  quil  pouisl  mielx  soustcnirson  estât,  en  cessant 
1%  flourins  que  li  avoit  donnez  Monseigneur  [laran  à  volenté,  eonime 
appert  [lar  ii  mandcmens  de  Monseigneur^  km  donné  à  Pampelune 
vie  jour  de  deecrabre  CCCLWIII  cl  lautrc  donné  w*'  jour  de  septembre 
CCCLXIX,  auquel  fu  poié  par  pluseurs  de  ses  quittances,  depuis  le 
m*  jour  de  décembre  CCCÎ.XVHI  dessus  dit  jusques  au  premier  jour  de 

g  y  CCCLXXt  VI"  XV  franz. 
bl  Bourtde  Bretolj  par  mandement  de  Monseip^neur  leCjpUil  donné 
Biicr  jour  de  janvier  CCCLXVI,  contenant  autres  parties,  lî  fu  poié 
pour  reste  de  cent  fnms  qui  promis  li  avoient  esté  pnur  un  pappicr  du 
reste  et  des  raencons  de  Girenten  du  temps  dos  Bretons,  que  li  donna 
Messire  Olivier  de  Mauny  et  lequel  il  rendi  à  labbé  de  r.liereb<*urg, 
î\  frans,  et  pour  despeus  et  missions  faiz  par  le  dit  Bourt  par  certain 
temps  en  altendaut  que  len  li  tiailtast  le  furt  de  Benicrvillej  à  quo}  il 
fa  pieca  ordené  cappitaine,  nii»»  frans;  font  cez  parties,  qui  poiées  U 
forent  par  sa  quittance  contenant  autres  parties,  donnée  xxvni*' jour  de 

BvierCCCLXVll,  c  frans  (3), 
I  Guillol  Charnel,  pour  certains  carreaux  et  pierre  de  taille  qui 
Rit  prins  de  lui  à  faire  pierres  dengin  pour  recouvrer  le  chastel  de 
Valîôignes.  comme  api>ert  par  mandement  de  Monseigneur  le  C-aplal 

F  (1)  Ita^L',  qunr  i)  sont  ruprina  ou  compte  prec«d0Dt. 
'   (9)  Ikijë^  qu^r  tl  est  reprin»  iuil{;ur&, 
Ci)  Le  mandement  rendu  vu  deniers  paiez  pour  te  *itgû  du  Mouim* 


donné  v*"  jour  de  décembre  CCCLXVI,  par  ii  quiltances  du  dit  Guillol^ 
m  frans  {\  ) . 

Pour  un  logez  que  fisl  faire  Marliti  l'Ours,  pour  lors  iriconte 
CareulcD  et  receveur  des  tailles  de  Costcnlin,  ou  chastel  de  Valloignes 
pour  faire  ses  rec^sples,  du  commande  aie  ni  de  Monseigneur  Meââîr 
Loys  de  ^Javarre^  comme  appert   par  mandement  de  Monscîgiïcui 
d'Avrcnches  annîexé  par  les  parties  des  mises  que  cousla  le  dit  logei; 
donné  vu*  jour  de  janvier  CCCLXVIll,  xi  frans  i%  s,  vin  d, 

A  Raoul  A  visse,  Jehan  Pretel ,  Guillaume  Colete,  Jeîiati  le  Berruicp^ 
Jehan  Lebas^  Thomas  Ybert,  pour  ei  ou  nom  de  Ilaoul  Yberl,  Jehail 
Yon,  Jehan  le  Gascoing,  Colin  Fretel,  Ricarl  Le[>oii,  Jehan  Go 
clerc,  Jehan  Gosse,  Jehan  Ysorc,  Michel  Larquier,  Guillaume  de 
Marres ,  de  la  parroisse  de  Si  Cosmc  tkt  Mont  ^  pour  une  taacUc  d^ 
XLV  pcrques  de  diqueries  sur  la  rivière  d'Ouve.  alluéc  aus  dessus  dij 
par  Martin  FOurs  en  la  présence  de  Thomas  Venllove ,  procureur  d«^ 
Monseigneurj  et  de  Thomas  Yhert,  serg^cnt  do  lieu>  à  ce  commis 
Monseigneur  le  Tapl^il  ;  et  fui  le  dit  alloa^c  bany  et  crié  à  rabat,  cotnn 
tout  ce  appert  par  le  mandement  de  Monseigneur  le  IZaptal,  Icllrç  i 
lesmoignaiicc  des  dis  procureur  et  sergent^  cl  î>ar  tpiîltauce  desdcssu^ 
dîz,  et  non  prins  ou  compte  ordinaire  de  Martin  TOurs  du  terme  dd 
tVtsques  (XCLXIX,  comme  Messeigneurs  des  couqHes  raotit  escnpt  su^ 
le  doi  de  la  dicte  quittance  le  ii*  jour  daoust  CCCLXXl  ^  pour 
XI  frans. 

Au  Sire  de  Btcnfaite,  par  mandement  de  Monseigneur  le  CapU 
donné  ir  jour  de  janvier  CCCl.XVI,  pour  li  aider  à  avoir  guet  pour  i 
maison  de  Bien(;ntte  garder,  pour  un  an  commençant  xi*  jour  de  jan 
vier  dessus  dit  et  finissant  x*^  jour  de  décembre  ensuivant,  parqiiîllanc 
du  ï"  jour  de  mars  CGCLXVII,  xxx  frans. 

A  Jehan  Dani,  bourgoiz,  et  v  autres  hommes  darmes  que  Monsci^ 
^neur  le  Captai  envoia  à  Orbec  pour  la  scurté  et  defleusc  du  fort  dul 
lieu,  pour  la  double  des  gens  des  corn paignes,  fu  poié  pour  leurs  gaig 
par  mandement  de  Munseigneur  le  Caplal  donné  ixii*  jour  de  sepiembn 
CCCI.XV1II  et  par  quittance  du  dit  Jehan,  xixvi  frans. 

Pour  plu&eurs  despcns  faiz  par  les  gens  de  Monseigneur,  tantàVaî-' 
loignes  comme  aiileurs,  et  par  plus*  urs  journées  et  en  pluseurs  lieux 
où  il  furent  assemblez  p>ur  cause  dti  traitié  fait  avec  les  gens  du  fart 
de  Bareflen  et  pour  le  viiidement  diceluy,  yceulz  despenz  contenui 
en  un  rooullc  signé  de  la  main  de  Messire  Jaques  Froissart,  secrelâif 
de  Monseigneur,  parmj  lequel  fe  mandenieiil  de  labbé  de  Cbci-elxiuq 
donné  nu''  jour  de  septembre  CCCLXl  est  anniesé,  comme  appert  ] 


(i)  D.  qtiitt.  dtr  %%ki  fr. 


—  m  — 

yeeluy,  vîiî»«vï  royaulx  et  «"ivni  L  \vi  s.,  royal  fiuur  \iu  s.  t., 
valent  ix**  royttulxdemi  v  s.,  valent  cez  ii  prlies  hi^ilvi  royaulx  demi 
et  V  s.  tournois. 

Pour  despens  de  Monaigneûr  labbé  de  Chercbourg,  de  Messire 
iehaii  de  Boutemonl,  Mesîsin^  Roberl  d'Olreville,  chevaliers,  Guil- 
laume Piquet,  Guillaume  Pirott,  tscuiers,  Rogier  Mahieu  et  Haoul 
rErnperiere,  bourgoîs  de  Vaïloii^'nes^  faiz  à  S"^  Sauveur,  ùiiquel  ils 
furent  ordenez  estre  el  demeurer  en  bostage  jusques  à  tant  que  la 
(F*  B3)  soume  qui  acordue  fu  aus  Angloiï  dudit  fort  de  Bareffleu 
pour  le  vuidetoent  dicciui  în  poiée ,  comme  appert  p«ir  mandement 
dudit  Monseigneur  labbé  donné  x*  jour  de  septembre  Tan  LXl, 
mi"xjx  1.  XVI  d.j  royal  pour  xiv  s»,  valent  lxxix  royauU  i  quart 
1  denier. 

Pour  despeni  faiz  à  S*  Sauveur  par  Rcgnaut  de  la  Haye  et  autres 
avec  li ,  oudit  lieu  en  hoslage  jusqups  à  ce  que  la  somme  de  u*  escu2 
qui  acordée  fu  aus  Aiiglois  qui  lenoîenl  le  fort  de  GrafTart  fut  poiée, 
comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  labbé  de  Cberebourg 
donné  xvr  juur  de  septembre  ian  LXl^  lxvii  1.  xvi  s.  vm  d.  L,  escu 
pour  XX  s.  t. 

Pour  pluseurs  despeus  faiz  par  les  genz  de  Monseigneur  à  cause  de 
la  composition  faille  avec  les  Angloiz  de  S'  Sauveur  de  certain  reste 
qui  leur  estoit  tîeu  ou  païz  de  Costentin,  pour  le  temps  que  Messire 
Thomas  de  Hullaude»  cbevalier  angloii,  estoit  cappilaine  el  gouver- 
neur des  ùit  Aiigtoiz  otidît  païz  de  i^osleritit)  ^  lez  parties  en  un  rooulîe 
lé  de  la  main  de  Messire  Jacques  Froissarl,  secrétaire  de  Monsei- 

!ur,  avec  un  mandemenlde  Monseigneur  labl>é  de  Cberebourg  donné 
nii*  jour  doclobi-e  CiXLXI,  vii"x  royaulx  et  nii"x  I.  xix  s.  xj  d,,  escu 
pour  iiiii  s  ,  valent  lxxii  escuz  iis.  vi  d,  el  vu"x  royaulx. 

A  Guy  Quieret,  pour  certains  despenz  faiz  par  lui  en  la  poursuite 
de  xii*^  tlorins  quil  avoil  prestez  potir  la  finance  ordenée  pour  S*  Sau- 
veur, comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  Messire  Pbilippe 
du  XII*  jour  davril  QXLXIII  et  quittance  dwdit  Guy  du  xvi«  jour  dudit 
moiz  ensuivant,  xvni  escuz  de  Philippe,  valent  xxii  escus  el  demi. 

A  Jehan  Fouran,  pour  certains  despens  faiz  par  Monseigneur  l'abbé 
de  Cberebourg,  Messire  Jaques  Froissart  et  autres  des  genz  de  M<in- 
leigneur  par  vm  jours  à  Valloignes,  où  ils  furcut  pour  o»r  les  comptes 
du  vieonte  de  Valloignes  et  du  viconte  de  Carenten  des  receptes  fatttes 
par  eulï  en  leure  vicontés,  tant  de  lescu  pour  feu  que  de  la  fmance 
ordcnée  pour  S*  Sauveur,  cumme  appert  par  mandement  de  mon  dit 
seigneur  labbé  du  xxiiii*  jour  de  novembre  Ian  LX 111  et  quitliioce  dudit 
Fouran  du  vi*  jour  de  décembre  ensuivant,  i\  royaulx  et  ni  t'scuz  de 
Philippe^  qui  valent  m  escuz  de  Jehan  et  xv  s. 


—  ut  - 

Voi\T  des|>eiiâ  de  Monst^igneur  lîibbe  de  Gherobourg  el  autres 
geiiz  tie  Monseig^neur  faiz  h  Valloigncs  uu  miiîz  davril  CCCLXI11I« 

il  furent  assemblez  pour  ordûiier  certaitic  taille  pour  le  vuifiemt^t  < 
La  Hochelle,  comme  appert  par  man<kiiienl  dudit  Monsei^eiir  lab 
du  derrain  juur  davril  laii  LXIUI,  vm  U  xvui  â,  im  d,,'  Djyal  poil 
XXV  s,,  valciil  VI  rfivaulx  i  quint  x  d* 

A  dan  Guillaume  Jaunes,  lesquieli  il  avoit  baillei  et  U^rei  à] 
sitii  Th(*inas  Kail  Néant  pour  la  deapense  de  Messire  Lojs  de  Nava 
pour  le  temps  des  sièges  de  Manneville  et  <le  Valloi;?ne8,  comme  ap(»ert  ~ 
par  son  mandement  iloimé  xxvu"  jour  de  septembre  CC<.UJtV,  et  Icfr- 
quieh  fiireol  rendiiz  audit  Messire  Guillaume  Jannes  par  sa  quittance 
du  X"  Jour  de  mars  oudit  an,  uni  quartiers  i  b.  de  froumeni,  mesure 
de  Briquëbec,  et  un  quartiers  i  b,  davoine  à  la  dicte  mesure,  readui 
ou  cotnptc  Jebau  Blaville,  receveur  de  Valloignes,  au  terme  de  Pas4|ufâ 
lan  CiXLXV,  xxviii  s.  pour  quartier  de  Trou meot  et  xiin  s.  pourquJir- 
lier  davoiue,  vaull  tout  ciiii  L  iiii  s,  vi  d,,  franc  pour  xixt  s.  viu  d., 
valent  inj^mi  frans  m  quars  demi  t  d,  ob,  (t). 

Pour  despenz  de  Monseigneur  labbé  de  Cherebourg,  Messire  Rlowl 
de  Beaucbanip,  Messîre  Jaques  Fruissart,  Messire  Baudouin  de  S*  PoL 
le  viconte  de  Valloignes,  k'  vicontc  de  Carenten.  le  receveur  <1* 
Valloignes,  leurs  genz  et  chcvauh  et  pîuseurs  des  autres  ji^eni  de  Mon- 
seigneur illcc  assemblez  pour  lassiele  du  derrain  poiemenl  de  Mesêirt 
Bertran  Duguesclin  pour  le  vuidement  de  Careoten,  où  il  furent  pir 
XV  jours  finans  xvi«  jour  de  janvier  CCfLXV,  ini"xvn  frans  xî  ?.  Item 
à  un  message  qui  porta  leltres  en  Navarre  devers  Madame  la  Royne, 
ij  frans.  A  Monseigneur.  Raoul  de  Beaucliamp  sembïablemeni  pour 
faire  ses  despens  alant  h  GasTay  et  à  Mortaing  pour  les  besoipes  de 
Monseigneur*  xii  frans;  font  ces  parties  contenues  en  une  cedulle  par 
laquelle  les  lettres  de  Monseigneur  labbé  de  Cherc bourg  sont  annieié^j 
donnée  xvi"  jour  de  janvier  CCGLXVj  valent  Icstlictes  parties  a  frâni 
el  u  lïers. 

A  Messire  Jaques  Froissart ,  secrétaire  de  Monseigneur,  pour  dé- 
pens de  lui,  ses  valiez  el  chevauh,  faix  durant  le  siège  du  Hourac  en 
alani  en  pîuseurs  lieux  du  commandement  des  genz  de  Monseignetif 
pour  le  fait  dudit  siège ,  comme  appert  par  sa  quittance  du  xx»  jour  àc 
février  GGCLXVi ,  xxvt  frans. 

Pour  despenz  dun  message  envoie  en  Navarre  pour  le  fait  du  Hotoit 
et  du  Pont  {î'Ouvc,  x  frans.  Pour  despens  de  Messire  Guillaume  de  la 
Haie,  Messire  iaques  Froissart  et  Jehan  Bloville,  faiz  en  alant  de 
Garcnten  a  Neauhou ,  où  les  diz  messagers  Jaques  et  Bloville  furent  eu 
liostage  tant  que   la  linance  deue  pour  le  Pont  d*Ouve   fust  (ioîee, 


(1}  Rft|è,  <|uiir  tJ  est  reprii»  on  ecm^te  pretiKfeai. 
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où  cuU,  liiurs  gcîiz  el  chevaulï  fiir^nl  (>ar  vi  jours,  vu  frans;  iH  pour 
un  foessage  envoie  à  AlorUiiig,,  k  Avrenehes  et  en  Hretai^ie,  pour 
OToir^nsdanues,  in  Irans.  M^mk^iii  ccb  trois  parties,  coranQe  ap(>ert 
par  maruiement  de  Monscigrieur  d'Avr^iichcs  et  Fetrando  d'Ayenz, 
lieulenaiis  dt*  Monseigneur  le  Captai,  douué  iiyh»  jour  de  mars 
CCCLVl,  nfrans. 

A  Jaquet  Poignant ,  poyr  despeni  faiz  à  Bernay  par  Messeigneurs  les 
lieulcnans  de  Muriseif^neor  le  Captai,  où  il  furent  pour  veoir  el  visiter 
la  furlcreHse  cl  les  g:ens  dannes  du  lieu  ^  cl  awssi  pour  pluseurs  autres 
besoignes  luuchans  Monseigneur,  eommc  appert  par  raandemcnl  de 
lues  dià  séig-neurs  les  lietitcnans  donné  xii"  jour  de  may  CCCLXVII 
el  quittance  dudit  Jaquet  du  vi^  jour  de  nuveuibre  ensuivant,  ïxini 
frans. 

Pour  les  despens  île  Perrando  d'Ayenz,  cappitaine  de  Cherebuurg, 
ri  de  pluseurs  gens  darmes  eu  sa  cnni|»aifi:nie ,  lesquielï  furent  à 
Carenten  par  xx  jours  commencaiîs  le  x*  jour  de  nuvemltre  CCCLXVII, 
|MLr  lordenance  de  Monseigneur  d*Avrencbes  et  autres  des  genz  du 
conseil  de  Monseigneur,  pour  lordenanee  de  forte  fier  b  ville  pour 

Toy  qui  esloit  des  aniiemis  dez  eompaîgnes,  et  pour  despenz  dndit 

pilai  ne  faiz  en  venant  par  pluseurs  journées  de  Cherebiiurg  à 
Carenten  pour  les  liesoignes  de  Monseigneur,  pour  loiit,  les  parties  en 
m  rooulleS;,  parmi  iesquieli  le  mandement  de  Monseigneur  d'Avn^n- 
clics  est  annieié,  donné  derrain  jour  de  février  CCCLXVII ,  ïni»*iii 
frans  ii  d. 

Pour  dcspens  de  Berarl  de  la  Lande  et  ir  hommes  darmes  avec  lui , 
Iesquieli  Monseigneur  le  Ciiptal  avoit  envoies  h  Carenten  le  W  jour 
daoust  CCCLXVHI  en  la  roiiïpaignic  û\i  Bonrl  de  Bretot,  rappitainedu 
lieu,  pour  ce  quîl  avoit  entendu  que  Is  corapaignes  vouloienl  aler  en 
Cofttentin  pour  prendre  la  ville  de  Carenten ,  comme  appert  par  mande- 
ment de  mon  dit  seigneur  donné  le  premier  jour  doclobre  CCCLXVIH, 
XXI  tu  frans. 

Pour  despens  de  Guillaume  Piquet,  le  viconte  de  Valloignes,  Mcssire 
Jaqoes  Fi'oissarl,  qui  furent  h  faire  cert^iine  assiete  pourMessirc  Jehan 
Laulonnc,  cbevaLier  Anglôix,  par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrcn- 
ches,  labbé  de  Chcrebourg  et  FciTando  d'Ayenz»  conseillers  de  Mon- 
seigneur, donne  vir  jour  rie  fcvricr  CCCLXVII,  xxx  frans. 

Pour  despens  de  Monseigneur  labbé  de  Chcrebourg,  Me-ssire  Bftu» 
tetttn  de  Beauto,  te  Sire  de  Caslelno,  Messire  Jehan  Tesson,  Guillaume 
é»  Moulins,  Messire  Jaques  Froissiirt,  le  vic<nile  de  Valloignesel  autres 
gens  oslaciz  en  leur  compaignieen  la  ville  de  Valloignes,  où  il  alerent 
du  commandement  de  Monseigneur  pour  trait ier  avec  Jehan  CoLing- 
giiesel  Hocbequin  Hilletonne  pour  et  ou  nom  de  Chandoset  des  autres 
Angloîz  eàlans  à  S'  Sauveur,  affm  que  le  païz  et  les  subgez  de  Munset- 
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gnt*ur  peu&seiit  tletuuurer  en  paix,  lH  y  fureul  le  (ierraîn  jour  de  noTCD 
bre  et  v  autres  jours  ensuÎTans,  [mar  les  despeni  ileuU,  teur^  genz  i 
cheTauh,  camme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  du  uti| 
jour  de  décembre  CCCLXIX ,  ut  frans  demi  et  mu  d. 

Pour  despienz  faiz  à  Valloignes  ou  moîi  de  fevner  CCXItJtIX 
Messire  Baudouin  de  Heaulo,  le  sire  de  Casteltio  et  Baoulin  Bjir 
escuicr  d' Ang-letcrre ,  qui  là  furent  envoiei  par  tnon  dit  seigoeur  < 
Chercbourg,  et  dillec  à  S*  SauTeur,  àGuemetol  et  à  Arouderille»  | 
Jcs  AJigloiz  estani  en  yceuU  licui  p^^ur  causù  de  la  fortifBcatioo  qu 
sefTorcoieni  de  faire  audit  lieu  d^Aroudeville ,  comme  appert  par  nian 
demtnt  de  Monseigneur  du  «•  jour  de  mars  (XCLXtXy  xxn  fram 
demi  et  xv  d. 

Pour  autre  dcapense  faitte  par  lez  dessus  dix  ou  mott  de 
€CCLIKV,  pour  aler  aus  diz  lieux  par  devers  lez  dix  Angloiz  et  | 
la  cause  dessus  dicte»  comme  appert  par  mandement  de  Monseigne 
du  x\«  jour  dudit  niuiz  de  mars  CCCLXIX,  xiu  frans  ni  quars. 

A  Messire  Guillaume  de  la  tiaie^  cappitaine  de  Yalloignes,  pour  poifr^ 
à  Jehan  Cokinggues  et  Hilletonne  ausquielx  il  estoit  obli^ié,  cesl  i 
voir  pour  lxui  saufs  conduiz  pour  partie  des  parroisses  des  sergenlc* 
ries  de  VaUoignc^,  du  Pont  TAlibé  et  de  Bcaumont,  comme  appert  p^r 
quittance  dudit  Messire  Ijuilïaumu  du  xix*  jour  de  janvier  CXCLXlVt 
pour  lesquielx  saufs  conduis  fu  impost:e  une  aide  denviron  u"ix  frani 
reiiduz  en  receple  cy  devant»  pour  ce  vi«vi  frans. 

A  Hôchequin  Hilletonne,  pour  cause  de  intxivii  saufs  conduiz  pour 
les  parroisses  des  viconlés  de  Constances,  d'Avrenclies  et  de  Mortiing, 
pour  les  droiz  de  son  secl  mis  en  yceulz,  comme  appert  par  quittance 
dudit  (ïochequin  du  nu*  jour  de  février,  fu  poié,  sur  la  S4»mtneée 
ini*Lxxtni  frans  en  quoy  le  vieonle  de  Valloignes  et  iMessire  Jehan  de 
la  Haieestuient  obliçiés  par  commandement  de  mon  dit  seigneur  afidtl 
I ïochequin  et  à  Jehan  Cokinggues,  ii^xxxvii  fr. 

Pour  certaine  despense  faille  à  Valloignes  j>ar  Messire  Baudouin  de 
BeauiOj  le  sire  de  Castelno  et  autres  en  leur  compai*,'uie,  là  envoies  par 
Monseigneur  par  devers  les  Atiglois  pour  traiter  du  wydenient  desf«r» 
d'Aroudeviile  et  de  Guernetot  oudit  moiz  de  mars,  comme  a|>pcrt  par 
mandement  de  Monseigneur  du  xjtvni*  jour  dudit  moiz,  xviit  tt.  vn  s^ 
vi  d. 

[F*  HA.)  Pour  despenz  de  Pierre  de  S**"  Mariglise,  connestable  ' 
C;irenlen,  faiz  à  Val  loi gn es,  à  S*  Sauveur  et  a  Cbei^ bourg  par  pluscuf 
journées  ^tour  le  fait  de  la  composition  des  Angloiz  de  S*  Sauv»,-ur,  < 
il  fu  du  comuiandcmi  ut  de  Moiibf  igneur,  couime  appert  par  mande 
ment  de  Monseigneur  donné  vui'*  jour  de  inay  CCCLXX,  xxx  frans  (lli 


il)  te  mandoiiiMit  en  d«Rpence  do«H<l. 
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Pour  dest>ense  faitk  à  Valloignes  par  Monseigneur  d'Avrenches, 
Messire  Baudouin  de  Beaulo,  S;inche  Lojjpis  H  autres  dvs  genz  de 
Moïiî^igncur  illec  par  li  enifoiés  pour  essaîer  à  Imiter  aus  Angloiz 
pour  les  faire  vuider  hors  du  païz,  el  y  furent  par  \  jours  ou  moys  d« 
raay  CCCLXX%  coiurae  appert  par  mandement  fit?  Monseigneur  du 
rxnir  jour  de  may  CCCl.XX ,  anniiixé  [lar  un  rnuulle  ouquel  sont  conte- 
nues les  parties  de  la  dlclt;  dei^pense,  cvi  fran^  domi  et  v  d. 

Pour  cerlams  dfspenz  Taiz  à  Valloi^es  par  Monseigneur  l'abbé 
de  Chei'ebourg,  Messire  Baudouin  di*  Reauîo  et  S^tncbe  Loppis  illec 
envuiez  de  j>ar  Monseigneur  pour  easoiér  à  traiter  aus  Angloiz  de 
S'  Sauveur  el  de  GurTuetol,  el  y  furent  par  un  jours  ou  moiz  de  jtiiDg 
CCCILXX,  llnissanl  le  xi*^  jour  dudit  moiz  de  juing,  comme  apperl  par 
mandement  de  mon  dil  seigm^ur  du  xxii'  j<sur  dicelni  mois  de  juing, 
tix  frans  i  tiers  el  v  d. 

Pour  certaines  despenses  faittes  à  Valloignes  par  Messire  Baudouin, 
le  sire  deCastelno,  Messire  Raoul  de  Beauchamp,  Messire  HueStokes, 
Sanche  Loppiz  illerques  envoies  par  raondil  stîigneiir  pour  traiter  aus 
Angloii,  et  y  furent  par  ri  foiz,  comme  appeit  par  mandement  de 
iDoii  dit  seigneur  du  ni*  jour  de  juillet  CCCLXX,  j[ii"vii  rransdemi  et 
VI  d.  fleb«:s. 

Pour  cerlaine  despense  faille  à  Valloignes  par  Messire  Baudoin  de 
Beauin  et  Robin  de  Hanneucu^urt  qui  y  furent  envolez  pour  le  fait  du 
premier  poiêmcïit  deu  ans  Angtoiz  di;  S*  Sauveur  el  l^uernetol,  et 

turent  par  iiu  juurs,  et  y  vindrent  bz  diz  Angloiz  querre  ledit  poie- 

ifil;,  et  mengierenl  avec  ledit  Messire  Baudouin,  x\iuji  frans  v  s. 
Xi  d.  tletK's,  El  pour  une  autre  despense  faicte  à  Vadoigncs  par  le  sire 
de  Caslelno  et  Messire  Hue  Stokes  pour  un  disner,  ii  frans  \i  s  vm  d. 
llebcs.  Montent  ces  parties ^  comme  appert  par  mandement  de  Monsei* 
ur  du  xnu«  jour  de  juillet  CCCLXX^  xxxvi  frans  demi  ii  s.  vï  d. 

Pour  certaine  desj>ense  faicte  à  Valloignes  par  Monseigneur  ïabbé 
de  Chcrcbourg  et  Messire  Baudouin  de  Ueaulo  par  n  jours  quil 
fiirent  pour  faire  |kiietnenl  aus  Angloiz  de  certaine  somme  sur  la 
somme  de  m'»  frans,  comme  appert  par  lettres  des  dis  Monseigneur 
bbl^é  et  Messire  Itaudoirin  du  v*jour  ductobre  CCCLXX  anniexé  ou 
fooulle  ouquel  sont  les  parlies  de  la  dirle  despense,  xi  frans  v  s.  vr  d. 

Pour  autre  despens(;  faicle  audd  lieu  de  Valloignes  par  lez  dessus 
dit  par  n  jours  quil  y  furent  pour  faire  p«»ieracnl  à  Calerlonne,  comme 
a|»pèrt  par  leurs  lettres  du  vnr  jour  doctobre  anniexces  [lar  un  rooulle 
(III  â<jnt  contenues  les  parlies  de  la  dicte  despense  >  %  frans  el  demi. 

Pour  autre  despense  faicle  k  Valloignes  par  Miinseignenr  labbé  de 
CUièrebourg  et  Messire  Baudouin  de  Beaub»  pour  faire  le  parpoiemenl 
AU^iz  Atigloiz  de  xii*"  frans,  et  y  furent  par  ni  jours,  comme  appert 
par  leurs  lettres  du  xwt^jour  doctotire  CCCLXX  annieiées  par  un 
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sire  de  Ncauhoii  et  Guillaume  Avenel ,  pour  et  uii  nooi  de  Colin 

i,  cappitaine  de  Neaubou,  sur  les  {^îges  deuli  et  de  leurs  gens 

les  moiz  dejuing  et  juillet  ù:CIAllll  jusques  à  ce  que  aulremeot 

it  ordené,  coraine  appert  par  mandement  de  Messei^^neurs  du 

il  de  Monseigneur  estanî  ou  paîz  de  Costenlinj  donné  xii»  jour 

j  CCCLXUn ,  et  qtiittance  des  dessus  dis,  c  es€uz  de  Jehan, 

Jehan    d*Orglandes,  par  mandement  de  Monsingneiir  donné  à 

.y  ve  jour  de  novembre  CCCLXX,  si*r  ee  qui  deu  li  esloit  à  cause 

gaigeSj  et  jtjsqu»!s  à  ce  que  aiitrctiient  li  l'ust  ordené,  qui  poiés 

nt  par  sa  quittance  du  su*  jotir  dudit  moiz,  lx  fraus. 

Marlin  Paulet,  pour  lors  cappitaine  de  Cheretiourg,  par  mande- 

de  Mcsseigneors  levesque  d'Avrenches ,  lahlni  de  Cbcrebourg  et 

Quieret,  conseillers  de  Monsci^rneur,  donné  tïiï«  jowr  de  ilêcerabre 

XIII,  pour  une  composition  faille  [>ar  mes  dis  seifi^neurs  au  cap- 

ic  de  S^  Sever  par  vi"  t  frans  pour  tenir  le  païz  de  Monseigneur, 

le  Clos  de  Costenlin,  quitte  et  paisible  de  toutes  raencons,  ser- 

,  aides  et  autres  senitudes,  laquelle  soranîc  ledit  Martin  avoit 

audit  rappiiaine  t\e  St  Sever  à  la  requesle  de  mes  dessusdïs  sei- 

re,  et  h  li  rendue  jiar  Martin  rOurs,  vieonic  de  Carenten.  Item 

Martin,  pour  la  despense  de  li  et  aucunz  de  ses  compaignons en 

à  Cavray  et  à   Avrencbes  en    ta  corapai^e  de  Monseigneur 

;nches  pour  les  bcsoigties  de  Monseigneur»  ixxii  U  v  s.,  escu 

xxiu  s.  pièce,  comme  tout  ce  appert  par  ledit  mandement  et 

Htance  dudit  Martin,  du  vn«  jour  de  Tevrier  CCCLXIII,  lesquelles 

;ies  siint  ci  prinscs  en  despense  pour  ce  que  en  ce  présent  compte 

iDt  rendues  en  receple  aucunes  parties  receuez  sur  le  paîz  par  Martin 

au  liltre  et  pour  la  cause  dessus  dicte,  font  ces  parties  vi^'if pans 

lescuz  et  ïu  d. 

'Monseigneur  d'Avrencbes,  que  livra  Guillaume  le  Marié,  garde 
'gwnisons  du  cbastel  de  (iavray,  pour  le  gouvernement  de  lostel 
mon  dit  seigneur  d' Avrencbes  et  ses  gens,  li  estant  h  Gavray,  depuis 
le  mardi  après  la  festc  S*  Vincent,  que  les  Bretons  viudrent  à  Cbarii- 
peauh  pour  faire  guerre  au  païz  de  Monseigneur  Jusques  au  itvn*  jour 
de  mars  derrain  passé  ,  ni  quartiers  de  froument,  i\  quartiers  et  demi 
davoine  et  ii  quartiers  et  demi  de  fevez,  si  comme  par  lettres  dudit 
iseigueur  d'Avrenebes  di muées  xv»^  jour  davril  CCCÎ.XVItl  appert. 
qui  par  ledit  Marié,  garde  des  garnisons  dudit  chastel  de 
y,  fu  livré  pour  le  gouvernement  des  chevaulx  de  xii  bommcs 
les  en  %  oie  2  par  Monseigneur  le  Capta!  à  Gavray  pour  la  deflense 
dicte  ville  et  de  tout  le  païz  dtaviron  »  qui  y  furent  par  lespace 
'è  nivitï  jours  et  nn»îz  diioiisl  ttt  de  bepleiulire,  ouqueUemps  les  gens 
roule  de  la  grant  compaigoie  prindreut  la  ville  de  Chasteau  de 
,  par  chajseun  jour  de  xyu  jours,  xvii  demeaulx  et  demi  davoine, 
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lalent  eo  fkamme  nr  qoartien  davoine ,  si  Oj«iAt  il  apfgit  par  lettre 
de  moa  dit  ité^mtuT  ie  CapUi ,  dooncir  uir*  >ûar  de  âepleafcfe 
aXLXVffl   1^.  ' 

lU^  fu  lÎTré  par  ledit  Marié ,  pûor  b  dcspense  des  dn  xn  bii^»î^ 
damier,  pour  certain  temps  i>u  tenifji»  dr^âsos  dit.  coome  appert  par 
ladicte  lettre ,  i  quartier  et  demi  de  frooiDeDL 

A  Viinieroux  Estieooe,  oa  teinpis  qa'il  cstoit  cappitaine  dndît  fort 
de  GaTnj,  lequel  Vigoercpoi  les  priost  de  Cait  es  dictes  gamîsoiis,  oe 
temps  que  les  Bretons  rindreDt  à  Cbampiaulx  et  à  Geoez  pour  Cure 
guerre  à  Mooseijnieur  et  à  son  paiz ,  parteqoil  ne  poToit  lemutifi 
aucuoz  TÎTreSy  si  comme  par  lettres  de  MoosËigiieiir  k  Captai  données 
le  iiif  I*  jour  de  septemlirre  C€€ÂS\Ul  [appert] ,  iti  quartiers  de  froo- 
mtni,  X  quartiers  daTeine  et  ii  pippes  de  sidre. 

Item  fu  lÎTré  par  ledit  Marié,  pour  la  despense  de  tui  vailés  et 
IX  cberaulx  que  Monseigneur  le  Captai  kssa  en  la  Tille  de  Gavraj  oo 
moiz  de  septembre  lan  LIVIII,  pour  les  dix  Tallés,  comme  il  appert 
par  lettres  de  Monseigneur  données  xy«  jour  daoust  CCCLIIX^  un  quar- 
tiers de  froument  pour  Caire  pain  et  une  pippe  de  sidre ,  et  poor  les  • 
cberauls  dessus  diz,  xvi  quartiers  daroine. 

A  Messire  Guillaume  Mallet ,  cheTalier,  pour  li  et  pour  pluseurs  gens 
darmes  et  arcbiers  estanz  en  sa  compaignie ,  en  Tenant  derers  lion- 
seigneur  le  Captai  à  ETreux,  par  mandement  de  labbé  de  CherdKwrg, 
donné  iiti«  jour  daTril  CCCLXllll,  xxx  escus  de  Philippe^  Talent 
xxxvff  escus  et  demi  de  Jehan. 

{F^85,)  A  Adam  Houfdalle,  Angloiz,  par  mandement  de  Monsei- 
gneur le  Captai,  donné  iiiiii*  jour  de  décembre  CCCLXVIII,  pour  des- 
pens  par  11  fais  à  Bernay  qui  furent  poiez  par  ledit  Adain  et  par 
commandement  de  mon  dit  seigneurie  Captai  pourli  délivrer,  pour  ce 
que  il  le  pens^jit  mener  en  sa  compaignie  en  certains  lieux  où  il  espe- 
roit  à  aler,  xii  frans. 

Au  cappitaine  de  Brelhueil,  lequel  les  prinl  de  fait  de  la  rcTenue  du 
moulin  à  blé  de  Brelhueil ,  et  furent  mis  ou  chaslel  dudil  lieu  de 
Brelhueil  en  lan  LXV,  durant  la  guerre,  avec  les  autres  blez  qui  y 
egloient  en  garnison,  xv  sexlicrs  xii  b.  de  blé.  llem,  au  fermier  dudit 
moulin  a  blé,  pour  ce  que  en  appareillant  les  esseaus  du  granl  estant 
de  Brelhueil  les  estancs  furent  lessez  aler,  par  quoy  il  convint  que 
ledit  moulin  cessasl  de  mouldre  par  lespace  de  vi  sepmaines,  et  pour 
ce  fu  rabalu  audit  fermier,  sur  ce  quil  povoil  devoir  dicclle  ferme, 
pour  chasciine  sepmaine  i  sexlier  de  blé,  valent  les  vi  sepmaines  des- 
sus dictes  que  ledit  moulin  ne  fist  rienz,  vi  sextiers  de  blé.  Item  qui 
audit  fermier  a  esté  rabalu  sur  sa  dicte  ferme  pour  la  moulturc  de 

(4)  Im  mandement  en  deniers  baillez  h  Monseigneur  le  CapUl. 


ccftam  nombre  de  hki  que  fisl  mouldre  ledit  cappi laine  audit  tnouliii 
ponr  la  dospcnse  de  son  hostel,  de  quciy  il  ne  poia  rienz,  n  seitiers 
Mil  b.  de  blé,  Valent  ce^  parties,  comme  appert  par  lettirs  de  Messei- 
gncurs  des  eomples  à  moy  envoiécs^  données  xviti"^  jour  de  février 
CCCLXXIII,  qui  mv  mandent  déduire  à  Jelmn  Brice,  receveur  d(i  lieu 
ou  temps  dessus  dit,  les  dictes  parties  qui  font  en  somme  ii  muvs  de 
blé. 

Puur  ivju  ])avaiz  achatcz  el  mis  en  la  ^^arnison  du  cbastel  Hc  lire- 
Ihucil  |*ar  cummandemenl  du  cappjtaine  du  lieu,  xiiîï  frans.  Item 
pour  11  11  lianeauï  de  cliarbon,  irii  frans.  Item  pour  despcnz  de  Pierre 
du  Portau^  un  vallel  qui  esloit  h  Messire  Bertran  de  Beuauges*  et 
VI  cbevauU  qui  furent  audit  ebaslcl  de  Brclhueil  par  lez  maiz  de 
février  et  mars  CCCL.VVlil ,  par  quiitanee,  xxix  fr.  Korit  cez  parties, 
si  eoiDme  mes  dessus  dis  seigneurs  le  mont  e^cnpt  par  leurs  dictes 
lettres,  comme  dessus  est  dit,  xlvu  frans. 

Pour  la  desi»en*;e  de  Monscig-ncur  d^Aviviiches  faicle  vn  aJant  de 
Valloi^nes  à  Caen  en  la  eompaignie  de  Monseigneur  le  Captai,  où  rt 
fut  envoie  par  Monseigneur  Messire  Loys  de  Navarre  îKiur  traiter 
avec  Moiiseigneur  Olivier  de  Mauny  pour  le  vuidement  de  i^renten, 
cotutne  appert  par  mandement  de  Monseigneur  labbé  de  Cherebourg, 
conseiller  de  xMoîiseî|;ueyr,  donné  x\\*  jour  de  novembre  CCCLXV, 
pour  ce  XL  frans 

Pour  r  tonnel  de  vin  ,  i  tunnel  de  stdre  et  m  tonneaulx  davoiiic(?) 
despensés  par  un  escuiers  de  MouR^igneur,  demourant  i\  Avrenches 
en  son  service  senz  prendre  aueunz  gaiges,  resl  assavoir  Vindincho, 
Michel  Periz,  Micbelel  Gorrioii  et  Jehannico;  valent  cez  parties  ainsi 
despensées,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai  ; 
donné  îix*'  jour  de  janvier  CCCLXV ( ,  liiï  frans. 

A  Pierre  de  la  Barge,  pour  un  cheval  prins  et  achaté  de  lui,  lequel 
fu  livré  el  baillé  à  Bertran  de  Salebricres,  escuier  de  Monseigneur, 
pour  aler  en  certiiin  voiage  dont  il  esioil  chargé  pour  les  Ijesoignes  de 
Monseigneur,  comme  a|»perl  |iar  lettres  de  Monseigneur  d'Avrcuchés 
et  mestre  P.  Outerlre  doiuiécî*  xv*^  jour  de**  novembre  CCilLXVIll, 
xxviu  frans 

Sumniiî  de  eette  deï^pense  faite  à  cause  de  guerres,  ii>*nï<'iv  frans 
îi  s.  1%  d. ,  v^iu\"xm  royauU  un  s,  t  d.,  royal  pour  x\n  s. , 
in*^xxvm  escus  m  quars  el  ii  d.,  jxitii  quartiers  de  frou- 
menlêtdcmi,  l\  quartiers  el  demi  daveine,  n  quartiers  et 
demi  de  fèves,  mrsifr«'  de  Cavrai,  et  ii  muys  de  bïê^  mesure 
de  B ret h e I r î l ,  e I  ni  t* ' l "  -^  tl*-'  J^ ' <ï i'l' - 
Somme,  tierce  grosse, de  la  despense  de  ce  compte,  Lvin«ii'^inx 
frans  %i  s.  vni  d.ob, ,  in**v*^xiïni  escuz  i- quart  n  s.  n  d., 
\fxti%  royaux  jin  s.  x  d. ,  royal  pour  ixii  s.,  iii*v  eseui  de 


i»  — 


P%k\t^ftt.  nf-^i.  fortacs  <t  éem  et  friiait^  n^^ux  fnr- 

<^!Jb,  ^  k{  ;:  c#;<igsaKX  «t  4£flu.  à  la  ■esBreiie  6avni.. 
i  uvrts  4e  <^jftitije .  n:  p4pe&  «t  :  qaan  «k  pipe  et  k  tiffs 
4aik  WjQ«i  4e  aifee,  i  p«  4e  hmnt  pr«n  îx5lv  L,  b. brra 
éhrm:^  î^étm^  eicmaji^hbty  nesoR  4ë  ttrethenil. 

F*  44,,  Diani&â  poiës  pour  U  evde  des  rhaistranti  de 
MwÈseïqnear,  tant  en  ATTradûo.  Gostenlin,  coeine  es 
bailliaeef  dTTreax .  Paotandeiner  et  antre  part.  El  pre- 
mièrement ponr  le  chastel  et  TÎHe  deCbereboor^. 


A  Ferrando  d'Afenz,  capfKtaine  de  OKieboorf ,  par 
de  VoflMeiirnear  d' Avreocbes  et  labbé  de  Cherebonrg,  donné  xxui* joor 
de  jaiiirKrr  rjT/X.W'f ,  ieqoeî  par  noareUe  ordenance  à  li  faicte  doit 
prendre  ponr  les  gaigea  de  li,  lu  liomnies  darmes  et  xl¥  servans  en 
fa  eompaignie ,  irixx  frans  par  moiz,  »  comme  ledit  mandement  le 
contient  y  aoqoel  fa  Cait  poiement  diceolx  gaiges  depniz  le  premier 
jour  de  décembre  CCCXXVI,  qne  lordenanœ  des  dix  gaiges  commeno, 
jnique»  an  premier  joor  de  joing  GCXLI\1II,  onqael  espaee  de  temps 
a  XYiiimoiZy  si  comme  il  appert  par  quittance  de  loi  donnée  xxrn'joor 
de  mars  arant  Pasqaes,  qui  forent  lan  CCCXXVllI,  Talent  au  pris 
dessus  dît  iiii"cxL  frans. 

Audit  cappitaine,  pour  ses  dix  gaiges  pour  les  moix  de  juing,  juillet 
et  aoustCCCLXVllI,  par  sa  quittance  donnée  lan  CCCLJLVIII  senxjour, 
ii^xx  frans  par  moiz,  valent  vi<^uii"x  frans. 

Audit  c:appitaLnc ,  |>our  54;z  diz  gaiges  pour  le  moiz  de  septembre 
ensuivant,  f>ar  sa  (|uittancc  donnée  lan  CCCLXVMI  senz  jour,  irin 
franf». 

Audit  cappitaine ,  pour  ses  dessus  diz  gaiges  et  pour  une  creuc  de 
i.v  frans  à  li  faicte  pour  chascun  moiz  par  Monseigneur  le  Captai, 
oultrc  et  avec  ses  dessus  diz  gaiges  qui  estoient  de  ii^xxx  frans  par 
moiz,  cinsi  compté  enz  ycelle  crue,  se  monte  chascun  moiz  ii^iin"^ 
frans,  de  laquelle  creue  fut  fait  poiement  audit  cappitaine  avec  sc> 
dessus  dis  gaiges  depuis  le  premier  jour  doctobre  CCCLXVIH  jusques 
au  premier  jour  daoust  CCCLXIX,  qui  fontx  moiz,  comme  appert  par 
mandement  de  Monseigneur  donné  xvn*  jour  de  juillet  CCCLXXI  et 
|)ar  ni  quittances  dudit  cappitaine,  lune  donnée  xxix*  jour  doctobre 
CCCI.XVIII  pour  lez  mois  doclohre,  novembre  et  décembre  CCCLXVIH, 
iriiii"v  frans  pour  mois,  valent  viii*lv  frans;  la  u*  quittance  donnée 
V»  jour  de  juing  CCCLXIX  pour  les  mois  de  janvier,  février  et  mars 
CCCLXVIH,  et  pour  les  moiz  davril  et  mai  CCCLXIX,  qui  font  v  moiz, 
iriiii"v  frans  pour  moiz  coume  dessus,  valent  xiiii^ixv  frans;  la 


ni'  doDQée  iiii«jourde  sseptembre  CCCLXLX  pour  les  moh  de  juing, 
juillet  et  aoust  oudil  an,  qui  valent  audil  pris,  eiceptc  pour  le  mois 
daoust  que  rienz  ne  li  îu  poié  de  la  dicte  crcue,  vm*  frans;  valent  ces 
parties  ii"vïi<^im"xv  fnin  î. 

Audit  cappitaine ,  pour  ses  gaigcs  et  creue  dessus  dii  pour  xnu  moiz 
eoraraencants  pn^mit^r  joui-  de  septembre  CCCLXIX  et  finissanî^  d erra  in 
jour  dôctobre  CCCLXX,  pour  chascun  moiz  an  pris  que  dessus  qui  se 
monte  n'^^nu**v  frans,  excepté  pour  les  mois  de  novembre  et  décembre 
CCCLXIX  tant  seullement ,  que  la  tierce  partie  en  fat  lerée  au  prouffit 
de  Moiiseigfncurjqui  se  monte  pourcliascundicculï  mois  iin"xv  frans, 
et  excepté  le  moiz  de  septembre  CCCLXIX,  demi  de  la  dicte  creue  ne 
li  fu  rienz  piiïé,  (var  mi  quittances  dydtt  cappitaine,  îa  première  don- 
née peu  ultime  jour  doctobre  CCCLXIX  pour  lez  moiz  de  septembre  et 
ocltitjre  ouditan,  v^xv  frans;  laii**  donnée  xii*jour  de  mars  CCCLXIX, 
contenant  n%  frans;  la  m»  donnée  derrain  jour  daoust  CCCLXX, 
contenant  xvirx  frans,  cl  la  im«  donnée  xinii"  jour  doctobre  ensui- 
vant contenant  v^xx  frans.  Pont  cii  parties  ui**virxLv  franz. 

A  Anye»)  Uuîz,  estai  di  de  nouvel  cappitaine  de  Chère  bourg  après 
le  dessus  dit  Kerrando,  à  telx  gaiges  et  scrahlableraenl  comme  ledit 
Fernando  premjit,  qui  esloienl  de  ii<^ïiii**v  frans  pour  moiz,  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  viii*  jour  de  juillet 
CCCLXXI ,  auquel  fu  poié  ïKJur  sez  diz  gaigcs  pour  les  moiz  de  novem- 
bre, décembre,  janvier,  février  et  mars  CCCLXX,  qui  fontv  nioiz,  par 
qiiillance  de  li  du  premier  jour  davril  CCCLXXI ,  qui  font  en  somme 
audit  pris  xuiFxxv  frans. 

A  Petrtchia  de  Guerre,  portier  de  la  ville  de  Cherebourg,  pour  ses 
gaigen  pour  les  moiz  doctobre  CCCLXIX,  novembre,  décembre,  janvier, 
février,  mars  ensuivans,  avril,  may  et  juing  CCCLXX,  qui  fout  \%  raoiz, 
par  mandement  de  Monseigneur  donné  vj"  jour  de  juillet  CCCLXX,  et 
qui. lance  dudit  Petrichia,  m  frans  pour  moiz,  valent  uvii  frans. 
Somme ,  xm^ui  franz. 


AiTTBËSPOfEMENR  faiz  pour  la  i^arde  du  dessus  dit  ehastel  de 
Cherebourg  pour  partie  des  ans  CCCLXl  et  CCCLXn,  avant 
que  je  fusse  institué  on  l'oftice  de  trésorier;  et  est  assavoir 
que  poor  ce  ijue  Girard  de  Creppon ,  pour  lors  viconle  et 
receveur  de  Valloignes,  a  compté  et  fait  couipte  à  Messeî- 
gneurs,  ou  moiz  de  janvier  CCGLXVIÏ ,  de  pluseurs  recep- 
tes  et  mises  par  li  faictea  ou  temps  dessus  dit  CCCLXl  et 
CCCLXII ,  et  que  jui^qnes  au  dessus  dit  moiz  de  janvier  ne 
vindreut  à  ma  cognoîssauce  par  le  compte  quiï  en  fist , 
comme  dit  est,  et  lesquelles  receptes  sont  par  moy  rendues 


23  î  

en  ce  présent  compte ,  scmblableraent  sont  ci  à  reprendr 
partie  des  poiemens  qm  diceUes  receptes  ont  esté  faiz  par 
ledit  vieonte,  desqiiielx  parlie  ensuit  cj  après. 

A  Martin  Paolïet,  ordcné  de  par  Monseigneur  cappilaine  de  Chère-, 
bourg,  lin  hommes  darmes  elxL  servans  avec  li  et  en  m  com\mgti\e 
lequel  prondroit  el  ar^it  pour  sa  personne  i%  eacuz  pour  mois,  hou 
me  darraos  xii  escuz  le  moiz  et  servant  v  escuz  chaseun  moizj  pn 
raier  raoiz  commençant  premier  jour  tle  joillet  CCCLXl ,  si  conime  | 
coppie  du  raandcmenl  de  Monseig^tieur  donne  un'  jour  dudit  moii 
juillet  pu  et  apparoir,  auqnel  r^ppilaine  fui  fait  poiement  pour  (i 
les  dessus  dis  ses  L'onipai;2:nons  pour  le  mois  de  novembre  CCCLXlJ 
par  sa  quiliance  du  vir  jour  de  deceml»re  ensuivant,  lequel  moii  sil 
pris  dessus  dil  se  monte  u^litui  escuz. 

Audit  cappitaine,  pour  les  gai^e^^  de  li  et  de  ses  dessus  dii  compai- 
gnons  pour  les  mois  de  décembre,  janvier,  février  et  tnars  CCCLXI,  qui 
font  FIJI  moiz,  par  sa  quittance  du  itiv*  jour  de  raay  CCCLXll,  ii'^lxviu 
escuz  pour  moiz,  valent  mil  lïxii  escuz. 

Audi!  cappilaine,  pour  ses  dessus  diz  gaigfs  et  de  ses  diz  comjjai- 
gnons  pour  lez  moizdavrii,  inay  el  juingMtXCLXII,  qui  font  ni  moti, 
par  H  quittances  dudil  cappitiine,  lune  donnée  xvi«  jour  de  juing 
CCCLXIIj  et  lautre  v^^  Jour  de  ju  llet  ensuivant,  (|ui  valent,  à  u^livui 
escuz  pour  moiz,  vnt^mi  escus. 

Audit  cappitainc,  pour  les  lîaiges  de  li  et  des  dessus  dis  serablabîe* 
ment  pour  tcz  mo\z  de  juillet  et  aoust  MCCCLMI,  qui  font  w  mniï. 
par  u  quillances  de  li,  lune  donnée  le  derraiu  jour  dudit  moiï  d<f 
juillet,  et  lautre  le  segontjour  de  septembre  ensuivant,  valent  au  pns 
dessus  dit  v^iiïvi  esc  us. 

Somme,  n**vï«'Hii*»  escuz. 


[F^  87  )  Item  pour  le  chastel  de  Valloi^ncs. 

A  Messire  Guillaume  de  la  Haie,  cappilaine  de  Valloigne^,  par  min' 
dément  de  Monseigneur  d'Avrenches  el  labt>é  de  Cherebourg  donné i 
xiin**  jour  de  janvier  CCCLXVl,  lequel  par  nouvelle  ordenance  k  U| 
faicle  doit  prendre  pour  li,  un  honmic  darraeset  vi  servans  en  sacora- 
paignie,  Liiii  fraus  par  moiz,  et  pourgucl  %i\  franset  demi  par  rnoiiJ 
ainsi  sont  lxvi  frans  et  demi  ^lour  cha&cun  moiz»  auquel  fut  poie  jiari 
sa  quittance  du  xiur  jour  davril  MCCCLXVJl,  pour  îemoiz  de  decembn 
CCCLXVI,  qui  fut  premier  moiz  de  lordenaiicc  du  poiement,  loinlhinfi 
et  est  assavoir  que  pour  ledit  moiz  ne  li  fut  f  lît  aucun  poiement  dd 
guet  pour  ce  q»]il  fui  fail  par  les  genz  du  paîz.  Item  audil  ca[>pilaine,l 
pour  ladicle  ordenance  et  par  sa  dessus  dicte  quittance  pour  sci  gaigcil 


et  guet  6c%  moiK  de  janvier  ot  février  CCCl.XVï,  qui  sont  de  îiiii  îmns 
par  mois  et  lui  Traiis  el  demi  \muT  j^'uet,  vauU  Je  inoiz  liai  frans  et 
demi,  ainsi  valent  cez  parties  pour  les  ui  moiz  dessus  dis,  jï"¥ii  frans. 
Audit  cappitaine,  pour  sts  dis  ^aig^es  et  pour  ie  gucl  qui  sont  de 
Lxvi  frans  el  demi  pnurchascun  mois,  comme  dessus  est  dit.  par  iir  de 
ses  quittances,  la  première  doiitiée  xxv*^  jour  de  juillet  CCCLXVII  pnur 
Jes  moi2  de  mars,  avril  et  niay  prcccrleus,  la  seconde  donnée  xv»jour 
de  septembre  OXLXYll  pour  les  aïoiz  de  juing,  juillet  et  aoubt  oudit 
an,  et  la  tierce  donnée  vui*  jour  de  décembre  ensuivant  pour  les  moiz 
de  septembre,  octobre  et  imvembre  CCCLXVH  ;  el  e&t  assavuir  que  pour 
ledit  mois  de  novembre  ne  fut  fait  aurun  poie tuent  audit  eappilaiue 
pour  ledit  guet  que  de  xvn  jours  et  demi  qui  valent  vu  fr.  %\  d. ,  ainsi 
valent  (îfes  parties  en  somme  pour  ces  rx  moiz»  v^mt^xiii  frans  et 

Audit  cappitaine,  pour  ses  dh  gaiges  qui  sont,  comme  dessus  est 
dit,  de  t.irn  frans  par  moiz,  el  néant  du  guet  de  ci  en  avant  pour  ce 
que  il  le  list  faire  [lar  les  ^^cns  du  paiz^  pour  les  mois  de  décembre, 
janvier,  février,  mars  ClXLXVll,  avril,  may,  jning,  juillet,  aoust, 
septembre j  octti^bre,  novembre,  décembre,  janvier,  février,  mars 
CCCLXVIM,  avril,  Ti^ay,  J4iing,  juillet,  aoust  et  septembre  CCCLXIX, 
qui  font  xTii  moiz,  par  xi  de  ses  quittances  'lonnées  h  pluseurs  jour- 
nées ou  temps  dessus  dit,  conttmant  pluseurs  sommes  qui  font  ensemble 
Somme  loulc  irjHï"viii  frans. 

Audit  cappitaine,  pour  sesdis  gaipes  pour  le  moiz  doetobre  (XtlLXIX, 

Min  frans.  A  h  pour  le  moix  de  novembre,  sur  la  somme  de  Lini  frans, 

de^uîeh  il  prenoit  pour  sa  personne  xx  frans,  dont  il  fat  casse  de  la 

moitié,  et  des  xixhu  frans  qui  demouroient  pour  les  gens  d  armes  et 

Servons  estanz  avec  li  furent  cassez  la  tierce  [lartie,  ainsi  demoure 

audit  cappitaine  pour  sa  personne  el  pour  ses  dictes  gens,  pour  ledit 

rooiî  de  novembre,  tixn  frans  el  les  ii  pai*s  dun  franc.  A  li  pour  les 

Oii^ii  de  décembre,  janvier  et  février,  qui  furent  cassez,  semblablemenl 

P*f  moiz  %\\it  frans  et  les  n  pars  dun  franc;  valent  pour  les  diz 

*W  ttioiz  ini**xvin  frans.  Iteni  audit  cappitaine,  pour  le  moi?-  de  mars 

<|Ue  ses  dis  j^mij^es  li  furent  rendu z^  comme  appert  par  mandement  de 

"^seigneur  donné  xvi^jour  du  mars  dessus  dit,  liih  frans.  Item  à  li 

**^*^r  le  moiz  davril  ensuivant  CCCt.XX,  pour  lequel  mois  fu  tiibalu 

^^^Û  cappitaine  la  moitié  de  ce  quil  prenoit  pour  sa  personne»  qui 

^^U  X  frans,  pour  ce  quil  en  avoit  esté  poié  au  siège  d'Aroudcville, 

•*^Ut*  le  deuîourant  de  ce,  audit  cappilatue  et  ses  dictes  jtrens  pour  ledit 

*'^«2  davril,  ïliiii  frans;  valenl  cez  parlies  [M>ur  le  temps  dessus  dit, 

/*^Mnie  aj>pert  par  un  compte  litil  untre  leditca[ipilaineel  le  viconte  de 

^ïloigncs,  eseript  el  scellé  du  seel  dudit  cappitaine,  du  xxr  jour 

**^U5l  LCCLXX ,  mm"n  frans  el  les  ii  pars  dun  franc. 
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Atidit  cappitaine^  pour  les  gaiges  de  li  cl  ses  compai gnons  pour  le» 
mois  de  may,  juing,  juillet,  aoust  et  septembre  CCCLXX,  qui  font 
V  mois,  ronime  appert  par  sa  quittaoce  du  vi"  jour  de  noYeatlire 
CCCÎ.XX,  par  mois  Lim  frans,  valent  u''lix  fr. 

Audit  cappiiaiae^  poiir  les  galges  de  li  et  ses  gens  qui  sont  d? 
uiu  frans  par  moi  s,  coin  me  dit  est,  pour  les  mois  doctobre,  novembre, 
décembre,  janvier,  février  et  mars  CCCDLX,  qui  font  vi  mois,  comme 
appert  par  m  quittances  dudil  Mcssire  Guillaumt* ,  la  première  dniir>ce 
n"  jour  de  novembre,  la  u^  premier  jour  de  février  et  la  iït*  le  xtni* 
jour  de  tnay  ensuivaut,  valent  m' xsnii  frans, 

A  Messire  Jeaii  de  la  Haie ,  chevalier,  commis  et  institué  à  la  gvée 
dudit  chasiel  de  Valloignes  à  gaiges  de  i  fr.  le  mois,  oultrc  le  nombit 
des  gens  darraes  et  aervans  qui  y  estoient  ordenez,  comme  il  apptrt 
par  mandement  de  Monseij»neur  d'Avronches  et  Ferrando  d'Ajrciii, 
lieulonaîî»  de  Monseigneur  le  Captai,  donné  xviii*'  jour  de  dor«ialir^' 
CCCLXVïl,  pour  ses  dis  gaiges  qui  commencèrent  ivin**  jour  dr  no* 
vemhre  Ci;^CLXVIl,  comme  le  mandement  le  contient,  jusqucs  au  loois 
doctobre  CCCLXIX.  ouquel  espace  de  temps  a  ixu  mois  et  demi,  qui 
poicz  li  furent  par  sa  quitiancc  du  m*  jour  davril  CCCLXX I,  font  eo 
somme  ii*\ïiiii  frans  i  tiers. 

Audit  Messire  Jehan,  pour  ses  dis  gaiges  pour  le  mois  d'KtoJire 
CGCLXIX  et  pour  les  autres  mois  eusuivaiis  jusques  au  raojs  doctohrt 
CCCLXX,  pour  chascun  mois  x  frans,  sauf  que  pour  les  mois  de  no- 
vembre, décembre,  janvier  et  février,  la  tierce  partie  en  fut  relejiuc 
devers  Monseigneur,  et  pour  ïemoisdavril  la  moitié,  pour  ce  que  il  ut 
poiement  de  gaiges  au  siège  d'Aroudc ville  pour  xv  jours,  coœnifi 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  ivi*  jour  de  mars 
CCCLXIX  cl  par  quittance  dudit  Messire  Jehan,  pour  ledit  mois  tte 
mars,  pour  tout  le  temps  dessus  dit  qui  se  monte  in  moii,  ci  frai» 
demi  ju  s.  un  d.  t. 

Audit  connestable  pour  s^^s  gaîges  desservis  ondit  chastel  pour  Id 
moiz  doctobre,  novembrt},  décembre,  janvier,  février  et  mars  CCCLX 
qui  font  VI  moiz,  pour  chascun  mois  x  frans,  comme  appert  par  »vi 
quittances  dudit  connestable,  la  premieiv  donnée  le  n*  jour  de  uo-^ 
vembre,  la  ti*  le  premier  jour  de  février,  U  iu«  lu*  jour  de 
CCCLXX,  et  la  nn*  xni"  jnyr  de  may  CCCLXXl,  vault  tout  lx  frans. 

A  Cuillatimc  des  Mnulins,  pniir  ses  gaiges  quil  prent  de  MonseigncU 
de  %  frans  pour  moiz  ou  chastel  de  Valloignes,  cest  assavoir  pour  I 
mois  docl(»bn;  CCCLXIX,  x  frans  ;  item  pour  les  mois  de  novecnl* 
décembre  et  janvier  ensuivans  pour  lesquiclx  il  fu  cassé  de  la  tic 
partie,  qiîi  h  Monseigneur  et  a  son  prouffil  furent  appliquiés,  deme« 
qui  fu  poié  audit  Cuilbume  pour  les  ii  ^lars  diceulz  tu  moiz,  xx  fraos^ 
item  pour  les  mois  de  février  et  mars  CiXLXtX  »  pour  ledqtiietx  Ko^ 
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seigDcar  rciidi  audit  Guilltititne  ses  dis  <^aiges,  coîiiniG  appert  par  son 
rnanrlemcnl  du  vi«  jour  du  février  CCCLXLX^  par  mois  i  frans,  valoot 
pour  yceulï  ir  mois  x%  frans,  item  pour  avril  CCCLXX^  roay,  juiug, 
juillet,  aoust  et  septembre  proiichains  erisuivans,  qui  font  vi  mois, 
pour  mois  %  frans,  valent  ix  frans;  toutes  lesquelles  parties  dessus 
dictes  11  ont  esté  poiées  par  n  quittances  d«*  li,  lune  donnée  xx*  jour 
davril  CCCLXX  et  laulre  premier  jour  de  novembre  ensuivaûl^  et  font 
en  «iomrae  cï  frans.  (I) 

Audit  Guillaume  des  Moulins,  pour  ses  dessnsdis  gaiges  pour  les 
mois  doctobre,  novemba^^  dccerabre,  janvier,  février  et  mars  CCCLXX» 
qui  font  vi  mois,  pour  clia&cun  x  frans,  comme  appert  par  v  quit* 
lances  de  li,  la  [première du  xxv*  jour  doctobrcj  la  seconde  du  ixni*  jour 
de  novembre-,  la  tierce  du  nii*  jour  de  février,  la  quaite  du  un*  jour 
de  mars  et  la  quinte  du  oi*  jour  davril  CCCtXXi,  lx  frans. 

A  RegnauU  de  la  Haie  et  Martin  Carlionnel,  pour  lem's  gaiges  de 
ï  fr.  qui!  prennent,  chaï^eun  pour  moiz,  ou  (hastel  de  Valloigncs,  leur 
fu  poié  pour  le  mois  doctobre  GCGLXIX^  et  pour  tous  les  autres  mois 
ensuivans  jusques  au  mois  doctobre  CCCLXX,  jcelui  mois  non  compté, 
qui  font  \u  mois,  \  frans  pour  mois  pour  l'haseun^  excepté  que  pour 
les  mois  de  novembre,  décembre ,  janvier  et  février  GCCLXIX,  ne  leur 
fut  poié  que  des  ii  pars  de  leurs  dis  gaiges,  pour  ce  que  la  tierce  tmrtie 
l>nur  yceulz  iitt  mois  fut  retenue  devers  Monseigneur  et  à  son  proufftt, 
par  pluscurs  quittiinces  deulz,  pour  tout,  à  chascun  cvi  frans  demi 
tn  s.  nri  d.,  vault  tout  n'^xni  frans  vt  s»  vin  d. 

Audit  Regnault  de  la  Haie,  pour  ses  dessus  dis  gaigcs  desservis 
dudit  fort,  cest  assavoir  pour  les  mois  doctobre,  novembre,  décembre, 
janvier,  février  et  mars  CCCLXX,  qui  font  vi  mois,  pour  chascun 
X  frans,  comme  appert  par  v  quittances,  la  première  donnée  ixvr* 
jour  doctobre,  la  ir-  Ui  viu*  jour  de  décembre,  la  iii«  îe  premier  jrjur 
de  février,  la  iiiie  vi*  jour  de  mars  CCCLXX  et  la  v*  xiii*"  jour  davril 
CCCLXX I,  Lx  frans. 

Audit  Martin  Carbonnel ,  fK^ur  ses  dis  gaiges  de  x  frans  par  mois  à 
)i  ordeuez  prendre  par  iMcrnseigneiir  ou  fort  de  Valloigiies,  cest  asga* 
voir  pour  les  vi  mois  dessus  dis^  comme  appert  par  sa  quilta[iei>  du 
I IX*  jour  de  maj  CCCLXX l,  lx  frans, 

(F*BS),  A  Guillaume  Touche  et  Colin  d'Anneville,  pour  les  gaiges  deuli 
at  II  archiers  en  leur  compaignie  desservis  oudit  fort  de  Valloignes  ou 
mots  de  raay  CGCLXnil,  comme  appert  par  mandement  de  Monst^n- 
^liCîir  de  Cbrrebourg  et  Messire  Jehan  de  Tilli^  lieutenans  de  Monsei- 


(1)  A&Havotr  quani  (ôinmcnCA  Guillnuiiie  dw  Moulitiâ  h  prendre  cof  flU^Q»*  Il  < 
cm  |»rcmîor  joui-  dociolirc  fCtAiLix» 
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gneur  Messirc  Loys  de  Navarre,  donné  xii«  jour  de  janvier  lan  LXV, 
et  quittance  dudit  Touche ,  xxiiii  escuz  de  Jehan. 

A  Guillaume  Vimont,  Thomas  a  la  Dent,  Robert  Clarel^  Jehan  do 
Marest,  servans  ou  fort  de  Valloignes,  pour  leurs  gaiges  de  xu  mois 
et  XIII  jours,  commencans  le  xviii*  jour  de  novembre CCCLX VII  et  finans 
derrain  jour  daoust  CCCLXIX,  pour  chascun  servant  pour  mois  un  frans, 
valent,  par  quittance  diceulz  donnée  xxii«  jour  de  septembre  CCCLXIX, 
iii<^Lii  frans  xviii  s.  vin  d. 

A  Jehan  de  S^  Denis,  servant  oudit  fort  pour  le  temps  dessusdit, 
par  quittance  de  H  donnée  xx«  jour  de  mai  CCCI.XXÏ,  iiii*»v  l.  xiii  s. 
vui  d. 

A  Colin  Charnel,  servant  oudit  fort,  pour  le  temps  dessus  dit, 
par  quittance  donnée  xxiiii'  jour  de  décembre  CCCLXIX ,  iiii^v  1. 
xuii  s.  vin  d. 

A  Guillot  Fallet,  portier  de  Valloignes,  pour  xxxiii  l.  de  chandelle 
pour  cloire  et  ouvrir  de  nuys  le  fort  de  Valloignes,  par  mandement  de 
Monseigneur  d*Avrenches,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai ,  donné 
v«  jour  de  mars  CCCLXVIIl,  çt  par  quittance  dudit  portier  donnée 
xii«  jour  doctobre  CCCLXIX,  xn  d.  pour  livre,  valent  xxxiii  s. 

A  Germain  le  Mareschal,  pour  xxvi  1.  de  chandelle  emploiées  à  la 
garde  de  la  porte  du  chastel  de  Valloignes  depuiz  la  S*  Michel  CCCLXX 
jusques  au  terme  de  Pasques  CCCLXXI  prouchain  ensuivant,  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  labbé  de  Cherebourg  du 
xvi«  jour  de  may  CCCLXXI,  pour  cbascune  livre  xviii  d.  flebes,  valent 
xxxiiii  s.  floibles,  qui  valent  xxiiii  s.  fors. 

Somme,  iiii*'ir  li  franz  vi  s.  vin  d.,  franc  i>our  xx s.  et  xxiiii  escuz. 

Autres  poiemens  faiz  pour  la  garde  du  dessus  dit  chastel  de 
Valloignes  pour  partie  des  ans  CCCLXl  et  CCCLXÏl ,  si 
comme  il  est  escript  ci  devant  on  chappittre  de  Cherebourg. 

A  Messire  Guillaume  de  la  Haie,  cappitaine  de  Valloignes,  lequel 
prenoit  pour  la  garde  du  fort  du  lieu  iii^  escus  par  an  à  poier  par 
quartiers  dan ,  comme  appert  par  coppie  du  mandement  de  Monsei- 
gneur donné  derrain  jour  de  septembre  CCCLXl,  et  qui  poié  li  fu  par 
(jirart  de  Creppon,  viconte  et  receveur  du  lieu,  par  sa  quittance  du 
v«  jour  de  mars  C(XLXI ,  pour  n  quartiers  dau  commencans  premier 
jour  doctobre  CC(-LXI  et  fiiiissans  derrain  jour  de  mars  prouchain 
ensuivant,  i.xw  escus  pour  quartier,  valent  vii"x  escus. 

Audit  cappitaine,  pour  ses  dessus  dis  gaiges  pour  m  quartiers  dan 
commencans  premier  jour  davril  CCCLXl  et  finissans  derrain  jour  de 
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décembre  CCCLXIl,  par  quitta nct^.  ik  h  clu  xxvni*^  jour  dudit  inùis  de 
d€C4îrabre,  lxïv  escus  pt>ur  ijuartier,  lotit  t\\  suruiue  u*^x:xv  escus. 
Il  Somme,  iirtMV  escuz. 

^Hl8.)  Uein  pour  la  garde  du  foii  de  Bareflleu,  pour  partie 

^Vâes  ans  CCCLXI  et  CCGLXIl,  avant  rjne  je  fusse  institue  en 

'      lofiRce  de  trésorerie,  et  est  assiivoirque  pour  ce  que  Girard 

de  Creppoti,  pour  lors  vicomte  et  receveur  de  Valloignes, 

a  compté  et  fait  compte  a  Me^isei^^neal^s  ou  mois  de  janvier 

CCCLXVH  de  pluseurs  receptes  et  mises  parli  faites  oudit 

temps  CCCLXI  et  CCCLXII,  et  lesquelles  receptes  sont  par 

xuoy  rendues  en  ce  preseol  compte,  semiilablement  sont 

I      ci  à  reprendre  partie  des  poîemenls  qui  dicolîes  receptes 

I      ont  esté  faiz  par  ledit  vicomte,  desquielx  partie  ensuit  cy 

J      après  : 

A  Messire  Guillaume  de  la  Haie,  chevalier^  lequel  fut  establi  cappi- 
itaioe  de  Bareffleii  le  prumier  jour  tîaousi  CCCLXI,  après  ce  que  les 
Aiigloiz  en  furent  partis,  où  il  fu  et  demoura,  et  pluseursgenz  darmes 
'et  ai-chiers  avec  li,  dudit  premier  jmir  ibmust  jub^ques  au  xvi*'  jour 
iidicelui  inoib(>ar  xv  jours,  comme  appert  par  mamfemeot  de  labbé  de 
Cheretjuurg  du  xv!!!*"  jour  dicelui  mois  dinjust  que  guerre  commença, 
jpûur  ses  gaiges  et  de  ceuli  de  sa  compaignie  (*ar  ycelui  temps, 
pu"xix  escuz  vil  s.  tt  d.  t. 

A  Beg^nanll  de  la  Haie,  lequel  par  les  genz  du  conseil  de  Monsei- 
gneur fu  ordené  à  la  garde  dudit  fori  après  ce  que  les  Angloîz  et 
{ledit  Mess  ire  Guillanrae  de  la  IJaic  sen  furent  partis,  ans  gaiges  de 
^Wii  liommes  darmes  et  \x\  scrvans  en  sa  compaigniL ,  dont  ledit 
^^gnault  aumil  x\\  escus  par  mois,  nu  houimes  darmes  par  mois 
^"^i^un  vnr  eseus,  et  xxv  servans  qui  prendroieot  par  mois  ebastiin 
■*'  cscus,  lis  dis  gaiges  commencans  xvr  jour  dauust  CCCÏ.XI,  dont 
r^'*?Hienl  leur  fut  fait  pour  un  mois  finissant  xV' jour  de  septembre 
P^UÎTjmi,  pur  mandcmcnl  des  gens  du  conseil  de  Monseigneur  donné 
!**  jtiurdaousl  C<XLXI,  et  par  quittance  tludil  Itcgnault  du  \vi^  jour 
P^Uii  mois,  pour  tout  vu  "vin  escus. 
^Udil  RegnauU,  par  mandement  de  latjbé  de  Cherehourg  et  Guy 
îj'<îrel,  conseillers  de  Slouseigneur,  doimê  xxvui*  jour  doetobre 
^Q^XI,  auquel  lu  ordené  prendre  et  avoir  pour  ta  garde  dudit  fort 
;  <^us  pour  i  quartier  dan  commençant  premier  jour  dudil  mois 
^tobre  ,  ouquel  mandement  est  ëonleny  avec  ce  faire  poiement 
^4il  Regnaull  den-xsuii  escus  à  U  deui  pour  ses  gaiges  de  xv  jours 
Dîsde  septembre  derrain  passe  j  dessenis  uudit  fort  et  qui  poiez 
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H  furent  avec  le  dessus  dit  quartier^  comme  appert  par  sa  quit- 
tance^ lequel  quartier  fina  en  laffm  de  décembre  CCCLXI,  vault  tout 
ii*^Lxxiiii  escuz. 

Audit  cappitaine^  pour  ses  dis  gaiges  de  ii  quartiers  dan  commen- 
cans  premier  jour  de  janvier  CCCLXl  et  finissans  derrain  jour  de  juing 
CCCLXlly  par  sa  quittance  du  xix*  jour  de  juillet^  ii^  escuz  [par  quar- 
tier], valent  iiii*'  escus. 

Audit  cappitaine^  pour  ses  dis  gaiges  dun  quartier  dan  commen- 
çant premier  jour  de  juillet  CCCLXII  et  finissant  derrain  jour  de  sep- 
tembre ensuivant,  par  sa  quittance  du  iix»  jour  doctobre  CCCLXII > 
11*^  escuz. 

Audit  cappitaine,  pour  une  creuc  à  li  faicte  de  viii  arballestiers  aus 
gaiges  de  un  escuz  pour  chascun  le  mois^  ledit  mois  commençant  tiers 
jour  de  may  CCCLXH ,  oultre  et  avec  les  gaiges  quil  prenoit  par  avant, 
pour  ce  quil  navoit  pas  pour  lors  garnison  suf^sante ,  comme  appert 
par  mandement  de  labbé  de  Cberebourg  et  du  bailli  de  Costentin, 
lieutenans  de  Monseigneur  Messire  Philippe  de  Navarre,  donné  ii*  jour 
de  may  CCCLXII,  et  dont  poiement  fut  fait  audit  cappitaine  pour  on 
mois  seullement,  par  sa  quittance  du  viii*'  jour  dudit  mois,  vault  xxxii 
escus. 

Somme,  xii^^xiii  escus  i  quart  ii  s.  ii  d. 

Item  pour  la  bastide  du  Pont  d'Ouve. 

A  Messire  Athis  de  Lignicres,  cappitaine  du  Pont  d*Ouve,  pour  les 
gaiges  de  li,  un  homme  darmes  et  v  servans  en  sa  compaignie,  lequel 
cappitaine  prcnt  pour  sa  personne  xx  frans,  pour  homme  darmes 
X  frans  et  pour  servant  un  frans,  par  mandement  de  Monseigneur  le 
Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  donné  ii©  jour  de  janvier  CCCLXVI, 
la  monstre  dudit  Messire  Athis  adjointe  audit  mandement  et  renduz 
ou  compte  précèdent,  pour  les  mois  davril,  may,  juing  et  juillet 
CCCLXVIl,  qui  font  un  mois,  par  sa  quittance  du  iiii»  jour  daoust 
CCCLXVII,  L  frans  pour  mois,  qui  tant  valent  au  pris  dessus  dit,  font 
ii'^  frans. 

Audit  cappitaine,  pour  les  gaiges  de  li  et  des  dessus  dis  depuis  le 
premier  jour  daoust  CCCLXVII  jus(iues  au  premier  jour  doctobre 
CCCLXIX,  pour  lequel  mois  doctobre  par  ordenance  de  Monseigneur 
ledit  cappitaine  ne  print  nulz  gaiges,  lequel  temps  fait  xxvi  mois,  i«ir 
V  quittances  dudit  cappitaine,  lune  donnée  viii«^  jour  de  février  CCCLXVII 
pour  VI  mois,  lautrc  donnée  ii'^jour  de  juing  CCCLXVIll  pour  un  mois, 
la  m*'  donnée  xni^  jour  de  décembre  oudit  an  pour  vn  mois,  la  uii« 
donnée  derrain  jour  davril  CCCLXIX  pour  nn  moi^  et  la  v«  donnée 
X*  jour  doctobre  ensuivant  pour  v  mois,  pour  chascun  mois  l  fr. 
comme  dessus,  valent  xni'  frans. 
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M<issire  Athis»  jpar  sa  i{uiltance  ilu  xv' jour  de  marsCCCLXIX» 

;  gaigcs  de  li  et  des  dessus  dis  pour  les  mois  de  novembre, 
ieceinbrt^,  janvier  et  février  CiXXXïX  .  qui  ftnit  un  muiî*.  au  pris 
3S  dit  font  Tt*^  ffdDB. 

Ittdil  Me?i8ir€  AUns,  pour  ses  dis  gaiges,  stiiubliiblfinenl  pour  les 
fiiois  de  tnars  CCCLXIX,  avril,  may,  juing,  juillet  eL  aouf^t  CCCLXX, 
^t|iii  font  VI  niois,  pïir  ii  quittances  dudit  Messire  Athis,  lune  donnée 
flim*  jour  de  juillet  CCCLX'X  pour  ini  mois  et  l'autre  du  x«  jour  de 
tei*ptembre  ensuivant  pour  n  mois ,  font  ces  vi  mois  au  pris  dessus  dit 
bîi  fraiiz. 

Audit  Messire  Alhis,  pour  les  gaiges  de  11  et  des  dessus  dis  du  mois 
doctûbre  CCCLXÎX,  dont  rienz  ne  li  avoit  i\sté  poié,  romme  appert 
Icy  dessus  en  la  sei^onde  clause  de  ce  pj'escnt  tillns  rnr  le  vicoiite  de 
Carenlen  les  avoii  fetcmis  dii  comiiiandemcril  d»^  Monseigneur  pour  ses 
pifaires  et  audit  Messire  Athis  rendes  cl  poiés  par  deux  m  an  démens 
[ûe  mon  dit  seigneur  ^  lun  donné  xitvi*  jour  de  janvii-r  CCtLXlX  et 
(lautre  donné  ijf*' jour  de  juillet  CCCLXX  ,  par  quittanre  dudit  Messire 
JAlhis  du  ixii*  jour  dudit  mois,  i.  frans. 

I  Audit  Messire  Atbîé,  pour  les  gaiges  de  li,  un  bonime  darnies  et 
?  servans  dessus  dis,  ilepuis  le  premier  jour  de  septembre  LA'Ct^XX 
jusques  au  premier  jour  de  janvier  oudil  an  proucbain  ensuivant,  qui 
font  un  mois»  par  ii  quttianecs  duilit  Messire  Athis^  la  première  pour 
ïi  fiiôis,  donnée  xtix*  jour  doctobre,  contetiant  c  fraus,  la  seconde  pour 
h  mois,  donnée  nu' jour  de  janvier  CCCLXX,  contenant  c  frans,  valent 
Ua  dis  nu  mois  n^  frans. 

fF*9a.)  A  Honnouré  leVaillarjtj  estant  îi  gaiges  de  servant,  qui  sont 
Ûe  lin  frans  par  mois,  en  la  compaignie  dudit  Me?sire  Atbis,  pour 
Breue  de  ses  dis  gaiges  de  u  frans  par  mois  pour  ies  lions  services 
l|uil  avoit  faiz  h  Monseigneur  en  la  delivranee  de  sa  personne  et  en  1» 
Jîcie  garnison  du  P<»nt  d'Ouve,  et  pour  le  vivre  de  sa  feuuie  et  de  8€S 
fcnflans,  comme  appert  par  mniidement  de  Monseigneur  d'Avjvnches 
61  de  Ferrando  d*Ayenz ,  lieutiMiaUH  du  Monseigneur  le  Captai,  donné 
in*  jour  de  janvitT  CCCLXVï,  rendu  ou  compte  précèdent,  fut  fait 
^ieroent  audit  Honnouré  par  pluseurs  de  ses  quittances  données  h 
pluseurs  jours,  cest  assavoir  depuis  le  premier  jour  davril  avant  Pasques 
CCCLXVII  jusques  au  premier  jour  de  mars  CCCCXIX,  qui  b»nl  xnvv 
Biois,  Il  Fr.  pour  mois,  valent  li\  frans. 

Audit  Honnouré,  pour  laeroissemenl  de  ses  dis  gaiges,  par  sa  quit- 
lance  du  x'  jour  de  novembre  CCCLXX  ,  pour  les  mois  lîe  mar» 
CCCLXIX,  avril,  may,  juing,  juillet  et  aoust  CCCLXX,  qui  font  vi  mois, 
n  frans  [lour  mois,  valent  xn  frans. 
_A  Messire*  Jeban  de  Tilli ,  cljuvalier,  Un^uel  fu  ja  pieCE  ordené  à  la 
:  de  tadicte  l»astide  ans  gaiges  de  xii"  royanlx  par  on,  si  comme 
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par  II  mandemens  de  Monseigneur  appert,  donnes  xx'  jour  de  juing 
<:C(:LXI  ,  avec  un  acousu  de  Messire  Guillaume  Froyer,  trésorier  pour 
lors  du  Monseigneur,  auquel  chevalier  fu  poié  pour  ses  dis  gaiges 
depuis  le  xxi*  jour  du  mois  de  juing  dessus  dit  quil  entra  en  la  dicte 
bastide  jusques  au  derrain  jour  de  juillet  ensuivant,  par  Girart  (k 
Crep|H>u,  viconte  de  Valloignes,  et  qui  ci  sont  prinsen  despense  pour 
co  que  Jehan  de  Creppon,  iilz  et  huir  dudit  viconte,  est  venuz  compter 
pour  et  ou  nom  de  son  dit  père  dicelle  mise  et  autres  et  aussi  daucuœs 
receptes  faites  ou  temps  dessus  dit  par  son  dit  pcre,  desquelles  re- 
ceptes  il  compta  à  Messeigneurs  ou  mois  de  juing  CCCLXXI ,  combien 
que  ja  pieca  ycelles  eussent  esté  faictes  et  receuez  par  sou  dit  père,  et 
pour  ce  par  moy  rendues  en  recepte  en  ce  présent  compte ,  et  jusques 
au  dessus  dit  mois  de  juing  CCC(<XX(  nestoieut  venues  à  ma  congnois- 
sance,  et  pour  ce,  ycelluy  poiement  prins  ci  par  quittance  dudit  chevi- 
lier  donnée  m*  jour  daoust  CCCLXI,  xxv  royaulx. 
Somme,  ii«iii«xxxii  franz  et  xxv  royaux. 

Item  pour  le  chastel  et  ville  de  Garenten. 

Au  Bourt  de  Bretot,  cappitaine  du  chastel  et  ville  de  Garenten,  lequel 
par  ordenance  de  Monseigneur  le  Gaptal,  lieutenant  de  Monseigneur, 
prenoit  pour  la  garde  des  dis  lieux  pour  li,  ni  hommes  darmes  et  xii 
servans,  et  prenoit  ledit  cappitaine  pour  sa  personne  xx  frans  par  mois, 
homme  darmes  x  fr.  et  servant  un  frans,  duquel  nombre  Lepin,  cod- 
nestable  de  la  dicte  ville  estoit  un  des  hommes  darmes,  et  li  fu  baillé 
diceulx  XII  servans  pour  demourer  en  la  ville  iiii  servans,  dont  les 
deux  portiers  cstoi(;nt  du  nombre,  et  le  dit  cappitaine  pour  la  garde 
dudit  cliastel  estoit  lui,  ii  hommos  darmes  et  vni  sen;ans,  auquel  fu 
poié  pour  les  gaiges  de  li,  diceulx  n  hommes  darmes  et  viii  servans. 
depuis  le  \ix^  jour  de  may  CCCLXVII,  ce  jour  non  compté,  jusques  au 
VI*'  jour  du  mois  doctobre  CCCLXVIII,  ce  jour  non  compte,  que  Mon- 
seigneur le  Captiil  fist  nouvelle  ordenance  desdis  gaiges,  ouquel  temps 
a  XVI  mois  et  xvi  jours,  dont  le  mois  se  monte  lxxii  frans  et  pour  jour 
XLviH  s.,  font  en  somme,  et  qui  poiés  li  ont  esté  par  v  de  ses  quittances 
données  à  pluseurs  jours  et  contenant  pluseui^s  soumes,  xi*^iiii**x  frans 
et  VIII  s.  t. 

Audit  cappitiiiniî,  par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches  et 
Ferrando  d'Ayenz,  lieutenans  de  Monseigneur  le  Captai,  donne  vin' 
jour  dt'  décembre  CCCLXVIIl,  pour  une  creue  de  vu  servans  à  li  bail- 
lés, oultio  la  garnison  desdis  chastel  et  ville  deC^arenlen  illec  ordenée, 
pour  cerUiines  motions  et  nouvelles  que  on  avoit  entendues  touchant 
la  gardtî  desdis  lieux,  la  monstre  diceulx  adjointe  audit  mandement, 
pour  leurs  gaiges  depuis  le  viir'  jour  de  décembre  CCCLXVII  jusques 
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ma  VI 11*  jour  de  mars  ensuivant,  qui  foui  iii  mois^  pour  cliascun  ser- 
vant ini  ffans  le  mois,  valenl  im"mi  frans.  ïteuï  depuis  ledit  vni* 
joiir  de  mars  jtisques  au  [iremier  jour  davrit  ensuivant,  qui  furit  \%n 
joûTSf  et  fut  fait  affm  que  les  gaige?  se  commençassent  au  cammen- 
cément  du  mois,  pour  cbascun  jour  xviii  s,  vm  d. ,  valent  i\  frans 
%  s.  VIII  d.  Font  ces  parties  ensemble,  par  quillauce  dudit  cappilaine 
donnée  xxv- jour  de  may  CCCLXVUI,  cnii  frans  x  s.  vni  d. 

Aadit  cappilaine  j  pour  les  ;:raiî^es  des  vu  servans  pour  vt  mois  coiu- 
mencans  le  premier  jour  tJavril  dessusdil  et  finissaos  le  derrain  jour 
de  septembre  CCCLXVIII  ensuivant,  et  punr  les  prenjiers  v  jours  doc- 
tolire  ensuivant  que  Monseigneur  le  Captai  osla  la  dicte  creue,  pour 
ithascun  mois  xiviir  frans  et  pour  cHaseun  jour  xviii  s.  vin  d>,  par 
deuï  quiUances  dudil  cappilaine»  lune  donnée  m' jour  de  décembre 
tXCLXVIll  t't  lautie  donnée  ini»  jour  dudil  mois  ensuivant;  valent  ces 
parties  vni"xii  frans  \ni  s.  iiti  d. 

Au  Bastarl  de  Oilïou  el  père  ArgnauU  de  Oibuc,  servans  ordenés 
de  creue  en  l;i  dkie  ville,  oultre  les  vu  srrvans  dessus  dix,  h  demeurer 
en  ycclle  pour  les  motions  el  riduvt'lles  i]yi  estoient  de  guerre  pour  les 
Bretons  de  Cbarapeaiili,  par  uiauiieTiit;nt  île  Monseigneur  d^Avrenches 
d  Ferrandod'Ayeuï,  cappilaine  de  i^hL'relsourg,  beulenans  de  Mousei- 
^eur  le  CapUi)»  donné  xxii"  jour  de  février  CGCLXVII,  pour  leurs 
gaigf-^s  de  nit  frans  ptnr  mois  pour  eliascun,  depuis  le  xix»  jour  de 
février  CCi^LXVlI  jusques  au  ivnr  jour  davril  ensuivant,  qui  font 
n  mois,  par  ii  quiltances  diceulx,  kme  doimée  xvi'  jour  de  mars  oudit 
an  contenant  viii  fraus^  laiilre  doruiée  xx^  jour  davril  contenant  vni 
fhms^  valent  les  dis  ii  mois  ivi  frans.  Item  k  Jehan  t.eroy  et  Philippol 
Païen  7  lesquieuïx  ledit  cappilaine  prinst  el  misl  pour  demourer  eu 
la  dicte  ville  eu  lieu  des  dis  ïiastiirl  v.i  père  Argnault ,  qui  sen 
«^totenl  ab'z  bors,  pour  leurs  gaiit^n^s  depuis  le  xtx^  jour  davril  jusques 
au  VI*  jour  doctobre  ensuivant ,  (|ue  les  dis  servans  furent  ostez  par 
Monseigneur  le  Qiptal ,  lequel  icïups  fait  v  mois  el  xvi  jours,  [lar  ru 
quiltances,  luue  donnée  n*  jour  de  septembre  CCCLXVlïl  Cf  m  tenant 
lîxti  frans  lviii  s.  vui  d.,  lautre  donnée  le  xxi«  jour  dodo bi*e  ensui- 
vant contenant  tiu  frans  xni  s.  un  d,,  la  m^  donnée  xxn*'  jour  dudit 
mois  çonlenanl  itti  frans  xui  s.  nu  d.;  valent  toutes  ces  parties  lvt 
frans  inr  h  v  s.  un  d.^,  franc |HJur  xx  s.,  vault  tout  lx  frans  r  quart  et 
Hii  d. 

A  Pierre  d*Erminyj  CQunestable  de  la  dicte  ville  de  Carcnten,  pour 
les  gaiges  de  ii  servans  demourans  en  sa  compalgnie  â  la  garde  de  la 
djcle  ville  j  cest  assavoir  Pbilippot  l*aien  et  (Guillemet  iJoublet,  com- 
pnnB  en  sa  monstre  de  ini  servans  ^  en  quoy  les  deux  portiers  de  la 
dicte  ville  de  Carenten  sont  comprins  pour  les  dis  gaiges,  depuis  le 
sim' jour  de  novembre  CCCLXVl  jusques  au  xix*  jour  davril  ensuivant, 
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qui  font  V  mois,  pour  chascun  mots  un  frans ,  valent  ^  comnieî 
ÏMir  quittane4>  dudil  conneslable  donnée  le  xi*  jour  de  8ept4 
CCCLXYJI,  ïLfrans. 

{¥^94.)  Aedit  connestabîe,  pour  les  gaiges  de  sa  personne  de  i  fr 
par  niôiô  depuis  le  ïix*  jour  de  mars  CCCLXVl  jusque»  au  m*  jk)Ul 
doctobre  CCCLXVl I,  lequel  temps  fait  vu  mois,  valent  lxx  frans.  \U 
à  li  pour  lordenance  de  m  servans  en  sa  compargnie  qui  preooil 
chascun  on  fr.  par  mois,  desquiek  ut  servans  Gillet,  le  portier,  i 
un  et  prenoit  ses  gaiges  à  parlj  valent  les  gaiges  desdis  m  senra 
depuis  le  xi%*  jour  davrii  après  Pasques  CCCLX^II  jusques  au 
jour  doelobre  ensuivant,  lxui  frans,  par  quittance  dudit  connestatii 
donnée  ï*  jour  de  février  lan  dessus  dit;  valent  ces  parties  vit* 
frans. 

Audit  connestable,  pour  les  gaiges  de  sa  personne  et  des  m  serf* 
dessuâdis  cstaiis  en  sa   corapaignie,  depuis  le   iix«  jour  docti 
CCCLXVIi  jusques  au  iix*  jour  de  mars  ensuivant,  qui  font  v  moii 
cest  assavoir  pour  sa  personne  x  frans  par  mois  et  pour  chascun  serra 
nu  fr.  par  mois,  par  quittance  dudit  connestable  donnée  nxi*  < 
davrii  CCCLXVII  avant  Pasques,  pour  les  dis  gaiges  ex  frans* 

Audil  connestable,  pour  les  gaiges  de  li  et  les  dis  m  servans  depu 
le  Hï*  jour  de  mars  dessus  dit  jusques  au  premier  jour  davrii  ensati 
vant,  qui  fout  %î  jours ,  par  ordenance  uiasi  faiete  affm  que  les  gatg 
se  commencasisent  au  coramenceraent  do  mois,  pour  chascun  jour 
uni  s,  vui  d.,  valent,  par  quittance  dudit  connestable  donnée  x*  joar 
da\Til  CCCLXVlll  après  Pasques,  viu  fr,  xvi  d. 

Audit  connestiible,  pour  les  gaiges  de  li  et  lesdis  ni  servans 4 
le  pruroier  jour  davrii  CCCLXVlll  jusques  au  premier  jour  do 
ensuivant,  qui  font  vi  mois,  pour  chascun  xin  frans,  valent, 
quittance  dudit  connestable  donnée  ii*  jour  de  novembre  CCCLXVC 
vi**xii  frans,  et  pour  v  jours  du  mois  doctobre  après  ensuivant,  qà 
autre  et  nouvelle  ^irdenance  de  genz  et  piges  fu  faicle  par  Mon 
gneur  le  Captai,  au  pris  dessus  dit  pour  chascun  jour  vi  s.  vm  d,  ] 
la  personne  dudit  c^junestable,  et  pour  lesdis  trois  servans  par  joH 
vni  s.,  valent,  comme  appert  par  quittance  dudit  connestable  donn 
viir  Juur  de  décembre  CCCLXVlll ,  lxxiu  s,  un  d.  ;  valent  C€S  ii  par- 
ties vt"ïv  frans  demi  ni  s.  nu  d. 

Audit  connestable,  pour  les  gaiges  de  li,  Naudin  et  Jebannin  k_ 
Lymosin,  lequel  connestable  prenoit  pour  sa  personne  i  frans, 
ledit  Naudin  v  frans  et  pour  ledit  Jebanin  un  fr-  [var  mois  de  neuve 
ordenance ,  par  mandemeiil  de  Monseigneur  le  Captai  donné  vi* , 
doctobre  CCCLXVlll,  pour  les  gaiges  diceulît  depuis  ledit  vï*  jour  < 
tobre  jusques  au  \Tr  jour  daousl  ensuivant  CCCLXIX  qui  font  x  i 
et  vij  jours,  par  ti  quittances,  l'une  donnée  xxv*  jour  davrii  CCCLXIX 


jMiur  VI  mois  et  l'autre  pour  un  mois  et  vu  jours  donnée  ixiî'  jour 

de  mars  (an  dessus  dit,  pour  chascun  mois  et  pour  les  dessus  dis 

,  iix  frans,  et  pour  les  vu  jours  dessus  dis  imi  fr,  viu  g.  viit  d.,  valent 

Iceê  parties  ii"xitu  frans  vni  s.  vni  d. 
Audit  connestable ,  pour  ses  gaiges  de  xu  frans  par  mois,  lesqitieuLu 
';  avoient  esté  refusez  à  compter  à  Martin  i*Ours,  viconte  de  Carenten, 
qui  poiés  les  avoit,   pour  ce  que  en  la  monstre  du  Bourl  de  Bre* 
toi,  cappitaine  du  lieu,  ledit  connestable  estoît  contenu  et  nommé  ou 
noïnbre  de  xï  poiés,  lequel  cappitaine  avoit  este  poié  desdites  poiea 
.  pour  gens  quil  avoil  tenuz  senz  ledit  connestable,  et  ^celiii  poié  par- 
desfius  par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches,  lieutenant  de 
'  Monseigtieur  le  Capta!,  donné  o»  jour  de  juillet  CCCLXVf,  pour  v  mois 
commençons  xïi*  jour  de  Janvier  CCCLXV'  jusques  au  xix^  jour  de 
juing  CCCLXVI ,  pour  chascun  mois  xii  frans ,  et  après  tout  ce  a  esté 
mandé  h  moy  J.  Climence  pr  Monseigtieur  d'Avrenchcs  et  Monsei- 
!  gneur  Jehan  de  Tilli,  lieulenans  de  Monseigneur,  parleurs  lettres 
(  du  ixi«  jour  de  juing  CCCLXIX,  vX  après  par  mandement  de  Monsei- 
gneur donné  xxvi«  jour  daoust  ensuivant,  ladicle  somme  einsi  poiée 
audit  connestable  pour  ses  dis  gaiges  estre  déduite  et  alloée  audit 
I  Ticontc,  qui  se  monte  pour  les  v  mois  dessus  dis  n  frans. 

Audit  cappitaine,  par  nouvelle  ordenanee  faicte  sur  sesgaigéd  et  les 
jgens  de  sa  compaignic  par  Monseigneur  le  Captai^  lieutenant  de  Mon- 
seigneur, comme  appert  (lar  son  mandement  donné  vie  jour  doe- 
^tobre  CCCLXVIII,  les  noms  et  !e  nombre  de  ce  que  chascun  doit 
prendre  chascun  mois  contenus  oudit  mandement  comme  il  en  suit 
iCi  après,  cest  assavoir  audit  cappitaine  pour  ses  gaiges  pour  mois 
jix  frans^  au  Pin,  connestable  dicelle  ville  de  Carenlen,  par  mois 
Is  firans,  à  Gratiot  de  la  Coste  x  fr,  pour  mois,  h  Argnault  Guillaume 
X  frans  pour  mois,  à  Jehan  de  Castelno  semblablement  x  frans,  à  son 
compaignon  x  fr,  semidablement,  à  Pcron  Dumont  x  frans  semblable- 
meal,  à  Grattot  i  frans,  à  Perot  de  Baïcui  semblablement  x  frans,  à 
«Garcîe  Arnault  de  Liraessen  x  fr.  par  mois,  à  Petrichon  x  frans,  à 
la  Paie  vi  frans  pour  mois,  à  Janicot  semblablement  vi  frans,  à  Lon- 
oon  VI  frans,  k  Arnaulton  vî  frans,  à  Martre,  servant,  un  frans,  à 
BelUlle  iiii  fr.,  à  Bardoc  iiii  fr,,  à  ArnauU  iiii  fr.,  à  trompeté  iï  fr.^ 
à  Jehanin  le  Lymosin,  vallet  du  Pin,  on  fr. .  à  Naudin  v  fr.,  à  Alfonse 
Ferrrandis,  portier,  mi  fr..  à  Gillet  du  Val,  portier,  nu  fr,  ;  moulent 
*ccs  parties  par  mois  vui"itx  frans.  Desqutelx  gaiges  fu  fait  poiement 
iaudlt  cappitaine  et  pour  lui  xx  frans  pour  mois,  à  Arnault  Guillaume 
!i  frans  pour  mois,  à  Loncon  pour  mois  vi  frans,  à  ArnauUon  vj  fr. 
tbour  mois,  à  Martre,  Belliïle,  Bardoc,  Arnault j  servans,  chascun 
ptti  fr,  pour  mois,  et  Trompeté  u  fr,  pour  mois,  depuis  le  vi*  jour 
Idoctobre  dessus  dit  CCCLXVIU  jusques  au  vi*  jour  de  mars  ensuivant. 
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qui  font  V  raois,  par  quittance  duHîl  rappitainc  du  xv*  jour  de 
CtXLXVllI,  et  vault  le  mois  pour  yceulz  l.\  frans,  font  en 
yceulx  V  mois  m'^  frans. 

Audit  cappitaincj,  pour  les  gaiges  de  li,  de  Guillaume  le  Noir,  Jeha 
nin  le  Paumyer  et  Hardiel,  archiers,  lesquieuU  ledit  cappilaine  avai^ 
prins  et  retenus  à  gaiges  scmblablement  que  prenoit  par  ntois  Amaoltl 
Guillaume,  lequel  sen  estoit  aïé  en  Guyenne  et  prenoit  x  fr.  imrmoiSj, 
comme  apperl  par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches,  Ijeuti 
nant  de  Monseigneur  le  Capliil,  donné  iiiii*  jour  de  may  CCCIXX| 
pour  Loncon,  Arnaulton  qui,  par  ordenance  de  mon  dit  seigneud 
d'Avrenches,  prennent  chascun  par  mois  vtii  fr.j  et  par  avant  ne  pn 
noient  chascun  que  vi  frans,  comme  appert  par  son  mandement  donri^ 
IX*  jour  de  mars  CCCLXVItl,  Martre,  Ekllille,  Bardot,  AmauU,  qu 
par  la  première  ordenance  prennent  chascun  nii  frans  par  mois,  i 
pour  Trompeté  ii  frans,  depuis  le  vi«f  jour  de  mars  CGCLXVIH  jusque 
au  vie  jour  davrii  ensuivant,  qui  fait  un  mois,  par  quittance  dudit 
cappitaine  donnée  xv<^  jour  de  may  CCCLXIX ,  valent  Lxini  frans^ 

Audit  cappitaine,  pour  les  gaiges  de  ïi  et  ïes  dessus  diz,  depuis 
vr""  jour  davril  jusque  au  vi*  jour  de  juillet  ensuivant,  qui  font  m  moij 
et  au  pris  que  dessus,  excepté  Loncon  et  Aniaultun,  qui  devant  poul( 
une  creue  que  leur  fist  Monseijtrneiir  d*Avrenches  de  ii  frans  à  chascun 
pour  mois,  prindrent  par  la  main  dudit  cappitaine  chascun  vm frans 
et  cy  ncn  ont  prins  que  vi  fr,  paiccque  les  dis  Loncon  et  AmauUoQj 
ont  prins  leur  creue  à  part,  par  quittance  dudit  ca[ïpitaine  donnée' 
vn«  jour  daoust  CCCLXVll,  valent  lesdis  m  mois  ii"  frans* 

Audit  cappitaine,  pour  les  gaiges  de  li  et  les  dessiisdis  et  au  pris 
que  dessus,  depuis  ledit  vi"  jour  de  juillet  jusqnes  au  m*  jour  daoust 
ensuivant  enclos,  que  ledit  cappitaine  fu  déposé  par  Monseigneur,  pou 
chascun  mois  lx  frans  et  pour  chascun  jour  it  frans,  par  quittance  du 
dit  cappitaine  donnée  le  xx*"  jour  dudil  mois  daoust  CCCLXIX,  valenl] 
pour  le  temps  dessus  dit  qui  fait  un  mois  et  vu  jours,  lxhu  frans. 

A  Guillaume  la  Paie  et  Janico  de  S*  Jolian ,  ctintenuz  en  lordenano 
tïesdis  gaiges  faicte  par  Monseigfteur  le  Captai,  depuis  le  vj*  jour  do 
lobre  CCCLXVllI  jusques  au  vn  jour  davril  ensuivant  CCCLXLX  apr 
Pasques,  qui  font  vr  mois,  par  quatre  quittances,  lune  donnée  mt 
jour  de  janvier  CCGLXVIU  contenant  xvjii  frans,  lautre  donnée  oudi^ 
jour  contenant  xviu  fnms,  la  m*  donnée  le  v  jour  de  mars  ensui? 
contenant  xxiiii  frans  et  la  ini*  donnée  le  nii*  jour  davril  CCCLXIX' 
contenant  xu  frans,  et  prenoient  chascun  par  mois  vi  frans.  Talent 
Liiii  frans. 

A  Graciot  de  la  Coste,  pour  ses  gaiges  de  x  frans  par  mois  depuis  1 
VI"  jour  dudit  mois  doclohre  jusques  au  xii*  jour  daoust  ensuivant  en 
clos,  qui  f<^»nt  x  mois  et  vn  jours,  |>ar  v  quittances  dudit  Graciot,  luni" 
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donnée  un'  jour  de  janvier  CCCLXTIII  contenant  xxx  fraiis,  laotre 
tk^nnéf.  v«  jour  de  mars  ensuivant  contenant  xx  tvms,  la  iir  donnée 
viîi"  jour  davril  ensuivant  conknanl  x  frans,  la  nu' donnée  vi' Jour  de 
jiring  contenant  xi  fr.  et  la  v«  donnée  ïv^  jowrdaousl  CCCLXIX  conle- 
nant  xxn  frans  vr  s*  vin  d.  ;  valent  toutes  ces  parties  eu  fr.  vi  s. 
vin  d. 

A  Perol  de  Bai  ex,  Graciot  d' Ou  mains  et  Pelrîchon  d'Espellete,  pour 
leurs  gaifçcs  de  x  fr.  pour  mois  h  chaseun,  pour  un  mois  commençant 
VI*  jour  doclobre  CfiXXVin  cl  finant  v*  jour  de  novembre  ensuivanlj 
par  leur  quitlancp  donnée  vi*"  jour  de  novembre  dessnsdit,  iiï  frans, 

Ausdis  IVlridion  et  IYtoI  de  Baïeu\,  potir  leurs  dis  gaiges  depuis 
ledit  vï*jour  dr.  nc^vembri^  jusques  au  vi*  j<uir  de  mars  ensuivant^  qui 
font  nu  mois,  après  lesquiels  ledit  Petricbon  lessîi  les  gaiges  pour 
sen  aler  en  Guyenne,  par  v  quittances  des  dessus  dis,  lune  donnée 
XVI*  jour  de  décembre  CCCLXVni  coiilenanl  x  frans,  laulre  donnée 
vj*  jour  du  dit  mois  contenant  i  frans»  la  ni*  dnunée  ix*  jour  de  jan- 
vier contenant  xx  frans  >  (a  un*  donnée  vic  jour  de  février  contenant 
XX  fr.  et  la  v*  donnée  xxvii*  jour  de  février  oudit  an  contenant  xx  fr*» 
valent  pour  lesdis  tni  mois  Jiii"  frans. 

Audit  Perotj  pour  sesdis  gaiges  depuis  le  vi"  jour  dudit  mois  de  raai's 
jusques  an  xn*  jour  daoust  ensuivant  enclos,  qui  font  v  mois  et  vu 
jours,  par  ni  quittancées,  lune  donnée  viu»jour  davril  CCCÎ.XIX  ronte- 
naul  XX  fr. ,  lautre  donnée  tu*  jour  de  juing  contenant  xx  fr.  et  la 
ni'  donnée  ivi"  jour  daoust  iXfXXIX  contenant  m  fr  vi  s,  vin  à,^ 
pour  chas*:uu  mois  x  fr.  et  pour  chaseun  jour  vi  s,  viii  d. ,  valent  lu  fr. 

Yi  s.  TÏU  d. 

A  Garcie  Arnault  de  î,amussens,  Remon  Ginllaunie,  compaignon  de 
Jebau  de  Casteino,  Jehan  de  Castelno,  Penm  Duraont,  pour  leurs 
liges  de  X  fr.  par  mois  à  chaseun  de[iuis  le  vj«  jour  doctobre  (XICLXVIH 
rjusques  au  vi"  jour  de  mars  ensuivant,  lequel  temps  fait  v  mois»  après 
lesc{uieli  mois  ils  lesserenl  les  dis  gaiges  dont  poiement  leur  fut  fait 
'  vn  de  leurs  quittances,  (a  première  donnée  vu^  jour  de  novembre 
^ensuivant  contenant  x  frans,  la  ii*  donnée  dcrrain  jour  do^tobre 
CtiCI.XVIII  contenant  xxx  frans,  la  ni'  donnée  un'  jour  de  décembre 
contenant  il  frans ,  la  nu*  donnée  vu*  jour  de  janvier  contenant 
XX  frans,  la  v*  donnée  îx«  jour  dudîl  moi&  contenant  xx  frans >  la 
VI*  donnée  vî«  jour  de  février  contenant  xl  frans,  et  la  vu*  donnée 
vi«  jour  dudit  mois  contenant  il  frans,  valent  n''  frans, 

(F**  '9«.)  A  Robin  Bloville ,  lequel  Monseigneur  d^Avrenches  retint  à 
gaîges  de  vui  fr.  jmr  mois  potir  demourer  en  la  dicle  ville  de  Carenlen, 
pour  ce  que  elle  esloit  desgarnie  de  gens  darmes,  pourceulz  ci  dessus 
noumiei  qui  avoicnl  lussiez  les  gaiges  de  la  dicte  ville  et  sen  csloient 
aloz  en  Gujeune ,  conuiic'  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur 
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d'ATrencfa^  donaé  ix*  jour  ûe  mars  CCCLXVIU,  lui  fu  poié  pour  9» 
dis  gaiges  depub  le  ti*  jour  de  mars  jusques  au  m*  jour  daou«4 
CCCLXIX  eDstiivant  enclos^  qui  font  v  mots  et  ^i  jours ,  par  m  quit- 
tances dadit  Bioville,  loae  donnée  mi*  jour  dami  CCCLXIX  aprè$ 
Pasques  contenant  tiii  frans,  lautre  donnée  vi*  jour  de  juing  ensuivant 
contenant  xyi  frans^  et  la  lu*  4^nnée  ivr  jour  daoust  CCCLXIX  conte* 
aant  xtii  fr,  m  quai^  ti  s.  mi  d.,  pour  cbascun  mois  viu  fr.  et  pour 
jour  V  8*  nu  d,.  Talent  tu  fr.  m  quars  u  s.  un  d. 

A  Jeliannico  de  S'  Johan  pour  et  ou  nom  de  Saumur,  Navarroit, 
lequel  avoit  esté  retenu  à  gaiges  semblablement  que  ledit  Bloville  par 
mon  dit  seigneur  d'Avrenches  pour  xv  jours  comraencaos  vi«  jour  del 
mars  dessus  dit^  par  quittance  dudit  Janico  donnée  un*  jour  de  mars,  * 
un  £rans. 

A  Jehanico  de  S*  Johan  et  Guillaume  la  Paie,  qui  par  ordenance  de 
Monseigneur  le  Captai  ne  prenoient  que  chascun  vi  fr.  par  mois  et  par 
ordenance  de  Monseigneur  d'Avrenehcs,  lieutenant  de  mon  dit  seigneur 
le  Captai^  affin  quil  ne  lessassenl  la  dicte  ville  de  Carenten,  prindrent 
cbascun  rin  fr.  te  mois,  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit 
seigneur  d'Avrenchea  donné  xrni*  jour  davril  CCCLXIX,  qui  contient 
que  pour  ledit  Saumur  qui  avoit  lessié  lesdis  gaiges,  Petrichon  d'Espel- 
lete  esloit  remis  ans  dis  gaiges  de  i  fr.  par  mois,  et  pour  mi  homines 
darmes  qui  estoient  alez  en  Guyenne,  mon  dit  seigneur  d'Âvrenches  j.^ 
ordena  le  Moygne  de  Poullehay,  Callevilk  et  Regnart,  escuiers,  homu 
darmes,  et  prenoient  chascun  vin  fr.  le  mois,  fu  poié  audit  Janico  i 
poïé  depuis  le  vi''  jour  davril  CCCLXIX  jusques  au  m*  jour  daoust  i 
clos  prouchain  ensuivant  qui  font  nu  mois  et  vn  jours,  par  u  quit- 
tances, lune  donnée  un"  jour  de  raay  contenant  ivi  fn,  Lautre  donnée 
XVI'  jour  daoust  ensuivani  contenant  u  fr<  xtiii  s.  viu  d.,  pour  chascuii 
mois  XVI  fr.  et  pour  chascun  jour  x  s.  vnr  d.,  valent  lxvîi  fr,  uni  i 
vni  d. 

A  Ernaultou  d'Osteaulx  et  Loncon,  demourans  en  la  garnison  éû 
Careiiten  par  le  dit  temps  avec  le  Bourt,  cappitaine  du  lieu,  ausquiels 
Monseigneur  d'Avrenches  avoit  creu  leurs  gaiges  à  chascun  de  u  frj 
par  mois,  oullrc  et  avec  les  vi  fr,  quil  prenoient  par  avant  par  torde 
nance  de  Monseigneur  le  Captai,  leur  fu  poié  pour  leur  dicte  creue  de 
gaiges  depuis  le  vi*  jour  davril  CCCLXIX  jusqpies  à  le  xi*  jour  daou 
ensuivani,  ouquel  espace  de  temps  a  iiii  mois  et  vn  jours,  par  quittança-^ 
diceuh  donnée  iinr  jour  daoust  CCCLXIX,  xvi  fr,  xviii  s.  vui  d. 

Au  s  dessus  dis  Mo  igné  dt:  Poullehay,  Col  le  ville  et  Regnart,  pour 
leurs  gaiges  de  vm  fr.  à  chascun  par  mois,  depuis  le  xvi*  jour  davTil 
CCCLXIX  jusques  au  xvr  jour  de  juing  ensuivant,  lequel  temps  fait 
n  mois,  |>ar  quittance  diceuk  donnée  xvii"  jour  de  juing  CCCLXIX, | 
itvni  frans. 
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Aus  dis  Moi^Qe,  Colleville  et  Regnart,  aosquiclx  Monscif^rieur  d*A- 
vrenches  fîst  croissance  de  leurs  gaiges  à  chascim  de  tj  fr.  par  mois , 
paur  ce  que  eulz,  leui-s  frens  et  cïievanlï  ne  scn  po voient  bonnement 
vivre,  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  sei*rncur  d'Avrcnches 
donné  xxjit*  jour  de  jumg  iXCLXlX,  pour  leurs  dis  gaiges  depuis  le 
X¥ï«  jour  de  juing  CCCLXIX  jus(|iîes  au  tui*  jour  d^oust  CCCLXIX 
eosuitant  qui  font  n  mois,  par  quittance  dîceub  donnée  le  v  jour 
daouftt  CCCLXX,  Lï  frans. 

A  Pelrichon  d'Kspellete,  pour  ses  gaijjes  de  it  fr.  par  mois  depuis  le 
xiim*  jour  de  mars  C€CLXVIII  jusques  au  iimt*^  jour  de  juing 
ensuivant»  ouqucl  espace  de  temps  a  ni  mois,  par  n  quittances  de  lui, 
lune  donnée  vi*  jour  de  juin  CCCLXrX  ,  lautre  donnée  xxv»  jour  dudit 
mois,  XXX  frans. 

A  Jehanco  et  le  Bidaulj  scrvaos,  pour  leurs  gaiges  de  ini  fr.  par 
ninis  à  chascun,  et  y  furent  mis  pour  ledit  Petrichon  qui  avoit  lessic 
lesdis  gaiges,  comme  apjiert  par  mafldemcnt  de  Monseigneur  d'Avren- 
ch€S  et  Messire  Jehan  de  Tillî,  licutenaiis  de  Monseigneur  le  Captai, 
donné  vi«  jour  de  juillet  CCCLXIX,  pour  leurs  dis  gaiges  depuis  le 
n*  jour  de  juillet  dessus  dit  jusques  au  %n*  jour  duoiist  ensuivant 
enclos  qui  fait  un  mois  cl  \n  jours,  par  quittance  de  Jehanico  de 
S*  Johan,  leur  compaignon,  pour  iedit  mois  vni  fr.  et  pour  cbasctin 
jour  Y  s,  iiïi  d.,  valent  jx  fr.  xvii  s.  iiii  li. 

A  Gillet  du  Val  >  portier  dune  des  portes  de  Carenten,  de  lordcnancc 
d€  Monseigneur  Mcssire  Loys  de  Navarre,  frère  et  lieutenant  de  Mon- 
seigneur, à  iiH  fr,  par  mois,  et  estoit  copipnns  en  la  monstre  du  Pin, 
connestable  de  la  dicte  ville,  el  poié  lï  part,  pour  tes  gaiges  de  li 
depuis  le  xix*Jout  de  juillet  CCCLXVII  jusques  au  premier  jour  de 
septembre  CCXILXIX  qui  font  xxv  mois  et  xi  jours,  par  pluscurs 
quittances  de  luj,  pour  chascun  mois  ini  fr.  et  pour  chaseun  jour  ii  s. 
VI 11  d.,  valent  ci  fr.  ix  s.  nii  d. 

A  Aïfonse  Ferrandis,  qui  par  ordenance  de  Monseigneur  d'Avrenches 
et  Fcrrando  d'Aycnz,  lieutenans  de  Monseigneur  le  Captai  ^  prenoit 
gaiges  h  Carenten  de  tui  fr,  par  mois,  par  leur  mandement  du  xxviii" 
jour  de  janvier  CCCLXV!,  rendu* .........  pour  les  gaiges  dicelui 

depuis  le  premier  jour  de.,,*,  CCCLXVÏ  avant  Pasqucs  jusques  au 
premier  de  septembre  CCCLXIX  qui  fait  de  temps  xxix  mois,  par 
pluseurs  quittances  de  lui,  cxw  frans»  Et  de  lui  rienï  cy  dores  en 
avant  pour  ce  quil  fu  justice  par  ses  démérites. 

A  Ferrando  d'Ayenz,  cappitaine  de  Chcrebourg,  pour  les  gaiges  de 
^  compaignons,  hommes  darmes  et  servans,  desservis  à  la  garde  du 
'#Mâtel  el  ville  de  Carenten,  depuis  que  le  Bourt  de  Bretol  en  yssi,  li 
el  ses  compaignons,  jusques  au  iio  jour  de  septembre  CCCLXIX  que 
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Mcssire  lehan  de  Tilli  en  fut  fait  cappitaine  >  connue  appert  par  man- 
dément  de  Moriseî^ieur  donné  on  dit  jour,  cvm  fraiis, 

A  Messire  Jehan  de  Tilli ,  chevalier,  seigneur  de  Guemelot ,  auquel 
Monseigneur  coromist  la  ^arde  de  son  chastel  et  ville  de  CarentenJ 
après  ledit  Fernando,  el  Pierre  de  S'*  Mariglise,  connestablc  du  lie«,j 
et  prenoil  ledit  cappitainc  de  ^aiges  pc»ur  le  nombre  de  i%  personne 
en  sa  con)|>aignie,  houmes  darmes,  senans  ou  arehiers^  et  le  dit  con 
neslahle  pour  ut  scrvans  avee  tuî^  dont  Gijlet,  le  portier^  est  un^  ta 
noms  diceuh  adjoins  au  mandement  de  Monseigneur^  pour  tout  ^touf 
chascun  mois,  coniprins  en  ce  ledit  Giltet  qui  prent  pour  mois  un  fraûSyi 
comme  tout  ce  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  à  Q»e- ] 
rebourg  le  u*  jour  de  septembre  CCCLXIX,  pour  les  gaiges  des  desso 
dis,  par  quitlauce  desdis  cappilaine  el  con neslable  donnée  vm»jo 
doctobre  CCCLXIX,  pour  le  mois  de  septembre  dessusdil ,  uij"tii  frant 

Aus  dessus  dis   cappilaine  el   conneslable  el  pour  une  creue  i 

V  hommes  et  vi  servans  qui  pi-enoietit  lxï  frans  par  mois,  comm^ 
ap(>ert  par  mandemenl  de  Monseigneur  donne  xix*  jour  de  septembn 
CCCLXIXy  les  noms  diceulz  adjoins  audit  mandement ^  sur  leurs  di^ 
gaiges  des  mois  doctûbre,  novembre ,  décembre,  janvier  cl  fevrie 
CCCLXtX  ensuivans  qui  font  v  mois,  sur  Icsquieuk  Monseigneur  ÛÉ 
restrainte  du  tiers  de  leurs  dis  gaiges,  laquelle  se  monte  pour  chascua 
mois  LiiH  frans,  que  prinst  Monseigneur  pour  son  estai,  einsi  dcmeur 
qui  puic  leur  Tu  par  quittance  dcsdi^  cappitainc  et  cunnestabic  dunno 
xix"  jour  de  mars  ensuivant,  sur  les  dessus  dis  v  mois,  v^xi.  (mus. 

Aus  dessusdïs   cappilaine  el  connestable   et  pour   la  creue  de 

V  hommes  darmes  et  vi  servans  dessus  dis,  pour  leurs  gaiges  ^louj 
ks  mois  de  mars  CGCLXIX,  avril,  may,  juing,  juillet  et  aoust  CCCLXi 
qui  font  VI  mois,  cl  se  tuorile  chascun  mois  au  pris  de  leur  nouvelj^ 
ordenance  que  leurs  dis  gaiges  leur  ont  esté  rendus  el  poiez  tout  pby 
neraent  viir*»ii  frans,  si  comme  il  appert  par  ii  quit Luirez  dudit  capiii| 
laine,  lune  potjr  un  mois  donnée  ixiiii*  jour  de  juing  CCCLXX 
laulre  pour  ti  mois  donné  xxnii'  jour  de  septembre  ensuivant,  valcfl 
yceulz  V]  mois  tx'Lxxii  frans. 

Atis  dessus  dis  cappitainc  el  conncstable  pour  kins  dis  gaiges  ( 
pour  la  creue  des  v  hommes  darmes  el  vi  servans  dessus  dis,  depuis  I 
premier  jour  de  septembre  CCCLXX  jusques  au  premier  jour  de  jan-l 
vier  oudil  an  prouchain*t'n suivant  qui  font  un  mois,  pour  inoM 
vm"ii  frans,  par  iiii  ijuiltauces  des  dis  eappiUiine  el  conneslable,  I 
première  donnée  sous  leurs  seaulx  \xni*  jour  doclolirc,  lautre  îi'jo 
de  novembre,  la  ni'  xxn»  jour  de  decetnbtt^  et  la  im'^  xiun»  jrtUi 
dudit  mois  de  janvier,  font  ces  parties  vrxLviir  frans. 

Autiit  cappilaine  pour  les  gaiges  àv  li  et  de  ses  gens,  delà  prcraieif 
ctrdenance  dont  ci  dessus  est  fmt  muntion ,  pour  le  mois  de  jarTvier~ 
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CCCLXX,  pour  lequel  mois  la  dicte  crene  cessa  el  leiir  fu  oôtéc,  par 
quillance  diceulz  donnée  un*  jour  dt»  finner  ensuivant,  jiii"xti  fraiis. 
Pour  les  gaiges  de  deux  hommes  darmes  el  jtii  servais  mis  de  cruue 
ou  chastel  el  ville  de  Carenleii^  aus  ^aiges  deïii  est^'us  le  mois  [pour] 
homme  darmes  el  v  escus  pour  servant,  cumme  appert  par  mande- 
ment de  Monseigneur  Messire  Philippe  de  Navarre,  frère  el  lieuteûant 
de  Mon&eigncur,  donne  ïiih*  jour  de  juillet  CCCLXlIf^  et  par  un  attire 
mandemenl  de  labbé  de  Cbercboiirg ,  cooseiller  de  Monseigneur, 
donné  ïix'^  jour  daoust  ensuivant,  et  furent  en  la  dicte  garnison,  les 
uns  plus  el  les  autR'S  moins,  du  mois  daousl  CC€LXIU  jusques  an 
mois  de  raay  CCCÎ.Xntl,  les  parties  et  combien  its  servirent  en  laffin 
de  ce  compte,  et  sont  leurs  dis  gaiges  cy  prins  en  despense  pour  ce 
que  les  receptes  faictcs  sur  le  paiz  à  ce  liltre  et  pour  teste  cause  par 
Martin  TOurs,  viconle  de  Carenten,  sont  rendues  en  rc^cepte  cy  devant 
en  ce  présent  couiple,  qui  par  Jehanin  rOur:^,  son  filz^  en  rendi  compte 
à  Mesaeigiieurs  on  moisdaoust  CCCLXXl,  eljusques  alors  ne  vindrenl 
à  ma  congnoissancf,  font  toutes  ces  parties,  ycelles  en  laflin  comme 
dessus  est  dit,  vii*^u  escus  m  quars. 

Somme,  vi'iii  %%  îmtit  demi  et  xvi  d«  et  vn^^ix  escus  lu  quars. 

(F*  •^.j  Item  pour  lecbaslel  de  Briquebec,  pour  partie  des  ans 
CCCLXl,  CCCLXn,  pour  semblai^le  cause  el  par  semblable 
raaoiere  comrae  contenu  est  ou  chappittre  de  Cherebourg 

et  Hr  Ba  refile  y  cy  devant. 

A  Adam  Huiz,  establi  cappi  Laine  de  Briqucbcc  par  Monseigneur 
Messire  Philippe  de  Navarre,  un  homme  darmes  en  sa  compaignie, 
lequel  cappitaine  prenoitpour  ses  gaiges  et  estai  pour  mois  xxun  escus, 
yeellui  homme  darmes  pour  mois  xii  escus,  et  nui  serrans  qui  pre- 
noient  pour  mois  lxx  lscus,  comme  tout  ce  appert  parcoppie  du  man- 
dement de  Monseigneur  Monseigneur  Philippe  donne  ii'  jour  daoust 
CCCLXI,  auquel  cappilaine  fu  fait  pofemenl  pour  les  mois  de  novembre 
el  décembre  CCCLXI,  pour  li  et  le  nombre  dessus  dit,  par  sa  quittance 
du  XXII*  jour  de  lévrier  CCCLXI,  vaulL  ïe  mois  cvi  escus,  ainsi  sont 
pour  les  n  mois  dessus  dis  irxii  escus. 

Audit  cappitaine,  pour  les  gaiges  de  li  el  des  dessus  dis  pour  les 
mois  de  janvier  cl  février  CCCLXI j  par  sa  quittance  du  vin*  jour  davrîl 
CtX^I^XH,  cvi  escus  pour  mois,  valent  ji'iii  escus,  et  pour  une  creue 
faicte  audit  cappitaine  par  Monseigneur  Messire  F*hilippe  pour  ledit 
mois  de  Tevriur  dun  homme  darmes  et  vi  servans,  comme  appert  par 
coppie  de  son  niandeiticnt  donnéxxvi^joiirde  janvier  CCCLXI,  laquelle 
creuc  se  monte  pour  ledit  mois  xlu  eicus,  qui  poîez  furent  audit  cap- 


yiiutÈk  par  la  deséus  dicte  quittance:,  fom  ces  paities cannUe  a^uxn 
etcut. 

Audit  cappitaine,  pour  ies  dis  leaiges  et  de  as  < 
tnat  d«Mua  dicte  pour  le  mois  de  mars  CCCLD,  par  i 
iriii*  yjiur  dairil  CCCLXll,  vi"Tin  escos. 

Audit  cappîtaine,  p'iur  ses  dis  gaiges  et  de  ses 
fm>ns  prnir  les  mois  datril,  maj,  juing,  juillet, 
oetMire  et  novembre  CCŒXII ,  qui  font  ttii  mois,  et  de  la  < 
de  ce  temps  et  dores  en  avant,  car  elle  fa  cassée,  et  i 
de  cTi  escus  pour  mois,  qui  poiés  U  furent  par  ses  < 
â  pluseun»  j^>urs.  Talent  viu^^ltiii  escus. 

A  Martinco  Huiz,  cappitaine  de  Briquebec,  pour  les  gaiges  de  Isr 
et  de  ses  crimpaignons  estanz  à  la  garde  dudit  fort,  pour  le  nois  de 
décembre  i'JTJXXUl,  comme  appert  par  mandement  de  bbbé  de  Cke- 
rebourg  donné  premier  jour  d^  mars  CCCLXlli  et  par  quittance  érnUà 
Martinco  donnée  m*  jour  dicelluy  mois  de  mars,  pour  ce,  on  caoB. 
Somme,  xv<^lxviii  escus. 

Item  pour  la  bastide  du  Pont  l'Abbé. 

A  Pierre  de  St«  Hariglise,  ordené  de  par  Monseigneur  cappitaine  da 
Pont  TAblié  aus  gaigcs  de  vi«  royanlx  par  an  à  poier  par  quartier, 
M  comme  il  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xx*  jour  de 
juing  fXXl.XI,  dont  poié  11  fu  par  Girart  de  Creppon,  Ticonte  de  Val- 
loignc'8,  par  sa  quittance  du  xix«  jour  de  novembre  GCCLXI,  pour  u 
quartierH  dan  commcncans  premier  jour  de  juillet  CCCLXI  et  finissans 
rlcTrain  jour  de  decenibre  ensuivant,  xxx  royaulx  pour  quartier,  valent 
lA  royauU. 

Audit  cappitaine,  pour  ses  dessus  dis  gaiges  pour  un  an  tout  acom- 
pli  commençant  premier  jour  de  janvier  CCCLXI  et  finissant  derrain 
jour  de  décembre  CCCLXII,  par  un  quittances  dudit  cappitaine,  qui 
poiez  li  furent  par  le  dessusdit  viconte,  vi»»  royaulx. 

Audit  cappitaine,  pour  ses  dessusdis  gaiges  qui  poiés  li  furent  par 
Jehan  Bloville,  receveur  de  Valloignes  après  le  dessusdit  viconte,  par 
sa  quittance  du  xxiiiiejour  de  may  CCCLXV,  pour  v  quartiers  dan  com- 
mcncans premier  jour  de  janvier  CCCLXII  et  finissans  derrain  jour  de 
mars,  ouquel  mois  furent  Pasqucs  CCCLXIIII,  ixiui''  jour  diceluy 
mois  (1). 

A  Pierre  de  S'"  Mariglise,  cappitaine  du  Pont  l'Abbé,  sur  les  gaiges 
de  luy  et  ses  gens,  tant  sur  le  mois  de  may  CCCLXIIII  que  sur  les  au- 

(0  Kayé. 
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mois  erïsuivans»  {jar  mandemcTil  des  gens  du  conseil  de  Monsei- 
leur  esianz  ou  païz  de  Costenlin,  donné  nuii"  jour  dudit  mois  de 
[fiiay  CCCLXIHl,  et  quittance  dudil  cappitaine,  cesl  assavoir  des  deniers 
dune  aide  levée  en  la  sergenterie  de  Valloignes,  du  Pont  l'Abbé  et  de 
Beauraont  ou  mois  de  may  CCCLXini,  pour  poier  les  gens  darmes  du 
palz  de  Costenlîn  et  les  œuvres  du  chastel  de  Valluignes ,  dont  it  est 
[rendu  en  reeepte  cy  devant  v^vn  escus  i  quart  et  vi  d. ,  pour  ce  poié 
audit  cappitaîne  ilvlu  cscus. 

I  A  Jehan  d'Orglandes,  cappitaine  de  Pont  TALbé,  pour  ce  qui  li  povoit 
estre  deu  à  cause  de  ses  ^aigcs  de  la  dicte  bastide  el  pour  faire  guet 
fen  y  celle  depuis  le  premier  jour  de  décembre  CCCLXVI  jusques  au 
premier  jour  doctobre  CCCLXIX,  qui  font  xxxiiii  mois,  cest  assavoir 
jKïur  les  gai|J:es  i  fr.  par  mois  et  pour  le  guet  v  frans,  valent,  comme 
■ppert  par  quittance  dudit  Jeban  dounée  £ii«  jour  doctobre  CCCLXIX^ 
^x  frans  (i). 

Audit  Joban  d^Orglandcs^  sur  ses  gaiges  de  xii  mois  à  li  deux  du 
temps  quil  avoit  esté  cappitaine  de  la  dicte  tDastide^  commencans  le 
premier  jour  doctobre  CCCLXIX  et  tinans  le  derrain  jour  de  septembre 
^suivant  CCCLXXj  cest  assavoir  qui  poié  li  fu  par  les  parroisses  de 
î^iqueau ville  iiii"iiii  frans,  et  par  les  parroisses  de  la  Bonîievillc 
i  franSj  sur  ce  que  les  diz  parroisses  dévoient  pour  les  tailles  des 
IHoîs,  comme  appert  par  quittance  dudil  Joban  du  xw  jour  davri! 
[ICCLXXl,  valent  ces  ii  parties  iiij"\nii  frans. 

A  Robin  de  Hanneucourt^  de  nouvel  ordené  cappitaine  du  Pont 
*Abbé  à  gaiges  de  x  Ir.  le  mois,  coinuM!  appert  par  coppie  du  mande- 
bent  de  Monseigneur  donné  xïv<j  jour  de  septembre  tXCLXX,  com- 
pencans  pour  le  mois  doctobre  dessus  dit  et  pour  les  autres  mois 
iinsuivans  jusques  au  premier  jour  davrit  CCCLXXt,  pour  chascun 
ïiois  X  frans,  comme  appert  jmr  ii  quittances  dudit  cappitaine,  la  pre- 
Bttîere  dormée  le  derrain  jour  doctobre  et  laulrc  xxj<^  jour  de  mars 
msuivant,  lx  frans. 

Somme,  ix"  royatilx,  xLvin  escus  et  vrixiiii  franz. 

fi,)  Item  pour  la  bastide  de  Deuseville^  pour  partie  des  ans 
XLXI  et  CCGLXIl,  avant  que  je  fusse  institua  en  lollice 
de  trésorerie,  pour  semblable  cause  et  par  semblable  ma- 
nière comme  contenu  est  ou  cbappiltre  de  Cberebourg  et 
de  Bareflleu  cy  devant 

Au  Borgne  du  Sancbay,  estabU  cappitaine  de  par  Monseigneur  à  la 

(1)  LnrdeDani»  de  cea  fîftges  et  giieit  rendu  en  chapitre  de  lu  garde  du  cUasicl  éo 
fal2otgnc9. 
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hastide  de  Beiiscvillc  à  gaiges  de  vi"  cscus  par  an,  comme  appert  par 
mandement  de  Monseigneur  du  nii«  jour  de  juillet  CCCLXI,  arec 
lacousu  audit  mandement  de  Messire  Guillaume  Froier,  pour  lors 
trésorier,  auquel  fu  fait  poicment  pour  un  quartier  dan  commençant 
premier  jour  de  septembre  CCCLXI  et  finissant  derrain  jour  de  no- 
vembre ensuivant^  par  sa  quittance  du  xviii*  jour  dicelui  mois^  xxi 
escus. 

Audit  cappitaine^  pour  ses  dis  gaiges  pour  un  autre  quartier  dan 
commençant  premier  jour  de  décembre  CCCLXI  et  finissant  deirain 
jour  de  février  ensuivant^  par  sa  quittance  du  segont  jour  de  mars 
CCCLXI,  XXX  escus. 

Audit  cappitainc,  pour  ses  dis  gaiges  de  ii  quartiers  dan  conmien- 
cans  premier  jour  de  mars  CCCLXI  et  finissans  derrain  jour  daoust 
CCCLXII,  par  ii  quittances  de  H,  lune  donnée  xxv  jour  de  joing 
CCCLXII  et  lautre  xxv«  jour  de  septembre  ensuivant,  lx  escus. 

A  Guillaume  Piquot,  cstabli  cappitainc  de  la  dicte  bastide  aus  gaiges 
dessus  dis  par  lettres  de  labbé  de  Cberebourg,  conseiller  de  Monsei- 
gneur, et  Symon  de  Vcnoys,  bailli  de  Costcntin ,  données  xxvm*  jour 
doctobre  CCCLXII,  après  ce  que  ledit  Borgne  du  Sanchay  fu  aie  de  vie 
à  trespassement,  auquel  Piquot  fu  fait  poiement  de  ses  dis  [gaiges] 
pour  un  mois  commençant  xvin*  jour  de  septembre  CCCLXII  et  finis- 
sant xxiiii*  jour  doctobre  ensuivant,  par  sa  quittance  du  u*  jour  de 
novembre  CCCLXII,  x  escus  (1  ). 

A  Colin  Perrenelle,  establi  cappitaine  de  la  dicte  bastide  pour  et  ou 
nom  de  Monseigneur  de  Fricamps,  auquel  Monseigneur  avoit  baillé 
le  gouvernement  dicclle  après  le  desestablissement  dudit  Piquot, 
comme  il  appert  par  coppie  du  mandement  de  Monseigneur  Messire 
Philippe  de  Navarre,  lieutenant  de  Monseigneur,  donne  xxviir  jour 
de  septembre  CCCLXII,  pour  ses  gaiges  dun  quartier  dan  commençant 
XXV*  jour  doctobre  CCCLXII,  par  quittance  du  premier  jour  de  mars 
ensuivant,  xxx  eecus. 

Somme,  viii"  cscus. 

[Item  pour  le  chastel  de  Briquebec,  pour  partie  des  ans  CCCîAl 
et  CCCLXII  pour  semblable  cause  et  par  semblable  manière 
comme  contenu  est  ou  chappiltre  de  la  bastide  de  Beuse- 
ville  escript  ci  dessus. 

A  Adam  Ruis,  establi  cappitainc  de  Briquebec  par  Monseigneur  Mes- 
sire Philippe  de  Navarre,  un  honiuie  darmes  en  sa  compaignic,  lequel 

(1)  Rienz  cy  du  premier  jour  «laoïisl  COOLXU  ju^ques  au  xvii*  jour  de  scpicmbrc 
•'nsiiivant. 
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cappitaine  prenait  porir  ses  ^aiges  et  estai  ixnii  escus  par  mois^  ycelui 
liomrae  darmes  pour  roois  xii  escus,  et  ïiiii  sorvatis  tjuî  prenoient  par 
mois  L\x  escus,  comme  tuul  ce  appert  par  coppîe  liu  maudumenl  lie 
Monseigneur  Mouseigneur  Philippe  donné  ix*  jour  daousl  CCCLXJ, 
auquel  cappitaine  fu  fait  poiement  pour  les  mois  de  novembre  et 
décembre  CCCLXI  poyr  li  et  le  nombre  dessusdit,  par  sa  quittance  du 
xxiK  jour  de  février  CCCLXI,  vault  le  mois  cvi  escus,  eÎBsi  font  pour 
les  deuï  moi5  dessii&dis  n^'xn  escus. 

Audit  cappitaine,  pour  les  gaiges  de  li  et  des  dessus  dis  pour  les 
mois  de  janvier  et  février  CCCLXI,  par  sa  quittance  du  vïu»  jour 
davril  CCCLXIl,  cvi  escus  pour  mois,  valent  u'^xu  escus,  et  pour  une 
creue  faiete  audit  cappitaine  par  Monscî^^neur  Messire  pour  ledit 
iDûis  de  février  dun  homme  darmes  et  servans,  cuiuiue  appert  par 
coppie  de  son  toafidement  donné  ixvi*jourde  janvier-<XCLXl,  laquelle 
creue  se  monte  luj  escus  pour  ledit  mots,  qui  poiei  furent  audit 
cappitaine  par  la  dessus  dicte  quittance,  font  ces  parties  ensemble, 
M^^LiiiJ  escus. 

Audit  cappitaine,  pour  ses  dis  gaiges  cl  de  ses  cnro  pi  gnons  avec 
la  creue  dessus  dicte  pour  le  mois  de  mars  CCCLXI  par  sa  quittance 
du  xvin»  jour  davrU  CCCLXIl,  vii"vin  escus. 

Audit  cappitaine,  pour  ses  dis  gaiges  et  de  ses  dessus  dis  compai- 
gnons  pour  les  mois  davril,  maj,  juing,  juillet,  aoust,  septembre, 
octobre  et  novembre  CCCLXÏI,  qui  font  vin  mois,  et  de  la  creue  nient, 
car  elle  fui  cassée,  et  ramené  aus  gai^^es  de  cvi  escus  pour  mois,  qui 
poiez  li  furent  par  vu  de  ses  quittances  données  h  pluseurs  jours, 
valent  viïi'^xLvm  escus,] (<) 

(F"  9S,)        Item  pour  le  chastel  el  ville  de  Gavray. 

A  Viguereux  Estienne,  cappitaine  du  chastel  de  Gavray,  pour  les 
gaiges  de  h  et  xtu  hommes  darmes  en  sa  compaignie»  par  nouvelle 
ordenance  à  li  faiclc  par  Monseigneur  le  CapUil,  lieutenant  de  Monsei- 
gneur, comme  appert  par  son  mandement  donné  derrain  jour  de 
décembre  CCCLXVl,  le*{uel  cappitaine  prenoit  iionr  sa  personne  pour 
mois  XVI  frans  et  pour  hou^me  darmes  vin  frans,  vauU  le  mois 
VI**  frans,  dont  poié  li  fu  par  n  de  ses  quittances  pour  les  moiïi 
de  decemlire,  janvier,  février,  mars  CCCLXVl,  avril,  raay,  juing, 
juillet,  aoust,  septembre  et  oelobre  CCCLXVll,  qui  font  xi  mots, 
valcuil  à  VI"  frans  pour  mois,  comme  dit  est,  xm'ii  frans. 

Audit  cappitaine,  pour  les  gaiges  de  li  et  des  dessus  dis  xni  hommes 
darmes  pour  xxi  mois  commencans  premier  jour  de  novembre  CCCLXVl  I 

vf  3  Mêjû,  car  il  eitt  «Acripl  cy  devant. 


et  finissans  demin  jour  de  juillet  CCCLXIX,  et  poar  un  tien  do  mois 
daoust  ensaÎTant,  fHur  xi  quittances  dudit  cappitaine,  la  première 
donnée  xt«  jour  de  décembre  CCCLXVII  pour  on  mois  contenant 
Ti*>  frans,  la  n*  pour  n  mois  donnée  n*  jour  de  février  lan  dessus  dit, 
contenant  xu"  frans ,  la  ni*  pour  ii  mois  donnée  u*  jour  dafril 
CCCLXYIII,  contenant  xii'"  frans,  la  un*  pour  ini  mois  doooée 
xxun*  jour  daoust  CCCI.XYIII,  contenant  ui^iltiii  frans,  et  est  asBi- 
Toir  que  pour  maj  el  juing  des  dessus  dis  mi  mois  ne  toi  poië  aadit 
cappitaine  pour  chascun  mois  que  aui  firans,  la  V  pour  u  mois 
donnée  tii«  jour  doctobre  CCCLXVIII ,  contenant  xu*^  frans,  la  ti*  pov 
III  mois  donnée  iiii*  jour  de  janvier  lan  dessus  dit,  contenant  iii<lxfr., 
la  Tu«  pour  un  mois  donnée  ii«  jour  de  février,  contenant  vi"  ttwoÊ, 
la  Tiii*  pour  un  autre  mois  donnée  premier  jour  de  mars  GCCUnnil, 
contenant  vi^  frans,  la  ii*  donnée  v«  jour  de  may  CGCLXIX  poar 
II  mois,  contenant  xii'"  frans,  la  x«  pour  ii  mois  donnée  im*  jour  de 
juillet  CCCLXIX,  contenant  xii"  frans,  et  la  xi*  pour  un  mois,  cot 
assavoir  le  mois  de  juillet  CGCLXIX,  et  pour  le  tiers  du  mois  daoast 
ensuivant,  contenant  viii'*  frans;  valent  lesdia  xxi  mois  et  tiers  aa 
pris  de  ti»  frans  pour  chascun  mois,  u'v^zxvm  frans. 

A  Jehan  de  Savoyc,  establi  à  la  garde  de  la  ville  de  GaTray  à  vm  fr. 
de  gaiges  par  mois,  avecques  telx  proffiz  et  emolumens  comme  il 
pourroit  appartenir  à  ladicte  garde,  tant  de  deffaux  de  guaiz  comne 
dautres  choses,  comme  il  appert  par  coppie  des  lettres  de  Monseigneur 
le  Captai  données  xviii*  jour  de  noTembrc  CCCLXVI,  pour  les  mois  de 
décembre,  janvier,  février,  mars  ouditan,  avril,  may,  juing,  juillet, 
aoust,  septembre  et  octobre  CCCLXVII  qui  font  xi  mois,  par  n  qoit- 
tanocs  dudil  de  Savoye ,  lune  donnée  in«  jour  doctobre  lan  LXVII  et 
lautre  ix*^  jour  de  novembre  ensuivant,  valent  lesdis  xi  mois  ensemble 
ini"viii  frans. 

Audit  de  Savoie,  connestable  de  la  dicte  ville  de  Gavray,  pour  scsdis 
gaiges  de  viii  frans  par  mois,  lesquielx  il  prenoit,  oultre  le  nombre 
des  gens  darmes  dudit  cappitaine,  par  ordenance  de  Monseigneur 
le  Captai,  pour  xxi  mois  commencans  premier  jour  de  novembre 
CCCLXVII  et  finissans  derrain  jour  de  juillet  CCCLXIX,  par  quittance 
dudit  connestable  donnée  ix»  jour  de  mars  CCCLXIX,  viii"viii  frans. 

A  Jehannico  Ruiz  d*Ayvar,  ordené  par  Monseigneur  cappitaine  dudit 
cbastel  et  ville  de  Gavray  après  les  dessusdis  Viguereux  et  Savoye, 
aus  gaijres  de  vi»*  frans  pour  mois  pour  li,  m  hommes  darmes  et 
xviii  servans  en  sa  compaignie ,  comme  appert  par  mandement  de 
mon  dit  seigneur  donné  à  Gavray  le  x*  jour  daoust  CCCLXIX,  pour  les 
II  pars  dudit  mois  daoust,  par  quittance  de  li  donnée  a*  jour  de  sep- 
tembre CCCLXIX,  lui"  frans. 

Audit  cappitaine,  pour  les  gaiges  de  li,  des  gens  darmes  et  servans 
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le  sa  compaignie,  pour  ïv  mois  commencans  premier  jour 
«  CGCLXIX  et  finiasans  d  erra  in  jour  de  novembre  CCCLXX, 
mces  diidil  cappilaine,  ïa  première  donn^^e  it'  jour  de 
ICCLXIX  pour  II  mois,  cimlenant  xii"  frans,  la  u«  pour 
nuée  n«  jtiur  de  mars  CCCLXIX,  desquielx  nu  rouis  par 
k  Monseig^neur  et  poyr  ses  affaires  le  viconte  i-etint  la 
gaiges  dudïl  cappitaine,  qui  sont  \mlir  sa  personne  de 
•  mois,  et  le  tiers  des  gaiges  de  ses  corapaignons  qui  se 
ar  chascuïi  mois  c  frans,  vault  ladîcte  moitié  et  tiers  de 
:n  fr.  j  et  loultre  plus  poiê  audit  cappitaine  et  ses  compaî- 
se  monte  ui^i  fn  ti  tiers,  la  m*  quittance  pour  i  mois 
our  da\Til  CGCLXX,  et  li  furent  ses  gaiges  rtîiidus  et  poiei 
ment  pour  li  et  ses  compaignons,  laquelle  quittance  con- 
TranSj  la  ini«  pour  m  mois  donnée  ii'^jour  de  juillet  en- 
itenant  !ti°Li  frans,  et  la  ve  qiiîllance  pour  v  mois  donnée 
r  de  décembre  CCCLXX ,  contenant  vi*^  frans  ;  valent  ces 
[lYi  fr  11  tiers, 

Arcy,  bailli  de  Costentin,  ordené  par  Monseigneur  cappi« 
chastel  et  ville  de  Gavray  après  le  dessusdit  Jehannico  Ruiï, 
le  vi»»ï  fr.  par  mois  pour  li ,  m  hommes  darmes  et  %x  ser- 
compaignie,  à  la  garde  dudit  chastel  et  ville,  el  prenoit 
aine  pour  sa  personne  par  mois  i%  frans,  pour  homme 
ans  et  pour  servant  nu  frans ,  comme  appert  par  iiiande- 
rnseîgneur  donné  ïvi*  jour  de  novembn^  CCCLXX,  pour  ses 
ît  des  gens  de  sa  compaignie  poiir  le  mois  de  décembre 
ar  quittance  de  li  donnée  ix<^  jour  de  mai^  ondit  an, 
et  pour  les  mois  de  janvier  et  février  CCCIXX  proucbains 
par  sa  quittance  du  xx»  jour  de  mars  ensuivant,  yi"i  frans 
valent  ii^lx  frans;  font  ces  parties  lu^^riu^x  francs. 
;q  Buiz,  nagueres  cappîtaine  de  Gavray,  pour  reste  des 
,  n  hummos  darmes  et  %x  servans  en  sa  compaignie ,  et  un 
pour  la  ville  de  Gavray,  auquel  pour  tous  ensemble  navoit 
puis  le  ï*  jour  daoust  CGGLXIX  jusqiies  au  premier  jour  de 
ICCLXX  que  vi^*  fr.  par  mois,  et  il  prertoil  pour  li  et  les 
ou  devoit  prendre,  comme  il  apï>ert  par  mandement  de 
r  donné  ivim  jour  de  juillet  CCGLXXÏ,  vi"viii  fr.  par  mois, 
It  poié  pour  ivT  mois ,  et  «^ui  par  le  dessus  dit  mandement 
endus  et  poiés  par  sa  quittance  du  xv»  jour  daonst  CCCLXXI , 
r  mois,  valent  vi"vnr  frans. 

I,  Verny  de  Cadillac,  le  Wolpat,  Eliot,  Lespessat,  Jehanno 
ichemin,  hommes  darmes,  lesquit'lx  Monseigneur  le  Captai 
e  et  demourer  à  Gavray  par  manière  de  creue  à  x  fr  le 
chascun,  lesdis  gaiges  c^mmencans  vi»  jour  doctobre 


u^nxua^  "-*  y%vr  tii#^'Or^  iif<nflc  dl  i-ir  1i  >nK  anor  âesar^  -fis  ooe 
u.aw'.r'a  uijur  '.zu^iv.  ^z.  -^ile    tir    ^^«ra«.  >iiir  i=&  Jiizi!!>  AMtUBÀR. 

^lunir.  ju*!!*'  V^^L-tX  -c  tu  note  ciuos  -îfcan^^Hic  «g4ns  m 
s*  ^•iior.  nu  ^c  t*.  im  iii7t:iu  3Lii&.  -ans  lioc  x  lutt  <ïc  !if  imb  ém 
iii;is.  ir:  ^  i«i*ir  ^lUr.  ou  -une  si  ibinikac  >iiir  -law  f  m,  pv 
jtar  quxsuiïit  iiionist  r^  j»:nr  ouaL  3lui»  buies  CDIUOL  fifll  a 

:«,a2M  i  •>!•  'rr  ,iMir  ie  5*^n»  OJXr*lIl  -«  ^ma 
::«,a?r  n*  y.*c  Lhios  OJlU£X  .  jatfOKt  tm  vaut  pfv  a  « 
Âtrrb:!  j>i7  fitt  .ixiikr  OIiJJD.  ée^ms  st  fteaàs  ymr  et  i 
*jjJA[\  j'Avae»  «n  ;Rflia?  >m7  <éfr  jr-irt  COXIX.  -fs  f^alx  i 
•^  «^s.l'iiiotmitc':  iïîçvx:»  v^ûn  pRouifr  /:«?  ^  «sud; 

i  1  fr,  p<ic;f  Bb'jii».  3**  finiB. 

A  Trv:/À>l  H  Lt  ^jmriài  <k  fAUttff.  par  amkdMknt  de  ] 
/Ti^iar  ^'tniÉt  xn*  /»t  ^sk  «iwenite:  CûCUnX  d  par  quittiTf  deob 
'lu  ::::*  yjar  et  tmver  euinant.  p^Mir  lems  eûgts  qoil  disoiortâ 
tca  ^4tre  d^DZ  f^/or  ms  owjè»  de  car  et  joii^  OQXl^llly  qw  ci 
««i^lu»  temps  farcot  •>«  serrke  da  R*>;  de  Frince  en  U  coapaîznie  de 
M-jns^i$rïÈtnr  le  Ca(4al  oxxtre  les  e»mpainics,  et  dont  ntttt  et  dedll^ 
•-.  fi  f'j  fa;t  à  Vf^rreiix  Eâî.r:rïD^;  p^-uT  lo:^  caf'pîUuie  de  GaTray,  de 
."if*  dis  ^ai^iTî  f^-ifur  irs  de^ïUs  dis  ::  iD.>i5.  f-jur  œ  quil  nestûieni 
p4%  'jj  .a  compaisTiie  dudil  cap|.';taine.  —::  fr.  jvjur  m-is  pour  chascon. 
V'Ui  mil  frans. 

P'/ur  If:^  çrziaes  diin  ♦râ^;^iau^u*:'te,  inrquoi  Monseigneur  oniena  estre 
l^^ur  f:aij-e  des  iruerres  en  .s*>n  ï:ha>lei  de  «iavraTpour  veoir  et  regarder 
f'UMT'ju  U:  \tii\i,  par  quoy  gens  'larmes  ou  îulres  ne  peussent  Tenir 
honri^nit-nt  s<:nz  eslre  apperceuz,  lequel  auroit  p^our  un  an,  etquipoie 
li  fij,  Ciirnrne  appert  par  mandement  d»^  Monseigneur  donné  xi*  jour 
d^jclobre  OXLXX,  par  quittance  dudit  eschauguete,  xvi  fr.  et  demi. 

Pour  une  cU^che  qui  fu  mise  oudit  cbastel  pour  sonner  et  tiiiter 
toulefFoiz  que  ledit  eschauguete  verroit  venir  gens  darmes  ou  autres 
\!yA\h  à  cheval,  |)ar  quoy  les  laboureurs  ou  autres  qui  lorroient  se 
|KîU»wnt  retraire  seurement  senz  estre  seurprins,  si  comme  il  appert 
par  le  deftsus<iit  mandement,  tu  frans. 

Pour  despense  de  busche  et  de  chandelle  pour  le  guet  fait  pour  U 
garde  deiiviron  le  chastel  de  Gavray,  et  pour  les  gaiges  de  celui  qui 
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alume  les  feux  de  nuit  de  la  dicte  busche,  depuis  Pasques  GCCLXU 
(F^  »fii  jusques  à  hi  S^  MicbL*l  CCCLXlIll,  ce  jour  compté  ein,  k-s 
liarlies  cunteîmes  eu  un  rooulle,  lequel  est  demouré  en  la  chambre 
devers  Mesiseigneur'Sj  et  iesqnelies  je  uay  point  prinses  sur  Monseigneur 
en  raon  compte  précèdent,  (h*lui  I.  xn  s,  vu  d.  Item  pour  semblable 
de^pense  de  busche  et  de  chandelle  pour  ledit  giiait  depuis  la  dessus 
dicte  S»  Michel  CCCLXIIII  jtisques  à  la  S^  Michel  CCCLXVl,  de  quoy 
iehan  des  Ylles,  \icoule  «tu  lieu,  av«.jit  esté  tenu  en  souffrance  par 
Messeigneurs  des  comptes  pour  certaines  causes  et  pour  certaines 
doubtes,  lesquelles  leur  avoieut  esté  desclarées,  si  comme  il  appert  par 
leurs  lettres  k  moy  eovoiées  au  terme  de  Pasques  CCCtXVII,  u*^ilviii  fr. 
demi  un  il.  Hem  pour  seitil>table  despeuse  diceuls  feux  depuis  la 
dessus  dicte  St  Michel  CCCLXVl  jusquesau  terme  de  Pasques CGCLXV 11, 
irii'*i  fr.  demi  et  xiii  d.  Item  pour  ycelle  despensc  de  feui  pour  vi  mois 
coraraeneans  premier  jour  davril  et  coiitimielment  ensuivans  jusques 
au  derrain  jour  de  septembre  CCCLXVIl,  Lin  fr,  ni  s.  rni  d.  Item 
pour  la  dessus  dicte  despense  de  feux  et  pour  lantcriLes  livrées  à  ceidx 
qui  font  larriere  guet  dcdenz  ledit  chastel  depuis  la  S' Michel  CCCLXVIl 
jusques  à  Pasques  CCCLXXI,  ces  jours  eielos,  les  parties  et  uti  man- 
dement de  Monseigneur  donné  sur  ce  demourez  devers  Messcigneurs, 
si  comme  11  le  me  ont  escript,  uu^uu  L  v  s.  ii  d.  ;  font  ces  pailies 
«ic  fr.  iiii  fl.  Il  d* 
Somme^  vui"nij^ai«tii  fr,  demi  un  s.  xi  d,,  franc  pour  ii  s. 

Item  pour  le  chastel  de  Renierville, 

A  Monseigneur  d'Avrcnches,  auquel  Monseigneur  ordena  la  garde 
do  chastel  de  Reniei^villc  à  sa  vie,  et  pour  ce  ti  octroya  prendre  et 
avoir  mil  frans  chascun  au  à  poier  par  mois  par  portion,  si  comme  il 
appert  jiar  coppie  des  lettres  de  Monseigneur  données  à  Oîit  nu*  jour 
de  février  CCCLXV,  auquel  fut  fait  compte  depuis  ie  premier  jour  de 
janvier  CCCLXVl  qui  1  ot  possession  dudit  chastel  jusques  au  premier 
jour  de  janvier  CCCLXX,  qui  font  ini  ans,  valent  un*  frans,  sur  les- 
quielx  puiez  li  ont  esté  par  pluseurs  de  aes  quittances,  par  la  main  de 
Thomas Maupetit  el  lîertaut  Jourdain,  xviiriu  fr.  xix  s.  ii  d.,et  parla 
main  de  Jehan  des  Viles,  viconlede  Constances,  tant  en  grains  comme 
en  deniers,  par  pluseurs  de  ses  quittances,  iiFv  frans  xnii  s.;  font  ces 
parties  du  poié  ii*Li<^vin  fr.  demi  in  s*  ii  d.  Ainsi  demeure  à  li  deu 
ira^^uii"!  fr.  vi  s.  i  d.  dont  il  a  ma  lettre,  contenant  plus  grant 
somme,  du  viii'  jour  de  janvier  CtCLXX,  de  quoy  je  ne  prengs  rienz 
et  pour  ce  que  rienz  ne  li  en  ay  poié. 

Somme  par  soy,  u"u''iviji  franz  demi  m  s.  ii  d.  (4). 

(I)  Mcmolre  qi»e  cwte  iottuse  deiie  ù  Monseigneur  d'AvtvDGhes  a  esiè  puwt;  p»r 
J«baii  LefruDC»  trésorier^  et  rtjprinat;  od  ses  m  pr^miera  coraptea. 
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(F»  57.)  Item  pour  le  chaslel,  église  el  ville  d^Avrenches. 

Â  Ichan  Buiï^  cappiUine  d'Avreiidies,  pour  les  g^ges  de  H,  n  hoi 
mes  ctarmes  et  xnx  servans  tn  &i  cujmpiiignio,  par  ordenance  à  U  taii 
par  MonseigTieur  frAvrcnches  et  Ferraiido  *J*Ayenz,  lieulenansde  M< 
seigneur  le  Captai,  comme  il  api>erl  par  coppie  de  leur  mandement 
ordcïiance  rendu  ou  compte  prccedcutj  donné  iti«  jour  de  fe»i 
CCCL.XVIj  auquel  rappilaine  fu  fait  poicmcnt  selon  leur  dicte  oi 
nancc  pour  les  mots  de  may,  jiiing,  juillet,  aousl,  septembre,  oclobi 
novembre,  décembre j  janvier,  février^  mars  CCCI.XVK,  avril, 
juing,  juillet^  aousi,  sepiembrej  ocl«l*re,  uoveuibiv,  dccembit?,  janv; 
fevritT,  mars  CCCLXVUl,  avril,  may,  juing,  juillet,  aôust,  septembre 
et  octobre  CCCLX IX,  qui  font  ensemble  xxi  mois,  xi  fr,  pour 
pour  ledit  cappitaine,  i  fr  pour  mois  pour  homme  darmes,  tt  itu 
pour  servant  le  mois,  vaull  chascun  mois  vin"  frans,  qui  poies  li  onl" 
psté  par  X  de  ses  quittances  données  à  pluseurs  jours  et  contenant  plu- 
seurs  sommes,  si  comme  parycelles  appert i  valent  yeeuli  ixi  mo« 
iiii"viiF  frans  (<). 

Audit  cappitaine^  pour  les  gaigi^  de  lî  et  des  dessus  dis  pour 
mois  de  novembre,  décembre ,  janvier  et  février  CCCLXIX,  qui  foi 
nu  mois,  qui  valent  comme  dessus  vin"  fr.  par  mois,  desquieli  Mour 
seigneur  et  par  son  ordenance  retint  devers  s*>y  et  pour  ses  afEiires 
moitié  des  gaiges  dudit  cappilaine  et  le  tiers  de  tous  les  autres 
darmes  et  gaigcrs  des  un  mois  dessus  dis,  qui  se  montent  pour  el 
cun  dicetiiz  mois  lyi  fr.  vi  s.  viu  d   Einsi  demeurt*  pour  les  desstis 
mois  iiu^xiii  fr.  vi  s.  vin  d.  dont  leur  a  esté  payé  par  plusâurs  qiiii 
tances  mi^  un  franc  vi  s.  viii  d. 

Audit  cappitaine,  pour  les  gaiges  de  lï  et  du  nombre  des  gens  di-s- 
sus  escript ,  qui  après  la  dessus  dicte  ordenance  li  furent  rendus 
poiez  tout  plaiocment,  cesl  assavoir  viu»*  fr.  pour  mois  pour  leô 
de  mars  CCCLXIX,  avril,  may,juin^,  juillet,  aoust  et  septembre  CCCLX^ 
qui  font  vu  mois,  par  i%  de  ses  quittances,  valent  au  dessus  dit 
11*^X1  frans  (I). 

A  Ferraïido  d'Ayenz,  cappitaine  d'Avrenches  après  le  partement  éû 
dessus  dit  Ruiz,  au  nombre  de  gens  darmes  el  servans  dessus  dit, 
poiés  U  furent  par  u  de  ses  quittances  pour  le  mois  doctobre  C( 
VI u"  frans. 

Audit  Ferrando  d'Ayenz,  cappitaine  d'Avrenches  »  comme  dotftbi 
pour  les  gaiges  de  li  et  de  ses  compai gnons»  pour  les  mois  de  naveOr 


,W 


CD  0.  quitt.  de  zx  fr. 
CI)  0.  «îuilt.  de  II  Tf. 
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bre^  décembre  et  janvier  C€CLXX>  qui  font  m  mois,  en  ce  comprins 

certaine  creue  a  li  faicle,  comme  appert  par  mantleiuenl  de  Monsei- 
gneur donné  iviii»  jour  de  novembre  CCCLXX,  et  par  quittance  dudil 
Ferrando  donnée  premier  jour  de  juillet  CCCLXXl^  pour  nioisix"*fran8, 
valent  y^ih  frans  (i). 

A  letian  Mauiaillé^  lequel  Monseigneur  ordena  estre  et^demourer  en 
sa  TiIle  d'Avrenches  en  la  corapaignie  des  autres  gens  darmcs  qui  illec 
estoient  à  gn iges  de  vi  fr*  le  mois,  comme  appert  par  mandement  de 
Monseigneur  donné  iviii*  jour  daousl  CCCLXIX,  autjuel  fu  poîé  pour 
ses  dis  gaiges  depuis  ycelui  ïviii*  jour  daoust  jusqucs  au  derrain  jour 
de  novembre  CCCLXX^  qui  fonl  w  mois,  vi  fr,  pour  mois,  par  sa  quit- 
tance du  xo  jour  de  juillet  CCCLXXl,  font  eu  souune  ini**x  frans. 

A  Guillaume  de  Huehon,  huissier  darmes  de  Monseigneur,  leqpel 
Monseigneur  ordena  estre  lI  demourer  en  sa  ville  d'Avrcnches  à  gai- 
fçes  semblables  comme  les  autres  gens  darmes,  qui  sont  de  t  fr.  le 
mois>  comme  il  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xii*  jour 
de  juillet  C€GLXX,  auquel  fu  poié  sur  ce  qui  deu  li  povoil  cstre  pour 
ses  dis  gaiges  depuis  fe  %\i*  Jour  de  juillet  dessus  dit  jusquesau  x"  jour 
doctobre  ensuiifant ^  par  sa  quittance  du  n^  jour  dudtt  mois  doctobrc, 
uv  frans, 

A  Olivier  Morisse^  retenu  aus  gaiges  de  Monseigneur  en  sa  ville 
d'Avreoches  connue  les  autres  servan*  du  lieu>  qui  sont  de  lui  fr,  le 
mùÏB,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  derrain  jour  de  septembre 
CC41t.XX,  et  par  quitlancc  dudil  Olivier,  pour  lui  mois  commencans 
premier  doctobre  CCCLXX  et  fuiissans  derrain  jour  de  janvier  ensui- 
VEDt,  IV i  frans. 

A  Perrol  Godelin,  retenu  aus  gaiges  de  Monseigneur  en  sa  dicte  ville 
d'Avrencbes  à  v  fr.  pour  quartier  dan,  comme  appert  par  mandeuicni 
de  Monseigneur  le  Captai ,  lieutenant  de  Monseigneur,  donné  ixvni* 
jour  de  novembre  CCCLXVI,  li  fui  poiè  par  m  de  ses  quittances,  depuis 
le  premier  jour  de  décembre  CCCLXVI  jusqucs  au  premier  jour  de 
tèfrier  CtXLXX,  qui  font  un  aus  et  i  quartier  dan,  v  fr.  pour  quartier, 
vji!ent  iui'*v  frans. 

Audit  Ferrando^  tant  pour  xi  fr.  quil  prent  par  mois  sur  la  recepte 
de  Mortaing  pour  les  gaiges  de  tî  et  ses  compaignond,  comme  pour 
wx  fr.  quil  prent  de  creue  sur  la  dicte  i^cepte  de  Mortaing  cbascun 
mois,  \i  fut  poiè  pour  les  mois  de  novembre,  décembre  et  janvier 
CCCLXX  y  par  mandement  de  Monseigneur  du  ivni*  jour  de  novembre 
CCCLXX  et  par  quittance  dudit  Ferrando  donnée  oudit  jour,  font  en 
somme  vu^  frans. 


(i>  l*our  etrtte  cieuc  fut  l^vée  uw  «yde  «ur  Horiaiiig  tic  %x\  tr.  \mt  wo^t^  et  mi 
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Audit  FemiDdo^  pour  la  dicte  creut 
par  le  dessus  dit  mandement  et  quiilanœ  de  lu^  du 
vembre  CCCLIXl^  xxi  Traûs. 

Somme^  Yn*'ini*^mii  fr.  tt  â.  tiii  d. 


pour  le  mois  doctobr^  prec 

xTin*  jour  ût  00- 


Iteh  pour  le  chastel  de  Mortaing. 

A  Remiro  de  Sopphie ,  cappitaine  de  Mortaing,  pour  les  gaigcs 
It,  Il  hommes  dartnes  et  %y\i  serrans  en  sa  eompaignie ,  i|ui  par  Ofl 
Telle  orden&ooe  de  Mooseigneur  le  Captai  furent  commis  à  ia  garde  i 
chastcl  dudit  lieu^  et  prenoit  pour  mois  ledit  cappitaine  xx 
homme  darmes  i  Tn  le  mois  cl  seiranl  pour  mois  tiît  frans»  si 
il  appert  par  mandement  de  Munsctgoeur  le  Captai  donné  derrain  jour 
de  décembre  CCCLXVl ,  auquel  cappitaine  fu  fait  poiement  pour  li  el 
les  dessus  dis  p<jur  les  mois  de  décembre,  janTier,  ferrier,  mars 
CCCLXVl,  avril,  may  et  juing  CCCLXVII,  qui  font  vu  mois,  dont  chas- 
cun  mois  se  monte  au  pris  dessus  dit  cvin  fr. ,  par  sa  quittance  du 
un*  jour  de  juillet  CCCLXVU,  font  en  somme  yc«ulz  vu  mois,  tii^Iti 
frans. 

Audit  cappitaine  et  à  Jehan  Navarre,  connestahle  du  lieu,  pour  las 
^iges  de  li  et  de  ses  dessusdis  compaignons  depuis  le  derrain  jour 
de  juing  CCCLXVïl  dessus  dit  jusques  en  laffin  du  mois  de  juillet 
MCCCLXIX,  qui  font  xxv  mois,  et  vault  chascun  mois  cvm  fr.  comnie 
dessus,  qui  poiés  ont  esté  audit  cappitaine  et  connestable  par  in  de 
leurs  quittances,  font  en  somme  yceuîz  xiv  mois,  au  pris  dessus  dit, 
n*vji<^  frans. 

(F*  98,)  A  Garcie  Gil  dlvete,  lieuLeuant  el  garde  dudit  chastel  de  Mo^ 
lain^  pour  et  ou  nom  de  Ferrando  d'Ayenz,  cappilaine  de  Cherebour^ 
et  dudit  Mortaing,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  vi»  jour  «lé 
novembre  CCCLXIX  et  par  quittancL'  dudit  Garcie  Gil  du  ix' jour  dice- 
lui  mois,  pour  les  gaiges  dudit  cappitaine,  de  h  hommes  darmes*^ 
x?ii  servans,  comme  dit  est  dessus^  et  à  semblables  gaiges  pour  1** 
mois  de  septembre  et  octobre  et  vth  jours  du  mois  de  novembre 
CCCLXIX,  que  il  furent  à  la  garde  dudit  chastel,  pour  mois  cvtiî  fr*,. 
vault  tout  pour  le  temps  dessus  dit  m^u  frans. 

A  Loppe  de  S<  Julian,  cappitaine  dudit  chastel  de  Mortaing,  du  tem^ 
ensuivant  conliniieliueTit  après  le  temps  dessus  dit»  pour  ses  gaiges 
et  de  Semblable  quantité  de  gens  darmes  el  servans  cslans  en  sa  eom- 
paignie  à  ïa  garde  dudit  chastel,  depuis  le  vîii*  jour  de  novembre 
CCCLXIX  dessusdit  jusques  au  deiTain  jour  de  février  ensuivant,  pflr 
sa  quittance  du  xxvii*  jotir  dicelui  mois  de  février,  rabatu  la  moitit 
des  gaiges  dudit  (  appitaine  et  le  tiers  au^^  hommes  darmes  et  senanî 
dessusdis,  qui  pour  ce  temps  furent  réservez  et  retenus  au  prouffit 
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de  JUonseigneur  et  par  son  ordenance,  qui  les  prinst  pour  ses  necoes- 
sîiez^  valent  los  uf  sepniaines  du  mois  de  novembre  dessusdil  li  fr,  et 
demi,  et  pour  les  m  mois  de  décembre,  janvier  et  février  ensuivans, 
pourchascun  mois  lxviu  fr.  îiii  s  un  d.  qui  valent  pour  tout,  rabalu 
lad  il!  le  réservation,  u'^lvu  fr,  et  demi. 

Audit  $t  iuban,  pour  les  gaiges  de  li^  des  ii  hommes  darmes  et  x\a 
servans  dessusdiz,  que  leurs  dis  gaiges  leur  furent  rendus  et  poics 
plainement  comme  audevant  de  la  dicte  réservation  faicte  par  Mon- 
seig-neur,  depuis  le  premier  jour  de  mars  CCCLXIX  jusques  au  derrain 
jour  doclohre  flCCLXX,  qui  font  vin  mois,  par  m  quittances  dudit 
SiJulian,  cvni  fr.  pour  mois,  valent  vni^Linti  frans. 

Audit  S' Jnlîan,  pour  les  gaiges  de  li  et  du  nombre  de  gens  dessus 
dis,  pour  les  n*uis  de  novembre,  detembre  et  janvier  CCCLXX,  par  sa 
quittance  du  premier  jour  de  février  ensuivant,  cvur  fr.  pour  mois 
comme  dessus,  valent  iii^iinn  frans. 

A  Bernart  de  Cyvas  dit  MucliilU,  pour  les  gaiges  de  li  et  n  servans 
en  sa  compaignie,  lesquieli  Monseigneur  ordena  estre  et  demourer  en 
la  garnison  de  Mortaing,  oultre  le  nombre  des  gens  establis  ilkc,  à 
rvui  fr.  de  gaiges  pour  mois,  comme  il  appert  pir  lettres  de  Monsei- 
gneur données  i"  juur  de  seplembnj  CCCLXX,  auquel  fu  poié,  pour  les 
mois  de  s«,*ptembre,  octobre,  novembre,  dect^mbre  et  janvier  tXCLXX, 
qui  font  v  mois,  par  ii  quittances  de  li,  xviu  fr.  pour  mois,  font 
mi*»x  frans  (1). 

Somme,  v»*in''iLiF  frans  el  demi. 

Item  pour  le  cliastel  de  Coodé. 

A  Henri  de  Koliigny,  cappitaine  de  Condé,  pour  les  gaiges  de  li,  un 
homme  darmes  et  v  servans  en  sa  eompaignie  estans  à  la  garde  du 
chaste!  du  lieu,  depuis  le  premier  jour  de  may  CCCLXlïll  jusques  au 
derrain  jour  de  juillet  CiXLXX,  qui  font  vi  ans  et  m  raois^  dufpiel 
temps  Monseigneur  mande  li  faire  poieuient  par  ses  lettres  données 
vir  jour  de  septembre  CCilLXX,  rendues  à  court,  pour  li  el  les  dessus 
dis  de  semblables  et  auteh  gaiges  comme  au  cappitaine,  gens  darmes 
et  servans  est^inï  ou  chastel  de  Mortaing,  lesquielx  par  le  temps  des- 
susdit  prindrent  gaiges,  cest  assavoir  ledit  cappitaine  ix  fr.  pour  mois, 
homme  darmes  ï  fr.  pour  mois  et  servans  un  fr,  pour  mois,  vault  le 
mois  pour  le  dessusdit  ^appiUune  de  Condé  et  pour  ses  eoropaignons 
i  frans,  et  font  en  somme  les  vi  ans  et  ni  mois  dessusdis  hi'^vii'l frans, 
desquielx  poié  li  a  esté ,  par  sa  quittance  donnée  iV  jour  de  février 


III*  fut  iniHe 


moii  en  la  r\con^ 
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CCCLXXI  rendue  à  court,  en  plusieurs  |:mrtie9  et  par  le  temps  dcsiDlâii, 
iiT^irîi^xLvi  fr   ni  quars  et  m  â.  t. 

Audit  caîjpitaine,  pour  les  gaiges  de  li  el  des  dessu^dis,  depuii  le 
premier  jour  daoust  CCCl.XX  jusques  au  prftnierjniir  do  fcTricrprou- 
chain  t^risuivaiit,  qui  font  vr  mois,  l  fr.  pour  mois,  par  sa  quiUanfi' 
du  vi«  jour  doctobre  CCCLXXIII,  iir  fr, 

Sonime,  m"¥a'^xLf  i  fr.  ui  quars  et  lit  s. 

(F"  if.)  Item  pour  le  chaste!  de  Tiachebray. 

A  Messire  RiETflart  de  PouUcliay,  cappitaine  de  Tmchebray^  auquel 
fû  commise  la  garde  du  chastel  du  lieu,  à  m  hommes  dartnes  el  n 
servans  en  sa  corapaigniej  coiume  il  appert  par  la  coppie  des  lettre* 
de  Monseigneur  données  h  Pampelune  ivo  jour  doctobre  CCCLXVl^ 
leqyci  Messire  Rifflart  ne  prinst  aucuns  gaiges  pour  sa  personne  powT 
la  garde  dudit  chastel,  [lour  canse  de  certain  don  à  vie  à  li  fait  par 
Monseigneur,  dont  mention  est  fait  es  dons  à  me  ci  devant ,  el  auaaf  1 
ne  li  fu  fait  poicment  pour  les  gaiges  de  la  garde  dudit  chaste!  des! 
ni  hommes  darmcs  it  vi  serrans  dessus  dis  que  pour  ii  hommes  j 
darraes  *d  iin  serrans,  pour  ce  quil  y  ol  apeticement  de  narobr^i 
pour  lesquieli  u  hommes  darmes  et  ini  servans  li  fu  poié,  depuiij 
le  ïv«  jour  doctobre  CCCLXVl  dessus  [dit]  jusqucs  au  derrain  joui 
de  mars  CCCf.XVKI  avant  Pasques,  qui   font  xxrx  mois  et  demi^ 
ï  fr.  pour  mois  pour  hommn,  ini  fr.  pour  servant,   vauU  le  moi 
wxvT  frans,  einsi  font  en  soin  me  les  xmx  mois  et  demi  dessus  dis,  qui 
poiez  li  ont  esté  par  sa  quittance]  donnée  xv*  jour  de  mars  CCCLXVl  II  J 
contenant  autres  parties^  mil  LJtîi  fra«is  (I). 

Audit  Messire  R i fila rt, pour  les  gaiges  des  dessus  dis  ii  hommes  darrocs 
et  lin  servans,  depuis  le  derrain  jour  de  mars  CCCUWIII  dessus  à\i 
jusques  au  derrain  jour  de  juillet  ensuivant  CCCLXIX,  cest  assavôiÇ 
avril,  may,  juing  et  jyillet,  qui  font  ini  mois,  par  sa  quittano 
laquelle  contient  autres  parties,  donnée  xviii*  jour  de  seplemb 
CCCLXIX,  xxxvi  fr.  pour  mois,  valent  vii"iin  frans. 

Audit  Messire  Hifflarl,  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captal^J 
lieutenant  de  Monseigneur,  donné  vr  jour  doctobre  CCCLXVHl,  poti 
creue  dun  homme  darmes  el  ii  scrvans  commis  à  la  garde  du  dessus- 
dit  chastel,  lesquieli  furent  poiés  pour  les  mois  davril,  niay,  juing 
et  juillet  CCCLXIX  dessus  dis  et  rienz  plus  lost,  combien  que  le  man^ 
dément  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  fust  donné  grant  temps  audai 
Tant,  et  aussi  rienz  plus  pour  yceutx  de  ci  en  avant,  i  fr.  pour  horan 
darmes  le  mois  et  nu  fr.  pour  servant,  par  la  dessus  dicte  quittance, 
valent  liiii  frans. 

t)  D.  LommisMiùMm.  HKid*dit, 
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Aadît  M€§9ire  RiCfLirt,  et  par  la  dessus  dicte  quittance  et  par  une 
filtre  donnée  ii*  jour  dtjctobrc  CCCLXIX,  pour  les  gaiges  de  li^ 
Il  hommes  darmes  et  un  servans  en  sa  compaignie,  pour  les  mois 
dmoust  et  septembre  CCCLXIX,  cesl  assavoir  pour  ledit  Mcssire  Rittlart 
XX  fr.  pour  mois,  et  pour  les  ii  ÏJomtBes  darmes  et  iiii  servans  dessua 
dis,  au  pris  que  dessus  qui  sout  xxxvi  fr.  par  rai»is»  et  est  assavoir  que 
ledîl  Messire  Kifflarl  commence  ci  à  prendre  gaiges  pour  la  garde  du- 
dil  chaslel  comme  cappitaine,  pour  ce  que  de  son  don  à  vie  à  li  fait 
par  Monsei^aieurj  dont  mentiun  est  fait  ci  devant,  na  en  aucun  poie- 
ment  depuis  le  conimciKeraent  du  mois  dauust  dessus  dit  que  Mon* 
seigneur  vint  de  Navarre  en  France',  valent  ces  parties  cm  frans. 
Somme,  ïui:iiii»'i  franï, 

[■         Somme,  quarte  grosse,  de  la  despense  de  ce  compte,  LVri^'mx  (V. 
■  tx  d.,  vi*'vii*Lixvin  escus  u  s*  tï  d.  cl  ii^v  royaux. 

: 
iikt. 
Iiiv 


(F*  too.) 


Item  pour  le  chastel  d*Orbec,  Chambrais 
et  Bîenfailte. 


A  Monseigneur  de  Gauville,  lequel ,  pour  la  garde  du  chastel  d'Or^ 
c,  doit  prendre  et  avoir  c  hase  un  aa  par  certaine  ordenance  sur  ce 
cte  uu^  escus,  coairoc  dit  est  plus  à  plain  ou  compte  précédant  ces- 
tuy,  pour  laquelle  ordenance  li  fui  fait  poiement  pour  les  mois  davhl^ 
may,  juing,  juillet,  aoust  et  septembre  OXLXVll,  qui  font  vi  mois, 
par  fi  de  ses  quittances,  lune  donnée  nu*  jour  de  juillet  CCCLXVll 
et  la  n«  i*  jour  ductohre  ensuivant,  font  n*-  cscys,  valent  vi"xju  fr. 
I  tiers. 

A  mon  dit  seigneur  de  Gauvilic,  que  li  ordcna  et  octroya  Monsei- 
gneur le  tJîptal  pour  aide  de  guet,  pour  ce  que  par  certaine  ordenance 
faicle  par  mon  dit  seigneur  le  Laptal  les  gens  du  plat  paiz  ne  seroient 
plus  contraingià  à  faire  guet  es  forteresses  de  Monseigneur  cl  que  les 
cappitaines  et  cbastellains  le  feroieiit  faire  par  leurs  getjs,  et  pour  ce 
li  fu  octroie  prendre  et  avoir  cl  frans  par  an  à  poier  par  quartiers, 
premier  quarJiercomïueneant  dcrrain  jour  de  février  CCCLXVI,  auquel 
fu  poié,  pour  un  an  commençant  premier  jour  de  décembre  CCCLXVI 
et  finissant  derrain  jour  de  novembre  CGCLXVH ,  par  im  de  ses  quit- 
tances données  à  pluseurs  jours,  cl  frans. 

A  mon  dit  seigneur  de  Gau ville,  pour  la  garde  dudit  chaste î,  pour 
laquelle  il  prent  tut*^  escus  par  an,  comme  dit  est,  pour  un  temps  com- 
mençant premier  jour  doctobre  CCCLXVll  et  fjniàsant  derrain  jour 
de  janvier  CCCLXVIII,  et  est  assavoir  que  audit  ctîastellain  ne  fut 
aucune  chose  poic  pour  le  mois  daousl  CCCLXVlll,  pour  ce  que  lors 
il  estojl  bors  dudit  chastel  et  mis  en  arrest  par  Monseigneur  le  Captai, 
lieutenant  de  Monseigneur,  qui  y  misl  cappilaine  cl  gens  pour  ledit 


«M  ^^  ^,t.  fît  î«n  ^'.«aii^m  3»:«?  m 
'ft»  ^"tf^aie*  O'JJkSWl  <t  intt 

'X  fru». 

<rOrt^Ky  f^>9r  «^  çû»  ^'jfst  QD  aa  qafl  prac  p4«r  wfle  gvfc. 
Mit  «D  c/j4DflKfKaot  ffMûcr  jrjor  4e  février  GûCLXVllI  et  èêêoM 
4fem;n  /wr  4^  juiTkr  CCCLXCL  f;ar  izn  4fiitUiwir%  4e  k  éMKfi^ 
plotean  joarnées,  irir  eao»,  valent  ir^Lxn  fir.  c  tiers^ 

Audit  thmMlaîn,  pour  ai4e  4e  çoet,  ccoik  dit  cal  4esB»  fat  fait 
pc^MtMmt  par  n  4e  les  quittances  pour  4eflii  an  commemeaaÉL  ptfîrf 
joor  4e  jairrier  OrXL.\VlII  et  finissant  4emin  joor  4e  joinç  CCGUO, 
et  Ak0^m  tmH  non  de  ci  en  aiant,  car  Monseigneur  le  4c#enii. 
▼anH  jctUuj  4eoii  an  lut  frans  (I}. 

Audit  diaâtdlain,  pour  ses  gaigcs  poor  la  carde  dodit  ckasiel,  poir 
nn  9n  commençant  premier  jour  de  février  GCCLUX  et  finissant  dtf^ 
rainjfKir  de  janTier  CCCLXX,  qui  poiez  li  ont  este  par  un  desesqoil- 
tances  données  à  plosears  joomées,  nii«  escns,  valent  n^Lxri  fr. 
fi  tiers. 

A  Hesôire  Guy  de  GaaviUe,  aoqnel  Honseismeor  ordena  la  carde  di 
chasU.')  rie  Cïiambraiz  à  iiir  I.  par  an,  comme  apport  par  mandement 
de  Moriwriçneur  donne  à  Parof»elune  le  vi*  jour  de  mars  CCCLXVIII. 
la  eopj/ie  rendue  à  court,  li  fut  poié  pour  la  dicte  garde  p«>ur  un  an 
demi  eommenrant  vi*  jour  de  juillet  CCCLXIX  et  fîniàsant  v«  jour  de 
janvier  CfXI.XX,  jiar  m  de  ses  quittances  données  à  pluseurs  jours, 
VI'  I.,  fr.  jKiur  x\  s.  t.  pièce,  valent  vr  frans. 

A  Jehan  HallelKiut,  Jehan  de  Mailloc  et  son  fils.  Colin  de  S^  Denis, 
Jehan  d'Ouche  et  l.oys  d'Orbec,  par  ii  nianderaens  des  lieutenans  de 
Monseigneur,  le  premier  donné  x«  jour  de  janvier  CCCLXVIU  et  le  n* 
V  jour  de  may  (XCLXIX,  pour  leurs  gaiges  de  la  garde  du  chastel  de 
Chamhraiz,  où  il  furent  par  demi  an  commençant  vm*  jour  de  janvier 
deHHUH  dit,  cx'Bt  assavoir  audit  Hallebout  xx  frans,  aus  dis  de  Mailloc 
et  Hon  nis  XX  frans,  au  dit  de  S»  Denis  v  frans,  au  dit  d'Ouche  xxx  fr.? 
et  au  dit  I^oys  xxv  frans,  par  leurs  quittances,  font  ces  parties  c  frans. 


'1/  Memoin^  (if  parler  à  Jehan  Lefranc  de  ce  pueil,  quar  il  nappert  pas  quil  detj>i 
•liiri  rpIuH  diin  an,  et  il  en  ei*t  cy  reprins  pour  ii  ans  el  demi. 
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A  Jchanin  Cardonnd,  escuier,  et  Guillayuie  le  Breton  dit  Pymy, 
par  mandement  de  Mcsseigtieurs  les  lieutenans  pour  Monseigneur  donné* 
Ml*  jour  davril  CXICLXÏX,  pour  leurs  gaiges  de  la  garde  du  fort  de 
Bienfaitte,  où  ledit  escuier  fut  cappiiaine  et  ledit  Guillaume  pùrlter  ou 
nom  de  Monseigneur,  par  certain  temps  commençant  \\*  jour  davril 
OCtXXIX  et  finissant  ix*  jour  de  janvier  ensuivarit.  ouquel  temps  a  ix 
moi»^  qui  font  iti  qoars  dan,  et  pour  cliascuu  quartier  leur  fut  poié, 
par  quittance  dudil  escuier  du  xîi"jour  du  dessus  dît  mois  de  janvier, 
uni  fr.  et  denii^  font  en  s«3mmc  lu  ît,  et  demi. 

A  Jehan  Hallelxnutj  Raoul  et  Guillaume  des  Chesnes,  CoUu  et  Ro- 
bert de  S*  Denis,  Henri  de  Licurroy,  Jehan  de  Mailloc,  Loys  d^Orlier, 
Symon  de  Gauviilo,  Jehan  de  la  Saussoye  et  Regnoult  Marie,  lesquielx 
par  Monseigneur  le  Caplal,  lieutenant  de  Monseigneur,  furent  ordenez 
demeurer  ou  chaste!  d'ÛrlKïc  et  le  garder  le  mois  daoust  CCCLXV'UI, 
que  Monseigneur  de  Gauville,  ehastellain  du  lieu,  en  fut  mis  hors  et 
mis  en  arrest  par  mon  dit  seigneur  le  Captai,  comme  dit  est  ci  dessus, 
en  aucunes  parties  des  gaiges  de  la  garde  dudit  chastel,  et  si  comme 
il  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  le  Giplal  di*  xxx*  jour 
de  juillet  OXLXVIIl,  fut  poié  pour  leurs  gaiges,  |>ar  leur  quittance, 
pour  tout  iLVîi  fr.  el  demi. 

Au  Tort  de  Gauville,  Guillcmin  de  Fourneaulx  el  Perrinot  le  Mire, 
hommes  darmes,  lezquielx  Monseigneur  ordena  estre  el  demourer  à 
Charahraiz  et  Orbec  à  i  fr.  de  gaiges  pour  mois,  comme  appert  par 
son  mandement  donné  xvi*  jour  de  juillet  C(XLXX,  aiisquieh  fui  fait 
poîenient  de  leurs  dis  gaiges  par  pluscurs  de  leurs  quittances  pour  u 
mois  et  demi  (inissans  derrain  jour  de  septembre  CCCLXX,  qui  font 
en  S4»raTne  au  pris  dessus  dit,  lïïv  frans. 
Somme^  n"ii*^L  franz. 


IF*'  tof,) 


ÏTEM  pour  le  fort  de  Berimy* 


A  iacotin  de  Baigneoi,  cappitaine  de  Bernay,  lequel  pour  la  garde 
du  lieu  doit  prendnî  et  avoir  ii*^iL  fr.  par  an,  comme  il  appert  par 
mandement  de  Monseigneur  le  Captai  donné  im*  jour  de  novembre 
€CC(.XV1,  rendu  ou  compte  précèdent,  auquel  fu  fait  poieuïcril  de  ses 
dis  gaiges  depuis  le  premier  jour  davril  CCCLXVI  avant  Pasquesju»que3 
au  derrain  jour  de  novembre  CCCLXIX^  qui  font  xxin  mois,  qui  poiés 
Il  ont  esté  par  pluseui^  de  ses  quittances  données  à  plusears  jours, 
excepté  les  m  derreniers  mois,  desquiêlx  par  lordenance  de  Monsei- 
gneur ne  li  a  esté  fait  poiement  que  de  la  moitié^  font  ces  parties  en- 
iemble  vi<^x  frans. 

Audit  Jacotin,  que  li  ordena  et  ottroia  Monseigneur  le  Captai  pour 
aide  de  guail ,  pour  ce  que  par  certaine  ordenance  faicte  par  mon  dit 


setgnear  le  CapUi  ks  gens  de  pbt  pan  ne  seroieol  ptas  oMitraiig»à 
faire  gnait  es  forteresses  de  Moaseigneiir,  et  que  les  cappitaîBeB  d 
cbastelUins  le  feroient  (aire  par  leurs  gens,  et  pour  œ  li  fîi  ordené 
preodre  et  aroir  c  fr.  par  an  à  poîer  par  qoarti»s  dan  commencus 
premier  joar  de  décembre  CCCLXVf,  Gomoe  il  appert  par  mandemeat 
de  Monseigneur  le  Captai  donné  xiii«  joor  de  noTembre  lan  LXY1, 
rendu  ou  compte  précèdent,  pour  ce  qae  les  mob  de  decemlire,  jui- 
Yîer,  ferrter  et  mars  CCCLWi  se  prennent  ondit  compte,  demeore  q« 
poîez  li  ont  esté  et  qui  se  prennent  ci,  xxxn  mois,  œsl  asaaToir  depois 
le  premier  daTril  CCCLXM  avant  Pasqnes  jusques  au  derrain  jour 
de  novembre  CCCLXU,  par  pluseurs  de  ses  quittances  données  à  pin- 
seurs  journées,  eicepté  les  m  derrains  mois,  desquieli  par  lordeaua 
de  Monseigneur  ne  li  a  esté  fait  poiement  que  de  la  moitié,  font  m 
parties  ensemble  n^tnii  fr.  m  s.  un  d. 

Audit  Jacotin,  pour  la  garde  dudit  lieu  de  Bemaj,  pour  laquelle  il 
prent  ii^il  (t.  par  an,  comme  dit  est  ci  dessus,  li  fu  lait  poiemeiil 
pour  un  an  commençant  premier  jour  de  décembre  CCCLXIX  et  finis- 
sant derrain  jour  de  novembre  CGCLXX,  par  quatre  quittances  de  li 
données  à  pluseurs  journées,  rendues  à  court  ii^xl  frans. 

Audit  Jaquotin,  pour  aide  de  guet  comme  dessus,  li  fut  fait  poie- 
ment pour  un  an  commençant  premier  jour  de  décembre  CCCLXIX  et 
finissant  derrain  jour  de  novembre  CCCLXX ,  par  iiu  quittances  de  li 
rendues  à  court,  c  frans. 

A  Hannequin  du  Lo,  Enguerremet  de  Contres,  Jehan  des  Jardins  dit 
Prestrot,  Guillemot  de  St  l^u,  Roger  Groumet,  Perrot  des  Cbandelliers, 
Jehan  et  Henri  des  Loges,  Jehan  Glanville  et  Gillot  Bumean,  ausquidx 
par  Monseigneur  le  (laptal,  lieutenant  de  Monseigneur,  fu  ottroyé  et  par 
li  ordené  prendre  gaiges  pour  la  garde  de  la  dicte  forteresse  en  la 
compaignie  du  cappilaine  du  lieu ,  oultre  et  avec  autre  don  à  volenté 
compté  cy  devant  es  dons  à  volenté ,  que  leur  avoit  fait  mon  dit  sei- 
gneur le  Captai  pour  provision  de  vivre  et  pour  considération  des  bons 
services  quil  avoient  faiz  à  Monseigneur  en  ses  guerres,  où  ils  avoienl 
exposé  corps  et  biens  et  tenu  son  parti ,  et  aussi  eu  considération  que 
dicelle  provision  à  volenté  ils  ne  se  pourroient  vivre  ne  avoir  leur  estai 
et  gouvernement,  leur  ottroya  mon  dit  seigneur  le  Captai,  si  comme  il 
appert  par  coppie  de  ses  lettres  données  xiii*  jour  de  novembre 
CCCLXVI,  cest  assavoir  audit  Hannequin  du  Lo  xxxii  fr.  par  an,  audit 
Knguerremet  xxvi  frans,  ausdis  Prestrot,  Guillemot  de  S*  Leu  et  Roger 
Groumet,  à  chascun  xxii  frans,  ans  dis  des  Chandelliers  et  des  Loges 
à  chascun  xii  frans,  et  audit  Glanville  xxxii  frans,  et  audit  Burneaa 
XII  fr.  pour  quartier,  qui  font  par  an  xrAiii  frans,  leur  fu  fait  poiement 
par  pluseurs  de  leurs  quittances  contenant  plus  grant  somme,  depuis 
le  pn^micr  jour  de  décembre  CCCLXVI,  jusques  au  derrain  jour  de 
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lovenibre  G€CLXV1I,  qui  font  un  an  et  qui  tant  se  montent  au  pril 
Sessus  dit ,  rabatu  qui  ne  fu  poié  audit  Roger  Groumet  dic^lliiy 
èinps  que  pour  tti  quars  dan,  pour  ce  quîl  ala  de  vie  à  trempasse  ai  en  t. 
linfisi  en  chiet  v  fr.  demi,  de  ce  pour  tout  n^xximi  fr.  et  demi. 

A  Haniiequln  du  Lo,  Jehan  Glanvitle,  Eng'uerremet  de  Contres, 
f^rrot  des  Chandelliers^  Jehan  et  Henri  des  U^cs  et  Gillet  Bumeau, 
leur  leurs  fraiges  des«u5  dis  pour  un  an  coiiinïeneant  premier  jour  de 
tocembre  CCCLXVn  et  finissant  derrain  joar  de  novembre  CCCLXVtlï, 
i  ehascun  au  pris  que  dessus  est  dît,  par  pluseur»  de  leurs  quittanceSt 
font  en  somme  vtii"imi  Trans. 

A  Laurem  du  Tillay,  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai , 
lieutenant  de  Monseigneur,  donné  iinr  jour  doctobre  CCCLXVtU, 
lequel  mon  dit  seigneur  le  Captai  ordena  estre  et  deraourer  oudit  Turt 
de  Deinay  en  lieu  de  Jehan  des  Janiins  dit  Prestrot,  lequel  sen  esioit 
Élé  dieilloun^r  au  Pontaudcmer,  à  telx  gaiges  et  seaiblables  que  soul- 
loit  avoir  ledit  Laurens  au  Pontauderaer  où  il  avoit  dcmouré,  lesquîeli 
esloient,  comme  f»ar  Sevestre  de  Coulotnby,  viconte  et  nceveur  du 
Poiitaudemer^  Tut  tesmoîgîié  par  ses  lettres,  de  lu  tr.  par  quartier 
daA>  li  a  esté  poié,  par  sa  quittance  du  un*  jour  de  janvier  CCCLXVIII, 
pour  un  quart  dan  fmissant  derrain  jour  de  novembre  CCCLXVIII, 
nnnmc  ledit  mandement  le  œntjent,  xit  frajis. 

Éllanaequm  du  Lo,  Jetian  Glanville>  Enguerremet  de  Contres, 
Il  des  Chandelltcrs,  Henri  des  Loges  ,^  Gillet  Burncau  et  Laurens 
ItaL  pour  leurs  ^aiges  deœus  dis  desservis  en  la  comptiignie  du 
0b  de  Bernay,  comme  cj  dessus  est  dit,  pour  un  an  commen- 
caim  premier  jour  de  décembre  CCGLXVllï  el  finissant  derrain  jour  de 
noferabre  CCCLXIX,  eicepié  quils  ne  ont  esté  poiez  par  iordenance 
de  Blon«ieigneur  que  de  la  moitié  du  derrain  quartier,  par  pluseurs  de 
leurs  quittances^  font  ces  parties  ensemble  n"m  tr.  m  quars» 

A  Jehan  des  Loges,  pour  ses  gaiges  semblablemont  comme  dessus, 
depuis  le  plumier  jour  d«:  décembre  CCCLXYIU  jusques  au  derrain 
jour  daousl  CCCLXLX,  ouquel  temps  a  ix  mois,  qui  font  m  quars  dan, 
qui  poiés  li  furent  par  sa  quittance  et  rienz  plus  de  lors  en  avant, 
pour  ce  quil  ala  de  vie  à  tres^iassement ,  pour  les  ix  mois  dessus  dis 
II  frans. 

Aus  dessus  dis  tbmnequin  du  Lo,  Jehan  Gtanville,  Enguerremet  de 
Contres,  Perrol  des  (Jiandelliors,  Henri  des  Loges,  Gillet  Bumeau  et 
Laurens  du  Tillay,  pour  leurs  dessus  dis  gaiges  desservis  en  la  cura- 
paignie  du  cappitaine  de  Rernay  pour  un  an  commençant  premier 
jour  de  décembre  CCCLXIX  el  finissant  derrain  jour  de  novembre 
CCCLXX,  cest  assavoir  audit  lîannequin  xixu  frans,  audit  Glanvîlle 
aatxiJ  franSj  audit  Enguerremet  \tvi  frans,  audis  des  Chandelliers  et 
des  Loges  à  chascun  tu  frans,  et  audit  Burneau  et  Laurem  à  chaa- 


—  M*  ^ 
•an  r:  '-ms-  wt  ji  i»f irs  «  jî^c^  ÇE]itiBci»  nmàmes  k  «wrt,  font 

A  -âAïuJir.  '^.  FjiLTzisiT.  >:<ir  j£s  îrus  «t  despq»  dodh  Gaîllat 
jfïL  k^-az  liLi  :a  j  n  &£  srnsir.  lOifiK-.  ^  par  Hofleset^iieiir  il  ifoit 
i:sst.  '.a^;ii:  >.«ir  il.  çiTO:  Li.'ï-uisy,  rt  ..Licofaes  furent  es  a  cotapt- 
çBft  sm±  t£  '^'n.  ^  cmec  j«  i*jan  <c  Jftfaet  de  U  Pueterie,  par  or- 
;an  voias  i* nr  «^r^  oik  ^naiiic:^  k  BAipkwx,  cipfHUÎDe  dodh  Coït, 
'^L  irn&^  :£  lU£?e'Lr^  Tiî  àc^  Minçat'rjficfe  i^cr^oes  li  par  Keasire  Yfoi 
&-  T:*:aBfcr  •!  i^  i£^  ^itn^.  zianat  Jç^^êtî  pur  BaDdemefit  de  HûHàô- 
nifir  &.a:ir  n—*  j:*z^  o*  fc^riK"  OIil.W,  p4«r  ce  xl  fnns  (1.. 

A  5»:c*:r:  i:  ^nc  itf.  >.«r  ses  n2£e<  <:«  bèenCût  de  m  qoarsdiD 
~  mnsisie;àj&  irtani-:*:  j  tir  àf  siy  OIiXXX  et  finans  demin  jour  de 
rtfr^aûrî  tXsm-riiz;:.  r:oiiiK  iççcrt  par  ^ortUncse  dodit  Robert,  pov 

7*-  r«j  fr.  ^T-  *.  =  d 


P  ''^  hn  pocr  >  clusXel  de  Pontandemer. 

A  Sesé^*y  GiZKnT:  x  Pjifoiny.  d^ian  de  Theroanoe,  chasIeUaiB 
tt  fir^K  iz  .'^sis:..  ^'  PcGSu>'kiMr.  poor  ks  gaiges  de  lav,  ii  hoones 
Àir=x<.  r^rsc  tssaT  ^r  x.*EAamci  de  To«z  H  Fit  de  Piqoi^j,  et  ti  9e^ 
vAss.  <*•  issR  ^•XT  ks  rii|xs  de  G4vt  de  Lille ,  Thomas  Feron  et 
l  ^^cesà&a .  ^*x:  n  es  beix  de  m  serrans  eslabiis  estie  et  dernooicr 
t^  *i  c:<s:ajAX  cod.t  diasteilain.  kquel  ehaslellain  prent  de  gaiges 
^"'  fr.  i«iT  la  ^yzT  si  ;*eTsoQne .  comme  appert  par  coppie  du  oumde- 
ny-r:  îi  M.'rï?<:ir>:'-r  JoQce  !•  }out  doctot*re  CCCLTM,  oultre  et  aw 
s  ::rt<  "  f-  :  .  :  r:  :  ..;  ^..r  M  nse^^neur  i^tCiur  pr»;»Tision  de  son  estât, 
.:  r.:  :•*.*:::  t>:  fi  ;  ::>:L:i-'n,  [:*:»ur  ho'iume  darmes  vi"  fr.  par  an, 
*.i.cr.:  v^ .:.:  :.  h  n:r:.:<  iai^îK-s  i::**fr.  f»ar  an.  piiur  servant  ilvuj  fr. 
Ktr  à:.,  ^.i.-r:  '•:>  v    ï*:rvaiis  d^iisus  dis  p^r  chascun  an  enserablf 

-.::"\v/  fr.ins,  i:  >ur  ■».>  dis  0:«lart,  Thomas  et  Lanceman,  pour 
vhasr.in  |taran  :.::"  frans.  valent  :r^ïL  frans ,  comme  appert  parraan- 
diwent  dt  M -ns'iirniiir  dAvrtncbt-s.  lieutenant  de  Monseigneur  !•? 
Cai'U. .  d rr-K  \^*  jour  de  janvier  CCCLWI,  pour  ce,  depuis  le 
x:;/  jnir  d*:  n.vtmbn:  t^r.OLWI  que  lordenance  desdis  gaiges  fut 
f;ucte  it  mis<  s:îs  jusques  au  premier  j.^ur  de  février  CCCLXX,  qui 
font  T.-i  ans  ::  mois  et  xv-.î  jours,  et  valent  au  pris  dessus  dit,  el 
qui  \\*ui  <*ni  este  audit  doyan ,  par  vi  quittances  de  luy  rendues  à 
court,  \»Mi<^Liii  fr.  iii  s.  m:i  d. 

Somme  par  s*»i,  v"iii<^liii  fr.  m  s.  vm  d. 


>1a'  Dunileincnt  ot  la  qnittanci*  rt'ndns  «n  «tons  pour  une  fois^  en  la  il*  liace. 


—  269  — 


Item  pour  le  chasLel  de  Beaumont. 

\%  cy,  qiiar  le  chaslel^  chaslcllerle  et  revenues  esloîetil  en  Lt 
en  roy  de  France  nosire  sire  par  engagement  que  lui  en  avoit 
Êiit  MoDSt?igfieur  Monseigneur  Loys  de  Navarre,  frère  de  Monseigneur 
de  Navarre. 

Item  pour  le  chaste!  de  Breibueil. 

A  Garcte  Amault  de  Salins,  cappitainc  de  Brethueil ,  pour  les  gaîges 
de  H,  n  liommes  darmes  el  xi  serrans  co  sa  compai^oiie  à  la  garde 
du  dil  chask'lj  qui  s<»nt  de  vi**  fr.  par  mois,  comme  ap[»erl  par  lettres  de 
Monseigneur  le  Captai  données  ïxvuvjour  davril  LCCLXVllI,  yeeulz 
gaiges  ctimmencans  à  la  Toussains  CCCLXVi ,  U  fti  fait  compte  depuis 
b  dicte  Toussains  CCCLXVI  jysqyus  en  laffin  du  niuis  de  novembre 
CGC  L  XX,  ou  quel  espace  de  temps  a  nu  ans  et  un  mois»  font  ensemble  à 
lUx  mois.  M*»  fr.  pour  mois,  comme  dnssusesl  dit,  valent  v*vi  11*^1111''* 
frans,  lesquielx  li  a  esté  poié,  comme  appert  j^ar  pluseurs  de  ses  quit- 
tances rendues  à  court,  el  pour  ce  reprins  cy,  v^vimni"  franz. 
Somme  par  soi,  v*\mi^ini"  frans  {{}* 

(#•  fù5,)  Item  pour  le  cbastel  el  la  ville  de  Conches» 

Néant  cy«  pour  ce  que  Monseigneur  le  Captai  le  lenoit  et  le  voit  à 
son  profit  jusques  à  ce  que  le  roy  de  France  nostre  sire  la  fait  prendre 
sur  lui  et  le  lient  encoreâ  en  sa  main. 

Item  pour  le  fort  de  Bugles. 

Néant  cy,  quar  Pierres  de  Hue  le  teiioît  avec  toutes  les  revenues  du 
lieu  que  Monseigneur  tui  avoit  données. 

Item  pour  le  fort  de  Moulin  GbappeL 

A  Jehan  du  Moustii-r,  i^appilaine  de  Moulin  Cliappel,  pour  les  gai^«  ^ 
de  iHi  servans  deniourani?  avec  li  et  en  sa  compagnie  pour  la  garde 
dicelluy,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xii*  jour  de  janvier 
COGLXIX,  jusques  au  xve  jour  de  juillet  ensuivant  que  Monseij^neur  li 
fist  creue  de  ii  servans,  pour  yeeulz  im  servans  dessus  dis,  par  le  dessus 
dit  lecips  pour  lequel  il  lui  fut  fait  compte  et  poiement  de  vi  mois  qui 

(I)  D.  qaitt.  de  cm  f^. 
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«iiKsir.  fe  :.:  îr  i»!»ir  mus  >t»ir  àrr^wir-  tu'^l* 

»■  nijbs.  —  =î  Insis,  ?  :«iE  ri!*  z  Promit*»  «:£"«  % 

A  G*:.  .^.2k  .irmi:  ii»  Sac  Y.  ^^itaitLaL^  £T^ 

%fAà^^^uxT  L  fa  'jtàaét .  o:<Baie  Q  açf^rt  for  ««s  kttrs  àiamèokï 
\jfA'A'^,  ::r'>VQr  4a  owjvî  4«  iv7t<iiiIr  pnEeedcni.  qoe  Mit 
^j«t  «1  t^o.it  (>:4ir  U  arde  dodit  cittstel  avecqoes  li  n 
dum*â  et  xt::  ornais .  à  têix  zaïzts  toaaut  par  iDtr^i  dit  seuiintfle 
<>â(ita!  ^âtOKiiit  ou  âeroient  ordmez,  ledit  duslribJi  pRaaal  pov 
:z  ïtfMïtUKi  danwâ;  Uquelte  onkoaDoe  fo  (^xir  le  teiii|«  dessus  dit, 
qai  fifjtttprtni  i::i  uk/îs  oq  «enTiron .  que  lii^t  chasteUiîB  fîi  poié  do 
ufjtnhn  diceulx  ::  hofnmes  dannes  avec  loy  et  ttu  serrai»,  «si  as» 
Toir  X  fran?  p-mr  homm»^  dArm^s  \k  mois  cî  ::::  fr.  le  m'As  puur  ser- 
vant, OtUiluKii  qii<:  ;»r5  aiitrvî  <.liast»:liaiL5  >a^arroiz,  irens  <ianae<rf 
-*;rrafi5  dernourariâ  e»  chartcauiz  et  forteresse»  de  5lon>eiirn.-ur  oRnt 
c-t  fur'rfil  fi^iHrâ  [Miur  le  tem{»s  dessus  dit  x::  fr.  f«C'ur  hommes  ilarmes, 
le  chabt/;llairi  prenant  doubles  eai  jes,,  et  vi  fr.  pour  servant,  ja  soit  iv 
que  [K^ur  moins  et  à  mendre  desfien^e  il  vivoient  et  povoient  vivre  es 
di-t  autres  fors  de  Monsei;.meur  que  à  Evreux:par  mon  dit  sei^eurle 
(^ptal  fu  or dené,  bi  comme  il  appert  par  son  dessusdit  mandement,  eu 
considération  aus  choses  dessus  dict».s  et  par  es[>ecial  que  les  tï^"» 
s^iiit  communément  à  meilleur  marchié  es  autres  lieux  de  Monseigneur 
que  à  Evreux,  que  ledit  chastellain,  |our  li  prenant  doubles  gaiges, 
l>our  II  hommes  damies  avec  li  et  xvii  servans  prendroit  semblables 
gaigcH  |)our  les  xui  mois  dessus  dis  que  les  autres  Navarroiz  avoient 
prinh  oudit  temps  es  autres  lieux  de  Monseigneur,  lesquicli  prenoieirt 
|K>ur  lors,  cest  assavoir  le  chastellain  xxiiii  fr.  pour  roois^  homme 
darmes  pour  mois  xii  fr.  et  servant  vi  fr.  le  mois,  dont  pour  ycelnj 
tem|m  iiavoit  esté  fait  poiement  audit  chastellain  pour  sa  personne  qtie 


XX  fr.  pour  mois,  puur  homme  dannes  i  fr.  et  (H»ur  servant 
lui  franS|  coonme  dessus  est  dit,  montent  de  creue  yeeulz  un  mois 
▼«iLvi  fraos  (4). 

Audit  chastellain  ,  par  sa  quittance  du  %y*  jour  de  novembre 
CCCLXVJI,  sur  ce  qui  lui  povûit  estre  deu  à  cause  de  ses  gaiges  du 
temps  passé,  à  cause  de  la  garde  du  chaslel  d'Evreuïj  par  compte  fait 
entre  Jehan  Dufour,  pour  lors  receveur  d'Evreui,  et  ledit  chastellain, 

Élesquieli  je  poiay  et  baillay  audit  chastellaiu ,  comme  appert  par  sa 
bas  dicte  quittance^  lx  fr.  et  demi* 
I  maistre  Pierre  Bourgoii,  pour  les  gaiges  à  li  ordenez  par  Monsei- 
gneur le  Captai  pour  ta  garde  de  la  tour  de  leglise  Xotre  Dame 
d'Êvreux,  en  laquelle  il  leni>it  ni  scrvans^  pour  lesquieket  aussi  pour 
les  gaiges  de  li  il  prenoit  \x  fr.  par  mois,  si  comme  il  appert  par  man- 
dement de  iMonseigueur  de  Gau ville  el  Guerart  Mausergent,  lieulenans 
de  Monseigneur  ie  Captai,  qui  fu  donne  premier  jour  de  janvier 
CCCLX^TII,  et  pour  ce  que  les  dis  gaiges  furent  cassez,  empêtra  ledit 
maistre  Pierre  mandement  de  Monseigneur,  qui  fut  donné  ivii*  juur 
davrïL  CCCLXX,  que  on  le  poiast  de  tout  le  temps  quil  avuit  eu  les  clefs 
€t  la  garde  de  la  dicte  tour,  nonobstant  cassement  desdis  gaiges  ne 
autres  ordenances  faictes  ou  à  faire,  à  laquelle  garde  li  et  les  m  ser- 
¥ans  dessusdis  entendirent  el  furent  depuis  le  dessusdil  premier  jour 
^^janvier  CCCLXVLII  jusques  au  derrain  jour  de  mars  CCCLX1X|  si 
^^pme  par  lettres  de  Monseigneur  U'  Cbancellier  données 'jcelluy  jour 
HËppert,  qui  ainsi  par  ses  lettres  le  tesmolgiie,  et  que  lors  il  \uy  rendi 
les  clefs  de  la  dicte  tour,  ouquel  espace  de  temps  a  iv  mois,  valent 
iii«  frans. 

Audit  eliastellain,  par  sa  quittance  du  ivm*  jour  de  novembre 
CCCLXVII,  en  déduction  de  ce  qui  li  povoit  estre  deu  de  ses  dis  gaiges 
h  cause  de  la  garde  dudit  chastel,  ii''  l'rans. 

Audit  cHastellain,  par  sa  quittance  du  tii«  jour  de  fcTrier  CCCLXIX, 
minj  frans. 

Somme,  ii"^il  frans  et  demi. 


404,}       ïTEM  pour  le  chastel  et  ville  de  Pftci. 

A  Messire  Ligierd'Orgessin,  auquel,  pour  les  lions  et  loyauh  service» 

quil  a  longuement  faix  à  Monseigneur  ou  temps  passé  et  pour  consule- 

ratiun  de  !a  bonne  et  grant  volenlé  que  il  a  de  y  persévérer  pour  le 

^emps  à  venir.  Muii<*  igneur  li  a  donné  et  commis  la  garde  de  son 

^^1)  iur  cesLc  .ciLVi  fr.  Monseijçueur   J.  Climence  a  baillé  qmuaiic«  rte 

SJif  III  fr.  oultK  I  I  ^  lcsqu£:U  x%\m  tt,  lui  dcvroDt  tenir  Uqu  us  uuvres  t^uû  W 
ebtst^a  «  f^(  Uiiti  «.i^  U  cb&polle  du  cli&sUU.  Il  l&s  s  r«priiï&  ou  iliapitre  de  repH' 

>  naîo/OÊ  et  euvre»  (kitea  «n  ationiu  d«B  ctm«tflaux  de  Mooafitgnent-, 
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chaste)  de  Paci  à  sa  vie,  et  il  sen  est  chargé,  et  de  le  tenir,  garder  et 
deffendre  pour  mon  dit  seigneur  contre  tous  hommes  qui  puent  vifre 
et  mourir,  et  pour  cause  de  ce,  ensemble  pour  rémunération  des  dessus 
dis  services  et  affin  que  plus  convenablement  puist  soustenir  son  estât 
li  a  donné  v^^  1.  de  rente  par  an  à  sa  vie  à  prendre  ans  termes  acous- 
tumez,  si  comme  il  appert  par  coppie  des  lettres  de  Monseigneur  don- 
nées vi«  jour  de  septembre  CCCLXVI ,  lesquielx  termes  sont  Toussains 
et  Ascention ,  auquel  Messire  Ligier  fut  poié,  sur  ce  qui  deu  U  pœt 
estre  pour  le  terme  de  Toussains  CCCLXVI  jusques  à  la  Toussains 
CCCLXX ,  ycelluy  comprins  et  compté  enz ,  par  pluseurs  de  ses  quit- 
tances, viii<^xxni  fr.  I  quart  m  s.  iiii  d.  (4). 

Somme  par  soi,  viii^^xxviii  fr.  i  quart  m  s.  nii  d. 

Item  pour  le  chastel  et  ville  d'Anet.  ' 

Néant,  pour  la  cause  contenue  sur  la  garde  de  Beaumont. 

Item  pour  le  chastel  et  ville  de  Breval. 
Néant,  pour  semblable  cause  que  à  Beaumont. 

Item  pour  le  chastel  et  ville  de  Nougent  le  Roy. 

Néant  cy,  quar  le  chastel  avec  toutes  les  revenues  de  la  chastellerie 
estoient  données  à  Monseigneur  Baudoyn  de  Beaulo  à  sa  vie. 

Item  pour  Mante.  ^        ,v,      .  i 

"^  i        Néant,  quar  le 

Item  pour  Meullent.  \    roy  nostre  sire  les 

Item  pour  le  chastel  de  Longueville.     )     ^^^"^  ^"  ^  "*'"' 

Somme,  quinte   grosse,   de   la   despense  de   ce  compte, 
xvii>*vncxix  fr.  demi  et  un  d. 

(F*»  ^05.)  Poiemens  faiz  à  pluseurs  gens  darmes  et  archiers, 
tant  pour  le  fait  louchant  la  guerre  que  faisoient  les  Bre- 
tons, qui  avoient  prins  Charapeaulx  et  Gênez,  comme  à 
pluseurs  autres  estans  à  siège  devant  Aroudeville  et  à 
aucuns  autres  que  avoit  Monseigneur  retenuz  estre  en  sa 
compaignie,   et  aussi  à  aucuns  que  lui  et  Monseigneur 

(1)  Mémoire  que  du  résidu,  tant  à  ceste  cause  comme  de  plUvSeurs  autres  doDd.il 
peut  avoir  esté  payé  par  J.  Dufour,  par  Monseigneur  Estienne  Girart  et  par  CoUrt  d« 
Fresnoi.  Sciatur. 
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ptal»  son  lieutenant,  avoient  envolez  en  ses  chasieaulx 
el  villes  de  la  Haulte  Normandie  pour  la  garde  et  seuHé 

dicetils. 

^^ISessire  I jgier  fl*Orgessinj  sur  ce  qui  deu  li  pourrait  estre  pour  les 
P^8  de  li,  1111'=  homme  darmes  et  un  arehiers  alans  en  Avrenchin 
pur  résister  à  la  mate  emprljise  que  avoient  faicte  les  Bretons  qui 
^ient  prins  Champeaiih  et  Gênez  et  qui  ou  paTz  et  stihgés  de  Monsei- 
beur  faisoient  guerre,  fy  ttaillé  en  prest  par  raandemeol  de  Messire 
Imdotiin  de  Beaulo,  clievalier,  capfûiaine  de  Nougenl  le  Roy,  et  Gue- 
bt  Mausergeotj  failli  d'Evreux^  lieiitcnanl  pour  lors  de  Monseigneur 
(Captai  de  Buchj  donné  à  Bcrnay  soubz  le  seei  du  bailliage  d'Evreui 
I  lundi  xnîi^jourtîe  février  CCCLX VU,  c  francs;  item  par  mandement 
h  Monseigneur  d'Avrenches  contenant  plusieurs  autres  poiements, 
t>nné  xxiii*  jour  de  mars  CCCLXVIl,  cïiiu  frans,  font  ces  ji  parties 
«^11  m  frans* 
!  A  Messire  lehan  de  Trousseauviile ,  par  le  dessiisdil  oiandemeut  de 

Eiseignenrs  les  litoleiian>,  \»mr  semblable  cause  xx  fn,  et  par  le 
susdit  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches,  ponr  li  el  Freville 
VI  frans,  vaull  tnut  lvi  frans* 
j  A  Colin  de  Freville,  f>ar  le  dessusdit  mandement  des  dis  lieulenans. 
par  la  dicte  eause  Jt  frans. 

î  A  Gilliiït  Lohier,  par  le  dessus  dit  mantîementj  pour  li,  Messire  Jehan 
S  Uotot,  vni  hommes  darmes  et  ii  arehiers  en  leur  compaignie,  vi"x 
lUQS,  el  par  le  dessus  dit  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches, 
|i"ni  frans,  valent  ces  parties  îi'^LXini  frans, 
A  Jehan  Glanville,  par  le  mandement  dessus  dit  de  Messeigneurs 
^  lieutenans,  pour  li,  irr  homme  dartfies,  xix  frans^  el  par  le  dessus 
il  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches,  xxiin  frans,  vault  toyl 
lui  frans. 

,  Au  clerc  de  Scaron,  par  les  dessusdis  mandemens,  pour  li,  n"  homme 
irmes^  xx  fr.  en  une  partie  et  daultre  part  xxn  frans»  vault  tout  xliï 
iiiâ. 

A  Jehannin  de  la  l^aneterie,  par  les  dessus  dis  n  mandemens,  pour 
I  m*  homme  darmes  et  un  archer,  xixv  frans,  et  dautre  part  xxxvii 
i^s,  vault  tout  Lxxii  frans. 

A  Jehan  de  la  Marche,  par  les  u  tnandemens  dessus  [dis],  pour  li  et 
^emen  de  Beaubj  en  u  parties,  ïli  frans. 

A  Bertran  de  Salins,  pour  li,  un'  homme  darmes  et  i  archier,  par  les 
l^tis  dis  mandemensen  n  parties,  iiîi"r  frans. 
A  Beman  de  Cyvas  dit  Muchilla,  par  les  dessus  dis  mandemens  en 
parties,  pour  ui*  homme  darmes  et  t  archier»  ïax\  frans. 
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Au  Tort  de  GauvîUe,  pour  li,  un*  homme  darmes,  par  les  dcui  man- 
demens  dessus  dis,  ep  u  parties^  ri)i"iiii  fraos. 

A  lehan  de  Noeville,  pai*  le  dessus  dit  mandenient  de  Monseigneur 
d'Avrenches,  pour  ses  gaiges,  xii  frans»  ^M 

A  Mcssire  Rifflarl  de  PouUcliay,  par  le  dessu^iit  mandemeut  ^W 
Monseigneur  d'Avreiiches^  pour  li,  ii*  hûmrae  darmes  et  v  archiers» 
KLu  frans.]  (I). 

A  Jehan  de  Soissons  dit  Trompeté,  par  mandement  de  Monseigneui^ 
d^Avrenches  donné  xxiii*  jour  de  mars  CCCLXVn,,  lequel  ala  en 
compaîgnie  des  dessusdiz  nommez  du  commandement  des  gens 
Monseigneur,  pour  uns  estiveaux  et  une  selle  pour  11 ,  n  fr.  et  deuii| 
aus  fi-eres  prescheurs  de  Bernay,  qui  donné  leur  fu  pour  dire  me 
pour  le  dessusdit  Messire  Ligier  et  ceulzde  sa  compaignie  à  leur  pa 
de  Bernay^  i  fr,;  pour  decbé  de  ceiiaine  monnoye,  t  fr.;  à  Philippot 
de  Gienes,  qui  tu  envoie  en  certain  lieu  pour  le  prouffit  do  Miniseï-, 
gueur,  II  fr.;  valent  ces  parties  vi  fr.  et  demi. 

A  Thomas  du  Trousset,  pour  iiii*  homme  darmes  et  i  arctuer, 
le  dessus  dit  mandement,  xvi  frans. 

A  Jehan  de  Rotisset,  par  le  dessus  dit  mandement»  en  u  parties, 
pour  [II*  homme  darmes  et  i  archier,  lxîi  frans. 

Pour  despenz  faiz  à  Bernay  environ  la  Chandeleur  Tan  LXV11  par 
Messire  Li^'ier  d'Orgessin  et  par  pluseurs  autres  des  gens  de  Monsei- 
gneur qui  audit  lieu  de  Bernay  sasserahlerent  pour  avoir  advis  comra*; 
il  obvieroient  ou  mauvaiz  malice  de  plnseurs  Brttons  estanx  snr  le 
païz  de  la  conté  d'Evi'euï  pour  y  porter  doumaige,  xvm  frans. 

Pour  despenz  de  pïuseura  autres  des  gcnz  de  Monseigneur  faix  en  ^ 
ville  de  Bernay  par  îi  jours,  où  il  furent  mandez  pour  ordener 
voyage  que  tist  Messire  Ljgier  d'Orgessiu  et  les  autres  gens  de  Mon^ 
gneuT  en  sa  compaignie  ou  païz  d*Avrenchin  pour  résister  aus  dei 
dis  Bretons,  qui  cstoicnt  u  Champcauli  et  Gênez  et  qui  faisoia 
guerre  à  Monseigneur  et  à  s^^n  païz,  eest  assavoir  pour  les  cappitaiiî 
de  Brelhueil,  de  Couches  et  de  leurs  gens,  pour  Jebannin  de  la  I 
nelerie  et  siis  ctjmpaignons,  pour  le  IjailU  d'Evreuï,  Henri  de  Lieun 
Raoul  et  Guillemin  des  Chcsnes,  maislre  Michel  Durant,  pour  \ti 
Messire  Lîgier,  mai  sire  Pierre  Du  tertre,  pour  le  chastellain  d'Evreui< 
leurs  gens,  pour  le  sallaire  dun  messiige  envoie  à  Bourdeaut  de 
Monseigneur  le  Captai,  nommé  J,  Fossier,  et  pour  don  fait  aus 
Raouhn  et  Guillemin  des  Chesncs  pour  eulz  aider  à  monter  à  faire  1 
voyage,  et  pour  ï  cheval  prins  sur  Jehan  Lehrtm  et  hvré  à  Jehan 
Sûissous  qui  tist  ledit  voyage,  pour  tout,  comme  appert  par  mand 


(4)  Cùmpvteni  omnti  itU  aut  êuptr  ifiwt. 
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ment  de  Messire  Baudoin  de  Beaulo  et  du  bailli  d'Evreui^  lieutenaiiB 
de  Môttsei^eur  le  (Japtal  pour  Mouseigneur,  donné  xvui*  jour  de  îe- 
▼rier  lan  LXVIÏ,  et  par  qtiillaiice,  mi"rvii  frans  et  mi  s.  (t). 

A  Monseij^neur  d'Avreoches  et  Ferrando  d'Ayenz,  cappitaines  de 
Clierebourg,  lieuteoans  de  Monseigneur  ic  Captai ,  pour  cmploier  en 
gens  darmes  pour  résister  ans  Bretons  eslanz  à  Cbampeanlx,  par  lettres 
des  dis  lîeutenans  donné  iïîx*  jour  de  fcvrier  CCCLXVIl,  vFxx  frans. 

A  Messire  Guillaume  de  la  Haie,  cappitaîne  de  Valloif^nes,  pour  les 
gaiges  de  li,  Messire  Gauvain  de  Tollevasi,  .Messire  Guillaume  Macy, 
chevaliers,  Ricart  de  Viarville,  Robin  d'Anueville,  Jehan  Grosboiz, 
Guillaume  Picot,  Guillaume  le  Cauf,  GuiUatin  Picot,  Jehan  de  Veuoiz, 
Tboinassin  de  Creppon,  Guillaume  Jobelin^  Thomas  Segin,  Perrinet 
Piguet,  Guillut  Adan  et  Cohnet  delà  Haie,  hommes  darmes,  qui  monte 
x\i  hommes  darmes,  et  prenoient  lesdis  chevaliers  chascun  pour  ii 
hommes  darmes,  einsi  ri  ion  te  mx  poiés.  Item  archiers^  Jehan  de  la 
Haie»  compaignoo  de  Viarville,  Laurens  Picot,  Guillemet  Danneville, 
CoUn  de  la  Haie,  Guillaume  le  Serf,  Jehan  le  Mestrc,  Colin  Baij^'uarl, 
Jeliannet  le  Chevalier,  Thoraassin  Variii ,  Jehanaet  Divetot,  Jehannet 
Duroarest*  Perrinet  Lisse,  Colin  Seeourel,  Guillot  Vjmont,  Ruliert 
ClareU  Guillot  Dasseville,  Thomas  Callachi,  Rabey,  Coquet,  Jehannet 
de  Brîquebec,  Rabec,  Ricart  Viel,  qui  font  ixiii  archiers  armés.  Rem 
Ricart  l'Angloi^,  Piccron^  Colin  Larchier,  Vert  Bisson ,  Jehannet  An- 
drieu,  Jehan  Pouppart,  Jehan  Plneî.  Legrant,  Denis  Flonri,  Colin  le 
Prévost  et  Regnaull  Regnault,  i\m  fout  x  archiers  desarmés,  qui  ne 
sont  comptez  que  pour  v  archiers  armés,  monte  xïvtii  archiers  armés; 
et  servirent  ou  fait  des  dis  Bretons  tous  les  dessus  dis  hommes  darmes 
et  archiers,  du  rr  jour  de  mars  CCCLXVlll  jusqucs  au  iinii*  jour  du* 
dit  mois,  cl  prenoit  rhaseun  de  gaiges  par  mois  w  frans,  poor  ledit 
temps  v^'xxxviji  fr.  m  quars,  sur  quoy  leur  îu  poié  |^ar  Messirt  Jaques 
Froissart  c  frans,  et  par  la  main  de  Navarre  ïe  héraut  ixx  frans, 
comme  appert  par  mandement  de  Ferr.indo  d'Aycnz,  lieutenant  de 
Monseigneur  le  Captai,  donné  nue  jour  davril  CCCLXVlll,  pour  ce 
pour  loulreplus  des  dis  gaiges,  par  ledit  mandement  et  quittance  du- 
dit  Messire  Guillaume  de  la  Haie  donné  vi*  jour  dudit  mois,  ih'-'lvui  fr. 
in  quars* 

Au  Pin  d'Erminy,  connestable  de  Carenten,  et  Gnillaurae  Bloviile, 
seigneur  de  Piqueauviïle,  pour  cuk  et  vr  archiers  en  leur  compaignie, 
sur  ce  qui  leur  estoit  deu  de  leurs  gaiges  desservis  au  fait  desths  Bre- 
tons dun  mois,  oultre  x%\  fr.  que  Messire  Jaques  Froissart  leur  avoit 
baillez  et  %l  (f,  qui  leur  furent  assignez  sur  la  parroisse  de  I*iqueau- 
ville,  comme  appert  par  mandement  de  Ferratido  d'Ayenz,  lieutenant 


tl)  CowipuM  ittt  àominm  Uodtgariuë  de  UtU  partibut  aut  suptr  ipêum. 


de  Monseigneur  le  Captai, donné  nn»  jour  davril  CCCLXVH 

ques,  et  par  un  autre  mandement  pour  la  dicte  parroisse  di 

Tille  donné  pcnultime  jour  de  mars  précèdent,  avecques  ii  quillances 

des  dessus  dis,  lune  donnée  ix'  jour  davril,  jour  de  Pasques  CGCLXVUI, 

contenant  l  frans^  et  lautre  donnée  ivii*^  jour  dudit  rnois^  contenant 

XL  frans,  valent  ces  parties  iiJi"x  frans. 

A  Robin  Bloville,tanl  pour  H  que  pour  Perrin  Moncel  et  le  Testue 
hommes  darmes,  et  pour  JùhannJn  le  Paumyer,  archier  armé,  et 
Jehannin  le  Bourgois^  pour  leui-s  gaiges  du  premier  jour  de 
CCCLCTIll  jusques  à  le  vm«  jour  dicelui  moiz^  par  mandement 
Monseigneur  d'Avrenches  donné  vi*  jour  danil  ensuivant  et  par  quit- 
tance dudit  Bioville  donnée  vu*  jour  dudit  mois  davril,  pour  tout 
XL  frans, 

A  Ferrando  d*Ayenz,  cappitaine  de  Cberebourg,  pour  les  gaiges  i 
li,  Radnguilîes^  Saumufj  Courto,  fiontier^  Rotïinet  leMaignen,  Rou 
lan ,  Adan  de  Briqnebec ,  Perrin  Gautier,  Anego  iJarthoiî ,  honii] 
darmes.  Travers,  arcîiier,  Jebannin  le  Maiti^nen,  Saint  Jehan,  Rie 
le  Frète,  Archango  et  Tbomassin  DuUui,  Jehan  de  Pi  rou,  RaoulM 
Dai^ouges,  lïesart  el  m  archiers  avec  lui,  lesquiolî  bommes  darnie! 
(F*  fOM)  et  servans  avaient  servi  par  divers  temps  ou  fait  des  Bret 
estanz  à  Cbampeaulx  el  à  Gcncz  pour  résister  k  yceuh,  et  preno 
chascun  homme  darmes  et  cliascuri  archier  îcv  fr.  jjar  mois,  leurl 
deu  par  compte  fait  v^il  frans.  Item  fut  donné  à  Graciot  Chippia,  pr 
sonnicr  oudit  fait^  ii  fr.,  à  Muchitla,  pour  semblable  cause,  xi  fraiH 
à  Jelian  de  Soissons ,  qui  y  ala  en  la  compaignie  de  Missire  Ligiei 
d^Orgessin,  x  frans,  aus  meneslereli  qui  servirent  les  gens  de  Mon 
seigneur  durant  le  temps  que  ïesdis  Bretons  furent  audit  lieu  de  Charo»' 
peautx  et  Gênés,  x  frans,  à  Navarre  le  Héraut,  xx  frans.  Valent  ws 
parties  itri*»  frans,  comme  tout  ce  appert  i>ar  mandement  de  Mon- 
seigneur d'Avrenches,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai ,  donne 
vm«ï  jour  davril  CCCLXVH  avant  Pasqucs,  ouqiiel  toutes  lesdjte-S  j 
ties  sont  contenues,  et  par  quitUmce  dudit  Ferrando  pour  tous  là 
dessus  dis,  donnée  x*  jour  davril  CCCLXVlll  après  Pasques,  pour  lod) 
valent  les  dictes  parties  vi*^xx  frans. 

A  Monseigneur  d'Avrencbes  et  Ferrando  d'Ayenz^  Lieutenant  MÊ 
Monseigneur  le  Captai,  qui  baillé  leur  fu  par  Martin  TOurs,  vîcontftl 
de  Carenteu,  puur  convertir  en  gens  darmes  puur  résister  aus  de^w! 
dis  Bretons,  comme  il  appert  par  leur  lettre  donnée  xsii^  jour  ( 
février  CCCLXVH,  ir  frans  (4). 

A  certaine  personne  et  pour  certaine  cau&e  touchant  le  prouflit  et 


{i}  Â  recouTrer  sur  Moiifêigiieur  d'AYreocbes  et  FcrrmDdo. 
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Monseigneur,  par  mandement  de  Messetgneurs  les  dessus  dis  lieule- 
nans  donné  ts'  jour  de  mars  CCCLXVII,  c  frans  (1). 

A  Guillot  Charnel,  pour  despenz  de  labbé  de  Cherebourg,  le  vjconle 
de  Valloi^nes,  le  viconle  de  Carenten,  Guillaume  des  MouUos  et  plu- 
seurs  autres  estanz  à  Valloignes  par  v  jours,  cest  assavoir  le  mardi 
mil*  jour  de  mars  GCCLXVII,  mecredi,  juedi ,  vendredi  et  samedi 
ensuivaoSj  pour  ïassietc  de  la  finance  di^  Chanipcaulx  et  pour  la  des- 
peosc  dudil  abbé  faicle  à  Carenten  par  vi  jours  pour  ledit  fait,  comme 
appert  par  ceduHe  dudil  abbé  doiniée  xi*  jour  de  mars  CCCLXVII, 
itin  frans. 

A  pluseurs  gens  darmes  estans  à  Avrenches  pour  le  dessus  dit  f^it 
desdis  Bretons,  qui  baillez  furent  par  Martin  TOurs  à  Jehan  Bloville, 
k  Navarre  le  Héraut,  pour  culz  [>orUT  pour  Icui-s  dis  jj^aiges,  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrcnches  donné  m»  jour 
de  mars  CCCLXVII,  cest  assavoir  à  Messire  Jehan  de  Tilli,  lxx  frans, 
à  Messire  Guillaume  de  la  Haie,  lïï  fr,  et  audit  Navarre  j  x  frans,  font 
CCS  parties  vu'*ï  fraos  (S)* 

A  Jehaji  le  Renart,  par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches 
et  Ferrando  d'Ayenz,  lieuteuans  de  Monseigneur  le  Captai,  donné 
%%u*  jour  de  mars  CCCLXVII,  et  quittance  dudit  Jehan,  pour  un  tonnel 
de  Tin  de  Gascoigne  prins  pour  la  despense  dudit  Ferrando  ou  dessus 
dit  temps  quil  fut  à  Avrenches  au  service  de  Monseigneur  pour  le 
dessus  dit  fait  j  l  frans. 

Pour  despens  des  dessus  nommés  et  au  1res  gei»s  darmes  qui  alerent 
à  Avrenclics  pour  servir  Monseigneur  ou  fait  dessus  dit,  les  pailics  en 
un  roouUe  et  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches,  lieutenant  de 
Monseigneur  le  Captai  pour  mon  dit  seigneur,  donné  xiiu*  jour  de 
mars  CCCLXVII,  uu^iiit  L  xii  s.  ix  d,,  franc  pour  xxs.  t.  pièce ^  valent 
inrriTi  fr,  demi,  demi  qtiarl  et  m  d.  [à). 

Pour  pluseurs  messaigeries  et  autres  mises  faittes  pour  le  dessus  dit 
fait,  les  parties  eontenites  en  un  rooulle,  vcriffiées  par  Monseigneur 
d'Avrenches  et  maîslrc  Pierre  Dutcrtrc,  comme  appert  par  ledit  ronulle, 
mi**v  L  XT  s.  vi  d*,  franc  pour  xx  s.  L  pièce,  valent  ihi"v  fr.  demi 
et  rviii  d. 

Au  cappitaine  de  Carenlen ,  le  sire  de  Beiiran ,  Messire  Ricart  Car- 
bonnel,  elievaliers,  Graciot  de  la  Costc ,  Amaull  Guillemel,  San&on 
Huiz,  Petrolin  Trousset,  raestre  Jehau  Bioville,  SurcI  de  llcstehou, 
hommes  darmes ,  lesquiek  furent  pour  le  fait  des  dessus  dis  Bretons 
à  Avrcnches  pimr  un  moys,  et  prenoit  chascun  homme  darmes  xv  fr. 


(S)  Aui  ihemt  ubi  reddit. 

(I)  A  recouvrer  sur  fkorf  de  Manie  lei  quitUtnccs  de&  purlid»  cuotenttd*  ou  dit  rote 


et  chascuD  chevaUer  pour  ii  hommes  darmes^  einsî  esi  pour 

II  poiés,  qui  monte  pour  ledit  mois  vin«v  frans. 

A  Hébert  le  Bourgoiz,  Henriet,  Rieart  Sirot,  Ricarl  de  Vieli,  Gait^^ 
lemot  du  Ponl  dOuve^  Haoul  de  Laval^  JehaD  Aales  et  Phllippol Paiei^^| 
archiers  armés,  et  prenoieni  chascun  xv  frans,  vauU  le  moys  poti^^ 
yceulz  VI"  fr.t  vault  tout  inn"v  frans,  dont  poiè  leur  fu  en  somme 
toute  par  Messire  Jaques  Froissarl,  c  frans;  demeure  qui  leur  esU 
deu  et  qui  poié  leur  a  esté  par  mafîdement  de  Ferrando  d'Ayeni,  Uculi 
nautde  Monseigneur  le  Caplaï^  donné  iiiFjour  davril  CCCLXVIl  avait 
Pasques,  ccst  assavoir  au  sire  de  Beurau  pour  ii,  Surel  de  Heslehnii,^ 
homme  darmes,  Herbert  le  Bourgoiz  et  Henriet,  art'hiei-s,  par  sa  quit- 
tance donnée  v«  jour  davril  CCCLXVH,  lv  frans,  à  Messire  Ricaft 
l^larbonncl  pour  lij  Ricarl  Sirot,  Rîcart  de  Viek,  Raoul  de  Latal  el 
Jehan  Aales,  par  sa  quittance  du  vi^  jour  davril  CCCLXVH,  lo  fniJif, 
au  Bonrt  de  Bretul,  cappitaine  de  Carenlen,  pour  li,  Arrtault  Guîllci 
met^  Graciot  de  la  Cosle,  Guillemot  du  Pont  d'Ouve,  par  sa  quittai! 
du  vi"  jour  davril  lan  LXVIl,  xo  frans,  à  Maislre  Jehan  Blorillc 
Phitippot  Paien  j  pour  ce  qui  deu  ieurestoil,  par  leur  quittance  éi 
Tin«  jour  davril  lan  LXYU,  xx  frans,  à  Petrolo,  ISavarroiz,  par  : 
quittance  dudit  jour,  v  fr,  et  à  Sanson  Hiiiz^  par  sa  quittance 
ïiii*  jour  de  may  lan  LXVIll,  v  frans.  Valent  ces  parties  ii"v  frans. 

A  Messire  Jehan  de  Tilli,  chevalier,  pour  parpoicment  de  nni'*Mi  fr.' 
el  demi  qui  li  esloient  deuz  pnur  les  gages  de  li  et  les  gens  darracâi 
archiers  et  servans  de  sa  compaignic  cstans  ou  service  de  Monscigneu 
pour  résister  aus  liretous  estanz  à  Charapcaulx  et  tteiiez,  comme  ^^y€ 
par  lettres  de  Ferrando  d'Ayenz^  cappitainc  de  Chert bourg,  lîenlenaiiï 
de  Monseigneur  le  Captai,  donné  un*  jour  davril  CCCLXVH  avant 
Pasques,  et  cedulle  de  révèrent  père  en  Dieu  Monseigneur  levcs<)tte 
d'Avrenches  donnée  xxiiit'jour  de  mars  CCCLXVH,  a vecques  quittai» 
dudit  Messire  Jehan  donnée  xin«  jour  dudit  mois  davril  CCCLXVl 
après  Pasqucs,  ciiii  frans  et  demi. 

A  Jehan  d'Orglandi^s,  sur  les  gaiges  de  li^  i[  hommes  damiesi 
V  archiers  armés  desservis  oudit  fait  des  Bretons,  par  mandement  de 
Monseigneur  d' A vrenches,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai,  dâ 
mr  jour  davril  CCCLXVH,  et  par  quittance  de  li  du  uni*  jour  du 
mois  davril  oultre  l  fr.  qui  t>aillés  li  avoient  esté  par  Messire  Jaques 
Froissart,  l  frans. 

Au  Gascoing  Duboys^  sur  les  gaîges  de  U  et  des  gens  darmes  de  sa 
compaignic  qui  fai soient  xxt*  poié,  estans  ou  service  de  Monscigne 
pour  le  fait  dessus  dit  par  ixn  jours,  qui  à  x  S-  par  jour  pourchoscu 
poie  font  ii^^ix  fr.  et  demi ,  auquel  fu  poic  par  mandement  de  Ma 
seigneur  d'Avrenches  lieutenant  de   Monseigneur  le  Captai , 
xxviii»  jour  de  mars  CCCLXVHI ,  viu"  fr,  et  demi- 
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A  Meflsire  Nicole  Pai^el ,  lequel  tu  ordené  par  Monserip^Tieur  d'A- 
vrenches  et  Ferrando  d'Ayenz  aler  fn  Brelai|t^e  en  la  compaignie  du 
l>ailli  de  Gaen  et  de  Messire  Henri  de  Thicuville,  qui  y  alfirer»t  de  par 
le  roy  pour  faire  viitder  les  dessus  dis  Bretons  de  Champeauli  et 
Gênez,  ouquel  voyage  ledit  Mcssirc  ÎNicoIe  fut  par  vin  jours  avant 
quil  preinsi  aucunz  gaines  de  M  on  seigneur,  et  aussi  pour  autres 
voyages  par  li  faix,  pour  îesqyieh  ensemble  li  fu  poié^par  mandement 
de  Monseigneur  d  Avrenches,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai, 
donné  nxvni*  jour  de  mars  CCCLXVlIf ,  pour  tout  vi**  frans. 

A  Ferrando  d'Ayenz,  pour  et  ou  nom  de  Anyco  Ruiz,  conneslablc 
d'^Av  rené  lies,  Michel  fiorrion,  Pcrrin  Elent  de  rat,  Michel  Gonsalins  et 
iehanco,  ksquieh  et  pluseurs  autres  gens  darraes  cl  servanz  en  leur 
compaignie  furent  senz  avoir  ne  prendre  aucuns  gaiges  au  dessusdit 
fait  des  Bretons,  tant  comme  il  dura,  pour  ce  que  la  finance  pour  ce 
levée  et  receue  fut  convertie  en  autre  usaige,  fu  poié,  sur  ce  qui  pour 
leurs  dis  gaiges  leur  povoit  estre  deu ,  et  aussi  pour  eolz  garder  et 
tenir  de  mal  faire  sur  le  paiîz,  par  mandement  de  Monseigneur  le  Cap» 
iaL  lieutenant  de  Monseigneur,  donné  vi«  jour  doclobre  CCCLXVIII, 
et  par  quittance  ihidit  Ferrando  c  fr.,  par  le  viconte  de  Constances 
c  fr.  et  par  Jehan  Blovilîe  r.  frans;  valent  iit*^  frans. 

A  Bernart  de  Ci  va?,,  Rasquin  du  Sault  et  Bcrnardon  d^Espeîlete,  par 
mandemenl  de  Monseigneur  donné  vi»  jour  daoust  CCCf>XIX,  tant 
fK>ur  1!  chevaulz  qui  par  le  viconte  d'Avrcnches  leur  furent  délivrez 
comme  pour  leurs  despcnz  que  culz  firent  à  Avrenclies  après  le  par- 
tentent  des  dis  Bretons  qui  a  voient  esté  à  Cliampeauh  et  à  Gênez, 
parce  que  eulz  estoient  prisonniers  des  dis  Bretons,  et  pour  faire  guérir 
le  dit  Basquin  dune  Meceurc,  xxvi  frans. 

A  Perrinet  Trenclïaut,  pour  faire  ses  despens  à  Avrenches,  ou  il  fu 
par  lespace  dun  mois  ou  environ  pour  le  fait  du  poiement  des  gens 
darmes  dessus  dis,  comme  appert  par  mande loent  de  Monseigneur  le 
Captai  donné  xxuti*  jour  de  mars  CCCLXVIl  >  icii  frans. 

A  Monseigneur  d'Avrenclies ,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai, 
pour  ses  despens  faiz  par  li  en  résistant  à  lerapringe  et  maie  volenté 
des  Bretons  qui  se  estoient  lofîez  à  Champeauli  et  à  Gênez,  depuis  le 
iviî*  jour  de  janvier  lan  LXVlll  jwsques  au  xxuii*  jour  de  janvier 
ensuivant,  compté  enz  c  fr.  pour  ayires  despens  que  (isl  mon  dit  sei- 
gneur en  alant  et  demonrant  à  Caeo  par  viii  jours,  commencan» 
oi*jour  de  février,  etxiiv  clievaulx,  pour  parler  à  Messire  Guillaume 
du  Mette  et  au  trésorier  du  roy  pour  avoir  finance  et  gens  darmes,  si 
Comme  tout  ce  appert  par  lettres  de  mon  dit  seigneur  d' Avrenches  du 
xiviiitjour  de  mars  CCCLXVIII,  irnu^vî  l.  \\n  s.,  franc  pour  u  a. 
pièce. 

A  pluseurs  personnes  auxquietx  ils  estoient  de\ii,  les  noms  conte* 
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nus  en  un  rooulle  parmy  lequel  le  mandeineni  de  Monseigneur  d'A- 
▼renches,  lieulenanl  de  Monseigneur  le  Captai ,  est  annicié,  donné 
xxviii^  jour  de  mars  CCCLXVÏII^  pour  pluseurs  despens  faii  par  les 
gens  darmes  estaiis  devant  Champeauli  et  Gênés,  pour  obvier  aus 
Bretons  qui  lors  y  estoienl  et  faisoient  guerre  au  paiz  de  MonscigneuTi 
nji"ivi  fr.  i  quart  et  vi  d. 

Pour  partie  des  despens  de  pluseurs  gens  darmes  cstans  à  Gavraj 
pour  le  dessus  dit  fait  des  Bretons,  les  parties  coiUenucs  en  an  rooulli 
par  lequel  le  mandeineïit  de  Monseigneur  d*A\Tcnches,  lieutenant  ( 
Monseigneur  le  Captai^  estannieié,  dunnc  xs^  jour  de  may  CCCLXVUli 
m^tjnux  fr,  demi  u  s.  i  d. 

(F«  407.)  A  Monseigneur  Raoul  I^ignel,  cappitaine  de  Constance?, 
que  Kui  ordena  Monseigneur  d'Avrenches^  lieutenant  de  Monseigneur 
le  Captai ,  prendre  pour  partie  de  ses  gaiges  et  estât  dessenis  estant 
et  demouranl  à  Gavray  en  la  coinpaignie  de  pluseurs  aulrt^s  gens 
darmes,  depuis  le  ivii*  jour  de  janvier  lan  LXVll  jusques  au  ii*  jour 
de  mars  ensuivant,  pour  résister  au  fait  des  dessus  dis  BretooSi, 
comme  il  appert  par  lettres  de  Monseigneur  d*Avrenches  donnéei 
iv»  jourdavnl  lan  LXVIII,  c  frans. 

Au  cappitaine  de  Gavray,  par  cixandement  de  Monseigneur  d^Atrefl-^ 
ches  donné  xv*  jour  d  avril  lan  LXVIÏÎ  pour  partie  de  la  despense  qu 
tî  et  ses  gens  ïîrent  à  Avrenehes  pour  résister  au  fait  de  lempnns^ 
des  dessus  dis  Bretons,  iix  Ci'ans. 

A  Aymery  Hcgnoult,  vi conte  de  Constances  pour  le  roy,  qui  baillei 
!i  furent  en  pluseurs  parties  par  Jelian  des  Ylles,  viconte  pour  lorei 
Constances,  pour  faire  poiemcnt  h  pluseurs  gens  darmes  de  îa  terre  <Ii£| 
roy,  lesqyielx  estoient  venus  à  Gavray  au  mandement  de  mon  dit  sci* 
gneur  d'Avrenches  pour  résister  au  fait  des  dessus  dis  Bretons,  et  p» 
les  lettres  de  mon  dit  seigneur  d'Avrenclxes  données  iv  jour  davrili 
CCCLXVIIl  mest  mandé  faire  déduction  à  Jehan  des  Ylles,  viconted« 
Constantes  pour  lors,  de  la  somme  quil  l>ailla  audit  Ayraery,  noal 
obstant  que  ledit  Aymeri  nen  ait  rendu  compte  ne  ne  rende  à  Monsei'*| 
goeur  ne  à  ses  gens  et  quil  ne  appere  par  lettre  de  rexïongnoissancï 
dudit  Aymeri  quil  les  reccust»  car  Monseigneur  d'Avrenches  tes^l 
moigne  savoir  de  certaine  science  par  ses  dessus  dictes  lettres  quel 
ledit  Jehan  des  Ylles  lï  bailla  el  poia  pour  la  dicte  cause  th^xui  Cr^ 
1  quart  i  d. 

A  Bertran  de  Salmes,  lequel  ala  à  Gavray  on  la  eompaignie  de  MoihI 
seigneur  Ligier  d'Orgessin  et  de  mestre  Pierre  Duterlre  pour  resisterj 
aus  Bretons  eslans  à  Champcaulx  et  t^enés,  lequel  demoura  maLodû 
audit  lieu  de  Gavray  par  lonc  temps»  comme  appert  par  mandement  de| 
Monseigneur  d'Avrenches,  iieolenant  de  Monseigneur  le  Captai,  donn^ 
îxvin»  jour  de  mars  CCCLXVIH,  pour  ce  xiy  frans. 
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A  meslre  Pierre  Dutertre»  jKiur  (>artie  de  la  desp^nse  de  li,  ses  gens 
et  chevauh ,  faiz  en  Avrenchiri  en  servant  Monseigneur  ou  dessus  dit 
fait,  par  sa  qujtlance  dn  xvi"  jour  de  mars  CCCLXVn  .  xv  Trans* 
»  Audit  Messire  Li^er  d^Orgessin,  qyi  Ôeuz  It  esloient  paur  reste  des 
gaines  et  estai  de  ïuy  el  des  (Jessus  nommez,  el  aussi  pour  les  gaigea 
de  ijj  aulrcs  hnmmes  darmcs  qui  se  mistrcuL  en  sa  compaignie,  et 
pour  restor  de  ii  chevauls  quil  ot  mors  ou  dit  voiage,  el  pour  despens 
et  dûD  fait  ci  deiïi  raencstercli  et  deux  vallésavec  euh,  qui  furent  avec 
■Élt  Messire  Ligier,  et  aussi  pour  reste  des  despens  de  lui^  ses  gens 
R^chevauïs,  quil  avoit  faiz  par  v  jours  a  Beriiay  el  autre  part  pour 
cause  daucuns  malfaiteurs  qui  esloient  &ur  le  paiz  de  x^onseignour, 
comme  tout  ce  appert  par  mandemenl  de  Monseigneur  le  Captai  donné 

B"  jour  davril  CCCLXVlll,  vi^^xvtu  fraiis  (1), 
Somme,  vi^vi^^ixii  fr,  i  quart  un  s,  vui  d- 

'  le  siège  estant  devant  Aroiideville,  au  Molay^à  la  Rochelle 
et  au  Hùume. 

A  pluseurs  gens  darmes  et  archiers,  les  noms  diceuli  contenuz  en 
jxn  rooulte  par  lequel  le  mandement  de  Monsijigneur  donné  xi*  jour  de 
diay  CCCLXX  eslanniexc,  el  lesquich  uoms  ensuivent  ci  après,  pour 
jeurs  gaiges  dess^^rvis  et  à  desservir  audit  sic;<e  par  xv  jours. 

^UX  premièrement  à  Messire  Raoul  de  Rcauchampj  pour  Its  gaiges  de 
,  comme  appert  par  le  dessusdil  roouîle  cl  mande  nient,  xl  frans,  et 
^ur  un  chevalier,  vnr  hommes  darmcs  et  n  archiers  en  sa  compai- 
Jnie,  ini*'  frans,  valent  ces  parties,  et  qui  poiées  li  furent  par  sa  quit- 
imcc  donnée  x*^  jour  de  may  IXCÎ.XX,  vi»*  frajis, 

A  X  hommes  darmes  et  un  archiers  de  la  garnison  de  Rcnierviîle, 
jour  leurs  gaiges,  comme  appert  |>ar  le  dessus  dit  rooulle  et  mande- 
ment et  par  quittance  de  Rohin  Bioville  donnée  le  dessusdit  x"  jour  de 
ma  y,  iiip»xv  frans. 

A  Jehant^n  Ruiz  d'Ayvar,  pour  li,  vi^  homme  darmes,  comme  appert 
ter  ledit  rouulle  et  mandement  et  par  sa  quittance  dudit  jour^  xt.v 
kns. 

Audit  Jehanco,  qui  baillé  li  fu  pour  xv  hommes  darmes  el  viu  ar- 
hiers  de  la  ganiison  de  Cherebourg,  par  sa  quittance  du  dessus  dit 
•jour  de  may,  vit"xu  fr.  et  demi. 

A  B^Tnart  de  Sehic  dit  BelleteiTe,  pour  les  gaiges  de  Michcico  Datis 
I  il  bommeâ  darmes  en  sa  compaignie^  c^mme  appert  par  le  dessusdit 


(1}  Stûliaftigocur  J.  Climence  a  rendu  quitunccs  f{ui  oultre  cesUa  sontmo  moûtçut 
Ofiflleli  a  «um  h  i^prtnàrti. 
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4^  Btt^  4f^SM5#it;  Lxxv  fran*. 
A  Ainn>  Roa  <f  Arvv.  y^a  Ik5  zaw^  -lis  U,  3  koaMs  dÉnsiCi 

tt  <r^<o{wiznK.  comnK  aççi^rt  par  k  -ieâSBSiiii  iiiMiiii  —  1  et  iwdk 

et  par  la  qisirtwx  du  difâsns  dit  i«  joar.  cxev  firans^ 
A  Xttàre  Harjoi  #ie  feaodiaaip .  pour  I»  otm  4s 

4e  HotrXy  Xéssire  Mbd  <k  Troosceairvilk. 

«faroKS  ^  r:!  irr.tor»  en  bnr  rcofiaimie.  < 

dit  fiyxilk  et  maiwieiDeiit.  n^irrrr  fr.  et  <kaL 
A  Gfrilbome  le  Vpvea  (war  les  nifes  ^ 

i/  4e  thevalier«;  ▼  bommes  darmes  et  i  arrkier 

vnamk  ^ff^irt  par  Mit  rocmlle  et  mankaail  et 

Gatllanme  d^iocKe  x**  jour  de  maj  dessos  dit .  Lxn  fr.  et  < 
A  Meséîre  GuiHaame  de  b  Baie,  cappctaiiie  de  TalkM^aes,  pour  ks 

^ires  de  U,  un*  de  cberaliers,  a  bixniiies  danoes  et  tq  aidiîers»  poir 

if  jours,  desserris  deranl  Arouderilk,  oà  siese  fa  mis  de  par  ! 

gneur  derant  les  Angloiz  qai  broient  prios.  par  sa  c 

un»  j'^Kir  de  Doveoilj«  CCCLÏX,  Tii«*vn  fir.  et  demi. 
A  Mesftire  Raoul  de  Beauchamp,  à  qui  ils  estoie&l  dem  poiir< 

de  son  estât  du  temps  quil  avoit  esté  au  siège  d*AroodevilIe  pour  bob 

dit  seigneur,  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneordoiiBé 

▼iii«  Jour  de  juing  COCLX\,  nm  fr.  et  demi. 
A  Messire  GauTain  de  Tolletast,  pour  les  gaiges  de  li  et  de  plosems 

gens  estans  en  sa  oompaignie  audH  siège,  et  dont  ledit  Messire  Raoul 
receut  la  monstre  pour  mon  dit  seigneur,  si  comme  il  appert  par  k 
dessus  dit  mandement,  xlii  fr.  et  demi. 

A  M»:5îîirfî  Jf.han  de  Tilli,  pour  les  gaiçes  de  li  et  de  pluseurs  oompai- 
trrions  en  sa  com{iai;?nie  df-sservis  au  siège  d*An>udeville  par  lespace 
de  w  jours,  et  \xjut  c*;rtaines  h)r;s«jignes  que  Monseigneur  li  avoil 
enchargécs  qui  senz  grant  mission  ne  se  povoient  acomplir,  touU  et 
ordena  Mons^^^igneurquc  senz  delay  en  fusl  poié,  non  ohstant  quil  pre- 
nist  double,  tant  pour  la  garde  de  Carenlen  comme  li  estant  à  Arou- 
deville,  pour  ce  quil  avoit  tous  jours  tenu  audit  Carenten  autant  de 
gens  comme  du  nombre  de  sa  garnison  devoit  avoir,  et  non  obstanl 
toutes  ordenances  au  contraire,  comme  tout  ce  appert  par  mandement 
de  Monseigneur  signé  de  sa  main ,  donné  ix«  jour  de  juing  CCCLXX, 
et  quittance  dudit  Messire  Jehan  du  xxiiu*  jour  dudit  mois,  \i"xii 
frans. 

A  Messire  Raoul  de  Beauchamp,  qui  baillé  li  fu  pour  bailler  aus 
gens  darmes  ci  après  nommés  pour  leurs  gaiges  desservis  au  siège 
d'Aroudevillc,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné* 
XIX'  jour  de  juillet  CCCLXX  et  quittance  de  ceulz  qui  ci  après  ensui- 
vent :  à  Messire  Guy  de  Gauville,  pour  un  hommes  darmes  en  sa 
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cotnpatgnie ,  îtx  frans;  à  Messire  Jehan  de  Hntol^  pour  les  gai^  de 
11,  xrv*  bomme  darmes,  et  v  archicrs,  vi^*xji  fr.  et  demi;  h  Messirc 
Jeban  de  Trotisscauviiïe ,  poar  les  gaiges  de  11,  \i  hammes  darmeset 
n  archiers,  lxv  frans;  à  Jchaa  Bezain  et  Jehati  de  S^  Lui,  pour  eulz 
t!«  de  compaïgnons  de  lostel  de  Monseigneur,  xlv  frans;  foût  ces 
parties  ii^LSxn  fraiis  et  demi. 

A  Jehan  d'Orj^landrfîs,  pour  pailie  des  gaiges  de  li  el  de  ses  com- 
paignons  desservis  au  siège  d'Aroudeville  nu  mois  davril  derrain  passé, 
par  mandement  de  Ferrando  d'Ayeni^  lieutenant  et  conseiller  de 
Monseigneur,  donné  derrain  jour  de  juillet  CCCLXX,  xxn  fr,  et  demi. 

(F«  'fl*^  A  Colin  de  S'  Denis,  par  mandement  de  Monseigneur 
donné  ïïvti*  jour  de  juing  CCCLXX^  pour  ses  ^aiges  dun  mois  quil  fu 
audit  siège  d'Aroudevilte ,  xv  frans  (4), 

A  Messire  Jehan  de  Tilli  et  Messire  Guillaume  de  la  Haiej,  par  man- 
dement de  Monseigneur  d^Atrenches  et  labbé deCherebourg,  conseillers 
de  Monseigneur,  du  xsv*"  jour  de  février  CCCLXIIl,  el  quittance  deuiz, 
leur  fu  poié  par  Girard  de  Civppon^  vieonlc  de  Valloignes,  sur  les 
gaiges  deulz  et  des  j^cns  darmes  et  archîers  tenus  par  eulz  au  siège  du 
Mollay,  de  la  somme  de  ïiiiaxiv  escus  ni  quars  un  s,  levez  sur  le 
paiiz  pour  ycelluy  fait  el  renduz  en  receple  ci  devant  en  ce  présent 
compte ,  et  pour  ce  leur  fu  poié  pour  la  dicte  cause  prins  cy,  iiTlx  escus* 

A  Messire  Guillaume  de  la  Haie,  cappitainc  de  Yalloignes,  pour  les 
gaiges  de  luy  el  de  c^ulz  de  sa  compaij^'nie  qui  furent  à  prendre  le  fort 
de  la  Rochelle,  par  mandement  de  lahbé  de  Cherebourg  donné 
mil"  joar  davril  CCCLXIllI  et  par  quittance  dvïdit  eappilaine,  li  fut 
poié  par  Girard  de  Creppon,  viconte  de  Valloignes,  des  deniers  de  cer- 
taine aide  levée  sur  le  païz,  rendus  en  recepte  en  ce  présent  compte, 
et  pour  ce  qui  fu  poié  diceylz  sont  prins  ry,  ii^  escus. 

A  Jehan  Rui?.  d'Ayvar,  cappitaine  d'Avrenches ,  pour  les  gaiges  de 
lui  et  ses  compai  gnon  s  desservis  al  an  l  demeurer  et  relournanlau  siège 
du  Houme,  comme  appert  par  mandemeut  de  Monseigneur  le  Captai, 
lieutenant  de  Monseigneur,  donné  iivï*  jour  de  novembre  CCCLXVl, 
ii*^  frans* 

SommCj  xvn*^Tn  fr.  et  v*"lx  cscuz. 

Pour  aucunes  gen$  darmes  estans  en  la  compaignie  de 
Monseigneur, 

A  Viguerf>ui  Estienne  et  au  Bourt  de  Brelot,  tant  pour  leurs  gaiges 
comme  pour  pluseurs  gens  darmes  de  leur  compaignie  relenuz  avec- 

(I)  Ijt  mandtsmcni  on  tUmi  pour  iim;  foii. 
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qaes  mon  dit  seigneur  par  certain  temps,  comme  appert  par  son  m«i- 
demcul  du  xiv»jour  de  septembre  CCCLXIX  avecques  quittance* deulî, 
cesl  assavoir  audit  Viguereui  rn  fr*  et  demi  et  audit  Bourt  tnu  fr.  d 
demi ,  valent  ces  ii  parties  vi"  frans. 

A  l.oppe  de  S*  Julian,  à  cause  des  gaiges  de  la  retenue  de  lui  cld 
IV  bûrames  darmes  de  sa  compaignie,  la  dicte  retenue  faicte  leiii*j< 
daousl  CCCLXIX,  comme  aiipert  par  mandement   de   Monseigfieor^ 
donné  x*  jour  doctobre  CCCLXIX  et  par  quittance  de  lui,  c  frans. 

Au  Bourt  de  Brelot,  par  ledit  mandemenl  et  quittance  de  li,  poor 
les  gaiges  de  li  et  ses  compaignons  qui  font  yiii  hommes  darmes,  ui 
frans.  1 

A  Robinet  le  Piquart ,  par  ledit  mandement  et  quittance  de  U,  pouf^ 
5CS  gaiges  du  mois  de  septembre  CCCI^XIX,  i  frans. 

A  Janicoiz  d^Esplan,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xi*  jour- 
doctobre  CtJCLXlX  et  par  quittance  de  U^  pour  ses  gaigi-s  de  sa  retenuei] 
faicte  x*î]our  dicelui  mois,  xxivii  fr.  et  demi. 

A  Michel  Gorrion ,  par  ledit  mandement  et  quittance  de  li ,  pour  s 
gaiges  semblables  de  sa  retenue  faicte  xt*  jour  doctobre  CXICLXlXf 
XIX  frans. 

A  PiTusco  de  Lixerassu,  par  ledit  mandement  el*quittaiioe  de  li| 
pour  ses  gaiges  de  sa  retenue  serablableraent  faicte  xî'  jour  doctobn 
CCCLXIX,  IX  frans. 

AGraciot  deChaui  et  Sanson  Ruiz,  par  mandement  de  Monseign^ûi 
du  xvïu'*  jour  diKiobre  Ct^CLXiX  et  quittance  deulz,  sur  leurs  gaig 
de  leur  retenue  puur  le  mois  de  septembre  CCCLXIX,  à  chasciiu  i  fr.^ 
valent  xi  fmns, 

A  Loppe  de  S*  Julian,  pour  les  gaiges  de  vi  hommes  darmes  qu|| 
tint,  oultre  et  avec  sa  retenue  du  commandement  et  ordenance  de  mol 
dit  seigneur  pour  le  mois  de  septembre  CCCLXIX,  comme  appert  | 
mandement  de  mon  dit  seigneur  du  xxiii*  jour  doctobi-e  CCCLXIX  d 
quittance  dudit  S*  Julian,  ls  frans. 

A  ViguercuJt  Eslicnne,  par  mandement  de  Monseigneur  du  premiei 
jour  de  novembre  CCCLXIX  et  par  titiiltance  de  li ,  sur  ce  qui  H  pue| 
estre  dcu  de  ses  gaiges  et  de  ses  corapaignons  du  mois  doclobfl 
CCCLXIX,  XLV  frans» 

Audit  Viguereui  et  ao  Bourt  de  Bretot,  sur  ce  qiii  leur  povoit  esi 
den  de  leurs  gaiges  pour  eulx  et  leurs  compaignons  estans  en  Ica 
compaignie  depuis  ce  quil  furent  retenu z  avec  Monstngneur,  leur 
poié,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  vn*  jour  de  novemb 
CCCLXIX  et  par  quittance  dculi,  cest  assavoir  audit  Vigtieroux  H  fr. 
et  audit  ï3owrt  nri"  frans,  font  ces  parties  vu**  frans. 

Au  dessus  dit  Viguereuï  et  Bourt,  par  mandement  de  Monseigneur 
donné  \ij«  jour  de  décembre  CCCLXIX  et  par  quittance  deulz ^  cest 
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LToir  audit  Viguereui,  sur  les  gaiges  <Je  H,  vi  hommes  darmes  en 
sa  compaignie,  viii"v  frans,  et  aiid>l  Bourt,  sur  les  gaiges  de  li  et  vni 
homioes  darmes,  iiii**xim  fr.  et  demi,  valent  ces  parties  W^ux  fr.  et 
demi  (<). 

A  Sanson  Ruiz»  par  mandement  de  Monseigneur  du  itïVTP  jour  de 
décembre  CCCLXIX  et  par  quiltanets  dudil  Sanson,  pour  ses  gaiges  des 
mois  doctobre  et  novembre  derrains  passes,  xi  frans. 

A  Perusco  de  l.iierassu,  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai 
donné  ix^^jour  de  septembre  CCCLXVIM,  pour  délivrer  son  harnoiz  qui 
estoii  engaigé  pour  despens  par  li  faiz  en  pîttseurs  liens,  lx  frans. 

A  Jebannico  et  Miclielco  Cliippia,  bomines  darmes,  pour  leurs  gaiges 
de  il  mois  cotnmencans  premier  jour  de  décembre  CCCT.XIX,  par  man- 
dement de  Monseigneur  donné  iiir  jour  dudit  mois  et  par  quittance 
deulz,  à  cha&cun  x  fr*  pour  mois^^  valent  xl  fraiis, 

AViguereux  Ehtienne  et  le  Bourt  de  Urtlul,  parmandemeiU  de  Mon- 
seigneur donné  ix*  jour  de  février  CCCLXIX  et  ii  quittances  deuli  de 
%i*  jour  dicelui  mois,  sur  ce  qui  leur  povuit  eslre  [deu]  et  à  leurs 
compaignons  de  leurs  gaiges,  cest .assavoir  audit  Viguereni  vi"  fr.  et 
aadit  Bourt  vu"  frans,  font  ces  parties  ii*^lx  frans. 

Audit  Vigueroui,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  ïx*  jour  de 
février  CCCLXIX  et  quittance  du  xi*  jour  ensuivant,  [wmr  délivrer  une 
ceinture  dargent  que  ledit  Viguerrmi  avoit  mise  en  gaiges  à  Chere- 
bourg,  XXI  frans. 

Aus  diz  Viguereux  et  Bourt,  pour  les  gaiges  deulz  et  des  gens  dar- 
mes de  leur  eompaignie  estans  on  service  de  Monseigneur,  pour  un 
mois  commençant  xjî*  jour  de  janvier  CCCLXLX  et  finant  xi"  jour  de 
février  ensuivant,  cest  assavoir  audit  Viguereux  vi"  frans  et  audit 
Bourt  vi"v  frans  ;  item  audit  Viguereux,  pour  les  gaiges  de  li  et  de 
ses  compaignons  pour  un  mois  commençant  xu*"  jour  de  février  dessus 
dit.  M"  fr^ns,  comme  tout  ce  appert  pai'  mandement  de  Monseigneur 
donne  vm*  jour  de  raay  CCCLXX  et  par  ni  quittances  des  dis  Vigue- 
reux et  Bourt,  valent  ces  parties  m^LXs  frans. 

Au  Bourt  de  Bretot,  par  mandement  de  Monseigneur  du  iniî*  jour 
davril  CCCLXX,  jour  de  Pasques,  el  par  quittance  de  li,  pour  ses 
gaiges  à  li  deuz  audevant  du  xr"  jour  de  mars  précèdent^  vi"v  frans. 

(F**  f(i9.)  Audit  Bourt»  pour  certains  vins,  Icsquieuh  li  furent  baillez 
en  déduction  de  ce  en  quoy  Monseigneur  povoîl  estre  tenui  à  li  pour 
les  gaiges  de  U  et  ses  compaignons,  comme  appert  par  mandement  de 
Monseigneur  donné  xvi*  jourde  may  CCCLXX,  lesquienîz  vins  Messire 


(I)  Rcprins  en  ce  muAmes  cbapilrff,  en  la  darr»jne  lifne  de  cestc  page  «t  la  première 
lie  1a  proehaifiti  «nsuivanl^. 
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Ligier  d'Orgessin  avoil  Taît  alcr  à  Cherebourg  pour  vendre  et  faire  s 

prouffitj  cvjii  Trans. 

Audit  Bourl,  pour  les  gaiges  de  li  et  ses  compaignans  pour  un  i 
et  plus  quil  ont  esté  ou  senice  de  Monseigneur  et  pour  don  à  euli 
fait  à  leur  parle  ru  eut,  comme  appert  par  mandement  de  Monseig 
donné  iivoi*"  jour  de  mai  GCCLXX,  in^  frnns. 

A  Loppe  de  S*  Juliaii,  pai'   mandement  de  Monseigneur  ^o 
II»  jour  de  février  CtXLXlX  et  par  quittance  de  U,  pour  reste 
gaiges  de  li  et  &cs  compaigntjns  dessertis  en  La  compaignie  de  Mooseî* 
gneur  avant  quil  fust  cap[)itaine  de  M*>rtaïng,  c  frans. 

A  Jehan  Chico  et  Mictieîco  Chippia,  pour  eulï  et  Michel  Gorriofl 
lesquielx  Monseigneur  avoil  retenus  i\  gaiges  pour  le  mois  de 
CCCLXIX,  si  comme  i!  appert  par  mandement  de  Monseigneur  dcin 
à  Chcrebourg  i*  jour  dudil  mois  de  mars  et  par  quittance  deulî  | 
ycelui  mois,  x%\  frans. 

A  Fen^ando  d'Ayenz,  pour  les  gaiges  de  ï  hommes  darmes  quil  titil 
pai^  IX  mois  tous  acomplis  du  eommandement  de  Monseigneur  et  en  i 
compaignie,  comme  appert  par  mandcmeiît  de  mou  dit  seigneur  ( 
. et  par  qoittancc  dudit  Ferratido,  v^  frauâ  (1). 

A  pluseurs  gens  darmes  et  archiers,  les  uoms  diceulz  contenus  < 
un  rooulle  [lar  lequel   le  maiidemcnt  de  Monseigneur  donné  de 
jour  de  may  CCCLXX  est  anruexé,  et  lesquieii  ensuivent  cj  aprèi^ 
pour  leurs  gaiges  detiservis  en  la  compaignie  de  Monseigneur  par 
quinze  jours  : 

Et  premièrement  à  Messir-e  Jehan  de  Trousseauville,  chevalier»  j 
les  gaiges  de  li  qui  estoieiit  de  xi  fr.  pour  mois,  de  un  homme 
darraes  qui  estoient  de  xv  ïv\  à  chascun  pour  mois  et  dun  archier  * 
estoit  de  x  fr.  pour  mois,  dont  poiemeut  U  fut  fait  pour  xv  jours  cofl 
mencans  iv  jour  de  may  CCCLXX ,  comme  appert  par  ledit  rooulk  « 
maDdementj  xlv  fiuns. 

A  Hobinel  le  Pirart  et  Robin  de  Venoys,  hommes  darmes j,  p«>ur  ieoR 
gaiges  de  ï-v  jours  eommencans  xxvjri*  jour  dudil  moys,  que  il  firent 
leur  monstre,  comme  appert  par  ledit  rooulle  et  mandement,  iv  franà. 

A  Lanceman,  pour  ses  gaiges  du  dessusdit  temps,  par  ledit  rooulle 
el  mandement,  vu  fr.  et  demi. 

A  Messii^  Jehan  Tesson,  pour  les  gaiges  de  li,  m  hommes  daraifi 
et  un  archier  en  sa  compaignie,  pour  xv  jours  commeucans  xiu*  joa 
dudit  mois  de  may,  comme  appert  par  ledit  mandement  el  ruoulle, 
nui  fr,  et  demi. 

A  Messire  Raoul  de  Beauchamp,  pour  les  gaiges  de  ni  hamn 
darmes  sous  li  et  en  sa  compaignie  pour  iv  jours  commeucans  xv*j<ï 


{i)  Htty^. 
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dtiilit  mûis  de  may,  comme  appert  par  le  dessusdil  i^oulle  et  mande- 
mentj  xin  Tr.  et  demi. 

A  Xlessire  Guy  de  Gauville,  pour  les  gaiges  de  vu  hommes  darmes 
sous  U  et  en  sa  compaignie  pour  xv  jours  commencans  ixii*  jour  dudit 
ï&oÏB  de  may,  au  pris  dessus  dit,  lu  fr.  et  demi. 

A  Bellelerre,  Jehau  Cliico,  Aiinico  de  Salle,  Micheico  Chippia,  Jehan 
Papillon,  Micheico  Dali9>  Giiaut  Cheuart,  le  Basquiu  Datiz,  Jehan 
Loppiz,  Michel  Darniz,  IWago  DanescOj  Perollet  du  Pré,  poor  leui'S 
gaiges  de  quiuze  jours  couiuieTU'ous  \hii*  jour  dudit  mois  de  may, 
valent  au  pris  dessusdit ,  comme  appert  par  le  dessusdit  rooulïe  et 
mandement,  luï^ii  fr,  el  demi. 

A  Jehan  Duchemin,  Jehan  de  Savoie,  pour  leurs^  gaiges  des  iv  jours 
dessus  diï,  comme  appert  par  ledit  mandomeiil  et  ruouUe,  ïv  frans. 

A  Jehan  de  Cherry,  Laurens  de  Tillay,  pour  leurs  gaiges  de  iv  jours 
commencans  wn^  jour  du  dessusdit  nms  de  may,  comme  ledit  man- 
dement et  rooutle  le  contient,  xv  fraus. 

A  Messire  Rirart  Carhonnel ,  Messire  Gauvain  ile  Tollevast,  cheva- 
liers, pour  les  gaiges  tleuh,  de  ii  Ijommea  darmes  el  un  archiers  en 
Jeur  compaignie,  pour  ïv  jours  commencans  ixviu*  jour  dudit  mois 
de  may,  comme  apiicrt  par  ledit  m  au  de  ment  et  ruoidle,  lv  frans. 

A  Michel  Gorrion,  Michel  Gonsallins,  Martin  Yego,  pour  leurs  gaiges 
de  XV  jours  commencans  xxmW'  jour  dessusdit,  comme  appert  par 
ledit  mandement  et  rooulle,  xui  frans  et  demi. 

A  Messire  Tercellet  de  Hanneucourt,  pour  les  giiiges  tle  li ,  de  Mes- 
sire Guillaume  de  Tronche  vil  lier,  de  lui  hommes  darmes  et  un  arehier, 
pour  m  sepmaines  commencans  ix*  jour  dudit  mois  de  may,  Lxxrn  fr. 
et  demi. 

A  Acreman  de  Bcauïo,  Hannequin  du  Lo,  pour  leurs  gaiges  de  iv 
jours  commencans  xini*  jour  dudit  mois  de  may,  comme  appert  par 
ledit  maiidcmeut  et  rooulle,  xv  frans* 

A  Sansou  Kuiz,  pour  ses  gaiges  de  xv  jours  commençons  xiiir*  jour 
dessusdit,  comme  appert  par  le  dessusdit  roouUe  el  mandement,  vu  Tr* 
et  demi. 

A  Messire  Jehan  de  Lescano,  chevalier,  pour  ses  gaiges  commencans 
xxiîV  jour  davril  jus(|iïes  au  premier  jour  de  juing,  qui  font  v  sep- 
maines, XXV  frans,  et  pour  un  sien  cscuier  par  ux  jours,  ix  fr.  t  quart 
el  demi  ;  vauït  tout .  comme  appert  par  ledit  rooulle  et  mandetuent, 
xxxnn  fr.  i  quart  et  demi. 

A  Ferrando  d'Ayenz,  pour  les  gaiges  de  ii  hommes  darmes  el  vi  ar- 
chiers souz  li  et  en  sa  compaignie  par  xv  jours  commencans  iivui' 
jour  dudit  mois,  comme  appert  par  ledit  rooulle  et  mandement,  itn"i?ii 
fr.  et  demi. 
Audit  Ferrando,  pour  les  gaiges  de  nu  hommes  darmes  de  b  ville 
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A  M.rr.*;.  (rjr:\'jri.  Prrt.l  M'-irirtO:-  •::  J-run  Chic>.  ç-jur  leurs  gaig'fc» 
4iiti  rr;  >i-,  '|>i  rr:  ïii-AïUi  [l'jijT  cbuiâtron  i  fr  .  par  man-ienicni  de  Mod- 
^■AVU'MT   4',unK  I*  jiur  'le  mars  OXLXIX  et  j:«ar  quittance  dculi, 

A  \iî(u':r^;iji  F>iienne,  f»ar  mandemeot  de  Monseigneur  donoé  m* 
|//fjr  'Ja*ril  (XCLXIX,  sur  ce  qui  li  eslôil  deu  pour  les  gaiges  de  11  et 
de  v^'v  r/^rri(>ai ornons  desâerris  à  Carenten  (>ar  un  mois  commençant 
III*  jour  (U:  rnar»  derrain  fiasse,  m  fr. 

■i,  \a:  rfi4nd<rrfi«ot  en  fWfn*<  pour  une  fuis. 
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A  Belletcire,  ses  compaignons  et  Collevillc^  tant  hommes  darmos 
comme  servans,  pijiir  leurs  gaiges  corn  m  encan  s  xv**  jour  du  mars 
DCCLXIX,  Pu  \HMé  par  ruaislre  Pierre  Duterire,  par  îiiaDdcment  de 
lÉonseigneiir  donné  à  Chérebourg  i*  jour  davril  CCCLXX,  contenant 
ïluseurs  autres  parties,  iiii"mi  frans  (1). 

Audit  Bclleterre  et  ses  compaigrions  faisant  ix  hommes  darmes, 
jour  leurs  gaiges  corn  ni  encans  en  laffin  du  mois  de  mars  CCCLXÎX, 
Il  br'iillé  par  ledit  raaistre  Pierre,  comme  apf>ert  par  ledit  mandement, 
ILV  frans* 

(F»  uo.)  A  Symonnet  de  Mucy,  vallet  descliancoiiDerie  de  Monsei- 
^eur,  auqnel  Monseigneur  les  devoil  et  avoil  promis  poier  pour  le 
BouTt  de  BiM^tot,  auquel  ils  furent  rabatuz  pour  ses  gai^^s  du  temps 
E{uil  a  voit  eslê  ou  service  de  Mon  seigneur,  si  cônime  le  mandement  de 
Monseigneur  donné  à  Cherebourg  %%x*^  jour  de  mai  CCCLXX  te  con- 
tient, LiK  frans. 

A  Martin  Paulet,  Radriguillc,  «iraciot  de  la  Costeet  Roullant,  hommes 
darmes,  auaquielï  Monseigneur  ordena  cstrc  poié  gaîges  pour  le  mois 
de  septembre  CCCl^VX,  à  chastun  iv  fmns,  comme  appert  par  mande - 
picnt  de  Monseigneur  donné  vni'^  jour  de  novembre  CCCLXX  et  par 
quittance  denlz,  font  en  somme  lx  frans. 

A  Jehan  Chico  et  Michelco  Chijipia,  par  mandement  de  Monseigneur 
du  vt"  jour  de  juillet  CCCLXX  et  par  ses  ieltres  closes  dîccltuj  jour 
avec  quittance  deulz,  pour  leurs  gaiges  diccllui  mois,  pour  chascun 
»v  frans,  valent  \\\  frans, 

A  Bernarl  et  Basquin  du  Sault,  qui  par  le  commandement  du  chas- 
lellain  d*Evreux  furent  envoies  devers  Monseigneur  et  ksqyicîx  furent 
en  son  service  par  \v  jours,  comme  appert  par  mandement  de  Moiisei- 
rneur  donné  \ii"  jour  dejuing  CCCLXX,  xv  frans. 

Fcrrando  d^Ayenz,  chambellan  et  maistre  dostcl  de  Monseigneur, 
les  gaiges  de  x  hommes  darmes  quil  a  voit  lenuz  du  commande- 

ent  de  Monseigneur  en  son  service  par  ix  mois  acomplis  en  laffln 
u  mois  de  may  CCCLXX,  comme  appert  par  mandement  de  Monser- 
ncur  donné  k  Cherebourg  xv*^  jour  de  juillet  CCCLXX  et  par  pluseurs 
luîttances  dudit  FeiTando,  ix^  frans. 

Audit  Fcrrandu,  pour  les  gaiges  de  xini  hommes  darmes  qui  furent 
I  Ctiert  bourg  ou  service  de  Monseigneur  le  mois  de  juillet  CCCLXX, 
ptiascun  prenant  iv  fr,  iecllui  mois,  cesl  assavoir  Martin  Paulet, 
ladriguille,  RouUant,  Michclco  Datiz,  le  Basquin  Datiz,  Michel  Gor- 
tioii,  Michel  Gonsallins,  Saumur,  Gontier,  Lop^iegil,  Escudo,  Petricho 
J'Espellelc,  Graciot  de  la  Coste,  Loup  Kmault,  comme  appert  par 
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ement  de  Monseigneur  donné  |>enu!tiin6  jour  daoust  CCCL£ 
t6tâ  en  somme  ir^r  frans. 

A  pluseurs  gens  du  conseil  de  Monseigneur,  chevaliers,  epruier»  i 
gens  darmes,  pour  leurs  gaiges  dessenis  en  sa  corapaignii 
temps,  les  uns  plus,  les  autres  moins,  et  qui  par  comman  i| 

Ferrando  d*Ayenz,  chambellan  et  mestre  dostcl  de  Monseigiieurj  fan 
poiezj  comme  appert  par  un  roouUef  les  parties  contenues  en  jrceUnî^ 
parmi  lequel  le  mandement  de  Monseigneur  est  annîexé,  To  éoBÊÊ 
dcrraiii  jour  de  décembre  CCCLXX,  les  dictes  parties  esc  ri  ptcôeolifBiï 
de  ce  compte,  pour  ce  xni*'i  frans  i  quart. 

A  pluseurs  gens  darmes,  chevaliers  el  escuiers,  pour  leurs  gii^ 
desservis  en  la  compaignie  et  ou  service  de  Monseigneur  par  cettÛB 
temps  contenu  en  une  oedulley  par  laquelle  le  mandement  de  Ucmé' 
gncur  est  aanieié,  qui  fut  donné  iv"  jour  de  février  iXCLXX.  les  [ 
ties  cûtileuues  et  escnptes  en  laffin  de  ce  compte,  puur  ce  wu^a  i 
i  quart. 

Somme,  vi"v«xlvi  fr.  ï  quart  et  demi. 

Pour  pluseurs  gens  darmes  envoies  es  villes  et  cbasleaulT 
Monseigneur  pour  la  garde  et  seurliî  diceuk, 

A  Gaillart  de  Fourdinay,  par  mauderaeiit  de  Monseigneur  le  Caj^ 
donné  iim*  jour  de  novembre  CCCLXVI,  auquel  Gaillart,  pour  ce  i 
estoit  senz  gaiges  et  senz  ordcnance  et  quii  avoit  bien  el  luyaitfl 
servi  Monseigneur,  fu  ordené  quil  aumit  et  prend roit  gaiges  de  hùwm 
darmes  h  comraeucier  à  li  faire  compte  i-l  poiement  du  jour  de  îi  i 
aoust  CCCLXVl,  quil  estoit  parti  de  Tiuchebruy,  Jusques  a  ce  ifue  i 
Ire  ment  seroit  ordené  de  lui,  pour  ce  lui  fut  poié,,  par  u  qutttincrs  i 
lui,  pour  ni  quartiers  dan ,  dont  le  premier  eschut  derrain  jmir  < 
février  CCCI.XVl,  le  seeout  derrain  jour  de  mai  CCCLXVIl  et  le  U«A 
derrain  jour  daotisl  oudit  an,  pour  ce  iHi"i  frans. 

A  Monichuu  el  le  Bourdat  dti  Puy,  hommes  darmes,  lesquieh  Mortj 
seigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  ordena  du  noinKre^ 
VI  hommes  darmes  de  st;s  gens  demourans  pardeca  ou  service  de  Moi 
seigneur,  à  gaiges  de  x  fr.  pour  mois  pour  chascun,  lesqnielx  MoniclKJ 
et  Bourdat  dcmourerent  en  la  ville  de  Nonuancf>url  et  par  les  ^à 
dicclle  furent  poiés  de  leurs  dis  gaiges  jus^|ues  au  premier  jour  d«1 
CCCLXIX,  que  lors  ils  leur  deOaillirent  de  poiement  [mr  impKilcnMj 
comme  il  a])pcrl  par  lettres  de  Monseigneur  de  GauviUc  et  Ciwfl 
Mausergenl ,  lieuteuans  de  Monseigneur  le  Captai ,  données  %%in*  jo* 
davril  iXCLXlX,  et  pour  ce  leur  tu  poié  des  deniers  de  Monseig 
pour  leurs  dis  gaiges,  depuis  le  dcssusdit  premier  jour  daTrîl  Jusqia«i 
en  la  On  du  mois  de  inay  ensuivant ,  qui  font  tt  mais,  quil  furent ( 


service  de  Monseigneur  à  la  «^arde  de  la  dicle  ville  de  Non nan court,  si 
comme  û  appert  par  le  dessus  dit  mandement  et  par  ut  quittances 
dJceutZ;  XL  frans. 

A  BeHeterre  et  Michelco  Datiz,  les^iuieU  Monseigneur  le  Captai  avoit 
laissez  et  urdenez  demourer  pour  la  seurté  et  garde  de  ta  ville  d'Kvreui, 
pour  leura  gaiges  qui  sont  de  t  fr.  pour  mois  à  chascun,  eorame  appert 
par  lettres  de  mon  dit  seipineur  le  Captai  données  im  jour  de  janvier 
CCCLXVlll,  depuis  le  eonimencemcnt  dicellui  mois  de  janvier  jiiftques 
eti  la  fin  du  mois  de  juin  CCCLXLY^  par  pluseurs  de  leurs  quittances, 
in"  frans. 

A  Monseigneur  de  Gauville ,  lequel  Monseigneur  envoia  en  sa  ville 
d'Êvreni  pour  la  garde  et  seurté  diccllc,  pour  les  gai^s  de  li,  i  hommes 
darraes  eu  sa  compaignie,  leqtiel  pmnoil  jxi  tr.  pour  mois  pour  sa 
personne  par  ordunaiiee  de  Monseigneur  et  x  fr  pour  mois  pour  homme 
damnes,  comme  tout  ee  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné 
XKini»  jour  daoust  CCCLXIX,  auquel  fut  poié  pour  li  et  les  dessusdis 
hommes  darmes,  par  m  de  ses  quittances  rendues  à  court,  n*^  frans. 

A  Pierre  de  S*  Martin,  Pierre  R-inlelkret  Jehan  de  Saint  Lui,  îes- 
quielx  ordena  estre  et  demourer  en  sa  ville  de  Paci  du  nombre  de 
vni  hommes  darmes  quil  avoit  oi'dcnez  y  estre  pour  la  garde  et  seurté 
dicelle  à  gaiges  de  x  fr,  pour  mois  à  chsiseun,  comme  i)  appeil  par  le 
dessusdil  mandement,  fut  tait  comptt;  et  paiement  depuis  le  dessusdît 
xxini'  jour  daoust  CCCLXIX  jusques  au  prtinier  jour  de  mai  CCCLXX, 
ouquel  espace  de  temps  a  \ui  mois  et  vui  jours,  et  font  au  pris  dessus 
dit  \rt"vii  fr.  et  demi.  Item  ausdiz  S^  Martin  et  Bantellu,  pour  leurs 
dis  gaigts  depuis  le  dtsstisdit  premier  jour  de  mai  C(;CLXX  jusques  au 
premier  jour  de  janvier  prouchain  ensuivant,  quil  furent  et  demou* 
rercnt  en  la  dicte  ville  de  Paci,  et  pour  le  dit  de  Saint  Lux  rienz  ci  de 
cestuy  temps»  car  il  sen  ala  devers  Monseigneur,  ouquel  temps  a 
nii  mois,  valent  pour  les  dis  S*  [Martin]  et  Bantellu  vm»*  frans.  Item 
pour  creue  à  eutz  faiete  de  leurs  dis  gaiges,  desqiïielx  Monseigneur 
leur  llst  cr«ue  de  v  fr,  pour  muisù  cliascun,  pour  les  mois  de  juillet, 
aousl,  septembre,  octobre,  no ve mitre  et  décembre,  qui  font  vi  mois, 
THleiii  L%  frans.  Font  ces  parties  ineixvii  fr,  demi,  desquicli  leur  a  esté 
poié  par  pluseurs  de  leurs  quittances  ni'^Lxvm  fr  et  demi 

A  Messire  ichan  Tesson ,  par  mandement  de  Monseigneur  donné 
irvin*  jour  de  décembre  CCCLXIX,  sur  ce  qui  li  pourroit  estre  deu 
pour  les  gaiges  de  lui  et  les  gens  darraes  de  sa  corapaignie  demourans 
es  garnisons  de  Monseigneur,  où  il  les  avoit  envoies,  li  frans. 

A  Messire  Gui  de  Cauville,  pour  les  gaiges  de  li,  un  homme  darmes 
«ri  sa  eompajgnie,  eslansà  Evreux  par  n  mois  eonnnencans  le  premier 
.jf*ur  de  janvier  C«x:LXIX,  comme  appert  par  mandemenl  de  Monsei- 
gneur donné  premier  jour  de  mars  CCCLXIX  et  par  quittance  dudit 
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par  Mit  mandement  et  quittance  des  dis  cheraliers.  n^iLinx  Cnas. 

A  Mesâire  iefaan  Tcââon,  kqwl  Kooseifnenr  en¥oia  à  XoBBMOoat 
{pcpor  la  séurte  do  iîea,  comme  appert  par  ledit  maDdement.  poor  les 
gaize^  de  li,  ix  li*>auDes  darmes  et  zn  archiers  en  sa  compaicnie  poor 
les  dessus  dis  11  mois,  xi  fr.  pour  11  pijor  chascon  mots  et  x  fr.  poar 
mois  piiur  bomm*r  darmes  et  ti  fr.  poor  archier.  f«>nt  en  si»une  iftn 
franî. 

A  B»:-irU:rT»r  kX  aulDr*  en  >a  Ct>m|»aiznie  jus-ques  au  ombre  àt 
1::  hvŒimes  Aarm*:^  k\  ï'.v.  drchicrs.  Ic5-quieii  M^nsc-igoeuraToii  envoie? 
en  sa  ^lii'j  Ak  KntdiiJrmrrr;  p.jur  .eiir?  jai^es  des  dessus  dkS  ii  moiN 
couirn»:  appert  par  kdit  mandem^iit ,  x  fr.  p<.>ur  homme  darmes  \*aïx 
chas^un  ui-^is  et  w  fr.  pour  archier  le  mois,  font  en  somme  irtun 
fraiis. 

A  Graciul  de  Chaux,  p<jur  les  gaines  de  li,  v^  homme  darmes,  pour 
le  ifioià  de  fe^Tier  CCCLXIX,  que  le  chancelier  de  Monseigneur  les  tî>t 
demourer  à  Pontaudemer^  comme  appert  par  ledit  mandement^  i  fr. 
pour  homme  darmes,  font  l  frans. 

Item  que  leur  fist  donner  ledit  chancelier  pour  une  fois,  et  à  autres 
estanz  audit  lieu  de  Pontaudemer,  comme  appert  par  ledit  mandement, 
XL  frans. 

A  Regnault  Dyonis,  homme  darmes,  pour  les  gaiges  de  li  et  ix  ar- 
chiers  en  sa  cempaignie  desservis  et  à  desservir  en  la  ville  de  Nougenl 
le  Uoy  par  11  mois  commencans  xv*"  jour  de  Janvier  CCCLXIX^  comine 
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appert  par  ledit  mandement,  i  fr.  pour  mois  pour  ledtl  Hegnault  et 
pour  chascim  archicr  t  fr.  !e  mois,  font  en  somme  ci  fraos. 

A  HannequÎD  de  Waniifùsse,  pour  ses  gaiges  desservis  à  Nonnao- 
eourt  pour  le  mois  de  février  derniin  passé,  comme  appert  par  ledit 
mandement,  x  frans. 

A  Messirc  Jehan  Tesson ^  pour  les  gaiges  de  li,  i*  de  glaives,  et 
m  arehiers  en  sa  coropaigoie  eâlanï  h  N on nao court,  pour  xv  jours  de 
ce  présent  mois,  pour  la  personne  ditdiL  Messîre  Jehan  x  fr.  et  pour 
chascun  homme  darmes  v  fr.  et  pour  chascun  arclïier  m  fr.,  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  à  Qierehourg  premier 
joiir  de  mars  C(ICl.XIX,  valent  Icsdis  w  jours  lxiui  frans* 

A  Hanncqain  de  WarquineiTosse^  homme  darmes,  comme  appert 
par  ledit  maridemeot,  pour  ses  f^ai^rps  lîesdia  xv  jours,  v  frans. 

A  Messire  Gauvain  de  Tollevast,  pour  les  «raiges  de  li,  vr*"  de  glaives, 
et  il  arehiers  en  sa  rompaignie  eslanz  h  t*acî  par  les  w  jours  dessusdis, 
pour  la  pers<mne  dtidit  Messire  Gativain  vu  fr,  et  demi,  pour  homme 
darraes  v  fr.  et  pour  archier  m  frans,  comme  appert  par  ledit  mffn- 
d«»ment,  valent  xxxvjii  fr,  et  demi, 

A  Messire  Ri  cari  Girhonnelj  pour  ses  gaiges,  li  un"  de  glaives,  pour 
ledit  temps  esLint  k  P;ici,  pour  la  personne  dudit  Messire  Rieai'l  vu  fr. 
el  demi  et  pour  homme  darmes  v  frans,  comme  apperl  par  ledil  man- 
dement, valent  pour  lesdis  xv  jours  ïxn  frans  et  demi. 

A  ftuillanme  de  llodent,  homme  darmes  estant  à  Evreux,  par  ledit 
temps,  eomme  appert  par  ledit  mandement,  vu  fr  el  demi. 

A  Hue  le  Vin,  Robinet  le  Picart,  (jantier  le  (Ilerc,  homaics  darmes, 
et  fluhinet  de  Viex  Evreux,  archier,  est  an  s  à  Rugi  es,  pour  chascun 
homme  darmes  v  fr.  et  pour  larchier  ni  frans,  valent  pour  le  temps 
dessusdit,  comme  appert  par  liidil  mandement,  xvni  frans. 

A  Bellelerre,  Mieheleo  Oatiz  cl  îcurs  autres  compatg^nons  jusques  an 
nombre  de  xu  hommes  darmes  el  ni  archiers,  estans  an  Pmitaudemer, 
pour  homme  darmes  v  fr.  cl  pour  archier  ni  frans,  comme  apperl  par 
ledil  mandement,  valent  pour  lesdis  xv  juura  l\\%  frans. 

A  Davy,  que  Monsi^gneur  envoia  de  Chcre bourg  k  Evreux,  au  Pont- 
audemer  et  à  Or  bec»  tant  pour  avoir  finance  à  délivrer  les  gens  darmes 
et  archicrs  dessus  dis  comme  pour. .....  et  pour  sen  retourner  h  Che- 

lebourg  devers  Monseigneur,  pour  despens  de  li  el  son  cheval  par  les- 
pme  de  xvi  jours  quil  demonra  en  ce  faisant,  comme  apperl  par  ledit 
mandement,  vm  frans 

A  pluseurs  gens  darmes  envoiez  de  par  Monseigneur  en  pïuseurs  de 
ses  forteresses  pour  la  gfu*de  et  seurlé  dicelles,  comme  appert  par 
mandement  de  mon  dil  seigneur  donne  v«  jour  de  janvier  CIXLXIX, 
contenant  autres  parties ,  ecsl  assavoir  à  Mes^sire  Guy  de  Gauville 
I»  frans,  à  Mess^ire  Gauvain  de  Tollevast,  pour  li  et  ses  rampai Ktions, 


^Jc  Pîcarl,  Guillemin  d*Aire  et  Per* 
i^  lesquielz  Monseigneur  orclena  eslre 
iîl  !e  Uuy  pour  la  garde  el  scurté  de  &ou  cha&tel 
^  fr,  de  gaiges  le  mois  pour  cbascua,  comioe  appert 
çitt  iliifinc  à  Cherehourg  xivii*  jour  de  juing  CCCLXX, 
,  huT^  dis  f^aiges  premier  jour  de  juillet  ensuivant, 
I  p(iur  les  mois  de  juillet,  aoust  el  septembre  CCCLXX, 
,  (ar  pluseurs  quittances  de  Hohinel  le  Picart  et  Acre- 
conipriiLs  en  ce  nv  fr,  pour  les  gaigcs  de  Hurlant, 
ificrie  de  Monseigneur,  pour  les  u  derreniers  mois. 


iis  Acreraan.  Robinet,  GuiUerain,  Perrinet ,  Besain 

lettres  closes  de  Monsi'igneur  données  ti'  jour  de 

[et  par  quitlancc  du  i*  jour  dudil  mois,  que  leur  poia 

lîn»  receveur  de  Nougenl,  sur  ce  qui  à  cause  de  leurs 

ovûii  estre  deu  pour  le  moiô  doclobre  CCCLXX,  quil 

8lel  de  Nuugent,  l  frans. 

Irhan   Bezain ,  lequel  Monseigneur  ordena  cstrc  à  gaiges  de 

ni*»»?*  audit  lieu  de  Nou^^ent,  par  mandement  de  Monseigneur 

tvtr  jour  de  juing  CCCLXX,  et  auquel  fu  fait  poiement  pour 

t  ccat  assavoir  juillet,  aoustel  septembre  ÇtXiLXX,  par  u  quit- 

de  U,  XV  fr.  pour  mois»  valent  xlv  frans. 

éire  Terceîlet  de  Hanncucoîirl ,  par  mandement  de  Monsei* 

^'donné  xjtvir  jour  de  juing  CCCLXX,  que  it  ordena  Monseigneur 

r«î  H  avoir  pour  Ji  moiSj  pour  ce  quil  avoit  à  souatenir  plus  granl 

te  de  gens  quil  navoit  acousinmê  davoir,  aOn   que  la  ville  et 

ù\  de  Xonnancowrl,  dont  il  avoit  la  garde,  fussent  mieli  el  plus 

ent  gardez,  qui  poiez  li  furent  [lar  u  quittances  de  li,  iv  frans. 

ilien  Blancbart,  paj' mandement  de  Monseigneur  donne  xïvuit 

de  juing  CCCLXX,  que  li  ordena   \l  on  seigneur  prendre  et  avoir 

f  u  mois ,  gaiges  de  %  fr.  le  mois,  pour  la  garde  du  cbaslet  et  ville 

?9onsiaricourt  où  il  lordena  estre  et  demourer,  qui  poiez  li  ont  esté 

r  quittance  de  li ,  ix  frans. 

A  llanuequin  de  WarnifTosse,  vallet  de  chambre  de  Monseigneur, 

ucl  M*inseign<Tur  ordena  estre  et  deraoïirer  en  son  cbastel  cl  ville 

t  Nonnancourl,  à  gaiges  domme  darmes,  qui  estoteul  lors  de  iv  fr, 

mais»  si  c^mme  appert  par  son  mandement  donné  xxx*  jour  de 

tt  Ci-.CLXX,  SCS  dis  gaiges  coîtimencans  xxx'*  joiïr  dessus  dit, 

cl    fu  ]mé  par  quittance   de  li    les  mois   daoust  cl  stptcrabrc 

!CLX\»  fopl  en  somme  \\y  frans. 

f(F*  n<j  A  Guillaume  de  Ibident,  par  mandement  de  Monseigneur 
"doone  %•  jour  daoust  CCCLXX,  pour  ses  gaiges  de  xv  fr.  par  mois,  li 
rmourant  en  aueune  des  forterc^^^s  du  Monseigneur,  en  îaqucîle  que 
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XI  frmns,  à  Messire  Ricart  Clar bonnet,  pour  li  et  ses  compaig 
îx  fransj  à  Guillaume  de  Hodenl  ïx  frans,  à  Belleterre  x  TrànS}  I 
Micheleo  Datis  i  frans,  à  Jehan  Loppiz  x  fr.,  à  Hue  le  Vin  el  Koliinei 
le  Picarl  x%  frans,  à  Petrequin  et  Gautier  le  Clerc  i  frans,  à  Hannequiil 
(le  la  Chambre  %  fr.  cl  à  Me&sire  Jehan  Tesson,  sur  les  gaiges  Robin 
îe  Maig'nen,  homme  darmes  sous  ledit  Messire  Jehan,  et  lequel  Robm 
les  devoit  à  dan  Syraon  le  CourtiUer,  receveur  des  imposiUon&  el  tnt^ 
de  ia  ventie  de  la  mer  au  port  de  Cherebourg  sousi  le  viconle  de  SaU 
loignes,  pour  les  drois  de  certam«i  vins  vendus  par  ledit  RnhineU  poii 
ce  V  frans  demi  i  tiers  ui  s.  x  d.  ;  valent  ces  parties,  comme  app«î1 
par  ledit  mandement,  vii^rvi  fr,  vi  d. 

A  Colin  de  S^  Dents,  Aoberl  le  Rende,  Raoul  in  dcsChesnes  et  Rahil^ 
de  S'  Denis,  par  mandement  de  Monseigneur  donne  vr  jour  de  juin 
CCCLXX,  pour  leurs  gaiges  de  vu  jours  quil  demourerent  devers  Mon-*! 
seigneur  entre  ses  autres   gens   d  amies,   Hnis.sans  v;*  jour  desgiai'* 
dit,  el  pour  m  jours  pour  leur  retour,  einsi  sont  x  jours,  c^mme 
appert  par  eedulïe  de  Messire  Jehan  Dennet  donnée  vi*  jour  dessns 
dil,  pour  lout  îi  frans, 

A  Jehan  Lnppis,  Michel  Martin is,  Michel  Edeine  et  ITyane  Hedelings 
Pierre  Douarl  et  Pascallet,  hommes  dtirmes,  iehan  fïourdonne,  Mrebid 
Senz  el  BiTlran  Trambouze,  servans,  einsi  sont  vi  hommes  damier  < 
m  servans,  lesquieli  Monseigneur  ordena  cstrc  el  deniourer  en 
ville  d'EvR'uî  pour  la  garde  et  seurlé  dicelïe,  à  gaiges  de  s  fr, 
mois  pour  homme  darmes  et  v  fr.  pour  servans,  si  comme  il  app 
par  ses  lettres  données  à  Cberehourg  xxvi*  jour  de  jiiing  CXXXXI 
ausquielK  fut  fait  poiement  de  leurs  dis  gaiges,  nomme  appert 
pluseurs  de  leurs  quittances,  pour  les  mois  de  juillet,  aoust, 
terabre  ,  octembrc,  novembre  et  décembre  CCCLXX,  qui  font  vi  oioii 
el  vault  ehascun  mois  au  pris  dessus  dit  lxxv  frans ,  font  en  \ 
tni^L  fmns, 

A  Messire  Sauvage  de  Pommereuï  et  Messire  Jehan  de  Trousseau 
vilîe,  chevaliers,  lesquîelx  Monseigneur  ordena  estre  et  deraourer  < 
sa  dicte  ville  d'Evreu\,  et  v  hoiiimos  darmes  en  leur  compaignie,  pou 
la  garde  et  seurlé  dicelle,  à  gaiges,  cest  assavoir  pour  chevalier  xi  I 
le  mois  et  iv  fr.  le  mois  pour  homme  darmes,  comme  appert  fii 
lettres  de  MoUF^igneur  données  xxvn*  jour  de  juing  CCCI.XX ,  et  con 
meocercnt  prendre  gaiges  ixrx*  jour  de  juillet  ensuivant,  que  loti 
vindrent  à  Evreux,  aosquieh  fu  fait  poiement  pour  îe  mois  dao 
ensuivant,  par  quitlance  deula,  comprins  eu  ce  rni  fr.  pour  Ccdin 
Freville,  qui  fu  en  la  compaiguie  des  dessus  dis  par  vni  jours,  vail 
tout  rïîï  fr.,  et  pour  k-  mots  de  septembre  prouchain  ensuivant,  |t4 
leurs  quittances  semblabicmcnt,  civ  Crans,  fi»nt  ensemble  ces  pan 
11*1X11111  frans.  " 


A  Acreman  de  Beaulo,  Robinet  le  Picarl,  Guillemin  d'Aire  el  Per- 
rinel  du  Chesne,  liomiDes  darmes,  lesquielz  Monseigneur  ordena  eslre 
et  demourer  à  Mou;.^ent  le  Roy  pour  la  garde  el  seurlé  de  son  cliastel 
et  ville  du  lieu,  à  iv  fp.  de  gaiges  le  mois  |>ourehascun,  comme  appert 
/fÊt  »oii  inanderacnl  donué  à  Cherebourg  xtvn*  jour  dejuing  CCCLXX, 
il  commencèrent  leurs  dis  gaiges  premier  jour  de  juillet  ensuivant, 
aasquielx  furpoîé]  pour  les  mois  de  juillet,  anust  et  septembre  CCCLXX, 
qui  Tont  m  mois,  par  plusears  quittances  de  Robinet  le  Picart  et  Acre- 
man de  Beaulo,  curaprins  tn  ce  w  fr.  pour  les  gaiges  de  Hurlant, 
vallet  descbanconneric  de  Monseigneur,  pour  les  ii  dcrreniers  moid» 
ii"iv  fr, 

(6)  Ans  dessusdis  Acreman ,  Robinet,  Guillemin,  Penrinet,  Besain 
et  Hurtaul»  par  lettres  closes  de  Monseigneur  données  n*  jour  de 
janvier  CtXLXX  et  par  quittance  du  x*  jour  dudtl  mois,  que  leur  poia 
Guillaume  Jeurlain,  receveur  de  Nougenl,  sur  ce  qui  à  cause  de  leurs 
dis  gaiges  leur  povoii  estre  deu  pour  le  mois  doctobre  CCCLXX,  quil 
furent  audit  chaste l  de  Nougent^  t  frans. 

(a)  A  Jeban  Bezain ,  lequel  Monseigneur  ordena  estre  à  gaiges  de 
IV  fr*  le  mois  audit  lieu  de  Nougenl,  par  mandement  df  Monseigneur 
donné  xxvu'jour  de  jutng  CCCLXX,  et  auquel  fu  fait  poiemenl  pour 
lu  mois»  cest  assavoir  juillet,  aoustet  septembre  CCCLXX,  par  n  quit- 
tances de  li,  XV  fr,  pour  mois,  valent  xlv  frans* 

A  Messire  Tereellel  de  Hanncucourt ,  par  man dénient  de  Monsei- 
gneur donné  Jtxvii*  jour  de  juin  g  CCCLXX,  que  li  ordena  Monseigneur 
prendre  et  avoir  pour  n  mois,  pour  ce  quil  fivoH  à  souslcnir  plus  grant 
ûombre  de  gens  quil  navoit  aeoustunié  davoir,  afin  que  ta  ville  et 
thastel  de  Nonnancourtj  dont  il  avoit  la  garde,  fussent  mieh  et  plus 
•euremcnl  gardez,  qui  poiez  ti  furent  par  u  quittances  de  li,  n'  frans. 

A  Creslien  Rlanchart,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  nvui« 
jour  dejuing  CCCLXX,  que  li  ordena  Monseigneur  prendre  et  avoir 
pour  u  mois,  gaiges  de  i  fr.  le  mois,  pour  la  garde  du  chastel  et  ville 
de  N  ou  nan  court  où  il  t  ordena  estre  et  demourer,  qui  poiez  U  ont  edté 
par  quitLiuce  de  li ,  xx  frans. 

A  Hannequin  de  Warniirijsse,  vallet  de  chambre  de  Monseigneur, 
Icipiel  Monseigneur  ordena  estre  d  demourer  en  son  chastel  et  ville 
de  iNonnancourt,  à  gaiges  domrae  darnies,  qui  cstoieut  lors  de  xv  fr. 
^^oor  mois,  si  comme  appert  par  son  mandement  donné  xxx*'  jour  de 
^QpîHtt  fXCLXX,  ses  dis  gaiges  commeucans  xxjl*  jour  dessus  dit, 
Aoqurl  fu  poié  par  quittance  de  li  les  mots  daoust  et  S4*ptcnibn; 
tXCLXX.  font  cr»  somme  xvx  frans. 

(P*>  Ui,)  A  Guillaume  de  li>denl,  j^ar  mandement  de  Monseigneur 
donné  X*  jour  daoust  CCCLXX,  pour  ses  gaiges  de  xv  fr.  par  mois,  li 
de  mourant  en  aucune  des  fortercfse»  de  MonM^igucur,  en  laquelle  que 
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muAx  11  plairoit^  jysqucâ  à  la  volenté  de  Monseig^neurj  ses  éis^^i 
commencans  l' jour  daoust  deëstis  ditj  auquel  fut  fait  poiement 
n  de  ses  quittances  |>our  un  mois  et  m  sepmaines  finissans  de 
jour  de  septembre  CCCI>XX,  p«>ur  tout  ixvj  fr.  i  quart. 

A  Messire  Jehan  Deoriet,  par  ntandemcnt  de  Monseigneur  du  mu 
jour  daoust  CCCLXX,  lequel  Monseigneur  ur/iena  estrc  et  dcniourer  < 
auciiiie  de  ses  forteresses,  à  gaiges  dommc  darmes  qui  pour  lors  ( 
loient  de  xv  fr.  pour  moiSj  premier  mois  commençant  premier  jou 
daousl  dessus  dit  ^  auquel  fu  poié  p^}ur  ycelui  mois  par  sa  quil 
XV  frans. 

A  Jehan  Rose,  Laurcns  de  la  Marre  dit  Rossignoî,  Jehan  de  S*  Lau 
rcns  et  Jehan  le  Vannier,  servais,  à  la  garde  et  seurté  de  la  \i\ï{ 
d'Ëvreux  de  jour  et  de  nuit  en  la  compaignie  Jehan  BaufTcs, 
taine  du  lieu,  el  ailJcurSj  et  commencèrent  à  servir  vi*  jour  dàoufll 
CCCLXX  et  continuelment  jusciues  au  vi*  jour  de  janvier  prouchain 
ensuivant,  qui  font  v  mois,  et  en  laffin  diceulz  v  mois  fui'ent  retenu 
aus  gaiges  des  hourgoiz  et  hahitanz  de  la  ville  d'Bvr*iux  ,  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  du  u*  jour  de  seplembn 
CCCLXX ,  1111  fr.  pour  mois  pour  ehascun  servant ,  font  en  somn 
pour  les  dessus"  dis  v  mois  c  frans,  desquielx  leur  a  esté  poié,  par  plu 
seurs  quittances  deulz,  xixii  frans*  El  du  reste  qui  se  monte  hlviu  frJ 
leur  ay  doimé  ma  cedulle  du  i«  jour  de  janvier  CCCl*XX,  dont  je 
preng  rienz  cy, 

A  Guillemin  de  Saint  Lux  et  Perrinel  de  Walqueînvillc,  commis 
ordenez  à  la  j^arde  de  la  tour  de  1  église  d'Kvreox  par  Messire  Ligi« 
d'Orgessin  et  atilres  du  conseil  de  Monseigneur  le  vtije  jour  daousi 
CCCLXX,  à  V  fr,  de  gaiges  par  mois  pour  ehascun,  comme  appert pa 
mandement  de  Monseigneur  donné  li»  jour  de  septembre  CCCLXX^ 
lesquielx  servirent  à  la  dicte  garde  depuis  le  viij«  jour  ilaousl  dessu 
dît  jusques  au  vr*  jour  de  janvier  prouchain  ensuivant,  qui  font  v  moi« 
qui  valent  l  frans,  desquieU  leur  fu  poié  par  leurs  quiLlAnces] 
les  H  premiers  mois  à  ehascun  i  frafis,  valent  xjl  frans. 

A  Henri  des  Loges,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xxjx*ioui 
de  juillet  CCCLXX,  pour  ses  gaiges  desservis  à  Orhec  en  lacompaignï^ 
du  sire  de  Gauville,  cappilaitie  du  lieu,  ou  mois  da^just  CCCLXX,  | 
quittance  dudit  Henri  du  m*  jour  de  septembre  ensuivant.iv  frans. 

Au  iort  de  Ghu ville,  Perrmet  le  Mire  el  Guillemin  Dufay,  par  uian*^ 
deroenl  de  Mon&i'if^'neur  donné  ivi**  jour  de  juillet  CCCLXX,  poiil 
leurs  gaiges  de  x  fr*  le  mois  â  ehascun,  dess4?rvis  à  Urljcc  et  ChanVI 
braiz  par  vi  scpraaines ,  et  qui  poicz  leur  ont  esté  par  leurs  quittanc 
XLV  frans  (i). 


(!)  Vinyà  cy,  quttf  tl  mm  reprîn*  cy  devant. 
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A  Pierre  de  Rm»  eàirpitaine  de  Ruglt^,  pour  les  gaiges  de  Hue  le 
Vin,  Robinet  le  Picart,  Gautier  le  Clerc,  liummes  darraes,  et  Robinet 
di-'  VicK  Evreux,  aniiierj  mis  de  creue  ouJit  fort,  uultre  et  avec  la 
garnison  qui  y  estoit  par  avant,  aus  gaig«.'S  de  ï  fr.  par  mois;  pour 
cha^vun  homme  darmes  et  vi  fr.  par  mois  pour  ledit  archier,  fut 
poié  audit  cappitaine,  ou  nooi  que  dessus,  pour  les  mois  de  Janvier 
et  février  CCCLMX,  eompté  enz  ra  fr.  qui  leur  furent  baillez  en 
Costenlin,  comme  appert  par  iiiandemerit  de  Monseigueur  donne  xxvi* 
jour  de  décembre  CCCLXIX  et  par  quittance  dudit  cappilaine,  pour  ee 
LMiï  frans, 

A  Guillaume  de  Hodent,  escuier,  homme  darmes,  pour  ses  gaiges 
des  mois  de  janvier  et  février  CCCLXIX ,  qui  sont  de  %  h\  par  mois, 
desservis  en  la  vîîîe  d'Evreuv,  eonmie  appert  par  sa  quilLanee  donnée 
xvn*  jour  dudit  mois  dfe  février  CCCLXIX,  pour  ce  xï  frans. 

Pour  li'S  gaiges  de  vi  hommes  darmeti  qui  par  lordenance  de  Mon- 
seigneur furent  envoies  eu  son  chaste  1  et  ville  de  NonnîiBCOurt  pour 
la  garde  et  scurté  diceulz,  oullre  et  avec  la  garnison  des  autres  gens 
qui  y  estoieîil,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné 
xniii*  jour  daoust  CCCLXIX,  lescpiieh  y  furent  par  nt  mois,  cest 
assavoir  depuis  ledit  xiini^  jour  daoust  CCCLXIX  juscjues  au  ixnm 
jour  de  novembre  pnuichain  ensuivant,  et  prcnoient  par  la  dicte  orde- 
nanre  chascun  x  fr.  le  tuois,  et  Uintost  après  voult  et  ordena  Mon- 
seigneur» comme  appert  par  ses  lettres  du  un*  jour  de  septembre 
CCCLXIX,  que  [loieraent  leur  fust  fait  à  ehascun  de  x\  fr.  le  mois, 
fontjrceulz  m  mois  n'ovi  fr,  et  (jui  poiez  ont  cslè  à  Mcssire  Tereeiîet 
de  Hanneucnurlj  cappilaine  du  lieu,  par  u  de  ses  quittances,  pour  ce 
U^^LXvj  frans. 

A  Jehan  Besain  et  Jehan  de  Saint  Luz,  [»ar  mandement  de  Monsei- 
gneur donné  itxni''jour  de  novembre  CCCLXIX,  sur  leurs  gages  du 
mois  de  décembre  ensuivant,  et  sur  le  temps  ensuivant  commanda 
Monseigneur  leur  paier,  non  obstaut  le  cassement  des  images  des  autres 
gens  darmes,  cest  assavoir  audit  Besain,  par  sa  quittance  du  xx' jour 
de  janvier  CCCLXLX,  xv  frans. 

I Somme,  nn^'ni^LXîvi  fr.  v  s.  vi  d. 

Poar  aucunes  gens  darmes  qui   résistèrent  aus   Augloiz  et 
autres  anneinis  qui  estoient  estaaz  ou  paiz  de  Costenlin. 

A  Mcssire  Jehan  de  Tilli ,  Messire  Guillaume  de  ta  Haie  et  Martin 
Paullet,  pour  les  gaiges  deulz  et  des  gens  darmes  et  archiers  eslans 
avec  eulz  pourcerteine  chevauchée  qnil  tirent  sur  le  païz  pour  la  garde 
et  deffense  dicelui,  que  leur  poia  Cirart  de  i:;rcpon,  vieonte  de  Val- 
loigneâ,  de  certeine  receple  par  li  faicte  sur  le  paîz,  rendue  en  rccepte 


ri  devant,  ci  pour  ce  ci  prius  en  despensc  partie  de  ce  qui 
receptc  fu  poié,  cesl  assavoir  audit  Messire  Jeban  de  TUJi  un" 
audil  Messire  Guillaume  n*^  escus,  audit  M*irtîu  u'^ix  escus,  con 
tout  ro  appert  par  mandement  de  Monseigneur  labbé  de  Cherebotiti 
du  nu*  jour  de  may  CCCI.XÏIll,  font  ces  parties  v*  escus. 

Audil  Messire  Jehan  de  Tiîlij  pour  les  gaiges  de  lî  et  des  gen 
daroies  de  sa  compaignîe  rais  sus  pour  résister  aux  Angloir  estaju« 
Costcnlin ,  pour  la  moitié  de  leur  premier  mois  qui  commença  iii*  jour 
davril  CCCL\X,  sur  lequel  leur  a^oii  esté  poié  par  Thomas  Maup 
€  fr.,  pour  reste  a  ii  deu  et  qui  poié  li  a  esté  jur  manderaenl  de  Fw 
rando  d'Ayenz,  cappitaine  de  Chei-ebourg,  commissaire  sur  ledit  failj 
donné  XX"  jour  davril  CCCLXX  après  t*asques,  et  par  quittance  i 
Pierre  de  S'*  Mariglise  pour  el  ou  nom  dudit  Messire  Jeban  de  Till 
du  premier  jour  de  may  ensuivant,  lvhi  frans. 

A  Messire  Alhis  de  Lignieres,  pour  les  gaiges  de  li  et  les  i 
darraes  et  archiersde  sa  monstre  mis  sus  pour  résister  ans  dis  Aogloi^ 
pour  leur  premier  mois  commcnwmt  xix*  jour  davnl  CCn.XX  apH 
Pasqucs,  oultre  il  fr.  qui  li  avoienl  esté  poicz  par  Thomas  Maupetilj 
comme  appert  par  mandement  de  Fcrrando  d'Ayenz,  cappitaine 
Chercbourg  et  commissaire  sur  le  fait  de  la  finance  cuiUîe  et  lev 
pour  ycelui  fait,  d<*nné  ix*  joor  dicelui  mois  davril ,  et  quittance  dud 
Messire  Atbis  du  \x''  jour  de  juing  ensuivant,  xxii  fr  cl  demi. 

A  pluseurs  gens  dartnes  el  archiers,  les  noms  diceuh  contenus  < 
un  rooiiile  parmi  lequel  le  uiandemenl  de  Monseigneur  donné  wni^ 
jour  de  may  CCCLXX  est  anuicxé,  lesquieh  resislerent  aus  dii  Anglo 
en  Costeiilio  : 

Et  premieremeul  à  Monseigneur  d'Avrenches,  pour  les  gaiges 
X  hommes  d armes  et  vi  arehiers  pour  xv  jours  comme ncans  xv*  joui 
davrii  CCCLXX^  vu  fr.   et  demi  pour  homme  darraes  et  v   fr. 
archicr,  valent,  comme  appert  pai*  ledit  maiidemeut  el  rooullcj  ai  ( 
tu  quars, 

(P«  4iJ,)  A  Messire  Raoul  de  Beaucharap,  pour  les  gaiges  de  |j,li| 
sire  de  lieuran  ,  viii  hommes  darraes  et  i\  archicrs  pour  les  iv  joufl 
dessus  dis  eu  leur  compaigiiie,  cest  assavoir  pour  ledit  Messire  Riool 
et  le  sire  de  Beurau  à  chascun  x  fr.  et  les  autres  au  pris  dessiuJik 
comme  appert  par  ledit  roouUe  et  mandement,  ini"x  frans. 

Aurlit  Messire  Raoul,  pour  son  estai  de  c  fr.  pour  mois  que  lî  ( 
Monsi^igneur  pour  ce  quil  estoil  son  lieutenant,  pour  moitié,  ooiuiffl 
appert  par  ledit  rotuille  t.'t  mandement,  l  frans. 

Â  Messire  Guillaume  de  lu  Haie,  ii  chevaliers  en  sa  compatgnili 
vu  hommes  darmes  el  \ii  archiers,  par  les  xv  joui"S  dessus  dts,  i 
assavoir  pour  ledit  Messire  liuillattmc  xv  fr-,  pour  chascun  che^U 
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«x  fr,  et  le  remenant  au  pris  dessus  dit,  comme  appert  par  ledit  rooiille 
et  mandement,  vi»"^ïvîii  frans. 

A  Jehanco  Buix  d'Avvitr,  cappilaine  de  Gavray,  pour  les  gaifçes  lîo 
II,  V  hommes  darmes  en  sa  cnmpaijLrnie,  par  le  desRUsdit  temps,  comme 
appert  par  ledit  mandement  et  rooulle,  xun  tr,  et  demi. 

Au  cappitaine  d'AviTiiches^  pour  ïes  gaiges  de  li,  ix  hommes  darmes 
►  en  sa  cumpuipiif*,  par  le  temt)«  dessus  Jit,  comme  appert  par  ledit 
mandement  et  riMïu lie,  lxih  frans. 

Pour  les  gaifîes  de  xv  hummes  darmes  et  xiii  arehlei-s  passésv  sous 
Ferrando,  lesquicU  servirent  le  temfm  dessus  dit  et  audit  pris,  comme 
appert  par  le  dessusdil  mandement,  viu"xviï  fr.  et  demi. 

A  Bellelerre  et  Miclieleo  Datiz,  pour  les  gaiges  deuls,  vtu  hommes 
dartnes  el  n  archiei^  (^n  leur  eompaignie,  par  les  dcssusdis  xv  jours, 
au  pris  dessus  dit|  uii*Mii  fr.  el  demi, 

A  Messire  Jehan  de  Tilli,  pour  les  gaiges  de  li ,  xnii  hommes  darmes 
el  IX  archiei's  en  sîi  eompaignie,  par  ledit  temps  etaudîi  pris,  comme 
appert  par  ledit  maudemeut,  clviii  Tn  in  rjiiars, 

A  Messire  Athis  de  Lignieres,  (appitaiiie  du  Pont  d*Ouve,  pour  tes 
gaiges  de  li ,  ni  hoiumes  darmes  vi  vi  arrhiei*3  in  sa  compaignie  par 
lesdis  XV  jours,  comme  appert  par  ledit  maiideuieiit,  lxu  fr.  el  demi. 

Au  Torl  d'Orglandes,  pour  les  gaiges  de  li,  v  hommes  darmes  el 
ï  archiers  en  sa  compaiguie,  commencans  xix»  jour  davril  et  au  pris 
dessus  dit,  comnïe  appert  par  le  dessus  dit  mandemcDt  et  rooulic, 
LXJtii  fr.  etdeuïi. 

A  Mesâire  Jehan  Tesson,  pour  les  gaiges  de  li,  vi  hommes  darmes 
et  un  archicr  en  sa  eouipaignie,  commencans  xxir  jour  davril  au  pris 
dessusdit,  eorame  appert  par  ledit  mandement.  Lin  fr,  et  demi. 
I  A  McMire Gyy  de  Gauville ,  pour  les  gaiges  de  li,  xi  hommes  darmes 
i»n  sa  compaignic  par  ledit  temps,  cest  assavoir  putir  Ifdjl  Messire 
Guy  XL  fr.  et  pour  ehasiun  homme  darmes  xv  frans,  vauit  loul,  comme 
^appert  par  ledit  mandement,  ix"xvii  fr,  ai  demi. 

Au  Bourl  de  Brctot,  pour  les  gaiges  de  li,  vii  hommes  darmes  en 
sa  compaiguie  par  ledit  temps ,  cest  assavoir  pour  Mit  Bourt  xi  fr.^ 
pour  chascun  homme  darmes  de  sa  compaiguie  xv  fr.,  vauU  tout, 
comme  appert  par  ledit  mandement,  vi"v  frans, 

A  V  hommes  darmes  Ga&coings,  pour  leurs  g;iiges  commencans 
Ev«  jour  davril ,  à  chascun  \v  trau s,  valent ,  comme  appert  par  bdit 
mauderaent,  lxx  frans. 

A  Jehan  Casnel,  pour  h,  vi  etiarpenticrs ,  vi  maçons,  u  cm-diers, 
pour  gouverner  les  iî  engins  i|ui  furenl  pnrtez  au  siège  d'ArdudtviUe, 
eoinme  appert  par  ledit  mandement,  x  frans. 

A  Ferrando  d'Ayenz,  pour  ses  despens  faiz  h  Car^ntcn  puis  le 
rviii»  jour  davnl  juscfucs  au  xxic  jour  dudit  mois,  quil  fu  là  pour 


FBKWMT  la  mmsMTt  des  ren»  dûmes  et  artlneK  mis  sas  pour  résister 
cTiHitre  les  AnrWi  estant  pij^xr  kjrs  en  Coâtentin ,  coomie  appert  par 
kdit  mu^iemeatr  n  fr.  et  demi. 

A  PerrûKt  Ma^zdetine,  pi>or  ses  despens  alaot  à  PSuis  par  le  com- 
mandemeiii  de  Xonseifneor.  comme  appert  par  ledit  mandement. 

Pour  despens  de  plosears  inrilés  de  Ihostel  de  MoœeigDear  Cûz  à 
Carenten  en  Tenant  de  GarraT  i  Cherebourg,  comme  appert  psr  ledit 
roonlle  et  mandement,  t  fir.  et  demi. 

A  Messire  Gaa^ain  de  Tollefast,  par  mandement  de  MooseigBeiiT 
donné  ix*  jour  de  jailiet  CCCLXI ,  a^ec  on  antre  mandement  précè- 
dent et  qaittance  dodit  Messire  Gau^n,  sor  ee  qoi  deo  li  povoit 
esire  poar  les  gaiges  de  li ,  m  hommes  darmes  et  n  archiers  en  sa 
eompaignie  pour  un  mois,  xxru  fr.  et  demi. 
Somme  y  xti<^lii  fr.  et  f«  escos. 

(F*  ##i.';  De5I£rs  poiés  à  plosears  personnes,  tant  pour  le 
vuidement  et  abatement  de  plosears  villes  et  forteresses 
eslanz  en  la  terre  de  Monseigneor  et  ailleors ,  qae  tenoient 
les  annemis  du  royalme,  comme  à  plosears  Angloîi  et 
antres  par  manière  de  raencon  et  de  composition  poor 
tenir  aocones  parties  du  paiz  de  Monseigneur  paisible, 
senz  lî  porter  ne  faire  goerre,  et  pour  aacons  restes  de 
raencons  à  eulz  deuz. 

A  Mcssire  Guillaume  de  NVidesore  et  Messire  Bernart  BrocaS;  che- 
valiers angloiz,  cappitaines  de  Bareffleu,  sur  la  finance  à  oulz  oltroiée 
|)ar  les  gens  de  Monseigneur  pour  vuider  et  rendre  le  fort  de  Bareffleu 
tenu  par  eulz,  fu  poié  par  Girard  de  Creppon,  viconte  de  Valloignes, 
comme  ap[)ert  par  quittance  desdis  chevaliei^  seellée  de  leurs  seaulx, 
du  premier  jour  daoust  CCCLXI ,  et  dont  ledit  viconte  a  fait  et  rendu 
recepte  à  Messeigncurs  des  comptes  ou  mois  de  janvier  CCCLXVII, 
pour  ycelui  fort  vuider,  de  xvii**iiriiii»*i  royal  demi  i  tiers  n  s.  x  d. 
rendus  en  recepte  ci  devant  en  ce  present  compte,  et  pour  ce  ci  prins 
le  poiement  fait  aus  dessus  dis,  ne  plus  tost  ne  le  peusse  avoir  fait 
pour  ce  que  ledit  de  Crepon  en  attendi  à  compter  jusques  au  dessus 
dit  mois,  pour  ce  vi**  royaulx. 

Aus  dessus  dis  chevaliers,  pour  le  parpoieroent  de  la  somme  qui 
deue  leur  estoit  à  cause  du  vuidement  de  Bareffleu,  par  quittance 
deulz  contenant  vi»«  royaulx,  desquielx  est  à  déduire  v^  royaulx  pour 
lahhc  de  Gherebourg,  auquel  les  dis  Angloiz  les  vouloient  lessier  en 
don  et  lequel  ne  les  voult  prendre,  mais  les  lessa  au  prouffil  de  Mon- 


\Tf  et  LX  royaulx  que  Monseigneur  gaen^e  sur  les  vifrâly 
demeure  qui  poié  leur  fu  par  leur  quittance  de  le  xi*  jour  daouBl 
CCCLXI,  v>'iiii^ïL  royaulx. 

A  iMessire  Jelian  Stokes,  cappitaine  de  S^  Sauveur,  pour  Messire 
Jehan  Chandos^  seigneur  dicelui  lieu^  sur  la  comp^ositian  faiute  audit 
Chandos  des  arrérages  des  raencons,  ouvraigcs^  [M)ynes,  drolz,  vivres 
el  autres  choses  à  eulz  deuez  es  parties  du  païz  de  Monseigneur,  d» 
lempB  de  Mesiiire  Thumas  de  Hollande,  pour  lors  gouverneur  des  An- 
gloiz  ou  païz  de  Costeiilin ,  pour  laquelle  composition  fu  levé  en  la 
vicunté  de  Valloignes  vi*»vn'^Lv  rtiyauli ,  rendus  en  receple  ci  devant 
en  ce  présent  compte,  et  pour  ce  ci  prins  en  despence  ce  qui  poié  fu 
audit  Stokes  pour  ledit  Chandos,  par  sa  quittance  du  xxix' jour  doc- 
tobre  CCCLXI,  pour  le  terme  de  St  Mirhel  oudit  an,  un**  royaulx. 

A  Hohert  Stokes,  ou  nom  dudit  McEsire  Jehan  Stokes,  sur  ce  qui  ti 
«fsluit  deu  de  la  dessus  dicte  composition,  par  inandeutenl  île  Monsei- 
gneur Messire  Philippe  de  Nnvarre  donné  un"  jour  de  février  CCCLXI, 
ri*^  royaulï. 

Audit  Messire  Jehan  Stokes,  pour  xv  perques  de  mur  à  li  acordées 
par  certaines  parroisscs  du  paiz  de  Costentin  pour  la  réparation  dudit 
fart  de  S^  Sauveur,  par  composition  faîcte  avec  ledit  Messire  Jehan  par 
les  gens  de  Monseigneur,  pour  chascune  perque  \l  royauU,  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  du  xt*  jour  de  septembre 
CC€LXl  et  qiiitt;*nce  dudit  cappitaine,  el  dont  il  est  rendu  ci  devajit 
certaine  somme,  cest  assiivoir  vi^  roiaux,  levée  sur  le  paiz,  rcceue  par 
Girard  de  Creppon,  viconte  de  Valloi^nes,  el  pour  ce  prins  cy  en  des- 
pense  partie  de  ce  qui  poié  en  a  esté,  pour  ce  vi'^  royaulx. 

A  Emoii  Folchauf,  escuicr  Angloiz,  cappitaine  du  fort  de  Graflarl, 
auquel  fu  promis  pour  le  vuidemeni  dicelni  fort,  affin  quil  sen  parti- 
sist*  II"  cscus,  et  pour  pluseurs  dcspens  faiz  fiar  les  gens  de  Monsei- 
gneur en  pliiseure  lieux  et  en  pluseurs  journées  en  faisant  le  Iraitié 
dicclui  vuideraent,  si  comme  il  appert  par  les  parties  conteniitis  en  un 
rooulle  signé  de  la  niaio  Messire  Jaques  Froissart,  parmi  lequel  le 
naandemcnt  de  Monseigneur  labhé  de  Cherebi^urg  est  annieïé,  qui  fu 
donné  derrain  jour  de  décembre  CCCLXI,  qui  les  dictes  parties  veriflia 
et  lesmoigna  avoir  esté  einsi  faictes  et  poiées,  cest  assavoir  pour  le 
vuidemcnt  dicelni  fort  ii"  escus  et  pour  la  dicte  despense  vi"  royrtulx 
demi  i  quart  et  i  d. 

A  Messire  Jehan  Chandos,  viconte  de  Si  Sauveur,  sur  la  somme  à  li 
oUroièe  à  cause  des  restes  deuz  aus  Angloiz  de  Si  Sauveur  du  temps 
de  Messire  Thomas  de  Hollande,  fu  poié  par  Girard  de  Creppon ,  pour 
lors  viconte  de  Valloignes,  de  certaine  recepte  levée  sur  le  païz,  dont 
il  csl  rendu  en  recepte  en  ce  présent  compte  ci  devant  vi^vii^lv  royaulx, 
par  quittance  dudit  Messin?  Jehan  Ctiandos  donnée  xvii*  jour  doctobre 
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CCCLXU^  iiij>'HXin  royaulz  en  une  partiei  el  a  Mesaîre  Jehan  S4ûko, 
cuppilaioe  de  S^  Sauveur^  pour  el  ou  nom  dudît  Messire  Jehan  Chan- 
dos,  en  une  partie  par  sa  quittance  du  v*  jour  de  deceinbn;  QXLXil, 
xvn<^Lxvn  rayauU,  fuiit  ci-s  parlits  v^vm^  ruyauli. 

A  Messire  Olivier  de  Mauny,  sur  eerlain  reste  à  li  deo  pour  k  d«^ 
rain  vuideracnt  de  *,arcntcn  par  eerlain  Iraitiè  fait  à  li  jjar  Manseignettr 
Messire  t.uys  de  Navarre ,  frère  et  lieutenant  de  Monseigneur^  en  tao 
CCCLXV,  fu  poié  par  Girard  de  Creppon,  pour  lors  viconte  de  Vilioi- 
gnes^parla  main  de  Guilluuuie  Parva^tcl^  son  lieutenant  en  cène 
partie,  par  commandement  et  ordenance  de  labbé  de  Chère boaii^, st 
comme  il  appert  par  mandement  dudil  abbé  et  Messire  Jehan  de  Tilli. 
lieutenant  dudit  Monseigueur  Messire  Loys,  donné  iv"  jour  de  feiner 
CCCIJlV,  aûneié  parmi  un  rooulle  ouquel  sont  eonteuues  plosean 
autres  parties  poiées  pour  ycelui  traitié,  cesl  assaToir  audit  Mcsâiri' 
Olivier  el  autres  pour  lui  iii'*ciiu**xvni  fr.,  cl  en  pluseurs  autres  par- 
lies  contfioues  oudit  rooulle  par  commandement  et  ordenance  • 
abbé  comme  dessus,  les  parties  escriptes  en  laffin  de  ce  pi-/ 
ODOiple^  ïvnï*"xïxv  fr.  i  tiers  et  vi  d.,  pour  ïesquelles  parties  fu  le^^ 
en  la  viconté  de  Valloignes  v»'vm"^Mi  fr.  el  demi^  et  rendus  en  rcceplr 
en  ce  pre?.ent  cumple  ci  devant,  pour  ce  que  ou  précèdent  compte  àe 
ctstut  lien  est  l'ait  aucune  recepte  ne  mise,  ne  ne  j" 
puur  ee  que  le  viconte  a  fait  compte  dieclles  parties  à  A 

mois font  ensemble  ces  parties  poiées,  cammc  appert  par  le 

dessus  dit  rooulle  et  mandement,  v"xxjîiit  fr,  i  Licrs  el  vi  d.  (•) 

A  Hnehequin  Vuiltonne,  An^^ltriK,  et  Jehan  Cokinggue,  cappitaitie  de 
St  Sauveur,  sur  la  soïume  de  v»  fr.  qui  leur  furent  promis  jwier  pour 
le  terme  de  la  Cliandeleiir  CCLLXIX,  pour  certain  trailie  sur  ce  fut 
avecques  eulz  par  les  gens  de  Monseigneur  pour  tenir  le  paiz  de  ion- 
seif^neur  paisible  el  en  seurlc,  cest  assavoir  les  vicontc^s  de  Vallorgneê. 
Carenlen,  Constances,  Avrenches  et  Mortaing,  par  quitlauce  àuèt 
Hochequin  du  xv  jour  de  ilecembre  CCCLXIXj  u^xr  fraos.  Item  p»r 
«ne  autre  quittance  de  lui  dieelui  xv*' jour  de  décembre,  viii"  firau» 
Item  cîus  dessus  dis  Cokin^^ue  et  Ililictonne,  par  le^ir  quittance  <1« 
permltime  jour  de  janvier  CCCLXIX,  ji»  frans.  Aus  dessus  dis,  par  le«f 
quittance  du  au*  jour  de  février  CCCLXIX,  vi*=  fr.  Audit  Hochequin t 
par  sa  quittance  du  v«  jour  dieelui  mois  de  février,  nu*'  fr.  A  Femnilt^ 
d'Ayenx,  pour  el  ou  nom  des  dessus  dis,  et  par  mandement  de  Mon* 
seigneur  donné  xx\i<^  jour  de  juing  CCGLXX,  et  p;ir  quittancj^  dudil 
Ferrandt»,  cest  iissavoir  pour  la  raencon  de  Adan  Fgi'egate,  priionitier 
de  Michelco  DaLhis,  vi«=xf.  fr.  el  pour  \ii  raencon  de  Petit  Bouletoni^f- 
prisonnier  de  Domirtguel,  h^l  frans»  lesquielx  furent  délivrez  parie 


(i)  HtLyè  CT,  quar  il  se  r^firrril  iiilkiir». 
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\é  de  leurs  raencons  einsi  poiées»  fout  toutes  ces  parties  easeiubte 
ïiax  fi-aiis. 

A  Thomas  Calrtlonne,  GitillauTue  HUlelonne,  Guieffroi  Yalleloane, 
Messire  RL»bert  Mitou  ai  Henri  ïk'mt ,  cii[i[)itaincs  de^  jjens  des  com- 
|KiigtJes,  sur  la  somme  de  xii*  fr.  à  culz  promis  et  auordez  ]»oier  par 
^certain  Iraitié  fait  avewjues  eulz  par  les  gens  de  Mouscigneur  pour 
lenir  paisible  et  en  Sf^urté  les  vicontés  de  Valloij,'nes  el  de  Careijten, 
de  la  S*  Jean  Baptiste  CCCI.XX  jusqiiesà  la  S*  Micîjel  proychaineensui- 
Wu,  fui  poiéj  pr  leurs  quittances  du  xii*  jour  de  juillet  CCCLXX^ 
^j*  fr.  A  Thomas  Calrctonne,  cappitaine  de  S'  Sauveur,  pour  li  et 
^Bessus  nommez,  par  sa  quittance  en  ii  parlies  baillée  à  Mes«ire 
Bflyde  Gauvjlle,  pour  ii  Angioix  qui  esloient  ses  prison niers,  et  par 
mandemeul  de  Monseigneur  du  xxs'"  jour  de  jtiiliet  CCCLXX,  ii**ix  fr. 
Audit  Caire  ton  ne,  par  la  main  de  Henri  des  Loges,  pour  cause  de  la 
Taencon  de  Guillaume  Holt,  AngloiïL  prisonnier  dudit  Henri ^  par  sa 
l^uitUnce  du  m'  jour  de  juillet  dessusdit,  c  fr.  Audit  Calretonne, 
itkBl  pour  Ir  que  poor  tos  les  dessusdis,  par  sa  quittance  du  xxv  jour 
daoust  CCCLXX,  mil  fr.  Audit  CatreUmne,  pour  li  et  pour  les  dessus- 
'dis,  comme  leur  procureur  et  atlounié,  pai'  sa  quittance  du  xv*  jour 
ile  septembre  CCCLXX,  avec  coppie  de  la  dicte  procuration  des  dessus 
nommez  xvni^iin"  fr.  Audil  Calretonne,  pour  li  et  les  dessus  dis,  par 
M  quittance  du  vn*  jour  doctobn^  CCCLXX  ^  auuiexée  avec  coppie  de 
^Itt  procuration,  un''  fr.  Audit  Calretonne,  laut  pour  li  comme  les  des- 
"SUs  nommez ,  par  sa  quittance  du  ïv<^  jour  doctobre  CCCI-XX,  et  les- 
qnieli  furent  t^adlez  â  Marco  de  S*  Vincent  pour  une  haquenêe  que 
ftvi/it  acliatée  de  lui  ledit  Calretonne,  nir^*fr.  Audit  Calretonne,  ou 
'Doni  que  des>u8,  par  sa  quitlauce  du  xvii*  jour  dicelui  mois  doctobre, 
fri*^  fr*  Audit  Calretonne,  es  noms  que  dessus,  par  sa  quittance  du 
kiv»  jour  dicelui  mois,  nn^^iiu  fr.  Font  ces  parties  ensemble  xi'^y^iii" 
feims. 

^K  Messire  Guillaume  aus  Espaulles»  pour  certain  Iraitié  h  li  fait 
PVies  gens  de  Monseiy:neur  pour,  vuider  et  partir  du  Pont  d'Ouve 
^uîl  avoit  longuement  tenu  contre  Monseigneur,  mil  fr.,  el  pour  les 
gaiges  de  pluseurs  gens  darmes  et  ardiiers  qui  furent  au  YUtdemenl 
du  fort  du  Hou  me,  si  coomie  tout  ee  appert  par  un  rooulle  ,  les  parties 
punlennes  en  ycelui,  parmi  lequel  eï^t  amiieïé  le  mandement  de  Mon- 
seigneur d'Avrenchês  et  labbé  de  Cherebourg,  conseillei-s  de  Monsei- 
gneur, donné  x*jour  de  mars  CCCLXVl,  ii*^Lvn  fr.  ii  s.,  toutes  Ics- 
guèlles  parties  furent  poices  par  Girard  de  Creppon,  viconte  de 
%''alloignes,  de  la  sotume  de  it^'vr  xviii  fn  levez  sur  le  paîz  par  manière 
de  aide,  receuz  par  ledit  viconte  et  rcnduz  en  recepte  en  ce  présent 
compte  ey  devanl,  et  pour  ce  parlie  de  la  despense  prinse  cy  qui  se 
[F"  êlS)  monte  par  les  parties  dessus  dictes  ii**viî"ïvîi  fr.  li  s.  t. 
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Pour  messaiges  envoies  par  le  dessusdit  viconte  sur  le  fait  du  Tui- 
dement  de  la  Rochelle  et  pour  pluseurs  artilleries  faites  tant  pour  ledit 
fort  comme  pour  Valloignes,  le  Pont  d'Ouve  et  Beuzeville ,  les  parties 
en  un  rooulle  à  moy  envoie  par  Messeigneurs  des  comptes^  pour  tout 
Lxiii  escus  I  quart  un  s.  Vî  d. 

A  Thomas  Cathretonne,  cappitaine  de  St  Sauveur^  pour  les  saoCs 
conduis  des  villes  et  parroisses  des  vicontés  de  Valloignes  et  Carenten, 
comme  appert  par  sa  quittance  du  iiii*  jour  daoust  CGCLXX ,  et  dont 
il  est  rendu  en  recepte  cy  devant  certaine  somme,  oultre  la  composi- 
tion faicte  aux  Angloiz,  pour  ce  n^  frans. 

Audit  Cathretonne,  qui  pour  li  et  les  dessus  dis  furent  baillés,  par 
mandement  de  Monseigneur^  du  derrain  jour  de  juing  CXXLXX,  à 
Jehan  Bezain,  mestre  de  son  escurie,  pour  la  raencon  de  Petrequio 
de  Pruce,  son  prisonnier,  et  par  quittance  du  v<^  jour  de  septembre 
ensuivant,  ii^  fr.  Audit  Cathretonne,  par  mandement  de  Monseigneiir 
donné  xxv<^  jour  de  septembre  GCCLXX  et  par  sa  quittance  du  xi*  jour 
daoust  précèdent,  vi'*  frans,  font  ces  parties  iii^lxx  frans. 

A  maistre  Guillaume  Duboys,  pour  lors  bailli  de  Beaumontet  de 
Pontaudemer  et  commissaire  de  par  Monseigneur  Messire  I^ilippe  de 
Navarre,  frère  et  lieutenant  de  Monseigneur,  sur  le  fait  et  vuidement 
du  fort  de  Gormeilles,  fut  baillé  par  Jehan  Lefranc,  viconte  d*Orbee, 
pour  le  vuidement  dicellui,  par  sa  cedulle  du  viii*  jour  de  deœmbre 
CCCLXH  et  veriffiée  au  dos  de  Messeigneurs  des  comptes,  qui  me 
mandent  le  contenu  au  blanc  déduire  audit  viconte  et  semblablement 
tout  ce  qui  me  apparoit  avoir  esté  baillé  audit  bailli  et  maistre  Pierre 
Dutertre  pour  la  dessus  dicte  cause,  pour  ce  xiiii'^  frans  (<). 

A  maistre  Pierre  Dutertre,  pour  la  dessus  dicte  cause  et  par  ledit 
.viconte,  par  sa  lettre  donnée  xxviiie  jour  doctobre  CCCLXII,  c  frans. 

Audit  mestre  Guillaume  Duboiz,  pour  lors  bailli  de  Beaumont,  qui 
baillez  li  furent  par  Jehan  des  Ylles,  pour  lors  viconte  de  Gonstances, 
des  deniers  receuz  de  la  finance  faicte  par  les  gens  de  Monseigneur 
aus  Angloiz  de  S^  Sauveur,  par  sa  quittance  donnée  sous  sou  seel 
et  à  greigneur  confirmation  sous  le  seel  du  cappitaine  de  Gavray,  le 
ve  jour  de  janvier  CCCLXII ,  et  aussi  par  commandement  de  labbé  de 
Cherebourg,  comme  appert  par  ses  lettres  données  xviii®  jour  de  may 
GCCLXVIl,  contenant  ledit  abbé  estre  recolant  et  recordant  dudil 
commandement ,  et  que  ce  esloit  et  fu  pour  la  délivrance  de  Messire 
Sauvage  de  Pommereul  et  autres  gens  de  mon  dit  seigneur,  qui  estoienl 


(I)  Assavoir  envers  rui  ces  deniers  oni  lenu  lieu  à  Monsei^rneur  et  quil  appere  de* 
quittances  et  recogiioiscances. 
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oslaiges  à  Ponlorson  pour  la  délivrance  du  fort  de  CorraeiUeg,  pour 
ce  inn«  royauîï. 

Somme,  xin*'iï*'Lt  roynui  m  qiiars  i  d.,  n**Liiii  escui  i  quart 
et  un  s,  VI  d,  et xit*vrr*=LïviT  fr,  et  us. 


(F»  l^^OFOBTiFFiCATroNS  et  OEDTRES  faîlcs  en  aucuns  des  chas- 
teauk  de  Monseigneur,  et  gaiges  que  prennent  certaines 
personnes,  tant  pour  garder  les  garnisons  eslanz  es  diz 
chasteaulx  comme  pour  noaislres  de  oeuvres  et  artilleurs 
ordenez  ad  ce. 

A  Thoinas  le  Guerrier,  receveur  des  rerenues  de  !a  fortjffication  de 
Carenlenjfut  baillé  jiar  commandement  et  ordenance  de  Monseigneur 
tfAvrenches  et  Ferrando  d'Ayenz,  lieutemins  de  Monseigneur  le  <Japlal, 
donné  i*  juur  davril  CCÇLXVI^  do  la  revenue  que  par  avant  sou  toit  avoir 
îc  cappitaiue  de  Carenler»  pour  taire  son  guait  ou  chastel  ûuûii  lieu,  par 
laquelle  il  prenoit  pour  raois  x\i  fr,,  pour  ee  fu  bailïié  audit  Guerrier, 
depuis  le  l' jour  davri!  dessusdit  jusques  au  premier  j**ur  de  septembre 
ensuivant  y  qui  [ont  ini  mois  et  les  h  pars  duu  mois^  par  quittance 
dudit  Guerrier  du  %%"  jour  doetobre  LCCLXVI ,  et  dont  il  a  à  rendre 
compte,  Lvi  fr.  Audit  Guerrier,  par  mandcmenl  des  dessus  dis  lîctite- 
nans  donné  v"  jour  de  juing  CCCLXVIJ  et  par  sa  quittance  du  iivii* 
jour  de  juvllct  ensuivant,  c  Irans,  Font  ces  parties  clvi  frans  (I)» 

A  Jehan  le  Hoy,  receveur  des  deniers  pour  la  forlinication  de  la  dicte 
vilk  de  Garcnten  après  ledit  Guerrierj  par  mandement  de  Monseigneur 
d'Avrenchesj  labbt;  de  Giierebourj^'  et  Guillaume  Dourdcn,  bailli  de 
Costeutinj  donné  viu'^  jour  de  juillet  CCCLVlll,  la  copt>ie  rendue  à 
court,  et  par  quittance  dudit  Jeban  du  xti*  jour  doclolire  lan  LXVIIj, 
fu  baillé  pour  le  fortilïiement  de  la  dicte  ville  de  Careuten,  que  les 
dessus  dis  ordenerent  prendre  une  fois  sur  la  revenue  de  Valloigncs, 
pour  ce  que  îa  dicte  vitle  de  Garcnttn  esloit  eJi  peni,  et  es^toit  chose 
tieiHtessaire  ycelle  fortiflier  et  clorre,  pour  ce  vi'*  frani*. 

A  iacotin  de  liai^^neux^  eappilame  de  Beniay,  par  mandement  de 
Messeigneui^s  les  lieuteiians  de  Monseigneur  donné  xvin*  jonr  de  juing 
COXXIX  et  par  u  quitLinces  dudit  cappittiirje,  quî  bailliés  li  furent 
pour  eniidoier  en  la  pedeeliôn  ou  fortifficalion  de  la  tour  de  Bernay, 
l^xv  frans. 

A  Thomas  Maopetii  Vaiiel,  maistre  des  oeuvres  du  fort  de  Valloignes, 
paur  distribuer  tant  à  li  que  k  pluseurs  autres  ehari>entierâ  en  sa 


(f)  Mémoire  de  fiiire  venir  Cf>fnpUT  rmu  >[iji  oat  rcci»u  cc^  gneis  et  le# 
pour  le»  euvrttB, 


u  —  i  et  eiUiù  âc7  k  îfci  1^  ^xsvKs.  àaemt  thï*  jpar  et  msj 
CGOJUHI.  et  sar  j^crs»  dË§  Mks  âft  ejfiâal  ée  Sûasâ^naff, cest 

UJXXm  et  iàMiat  k:  r:*  /xr  et  mxj  fcia  UDIfl.  et  quittaBee  àM 
Baétre  «W  c^nrvTvs.  t  esexs  de  Jckai   I  . 

A  GaiSmoK  Choçf^ju  çfAir  xm  kMiiKaab  ée  chun  ws  fior  fi  «dit 
fort  ^ior  lédiffi»  dieeM.  o]«iBe  tfftfi  ftr  ■iiiiéfinef  éoM Qn^ 
hnmt  Awut  ix*  par  et  bbj  aXUUIU  a  qwttaaœ  dadit  CkoffîB, 
X  royaoliy  iialeDt  x:  eseos  de  lefaan. 

A Thomais  Damet*  ^jor  tu**  es  de  chesoe  prîns  de  lui,  tant  poor  h 
rcffonlMMB  dodict  fort  de  %  alkHgnes  que  poor  li  lastide  de  Bnse- 
Tille,  eoDiDe  appert  par  mandeBent  de  BowcifCT  doosé  xm*  joir 
de  naj  OXLXIIU  a  quittance  dodit  DuMt,  xn  L  momioie  coanit, 
eot  asfaToir  xxnu  s.  pouri  cks  de  J^an,  laleni  xrn  esnv  et  doH. 

A  ploieur»  cbarpentiers,  pour  lûre  cetlaiiis  nesnages  on  fort  de 
VaUo^fies  en  la  tour  derers  I^oquet,  cobuk  appert  par  mandenoit 
dodit  Gaillamiie  do  xix*  joor  de  oiaj  CÛCLIIIII,  et  qoi  rorcnt  poia  à 
Robio  d*AaDeTille  pour  Colio  Lestroel,  niaistre  des  dis  cbarpeatef, 
et  qoittance  do  dit  Robio,  uox  s.  n  d. 

A  Robert  Pans,  poor  xixn  dées  achatées  de  loi  poor  le  dit  fart, 
comme  appert  par  mandement  dodit  Goillaome  dooné  xix^joorde 
maj  lan  LXIlli  et  quittance  dodit  Robert,  xxun  s.  t. 

A  Michel  Bedel,  Jebannet  Boolley,  sor  la  somme  de  xvin  rojaolx 
qoi  deuz  leur  estoient  puor  xxiii  touneaolx  de  chaux  aportex  par  cnh 
oudit  chaât^l,  comme  appert  par  mandement  dudit  Guillaume  do 
XXIII*  jour  de  may  ensuivant,  combien  que  la  quittance  soit  de  toute 
la  somme,  xiiii  escus  et  demi 

A  Guillaume  Choppin,  pour  xm  tonneauli  de  chaux  par  li  livrées 
oudit  fort,  par  mandement  dudit  Guillaume  dudit  xxiii*  jour  de  ma; 
et  quittance  dudit  Cboppin,  x  royaulx,  valent  xi  escus  de  Jehan. 

A  Jehan  Mariete,  pour  xxxviii  clées  par  li  aportées  oudit  fort,  comme 
appert  par  mandement  dudit  Guillaume  dudit  ixiii«  jour  de  may  et 
quittance  dudit  Mariete,  xxv  s.  t. 

A  Guillaume  Choppin,  faiseur  de  chaux,  qui  deuz  li  estoient  pour 
xiiii  tonneaulx  et  une  pippc  de  chaux  par  li  livrez  oudit  fort,  comme 
appert  par  mandement  dudit  Guillaume  donné  ii*  jour  de  juiog 
CCCLXIIll  ensuivant  et  quittance  dudit  Choppin,  xii  1.  v  s. 

A  Guillaume  Blanche  et  ii  vallés  en  sa  compaignie,  pour  pluseors 
journées  faictes  par  eulz  oudit  fort,  comme  appert  par  mandement 

(I)  AAfuivoir  8ur  le  compte  G.  le  Cousteur  si!  a  reprins  ceste  partie  en  la  chambre 
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dudit  Ouillaume  des  Moulins  du  x?ï*  jour  de  juing  ensuivant  et  qxiii- 
tatice  dudit  Blancbe^  livii  s. 

A  Jehan  Auber,  ni^islre  des  maçons  dudil  forl^  (ïour  distribuer  à 
plu&eura  maçons  qui  avolenl  ouvré  en  ycelui  par  p î use urs  journées 
plus  à  plaln  contenues  en  une  cedulle  parmi  laquelle  le  mandemenjt 
dudit  Guillaume  est  annieic,  ledit  inandtment  donné  xvi'^  jour  de 
juing^  et  quittance  dudit  Jeban^  xi.xvin  \.  tl  s.  vih  d.  t. 

A  Thomas  Petit  Valiet,  niaislrc  des  oeuvres  dudit  fort,  pour  distri- 
buer à  pluscurs  charpentiers  qui  avoient  ouvré  en  ycelui  par  pluseurs 
journées  plus  à  plain  contenues  en  une  cedulle  parmi  laquelle  le  man- 
dement dudit  Guillaume  est  annieié,  donné  x\i*  jour  de  juing  lan 
LXIItl,  et  quittance  dudit  Thomas,  xlv  L  v  s.  v  d. 
.  A  pluseurs  |)ersonnes  et  pour  pluseurs  choses  par  euii  fuictes  oudit 
[  fort,  plus  à  plain  contenues  en  une  cedulle  parmi  laquelle  le  mande* 
tiienl  dtidil  Guillaume  est  annîexé^  donné  ïxr  jour  de  juing  lan  LXIIII, 
xn  l.  lî  s.  n  d.  t. 

A  roaistre  Estienne  Rcgnault  et  Pcrrin  l^nglois,  fevTcs,  pour  plu- 
seurs forgeures  faieles  par  ctilz  oudit  fort,  comme  appert  par  mande- 
ment dudit  Guillaume  donné  xxin*^  jour  de  juing  et  quittance  des  des- 
susdis^  vni  I.  v  s.  t. 
i^Pour  les  gaiges  de  Guillaume  Charnel,  receveur  des  aides,  dont  ces 
^■iîes  et  poiemens  furent  pour  le  mois  de  may  nit  escus  (4). 
^^A  Jehan  Bernart  de  Gavray,  pour  certaine  quantité  de  pierre  quil 
avoit  achalée  pour  soy  amesnagier,  laquelle  Bohert  Vibet,  pour  lors 
conneslable  rlo  la  dicte  ville  de  Gavray,  fist  prendre  pour  enforcier  la 
dicte  ville,  en  laquelle  il  fiijt  faire  le  couronnement  dune  tour  à  Ja 
porte  devant,  et  dont  ledit  Jehan  navoit  eu  aucune  satisfaction  ne 
poiement,  c<imn»e  il  appert  par  lettres  de  Monseigneur  données  xivn" 
jour  de  novembre  lan  LXXI  cl  par  une  lettre  de  recongnoissance  en 
laquelle  sont  nommez  pluseurs  ti  smoiiigs  qui  Jurèrent  et  déposèrent 
par  leurs  sermens  la  dicte  pierre  avoir  esté  prinse  dudit  Jehan  et 
ycelle  avoir  esté  mise  et  emploiée  en  la  fortiffication  de  la  dicte  ville, 
et  que  pour  lors  elle  po\  oit  bien  valoir  x%\  escus,  pour  ce  fu  poié 

audit  Bcmart,  par  sa  quillance  donnée. xx  frans  (î), 

^Ml  Messire  Guy  de  Gain  i  lie,  cheval  ier,  cap  pi  t  ai  ne  de  Chanibraiz,  qui 

pVBlliés  li  furent  pour  enforcier  et  emparer  la  tour  du  chastcl  de  Cham- 

t>raîz  et  qui  fui'ent  levez  sur  les  demourans  en  la  baronnic  Tîe  Ferieres, 

^la  sergenterie  de  Chambraiz^par  mandement  de  Blonseigneur  donné 


Il  doft  la  lettre  en  «e»  gigoa. 
I  Etjé,  potir  ce  qnîl  est  roftndé  quil  ftoU  pa^è  du  lu  recepie  ordinAtre  pour^  lu 
«lion  iïo  la  rîlle  de  GKvmL 
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xiii«  jour  de  mars   CCCLXIX  et  par  quittance  dudit  Messire  Guy,  et 
lesquielx  sont  cy  devant  rendus  en  recepte,  ii^frans  (4). 

Pour  oeuvres  et  réparations  faictes  ou  fort  de  Bienfaitte,  qui  est  à 
présent  en  la  main  de  Monseigneur,  poiés  par  Jehan  Lefranc,  pour 
lors  viconte  d'Orbec,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur, 
lequel  est  demouré  devers  Messeigneurs  des  comptes,  avec  les  parties 
dicelles  oeuvres,  si  comme  il  le  me  ont  escript,  iii^^lxxvhi  fr.  demi  et 
un  s.  t. 

Pour  edifBer  et  faire  un  comptouer  ou  chastel  de  Valloignes,  lequel 
estoit  neccessaire  pour  le  fait  de  la  recepte  du  lieu,  comme  appert  par 
mandement  de  Monseigneur  donné  iiii«  jour  de  juillet  CCCLXXI, 
XVI  frans. 

[Â  Jehan  de  la  Tour,  qui  baillés  li  furent  pour  faire  les  réparations 
du  chastel  de  Gavray,  par  sa  quittance  du  xxi*  jour  de  mars  CCCLXX, 
dont  il  a  à  rendre  compte,  et  par  vertu  dun  mandement  de  Ferrando 
d*Ayenz,  gouverneur,  etc.,  vi"  frans.  Item  par  une  autre  quittance 
dicelui  jour  de  mars  CCCLXX,  ciiii  fr.  xviii  s.  Font  ces  parties  ii<^x«i  fr. 
xviii  s.  (4). 

A  Jehan  Bemart,  Symon  d'Escourcy  et  pluseurs  autres  bourgoiz  de 
Gavray,  ausquielx  fu  octroyé  pour  la  fortification  et  réparation  de  la 
dicte  ville  de  Gavray  ii  d.  pour  livre  de  toutes  les  impositions  de  la 
viconté  de  Constances,  non  comprins  en  ce  la  ville  de  Constances, 
dont  poiement  leur  a  esté  fait  par  pluseurs  parties,  comme  par  la 
quittance  deulx  appert,  pour  convertir  en  la  repparation  et  fortifica- 
tion dicelle  ville,  ii<^xv  frans.]  (3). 

A  Jehan  Duchemin,  Gieffroy  Bretel  et  pluseurs  autres  l)Ourgoi2  de 
Gavray,  pour  eulz  et  les  communs  et  habitatis  de  la  dicte  ville  pour 
loctroy  des  impositions,  ii  d.  pour  livre,  comme  dessus,  et  après  creu 
ycelluy  don  de  ii  autres  d.  pour  livre,  ainsi  sont  iiii  d.  pour  livre  quil 
prennent  ad  présent  pour  fortiffier  ycelle  ville,  comme  appert  par 
coppie  du  mandement  de  Monseigneur  donné  viii«  jour  de  juillet 
CCCLXX,  et  par  v  quittances  des  dis  bourgoiz,  la  première  donnée 
ii«  jour  daoust  CGCLXVIII  contenant  vii"xiii  fr.  vu  s.,  la  seconde 
donnée  xix*  jour  de  novembre  lan  dessus  dit  contenant  vii**viii  fr. 
un  s  ,  la  m*  donnée  xiiii»  jour  doctobre  CCCLXIX  contenant  xii"xni  1. 
XVI  s.  II  d.,  la  un*  donnée  xi"  jour  davril  lan  dessus  dit,  contenant 
Lxv  fr.  et  la  v«  donnée  xvi«  jour  de  mars  lan  dessus  dit  contenant  cxvi  fr. 

(1)  Mémoire  de  savoir  comment  ces  deniers  ont  esté  couvertiz  es  euvres  dudit  lieu. 

(2)  Mémoire  de  recouvrer  sur  J.  de  la  Tour.  Il  les  reut  en  son  premier  compte  de 
euvres. 

(3)  A  recouvrer  sur  ces  gens  quant  ou  comptera  des  euvres. 
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m  quars  iti  d,,  font  ces  parties,  franc  pour  xi  s.  L  pièce,  viit^xitii  fr. 
II  s,  V  d. 

A  Monseigneur  d*Avrenclies,  qui  baillés  li  furent  pour  lenforceraenl 
du  chastel  de  Renienille  par  Jehan  des  Yllcs^  viconle  de  Cûnstanccë, 
par  quittance  de  mon  dilseigneyr  d'Avrenches  du  i\*  jour  de  juing 
CCCLXVII,  lequel  Manseigncur  d'Avrenches  devoit  prendre  ïl  fr.  par 
(F"  H7)moiSj  par  ordcnuncc  sur  ce  faicte  pour  ledit  enforcemenl,  fut 
poié  par  la  dessus  dkte  quillaucc  pour  le  mois  de  niay  CCCLXVIf, 
n,  frans. 

A  Jehan  Berangierj  charpentier,  pour  appareilUcr  les  tourelles  et 
gncrites  du  chastel  de  Pacy  et  pour  un  millier  et  demi  de  grantlieulle 
achaté  de  Simon  Chauvin ,  u  frans. 

Pour  mises  et  ouvraiges  faii  ou  fort  de  Valloignes  [lar  Raoul  Nicole, 
oommis  à  ce,  depuis  le  premier  jour  de  février  CCCLXVl  jusques  au 
derrain  jour  daoust  CCCLXIX,  et  pour  lesquielx  cwvraiges  et  mises 
faire  fut  levé  sur  le  païz  pluseurs  rcceples  rendues  en  ce  présent 
compte 3  les  imrlies  dicelles  reccptes  et  mises deraourées  en  la  chamhre 
devers  Messeigneyrs ,  si  comme  il  le  me  oui  escript,  pour  ce  pour 
yceuls  ouvraifres,  ni**iiH^nir*VHi  fr.  m  s.  w  d.  ob. 

A  Gauquehn,  pour  xxix*'  de  clou,  que  un  que  autre,  achaté  de  ti 
(lar  Gudbume  Arn.iull,  chaslellain  dT.vr«^ux,  p:*iir  les  oeuvres  dudit 
chastel,  vm  royaulï  m  quars»  valent  vu  fr.  demi  n  s,  vi  d,  p.,  valent 
ui  s.  j  d.  ob. 

Pour  pluseurs  oeuvres  et  rcpparations  que  a  fait  faire  et  poiées  ou 
chastel  d'Rlvreux  riirillaume  Arnault  de  SauK,  chaâtellain  du  lieu,  en 
pluseurs  lieux  où  il  estoil  nécessité,  tant  à  la  tour  ronde,  à  la  chap- 
pelle  dudit  chastel  que  ailleurs,  les  parties  en  un  rooylle  scellé  du 
seel  dudit  chaslellain  et  veriffiées  par  mestre  Ricart  Tardif^  mestm 
des  oeuvres  »  desquelles  parties  Monsei}>neur  a  mande  à  nioy  J.  Cli- 
mence,par  ses  lettres  patentes  données  xii*-  jour  de  janvier  CtXLXIX, 
It  faire  poiemcnt,  qui  se  montent  par  les  dictes  parties  et  qui  poiées 
li  ont  est^i  mrxi.ix  fr.  un  s.  vi  d.,  desqua-lx  li  a  esté  poié,  par  ses 
recongiioissanccs  rendues  à  courte  u'^.ïxvn  fr.  demi  et  ii  d.;  et  du 
reste  qui  se  monte  viti»*xi  fr.  ilemi  iir  s.  ix  d.  le  doit  avoir  poié  Jehan 
fjefranc,  h  présent'  trésorier  (t). 

Pour  réparations  et  oeuvres  faictes  en  la  closlure  de  la  ville  d'Avren- 
ches, cest  assavoir  pour  x  [(erehes  de  mur  ou  envirim  chcu  par  def- 
fâut  de  fondement,  tant  en  matières  fiiîses  en  la  façon  dudit  mur  el 
ailleurs  en  la  closttire  de  la  dicte  ville,  où  il  estoil  neccessitc,  comme 
CM  journées  douvriers,  les  parties  dicelles  oeuvres  devers  Messctgneurs 


(I)  fi&rpaié  p^r  Jehan  Lcfranc,  trésorier  après  Mofi94M^noiir  J.  Climenct',  ea  i 


êm  domptes  f  verlffiées  et  tesiDOigniés  bous  le  seel  de  fiasco  Roi^ 
Cônnestabîe  d*Avrenches  et  lieutenant  de  Messire  Jehan  Ruti, 
frère,  potir  lorf  cappitaine  dudil  iieu,  avecle?  escriptiires  faïctesf 
cau!«e  de  ce  ^  si  comme  par  mes  dessus  dis  seigneurs  des  comptes  i 
esté  escript  et  ceniffié,  paur  cevi<^n  fr.  i  tiers* 

Pour  pluseurs  oeuvres  et  mis^s  faictes  par  Jehan  Margot,  bourgoci 
de  Mortain^,  pour  cause  de  la  fortiffîcation  de  la  barhaquenne  de  îa  hiisâc 
court  du  chastel  de  Morlaing,  par  ou  an  et  demi  commençant  preraier 
jour  djîclobre  CCCLXIV  et  continurlment  ensuivant  jusques  au  derraio 
jour  de  mars  CCCLXX,  pour  les<}uelles  oeuvres  et  roisci»  faire  ledit  îlarpH 
avoil  fait  pluseurs  receptes,  desquelles  il  rendi  compte  à  Messeigneun 
des  comptes,  duquel  compte  la  recepte  se  monta  iiFlkt[  fr.  m  qwm 
iiir  s,  n  d,  et  la  despense  semblable  ment  ne  [dus  ne  moins,  et  par  tinM 
demoura  quille  et  deschargé  ledit  Margot,  si  comme  tout  ce  mes  du 
seigneurs  me  ont  escript  par  leurs  lettres  rendues  à  court ,  et  est  ci 
escript  par  uianierc  de  mémoire  et  non  pour  autre  cause. 

Pour  pluseurs  r>euin"es  faicles  ou  chastel  de  V'alloignes  après  ce  qujj 
fut  recouvre  des  mains  des  anuemis  de  Monseigneur,  par  inii  mon 
cfimmencans  premier  jour  de  décembre  CCCLXlItl  et  conlinuelmeiit 
cnsuivans  jusqucs  au  durrain  jour  de  janvier  CCCLXV,  pour  lesquelles 
oeu\Tcs  fut  rc'^^u  sur  les  subies  du  païz  de  Monseigneur  ivi^^mi  fp. 
1  quart,  renduz  en  ce  présent  compte  ci  devant,  par  le  compte  d<? 
Dant  Guillaume  le  Viandier,  et  les  parties  des  dictes  oeuvres  venes  pur 
Messeigneurs  el  devers  eulz  demourées  en  la  chambre,  si  comioe  ilj 
le  mont  escript,  se  montent  ycelles  oeuvres  n*u*i  1.  jttx  s,  mi  d»  < 
franc  pour  xxx  s.  et  leon  de  Flandres  pour  xn  d.,  qui  valent  à 
iini*'Lxvn[  fr,  moins vui  d.lleties. 

Pour  pluseurs  parties  qui  er»5uivent  cy  après,  lesquelles  ont  éll 
despensêes  es  oeuvres  et  nécessitez  du  chastel  de  Gavray»  comme  I 
viconle  du  lieu  le  tesmoigtm  à  Messeigneurs,  et  desquelles  GuiltaiiK 
le  Marié,  garde  des  garnirons  du  lien,  avoit  esté  charge  en  se 
comptes,  et  pour  ce  par  Misseigncurs  à  moy  mandé  len  deschargicr^  1 
comme   il  appert  par   leurs  lettres  rendues  à  court,  cest  assa^^sir 
XX  pièces  de  fer,  xx\*  de  clou,  ïitvin  poix  de  chanvre,  xv  l.  de  Ûl,  uM  J 
de  suif,  une  botte  de  verjus  et  xiuii  frouiuages.  ^Ê 

Somme,  vnt''5fLvn  fr.  vu  s.  vni  d.,  ix"xvi  escus  v  d.,  fi  pieecf^ 
de  fer,  %x%  milliers  de  clou,  xxviu  poix  de  chanvre,  xr  l  de 
fil,  iF  livres  de  suif,  une  twthe  de  vergus  cl  mm  froa- 
maires. 


(F«  4^8.)  Despenses  pour  garnisons* 

A  Guillaume  Charnel,  <|ui  deu2  U  estoient  pour  un  tonne!  de  vj^ 
prins  de  lui  pour  la  garnison  du  fort  de  Valloignes,  comme 
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par  maiîdemenl  dtj  Monseigneur  labbé  de  Cherebourg ,  conseiJter  de 
Mons<"igncur,  donné  derrain  jour  de  juillet  îan  LXIIir^  avec  une 
vcnffication  du  cappilaiîio  du  liew,  l  (a-afis,  valent,  k  meltrc  un  fr. 
pour  V  escus  de  Jehan,  lui  escus  et  demi  de  Jehan, 

A  Michel  Hervicu  de  VaUoigues,  pour  un  tonoel  de  vin  de  Gascoigne 
qui  avoit  esté  prîns  de  lui  en  lan  CCCLXIIH  pour  la  garnison  du 
chastel  de  Valloignes^  par  Messire  finilLaume  de  U  Haie^  eappitaine 
du  lieUj  du  pris  de  li  royaul&,  It^qu^t  vin  lut  diâtribyé  ans  gens 
darmcs,  archiers,  arballeslriers  et  autres  gens  oudil  fort,  pour  la 
grant  neccessilé  dic^Iui,  le  siège  des  Fraueoiz  estaJil  devant >  comme 
appert  par  lettres  dudil  eappitaine  et  autres  lettres  de  Jehan  Bloville, 
lors  receveur  de  Yalh*ignes,  et  par  manderaenl  de  iMonseigneur  donné 
irui«  jour  de  juillet  CCCLXX,  avec  quillanee  dudit  .Michiel  Hervieu, 
pour  ce  ïLvifi  ïrmis. 

Pour  pluseurs  garnisons  ipii  par  ordeiiance  de  Monseigneur  Mes- 
sire  Philippe  de  Navarre /que  Dieux  ahsoille,  furent  mises  ou  chastel 
de  Garcutcn  par  Martin  l'Ours,  viconte  du  lieu,  avant  la  prinse  diçe- 
Uïi,  qui  le  lu  lan  LXllll,  par  le  compte  qu'il  eu  a  rendy  à  Meseei- 
gneurs,  verilTié  par  Messirc  Jehan  de  Tilii,  chevalier^  eappilaine  du 
lieu  pour  le  temps,  el  compté  [)ar  Mon-stngneur  le  Captai,  lieutenant 
de  Monseigneur,  donne  v*  jour  doctohre  CCCLXVIII.  anniexé  par  ledit 
compte,  qui  le  contenu  diceluî  aproeuvc  et  seu  tient  pour  iufourmé, 
desquelles  garnisons  parliez  furent  despensées  par  le  siège  que  les 
Franco iz  tindrent  devant  ledit  chastel,  et  le  dcmouranl  perdu  quant 
yceluï  fu  rendu,  et  aussi  Messcigneurs  des  comptes  le  me  ont  einsi 
||liript,  lesquelles  garnisons,  oullre  iLvm  l.  xv  s.  que  mes  dis  sei- 
l^eurs  en  ont  detraiz.  montent  vy'nu^M  €ëcu  zi  d.  oh. 

Pour  iF  et  demi  de  pesées  et  pour  ii*^  de  plat  fer  achatées  à  Orliec  à 
Messîrc  Sanson  Beitran ,  prestre,  cl  à  li  poié  par  sa  quittance  du  der- 
rain  jour  davril  (XCLXIX,  xxxui  fr.  m  quars,  et  à  Colin  Germant 
d*Orli€c  p<iur  lameimge  dicelui  d'Orhec  à  Evreux,  par  sa  quittaiiec  du 
xxvue  jour  de  juing  ensuivant,  vu  îi\,  lequel  fer  fut  mis  ou  chastel 
d'Evrtîux  pour  la  garnison  dicelui,  font  ces  parties  \l  fr  m  quars  {i), 
,  A  Cûlart  de  Fresnoy,  qui  haillé  U  fu  penultimc  jour  de  novembre 
ŒCLXIX  pour  faire  faire  husche  f^our  la  garnison  du  chastel  d'Evreui 
el  pour  la  venue  de  Munseigneur  qui  illec  devoit  venir,  vi  frans  (î). 

Pour  phi&eurs  oeuvres  et  mises  failes  à  cause  de  certaines  garnisons 
qui  pour  Monseigneur  fiir*}fil  faictes  en  sa  ville  d'Evreuji  depuis  ven- 
(leuges  CCCLXIX,  et  pour  mettre  en  estât  tant  de  menjocres  que  de 
raslA'lliers  et  autres  pluseurs  oeuvres  el  besoignes  en  lo«lel  du  Boc 

P^l  à  roeouvrer  mr  le  ({«rtk  dm  gamiton«. 
'     C^  à  rocotivrcr  (»ur  Icdii  Colârt, 
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:  en  la  dté  d'ETreax ,  ouqoel  Ikosld  partie  éts  ckevaolx  de  Xf»- 
fcignear  forent  à  seioar  depuis  les  dictes  Tendeopes,  oesl  assvoîr 
pour  les  dictes  maiigoeres  tih  fr.  demi  ii  Sw  ti  d.,  pour  les  re|nnlioiis 
dadit  hostd  da  Boc  xi  fr.  lu  qoars  m  s  uu  d.  t.,  oomme  appert  par 
mandefiiefit  de  Moaseifoear  donné  x*  jour  de  maj  GCCIJD,  Coot  ces 
parties  xx  fr.  demi  et  x  d. 

Poor  demi  maj  de  Ué  qui  estoit  de  moj  J.  Climenoe,  denemé  ea 
garnison  ou  cfaa^d  de  Pacy  do  reste  de  nii  mofs  oo  en^iroo  qœ  je 
T  aroie  (ait  mener  et  mettre  do  mien  pour  senrté  dodit  chasIel^conBe 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  d<mné  nii*  jour  de  jaafier 
GC4XXX,  xxxin  s.  p.  poor  sextier,  franc  pour  xm  s.  ti  d.  p.  picce, 
falent  xi  frans. 

Au  chappitre  de  Constances,  que  leur  poia  Jehan  des  Ylles»  nooole 
du  lieu,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  x*  jour  daThlCCCLXXy 
pour  xxf  quartiers  ui  b.  de  froument;  item  pour  xxxnii  quartiers 
daToine;  item  pour  xi  quartiers  m  b.  dorge  et  poor  x  quartiers  de 
fèves;  iesquielx  grains  dessusdis  furent  prins  es  granches  dudit  chap- 
pitre en  Costentin  et  liTrez  à  Raoul  de  Villers  pour  la  garnison  du 
cbastel  de  Cherebourg ,  comme  appert  par  cedulle  du  dessusdit  Raoul 
du  XT«  jour  dudit  mois  daTril ,  et  aTaluées  par  les  parties  contenues 
en  ladicte  cedulle  à  ltii  1.  ii  s.,  franc  pour  xxnii  s.  pièce.  Talent  xl  fr. 
III  quars  et  xii  d.  flebes  (4  ). 

A  Guillaume  le  Marié ,  portier  du  cbastel  de  GaTray  et  garde  des 
garnisons  dicelluj,  qui  baillés  li  furent  par  Jehan  des  Ylles,  Tîoonte  de 
Constances ,  des  rentes  en  grains  appartenans  à  Monseigneur,  rendues 
par  ledit  viconte  au  terme  de  Pasques  CCCLXVll,  comme  appert  pir 
lettre  dudit  Marié  donnée  sous  le  seel  du  bailliage  de  Ville  Dieu  le 
xvie  jour  de  juing  lau  LXVII ,  pour  la  garnison  dudit  chastel,  c  quar- 
tiers de  froument,  pour  quartier  xxxii  s  ,  valent  vm»»  I.,  et  xuiii 
quartiers  davoine,  pour  q*uartier  xxini  s.,  valent  ui  I.  xvi  s  ,  font  en 
somme  ii<=xii  1.  xvi  s.,  franc  pour  ix  s.,  valent  ces  parties  ii*^xii  fr. 
m  quars  et  xii  d. 

Audit  Marié,  qui  bailles  li  furent  par  ledit  viconte  pour  mettre  en 
Ja  garnison  dudit  chastcl,  comme  appert  par  sa  lettre  donnée  sous  le 
sfiel  dudit  Ijailliage  de  Ville  Dieu  le  xviue  jour  de  juing  lan  LXVII, 
XX  boisseaulx  de  poix  et  v  quartiers  de  fèves  à  la  mesure  de  GavTtjy, 
XXXV  fliches  de  lart,  iiii"  l.  de  burre,  xl  boisseaulx  de  sel  et  v*^l.  de 
fer  d'Espaigne  achatez  à  Henierville  par  le  commandement  de  Monsei- 
gneur levesque  d'Avrenches,  qui  cousterent,  tant  en  achat  comme  en 
voiture,  comme  appert  par  sa  lettre,  iiii"xviii  fr.  ii  s. 

(I)  Le  mandement  rendu  en  autre  despense  do8tel,et  à  recouvrer  sur  Raûl  de  Villen» 
par  sa  cedule. 
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Audit  Mariée  qui  iiaillés  li  furent  [mr  ledit  viconlc  par  sa  lettre  de 
recongnoissance  doimce  vnje  join-  de  juillet  CCO.XX,  irii^xix  quar- 
tiers Jii  bùisseaiilx  et  demi  de  froumenL,  luesure  de  Gavray,  pour  la 
garnison  du  chaste!  du  lieu,  et  xuiu  quatiiers  davoine,  lesquiek 
g^rains  a  voient  esté  reccuz  des  receptes  de  Monseiîçneur  à  li  apparte- 
nans  dti  terme  de  Pasques  CCCLXX ,  et  yceulz  aprisagiés  ou  compte 
dudit  viconte  pour  ledit  terme  de  Pasques,  xi  ^,  pour  quartier  de 
froumenl  et  xv  s.  pour  quartier  davoiire,  font  ces  parties  vi"xir  L 
xvii  fl.  VI  d.,  franc  peiur  xx  s.  t. 

Audit  Marié,  pour  mclti'e  en  garnison  oudit  cliastel,  qui  baillés  ti 
furent  par  ledit  viconte,  ini**xviu  quartiers  m  quarthonniers  cl  demi 
de  froumeut  à  la  mt-sure  de  Gavray,  des  revenues  de  !a  dicte  vicunté 
pour  le  teruje  de  Parques  CCCLXVIH,  xxn  s.  pour  quartier,  et  à  ee 
pris  le  rcnt  ledit  viconle  en  son  eomipie  fait  pour  ledit  terme,  valent 
cvrit  K  IX  d.  ob.  Item  lui  quartiers  davoine  dîcclluy  terme,  xvj  s.  vi  d. 
pour  quartier,  vtilenl  xliii  L  xriïi  s.  vi  d.  Hem  vi»*  quartiers  de  frou- 
menl de  la  receple  de  Pasques  CCOl.XIX,  xvj  s*  pour  quartier,  valent 
im"xvi  L,  et  xlhii  qmjrtiers  davoine,  xn  s.  pour  quartier,  valent 
XXV t  I.  VIII  s.,  si  comme  tout  ce  appert  par  recon^^noissance  dudit 
Marié  donnée  xx*  jour  de  mars  CCCLXX^  vatenl  toutes  ces  parties 
ir<^x3Liiii  l.  m  s.  i[i  d.  ob.^  franc  pour  xx  s. 

Audit  Marié  et  pour  la  garnison  dudit  chastel,  comme  appert  par 
sa  rccongaoissancc  donnée  xxi^  jour  de  mars  CCCI^XX,  v  lonncanlx  et 
une  bote  de  giiernascbe,  qui  furent  acbiilez  à  S^  Malo  do  l.ille  ta 
vigdle  de  Noèl  CtXLXIX,  ii'^^xvui  fr.  el  ix  s.  (I), 

Audit  Marié  et  pour  la  garnison  dudit  chastcl,  comme  appcrl  par 
sa  rccongnoissance  donnée  xxi*  jonrdc  mars  CCCLXX,  iiii  lonncaiilx 
de  vin  mis  en  ladicte  garnison  na*  jour  daowsl  CCCLXX  pour  la  venue 
de  Monseigneur.  vii**v  fr.  et  xn  s* 

A  Dant  Richart  le  Resgnalde ,  niestre  des  garnisons  du  chastel  de 
Mortaing,  qui  par  Ricart  de  Nere  Eaiie,  viconte  du  lieu,  li  ont  esté 
batlteeâ  el  livrées,  si  comme  Mcsseigneurs  des  comptes  le  me  ont 
eteript,  et  dont  il  se  est  chargié  en  son  compte,  si  tomme  il  appert 
par  ycelluy  ouquel  il  les  rent  à  4Monseignenr,  lxx  qnailiers  m  b.  el 
demi  de  froumenl,  dont  les  vm  font  le  quartier,  estimez  valoir  en  son 
compte  ordinaire  du  terme  de  Pasqnes  CCCLXiU  k\x  s.  le  quartier, 
franc  jKiur  xx  s,,  valent  cv  l.  ix  s.  un  d,  ob.  item  im**v  quartiers 
vn  b.  davoine,  dont  xiii  font  le  quartier,  valent  Liiin  L  ui  s.  i  d., 
raient  ces  h  parties  vin»*jx  L  iii  s.  v.  d.  ob,  (î). 


(I)  AâMVoSr  m  compte  du  Koryé  «Il  »  rendu  loiitM  ces  p^rUes  el  à  co  prix 
»ûDi  C7  r9priiifo«, 
Cf)  k  rocoufrcf  iur  ledii  Uui  Rk-àrt  ces  p&niti». 
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Audit  Resgnable,  qvi  par  ledit  vicoiite  li  farent  Ihrrés  «n  teme  de 
RMqoes  Un  LXMI  ^  ltx  quartiers  u  b.  et  demi  de  froument  pour  b 
gamisoo  diidit  chastel ,  estimez  ao  dit  terme  n.  s.  le  quartier,  lalent 
▼II"  I.  in  s.  Ti  d. 

Pour  la  garde  et  despense  de  x  pors  gras  acbatez  par  Jehan  Brin, 
reoeTeur  de  Brethoetl,  en  décembre  CXXLXV  de  Drooet  Daperier  pour 
mettre  en  la  garnison  da  chastel  de  Bretneil,  et  qui  fomitgvdei 
▼ifs  par  Tiii  joors  après  ledit  achat,  pour  les  appareiller  et  poor  le  ad 
à  les  saler^  si  comme  Messeigoeurs  des  comptes  le  mont  eacript  d 
œrtiffîé  par  leurs  lettres  données  zviir  jour  daonst  CCCLXXniyCS. 

A  plusenrs  faucheurs  qui  en  kn  UCVl  fauchèrent,  fanèrent  et 
amnllonnerent  xniii  charetées  de  foin  qui  furent  mises  oodit  < 
de  Brethueil  pour  la  garnison  dicelui,  ouqnel  laboor  ils 
par  XXI  jour,  pour  leur  sallaire,  si  comme  par  mes  dessus  dis  aeignean 
ma  esté  escript  et  certifîfié,  et  par  quittance  des  dis  faodienrs,  pov 
ce  XII  frans. 

Pour  les  despens  de  certains  voituriers  foiz  en  achariant  ledit  fois 
audit  chastel ,  si  comme  mes  dessus  dis  seigneurs  le  mont  escript  ptr 
lenrs  dictes  lettres,  ti  frans. 

Pour  Ti  queues  de  TÎn  mises  en  la  dicte  garnison,  achatéespar  Jehn 
Brice,  receyeur  de  Brethueil  et  garde  dicelles  garnisons,  c  fians.  Item 
pour  un  muy  de  blé  achaté  au  Nuefliourg  et  mis  en  la  dicte  ganûsoi, 
xxini  fr.,  et  pour  lamener  du  Nuefbourg  à  Brethueil,  ti  fr.  item  pour 
X  porcs  gras  xx  fr.  Valent  ces  parties,  comme  appert  par  lettres  de 
mes  dessusdis  seigneurs  des  comptes,  cl  francs. 

Audit  Marié  et  pour  la  garnison  dudit  chastel,  comme  appert  par  sa 
recojnioissance  du  xxvii*  jour  de  février  CCQ.XVI,  xliiii  quartiers 
(F°  119)  davoine,  xx  s.  pour  quartier,  valent  iliiii  1.     . 

Audit  Marie,  par  sa  quittance  du  xxiiii«  jour  de  juin  CCCLXVI, 
II  fliches  de  lart. 

Somme,  xvii^lxxvi  fr.  vi  s.  iiii  d.,  viii<^xliii  escus  demi  xi  d. 
ob.,  escu  pour  xx  s.,  et  ii  fliches  de  lart. 

(F°  no.)  Gaiges  daucuns  oflficiers. 

A  Girard  deCreppon,  comme  gardien  du  bailliage  de  Costentin, 
auquel  il  fu  commis  et  establi  à  ycelui  garder  et  gouverner  jusques  à 
ce  que  par  Monseigneur  en  fust  plus  plainement  ordené,  si  comme  par 
lettres  de  Monseigneur  d'Avrenches  et  Ferrando  d'Ayenz,  lieutenans 
de  Monseigneur  le  Captai,  donné  ix«  jour  de  novembre  CCCLXVII 
appert,  |)our  les  gaiges  appartenans  audit  office,  ouquel  il  vaqua  et 
entend i,  comme  il  appert  par  lettres  de  Monseigneur  le  Captai  don- 
nées xxiiio  jour  de   septembre  CCCLXVlll,  depuis   le  ix«  jour  de 
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1, 

novembre  CCa.XVn  jusques  au  terme  de  Pasques  CCCLXVII!,  que 

le  dît  liflice  fu  courais  à  fen  Guillaunie  Dourden,  et  par  ledit  mande- 
meril  de  Monseif^meur  le  Caplal  li  fu  fait  ï>oitfmctis  desgaiges  du  dessus 
dit  temps,  ouquel  espace  de  temps  a  vii"x  jours,  par  la  quittance 
riudit  Girard  du  xuii*  jour  de  janvier  l'an  LXVIII  ensuivant,  vi"iii  I. 
fui  s.  IV  d. 

A  Gyiot  d'Arc>%  hailli  de  Coslenlint  auquel  Monseigneur  ordena 
prendre  et  avoir  pour  les  gaigcs  dudit  office  nr  I.  par  an,  et  en  ouïlrc 
]î  ordena  prendre  chascun  an,  li  estant  bailli,  pour  les  bons  services 
que  il  lï  avoit  faiz  et  aftin  que  uii(  ulx  pouist  smislenir  et  maintenir 
Bon  esUit^  c  L  par  an,  einsi  sunt  un^  1.  par  au,  lesquieh  Mons<îigneur 
voiiloit  quil  preinst  à  tt  termes,  moitié  à  Pasques  et  moitié  à  la  S*  Mi- 
chel, ouilreet  avec  autres  bienfîiis  que  faiz  li  avoit,  si  comme  il  appert 
par  lettres  de  Mouseignetir  données  ïvi"  jour  de  novembre  CCCLXX, 
premier  ternie  commençant  à  la  S*  Michel  CCCLXX,  li  fut  payé  |>ar 
pluseurs  de  ses  quittances  iï**vti  l.  x  s.  (I), 

A  Messirc  Baudouin  de  St  Pol,  lequel  Monseigneur  a  ordené  et  esta- 
bîi  mcslre  de  ses  eaues  et  forests  tant  en  Freinée  comme  en  Norman- 
dit,  au»  gaiges,  prouffi*  et  emolymens  acouslumez,  comme  appert  par 
Be«  ietlres  données  à  Lestoille  xr  jour  de  novembre  GCCLXVH,  les- 
qaiclx  gaiges  par  Monseigneur  le  Gaptal ,  tieutenant  de  Monseigneur, 
ont  esté  et  sont  desdarez  et  par  li  ordené  poier  audit  Messire  Bau- 
douin XVI  fr.  par  cbasenn  mois  jusques  à  et!  que  par  Monseigneur  ou 
par  mon  dit  seigneur  le  Caplal  «n  soit  autrement  ordené,  comme  appert 
pftr  ses  lettres  données  xxii'  jour  de  dééembre  GCCLXVHl,  le^  coppies 
de  toutes  ycelles  letlres  rendiit;s  à  cotirt,  fu  poié  sur  ce  qui  deu  li 
povmt  esti'e  à  cause  de  ses  dis  gaif^es,  depuis  le  xx''  jour  de  novembre 
dîCLXVU  dessus  dit  jusques  au  derrain  jour  de  mais  (XCLXX,  par 
pluseurs  de  ses  quittances,  v*i  fr.  ini  s.  m  d.  (1). 

A  Jehan  de  la  Tour,  maistre  des  oeuvres  du  rhastel  de  Gavray,  pour 
ies  gaiges  ou  provision  de  \  fr,  par  mois  rjuil  prent  par  ordenanc*  de 

Monseigneur,  comme  appert  par  coppic  de  ses  lettres  données. 

lî  fut  poié  par  sa  quillance  donnée  xxr  jour  de  mars  CCCIXX,  depuis 
le  premier  jour  doctobrc  CCCLXVllI  jusques  au  premier  jour  de  jan- 
vier CCGLXX,  onquel  espace  de  temps  a  xivïi  mois,  qui  valent,  k  x  fr. 
pour  mois,  ii*lxx  frans,  desquif^lx  sont  k  rabatre,  que  Monseigneur  print 
par  son  ordenanee  tant  sur  îedil  Jehan  comme  sur  les  autres  gaiges^ 
te  Uei^  de  leurs  gaiges  de  lui  mois,  et  pour  ce  denioura^  qui  audit 


^i^B9Uoii 


ir  que  lea  vicontes  neo  ayent  autres  choses  roprina  en  la  cFiambrc. 
►ir  se  Jclijui  U-franc  aurnh  |K«int  rypn'ns  ces  ii  dnrr&in.^  mois  ck»  fovrtcr  et 
CCdXX,  iiour  ce  quH  sont  éi  ma  temps. 
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VI  I.  de  rcTik  que  ledit  maislie  doit  prendre  aur  Manseigncur  ki 
de  la  dicte  église  et  autres  vi  L  à  cause  d*^  sa  pension,  \\  e^toilJcP 
darreragGs  pour  u  années  passées  du  temps  de  hïun  Durour,  pour 
(ors  quil  estoil  receveur  d*Evreu3t,  xxini  1.  dont  Monseitrnuur  mandgit 
quil  fiist  poiéj  et  pour  ce  poié  IJ  fu  par  sa  quittance  du  samedi  après 
la  my  karesme  lao  CGC. .....  xxitu  1.  qyi  valent  xjlïiii  TraDS.  |l 

A  Messire  Baudouin  de  Beaulo»  par  mandement  de  Monseigneur  d? 
xxiiii*  jour  de  &*^[itemlire  CCCLXIX,  sur  ce  qui  li  povoit  estre  deu  du 
temps  quil  a?oit  dintioure  en  la  compaignie  de  Monseigneur,  tant  i 
cedulle  de  sa  chambre  ans  deniei-s  coumie  autrement,  vi"  frans. 

Au  chappitre  de  Constances^  par  mandement  de  Monseigneur  doo 
xvi«  jour  davriï  lan  LXX,  en  qnoy  mon  dit  seigneur  csloit  tenu  aud 
chappitre  pour  ce  que  dicelui  chappitre  avoil  esté  prins  et  baillé  i 
Jaquet  de  Hue,  chambellan  de  Monseigneur,  pour  convertir  et  distrî 
buer  en  c^  rtaiii  lieu  où  Monseigneur  lavoit  coumandé,  par  quittano 
diidit  chappitre  contenant  greigneur  somme,  donné  le  vendredi  a?ant 
TAscention  tan  LXXI,  lv  frans. 

A  Jehan  Duchemin,  pour  et  ou  nom  de  Messire  Ènstace  d'Aubicli 
court  qui  estoil  tenuz  et  obligez  à  li,  commu  il  appert  par  nt  cedullfli 
dudit  Messire  Eustace,  lune  du  xi«  jour  de  février  et  les  autres 
xxvi*^  jour  dicelui  mois,  et  aussi  pai*  mandement  dudit  Messire  Eustae 
du  xxjiir*' jour  de  mars  ensuivant,  adtvcant  à  Jehan  Courtoii, 
receveurj  pour  le  poicment  faire  audit  Duchemin,  et  aussi,  pour  ce  qa 
la  terre  dudit  Messire  tlustace  est  oit  en  la  main  de  Monseigneur 
donna  m<in  dit  seigneur  ses  lettres  patentes  et  closes  audit  Dnchctouii 
pour  li  faire  son  dit  poiement,  lequel  par  vertu  dicdles  lettres,  qui 
furent  données  xx"  jour  de  février  lan  LXIX,  li  fut  fait,  comme  il 
appcil  par  sa  quittance  du   xiiii*  jour  de  mars  lan  LXX,  Lvni  fr. 

A  Michel  Gonsalliz,  Navarrois,  par  mandement  de  Monseigneur 
donné  vin*  jour  de  juing  CCCLXX,  par  quittance  dudit  Michel  duJ 
mccredi  après  la  S^  Jehan  Baptiste  en  ycelui  an,  lesquielx  It  e^toieiîM 
deuz,  comme  ledit  mandcraeiït  le  contient,  pour  ce  que  poiés  les  aroil 
à  n  eompaignons  qui  a  voient  part  en  la  somme  de  ir  frans  en  que; 
Loppe  de  St  Julian,  le  viconte  de  MorLaing  et  Thomas  de  S*  Gennaiii 
It  estoicnt  obligez  pour  la  rançon  du  eonnestahïe  de  S'  Jaque  de  Bcu 
ron,  laquelle  obligation  Monseigneur  estoit  tenu  poier  |mur  la  delj 
vrance  de  Messire  Jehan  du  Tilleul,  qui  pour  ledit  connestable 
prins  par  marque  en  venant  de  ^'avar^c,  et  laquelle  obligation  led 
Michel  Gonsallis  rendit  à  Monseigneur  par  son  commatidetiient  elco 


(I)  A  recrnivrer  *ur  Monsoifirneur  Eustoci*  qtiant  on  compui  a  lai. 


trainte  senz  en  avoir  aucun  poîement,  si  comme  ledit  mandemeni  le 
conlient.  pour  ce  %v.  frans. 

A  Messire  Jehan  CIjandos,  seigneur  de  S^  Sauveur  le  Viconte,  sur  la 
somme  de  xv^  fraus  à  li  octroiez  et  acordez  par  Eeg  gens  de  Monsei- 
gneur pour  garder  et  tenir  paisibles  les  gens  du  Clos  de  Coetenlinet 
les  detïeiidre  envers  les  gens  des  grans  compaignes  pour  le  temps 
denlre  le  mois  de  juillet  (XCLXVllI  jusques  à  Noël  prouchain  ensuivant^ 
laquelle  somme  lï  devoit  eslre  poiée  à  m  termes,  cest  assavoir  à  la 
S*  Mieliel,  à  la  Toussains  et  k  Noël  lan  dessus  dit  par  égal  purtion,  et 
destjuielx  poié  li  fu,  par  sa  quittance  du  vi*  jour  doctobro  lan  dessus 
dit,  pour  le  terme  de  S'  Micliel  en  jcelui,  par  Jelian  de  Cruppon,  Bis 
et  hoir  de  Girart  de  Creppon,  dune  recepte  qui  se  monte  ivi"v^ixii  fr* 
VI  s.  mi  d.  levez  oudil  païz  et  renduî  en  recepte  en  ce  présent  compte, 
V-  fr. 

A  Jehan  Clukinges,  cappitaine  de  S*  Sauveur  et  pr<jcureur  eo  ceste 
partie  de  Messire  Jehan  (Imidus,  en  déduction  et  acquit  de  la  dessus 
dicte  somme  de  xv»frans,  par  quittance  dudit  Cokinges  du  xxvi*  jour 
de  novembre  CCCLX Vil I,  avec  ci>ppie  de  sa  procuration,  pour  le  terme 
de  la  Toussa ins  oudît  an  ,  v*  fraiis. 

A  Messire  Baudouin  de  St  Pul,  par  mandement  de  labbé  deChen*- 
bour^'  du  li*  jour  de  décembre  CCCLXVIll  et  par  quittance  dudit  Mes- 
sire Bauduuin,  pour  faire  ses  despens  venant  de  Costcntit|à  Evreui 
et  à  Paris  devers  Monseigneur  le  Optai  et  les  gens  de  Monseigneur 
pour  savoir  comme  le  paiz  de  Costenlin  pourroit  demourer  en  bonne 
seurUî  après  ce  que  Messire  Jeban  Chandos  en  avoil  lessié  la  garde, 
VOMI  frans  {\). 

A  Guilleuiiii  d'Aire,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  v  jour 
de  septembre  CCCLXIX  et  par  quittance  dudit  Guilleiuin,  en  déduc- 
tion de  ce  que  Monseigneur  li  povoit  devoir  et  estrc  teim  à  li,  itxvir 
frans  (â), 

A  Guillaume  Bioville,  sergent  darmes  de  Monseigneur,  par  son 
rnaîïdement  donné  x^'xw^  jtmr  doctobre  CCCLXVni  et  par  quittance 
de  lui  donnée  x\^  jour  de  novembre  ensuivant,  qui  deuz  li  estoienl 
de  resite  pour  ses  gaiges  desservis  en  Navarre  josques  au  xvni«  jour 
doclobre  CCCLXVIll,  ce  jour  non  compté,  comme  il  appert  par 
cedulle  de  Messire  Jehan  du  Tilleul ,  clerc  de  chambre  aus  deniers  de 
Monseigneur,  donnée  wn*"  jour  dudit  mois,  xxxv  1.  v  s.,  franc  pour 
%iu  s.  pièce,  valent  tLi  fr.  demi  moins  vi  d.  (3), 

A  Lion  Duval ,  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai  du  ïivui* 


(!)  Ilayé»  quar  il  tu  repriiw  cy  après, 

(9)  U  doit  enAoigner  en  quoi  MoDfl«igDeur  li  estoit  tenu». 

(8)  A  reCMVrvr  «itr  MoiiieiiDcitr  J.  du  Tilleul, 
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jour   de   iiovenibrc  CCCLXVI  el  par  sa  quittance  du  îvie  jour 
tieceiïïhrc  c^nsiiivaiil,  pour  un  prisonnier  que  Monseigneur  ot  ja  ptccr' 
de  li  et  dont  f>ar  ses  ^^ns  fut  composé  à  lî  à  iii*^  frans,  fu  poié  sur  w 
vu  fr.  et  rien/,  plus,  combien  que  la  quittance  dudit  Lyon  contîeag 
c  frans,  pour  ce  vu  frans, 

(F"/tf.)  A  Robert  DubrueiU  V'^^  mandement  de  Monseigneur, 
coppie  rendue  àcouri,  donné  derrain  jour  de  novembre  CCCLXX, 
la  somme  de  xii'^  frans  en  quoy  {lonselgneur  esioit  tenuz  à  li  par  coa 
position  à  11  faicte  par  ses  gens,  tant  pour  la  somme  de  u^  1.  de  rentt 
à  vie  à  li  donnée  par  Monseigneur,  dont  il  esloil  tenuz  à  li  en  gr 
arrérages,  comme  pour  eerlaine  somme  dor  en  quoy  Monseignea 
estoit  tenu^  à  U,  li  fu  poié  sur  ycelle  somme  de  in*^  fr.  qui  li  furea 
aterminez  poier  à  pluseurs  termes,  comme  il  apport  par  les  de 
dictes  lettres  de  Monseigneur,  par  quittance  dudit  floberl  du  xini^ 
jour  daoust  CCCLXXI,  pour  k  terme  eseheu  ou  mois  de  janvier  CCCLXI 
fx  frans  (4). 

A  Mcssire  Atbis  de  Lignieres,  par  mandement  clos  de  Monseigtieu 
d'Avrenches  et  Ferrando  d^Ayenz,  lieulenans  de  Monseigneur 
Captai,  sur  la  somme  de  cm  fr  en  quoy  Monseigneur  estoit  tenus  I 
Messire  Lamoras  de  Lignieres  el  audit  Messire  Athis,  comme  ledM 
mandement  le  cuntienl,  par  quillance  dudit  Messire  Athis  duno 
ïxvn'^  jour  de  ma>  CCCLXVII,  xl  frans. 

A  Mcs&ire  Bicart  de  Royville ,  chevalier,  qui  pour  li,  et  en  deductiod 
de  ce  que  Monseigneur  li  povoit  devoir,  fu  baillé  a  Robert  TrenchanlJ 
bourgoiz  de  Breval,  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai  donn^ 
xxiie  jour  de  septembre  CCCLXVIII,  avec  une  lettre  dudit  M^-ssin 
Ricart  dont  ledit  mandement  fait  mention,  par  laquelle  il  appert  Mif 
Messire  Rieart  devoir  audit  Robert  la  somme  de  lx  fr.  pour  ce  que, 
lorsquil  cstoit  cappitaine  de  Breval  .  il  les  11  avoit  prestes  et.  bailkii, 
et  pour  ce,  par  le  dessus  dit  ojandcmcnt  et  quittance  dudit  Robert  d 
vui«  jour  de  décembre  CCCI.XVlll,  à  li  poiés  et  qui  font  à  déduU 
audit  Mcssire  Bicart  comme  dit  est,  lk  frans  (î). 

Audit  Messire  Richart,  qui  puiez  li  ont  esté  par  u  de  ses  »iuittaiicei 
et  qui  seml)lablement  li  sont  à  déduire  sur  ce  que  Monseigneur  li  doltt"! 
viii"vr  frans* 

A  Pierre  de  Rue^  qui  pour  el  ou  nom  de  Jaquet  de  Rue,  son  frere^j 
Il  furent  baillez  par  mandement  de  Monseigneur,  qui  vaull  quitlance; 
donné  premier  jour  de  mars  CCCLXIX,  en  déduction  de  ce  que  Mon-" 
seigneur  povoit  devoir  audit  Jaquet,  c  frans. 

A  Messire  Rue  Stokes^  par  mandement  de  Monseigneur  donné  itu^ 


^f)  A  rabfttre  ftndh  Monstignciit  Kicait  mr  ce  que  on  li  dnît. 
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jaurdavril  CCCLXIX,  que  li  bailla  niaîstre  Pierre  Dutertre  en  déduc- 
tion lîe  ce  que  Monseigoeur  ti  povoil  devoir^  iii*"  franâ» 

[A  Messire  Baudoin  fie  Beatilo,  par  tnandeiiieiil  de  Monseigneur 
dunou  premier  jour  davi-il  iXCLXIX,  en  déduction  et  acquit  de  œ  en 
(juoY  Monseigneur  povoil  cstrc  tenuz  à  li,  ni'-  frans, 

A  Messire  Ligier  d'Ûrgessin,  par  le  dessuâdit  mandement,  pnur 
semblable  cause  et  par  semblable  manière,  ii»^  IVaus]  (T), 

Au  dessusdit  Messire  Baudouin,en  déduction  de  ce  qui  li  pu  et  estre 
deu  à  cause  de  la  provision  à  li  faiclc  par  Monseigneurj  fn  poié  par 
son  mandemenl  donne  à  Cherbourg  le  xxu^  j«>ur  davril  CCCLXX , 
L  traus. 

Audit  Messire  Baudouin ,  en  déduction  de  ce  que  Monseigneur  li 
pgvoit  devoir,  tant  à  eause  de  cequil  doit  prendre  de  lui  pour  la  garde 
du  chastel  de  Nougent  le  Roy  comme  pour  sa  provision,  fu  poie  par 
mandement  de  Monseigneur  donné  à  Cberebourg  ivo  jour  de  juillet 
C<XLXXj  vi*^x  frauâ. 

Audit  Messire  Baudouin  ^  qui  pour  lui  furent  baillés  à  Clays,  son 
frère,  en  déduction  de  ce  que  Monseigneur  l»  doit,  comme  dessus  est 
dit,  comme  appert  par  ii  de  ses  quittances,  iiii"ï  frans  (3). 

A  Messire  Ligier  d'Orgesïiiii .  par  ui  quittances  de  li  de  juing  et 
de  juillet  IXCLXX,  sur  ce  que  Monseigneur  li  puet  devoir,  iF  frans. 

A  Maîïiol  de  l^uquerel,  que  Monseigneur  li  avoit  promis  rendre  et 
poier  pour  Hochequin  Hillonne,  Angloiz,  auquel  Monseigneur  les 
de  voit  ponr  eerlaine  cause  et  lequel  les  devoit  audit  Mabiot  pour  la 
vendue  duu  coursier  c|ue  il  ot  pieca  de  li,  comme  apport  par  mande- 
ment de  Monseigneur  doimé  à  Cberebourg  xvi*  jour  de  juing  CCCLXX, 
c  Trans, 

A  Guiot  d*Arcy,  naguercs  maistre  descurie  de  Monseigneur  el  ad 
présent  son  bailli  de  Coslentin,  auquel  Monseigtieur  donna  ja  pieca 
c  L  de  rente  à  vie  en  recomîM!nsalion  des  bons  services  que  il  li  avoit 
faiz»  dont  ledit  Ouyot  faisoit  demamle  a  Mouseigneur  de  pluseurs 
arrérages  quil  disoit  à  ti  estre  deuz  du  temps  passé,  et  aussi  pour 

rfluseurs  des|)ens,  de  pers  el  missions  par  li  faiz  ou  service  de  Mon- 
seigneur^ pour  toutes  lesquelles  cboses  dessus  dictes  et  aussi  pour 
toutes  antres  quelconques  pour  tout  le  temps  passé  jusques  au  ivi*jour 
de  novembre  CtXLXVl,  ^Monseigneur  li  ottroya  pour  deraourer  quitte 
envers  li  b«  somme  de  mil  florins^,  comme  il  ap|>ert  par  coppic  des 
lettres  de  Monseigneur  données  a  Pampeiune  wi*  jour  de  novembre 
dessusdïtj  rendues  à  court,  qtii  puent  valoir  vi'lïvi  fr,  n  tiei's,  des- 


(1/  Le  muntlirmcnt  en  ûon»  pour  une  Toi».  Et  soient  Cùê  somiat^j»  r&bfttues  de  ce  qui; 
Moni»*iitsfi«ur  leur  prut  tlovatr, 

ÇS)  R»yé. 

Il 
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quielf  Monseigneur  me  mantJa  t>âr  ses  letlr«*«  cooune  U 
coppie  dicelles  renducâ  k  courte  doanéeg  à  GaTfa3r  xi^i*  jour 
vembre  CCCLXX^  li  faire  et  douoer  assignation  sur  les  eiploit  dud 
bailliage  de  CostentiOj  qui  esloient  escheuz  el  pourroient  escbeoil^ 
jusques  à  plaine  salistaction  dicelie  Bomnic,  et  par  vertu  dicetles  le 
très  li  donnay  mes  assignat  ions  adrecans  aux  vicontes  et  receteuiq 
diceulz  lieux  7  par  lesquielx  li  a  esté  poié,  si  comme  il  appert  par  plu 
seuTS  de  ses  quittances. ...,.,,.  (1  ), 

A  Bernarl  et  Bauduche  Bellenati,  trêves,  sur  et  en  déduction  de  i 
taine  somme  dor^  comme  il  appert  par  lettres  de  Madame  la  Roynequ 
il  ont  devers  euk ,  pour  pluseurs  joyaulx  de  ma  dicte  dame  la  Royne,  q 
de  ta  vo lente  et  mandement  de  Moiiseigucur  furent  ja  pieca  portez  i 
eogaigez  à  Bruges, et  lesquieux  joyaulx  les  dis  frères  avoient  dei^i| 
des  mains  des  marchansàqui  il  avoient  esté  baillés,  et  mis  deve»  < 
pour  les  garder  et  sauver  à  Mon^igneur,  fu  poié  par  ii  lettre  de  qu 
tance  dudit  Brruart;,  lune  du  xvut*  jour  de  septembre  CCCI-X\1l  êf 
lautrc  XX i"  jour  ductubre  ensuivant,  iii«  &ans;  lesquieU  tiennent  lieu 
à  Monseigneur  et  ont  esté  deduii  audit  Bernarl  ou  compte  fait  à  h 
par  leâ  gens  de  Monseigneur  de  la  grosse  somme  à  li  d£ue^  pour 
ni^  frans  (i). 

A  mestre  Pierre  de  Nadik,  phisician  de  Monseigneur,  par  roandi 
ment  de  mon  dit  seigneur  du  u*  jour  de  septembre  CCCLXIX,  en  dij 
duclton  de  ce  que  Monseigneur  li  povoit  devoir  à  cause  de  la  pensio 
quil  prent  sur  li,  c  frans  (3). 

A  Monseigneur  Guillaume,  seigneur  de  GauTille»  cappitaine  d'Of 
bec  j  lequel  par  commandement  et  volenté  de  Monseigneur  le  Capta]j| 
li^^ntenant  de  Monseigneur,  bailla  ut  délivra  i\  mon  dit  seigneur  I 
Captai  la  fille  de  Kicolas  Lemire»  bourgoiz  de  t^aris.  Laquelle  ledi^ 
Gaiiviile  tenoit  liostaige  dudit  Mealas,  qui  pieca  li  avoît  esté  liailU 
prisonnier  de  fey  Jehan  Davy,  pour  laquelle  chose  mon  dit  scigneuJ 
cstiût  leouï  audit  chasti'l lai n  en  la  somme  de  vin^  fr.  que  il  li  proo 
rendre  et  poier,  c^Dnime  appert  par  lettre  de  mon  dit  seigneur  le  Ca^J 
tal ,  et  par  ses  autres  lettres  données  à  Evreux  six*  jour  de  novca 
CCCLW  ma  mandé  faiiti  pùiemcnt  audit  c^ippiltiine  dicelle  sommôi 
qui  poiée  li  a  esté  et  ti  Jtbaii  Halleboiit  pour  li,  comme  appert 
m  quittances,  lune  du  tu'' juur  davril  CCCLXVll,  la  seconde  du  xiiïlJ 
jour  de  février  ensuivant  et  lautixi  du  premier  jour  de  septemb 
CCCLXX,  et  font  ensemble  vitj^  frans. 


(I)  Rftjé,  i{UAT  il  wcti  ejsl  etK^lieu  »uctio  tt'nne  du  temps  de  Mcft§trc  Jeltiui  Clin 
(i)  ASMiyotr  ou  compte  de  J.  Lefranc,  trçsorier»  se  ces  jiic  fr.  ont  Ufuu  heu  à  \ 

leignrar  ou  eonipit:  dentre  lui  et  les  di»  frères, 
(t)  îk>it  DieiDoiriï  qiiil  tiei^aeiii  lieu  h  MonseJ^eur  qtiunt  »n  Goi]|]»terA  Atidil  J 

Pierre  de  sa  pËiiatoii. 
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A  ni€fttre  Jehan  Lefranc,  curé  de  leglise  parrochial  de  Notre  Dame 
de  la  Rooiide^  os  fors  bourgs  d'Evrcux,  et  advncal  de  Monseigneur  en 
la  trourl  de  leglise  d'Evreui,  aui|UL'l  esloit  dcu  pour  sii  [it?nsiou  des 
an.s  CCCLXVI,  CCCf^XVIl ,  pour  chascun  an  vi  1. 1.,  et  avecques  ce  U 
eslojl  deu  pour  auraosues  qud  preiii  à  cause  de  sa  cure,  sur  la  receple 
de  Pacj,  pour  les  dessus  dictes  it  aonées,  pour  chascun  an  vi  L  t. 
Item  qui  à  Jehan  Lefranc ,  prcjcureurde  Monseigneur  en  ladicle  court, 
e&loil  deuz  pour  sa  pension  de  l  s*  par  an,  vu  I.  i  s.  t.  pour  ni  ans, 
ce^t  assavoir  CCCr.XV,  CCCLXVI  et  cdtLXVU,  comme  appert  par  letlre 
de  Jehan  Dufuur,  pour  lors  receveur  d'Evreux^  qui  ainsi  le  lesmoigne 
et  certifiiez  et  qui  poiei  leur  ont  esté,  comme  appert  pai- leur  quit- 
tance; font  ces  parties  xxu  i,  x  s.,  franc  pour  xx  s,  t.  pièce.  Item 
audit  mestre  Jehan ,  par  mandemenl  de  Monseigneur  donné  derrain 
jour  de  décembre  CCCLXIX,  qui  deuz  li  estoient  darrerages  pour  la  dicte 
aumosue,  laquelle  il  prenl  à  cause  de  son  église,  in  L,  pour  ii  années 
passées  du  temps  que  feu  Jehan  Du  four  avoit  esté  receveur  d'Evreux, 
et  aussi  tKinr  sa  dicte  pension  pour  iesdictes  u  années  li  esloient  deuz 
tu  ï*f  comme  appert  par  ledit  mandement;  font  ces  it  derraines  par- 
ties  xxini  l,  qui  poiez  li  ont  esté  par  sa  quittance  du  samedi  après  la 
ray  karesme  CCCI.XIX,  Valent  toutes  ces  jjarties  lv  L  x  s»  t.,  franc 
pour  XX  s.  t.  pièce,  valent  lv  fr,  et  demi. 

A  Messirc  Robert  de  Montfoii ,  prestre,  qui  par  lordenanœ  des  gens 
du  conseil  de  Monseigneur  li  furent  poiez  sur  la  sera  me  de  xx  trans 
en  quoy  Monst^ij^meur  esloit  lawii  à  li  pour  ta  vendition  de  certain 
héritage  que  ledit  Mess  ire  Kobeii  avoit  de  la  succession  mestre  Robert 
le  Cordouannier  devant  le  chaslel  en  la  cité  d'Evrcux,  la  lettre  de 
la  vendition  escripte  et  acordée  le  v^  jour  de  décembre  C(XLXVJII ,  et 
quittance  dudit  de  Monlfort,  pour  ce  x  frans  (1)« 

A  Jehan  Cordellier,  sergent  dune  sergenterie  de  bois  es  foresls  de 
BreUiucil ,  que  li  poia  Jebao  Brice ,  i^eceveur  du  lieu  ^  par  mande- 
menl de  Monseigneur  donné  xxj*jour  de  novembre  CCCLXIX,  sur  ce 
qui  li  povûit  estre  deu  à  c^mse  de  &us  gaiges  de  sa  serge  nie  rie  que  ja 
pieca  li  avoit  donnés  Monseigneur  et  que  ledit  receveur  navoit  point 
phns  en  ses  coraptt^s  ordinaires  devers  Messeigneurs  en  la  chambre» 
li  fui  poié,  par  sa  quittance  du  m*  jour  de  mars  CCCLXXI,  xii  frans» 

[A  Madaine  la  Royne  Blanche,  sur  ce  que  Monseigneur  li  povoil 
devoir  à  cause  cb^  la  despense  de  Madame  Jehanne  de  Navarre,  leur 
seitr,  jmr  quilLiiice  de  Mcssii-e  Hugues  deTournay,  clerc  de  chambre 
aus  deniers  de  ma  dicte  dame  ta  Hoyne,  auquel  ma  dicte  dame  les 
fist  bailler,  comme  appert  par  sa  lettre  donnée  xrrn*  jour  doctobre 
CCCLXVII,  îi^frans. 


(I)  Ces  lettre»  miiie»  en  ta  chtunlirc  de»  cotnpt^ji  iv<^c  celle»  de  (uclml  <]<•  U  àkt»i 
cliAinbfû, 
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r  duflit  mois  coQtenaiil  tW^  fransj  la  ij}*  donoéc  jxii*  jour  éuûiX 
fflois  conlenant  iji'^iui  fraiis,  la  mr'^ilu  ï\iij"  jour  ensuivant  contenant 
irij**  fr.  et  !a  v*  du  xxy"  jour  eusuivaiit  dicclîui  moià  aMiienant  v^^lv 
fnuis.  Item  qui  pour  U^dit  Mcssirtî  Eustace  furent  poiez  et  baillez  à 
Messire  Henri  de  Braïillifort,  chevalier^  par  u  quiltanees  de  luy,  lune 
donnée  xxvi*  jour  de  septembre  CCCLXV  contenant  n*^  frana,  la  se- 
conde xxrx*  jour  dudit  mois  contenant  lui*"  frans,  font  ces  |)artîes 
un*»  frans* 

[Audit  Messire  Eustace,  par  mandement  de  nion  dit  seigneur  Mon- 

igneur  Loys  donné  xvue  jour  de  novembre  CCCLXV,  fut  poié  et  à 
gens  pour  li,  en  déduction  de  ce  que  Monseigneur  It  peut  devoir, 
me  appert  par  m  «juillanc^s  de  Jehao  de  Vastonne,  procureur 
dndit  Messire  EusUce,  rendues  ii  court,  et  par  u  autres  quitlances 
dudil  Messirc  Eustace  semblablenient  rendues  à  nourt,  et  toutes  don- 
nées ou  dessusdit  mois  de  novembre  CCCLXV,  excepté  Inné  qui  Tut 
donnée  lî*' jour  de  décembre  ensuivant,  xiiii*^  Crans. 

Audit  Messire  Eustace,  qui  pour  li  furent  poiex  et  baille?,  à  Aymon 
Mondene,  meslre  dostel  de  Madame  la  eontessc  de  Kent,  esponse 
dudît  Monseigneur  Eustace,  sur  ce  en  quov  Monseigneur  esloit  lenuz 
à  It^  cumme  appert  par  quittance  de  Jehan  de  Vastonne,  procureur 
dudit  Messire  Eustâce,  dtaïuée  vi^^  jour  de  janvier  CCCLXV,  vufl 
frans. 

Audit  Messire  Eustace,  qui  pour  li  et  en  son  nom  furent  poiez  sem- 
hiablement  comme  dessus  par  Jehan  Blovîlle,  receveur  de  Valloignes, 
aus  personnes  el  les  parties  (jui  eitsuivent  :  cest  assavoir  à  Henri  C^r- 
nue,  et  lesquieh  ont  tenu  li^u  à  Mons*Mgneur,  sur  ce  que  mon  dit 
seigneur  povoil  devoir  et  estre  tenuz  audit  Messire  Eustace,  si  comme 
il  appert  par  les  parties  eontcnuz  ou  compte  fait  entre  ledit  Messire 
Eu&tace  et  les  ^ens  de  Monseig^neur,  n*  Crans;  à  Ferrando  d'Ayenz, 
n  fr,  et  à  Hugum  Friton^  Angloiz,  r:  Crans;  desquelles  parties  ledit 
Bloville  disoit  avoir  eu  lettres  de  quittance  des  dessus  nommer,  les- 
quelles il  rendi  audit  Messire  Eustfiee  ou  compte  Cait  entre  li  et  les 
gens  de  M  on  seigneur,  si  comme  par  lettres  de  Monseigneur  d^Avren- 
ches  et  Ferrando  d'Ayenz ,  gouverneurs  des  terres  de  Monsei- 
gneur, données  xxiic  jour  davril  CCCLXXll ,  appert,  font  ces  parties 
11*11'-  frans. 

Audit  Messire  Eustace,  sur  la  somme  de  %ix**vii<^ixiti  fr.  ii  tiers  à  li 
deuz  par  compte  fait  à  li  par  les  gens  de  Monseigneur  pour  reste  de  plus 
gT^ni  &t>nime  en  quoy  Monseigneur  estoit  lenuz  à  li,  tant  pour  certaine 
rente  à  U  donnée  par  an  comme  pour  gaiges  de  gens  darnies  quil  avoit 
lenuK  ou  service  de  Monseigneur  durant  s^'S  guerres,  comme  il  appert 
par  coppie  des  lettres  de  .Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Mon- 
seigneur, données  à  Val loignes  le  xxnu»jour  de  septembre  CCCLXVlll, 


f 

V»9ttfi«f  •.  v'vu^Arti»!  •^iwi-nar  frffifHrxasr  -  lant .  i«r 

u^m^,,  */fUin)0>^  if^^fi  y»  m  ^«tUoK  di 
UJJ.%\Ui,  ;î;*;''x«  frfcoc  «  . 

U^Ati  tv/^ii^  »t'//t  («itU:%  p<wr  BMri  dit  Mûroeor.  jil  csant  nu 

H  |4if  Uffiri  Ai^Uff  M$rWi  4«  U  noiii  doiil 
itifMu**^\u  ti^n  Antit  psuX;  iitm  iwi:  ^scn§  émnrt  pKt-  ^  uc: 
rfi4i':«  ♦/  //«/>,*  I  ^i^'Htn  AMT^Kfti  f^m^i  a  t:::  csm<  «  r  à.  i»:«r 
ffi^jM.  y;»(i'fii  ^'ï;;;  «;v ij>i  j;j  t^tiHTy'i  .  ^s'--i\  -:i  ■'.:::  S*-:'-""^  -■ r>fr  if^v 

\ttiiiiU  /,  f,n  ttoiii  *\*'.  M'/fiv :;;;ri*;ur;  qui  «,ri  '-«toirDt  ;i  rdl«&tr*  r»ir  ne  r:- 
Uniiht'i'/iit Mt  i^'t'fti  U'fnii  k  ]*:-.  \tfji*:r,  r/  eâ^ij?  ;  «^art.  r'-îasf  - 
>t\t\t*'ii  \tHr  t'/\f\nt'.  rl<>!  iHin-h  dijdit  }i*:s^\rf  GuillauiiH:  Fr>:j»;T  d'>nii^> 
%%nn*-  jour  &4otiK\  M^J, XVIII,  ainsi  d#:riioijrroit  deu  audit  S^rrenrirr 
inriivin  «vui-  d»rmi,  qui  valent,  à  u  fr.  p^>ur  m  escu5.  u^ini"'^  fr 
n  \u',nf  i't  pour  rv,  \mr  ii  rnand^rmon»  de  Mons'.iirnenr  le  Captai,  lieu- 
tenant i\f  MoriMM/neur,  iun  iUfiiw'i  derrain  jour  doctobre  CCCU^l  et 
I  autre  donn/î  xxiW  jour  daoust  (A'AAAWW ,  fu  mandé  poicr  audit 
St'ni'uvu'v  ya'nh  \i'ii\t"y  fr.  ri  tiers,  sur  lesquielx  U  a  esté  poio 
fiiir  iihJWMjr»  de  wh  quiltamx's  ii'xii  frans(3^. 

tif  Hulfuin-  inuU'ti  tj'n  mnutnfti  huv  câî  qoc  MonneiKocur  peut  douir  audit  Mon^t;!- 

^V;  Abhnvfilf  <iifiil>i(*ri  viiloil  nmrr;  dargi'iit. 

^îl)  Hcni'^nt  (|iii  II  nonl  «riroro  Ami  i.v  fr.  ii  tiers,  mit  Wm|iicI  rtMe  a  eu  par  J.  Lofninr, 
iii^hitrinr,  »&  ir.  vn  tm  ii»c«mpi«,  dcincuroni  xxxv  fr.  u  lierb. 


I 
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A  maistrc  Dimenche  de  Chevait,  pour  lors  conseiller  de  Monset- 

gneur,  li  fut  poiti  par  Jehan  BloTillc^  rcccireur  dfi  Valloignes*  par 
mande  ment  de  Monseigneur  d»>îiné  iitu*  jour  de  seplcnibre  CCCLXl 
et  par  quittance  du  jym*  Jour  dudît  mois^  sur  ce  qui!  prenait  de  Mon- 
seigntMir  pour  son  estât,  l^\  eseus. 

A  t»uillauine  ArnauU  de  Sault,  chastcllain  d'Evreux,  auquel  le  Sire 
de  Qiskino  les  devoir  connue  ses  hoirs  on  ex^'ocuteurs  disoicnt,  des* 
quiclx  hoirs  Monseigneur  disoit  avoir  ^u'ins  la  rharge,  coinnic  appert 
par  mandement  de  iMoiiseig^neur  donné  tni»  jour  doctobre  CCCLXX, 
fut  poié  audit  ehastellain,  par  sa  quittance  du  un*  jour  de  décembre 
ensuivant,  xxxvii  frans* 

A  Jelian  Remon,  hoir  à  cause  de  sa  feiniue  de  feu  Messire  Jehan  de 
Ladil,  sur  la  s^Mume  de  v^  flourins  qut;  avoit  Monseigneur  ordeue  li 
estre  poiez  et  baillez  en  déduction  de  ce  en  quoy  il  estoit  tenuz  a  li 
des  biens  quil  avoit  euz,  qui  appartenoieut  audit  feu  Messire  Jehan 
de  la  succession  de  feu  maislre  Thomas  de  Ladil,  son  frère,  jadis 
chancelUer  de  Monseigneur,  comme  appert  par  son  mandement  donné 
à  Pampeîune  tw*"  jour  de  novembre  CCCLXV,  ix-ndu  ou  compte  pr*e- 
cedeut.  par  vertu  duquel  li  fut  poié  par  sa  quittance  rendue  comme 
dessus  et  prins  oudit  compte,  comme  appert  par  ycelluy,  xxx  frans,  et 
depuis  poié  li  a  esté  par  m  quittances  rendues  à  court  sur  ce  présent 
compte,  qui  par  ce  compte  se  prennent  cy,  xxxvi  frana. 

A  maiàtre  Pierre  Bourgoiz,  par  mandement  de  Messire  Guillaume 
Froier,  mon  predecesseur  trésorier,  donné  ix"  jour  de  may  lan  LXÏ,et 
par  cedulle  de  moy  i.  Ciimenee  du  dessusdit  n^  jour,  comme  clerc  de 
la  chambre  aus  deniers,  pour  reste  de  lxvih  royauh  et  demi  qui  li 
festoient  deuz  en  la  dicte  chambre,  par  quittance  de  li,  ixvi  royanlx, 
valent  xxi  îr,  u  tiers. 

A  PieiTe  de  Phclins,  vcrdicr  d'Evreux,  pour  despens  par  U  faiz  en 
pluseurs  voyages  et  en  pluseurs  lieux  où  il  avoit  esté  envoie  ï^ar  Mon- 
seigneur,  comme  contenu  est  en  une  cedulle  de  moy  J.  Cli menée, 
clerc  de  chambre  aus  deniers  pour  lors,  donnée  xxx'  jour  de  décembre 
CCCLX,  par  mandement  de  mon  prédécesseur  trésorier  donné  xvii* 
jour  daoust  CCCLXl,  x\xn  escus. 

A  Pierre  Aguillon,  Vûz  et  héritier  de  Uonnoiiré  Aguillon,  jadis  bailli 
dTvnnix,  auquel  bailli  Monseigneur,  corarame  appert  par  ses  lettres 
données  xvr*]our  de  décembre  CCCLXtX,  avoit  donné  cl  ordené  prendre, 
li  estant  oudit  office,  xx  s,  t.  par  jour,  de  quoy  il  fut  petitement  poié, 
et  lî  en  sont  encore  deuez  grans  somnaes,  et  pour  ce  avoit  requis  à 
Monseigneur  ledit  Pierre  que  ce  qui  à  son  dit  père  povoitcslre  deu  ù  la 
cause  dessus  dicte  li  voiilsiîtl  faire  poier  ou  le  prouveoir  daueune  pro- 
vision pour  li  gouverner,  pour  Us  cau&es  devant  dictes  voult  Monsei- 
gneur et  octroya  estre  poié  audit  Pierre,  sur  ce  qui  audit  ilonnauré 


'      f  ,  \    't. .    >j     /<. 

M     A    ni'.-jyii       .ji    f»       jfii    .fri:  .  '!<■   <■],  iflil-rC    -i -.  'loni»?? -. 

'♦.  If   fiiunil'-rrit  ni  n-iulu  tu  iWt%i*-r--  y-w*-?  :uj-  rii'-n'-li';lx  «iv  M'>nr«."uni  ui . 
t/  l.i    rfi'ri'lMfii'iil  I  II  :ii  li;ii  (in  '  hrvaijl. 
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fu  donné  xiiti*  jour  de  janvier  CCCLXX,  el  par  quiUanœ  dudil  Perol 
donnée  xxvuj^ioiir  tludit  mois  de  janvier  CCCLXX,  lx  frans  (1). 

A  Guillauinti  Desint^ulins,  qui  denz  U  esloicnt  de  reste  par  lafïîn 
dun  compte  par  li  fait  et  veu  et  examiné  par  les  parties  par  Ji  baitïei 
tant  de  mise  comme  de  rceepti*,  el  dont  il  se  entremist  el  autres  pour 
li,  es  ans  CCCLX!  cl  CCCLXII ,  leqij*!l  reste  se  monte,  et  qui  p^jié  li  a 
e&té  par  Gyillaume  Cltaitiel,  viconle  de  Carenten,  vni"iix  escusderai 
etxmd.  (1). 

A  Pierre  Johan,  sur  la  somme  de  ix"xii  h  xvui  s.  un  d.  t.,  escu 
pour  IL  s,  i.f  h  li  deuz  pour  reste  de  plus  grant  somme  pour  porcs  et 
buefs  prins  de  li  et  despensez  en  lostel  de  Monseigneur  ou  mois  de 
février  CCCLXVIH,  comme  appert  par  cedulle  de  la  chambre  atis 
deniers  de  Mtinâtzig'neur  du  premier  jour  daoust  CCCLXl ,  li  fut  poié, 
par  mandement  de  Monseigneur  donné  iii"  jour  de  janvier  fXCLXX 
et  par  quittance  dudit  Pierre  et  de  sa  famé,  en  pluseurs  [larties^  lvi  fr. 
i  tiers. 

A  Simon  du  Mesnil^  qui  poiez  li  ont  esté  par  mandement  de  Mon- 
seigneur donné  a  Chereboiir;^  xvii*  jour  de  septeml^n-  CCCIAIX  et  par 
quittance  dudil  Simon  du  premier  jour  dotlobre  ensuivanl,  en  rabat 
et  déduction  de  ce  qye  Monseigneur  li  povuit  eslre  tcnuzj  e  frans, 

A  Messirc  Rifllarl  de  Puullehajj  par  mandement  de  Ferrandn 
d*Ayenz^  gouverneur,  etc.,  la  coppic  rendue  à  cou  ri,  donné  xf  jour 
davnl  CCCLXXll,  en  déduction  el  acquit  de  la  somme  de  ii**  fn  en 
i|noy  Monseigneur  Messire  Loys  de  Navarre,  fn-re  de  Monseigneur,  et 
Monseigneur  le  Captai,  pour  le  temps  qui!  csloient  lieutenans  de  Mon- 
s<*igîieur,  se  esloient  obligez,  par  leurs  letlres  données  in*  jour  de  jan- 
vier CCCLXllll,  à  Colin  Avenel^  pour  lors  cappilaine  de  Tinchebray, 
duquel  ledit  Messire  Rifflarla  la  cause,  a  cause  de  madame  sa  femme, 
ja  pieca  femme  dudil  Colins  et  auquel  Colin  ilz  esloient  dcuz  pour  les 
gaiges  de  li  et  de  si^s  compaignons,  du  lenips  quil  avoil  demouré  et 
esté  cappitdine  audit  lieu  de  Tincbebray^  fut  poié  audit  Messire  Rif- 
flart,  pîu'  sa  quittance  donnée  in*'  jour  de  mai  CCCLXXIH,  vni"îttni  fr. 
n  tiers. 

A  Monseigneur  d'Avrenclies  et  labbé  de  Cherel>ourg,  pour  certaine 
vais&i'lle  dargent  [lesant  c  marcs  vi  onces,  quil  proftlerent  et  baillèrent 
pour  et  ou  nom  de  Monseigneur  à  Monseigneur  Bertran  d*j  Venauges, 


(I)  Le  mnndcimenit  en  don^  pour  une  toit), 

{^  iMh  Desmoiilin»  nen  fut  pai  payé  comme  dit  csl,  ain»  en  a  csi^  payé  par  Julian 
Lefra-nt',  iresoner»  qui  1&*  reprent  en  son  quart  compte,  jMiur  t^c  quil  nu  Huiveut  laiiir 
lieu  Audii  UimencG,  il  Il>h  ri^nlet  seo  charge  en  recepte  vers  Ia  fin  de  ue  livre,  on  Iti 

V*)  l\  utQ  tvnt  rteni  o«âll  VtU**V|i>  riikllltft  éi  j/OM  m  1m  doit  Inlli  |r««oh«r 


oncle  dn  Monsei(çiieur  le  Captai^  pour  aide  à  poicr  sa  raencoo,  aflUn 
quil  se  peust  armer  et  faire  guerre  pour  Monseigneur,  comme  apptrt 
|)ar  rnandemenl  de  Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Monseign^UTi 
donné  ixii*]our  de  septembre  CCCLXVlïl,  fut  poié  ans  d<*ssus  no»^ 
mes,  parpluseurs  de  leurs  quittances,  cest  assavoir  à  mon  dit  s«3igiieur 
d'Avrenches  u^'xh  fr.  et  audit  ii^^lx  frans,  valent  ces  parties  y^  fram. 

A  Sanson  Marictioulle,  sur  Ja  somme  de  ii<^  royauji  qui  deui 
estoient  jiour  lâchât  dune  place  el  masieres  assise  à  Bareffleu  sur  11 
Caef,  achatée  de  II  pour  EaJre  et  cdiffier  un  moiistier  pour  la  dicte 
parroisse  de  Barefileu,  pour  ce  que  le  raoustier  dicelle  parroisse  avoil 
esté  abalu  par  le  fait  des  guerres  et  par  les  gens  de  Monseigneur|| 
comme  appert  par  u  mandemens  de  labb<5  de  Chercbourg  aiiniexéd 
luu  parmy  lautre,  le  premier  donné  x"  jour  de  juillet  CCCLXV 
laulre  x"  jour  de  janvier  CCXXXVIIÏ,  et  par  quittance  dudit  Mari-» 
choulle  du  xve  jour  de  mai-s  CrXLXVllI^  v(h"xv  escus,  valent  cxvi  fr.^ 
i[  tiers  (*)• 

A  Jaqucl  de  Rue^  qui  baillez  ont  esté  pour  li  et  en  son  nom  à  Pier 
de  Ruej  sou  frère,  par  lettirs  de  ercilence  de  Monseigneur,  en  deduo 
lion  de  ce  que  Monseig:iieur  povoil  cslre  Icnuz  à  li,  et  par  deux  quit 
tances  dudit  Pierre,  lune  du  xxvi'*  jour  de  juign  CCCLXtX  et  lautre  du 
xjiJi*  jour  de  juillet  prochain  ensuivant,  if  frans. 

A  la  dame  du  Cine  de  Vcrnon,  sur  la  somme  de  ii'^  royaux  à  li  dcui 
pour  dtspens  de  Mcssire  Enguerran  de  Bcaulo  fiiiz  cti  sa  mcson  à  Ver- 
non,  li  fut  baillé,  par  sa  quittance  du  xxix*"  jour  doctobre  CCCLXVI 
X  frans,  nuUre  ce  quelle  en  recul  et  qui  repri  us  sont  ou  cuuipte  pr 
cèdent,  cest  assavoir  xrvi  fr.,  x  frans  (î). 

Somme,  xxxi**ii<'lxxix  fr.  xvi  s.  et  u^iiu"!  escu  derai  el  iiu  d*i 
escu  pour  xx  s. 

AiTTRES  PiATiES  poiées  à  pluseurs  personnes  h  qui  il  estoienr 
deuz  pour  les  despens  de  loslel  de  Madame  la  Royne. 

A  pluseurs  personnes  à  qui  il  estoienldcuz  pour  despens  de  lostcl  « 
Madame  la  Rovue^  et  de  quoy  je  receu  les  deniers  pour  leur  fair 
poiemenl  par  la  main  de  Jehan  Lefranc,  viconle  d'OH>ec,  pour  le" 
temps  que  je  faisoie  la  chambre  aus  deniers  de  ma  dicte  dame,  p 
vil  de  mes  cedulles  données  depuis  le  xxii«  jour  de  julng  CCCLXU  ju 


(1}*A  nîcourrcr  sur  Gimri  de  Crépon  ou  sur  Mutin  P^uleti  poar  ce  quU  lui  écntr 
tenir  lieu  «u  paiumeni  de»  gA^cs  de  Hartin  Pauldt, 

(S)  PnrpAi^  DU  quart  cntnptc  dr  Jehan  LefrAnc ,  tresAricrf  et  ne  IttppcUc  ïtn  pê»  I 
^ame  du  Cîgnet  miL\û  ta  di'gucrplç  Engticrnin  le  Prévoit, 
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quel»  au  xivin*  jotir  daousi  prouchain  ensuivant^  lesqtiielt  je  ay  raba- 
tus  rororar*  trésorier  de  Monseigneur  audit  vicoute,  ou  compte  fait 
tntrc  H  et  moy  des  revenues  d'Orbec  pour  le  lerme  de  Pasques 
CCCLXII  dont  je  me  charga)',  et  lequel  terme  je  ay  rendu  en  mon 
compte  precedenl,  combien  quii  escheust  avant  mon  institution  de 
trésorier,  et  non  [»rins  en  mon  dit  preccdetit  eompte  [»ar  ingnoranee, 
Bt  pour  ce  sont  ci  à  prundre,  par  ce  que  ou  compte  fait  ftar  moy  de  la 
chambre  aus  deniei's  de  ma  dicte  dame  pour  le  ti!m[iâ  dessus  dit  âont 
rendus  en  recepte,  pour  ce  yix^utl  frans. 
Somme  par  soi,  vu^liï  frans. 


{F^  #15.)  ËMFRVHS  Foiis,  Icsquielx  estoient  deuz  aus  pei^onnes 
qui  cy  après  sensuient,  qui  les  avoîent  prestez  à  Monsei- 
gneur et  à  ses  gens  pour  ii,  lesquielx  sont  rendus  en  re- 
cepte  cy  devant  en  ce  présent  compte, 

A  Ricart  le  Mercbierre,  pour  presl  quil  avoit  fait  j\  Monseigneur,  et 
lesquieh  li  ont  e^té  rabatus  sur  les  ini"  quil  devoit  à  mon  dit  s<n- 
giieur  pour  les  cervoises  vendues  en  son  liostcl  de  Valloignes,  connue 
appert  par  mandement  donné  vui«  jour  dcMztobrc  CCCLXIX  et  par  quit- 
tance dudit  Ricart,  i  frans. 

A  Guillaume  Corniau  le  Vie!,  sur  k  somme  de  x  fr.  quil  a  voit  pres- 
tt'Zii  mon  dit  seigiieuc,  sur  lesquiek  li  a  esté  déduit  et  rabalu  en  soy 
poiaut  pour  les  ][nj>%  impositions,  quint  de  seil  et  autres  droitures 
qu'il  devoit  à  mon  dit  seigneur  pour  les  marchandises  quil  avoit  fiuctes 
par  cerlain  temps,  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  donné  i*  jour 
doctobre  CCt'l.XIX  et  par  quittance  dudit  Guillaume,  vi  fr.  tu  s. 

A  Petit  V'allet,  pour  prest  par  lui  fait  k  mon  dit  seigneur,  lesquieli 
li  ont  esté  rabatus  sur  les  \in",  impositions,  quint  de  sel  et  autres 
droitures  quil  devoit  a  mon  dit  seigneur  pour  les  m  air  li  an  dises  quil 
avoit  raictes  par  certain  lerapsj  par  mandemenl  de  mon  dil  seigneur 
du  X*  jour  doctobre  CCCLXIX  et  par  quittance  dudit  Petit  Vallet,  x 
frans. 

A  Pierre  Troeuvcfcr,  tant  pour  li  que  pour  Jehan  Troeuveter  son 
c,  pour  pi-eal  par  eulx  fait  à  mon  dit  sei^eur*  et  lequel  prest  li  a 
êslé  déduit  et  rabalu  stjr  ce  quil  devoit  à  mon  dit  seigneur  pour  xiii*', 
impositions,  quint  de  seil  et  autres  droitures  de  marchandises  par  culz 
laictes  par  certain  temps,  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  du 
ïjuc  jour  doctobre  CCCLXIX  et  par  quittance  dudit  l^ierro,  |K>ur  ce  x 
frans. 

A  Tfiomas&e,  deguerpte  de  feu  Colin  Débris,  sur  ta  somme  de  ix  fr. 
quil  presta  à  mon  dit  seigneur,  sur  lequel  prest  a  esté  déduit  et 


É 
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&Ui  à  la  dicte  clegnerpie  en  soy  pcmnt  paur  les  impositions,  xiiï**^ . 
quint  de  sel  et  auti-es  droitures  que  elle  devoil  à  mon  dit  neigneuf 
pour  les  marchandises  qui  par  ledit  son  marij  ou  temps  quil  vivoil, 
et  par  elle  ont  esté  farctes  par  certain  [temps],  jouxte  la  teneur  du 
mandement  de  mon  dit  singneiir  du  ix*  jour  doctobre  GCCLXIX  et 
par  quittance  de  !a  dicte  de^crpie,  viii  fr.  ii  s.  vin  d. 

A  Jaquet  Corbin,  pour  pvesi  quil  fist  à  mon  dit  seigneur,  pour  lequel 
prest  li  ont  esté  rabalus  et  déduis  en  soy  poiant  pour  les  3tin**,  impo- 
sitions, quint  de  sel  et  autres  droitures  quil  devoil  à  mon  dit  sei- 
gneur pour  les  marchandises  quil  avoit  faictes  par  certain  temps, 
par  mandement  de  mon  dit  seigneur  et  par  quillance  dudil  Corbin, 

V  frans. 

A  Jehan   Leburrc,  pour  prcst  quil  fisl  à  mon  dit  seigneur,  pour  | 
lequul  prest  li  a  esté  déduit  et  rabatu  ce  quil  puet  devoir  pour  xni^, 
impositions,  quinl  de  &el  et  autres  droitun^s  pour  les  marchandiâes 
par  \i  tairtcs  par  certain  temps,  par  mandement  de  mon  dit  seigneur 
du  xxn'^  jour  doctobre  CCCLXIX  et  par  quittance  dudit  Jelian,  pour  ce 

V  Iran  s. 

A  Jehan  Froutlant^  pour  presl  quiî  fisl  à  mon  dit  seigneur,  pour  i 
lequel  li  a  esté  rabatu  et  déduit  en  soy  poiant  ce  quil  de  voit  ;\  mon  dil 
seigneur  pour  iraposUions,  xm*%  quint  de  sel  et  autres  druilures  pour 
les  marchandises  par  \\  faictes  par  certain  temp^^,  comme  appert  |vir 
mandement  de  mon   dit  sei^^eur   du  ixii*  jour  doctobre  Ci,CLXlX  , 
et  par  quittance  dudit  Froullant,  pour  ce  i  frans. 

A  Colin  Cohuel,  quil  avoil  prcstez  à  mon  dit  sc'igneur,  sur  lequel  1 
prest  M  a  esté  dcduit  et  rabatu  en  soy  paiant  ce  quil  povuil  devoir  ii 
mon  dit  seigneur,  comme  apperï  par  mandement  de  mon  dit  seigneur] 
et  quittance  dudil  Cobuel ,  pour  ce  lx  frans. 

A  Guillaume  Parvastel,  quil  avoitpresteï  à  mon  dit  seigneur,  et  les- j 
quielï  li  ont  esté  deduiz  sur  la  somme  de  xx.  fr.  quil  preslà  à  Monseî- 1 
gneur  sur  ce  quil  povoit  devoir  à  mon  dit  seigneur  pour  \iji*%  lmp«>  j 
silions,   quinl  de  sel  et  autres  droitures  quil  a  tenues  par  certain 
temps,  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  du  iitr 
jour  doctobre  GCCLXIX  et  par  m  quittances  dudit  Parvastel,  xl  frans. 

A  Thomasse,  dcguerpic  Pierre  de  Vinemer,  pour  presl  quil   fist  à 
mon  dil  seigneur,  et  pour  lequel  prest  li  a  esté  déduit  et  ralwilu  sur  ce 
que  elle  devoit  à  mon  dit  seigneur  pour  xui**,  impositions,  quint  dr 
sel  el  autres  druitures  pour  les  marchandises  faictes  par  certain  temps  j 
par  Icdil  Vinemer  ou  temps  quil  vivoit  et  elle,  connue  appert  par  inan- 1 
demenl  de  mon  dit  seigneur  du  xxn*  jour  doctobn:  GCCLXIX  cl  quîl-1 
lance  de  ïadicte  deguerpie,  pour  ce  x  frans, 

A  lehan  Dufou ,  pour  prest  quil  fist  à  mon  dil  seigneur,  comme  ap- 


pert  par  son  mandemenl  du  iïni«  jour  doclobre  CCCLXIX  et  quittance 
dwdil  Jehan  Dulou,  v  frans. 

A  Jehan  Vincetït,  sur  la  somme  de  x  fr.  quil  presta  à  mon  dit  aei- 
gacur,  sur  lequel  prest  lï  a  e&tédeduil  et  rabalu  puur  semldablc  cause 
p^iur  les  Qiarcbandisi's  par  li  fak'tes  par  certain  tetiips^  comme  appert 
par  mandement  de  mon  dit  seigneur  du  mii*  jour  doclobre  CCCLXfX 
et  quillance  dudit  Vmccntj  pour  ce  vi  fr.  \u  s. 

A  Guillaume  Cornian,  pour  prest  quil  fist  à  mon  dit  seigneur»  pour 
lequel  prest  et  en  lui  paiant  li  a  esté  déduit  et  rabatu  pour  xm^y^  im- 
positions et  qui  ut  de  sel  [wur  les  marebaiidises  îKir  li  taicles  par  cer- 
tain temps,  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  du 
THi'*  jour  de  noYembrf^  et  quittance  dudit  Gttillaume,  pour  ce  x 
frans  (i). 

A  Jehan  de  TEseluse,  pour  prest  quil  (iM  à  mon  [dit  seigneur], 
pour  lequel  prest  et  en  lui  poiant  li  ont  v^ié  dcduiz  et  raljatus  pour 
xirr*,  impositions  et  quint  de  sel  pour  les  marchandises  quil  avoit 
raicies  par  certain  tetups,  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit 
seigneur  et  quittance  dudit  de  TEscluse^  pour  ee  x  frans. 

A  Jehan  Roquereul  iainsné,  pour  prest  quil  list  à  mon  dit  seigneur, 
puur  lequel  prest  li  sontduduiz  el  ivdialns  pour  xnr%  inqH»sitiuns  et 
quint  de  sel  quil  devoit  a  Monseigneur  [tour  les  marchandises  par  li 
fak'tes  par  certain  temps,  comme  apjKîrt  par  mandement  de  mon  dit 
seigneur  du  m*  jour  de  novembre  et  quittance  dudit  Hoquercul,  pour 
ce  IX  frans. 

A  dan  Ricart  le  Veel,  pour  prest  quil  fist  pour  r.olin  le  Veeï  son 
LJ^cre  à  mon  dit  seigneur,  pour  lequel  prest  fut  déduit  et  rabatu  audit 
pn^stre  en  lui  ^Kiiant  sur  le  Uibellionuâfre  de  Uierebonrg  dont  il  estoit 
fermier,  cest  assavoir  sur  le  terme  de  Pasques  CGCLXX,  comme  ap- 
pert par  mandetncnl  de  mon  dit  seigneur  du  vin*'  jour  de  novembre 
CCCLXIX  et  quittance  dudit  prestre,  pour  ce  x  frans. 

A  Jehan  Hoquereul  le  Jeune,  pour  presl  quil  fist  à  mon  dit  seigneur, 
poiH'  lequel  prest  en  tui  poiant  li  oui  esté  deduiz  et  rabattis  pour  xin", 
impositions,  quint  de  sel  et  autres  droitures  quii  povoit  devoir  à  mon 
dit  seif^neur  pour  les  marchandises  par  li  faiclcs  par  certain  temps, 
comme  apçRirt  par  mandement  de  mon  dit  [seigneur]  du  m*  jour  de 
décembre  CCCLXIX  et  quittançai  dudit  Hoquereul,  pour  ce  x  frans. 

A  Guiltaume  Parvastel,  pour  pluseui's  choses  achatées  de  lui  pour 
vestir  les  pagi's  de  mon  dit  seigneur  et  pour  la  l'acou  de  leurs  garne- 
mens,  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  du  vjt«  jour 
de  janvier  CCCLXIX  et  quittance  dudit  Parvastel,  xvu  fr.  ni  quars  et 
demi  (î). 

f,l)  Hftyè^  poDf  ce  quU  nest  pas  rendu  on  recepk*. 
(K)  lUlét  quar  il  esl  repnns  en  miÀm  cotnmunebt     ^ 
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A  Robi^rl  HeQse,  syr  la  somme  «le  \l  fr.  quil  pre^ta  à  mon  dit  [5^i-1 
gncur],  sur  lequel  presl  et  en  liiy  poiaiU  ti  oui  esté  deduiz  et  rabatus] 
pour  impositions  y  un^'j  quiiit  de  sel  et  autres  droitures  quil  pofoitl 
devoir  à  mon  dit  seigneur  pour  les  marchandises  faict^s  i>ar  It  par 
certain  temps,  comme  le  luaiukment  de  mon  dit  seigneur  donné  ni' 
Jour  de  janvier  CCCLXIX  te  contient ,  et  par  quittance  dudil  Robert,^ 
pour  ce  xoi  fr.  n  s.  ii  d. 

A  Colin  Fristot,  pour  presl  quil  (ist  à  mon  dit  seigneur,  comme 
appert  par  son  mandement  du  o*  jour  de  notrembre  CCCLXIX  etj 
quittance  dndit  Frislol,  pour  ce  v  Crans» 

A  Gyeflfroy  Aul>er,  pour  presl  quil  ftst  à  mon  dit  seigneur,  pourl 
lequel  presl  et  en  li  poiant  li  onl  esté  deduiz  et  rabatus  pour  uti^,  [ 
iuipusîtions  et  quint  de  sel  sur  ce  quil  povoit  devoir  à  Monseigneurj 
pour  les  marchandises  par  li  faictes  par  certain  Icmps^  comme  appert  | 
par  mandcmeitl  de  mon  dit  seigneur  du  inii*  jour  de  norembrâi 
CCCLXIX  cl  quillance  duilil  Aul>er,  pour  ce  i  frans* 

A  Jehan  de  TEspine,  sur  il  fiv.  quil  preslaà  mon  dit  seigneur,  lequel 
prest  li  a  eslé  deduiz  et  rabatus  et  en  lui  poiant,  ccst  assavoir  pour 
xni**,  impositions,  quint  de  sel  et  autres  droitures  en  quoy  il  povuit'l 
eslre  tejiuz  à  mon  dit  seigneur  pour  les  marchandises  par  li  faictes  par 
certain  temps,  comme  apperl  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  du 
xvi°  jonr  ih  novembre  CCCLXIX  et  quittance  dudit  Jehan,  xurrr  fr 
ïMi  s.,  et  par  une  autre  quittance  dudit  Jehau^  ni  fi'ans,  font  ces  par- 
ties TLXX  fr.  nii  lions,  qui  valent  ii  s.  vin  d. 

A  Thomas  Mathie,  pour  prt?st  quil  fist  à  mon  dit  seigneur,  paur  le-^ 
quel  prest  et  en  hir  poiant  li  situt  deduiz  et  rabatus  \\ouv  xïu^,  impoli 
allions  cl  qui  ni  de  sel  sur  ce  quil  povoit  devoir  à  mon  dit  seigneur  pouF] 
les  derrées  et  marchaudises  l'aicles  fiar  lui  par  certain  temps,  comme] 
appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  du  nv*  jour  de  noveosbr 
CCCLXIX  et  quittance  dndit  Malhie,  pour  ce  v  frans. 

A  Jebanne,  deguerpie  Guillaume  Robert,  pour  prest  quil  flst 
mon  dit  seigneur,  pour  lequel  presl  et  en  soy  poianl  li  ont  esté  dedurt 
et  rabatus  pour  uii^'S  impositions,  quint  de  sel  et  autres  droituresj 
quil  devoit  à  mon  dit  seigneur  pour  les  marchandises  par  eulz  faictes», 
comme  apperl  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  du  i'  jour  dd| 
dccembi^  CCCLXIX   et    quittance  de   la  dicte   deguerpie,   pour 
V  francs  (1). 

A  meslre  Guillaume  Suterel,  par  mandement  de  Mor»seigneur  donné' 
V*  jour  de  juillet  CCCLXX,  auquel  il  esloienl  deuz  pour  prest  quil  avoît 
fait  à  Monseigneur  h  la  reqiieste  de  Guillaume  Dourden,  pour  [or 
bailli  de  Costentin,  commis  à  faire  certains  enipmns  pour  Monse»- 


1,1)  H«yé  pour  ce  quil  ncsii  pnà  iDiulu  en  r«oepkv 
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gneur  et  pour  ses  affaires  en  sa  vi conté  de  Mortaing,  et  iesquielx 
Monsei^'ntfur  r-eciMit,  t^t  qui  poiez  oui  este  audit  Solert^l  par  le  dessus- 
dit  mandement  H  par  sa  quilliiiice  du  m*  Jour  dt  février  CCCÎ.XX, 
cfraiis  {i}. 

A  Jehan  Halletiout,  pour  prest  qui)  avoii  fait  à  Monseig^neur  et  à 
soit  besoîng  par  linduition  de  Colart  de  Fresuoy  et  Jehan  l-cfranc, 
cominis  à  ce  par  Monseigueur,  reodui  en  recepte  cy  devant,  et  qui 
poiez  li  ont  esté  par  sa  quittance  du  premier  jour  docloLnj  CCCLXX, 
L  Crans. 

(F^  #!«,)  A  Messire  Jehan  Rossignol,  pour  prest  que  semblable- 
ment  il  avoit  fait  à  Monseigneur  h  son  besoing  par  tmduitJoii  des 
dessusdiâ,  rendue  en  reœpte  comme  dessus,  et  à  li  poiés  et  rendut 
par  sa  quittance  du  premier  jour  de  dec€mlire  CUXXXy  l  frans. 

A  r.uillaome  des  Moulins,  qui  poiez  li  furent  par  mandement  de 
Monseigneur  donné  ix*  jour  de  juillet  CCCLXX  el  par  quittance  de  li 
du  premier  jour  de  septembre  ensuivant,  lesquielit  il  avoit  presiez 
à  Monseigneur  à  la  requeste  de  Guillaume  Dourden,  baiili  de  Cos- 
tentin,  à  ce  commis  de  par  Monseigneurt  u,  frans. 

A  Messire  Jehan  de  la  tïriie,  qui  scmblablemenl  li  furent  poiez  par 
mandement  de  Monseigneur  donné  ix*  jour  de  juillet  CCCLXX  et  par 
quittance  du  vu*  jour  de  septembre  ensuivant,  lesquielx  it  avoit 
prestez  comme  dessus  à  la  requeste  dudit  bailli,  \l  frans. 

A  Perrin  Blondel,  pour  prest  par  li  fait  a  Monseigneur,  et  rendu  en 
recepte  en  ce  présent  compte,  el  à  li  poié  par  mandement  de  Monsei- 
gneur donné  x*'  jour  de  décembre  CCCLXIX  et  par  quittance  du  \n* 
jour  davril  CCCLXXI,  x  frans. 

A  Andrieu  Blondel,  qui  puiez  li  ont  esté  par  mandement  de  Mon- 
seigneur donné  m*  jour  de  décembre  CCCLXIX  et  par  quittance  dy 
îti'  jour  davril  CCGLXXI,  et  lesquieU  il  avoit  prestez  à  Monseigneur, 
ï  frans. 

A  labbé  de  Montebourg,  qui  poiez  li  ont  esté  par  mandement  de 
Monseigneur  du  xiii*  jour  de  décembre  CCCLXLX  et  par  quittance  du 
viij'  jour  de  mars  CCCLXX,  lesquielx  il  avoit  prestez  à  Monseigneur, 
et  renduz  eu  recepte  en  ce  présent  compte,  c  frans. 

A  Guillot  Guillot,  par  mandement  de  Monseigneur  du  xxvi»  jour 
doctotia'  CCCLXLX  et  par  quittance  dudit  Gui  Ilot,  pour  prest  par  li 
fait  à  Monseigneur  et  recepte  en  ce  présent  compte,  xl  frans. 

Au  prieur  de  Saialtegny,  pour  prest  quil  avoit  fait  a  Monseigneur, 
ÉTl  rendu  en  recepte  ci  devant  par  Martin  FÛurs,  viconte  de  Carenten, 
cl  poiez  audit  prieur  par  mandcmeul  de  Monseigneur  donné  xxvi'jëur 


(1)  Mémoire  de  «ivoir  à  Henry  de  Maoie  qui  tara  ctorgîé  4e  eest«  somme. 
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de  février  CCCLXIX  et  quittance  i!udit  prieur  du  xss*  jour  d€  juîi 
CCCLXX^t  frans. 

A  Guillaume  le  Nepveu,  pour  prest  qui!  avait  fait  à  Monseigneur^  ei 
rendu  en  receple  semblalileroent  comme  dessus,  et  h  It  paiez  par 
mandemeut  de  Munâcigneur  doimé  ii^  jour  de  seplemttre  C€€lJtX  e( 
quittance  dudil  Guillaume,  m  frans. 

A  Guillot  Vimont  etRicart  son  fîlz^  par  mandement  de  Monsei^iMur , 
donné  vni'  jour  de  juillet  CCCLXX  et  quittance  deuli  du  %*  jour  ( 
mars  ensuivant,  pour  prest  quil  avoient  fait  à  Monseigneur,  et  refidtf| 
en  recepte  ci  devant,  î  frans  (I)* 

A  Thomas  le  Guerrier,  pour  prest  quil  afoit  fait  à  ik)tiseigneur, 
rendu  en  recopte  ci  derant  par  le  dessusdit  Martin  TOurs,  et  poid 
audit  Thomas  par  mandement  de  Monseigneur  donné  lix*  jour  < 
novembre  CCCLXIX  et  par  quittance  dudit  Guerrier^  xx  frans. 

A  mestre  Michel  Durant,  par  mandement  de  Monseigneur  Je  CapUl, 
lieutenant  de  Monseigneur,  donné  xiv*  jour  de  décembre  CCCLXVlIlj 
pour  prest  que  â?oit  fait  ledit  riiestre  Michel  h  Jehan  Grisou  pour! 
temps  quil  estoil  viconte  de  Beaumonl  le  Roger,  pour  les  pr 
l^esoigneâ  de  Monseigneur,  et  qui  audit  mestre  Michel  ont  esté 
l>ar  sa  quittance  du  xii^  jour  de  mars  prouchain  ensuii^ant,  : 
frans. 

A  Jehan  Dacre,  tiourgoiz  de  Montebourg,  qui  deux  li  estoientpour 
certain  prest  «piil  avoit  fait  h  Girard  de  Grcppon,  pour  lors  quil  esto 
viconte  de  Valloigues.  pour  et  ou  nom  de  Monseigneur,  comme  apped 
par  II  rnandeinens  de  Monseigneur,  lun  donné  xvï»  jour  de  novembn 
CG(XXIX  et  lautre  xxvn*  jour  de  novembre  CCCLXX,  et  par  u  quii 
tances  dudit  Jehan,  lune  contenant  iri  fr.  xmi  s.  donnée  xx«  jour  i 
novembre  CCCLXX  ^  il  1  au  Ire  contenant  vu  fr.  xinr  ïeons  de  Fland 
donnée  w  jour  davrîl  CCCLXX  1^  valent  ces  parties  xx  frans. 

A  Messire  Nicole  du  Saucbe,  prestre,  personne  de  Coquille,  qui  de 
hiy  estoicnl  pour  certain  prest  quil  list  à  Girard  de  Creppon,  pou 
lors  viconte  de  Valloignes,  pour  cl  ou  nom  de  Monseigneur,  comn 
appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  donné  xv"^  jour  doctabn 
CCCLXIX  et  par  quittance  dwdit  Messire  ^icole  du  iiir«  jour  de  sep 
It^mbre  CCCLXX,  pour  ce  x  frans. 

A  Messii'e  Pierre  de  la  Sague,  pour  don  à  li  fait  pour  une  fois  | 
aide  à  poicr  sa  raencon  par    Monseigneur  Messire  Loys  de  Nava 
frerc  et  liculenant  de  Monseijrneurpour  lors,  et  lesquieh  Pierre  ' 
de  Rat  presta  bmz  compteus  â  la  requesle  de  mon  dit  seigneur  Mon 
seigneur  Loys,  comme  appert  par  ses  lettres  données  xni*  jour  i 
novembre  fXCLXllII,  et  qui  audit  Pierre  ont  esté  renduz  el  poieij 


(0  Rayé  pour  le  quil  ne»!  pai  rendu  an  riîct»pl«^ 


A  Messire  Baudet  de  S*  Pol,  lequel  fu  ordené  par  Monseigneur  labbé 
de  Chereboiirgj  conseiller  de  Monseigneur,  pour  aler  au  chastel  de 
Vire,  à  Caen  cl  ailleurs  en  pluseurs  lieux  pour  le  prouftil  de  Monsei- 
gneur et  de  son  |>aïz  touchant  le  fait  du  vuidemenl  de  Telle,  auquel 
pour  faire  ledit  voiage  fu  ordené  ix  royauîï,  couïme  appert  par  man- 
dement dudit  Monseigneur  labbé  donné  xv*  jour  davril  CCCLXl  et 
par  quitlanee  dudit  Messire  Baudet  dunnée  wur  jour  dudit  mois,  pour 
ce  H  rojaulx,  valent  xtn  escus. 

A  Messire  Siuion  de  Venoys,  pour  les  despcns  de  li  et  des  gens  de 
sa  compaignie  fuiz  à  S^  Lo  par  iiii  jours  où  il  hi  pour  compter  du 
|fori  de  Telle,  comme  appert  par  sa  cedulle  donnée  xvni'  jour  davril 
f CCCLXl,  I  escus. 

Pour  desjiens  de  Monseigneur  labbé  de  Cherebourg,  Monseigneur 

lue  Mannêviîlè,  Messire  Guillaume  de  la  Haie,  Messire  Guy  Quieret  et 

I  pluseurs  autres,  comme  appert  par  cedulle  de  ii  donnée  derrain  jour 

[de  ma}'  lan  LXI,  en  allant  de  Valloignes  à  S'  Lo  pour  le  Iraitté  de  Telle 

|.el  relournans  à  Vallotgnes,  pour  tout  xi  royaulx,  valent  ïxii  escus. 

A  mestre  Jehan  de  llanneucourt,  conseiller  de  Monseigneur,  pour 

ire  ses  despens  en  alant  de  Valloignes  à  Paris  pour  les  besoignes  de 

ionseïgneurt  par  maudement  de  mon  dit  seigneur  donné  vi*  Jour  de 

[septembre  CCCLXi  et  i>ar  quittance  dudit  mestre  Jehan  dudit  jour, 

escus. 

A  Messii-e  Guillaume  le  Viandier,  pour  les  desp^ns  de  Motiseigneur 

l'AvrenebêS,  Monseigneur  labbé  (le  Cherebourg  et  les  gens  de  leur 

compaignie  à  Valloignes,  du  vendredi  vjf  jour  de  novembie  C<XLXV 

sques  au  x\"  jour  dudit  mois,   par  ujandement  de  Monseigneur 

rAvreoches  donné  xv^^  jour  dudit  mois,   xxnu  L  ï  s  ,  franc  pour 

ivm  8.,  valent  ivii  fr.  et  demi. 

Pierre  des  Granches  du  Pont  l'Abbé,  pour  les  despens  de  Monsei- 

rd'Avrenehes,  Martin  Paullctet  pi useurs autres estans eu  leur  com- 

ûgnîe,  en  alant  a  Gavray  et  à  Avrenches  pour  les  besoignes  de  Mon- 

eigiteur,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches, 

ionseigneur  labbé  de  Cbereboyrg  et  Gui  Quieret,  donné  sxix*  joiu* 

le  décembre  CCCLXIIl,  et  par  quittance  dudit  des  Granches  donnée 


I  yl)  Kayè  cy,  quar  il  ^  rt'prpnt  aitleura. 


It  sainefi  après  la  diam  9  Piem  lan  desBuidil,  m  1.,  eacu-  pour 
xxin  %.,  f  aient  x  escos  et  demi. 

Au  Bascon  de  Cambray,  qui  fn  euToié  eo  pinaeuis  lieoi  par  les 
gens  du  conseil  de  Monseigneur  porter  lettres  closes  Hûsant  mention 
de  pluseurs  choses  hastiTes  touchant  leprouffit  et  honneur  de  1 
gneur  et  son  païz^  comme  appert  par  mandement  de 
d*ATrenches  donné  xi*  jour  de  février  CCCLXII,  ti  royanlx^  laleai 
Tieseusnis. 

A  Pinche  Piste,  valletde  Monseigneur  d*ÀTrenclies,  poor  aea.dei- 
pens  alant  de  Goetentin  en  France  devers  Monseigneur  Mcasiro  Pli- 
lippe^  comme  appert  par  lettres  de  Monseigneur  d*Avreiidiea  dn  pn- 
mier  jour-  de  mars  et  quittance  du  ii*  jour  dioelui  mois,  ▼  i 
talent  ▼  escus  et  demi. 

A  Pierre  de  St*  Mariglise,  lequel  estoit  venu  de  Navarre  i 
certaines  lettres  de  créance  de  Monseigneur  adrecana  à  Measire  Phi- 
lippe son  frère,  pour  Cure  la  despenae  dudit  Pierre  en  alant  daGoi- 
tentin  en  France  devers  ledit  Messire  Philippe,  comme  ^ipert  pv 
mandement  de  Monseigneur  labbé  de  Cherebourg  du  xamn*  joar 
de  juing  CGGLXIII  et  quittance  dudit  Pierre,  xz  n^yanlx,  valent  xiu 
escus  (I). 

Pour  despens  de  Guy  Quieiet,  Messfre  Guillaume  de  Braquenamt, 
HemiQuieièt,  Messire  Jehan  de  Grevecuer,  Messire  Jehan  de  Ugaknê, 
Messire  Raoul  de  la  Grève,  Estienne  de  Brueourt  et  pluseurs  antros 
des  gMis  de  Monseigneur,  leurs  gens  etchevaulx  par  u  jouraestansà 
Garenten  en  venant  de  Navarre  par  lordenance  de  Monseigneur, 
comme  appert  par  cedulle  dudit  Guy  et  Grevecuer,  maistre  dostel  de 
Monseigneur^  donnée  xxvi*  jour  de  décembre  lan  LXlll^  vi  1.  nii  s., 
escu  pour  xxii  s.^  valent  v  escus  demi  et  un  s. 

A  Guillot  Fallet  et  Thomas  Gillebert^  pour  certains  despens  faiz  par 
ledit  abbé  et  ses  gens  à  Valloignes  en  alant  devers  Monseigneur  le 
Gaptal,  qui  lavoit  mandé  pour  certaines  choses  touchant  Monseigneur, 
comme  appert  par  son  mandement  du  m*  jour  de  may  lan  LXllll, 
XLii  s.,  royal  pour  xxv  s.,  valent  i  royal  demi  un  s.  vi  d. 

A  frère  Robert  de  Faloize^  tant  pour  avoir  un  cheval  pour  li  monter 
pour  aler  en  Navarre  devers  Monseigneur  où  il  fu  envoie  comme  pour 
faire  sa  despense,  par  mandement  de  Monseigneur  labbé  de  Ghere- 
bourg  et  de  Monseigneur  Jehan  de  Tilli ,  lieutenant  de  Monseigneur 
Loys,  donné  xxvni*  jour  de  janvier  CGGLXV,  xxx  frans. 

A  Perrinet  Lespec  de  Briquebec,  pour  n  cuirs  de  buef  tennez  pour 
foire  n  eslingnes  pour  le  grant  engin  de  Briquebec,  ou  temps  quil  fu 
ordené  estre  mené  au  Houme  par  mandement  de  Monseigneur  d*A- 

(I)  Rayé. 
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vrenches,  lieutenant  de  Monseigneur  \e  Captai,  donné  wnii*  jour 
ilaoïist  lari  LXVI^  lkiv  s,;  et  à  Forltmd,  pour  un  l.  de  suif  pour  ledit 
tîngînj  par  ledit  mandement,  vi  s.  Somme  de  ces  parties,  nii  L  m  <l, 
franc  pour  xï\'i  s.  vni  d.,  valent  m  fr.  x  d. 

A  Jehan  de  Soissons,  pour  despens  que  fîst  Messire  Guillaume  de 
Braqtiemunt  à  Evreux  ou  commencement  de  k  §aierre  qui  fii  derrai- 
nement  enlre  les  ruys  nosseigneurs,  desquielx  dcspens  ledit  Jehan  le 
defifh>ya  lors  par  mandement  de  maistre  Pierre  Duterlre  et  du  bailli 
d*Evreu3C,  etau&si  le  c«  ri  if  fie  ledit  bailli  par  lettre  aeousue  au  mando 
inenl  de  Monseigneur  le  Capta! ,  lieutenant  de  Monseigneur,  donnée 
sur  ce  m*  jour  de  novembre  CCCLXVI^  v  fraiis»> 

A  maistre  Michel  Durant,  Messire  Jehan  Rossignol  et  à  Robert 
ijuiïlet,  pour  lors  viconte  d'Evreui,  pour  prest  r[uil  firent  à  Messire 
Jaques  Froissarl,  clerc  de  Monseigneur,  au  retour  de  sa  prison  où  il 
avoit  esté  mené  qount  il  ot  esté  prins  prisonnier  eîi  la  eompaignie  de 
Monseigneur  le  Captai,  pour  ce  que  yceîui  Messire  Jaques  navoit  au- 
cune finance  pour  sen  aler  en  Costcntin,  ne  cKevauli  pour  son  voyage, 
pour  despens  dudit  Messire  Jaques,  mn  clerc  et  un  vallet  par  lonc 
teraps,cesl  assavoir  ledit  maistre  Michel,  xvi  frans,  ledit  Messire  Johau, 
X  fr  et  ledit  viconle  d'Evreux,  x\  frans.  Et  s^^mblablement  li  fut  fait 
prest  [par]  Jehan  Lefrane^  viconte  d'Orbee,  de  vu  fr*  pour  aide  àpoier 
un  cheval;  lesquelles  sommes  mon  dit  seigneur  le  Captai  manda estre 
poieez  aus  dessiis  dis,  comme  appert  par  ses  lettres  du  ixv*  jour  de 
decemt>re  lan  LXVl,  lesquelles  sommes  font  ensemble,  comme  appert 
l>ar  ledit  mandement,  Lrii  frans. 

A  Messire  Avril,  ebappellain  de  Monseigneur  d'Avrenches,  par  com- 
mandement de  bouche  de  mon  dit  seigneur  d'Avrenches  et  Fcrrando 
d'Ayenz,  lieutenans  de  Monseigneur  le  Captai,  pour  faire  sa  dcspcnse 
alant  de  Chère  bourg  à  Evreux  et  en  tous  les  fors  de  Monseigneur 
t^anieca  p<3rler  nouvelles  de  sa  derraine  prinse,  x  fr»,  et  à  Priant,  val- 
let de  mon  di!  seigneur  d^Avn^nches^  lequel  fu  envoie  eu  messsagc  en 
Navarre  devers  Monseigneur,  par  mandement  des  dessus  dis  donné 
premier  jour  de  septembre  CCCLXVII,  x  frans,  valent  ces  parties  xi 
frans. 

A  Jaquemin  de  Hollande,  pour  faire  sa  despense  alant  en  pluseurs 
tiéux  où  il  avoil  esté  envoie  pour  le  [jrôuffit  et  honneur  de  Monsei- 
gneur et  de  sonpaïx,  comme  contenu  est  en  un  mandement  de  Ferrando 
d*Ayeïïz,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai,  donné  derrain  jour 
davril  lan  LXVll,  x  frans. 

A  Messire  Jaques  Froissart,  auquel  il  estoient  deu2  pour  certains 
deepens  par  li  faiz  en  poursuiant  Madame  la  Royne,  en  alant  en  (Cer- 
tains lieux  du  commandement  délie  en  scà  besoigncis  en  la  eompaignie 
de  Pioche,  son  sergent  darmes,  comme  appert  par  mandement  de 


^Uè^ 


camm,  ksi 


d  par  quittance  dwiît 
OCCLXÏll,  mn  ftani. 

Audit  Meanc  Jaques,  pour  dopa»  ée  lî,  acs  gens  d  I 
CD  ploieim  liein  ci  par  ptoKon  foîf,  oi  Q  a  < 
dcHomcigiieorcnlacDBqpaigDicée  Miipigaw  d'AmncheiCI^ 
Fcmndo  d*Ayeiii,  lirntmana  de  Mwiifignfwr  k  Caplal  pour  WamBh' 
gneiir,  depok  qoc  mon  dit  leigBeor  le  Caplal  ce  parti  cl  qiril  les  kn 
iCi  lieotenaDe,  coanne  appert 
jour  de  leplcmbre  lan  LXTU  et  qnittanee  dodit  I 
un*  jour  de  oofcmiireoo  ditaa,  ni 

A  Robert  fleoie,  pour  fSûie 
défera  le  raj  de  Fmaet  pour  certaiBca  beioigiiei  tmidiaatle  bSiét 
rcoomandeaient  de  Monaeigiieiir  d*Aviaidiea  et  pensa 
L  donné  a*  jour  daooit  lan  LXYl^  xzfrana. 

A  maistre  Pierre  Dntertre,  pour  partie  de  n  despenae  fiûtte  en  Goa- 
tenlin  où  il  estoît  aie  pour  les  beioignea  de  Mowfignrqr,  par  li 
qnittanee  dn  xxmi*  jonr  de  notembre,  in  firvis. 

A  DBfj  Alout,  poor  foire  lea  despens  alant  en  CoalMitin  et  velonr- 
nant  à  Evrem  pour  la  poursuile  de  la  delifranee  des  beaoignea  qne 
Monieîgneqr  atoit  deminement  mandées  li  eatre  enroiéea  de  pardeca, 
par  eedulle  dodit  Davy  dn  xxii*  jour  de  joing  CCCLXVIIy  x  flkana. 

A  Perrinet  le  meseagier,  par  mandement  de  Monaeignenr  d*Afren- 
cbea  et  de  Ferrando  d'Ajenz,  lientenans  de  Monadgnenr  le  Gaplaly 
donné  xtiii«  jour  doctobre  CCCLXVII,  pour  porter  lettres  de  Val- 
loigiies  à  Rcnierville  à  Monseigneur  d'A vrenches^  et  ala  de  nuit,  t  franc. 

A  Grèves,  messagier,  par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches 
et  Ferrando  d'Ayenz,  lieutenans  de  Monseigneur  le  Captai,  donné 
premier  jour  de  février  lan  LXVIl,  pour  apporter  lettres  des  dessus 
dis  à  Rvreux  aus  gens  du  conseil  de  Monseigneur,  m  fraas. 

A  Jehan  Lefranc,  viconte  d*Orbec,  pour  despens  faiz  par  li  la  pre- 
mière scpmaine  de  karesme  CCCLXIl  en  venant  devers  moy  J.  Climence 
au  Pontaudemer  où  il  maporta  finance  pour  Monseigneur,  et  pour 
demourcr  illec  et  retourner  à  Orbec  par  m  jours,  lx  s.  qui  valent 
m  frans. 

A  Baqucsnc,  pour  semblable  cause  par  ledit  mandement,  m  frans. 

(F*  ^Î8.)  A  Johan  le  Roy,  clerc  dudit  viconte,  pour  despens  de  li 
et  de  son  cheval,  qui  d*Orbec  vint  devers  moy  à  Evreux  le  ii'  jour  de 
février  CCGLXVIl  et  maporta  lx  fr.,  pour  venir,  demourer  et  retourner, 
I  fhinc. 

Audit  viconte,  pour  autres  despens  faiz  par  li  en  alant  d'Orbec  à 
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Paris,  fJeTDiUirer  illec  et  retourner  k  Orbec  la  praucliainc  scpmaine 
demprès  la  ray  karesmc  lan  LXVII,  et  fu  envoie  par  Monseigneur  le 
lieutenant  avec  le  viconte  du  Ponlaudemer  et  le  receveur  d*Evfeui 
pour  soy  obligier  :i  Bcrtlieîeniieu  Johan ,  en  la  tx^mpaif^nie  des  dessus 
dis,  en  la  somme  de  ui^  et  vr  fr,  qui  luiavoient  esté  empruntez  pour 
certain  Tail  louchant  Monseigneur,  xvii  Trans. 

Audit  viconle ,  pour  autres  despens  par  U  faiz  en  venant  d'Orbec  à 
Evreui,  demouraïjl  illec  et  retournant  audit  lieu  d'Orliec  dont  il  parti 
vri»  jour  de  juillet  ïan  LX\  lll,  et  apporta  à  moy  J.  Climence  irLfrans 
pour  aider  à  poter  lubîigalion  qui  avoit  est45  faicle  ù  Paris  audit  Ber- 
thelemieu  Johan  Lombarl,  par  m  jours^  m  frans. 

A  Munscigneur  labbé  de  Cberebotirg ,  Messire  laques  Fniissart  et 
autres,  pour  despens  tau  par  eulz  en  pluseui*s  parlies,  comme  appert 
par  111  lettres  de  mun  dit  seigneur  labbé,  lune  cou  tenant  en  n  parties 
-xxvi  U  xvai  s,  H  d.j  e^u  pour  xxiu  s.,  lautre  contenant  v  escus  et  m  s, 
et  lautre  contenant  xi  escus  et  m  s.  Montent  ces  parties  xh  escus 
i  s.  Il  d. 

A  maistre  Jehan  Crousat,  doyen  de  Tudelle,  et  à  Messire  Pierre 
d'Achere&j  par  mandement  de  Monseigneur  donne  ivni*  jour  de  jan- 
vier CCCLX  VU,  lesquieU  Monseigneur  a  voit  envoi  ex  de  Navarre  es 
parties  de  France  en  la  comi^aignie  de  Monseigneur  le  Captai  pour 
parler  au  Roy  de  ccrlaines  besoignes,  et  par  y  celui  mandement  me 
mandoit  Monseigneur  que  je  leur  baillasse  pour  faire  Irurs  despens  ce 
que  mestier  leur  seroit,  et  pour  ce  baillay  audit  doyen,  par  sa  quit- 
tance du  ïnii*J*jur  de  mars  CCriLXVH,  p^yr  ses  despens  rctnurnant 
devers  mon  dit  seigneur,  ut  fr.,  et  audit  Messire  Pierre  pour  semblable 
cause,  par  sa  quittance  du  xv»  jour  dicelui  mois,  xii  frans,  font  ces 
parties  ïjrP*ï  frans. 

Pour  une  rame  de  papier  achatce  à  Paris  me  jour  de  mars  CCt^LXVtl 
pour  les  besoignes  de  Monseigneur  et  pour  loflice  de  moy  J.  Ciiment:e» 
jCLiu  8t  p,,  franc  pour  ivi  s.  p.  pièce,  valent  n  fr.  demi,  demi  quart 
et  xn  d.  p.  qui  valent  xv  d.  t. 

A  Coppequin  l'Allemanl,  pour  ses  despens  alant  de  Paris  à  Nou- 
gent  et  à  Nonnancourl  xuii^  jour  de  mars  (XXLXVIÏ  aviser  les  cappi- 
laines  diceuh  lieux  de  la  garde  de  leurs  (forteresses  pour  cause  des 
compaignes  que  on  disoit  qui  se  traioient  el  aloient  es  dittes  parties , 
I  fnmc. 

Audit  «oppequin,  xxi'jour  de  mars  CCCLXVÎÏ,  pour  ses  despens 
retournant  d'Evreux  en  Avrencbin  devers  Monseigneur  d' A vren<^bes, 
où  Monseigneur  le  Captai  le  renvoiahasliveraenl  porter  lettres^  îi  frans* 

A  Jaquemin  de  Hollande,  par  sa  quittance  du  ixvnt'  jour  de 
mars  CCCLXVU ,  lequel  Monseigneur  avoit  envoie  de  Navarre  es  par- 
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Ues  de  France,  tequel  Monaeigiiear  le  Gaf^tal  renvoya 
devers  Monseigneur»  xa  frans. 

A  maistre  Pierre  Duterire^  pour  ploseurs  deipens  par  U  faiz  en  pJu-^ 
seurs  voyages  et  poar  pluseui^  causer  pour  les  besoignes  de 
gneur,  depuis  le  l' jour  doctobre  LXVIl  jusqucs  au  xxvi*  jour  \ 
CCCLXVin,  les  parties  contenues  en  un  rooulle  seellé  du  seel  du<iil 
maistre  Pierre,  deâ^quielx  despens  et  tous  autres  que   a  faiz  lati 
uiaiblre  Pierre,  li  estant  es  bcsoignes  de  Monseigneur,  Monseignei 
mande  et  veult  quil  U  soient  poiés  et  renduz,  si  comme  U 
par  lettres  de  Monseigneur  rendues  ou  compte  précèdent,  pour  < 
tx"iiu  fr-  et  demi. 

A  Jaqucmiii  de  Hollande,  pour  alercn  Navarre  porter  lettres  de^en 
Monseigneur,  comme  apfM?rl  par  mandement  [de  Monseigneur]  d'A 
vrenches  du  ii"  jour  de  juing  CCCLXVII ,  i  frans. 

A  Henri  de  Folligny,  pour  ses  despens  alanl  en  Navarre  dev 
Monseigneur  pour  ceilaine  messagerie,  comme  appert  par  manden 
de  Monseigneur  d*  A  vrenches,  lieutenant  de  Monseigneur^  do 
xxvi'jourde  juillet  lan  LXVH,  it  frans. 

A  Uessire  Aiiiandre  Gaudîn,  chappellaln  de  Madame  la  Hoyne.  pou 
lequel  Madame  avoir  escript  li  faire  delivi^ance  pour  ses  despens  i 
retournant  en  ^javarrc  devers  elle,  comme  appert  par  mandement  i 
Monseigneur  d'Avrenchcs  du  in*  jour  de  novembre  lan  LXV^H  fl  qnti 
tanec  dudit  Aliiandre  dudil  ïh*  jour,  ïï  frans. 

A  maistre  Pierre  Dolertre^  pour  faiî^e  ses  despens  en  pnursuia 
certaines  besoignes  touchant  Monseigneur  es  parties  de  Normandu 
comme  appert  par  lettres  de  recongnoissance  dudit  maistre  Pierre 
données  le  jour  de  St  Andrieu  lan  LXVH ,  xi  fr, 

A  Coppequin  rAIlcmant ,  raessagicr  à  cheval  de  Monseigneur,  | 
faire  ses  despens  en  alant  en  Navarre  devei^s  Monseigneur  pour  < 
taines  causes  touchans  lestât  et  prouffit  de  son  paîz,  \ii  fr.  et  à  Jaqu 
min  de  Hollande,  pour  semblable  cause,  v  frans,  comme  appert  | 
niandemenl  de  Monseigneur  d'Avrenches  du  xvi"  jour  de  février 
LXVH,  valent  ces  parties  xvii  frans. 

A  Guillaume  le  Cordier,  pour  faire  ses  despens  en  alaut  de  G»fi 
k  Paris  devers  Monseigneur  le  Captai  pour  les  Iw^soigncs  de 
gneur^  demourant  là  et  retournant,  comme  ap^iert  par  mandeo 
Monseigneur  dAvrent'hes  du  ïx'  jour  de  mars  lan  LXVfl,  inti 

Audit  Cordier,  pour  faire  ses  despens  en  alant  de  Gavray  à 
devers  Monseigneur  le  (laptal  ()0ur  les  bcsoignes  de  Monseigneur,  < 
mourant  et  retournant,  comme  appert  par  umudcment  de  Monseigf)«i 
du  ïn«  jour  davril  lan  LXVIH,  %\  fraas. 

Pour  despens  de  Guerart  Mau sergent,  bailli  d'Evreu^,  ses  gens  i 
ctievauli,  faix  à  f^aris,  oit  il  fu  devers  le  Ho;y  pour  les  besoignc»  de 
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Monseigneur tiar (espace  de  iviri  jours,  du  mois  de  novcmbreCCClAVII^ 
Uint  pour  lessoignement  de  louraaige  de  Monseigneur  comme  pour 
fiutres  besoignes,  ïïxiih  fr.  ftem  pour  despenpdydil  bailli  faiz  h  ["aris, 
tant  en  y  alant,  demoiiranl  et  rclouiTiant  par  ïiih  jours  dti  mois  de 
mars  CCCLXVlï  pour  les  hesoignes  de  Mûrîs<:ïiî;'neur,  el  loi^s  y  esloit 
Monsf^ig'neur  le  Captai ,  et  aussi  pour  trouver  et  faiï^^  fmance  pour 
mon  dit  seigneur  le  Captai  pour  le  fait  et  besoif^qies  de  Monseigneur, 
XAv  frans;  font  ces  parties»,  comme  appert  par  lettres  dudit  bailli, 
comme  lieulenanl  de  Mon^eigneyr  le  Captai ,  donnée?  xix"  jour  de 
mars  CCCLWïl ,  u\  frans. 

A  Jehanniu  Mahiari,  pour  certains  despens  fais  par  Monst'igneur 
labbé  de  <:hereb*>urg  en  la  ville  de  Valloignos  le  vni*  et  xmr  piws  de 
mars  fUXLXll  ^  aoqueï  lieu  li  et  ses  gens  furent  pour  pluseurs  causes 
louclians  le  prouffit  de  Monseigneur,  comme  appert  par  mandement 
dudit  Monseigneur  labbé  du  xV'  jour  de  mars  CCCLXIIl,  x  L  vrii  s. 
VI  d.|  royal  pour  xxv  s,,  valent  vin  royauU  i  quart  ii  s,  tu  d. 

A  Martin  TOurs,  viconte  de  Carcnten,  pour  despenz  faiz  par  li  par 
iLïii  jours  cfi  11  voiages  où  il  fu  envoie  pour  ceriaines  besoignes  tou- 
chans  Monseigneur  et  le  due  crOrlieus,  donl  le  premier  voiage  fu  à 
Evreux,  ou  quel  il  fu  par  xi  jours,  cesl  assavoir  du  premier  jour  doc- 
tobrc  CCClAViï  junques  à  xx  jours  erisuivans  acompîis,  et  l autre  voiage 
ftl  à  Paris,  ouquel  il  demoimi  par  xxxii  jours  continus  commeneans 
le  VI*  jour  de  novembre  ensuivaul,  pour  tout  par  raandemenl  de  Mon- 
seigneur d'Avrenches  duniié  xin*^  jour  di*  mars  CCCLXVll,  xlmi  mou- 
lons de  Roy,  xxnti  s,  pieee,  valent  u  fr,  xn  s, 

A  Guerart  Mausergenl,  tiailli  d'Evreux,  pour  despens  de  li ,  ftes 
gens  et  nu  ebevaulx,  faiz  à  Paris  où  il  fu  par  xv  jours  pour  les  besôi- 
gncs  touchans  Monseigneur  et  le  duc  d'Orliens,  et  aussi  pour  le  fait 
de  Monpellier,  et  par  quittance  de  Pierre  de  Chandcîliers  qui  pour  el 
ou  nom  dudit  Bailli  lesreecut,  xxxnii  frans. 

Pour  despens  de  Messire  Jehan  Chandos  et  ses  gens  faiz  à  Chere- 
bourg  le  dimenche  xxvin*  jour  de  may  lan  LXVIII,  tout  le  jour,  le 
lundi  ensuivant  j  ïwi\i^  de  malin  illee  cldisnerà  Vatloigues,  comme 
appert  par  mandement  <ie  Ferrando  d'Ayenz,  lieutenant  de  Monsei- 
gneur le  Cipial,  donné  xviii*  jour  de  jumg  lan  LXVIH ,  les  parties  de 
la  dicte  despensc  contenues  en  un  rooulle  parmi  lequel  ledit  mande- 
ment est  anniexé,  et  est  assavoir  que  ce  fu  senz  aucuns  vivTes  (fut 
furenl  pnns  en  la  garnison  du  chastel  de  Cherebourg,  cxii  fr,  t  quart 
iiu  s  nti  d.,  et  ifu  quartiers  davoyne  des  rentes  de  Monseigneur  apri- 
Bagée»  ou  compb'  du  terme  de  Pasqiies  lan  l.XVIIl  à  x  s.  pour  quar- 
tier;, franc  pour  xx  s.,  vault  tout  rxiin  fr.  i  quart  nu  s.  un  d. 

A  Jeban  Lefrauc.  viconte  d'Orbec,  pour  despens  quil  fist  à  Kvreux 
ou  U  fu  mandé  par  Monseigneur  Le  lieutenant  secont  jour  de  mars 
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i  donné  xiii«  joiv  de  miT 


OCSGLXVlfl ,  pour  xi  joins  xt  (hu». 

Audit  Ticnnte,  pour  despeos  de  li,  soti  derc  et  n  dii 
I  jours  quil  fu  à  Efreui  es  moix  de  novembre  et  deœnr 
pour  certaines  besoignes  touchajis  Honseigneur,  comniç  appert 
mandement  de'  Monsetg^neur  le  lieutenant  donné  premier  jour  dudi 
mois  de  décembre,  s  frans. 

A  Jaquet  Poignant  ^  bouri^oiz  de  Bemaj,  pour  despens  de 
Pierre  Dutertre  et  Guerarl  Mausergent,  bailli  d'ETreui^  Caixaud 
de  Bemay  où  il  furent  par  n  jixirs  ou  mois  dawril  CCCLXVIU  ♦  poa 
n  messagers  enfoiez  eu  eerUin  lieu  par  Monseigneur  le  lieutenant»  « 
fMJur  la  despense  de  la  haguenée  dadit  maistre  Pierre,  laquelle  de 
moara  malade  audit  lieu  de  Bemaj  quant  il  retourna  d*Avrenchiu^ 
et  pour  Ja  poine  du  marescbal  quj  lavoit  en  cure ,  pour  tout,  comn 
appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  le  lieutenant  donné  xiniij 
jour  davrjl  CGCLXVltl  et  quittance  dudit  Jaquet  du  ni*  jour  daou 
ensuivant,  rx  frans. 

A  Munseigneur  Guillaume  du  Bosc  Guillaume^  pnnr  certaine  des 
pense  faicte  f>ar  li  et  par  autres  du  commandement  de  mon  dit  seigneu 
k  Captai  en  chos&ant  en  plu&eurs  lieux  aus  loups,  comme  appert  pari 
mandement  de  mon  dit  seigneur  te  Captai,  donné  sxu«  jour  danusl  ^ 
lan  LXVIll  et  quittance  dudit  chevalier  du  nu"  jour  de  septembre 
CiXLXIX,  rxxï  I.  qui  valent  xxxi  frans. 

A  Jaquet  Poignant,  pour  vin  prins  de  H  par  le  boutillcr  de  lloose^ 
gneur  l*i  t'^ptal  et  purté  à  Briosne  devers  raf»ndil  seigneur  où  il  estoi^ 
lofré,  coiuuie  appert  par  mand*3ment  de  mon  dit  seigneur  le  CapU 
donué  MU*"  jour  davril  lan  LXVIll  et  quillance  dudit  Jaquet  du  Vf*  jour 
de  janvier  CCCLXIX,  ixxn  fr.  et  demi  (1). 

(F*  '55.}  A  Guillaume  lïloville,  pour  certaine  despense  Taicte  par  lui 
en  la  compaignic  de  Monseigneur  Jehan  Chandos  en  venant  des  partie 
de  Costentin  jusques  en  France,  comme  appert  par  mandement  «U 
Monseigneur  le  Caplal  ilonné  vin"  jour  de  may  CCCKXVlll  et  quil- 
tance  diidil  Guillaume  du  ve  juur  de  juing  ensuivant,  \  frans. 

Audit  Guillaume  Blovillc,  pour  autres  despens  faiz  par  li  en  alaot 
eei  certain  voiage  pour  les  l>csoignes  de  Monseigneur,  comme  appert j 
par  lî  maïidemens  de   Monseigneur  d'Avreuches,  l'un  donné  ii*  jom 
de  juign  CGCLXVHl  et  lautrc  le  un"  jour  dicelli  mois,  avec  quittance 
du d i t  G u i l lau me ,  x x x  f ran s. 

Pour  despens  de  Messire  Pierre  Godelït ,  clerc  de  Monseigneur,  ] 
quel  estoit  venu  de  Navarre  apporter  eertaincs  nouvelles  de  Monsei-* 

(1)  à  rccouvKr  sur  Una»cii^nuitr  Îq  Capul  cm  comiiUj  donlre  MoQGnlgmmr  et  tui. 
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gncurà  Mnnseigneur  le  CapUil,  pour  lesquelles  mon  dit  seigneur  le 
f^ptal  lenvoia  demoyrcr  es  parties  de  Cosleiiliri  et  li  ordena  pour  faire 
les  despenz  de  li,  son  vallet  cl  leurs  chevaulx,  par  chaseun  jour  t  franc 
jusque  ad  ce  que  autrement  en  fust  ordené  ou  que  Monseigneur  fust 
renuz,  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  le  Captai 
donné  M  vu  i»  jour  de  may  lan  LXVHI,  pour  ce,  depuis  le  premier 
jour  de  jui^n  dessusdit  jusqucs  au  ixiif*"  jour  daousl  prochain  ensui- 
vant, qui  font  iin"ix  jours^  de  quoi  li  a  esté  payé  par  pUiseurs  de  ses 
quiltances ,  lxxvti  frans. 

Pour  despcns  de  Coppequin  rAllcraant^  messager^  faiz  en  alanl  de 
r.ostentin  en  France  deveïis  Monsei;j;neur  le  Cajita!  pour  li  porter  lettres 
de  Monseigneur,  lesquelles  il  avait  apportées  d\i  Navarre,  |iar  mande- 
ment clos  de  Monseigneur  d'Avrenchcs  donné  à  Iknierville  xxi*  jour 
daoust  CCCLXVm  et  quillancc  dtidil  Coppequin  donnée  ixur  jour 
dudit  mois,  nn  frans^ 

A  Gillot  Re;^nautj  parcherainier,  premier  jour  de  juing  CCCLXVllî, 
pour  n  ïiî**  de  parchemin  rez  de  ti  pars,  ii  frans. 

Pour  despens  de  Coppequin  et  son  cheval  venant  d'Avrenclies  à 
Evreux  où  Monseigneur  d'Avrenches  cstoit  demouré  iîlec  par  un 
jours ^,  et  rctournan!  a  Uenierville  devers  mot)  dit  seigneur  d*Avren- 
ches,  où  il  estoil  retourné  et  retrait^  i-onime  appert  par  mandement  de 
mon  dit  seigneni-  d'Avrenclies,  lieutenant  de  Mons^eigneur  le  Captai, 
donné  à  Reniervilte  xn''  jour  de  juing  CCt:LXVIIl,  x  frans  (1). 

Pour  despens  dudit  Coppequin^  li  m*  de  personnes  et  ii  chevauli, 
alant  de  Renierville  en  Navarre  devers  Monseigneur,  et  pour  plu&eurs 
estolTeSj  façons  de  robes  et  huuppcllandcs  pour  certaine  personne  pour 
qui  Bionseigneur  mavoit  mande  que  on  les  feist  faire,  comme  appert 
par  le  dessusdit  mandement,  pour  tout  ïl  frans. 

Pour  matere  à  faire  enque  acliatée  à  Paris  xiun*  jour  de  juillet 
CCCLXVIÏI,  i  quart  de  franc. 

A  Lorenctn  Tespicier,  le  jour  dessus  dit,  pour  ni.  de  eîrc  verraeiUe 
.>our  les  besorgnes  de  Monseigneur,  v  s.  nn  d.  p-  pour  I.,  valent 
f  §.  vni  d.  p.,  qui  valent  demi   franc  demi  quart  et  viii  d.  p.  qui 
aient  i  d 

Pour  despens  de  moy  J.  Climenee,  des  viconles  du  Pontaudemer, 
i'Ûrbec  et  du  receveur  d'Kvreu\,  nos  gens  et  cbevaulx ,  jtisquti?  au 
ÉOinhre  de  \u  personnes  et  xn  chevaulx ,.  faiz  par  ini  jours  et  deuïi 
lii  mois  de  niai*s  CCLlLXVll,  alans  à  Paris,  y  demourans  et  retour- 
aans  punr  nous  obliger  à  Kerlhelemteu  Jolian  en  la  somme  de  ni*vr 
îr&m  quil  uvott  prestez  à  Monseigneur  le  Captai  pour  les  besoignes  de 


it  en  acttit  éa  chevitis. 
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Monseigneur,  connue  a(>pert  par  lettres  de  mon  dil  seigneur  le< 
données  vi*  jour  dacmsl  CCCLXVlIlj  wxmxu  Frans. 

A  Jehan  de  la  Court ,  ûûttaîre  en  Chastel^  (tour  son  sallaire  ée%  obiK 
gâtions  faictes  en  Chastcl  d (celle  sommes  comme  appert  par  le  émm- 
dit  mandement,  ii  frans. 

A  Jehai»  crOuche,  pour  ses  despensct  de  son  cheval  alant  la  seconde 
sepmaine  daoust  OXLXVIM  à  Orbec  querrc  deniers  pour  Moaseigliciir 
[v.  Optal^  esquielx  deniei'â  le  cap[ittaiiie  de  Bernay  niettoit  emfiesdl^ 
menl;,  et  pmir  la  délivrance  tlii-enlz  ala  h/dil  Douche  à  Paris,  où  Mon- 
seigneur le  Captai  estoil,  et  dilïec  retourna  à  Ort*ee  pour  avoir  yoeob 
par  lespace  de  vm  purs,  pour  lout  m  frans. 

l*our  despens  de  maistre  Michel  Durant^  conseiller  de  Monseig 
Il  des  e&cuierïide  Mouseif^meur  le  r^ptal  en  &a  t«impaignie,  leurs  gcr« 
É?t  elicvauls  alaos  es  parties  de  Coslentin  et  ou  païz  environ  pour  lo 
hei^oif^iês  de  MonaMgncur,eulz  deut*jurans  et  retournant?  par  vm  joun 
en  laflin  du  mois  de  mars  CCCLXVIt,  pour  loul,  eorame  appert 
mandt^raerit  de  Monseignetir  le  Captai  donné  v*  jour  daoust  CCCL^WIlli 
ut  frana. 

Pour  despcns  que   firent  a  Evreux  par  n  jours  du  mois   daum 
IXICLXVIIÏ,  Cressoucl,  Vuîlleeoq ,  Bortcilîcr,  Foliifet,  CheUetonneJ 
Wiltonne  et  autres  Angloiz  qui  illec  estoicnt  vcnu^  au  mandement  de 
Môu&eignL'ur   le  CapUU,   counnu  appert  par  son  mandement  donne- 
nt* jour  daoust  CCCUVIïl,  tcï  frans. 

Pour  despens  dun  coursier,  une  mulle^  faix  à  Evreux,  ou  le  iltiyiîl 
de  Tudelle  les  avoit  lessiez  depuis  le  s*^  \n\ir  de  mars  CCCLXVU  ju* 
ques  au  tiers  jour  du  mois  doctobre  ensuivant,  ouqoel  espace  de  temp 
a  VI  mois  et  xvin  jours,  et  pour  les  dcspens^  vesteure  et  chaucemea 
dun  vallet  qui  par  ledit  temps  garda  lesdis  coursier  et  muUe,  pf>ur  TaT{ 
à  yeeulï ,  pour  tout,  comme  appert  par  mandement  de  Honseigneu 
donné  xxir  jour  de  novembre  CCCLWIII ,  xj  ix  fr.  et  demi. 

Pour  despens  de  moy  J,  Climenre,  mes  gens  et  chevauïx,  faii  ( 
alant  d'Evreux  devers  Monseigneur  en  son  royaume  de  Navarm  oÛ 
Monseigneur  le  Captai  et  autres  des  gens  du  conseil  de  Monscigneu 
me  envoièrenl  ou  mois  doctobre  CCCLXVlll,  et  aussi  pour  dcspens  « 
moy,  mes  dictes  gens  et  chevauïx,  par  xx  jours  par  intervaHcs  qne  , 
fu  ou  royaume  de  Navarre  hors  la  compaignie  de  Monseigneur 
Ypusque  et  ailleurs^  comprins  en  ce  sallaircs  et  desî>ens  de  guide9,  < 
fK)urdespens  de  mes  chevauls,  que  je  ne  eu  aucune  livrée  à  court;  4 
pour  despensen  retournant  de  Navarre  en  Normandie  où  Monseigneiil!| 
me  renvoia  pour  ses  besoi^înes,  pour  tout,  comme  appert  par  mande 
ment  de  Monseigneur  donne  xxvin»  j»xir  de  décembre  CCCLÏVIH^ 
ix*'x  frans* 

A  Messii^  Nicole  Matinel  ^  pt^^lre ,  pour  partie  de  la  de&peinve  I 
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celol,  fili  de  Mooôeigaeur  Mcssire  Philippe,  que  Dieux  absoilltîj  qui 
fu  un  an  et  iv  joorâ  en  la  corapaignie  dudit  Messîre  Nicole  et  à  sa  doc- 
trine^  rommc  appert  |>ar  maodemenl  de  Moïiseigîieur  le  Caplal^  ïieu- 
Iciiaut  de  Monseigneur,  dunné  xin^jourde  novembre  lauCCCLWl, 
XXXI Ml  frans. 

Pour  pluseurs  messageries  el  autres  mises  faicles  pour  cause  des 
Bretons  qui  se  logèrent  à  Chanipeauix  el  à  Gênez  el  qui  menaient 
guerre  à  Monseigneur  et  à  son  (ïaîs,  lesquelles  sont  contenues  en  un 
rooulle  cerliffié  par  Monseigneur  d'AvreDcbes  et  maistrc  Pierre  Duter- 
Ire,  comme  appert  fiar  ledit  raoulie,  iiii'^'v  !.  xi  s.  vi  d.  (I). 

Pour  desp-ens  de  Messire  Pierre  Godelle,  secrelaii'c  de  MoUMUgneur, 
en  aliml  en  Navarre  devers  Monseigneur  pnur  li  dire  certaines  choses 
seeretes  qui  chargiés  li  avoient  etité,  comme  appert  par  mande  ment  de 
Monseigneur  d'Avrenches  donné  xï*  jour  daou^t  lan  LXVllI,  et  qu il- 
lance dutlil  Messire  Pierre,  x\  frans. 

Pour  messages  envoies  devers  Messire  Jehan  Chaudijs  par  Ferraudo 
d'Ayenz^  lieutenanl  de  Monseigneur  le  Captai,  comme  aftpert  par 
mandement  dudit  Ken-aiido  donné  xxiiu«^  jour  de  novembre  lan 
LXVIII,  vm  fraus. 

A  Petro  de  Lombiei-s,  pour  Taire  &t*s  dospeus  en  alanl  eu  eertairi 
lieu  où  Monseigneur  lenvoia^  comme  appert  par  mandement  démon 
dit  seigneur  doiuié  xiiu*  jour  lan  LXIX,  xvi  fr. 

A  Coppequin  rAllemaut,  pour  faire  scî^  dcspens  en  alant  en  Navari'e, 
comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xi*  jour  de 
décembre  lan  LXIX,  xv  frans. 

Pour  despens  de  Guillaume  Dourden,  bailli  de  Coslentinj  vi  per- 
sonnes et  vj  chcvauli  en  sa  corapaignie,  par  v  jours  Ions  acomplis 
quil  furtnt  à  Avrencbes  en  besoignaul  et  faire  lassiete  de  la  raencou 
ordenécen  la  viconlé  d'AvreiK'hes,  au  fort  Si  Sauveur,  pour  le  terme 
de  la  Chandellcur  CCCLXIX,  comme  appert  par  coppie  des  lettres  de 
Monseigneur  données  xvir  jour  de  dçccmlire  CCCLXIX  el  par  quit- 
tance dudit  bailli  du  mecredi  après  Nuêl  lan  dessus  dit^  i  1. 

Pourdespens  de  Messire  Ligier  d'Orgessin  faiz  a  AvTenches  depuis 
le  xv«  jour  de  juing  CCCLXIX  jusques  au  iviu"  jour  dudi*  mois  quil 
venoit  de  Navarre  pour  les  besoignes  de  Monseigneur,  connue  appert 
par  lettres  de  Monst^igueur  données  snii*  jour  de  juillel  CCCLXXl  el 
par  quittance  dudil  Messire  Ligier  du  xviii«  jour  de  juing  CCCLXIX, 
SI  fr.  et  demi. 

Pour  despcns  de  Joban  des  Viles,  vicoute  de  Constances,  lesquielx 
il  fist  en  alanl  de  Gavray  à  Mortaing  en  la  cumpaignie  de  Messire 
laques  Froifisart  pour  quenr  certaine  finance ,  laquelle  dlïvoit  ealre 


;•)  luy^. 


(il 

dTAvicBcItaiy  licsIaHBl  et 
im*  jomr  étjjoâag  ho  LIVOI,  n  fr.  un  s. 

A  Botet  DDckaHel,  pour 
â  qai  il  porta 
I  pour  le  gmit  pnwflit  el  1 
'QO  dwvil  i  liûiel 
appert  ftfi 
dtm,  tieutennl  de  moo  dit  teignev  le 
juillet  bo  LXViil,  mr  frm. 

A  Jdnn  Bemart  de  Ganai,  | 
par  Benrt  de  la  Lande  et 
avoit  enYoîéa^  eonme  appert  par  nandeaent  de  ] 
cbea»  lieutenant  de  non  dit  aeignenr  le  Captai,  da  zmi*  , 
lan  LIVni,  wi  inm. 

A  Goillanme  Bkmlle,  aeigent  dannes  de 

en  neanserie  ai  ■» 
'  le  ûqital  et  Montrigneor  d" Aviendws  lenvoieicnt  le  izvi*  joir 
dejaUlet  lan  LXVm.eonnne  appert  par  mandement  de  bmmi  dB  » 
gnenr  d'Afrenehes  dn  n*  jour  de  aeptembre  lan  dcaana  dit,  u  1 

[¥•  #M.:  A  HeHîre  Pierre  HecqaetypoorCûiei 
tant  certaine  finance  devers  maj  h  dimenee,  coname  appert  par  aaa* 
dément  de  Monseigneur  d'AYrenehes  dn  x*  jonr  de  wiplwnhre  lu 
LXVIIl,  VI  fraitt. 

A  Janicoyes  de  Barat,  pour  aler  à  Avrenches,  à  Mortaing  et  à  Ga- 
▼ray  où  Monseigneur  le  Captai  lenvoîa  pour  (aire  certaine  messagerie, 
comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  donné 
XI»  jour  de  septembre  lan  LXVll!,  xiiii  fr. 

A  un  message  que  je  J.  Climence  envoiay  de  Tinchebray  à  Gavray 
pour  les  liesoignes  de  Monseigneur,  xxx"  jour  de  juillet  lan  LXIX,  x  s. 

A  Jehan  le  Sec,  qui  guida  et  mena  Esticnnot  PouUain  de  Tinche- 
bray à  Gavray,  vi  s. 

A  maistre  Jehan  et  Jehanin  de  Ronneaux,  frères,  Jaquemin  de  lies 
et  Guillemin  le  Maistre,  menestcrelx  de  Monseigneur,  pour  faire  leurs 
despcns  en  alant  aus  Estolles,  comme  appert  par  mandement  de  Mon- 
seigneur scellé  en  plat  et  signé  de  sa  main ,  donné  xxii*  jour  de  jan- 
vier lan  LXIX ,  et  par  leur  quittance  du  derrain  jour  dudit  mois, 
ii<^L  frans  (4). 

A  maistre  Gcrvaise  Adelée,  pour  certains  volages  quil  fist  en  alant 
à  Gavray,  à  Feugières,  et  pour  certain  or  que  li  ostèrent  les  Anglois 
près  de  la  dicte  ville  de  Feugières,  comme  appert  par  mandement  de 

(0  luyé. 
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Monsei^eur  le  Captai  doTin^^  premier  jour  de  juin*^'  lan  LWIII,  i  fr. 
et  demi  et  ii  royaulx, 

A  Messire  Jacques  Froissarl,  pour  desp^iis  quil  avoii  Taiz  en  certains 
volages  pour  le  fait  du  poiemeïil  qui  estoil  deu  à  Messire  Jehan  Lau- 
tonne  au  tenne  de  Pasques  lan  1*\VI1I,  comme  appert  par  lelti^s  de 
Ferrando  d'Ayenz^  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai*  données  i^re- 
tnier  jour  daousl  lan  dessus  dilj  \xun  frans. 

A  maistre  Pierre  Dulertre,  pour  despons  par  It  faÎE  en  poursuiarit 
certaines  besoigncs  tourlians  Mons^^ignetir^  romme  appert  par  mande- 
ment de  mon  dit  seign*  nr  donné  vni^' juur  de  novembre  ïan  LXVII  et 
par  quittance  dudil  maistre  Pierre  du  xv*  jour  dicelui  mois,  xvi  frans, 

A  riuillaume  Dourdi^n,  pour  tors  bailli  de  Costentin,  pour  faire  à 
Morlaiug  ta  despensé  de  li^  viii  personnes  et  viir  chevauls  en  sa  com- 
paignie,  nti  il  fu  par  Icspace  de  iinn  jours  accomplis  par  mande  ment 
et  commission  de  Monseigneur,  conune  appert  par  la  coppic  dicelui , 
lequel  maîïdement  fu  doruié  à  rhereboiirg  le  ivn"  jour  de  décembre 
Ci'CLXIX,  pour  ordener  cl  mettre  sus  en  la  dicte  viconté  lassiete  de 
la  ïitiance  deuc  aus  Angloiz  de  S^  Sauveor  te  Viconte  pour  le  terme 
de  la  Cliandelleur  lan  dessus  dit,  et  pour  yeellc  faire  exploiter  tant  eu 
la  dicte  viconté  cnrame  en  la  terre  de  tlondé,  et  pour  les  despens  de 
Yii  hommes  darmes  qui  alerent  en  Sit  compaig^nie  d'Avrenches  jiisques 
au  dit  lieu  de  Mortaing  à  \vn  personnes  et  xvit  chevaulx ,  où  it  furent 
pal'  I  jour  et  demi,  et  est  assavoir  que  ledit  bailli  demoura  par  x  Jours 
audit  lieu  de  Mortaing  par  commandement  de  Monseigneur  pour  besoi- 
^ner  à  la  délivrance  de  Messire  Jehan  du  Tilleul^  qui  en  venant  de 
Natarre  avoit  esté  mené  prisonnier  à  S'  Jaque  de  ïleunm,  et  viii  jours 
quU  ne  povoil  passtjr  pour  lempesehemeiit  des  gens  darmes  qui  estoicnt 
sur  le  pak,  comme  ces  choses  ap|iereiit  par  qutUaoce  dudit  bailli 
donnée  à  Mortaing  ixvii*  jour  de  janvier  lan  LXIX,  pnur  toyt  ïlvi  U 
i!ii  s.,  frans  pour  x\  s.,  valerU  xlvi  fr,  demi  et  ni  s. 

A  Cop|>f3quin  rAllemanl,  pour  un  cerlain  voiage  (jui  li  av<iii  «slé 
C4>m mandé  faire  hastivement  et  certaine  personne  en  sa  compaignie, 
par  mafidemeiil  donné  xxh«  jour  de  may  lan  LXVIïl  et  quittance 
dudit  Coppequin  du  \xi^  jour  dicelui  mois,  et  fu  pour  Ystdjcl  d*Aisy, 
11.  frans. 

A  maistrtî  Jehan  Bloville,  pour  vin  piins  de  li  pimr  la  despense  de 
Monseigneur  d'Avrenches  et  dautres  gens  en  sa  couipâignic  alans  au 
siège  de  S*  Sevci^  comme  a|ipert  par  ïc  mandement  de  mon  dit  sei- 
gneur d^Avrenclies  contenant  autres  choses,  donné  iviie  jour  de  jan- 
vier CCCLXVn,  XVI  frans. 

A  Messire  Jar|ues  Fi'ois.sart,  par  mandement  de  Moûseigneur  û\\- 
Trenches  et  Ferrando  d'Ayenit,  lieutenans  de  Monseigneur  le  Captai, 
donné  xvii*  jour  de  janvier  lan  LXVH,  pour  despi^ns  de  li,  ses  vallés 


H  e^^trfuH,  q«e  il  iift  la  LXV  tm  11  luiupiiiiwie  àt  \ 
«TAvt^ikIks  {MOT  kâ  fa«»t2Des  de  Mûoseàneiir  à  TiaiAthiay.  i 
AvrendKS,  à  loruinf,  à  Gavnj  «t  en  ptaeurs  iîm,  psr  ^aitture 
dodft  Wtmm  laipics.  xx  frans. 

A  nmatn  Ikbel  Durant,  kqoel  Mott^igneui  le  CapCd  eirroâ  es 
lorties  de  Coâl^^titin  poor  eertuiKS  besoifiMS  toocimis  Sonsetgaor 
fiO  DKrts  de  maj  Un  LIMI ,  par  »  quittanee  dn  pRUiier  jour  dmil 
enwîTant,  xx  fra». 

A  Gieres,  meaGa^ier,  pour  porter  lettres  de  Gkerebour?  à  Eneo 
derer»  nK>T  prjor  certaines  lettres  Teooes  de  Xararre  de  par  Monsen 
gneor  touchant  le  poîement  de  Messire  Jehan  Chandos,  Xessnne  Jefaui 
Laotonne  et  autres  Anirioiz,  comme  appert  par  mandement  de  loo- 
seigneur  d'ATrenches  et  Ferrando  d'Ajenz,  lîeutenans  de  Monseigneur 
le  Captai,  donné  xrni*  joor  de  décembre  lan  UHilI,  nn  frans. 

A  Messire  Jacques  Froissart,  par  le  dessus  dit  mandement,  pour  des- 
pens  de  li,  ses  Tallés  et  cheTauls,  faiz  en  alant  de  Cherebourg  à 
9  Sauveur  devers  Meseire  Jehan  Chandos  et  Mesure  Jehan  Lautonne, 
le  samedi  ii*  jour  de  décembre  dessusdit  et  dimenche  ensuivant,  pour 
certaines  besoignes  touchans  le  paiz  de  Costentin  et  les  compaignes, 
et  séjourna  par  les  dis  ii  jours,  ii  (rans. 

Audit  Messire  Jaques,  par  le  dessusdit  mandement,  pour  ses  des- 
pens  alant  à  une  autre  journée  de  Gherebourg  audit  S'  Sauveur  le 
xiri*  jour  de  décembre,  ii  frans. 

A  Perrinet,  messagier,  par  le  dessus  dit  mandement,  pour  porter 
lettres  de  Cherebourg  à  Renienrille  à  Monseigneur  d^Avrenches,  et  y 
ala  par  nuit,  i  franc. 

Sonime  jusques  cy,   xix^ivii  ir.  vi  s.  m  d.,  viii"rvi  escas 
firnii  III  s.  H  (I.  et  xii  royaui  et  w  d.,  royal  pour  xiii  s. 

A  (iieves,  messagier,  par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches 
et  Ferrando  d'Ayenz,  lieulenans  de  Monseigneur  le  Captai,  donné 
premier  jour  de  février  lan  LXVII,  pour  apporter  lettres  desdis  lieule- 
nans à  Kvreux  aus  gens  du  conseil  de  Monseigneur,  m  frans  ;4). 

A  Basquene,  messaf,'ier,  pour  semblable  cause  par  le  dessus  dit 
mandement,  m  frans. 

Pour  poisson  desjKjnsé  à  Carenten  par  le  conte  de  Salbruchc  en 
alant  devers  Monseigneur  à  Cherebourg  ou  mois  de  septembre  der- 
rain  passé,  v  fr.,  et  i  fr.  à  certains  marigniers  qui  pour  donbte  des 
Angloiz  turent  ordenés  porter  par  mer  de  Carenten  à  Cherebourg  plu- 
sieurs des  gens  de  Monseigneur,  vault  tout,  comme  appert  par  lettres 

il)  Httycz  cy,  quar  il  sont  roprins  cy  devant. 
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de  MonseigTieur  labl»é  de  Çherfbourg  données  rnr*  jour  dnrlobre 
tXlX,  VT  frans. 

Pour  desfK^us  de  Mnnf^ignetir  le  Captai  et  ses  geng  faiz  à  Vatloigneâ, 
el  en  sa  compaigni»?  estoil  le  sire  du  Vignoyj  Messire  Pierre  de  Villers, 
Messji*e  Henii  de  Thieuville  et  pluseurs  des  chevalliers  de  Messire 
Jfehan  Chaïidos,  comme  appert  par  ses  lettres  du  xxyif  jour  de  joillet 
CCc:lXV10  .  L  frans. 

A  Garcie  Arnault  de  S'  Juhan,  pour  despens  par  li  faiz  eu  plusieurs 
iiie&sagerïes ,  comme  appert  par  maudemeut  de  Monseigneur  d*Avren- 
chcs  et  Ferrandu  d^Ayenz,  licuteuans  de  Monsei^tur  le  CapUi, 
donné  xxx*  jour  de  mars  lau  LXVl,  et  par  quittance  dudit  de  St  Johan 
donnée  xn*  jour  de  Janvier  lan  LXVllI,  ïx  IVans. 

Pt»ur  despens  de  pluseiirs  archiers  qui  furent  par  iir  jours  ea  foresU 
de  Bris  chassier  et  prendre  venoisons  en  este  lan  LXVIM  pour  la 
venue  de  Messire  Jrhaii  llhandos  qui  ou  pais  de  Costentin  devoii 
venir,  rouime  il  appert  par  lettres  de  Ferrando  d'Ayenz,  lieutenaut 
de  Monseigneur  le  t,aptal,  donné  xxviio  jourde  seplemlire  lan  LXVIll, 
in  tt*  I  quart. 

A  Copp4iquin  rMlemant,  pour  faire  sa  despense  alanl  en  Navam» 
devers  Monseignr*ur  on  mois  doetobre  lan  LXVIH»  on  Ferrando 
d'Aycnz,  lienlenant  de  Monseigneur  le  flaptal,  renvoioit,  si  comme 
il  appert  par  ses  leltrtîs  du  w  jour  de  novembre  i-nsuivant,  xn  fr.  et 
pour  desfiens  de  Thomas  Venloue,  procureur  de  Monseigneur,  lequel 
Ferràudo  envoia  en  France  devers  Monseigneur  le  Captai  le  \xvni«  Jour 
du  dessusdil  mois  de  novembre,  vi  frans,  valent  cc!^  parties  xvni  ïVans. 

A  Ferrando  d'Ayenz,  cappitaine  de  Cherebourg,  pour  pluseurs  des- 
pens par  li  faiz  en  alant  divers  Messire  Jehan  Chafidos  et  à  son  man- 
dement, les  parties  diceulz  contenues  en  un  rcMjuUe,  comme  il  appert 
par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneurj 
donné  (r  jour  doctohre  Tan  LXVIH,  anniexé  par  ledit  rooulle,  et  par 
qniltanri'  dudil  FrrrandM  du  xx*  jour  de  novembre  ensuivant,  Lxxn  fr. 
1  quart. 

A  Jelmnin  Potdlain,  qui  venoil  de  Navarre,  lequel  avoit  esté  des- 
robé  sur  le  chennn  en  sen  venant  dudit  païz  de  Navarre,  et  lequel 
Jehanin  fstoit  neecessilé  quil  sen  rebHirnast  hastivement  h  Evreui, 
comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches*  lieute- 
nant de  Monseigneur  le  T^plaî,  donné  viii^jourde  mars  lan  LXVIll, 
pour  un  cheval  t)aillé  audit  Jelranin  avec  selle  et  bride,  xv  f r  ,  et 
pour  faire  sa  despense  en  sen  retournant  audit  lieu  d'Evreux ,  ix  frans^ 
valent  ces  parties  xxim  frans. 

A  Messire  Jaques  Froissart,  par  mandement  de  Monseigneur  d*A- 
Trenches  el  Messire  Jehan  de  Tilli ,  lieutenans  de  Monseigneur  le  Captai» 
donné  Mvri*  jour  davnl  CCAILXÏX,   et  par  quittance  dudit  Mcsaire 
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nés  du  xvui*  jour  de  jailli  t  ensuivant,  pour  pluserirsc 
fkii  en  pluseurs  voiages  et  par  pluseors  journées,  tant  es 
flesdis  lieuteoans  comme  autre  partie,  comrae  ledit 
eontienl,  pour  tout  %th  fr.  et  demi. 

A  Ricart  de  la  BonneTîlle^  par  mandement  desdîs  lieutenans,  da 
mn*  jour  de  jaing  lan  LXIX^  et  par  sa  quittance  du  riri*  jour  de  juilki~ 
ensuivant,  pour  ses  despens  venant  de  Costeniin  à  Evreux  devers  les 
gens  de  Monseigneur,  et  dillec  à  Paris  devers  les  gens  du  Roy  #e 
France,  où  il  fu  envoie  par  lesdis  lieutenans  à  tout  certaines  eecrip^ 
tures  et  pour  monstrer  et  dire  certaines  choses  sur  le  fait  de  la  guent 
et  descort  qui  esloit  entre  Johan  d'Orglandres  dune  part  el  Maeat 
Guillaume  aus  Espaulles  dautre,  pour  laquelle  guerre  le  paix  el  fiubgk 
de  Monseigneur  estoient  grandement  doumagiés,  et  pour  raiDêfierles 
choses  dessus  dictes  à  estât  deu  fu  ledit  Ricart  envoie  es  lieux  deosnfl 
dis,  pour  ce  in  frans. 

Pou»*  despens  de  Monseigneur  Baudouin  de  S*  Pol  aïant  du 
mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches  et  de  Messire  Jelian  de  TiU 
lieuttînans  i1e  Monseijnieur  le  Captai,  à  S'  Sauveur  le  Viconle,  ai 
renten,  à  Cherebourg,  à  Neauhou  el  ailleurs  pour  le  fait  de  Me 
riiiillaume  aus  Eë^paulles  et  pour  certains  prisonniers  de  la  glkniîson 
de  Neauhou  detenuz  en  la  ville  de  Carenten  pour  certaines  am 
et  yceulz  menés  à  Val I oignes  devers  lesdis  lieutenans  pour  ordenë 
sur  U'ur  cas;  pour  ce  fait  et  pour  autres  froia  et  di^fip^ma,  fii  cod 
il  appert  par  lettres  desdis  lieutenans  données  iiii*  jour  de  juillet  I 
LXIX,  el  qui  poiez  li  furent,  comme  appert  par  sa  quittance 
XX''  jour  dicelui  mois,  xii  fr.  xiv  lions  et  n  d.,  qui  valent,  à  frans  pod 
XX  s.,  xu  fr.  ni  quars  et  m,  s. 

(F^  t5i,j  Paur  autre  deapense  faicte  par  ledit  Messirti  Baudoui^ 
depuis  le  lundi  xxiii*  jour  de  juillet  CCCLXIX  jusques  au  jued»  easui| 
vanlj  Uni  à  QiR-ntcn,  à  Valluignes  comme  ailleurs,  où  il  fu  luand 
par  lesdis  lieutenans  pour  le  fait  de  certains  mandemeos  envoicz 
clos  de  Costeniin  en  la  terre  de  Monseigneur  de  par  les  gens  cstan 
pour  lors  à  S^  Sauveur,  comme  appert  par  mandement  des  dessus  di 
lieutenans  du  ïxvii^  jour  du  dessus  dit  mois  de  juillet,  et  par  (^mti 
tance  dudil  Meï^sire  Baudouin  du  ixv*'  jour  daoust  ensuivant,  cxui  i 
vn  d.,  franc  pour  %x\u\  s.,  valent,  à  franc  pour  xx  s.,  un  fr.  xix  d. 

A  Coppetiuin  FAllemant,  messagier  de  Monseigneur,  par  manda 
ment  de  Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  don 
H r  jour  iloctobre  lan  LXV'III,  et  par  quiltance  dudit  C^pi>equin 
xvp  jour  dieelui  mois,  lesquielx  Monseigneur  le  Captai  li  avoit  ordeue 
pour  sa  despense  fiiicle  depuis  environ  la  my  atvust  derrain  pa^sé  quJ| 
fut  revenu  de  Navarre,  et  quil  feroit  en  attendant  la  venue  de  MonseH 
gucur  ou  jusrpie  h  tant  que  autrenicnl  en  fusl  ordené,  xx  frans. 


va] 


^  353  — 

A  Navarre  le  héraut ,  pour  ses  despens  alant  devers  le  trésorier  de 
France  ou  Monseigneur  d'Avrenches,  iieuleriant  de  Monseii^neur  le 
Capta),  k'Dvoia  funir  aniaines  choses  louchant  lu  prouffit  et  Iionrieur 
de  Monseigneur  et  de  son  paTz,  si  coin  nie  il  apjiert  par  son  mande- 
ment  du  x»  jour  de  mars  lan  LXVIII ,  v  tmns. 

Pour  pluseurs  parties  de  messageries  contenues  en  un  rooulle,  comme 
îl  appert  par  lettres  delabhéde  Che rc bourg j  lieutenant  de  Monseig^neur, 
donnépremierjourdavrilavaut  PiisquesUn  LXX!,  parmi  lequel  rooulle 
lesdictes  lettres  sont  aunicxés,  %\  frans  et  demi. 

A  Guillaume  Blovilïe,  sergent  darm es  de  Monseigneur,  pour  despens 
quil  afoil  faiz  en  alant  devers  Mons*3igneur  le  Captai  el  ailleurs,  du 
commandement  de  Monsci^meur  d'AvrendieSj  comme  appert  par  man- 
dement de  Monseigneur  donne  à  Panipelune  xvi*  jour  de  septendjre 
lan  LXVïll  et  par  sa  quittance  du  xxnï«  jour  de  mars  ensuivant, 
11  fraus. 

Audit  Guillaume,  sur  ce  qui  li  povoit  estre  deu  pour  sa  despense  en 
alant  en  certain  voiage  haslivemenl  par  commandement  de  mou  dit 
seigneur  d'Avrcnches  donné  im*  jour  de  niay  lan  LXVin  et  par  quit- 
tance dudit  Ciijillaume,  xxx  frans. 

A  Messirc  Jaques  Froissart,  clerc  de  Monseigneur,  par  mandement 
de  Monseigneur  d'Avrenclieset  Ferrandi*  d'AvenZj  lieutenans  de  Mon- 
seigneur ïe  Captai,  donne  derrain  jour  de  janvier  lan  LXVllj  et  par 
quittance  dudit  îilessire  Jaques  du  viii<  jour  de  mars  ensuivant,  pour 
despens  de  li,  ses  vallés  et  chevaulx  faiz  en  alant  de  Cherebourg  h 
Carentcn,  demourant  illec  el  retourmmt  pai-  xv  jours,  ouquel  lieu  les 
dessus  dis  lieutenans  *'t  autres  des  gens  de  Monseigneur  cstoient  pour 
certaines  besoignes  tourhans  Monseigneur  iehan  Lautonne,  v  frans, 
et  pour  despens  dudit  Messiro  Jaques,  ses  vallés  et  chevauh  alant  de 

lerebourg  h  Renîerville  devers  Monseigneur  d'Avrenehes  pour  la 

use  dessus  dicte  ,  deraouranl  illec  el  retournant  par  v  joui-s,  v  frans; 
valent  ces  parties  x  frans. 

Pour  XTiri  xu''*  de  parchemin  achaté  par  ledit  Messire  Jaques  et  par 
li  emploies  es  besoignes  de  Monseigneur  depuis  le  vm"  jour  de  no- 
vembre lan  LXVl  jusques  au  xxirjour  de  septembre  lan  LXIX,  si 
comme  ledit  Messire  Jaiiues  tcsmoigne  par  lettres  signées  de  sa  main, 
données  xxvir  jour  du  dcsï^u^dit  mois  de  septembre,  pour  chascune 
m*  et  demie  i  franc,  valent  w  fr.  i  tiers. 

Pour  despunse  faiete  à  Bernay  par  Monseigneur  le  Captai ,  lieute- 
nant de  Monseigneur,  et  ses  gens  le  vendredi  premier  jour  de  sep- 
tembre lan  LXVIII,  xint  L  ix  d.,  franc  pour  xxii  s.  t.,  dune  part  el 
lin  fr,  daulre,  et  k  GieÛroy  le  Cras,  pour  despens  de  Coppequin,  clie- 
vaucheur  de  Monseigneur,  el  son  cheval  faiz  illec,  n  frans,  et  aussi 
pour  despens  de  Colin  de  Si  Denis,  Raoul  des  Chesnes,  de  leurs  gens 
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el  diewib  biscD  ttni  *  VralenUe  rOfgmiaiir,  ou 
finance  defets  mon  dil  Kignoir  te  tartenaoty  an  Crans^  montaU es 
parties^  comme  appert  par  mandemenl  de  mcm  dtt  aeîgiieor  k  Ikgie- 
nant  donne  xiH«]aiir  de  décembre  CGCLX^'III^  txii  fr.  m  quais. 

Pour  autre  despense  de  mon  dit  seigneur  le  lieuteimnt  et  sei  fem 
(jûcte  à  Bernay,  comme  appert  par  son  mandement  du  iiu*  jour  dœ- 
tobre  CCCLX>  Ul,  oui  1.  m  d.  qui  au  pris  de  un  s.  pour  franc  lalcnl 
iz  fr.  m  quars  demi  et  mu  d. 

A  Messire  Guillauine  du  Bosc  Guillaume^  cbevaiier,  poar  la  despeaie 
des  ebieos  de  Monseigneur  le  Ireutenant  qui  Curent  en  loslel  dodttclfr 
^ier  par  les  murs  de  noTembre,  janvier,  fcTrier  et  mars  CC 
arril,  mai,  juing  et  xu  jours  de  juillet  CCCLXVIH^  qui  moa 
prendre  pour  mois  xti  jours,  imx  jours,  pour  chascun  jour  1 1 
de  blé  à  la  mesure  d'Orbec^  à  eti  b.  pour  sextierj  ivi  seilkis  10  h.»" 
comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  te  UeutenaiH  mdn 
ci  dessus,  et  pour  les  mois  de  septembre^  ixitobre  et  ooi^mte 
CCCLXVill ,  Duquel  temps  a  iiii^t  jours^  pour  cbascun  jour,  par  wm- 
dément  de  mon  dit  seigneur  le  lieutenant  donné  premier  jour  do  atfK 
iembre  ClXI.W'in,  1  b.  et  demi  de  blé  à  la  mesure  de  Bernaj,  fakot 
à  xii  b.  pour  sextier  vu  sextters  et  mine,  monte  tout  le  dit  ble  xxni 
sextiers  et  mine  et  in  b.  dont  poié  fu  audit  cht^alier,  cofoine  appeit 
par  sa  quittance  du  secont  jour  de  janvier  CCCLWUi^  pour  diaseon 
exiler  lun  parmi  lautre  11  fr*  et  demi,  valent  l\\  fr*  1  qtiiirt* 

Audit  àlessire  Guillaume ,  pour  la  despeuse  des  chiens  de  Monsei- 
gneur le  Captai  qui  estaient  en  lostel  et  gouvernement  du  dit  chtf%- 
lier,  pour  les  mois  de  décembre,  janvier,  février  et  mars  CCiXXVI 
avril,  may^  juioj^,  juillet,  aoust,  septembre,  octobre,  novembre 
décembre  CCCLXIX  après  ensuivans,  pour  ïlviii  sextiers  mine  et  m  l». 
de  blé  à  la  mesure  de  Bernay,  comme  api>erl  par  mandement  de  Mon 
seigneur  le  Captai  itindu  ci  dessus  et  par  11  quittances  dadit  ch 
lier,  lune  do  premier  jour  de  septembre  et  lautre  du  tiji«  jour 
février  lan  LXIX,  ini"iix  fr.  ï  quart  11  s.  ?t  d. 

Pour  desprns  que  Monsei^tieur  de  Gauville,  chastellain  d'Orbcc,  et 
le  bailli  d'Evrcux,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai,  maistre  Mîc 
Durnnl,  Messire  Athîsde  Ligmerea,  chevalier,  maistre  Pierro  Duler 
le  l»ailli  de  tloslcntin,  leurs  gens  et  chevauls  firent  à  Chambna^ 
disjicr  le  lundi  viiF  jour  de  janvier  CGCLXVHî,  ce  jour  au  gi«leâ 
Bernay  et  lendemain  disner  à  Bemay  semblable  ment,  où  il  fur«nl 
pour  certaines  besoigncs  et  aflarrcs  touchans  Monseigneur  et  um  bcri- 
tage,  et  paresï>ecîal  pour  lordenance  du  chastcï  de  Chambraiz  qui  «k 
nouvel  avoil  esté  mis  en  la  main  de  Monseigneur,  xxi  fr*  et  demi,  «• 
pour  autres  despens  faiz  ouditehastel  de  Chambraiz  par  Lop  d'Orbec« 
eficuier,  et  vi  autres  |>ersoïmcs  en  sa  cnm|migoie  nui  iîlec  furent  pout 


» 
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Honseigneur  par  un  jours  et  dÊmi ,  avant  que  b  garde  en  fual  baillée 
'%,  Jehan  Hallebout,  vu  L  vi  s,  vj  d.,  franc  \iùur  xxu  s.  t.,  valent  vi  fr. 
et  11  s,;  ttiontent  ces  parties,  comme  appert  par  lettres  de  mes  diâ  sei- 
gneurs les  lieuknans  du  x*  jour  dwdit  muis  de  janvier,  CCCLXVIIÏ, 
nvji  fr.  demi  et  ii  s. 

A  Johaii  de  Soissons,  pour  faire  ses  despens  en  œrlaiae  messagerie 
où  Monseigneur  leiivoia,  comme  appert  par  le  mandement  de  Monsei- 
gneur fait  par  ses  lettres  eloses  données  en  lan  LXIX  le  isltiï*  jour 
de  décembre  et  signées  de  sa  main  ♦  et  par  quittance  du  derraiu  jour 
dudit  niûib,  XX  frans, 

A  Goerail  Mausergent,  bailli  d'Evreux,  pour  les  despeiïs  que  U, 
niaisti'e  Michel  Durant,  maistrc  Pierre  Dutertre  avoient  faiz  en  un 
foiage  alans  h  Gaen  pour  los  besoignes  de  Monseigneur,  ix  Ù*an3. 

A  Guillaume  Dourden,  bailli  de  Costentin,  quil  avoit  baillez  el  déli- 
vrez à  Jehan  Leonart  qui  parti  d'Orbcc  xi«  jour  de  juillet  lan  LXIX 
pour  aler  en  Navarre  en  la  compaignic  de  Esliennot  FouUain,  pour 
certaines  besoig^nes  qui  audit  Estiennot  furent  chargées  par  Mcssei- 
gneurs  du  conseil  de  Monseigneur  estans  à  Evreux,  et  porter  lettres  de 
Monseigneur  d'Avrenches  d^Ort^ec  h  Evreuï  louchant  les  besoignes  de 
Mcmseigneurj  comme  appert  par  quittance  dudit  bailli  du  premier 
jour  daoust  oudit  m,  pour  tout  vi  fr.  i  quart. 

Pour  dèsptns  de  Monseigneur  de  tiauville^  maistre  Michel  Durant, 
mai&tre  Pierre  Dutertre,  maistre  Pierre  Dourgoiz ,  leurs  vallés  et  che- 
¥auls  faiz  à  Bcrnay  le  lundi  ixvni''  jour  de  raay  lan  LXIX,  le  mardi  el 
le  in«  i'redi  ensuivans  riisner,  qui  tiius  furent  assemblez  audit  lieu  de 
Bemay  pour  ordencr  el  faire  defîensahle  la  tour  dicelui  lieu,  comme 
appert  par  mandement  de  Messeigneurs  les  lieutenans  donné  peu  ul- 
time jour  de  may  CfXLXïX,  jx  frans. 

Pour  despens  de  Messtre  Ligier  d'Orgessin  faiz  ou  derrain  voiage 
quil  avojt  fait  à  aler  en  Navarre  devers  Monseigneur  pourli  faire  savoir 
lestai  de  ses  besoignes  et  paîz  de  pardeca,  comme  appert  par  mande- 
ment  de  Messeigneurs  les  lieutenans  donné  xji*' jour  de  juing  lan  LXIX, 
XL  frans. 

Pour  despens  dudit  Mcssire  Ligier  et  pluseurs  autres  des  gens  de 
Monseigneur  faiz  k  Bcrnay  environ  la  Cliandeleur  CCCLVVHI,  qui  au- 
dit lieu  se  asseiid^tiTcnt  pour  avoir  avis  comment  ils  obviroient  au 
mauves  malice  de  |>hisi!urs  Bretons  estans  ou  palz  de  la  conté  d*Evreux 
pour  y  porter  domma^'c^  comme  appert  [)ar  ledit  mandement,  ivui 
frans. 

Pour  despens  du  vicoote  d^Orbec,  son  vallel  et  ehevauls,  faiz  à  venir 
d*Orbec  à  Evreux  le  int»  jour  de  novembre  lan  LXIX,  on  moy  J,  Cli- 
mencc  le  Hz  venir  affiti  que  je  U  deisse  la  créance  dunes  lettres  que 
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Monseigneur  li  avoit  envoiées,  i^t  lops  maporta  fmaiice,  vi  y  fu  Teniftt^ 
de  mourant  et  relouniant  par  itii  jours,  pour  ce  m  frans. 

Pour  autres  despens  de  Johan  le  Roy,  clerc  dudit  viconle,  cl  dei 
cheval,  i|ui  paj-ti  d'Orbec  xxn*  jour  de  novembre  lan   LXfX  el  vinti 
Evreuît  où  il  ma[»orta  (inaiicc  que  je  avoie  emprunlce  du  bailïi  del 
Custeulin  ^   Uquelle   finance  ledit  viconle   avoit  devers  U,  pour  C8f 
I  franc. 

Pour  les  despens  dudit  viconte,  ses  vallès  et  chevauls  faiz  ou  oodiil 
daoust  lan  LXIX  en  alaiil  d'Orbec  devers  Monseigneur  k  Cherebourg,f 
pour  demourer  là  et  sen  relourner  par  xvi  jours,  comme  appert  pari 
mandement  de  Mon^igneur  do«né  vue  jour  de  janvier  lan  Lllî, 
\\i  frans. 

Pour  dcspens  de  Messire  Jaques  Froissarl,  clerc  de  Monseigncor,  < 
faiz  en  la  compaigaie  de  Ferrando  d'Ajenz,  cappilaine  de  Chcrebourgj^ 
lieutenant  de  Mon&eigneur  le  Captai ,  tant  à  Carenten,  â  Ca%TaT  que  i 
Avrencbes,  pour  les  bestjignes  de  Monseigneur  touchant  le  faîi  éesi 
BretonS;^  par  mandement  dudit  lieutenant  donné  xa''  jour  de  noTenilirej 
lan  LXVlll  et  quittance  dudit  Messire  Jaques  donnée  oudit  J0iira( 
y  m  h\  et  demi. 

Pour  despens  de  maislre  Michel  Durant  faiz  en  la  compatgnie  i 
Monseigneur  le  Capta!  en  alanl  es  parties  de  Costenlin,  par  quittance  ' 
dudit  maiisire  Miclicl  donnée  i ni"' jour  daviil  lan  LXVIlI,  xx  frans. 

Pour  despens  de  Coppcquin  t'AUemant  faiz  en  alanl  en  ÎSavamfJ 
devers  Monseigrieiïr^  où  il  fu  envoie,  comme  apjMïrt  pai-  mandement  d<f| 
Monseigneur  d'Avrcnches  et  de  Messire  Jehan  de  Tilli,  lieiitenans  dt\ 
Monseigneur  le  Captai,  donné  xviii*'  jour  de  janvier  CCCLXVîn,ïif  fr, 
et  par  un  autre  mandement  mi  IVans,  par  quittance  dudit  Cappequili,J 
Uï'^  jour  de  février  CCCLXVlll,  vault  tout  ïvi  frans. 

(F«  fSi.)  Poïir  despens  de  Guillaume  Bloville,  sergent  darmes^ 
Monseigneur,  faiz  en  soy  retournant  de  Navarre  en  Costentin,  et  pouf] 
de&|K;n&  de  ii  cbevaulx  qui  en  chemin  li  esloient  demourez  malade§,( 
comme  appert  |*ar  maiidemenl  de  Monseigneur  donné  xviii*  jour  i^(K' 
lobm  CCCLXVIll,  avec  quittance  dudit  Guillaume  donnée  xxTij«j<Hiri 
de  février  lan  dessus  dit,  ilvui  frans  (1), 

Pnur  despens  de  Hanin  de  Francliappelle  ,  vallel  de  panneterie  de 
Monseigneur,  lequel  estoit  venu  de  Navarre  et  al  oit  en  France  pour  la 
besoignes  de  Monseigneur,  comme  appert  jmr  mandement  de  Monset^* 
gneur  d'Avrenches  et  Messire  Jeban  de  Tilli,  lieutenans  de  Monsd^J 
gneur  le  Captai,  donné  m"  jour  de  mai's  CCCLXVIIL  et  quittance  dudit  | 
Hariin  donnée  v^  juor  dudit  mois,  m  frans. 

Pour  despens  de  Vigncreux  Estienne,  nu  hommes  dannes  avec  li* 

0)  Ea^^i  qucm    il  est  lop^iu^  r\  apri'ti. 


) 
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rs  vallés  el  chevauls  eslaiis  à  Carcnlen  cri  la  compaigme  de  Mon- 
seigneur d'Avrenches,  le  dimenche  ixve  jour  de  février  CCCLXVIH,  le 
lundi  cl  mardi  ensuivans,  ouquel  lieu  mon  dit  seig^icnr  les  avoil  fait 
venir  puur  cause  de  la  guerre  denlre  les  gcos  de  Cherebourg  et  Hygtie- 
lin  Dubois,  cappitaine  de  Brique  bec,  par  mandement  de  mon  dit  sei- 
gneur d'Âvrenches,  donné  vii«  jour  de  mars  laa  dessus  dit,  \  fr. 
ti  ë.  t. 

Pour  dcspcns  de  Coppequin  rAllemanl,  qui  venait  de  Navarre,  faiz 
en  alant  de  Coslentin  es  parties  d*Evreux,  où  il  Tu  envoie  pour  les 
besoi^mes  de  Monseigneur,  comme  appert  par  mandement  de  Monsei- 
gneur d'Avrenclicii  donné  x"  jour  davril  CCCLXIX,  m  Irans. 

Pour  despens  de  Monseigneur  d'Avrcncbes,  licutenanl  de  Monsei- 
gneur, faix  a  Evrenx  le  xiiiVjour  de  mars  CCCLXVlt  où  il  csloit  [>outr 
le  fait  de  la  taillée  Messire  Jehan  Lautonnc,  comme  apport  par  man- 
dement de  mon  dit  seigneur  d'Avrenches  donné  xxx»  jour  de  juing 
CCCLXIX,  nii  ff.  ni  quai*5  et  v  lions  qui  valent  ni  s.  itu  d. 

Pour  despens  de  pluseurs  des  gens  de  Monseigneur,  du  conte  de 
Salbruche,  le  doyen  de  Paris,  maistre  Pierre  Blanchel  et  pluseurs 
geos  en  leur  eompaignie,  faiz  à  Carentan  par  m  jours,  cesl  assavoir 
ïui*j  XI uî*'  et  \xr  jours  de  septembre  lan  LXIX,  en  alant  devers  Mon- 
seigneur à  Cherebourg  et  retournant,  oulire  eerlaines  parties  des  gar- 
nisons du  ebaslel  de  Orenten»  lis?  parties  des  dis  dcspcns  contenues 
en  un  rooulîe  par  lequel  ïe  maïudemenl  de  Monseigneur  donné  xii^jour 
de  septembre  dessus  dit  est  anniexé,  uu*n^ii  fr,  m  s.  vi  d. 

Pour  desfK-nâ  de  Messire  Baudet  de  St  Poï  faiz  en  venant  de  Costcïi- 
tin  à  Paris  et  à  bivreux  devers  Monseigneur  le  Captai  el  ies  gens  de 
Monseigneur  pour  savoir  comme  le  païz  de  Costentin  pourroil  dernou- 
rèr  en  bonne  ^urté  après  ee  qye  Messire  Jeban  Cbandos  en  avoil 
laiAsié  la  garde,  coirmie  appert  par  mandement  de  Monseigneur  labbê 
de  Cherebourg  donné  n""  jour  de  décembre  CCCLXVill  et  par  quittance 
dudît  Messire  Baudet  du  m*  jour  de  décembre  dessusdit,  nxvi  frans. 

Pour  despeus  de  Navarre  le  héraut  faiz  en  alant  en  messagerie 
devers  Messire  Jehan  Cbandos  en  Guienne,  pour  ti  monstrer  comme 
les  gens  des  compaignes  qui  estoient  à  Chasteau  Gontier  avoient  couru 
le  paîï  de  Costentin,  essaie  à  prendre  la  ville  de  Cherebourg,  et  comme 
euU  avoienl  prins  pluseurs  prisonniers  et  menez  audit  Chasteau  Gon- 
lier,  sur  la  seurté  que  avoit  donnée  audit  païz  ledit  Cbandos,  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  labbé  de  Chert^bourg  donné 
xviii*  jour  de  décembre  CCCLXVIII  et  par  quittance  dudit  Navarre, 
IX  frans. 

A  Jeban  Mauhoumet,  pour  certaine  desjiense  jmr  li  faietc  pour  plu- 
seurs messaigeries  et  autres  parties  contenues  eu  certains  juandcmensi, 
iun  de  Monseigneur  lablïé  de  Cherebourg  donné  u\^  jour  de  février 


jfViHr  ïiàèé  4n  tt^  wjm  4e  ; 

■isl,  CTT  «90H  4e  Mfeift  et 

A  Mbb  te  Cmj'mtfUer,  pc«r 
#»aiBaii4<iBe!Si  4é  JLjoseiCTMr  Ubèe 
ieftan  4e  Tillî  et  aotps,  tant  k  ^  1 
ievni  IwsoiCTe»  toockaas  ■aaKisBeiir  et  ^ 

■BBi4flDeBt  4lEl4ft  XIOBKKl 

PiOiir4efpeiif  4e  Momeigiieui  tabhé  4e  CherdiooTy  et  Ifc Biii  Bnwri 
4e  BeaodniBp  Cûz  en  almt  4e  Chereixjuig  à  Buex  4e«cfs  Mawei 
gneor  le  oanile  4e  Sallinicile,  le  4ofni  4e  Pais  et  maîstre  Pienc 
BUuKbet^  el  en  retoonmit  à  Qbeielwiugy  umuiL  sppeil  psr  BUide- 
ment  4e  looseigneor  4oiiiié  xn*  jour  4e  septeifcre  ClXUnX  et  ^eîl- 
tmee  4o4ît  abbé,  xin  fr.  m  qims  et  m  s. 

Psonr  4e8pef»  4e  Ferrinet  !lag4eliiie  et  Coppeqoîii,  fû  en  mêmA  m 
■esMgerie  4e  par  MooseifDeiir  à  Bovrdeaolx  et  en  rivrine,  n,  fim». 
Hem  pour  4espens  4e  Gnîoi  4*Ara,  naistTe  4eciirie  4e  Monaeignear, 
le  pfaiflieian  4e  Monseignearet  lUoollet  4e  h  PUnqae,  son  billet  4e  9 
garde  robe,  Cûz  en  alant  4e  dierebooi^  à  Enem  et  à  Fvis.  xx  tans. 
Item  pcNjr  4espens  4e  Perrot  de  Lombiers  enroié  4e  par  Mooseigneor 
en  Bretaigne,  tiii  fr.  Item  pour  despens  de  Jaqoemin  4e  Hollan4e  Can 
en  alant  en  roettagerie  derers  le  4iic  4e  Bretaigne  où  Honseigneor 
lenToia,  vni  fr.  Valent  ces  parties,  comme  appert  par  mân4ement  de 
Monsf/igneur  donné  iiiii*  jour  dudil  mois  de  septembre  CCa.XIX, 
Lxxvi  frans  (î). 

A  Messire  Hue  Stokes  [pour  despens]  faiz  en  alant  à  S*  Sauvenr  et 
retournant  pour  avoir  un  sauf  conduit  pour  les  gens  du  Roy  nostre 
Sire  faire  venir  seurem<mt  à  Cherebourg  par  devers  mon  dit  seigneur, 
comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  du  mi*  jour  doc- 
tobre  lan  LXIX,  xx  frans  (3). 

A  Peron  de  Mussiden,  sergent  darmes  de  Monseigneur,  et  à  Beniin 
de  Badefol,  maistre  de  son  écurie,  pour  les  despens  quil  firent  en 
venant  de  Navarre  à  Cherebourg  devers  mon  dit  seigneur,  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  du  xxix®  jour  doctobre  CCCLXIX 
avec  quittance  des  dessus  dis,  lxxii  frans. 

A  frerc  Robert  de  Faloise,  pour  ses  despens  faiz  en  alant  en  certain 

(I)  Ray/',  quar  il  est  reprins  en  despense  faicte  à  cause  de  guerre. 

(9)  Le  mandement  en  mises  communes  pour  Monseigneur. 

(8)  ÏM  mandement  rendu  en  mises  communes  pour  Monsei|;neur. 
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nie&sage  de  par  tnon  dit  seigneur,  vjti  frans.  Hem  au  Bidaut^  pour  MB 
despens  en  alant  semblable  me  ni  en  messtige ,  îvi  frans.  Item  »i  Jehan 
de  S*  Osmcr,  pour  ses  desp4^ns  en  alanl  en  message  devers  les  gens  de 
Monseigneur  en  France,  %  IV.  Valent  ixs  parties,  comme  appert  par 
mande  menl  de  mon  dit  seigneur  donné  de  irai  n  jour  doclobre  CCCLXIX, 
XII nu  frans  (4), 

Pour  despens  de  Monseigneur  labbé  de  Cherebourg^  Messire  Bau- 
douin de  Beaulu,  le  sire  de  Castelno,  Messire  Jeban  Tesso[i,  Guillaume 
des  Moulin»,  Messire  Jaques  Froissarl,  le  vi conte  de  Val  1  oignes  et 
autres  gens  en  leur  eompaignie,  en  la  ville  de  Valloigncs  où  il  alerent 
du  commandement  de  Monseigneur  pour  Iraitler  avec  Jehan  Cokingnes 
el  Hochetsuin  Hiltoime,  pour  et  ou  nom  de  Cbandos  et  des  autres 
Angloiz  estana  à  S^  Sauveur,  afQn  que  le  païz  el  les  sutigés  de  Monsei- 
gneur peussenl  demourer  en  paix,  et  y  furent  le  dcrrain  jour  de 
novembre  el  v  autres  jours  ensiïivans;  fuiur  les  tiespens  diceulz,  leurs 
gens  el  chevaulA,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  du 
iitir  jour  de  décembre  CCCLXIX,  ui  Cr.  demi  el  ivm  d*  (2). 

A  lu  Trtirapete,  pour  ses  despens  en  alant  en  certain  lieu  en  messa- 
gerie  de  par  Monseigneur,  comme  appert  par  son  mandement  du  iivni* 
jour  de  décembre  CCCLXIX,  iiii  frans  (3). 

A  Navarre  le  beraul  et  Andriel  du  Croq,.  pour  leur  despense  Taicle 
en  alant  h  S*  Lo,  à  Pontorsun  et  a  Tinchebray  en  messagerie  pour 
cause  de  !a  priose  Messire  Jeban  du  Tilleul,  comme  appiTl  par  mande- 
ment de  Monseigneur  dn  fx'  jour  de  janvier  CCCXXIX,  xu  frans. 

A  Jaquemin  de  Hollande,  chevauclieur  de  Monseigneur,  pour  enf- 
lai ns  despens  quant  il  fist  le  d errai n  voiage  en  Navarre,  comme  appert 
par  mandement  de  Monseigneur  du  ix'  jour  de  janvier  CCCLXIX, 
Il  frans. 

Pour  despens  de  Messire  Jaques  Froissart ,  ses  vallés  cl  ehevauîs, 
faiz  en  alant  à  S*  Lo  en  la  compaignie  de  Monseigneur  labbé  de  Cbc- 
rebuurg  par  devers  les  gens  du  my  de  France,  v  frans,  et  pour  parche- 
min h  faire  les  saufs  eondujz  des  vîcontes  de  Constances,  Avrenehes  et 
Moriaiug  et  pour  la  façon  diceulï,  viij  fr.  Valent  ces  parties,  comme 
appert  par  mandement  de  Mon^igneur  du  xviii**  jour  de  janvier 
CCOI.XIX  et  par  quittance  dodit  Messire  Jaques,  xm  frans. 

A  Messire  Pi*  rrv  d'Acheres,  clerc  de  Monseigneur,  pour  ses  despens 
que  li  ordena  Monseigneur,  et  vouloit  estre  de  iv  s.  par,  par  jour, 
corame  af»pert  par  mandement  de  Monseigneur  donne  ixviî"  jour  de 
juing  iXCLXVlM,  cest  assavoir  depuis  yecïui  ixvii^  jour  que  la  dicte 


(1)  Le  mandement  en  achaL  do  ctievuux. 

(f)  ftayé,  quar  il  oei  reprins  aitli^ùfs. 

(9)  Le  mandameai  en  deniere  balltoE  k  Moftseigaeur. 


ordeiuoce  fut  (àicte  jusque»  ao  pretBier  jour  de  fèTrief,  ooqinel  espwe 
4e  UErmpft  a  n^xriu  jours,  qui  Tiknt  à  ir  s.  p.  porjoor  Tm^m  1.  x  $.p., 
franc  pour  xri  §.  p.,  desquieli  li  a  esté  poié  et  à  autres  pour  Ji  a 
pluâeurs  partie»  luijii  fr.  qui  talent  à  rn  «.  p.  pièce  ux  L  nn  s.  p. 
Et  du  reste  qui  dcmonre  à  lî  deu,  qui  se  oionte  ani  1.  ti  s.  p.,  li  v 
donné  ma  ceduik  du  derrain  jour  de  janner  OCŒXVDI ,  pour  ce 
reprioâ  ey  seulement  uxim  (lanâ. 

Audit  Mesfiire  Pierre,  pour  ses  dis  despens  depuis  k  dessus  dît  pre- 
mier jour  de  février  CCCLXVIII ,  ce  jour  compté  enz ,  jusques  an  m* 
jour  du  mois  daoust  prouchain  ensuivant,  qui  fn  CCCLXIX,  que  Boa- 
seigneur  Tint  à  ÂTrenches,  ouquel  espace  de  temps  a  a'^iu  jours  qui, 
à  XV  s.  p.  par  jour  comme  dessus.  Talent  ti^xth  I.  t  s.  p.,  franc  pour 
xvf  s.  p.,  valent  Tin"xi  fr.  demi  et  xii  d.,  dont  je  nay  aucune  cbose  poié, 
et  pour  ce  ne  preng  ci  rîenz,  mais  il  en  a  ma'cednlle  pour  Teiiffici- 
tion. 

A  Gui  Ilot  Renaut,  parcheminier,  x«  jour  davril  CXXILXIX,  pour  vn 
XII**  de  parchemin  rez  des  ii  pars  pour  loffîce  de  moy  J.  Climence,  vi  fr. 
et  demi. 

A  Estiennot  Poullain,  par  mandement  de  Madame  la  Royne  donné 
à  l^estoille  xxirii*  jour  de  may  CCCLXIX,  pour  despens  de  li  atant 
d*Evreux  en  Navarre  devers  ma  dicte  dame,  ouquel  voyage  il  séjourna 
en  pluseurs  lieux  pour  la  double  qui  estoit  en  Guienne,  et  aloit  porter 
et  dire  nouvelles  à  ma  dicte  dame  de  pluseurs  besoignes  que  je  11  avoie 
envolées  par  mer  à  Bourdcaulx  affin  que  elle  les  envoiast  querre, 
ouquel  voyage  il  demoura  par  xxiiii  jours,  comme  appert  par  ledit 
mandement,  pour  ce  xii  frans. 

(F"  /îT.)  A  (iuerart  Mausergent,  bailli  d'Evrcux,  par  sa  quittance  du 
xii^  jour  de  juing  C(XLXIX,  pour  sos  despens  alanl  d'E\Teui  à  Paris 
devers  le  Huy  pour  les  besoignes  de  Monseigneur,  et  par  especial 
mettre  reniede  comment  le  siège  ne  se  meist  pas  à  S'  Sauveur,  lequel 
le  Roy  ly  vouloit  mettre,  si  comme  on  disoit,  et  demoura  alant,  séjour- 
nant et  retournant  par  v  jours,  pour  ce  x  frans. 

Pour  une  rame  de  pappier  achatée  à  Paris  ii»  jour  de  juillet 
CCCLXIX  et  pour  toille  et  corde  pour  cnveliopper  ycelui,  pour  tout 
III  frans. 

A  maislrc  Pierre  Bourgoiz,  xx ni®  jour  de  juillet  CCCLXIX,  pour 
despens  de  ii,  ses  gens  et  chevauls  alant  d'Evreux  à  Roan  porter 
lettres  du  bailli  d'Evreux  au  roy  de  France,  que  on  disoil  estrc  à 
Roan,  au  conte  d'Estampes  ci  Messire  Bureau  de  la  Rivière,  par  l'or- 
denance  de  Messeigneurs  du  Consel,  leur  faire  savoir  la  venue  de 
Monseigneur  et  aussi  pour  enquérir  et  savoir  des  nouvelles  de  la 
court,  pour  ce  (|ue  on  disoil  communément  que  le  Roy  cnlendoit 
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mettre  siège  devant  Evreux  et  autres  des  chasteauli  de  Monseigneur, 
1111  frans. 

A  Messire  Ligier  d*Orgessin  et  Guerart  Blausergenl,  pour  faire  leurs 
flésfieris  alans  de  CbtreUourg  i\  Roao  devers  le  Roy  pour  les  liC!S<jignes 
de  Munseigoeur,  oii  de  par  loi  furenl  envoiez,  comme  il  appert  par 
son  maodemenl  contenant  pluseurs  autres  parties,  doûoé  mm»  jour 
daou&t  CCCLXIX,  lï  frans  (1). 

A  Haoullet  de  la  Planche,  par  mandement  de  Monseigneur  donné 
Miin'jonr  daoïist  CCCLXIX,  letpiel  il  envoia  à  Paris  tant  pour  li 
apporter  pluRuire  choses  qui  li  eâtoicnt  neccessaires  pour  ses  despens, 
L  frans  (2). 

A  Sanchelico,  cscuicr  de  [.ancclot,  nepveu  de  Monseigneur,  auquel 
fti  l^iaille  par  mandement  de  Monseigneur  pt>ur  avoir  ses  ncccessitez 
pour  ce  que  Monseigneur  ^en^'oioil  devers  le  duc  de  Bretaigî*e,  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xix^  jour  daoust 
CCCLXIX,  nii»*  frans  (3). 

A  Pioche,  sergent  darmes  de  Madame  la  Royne,  pour  faire  ses  des- 
pens  retournant  en  Navarre  devers  ma  dicte  damt-,  comme  appert  par 
ledit  mçindement,  xx  frans. 

Au  Bidatit  portant  lettres  de  Monseigneur  au  duc  de  Bretaigne, 
t-orame  par  le  dessus  dit  mandement  appert ,  vi  frans. 

Pour  despens  de  Messire  Baudouin  de  Beaulo  el  ses  gens  alant  de 
imr  Monseigneur  de  Clicrebourg  en  Angleterre  devers  le  roy  d'Angle- 
terre, comme  appert  par  ledit  mandement,  c  frans. 

Pour  le  loyer  de  n  vusseaulx,  îun  pour  passer  les  chcvauls  de  Mes- 
sire Thomas  Florac,  Angîoiz,  de  Cherebourg  en  Angleterre,  lequel 
Messire  Thomas  avoit  guid*"  et  comiTaigné  Monseigneur  par  Guyenne 
et  Brt'taigne,  vi  lautre  pour  passer  Itdil  Messire  Thomas  et  Messire 
Baudouin  de  Beaulo,  comme  apjiert  par  ledit  mandement,  iiji"v  frans, 

A  frère  Roherl  de  Faloisc,  pour  despens  de  li  et  un  sien  compai- 
gnon  alans  de  par  Monseigneur  à  Tîionlousc  devers  !e  duc  de  Berry 
et  ailleurs,  par  mandemcnl  de  Monseigneur  donné  xxvni"  jour  daoust 
CCaxiX,  XXV  frans  (i). 

A  Sanche  Loppiz,  pour  ses  despens  alant  en  Angleterre  où  Mon- 
seigneur lenvoia  pour  ses  besoignes,  comme  appert  par  ledit  mande- 
ment, IX  frans. 

Pour  le  loage  dun  vessel  qui  passa  ledit  Sanche  Loppiz  de  Chere- 
liourg  en  Angleterre,  comme  appert  par  ledit  mandement,  txz  frans. 

(I)  Le  mnoilerocnt  n'Ddu  en  dons  pour  uno  loin. 
(1)  le  mandt'tîit'ni  rendu  eem  Mali  loin  eut. 
(S)  Le  mandement  en  despensc  doat^l. 

(i)  Le  EoaiKicDieai  rumtu  âeitihlabJomvnt  od  miseï  pour  liÂinoii  pour  llon6«igrM*ur 
«rmcr. 
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cname  mpÇGtî  ptr  ledit  mÊnàÊftaeafi,  tl  fnns. 

A  Goiot  d*Arci,  escuier  descam  de  MoosdgiKitr,  pocr  6»  i 
qui)  af  oit  fiiii  en  woébI  derrameiBeflt  de  sa  mmoù  devem  J 
gneur,  par  nmideBieM  de  Ifonmsneur  dv  promer  ja^dÉ  M| 
CCdJmC^  XL  tnm. 

A  maialre  Pierre  de  Kadih,  findan  de  MaBdgiieQr,  par  i 
mettl  donné  n*  joor  de  seplaoïlin!  CCCLX1X,  p&ar  ses  daspe 
«foH  iut€D  venuit  de  MoatpdllMr  en  Coeteotin^  l  (mns  (4). 

A  Messiie  RiflLarl  de  Poullehay,  par  mandemetil  de 
donné  im*  jiMir  de  9e|itembre  CCCLXIX,  pour  se»  dciyep»  aient  m 
^relaigne  devers  Ifeasire  Robert  Canolle  m  MoiMeigiiMr  Teafoiit 
ixf  traos  (S). 

Â  maietre  Jehan,  huissier  de  sale,  atant  de  Chsreboorg  à  Rott 
deven  Measire  Ligier  d'Oligessin  et  le  baiHi  d'E?reQi  qui  d«  par 
Honaeigiieiir  j  estoient»  eomme  appert  par  ledit  mandement,  ni  tm& 

A  Namre  le  héraut,  pour  faire  tes  despeoa  alant  de  ChereboiiTx  i 
Roan  porter  lettres  patentes  de  Monseigneiif  an  conte  de  Salbruc^<^ 
le  doyen  de  Paris  et  inatstre  Pierre  Blanctiet  qui  de^oîent  tenir 
devers  Monseigneur,  c^mme  appert  par  ledit  mandeinent,  ti  frans. 

A  Perrînet  de  Villers,  poor  faire  ses  despena  alanl  à  Caen  où  Hon* 
ieigneor  lenvoia  querre  plusenrs  choses  pour  li  et  pour  aoo  bosiel, 
comme  appert  par  ledit  mandement,  i  frans. 

Au  fîidaut ,  pour  Caire  ses  deapens  alant  en  Bretaigne  devers  k  dur 
où   Monseigneur  lenvoia,  comme  appert  par  ledit  mandement, 
frans* 

A  Colin  rArmeurier,  par  mandement  de  Mouseigaeur  doQué  ?•] 
de  septembre  GCCLXIX ,  pour  ses  despens  alant  devers  Vûnaeig 
qui  lavoit  mandé  aler  devers  li  et  pour  retourner  à  tvroui ,  ï  fr« 

Pour  despens  de  Jehan  Douche  alant  d*Evreuï  à  Paris  xvi«  jour  < 
décembre  CCCLXLX  porter  à  Messire  Pierre  d'Acheres  n"  fr.  port 
partie  des  despens  de  Monseigneur  le  ClianceUier  et  «1  Mo 

sei^eur  eslans  illec  pour  te  Iraitié  dentre  le  roy  et  ^l  mt,  ( 

pour  despens  dudit  Joban  pour  un  autre  voiage  alant  sembla blcmii 
à  Paris  xxu*  jour  dudit  mois  porter  audit  maistre  Pierre  autres  vi"  ( 
pour  la  dicte  cause,  pour  tout  iiii  frans. 

Pour  despens  de  Jehan  Diijou,  vallct  de  Guiol  d*Arci,  qui  vin' 
de  janvier  CCCLXïX  ala  du  com  m  an  dément  de  son  maistre  d'Evreui^ 
Paris  savoir  se  il  pourroit  avoir  certain  hamoii  qui  pour  Monseigneur 


(1>  Le  iDanilemeot  rendu  en  ftoquittiint  Bfoosoifneor. 
(t)  Lo  inandataeDi  nùûu  «d  dons  pour  une  fois. 
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atoil  esté  fait,  ti  demouTa  alani,  séjournant  et  retoumanl  v  jours, 
pour  tout  II  fr.  et  demi. 

Pour  despens  de  Johan  Douche,  xirtiT»  Jour  de  janvier  CCCLXIX, 
Alant  d*Evrcux  à  Paris  savoir  m  les  seauh  dor  et  dargcnt,  qui  pour 
Monseigneur  et  pour  Monseip^ieur  Charles  son  filz  avoienl  esté  faiz  à 
Paris,  estoicnt  prés,  et  aussi  pour  ce  que  le  roy  y  avoH  fait  mettre 
arresl  en  escrips  h  Madame  Jehanne  de  NavaiTc,  qui  pour  lors  cstuil 
à  Paris,  aflin  que  elle  voulsist  parler  au  roypour  la  délivrance  dieeuli, 
et  pour  ce  y  ala  ledit  Douche,  n  frans* 

A  maistrc  Jehan  de  llanncncourt,  chanrelîier  de  Monseigneur,  par 
mandefnent  de  Monseigneur  donné  \xut''  jour  de  janvier  CCCLXIX, 
pour  despens  de  lî  et  pluscurs  autres  alans  devera  le  roy  à  Paris  pour 
!e  trailié  de  Monseigneur,  ii*^  Frans  (4  ). 

Pour  ir  compteurs  pour  loffice  de  moy  J.  Climence,  xni''  jour  de 
.      février  CCCLXIX,  demi  franc. 

t         A  Raoul  de  la  Planque,  par  mandement  de  Monseigneur  contenant 
Ljpluseurs  autres  parties,  donné  %i%*  jour  de  septembre  CCCLXIX,  pour 
IPHes  despens  alant  de  CheretKiurg  à  Paris  achater  plnseurs  besoignes  ^ 
pour  Monseigneur,  ouquel  voyage  il  demoura  par  xiuii  jourSj  xa  s.  p* 
par  jour,  valent  iviii  frans  (2), 

A  Pcrrinel  de  Villiers,  vallet  de  chambre  de  Monseigneur,  lequel 
I      Monseigneur  avoit  envoie  à  Paris  pour  ses  hcsoignes,  fu  baillé  pour 
I      foire  ses  despens,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur 
donné  premier  jour  de  mars  (^CCLXIX^  x  frans. 

A  Ysaac,  vallet  du  Imilli  de  Costentinj  pour  ses  despens  retour- 
nant de  Paris  k  Cherebourg  devers  Monseigneur,  par  le  dessusdit 
inandemcnl,  v  frans  (3). 

A  Hannequin,  vallet  de  cliambre  de  Monseigneur,  par  k  dessusdil 
mandement,  pour  despens  de  li  et  autres  en  sa  eonipaignie  retour- 
nant de  Paris  à  Cherebowi'g  devers  Monseigneur»  \  frans, 

A  Bernart,  pailcfrenier  de  Monseigneur,  pour  porter  leltrcs  de  par 
Monseigneur  en  Flandres  à  Messire  Robert  de  ÎSamur,  comme  appert 
par  le  dessusdit  mandement,  x  frans. 

Pour  To  rames  de  pappier  pour  lostel  de  Monseigneur;,  comme  appert 
par  son  mandement  donné  premier  jour  de  niiirs  CCiXXlX  ,  vit  fr.  et 
demi  quart  (4), 

Pour  enfardeller  et  lier  pluscurs  draps,  pelleterie,  linge  et  autres 
parties  aehatez  à  Paris  pour  Monseigneur  par  Raoullet  de  la  Planque, 

il)  llryé  cy^  pour  co  qull  est  m  ïmim  page  cy  aprèn. 

(1)  Rayé  cy»  caf  il  esl  pris  cj  ttpr59. 

(8)  tti  mJwdemcQt  rendu  ou  ti*  maûdemoiit  deepices  de  chambre. 

(i)  L«  OMQdesiQiit  «0  eàplees  de  cbambro. 
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^n  vallei  de  chambre^  comine  appert  par  le  dessus  dit  tnattdement^ 
VI  s.  p.,  valent  i  quart  cl  demi  de  franc . 

A  Regnault  le  Cordiery  par  le  dessus  dit  mandemerii,  pour  li 
louage  de  ses  chevauls  qui  environ  ta  Toussains  CCCLXIX  poricrentj 
d'Evreui  à  Carenlen  devers  Monseigneur  pluseurs  draps,  (jcnnc^* 
linge,  espicesct  autres  choses,  xvi  frans* 

Pour  de^pens  de  Raoul  de  la  Planque,  vallet  de  chambre  de  Mon-] 
seigneur,  depuis  le  \u*  jour  de  septembre  CCCLXIX  jusques  au  rrui^l 
jour  de  novembre  ensuivant  quil  lu  à  Paris  et  autre  part  pour  ïcsj 
besoignes  de  Monseigneur,  ouquel  espace  de  temps  a  un  jouRj 
ni  quars  de  franc  par  jour,  comme  appert  par  ledit  mandement»  font] 
xxxix  fn  111  quars. 

Somme  puis  lautre,  it»*xxxn  fr.  tn  quars  ii  s.  ix  d* 


A  Perrin  Duval,  raaistre  dune  nef  de  Cherebourg,  tant  pour  le  fitil 
de  sa  net  où  il  mena  Sanche  l.oppis  dudil  lieu  de  Cheroh4>urg  eu] 
Angleterre  pour  les  besoignes  de  Monseigneur,  comme  pour  In  d(^-  ' 
pense  que  firent  ledit  Perrin  cl  ses  corapaignons  oudil  voyage  p4r 
Lxvii  jours ammpliz  la  derrenierp  scpraaine  de  février  CCCLXIX,  comme] 
il  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  secont  jour  de  mars] 
ensuivant,  l  tnim. 

A  Messire  Avril ,  ])ar  maiideraenl  de  Monseigneur  donné  m»  jour . 
de  mars  CCCLXIX,  pour  sus  despens  venant  de  Costentin  à  Evreuitl 
il  II  frans, 

A  Perrinet  Magdeline  et.  au  Bidaut^  par  le  dessus  dit  mandement^, 
pour  leurs  despens  venans  de  Costenïin  h  Paris  et  retournans  en  i 
ienlin,  ïv  Iraîis 

A  Perrincl  de  Villters  alanl  de  Caen  h  Paris  et  retournant  en  Co^l 
Icnlin  devers  Monseigneur,  comme  appert  par  le  dessus  dit  ouuuk-l 
ment,  \u  frans. 

A  Reniart,  pal lef renier  de  Monseigneur,  par  le  dessus  dit  mande*  j 
ment,  pour  porter  lettres  de  Monseigneur  a  Messire  Hubert  de  Nanmr,  j 
X  frans, 

(F**  ISA.)  A  un  niessagier  alaiil  en  Navarre,  comme  par  le  dessus  dît  j 
mandement  appert,  vi  fr, 

A  Navarre  le  beraul,  pour  ses  despens  alant  à  S^  Lo,  comme  appert] 
par  ledit  mandement,  vi  frans. 

A  Messire  Jeban  Dermet,  par  le  dessusdit  mandement,  pour  ses 
despens  alant  k  Paris,  xti  frans. 

A  Monseigneur  le  cbancelîicr,  lequel  parti  de  CUerebourg  ixn*  jouri 
de  novembre  GGCLXIX  pour  aîer  devers  le  roy  de  France  pour  l«J 
liesoignes  de  Monseigneur,  et  entra  à  Paris  le  mardi  ix*  jour  del 
décembre  ensuivant,  qui  font  xvu  jours,  e^quieh  Perrinet  de  Villien 


-de»-- 

et  Hanncquin  de  Varniffoss«î,  vallés  de  chambre  de  Moiiseignmr, 
furent  contifiuelmtnt  en  sacumpaignie  ntde  Messire  Pierre  d'Adieres, 
clerc  de  Monseigneur,  qui  y  fui  ^jar  n  jc*urs,  1 1  retourna  It-ilit  chapfel- 
lier  le  vendredi  xïvh"  jour  dodrt  mois  de  décembre,  et  ala  devcï'S  Mon- 
seigneur à  €herebourg  le  lundi  itin^"  jour  de  janvier  prouchain  ensui- 
vant, qui  îoni  xvii  jours,  esquiek  Perrinet  <k  Villiers  fut  en  sa  coiit- 
paignie^  einsi  font  loul  ensemble  xïxiiii  Jours,  comme  il  appert  par 
mandement  de  Monseigneur  donné  h  Chercbourg  xïiii*  jour  de  jan- 
vier CCCLXIX,  pour  tout  ii'  frans. 

A  Hu riant  j  vallel  deschancoiineric  de  Mwiscigfieur,  lequel  Monsei- 
gneur avoit  envoie  es  parties  de  la  conté  d'Evreiii  pour  aes  besoignes, 
pour  ce  pour  ses  despens  par  lx  jours,  si  comme  il  appert  par  mande- 
ment de  Monseigneur  donné  m*  jour  da'VTil  CCCLXiX,  xx  frans. 

A  Thomasset  Hue,  par  mandemi-nt  de  Monseigneur  donné  rx*  jour 
davTÎI  CCCLXIX ,  contenant  \h  frans  que  Monseigneur  mandoil  li  bailler 
pour  faire  ses  despens  en  alant  devers  Monseigneur  Measire  Lojs  de 
Navarre,  duc  de  Dtiraz,  où  Monseigneur  lenvoioil  pour  ses  besoignes, 
fu  baillé  [>ar  sa  quittance  du  wii*  jour  davril  CCCLXX,  et  plus  nen  es- 
prins  ci ,  \x  frans. 

A  tnaislre  Pierre  Duteiirc,  pour  pluseurs  despens  par  li  faiz  depuis  le 
xvit^jour  doctidjre  CCCLXVIH  que  Eertran  de  Saraberie  et  li  partirent 
de  Navarre  pour  venir  devers  Monseigneur  le  Captai  et  Messii^  Je  ban 
Chandos  es  parties  de  France  jusquea  li  la  lin  du  mois  de  novembre 
CCCLXIX,  les  parties  en  un  rooutle  signé  et  scellé  du  ^el  dudit 
niaistre  Pierre  du  xxu''  jour  de  mars  CCCLIX,  pour  tmit  viii"i  fr. 
et  demi. 

A  Messire  Jeban  du  Tilleul,  lequel  Monseigneur  cnvoia  en  Navarre 
devers  Madame  la  Hoyne,  pour  faire  ses  despens  ii  fu  baillé ,  comme 
^^peH  par  mandement  de  Monseigneur  du  ix*  jour  davril  CCCLXIX, 
%  frans, 

A  Viguereux  Esttenne,  par  le  dessus  dit  mandement,  pour  faire  ses 
despens  alanl  en  Gascoigne  otj  Monseigneur  lenvoia  flevers  Monsei- 
gneur le  Captai ,  l  frans. 

Pour  un  soupirer  où  furent  le  conte  de  Salbrucbu,  le  doyen  de 
Paris,  maistre  Pierre  Blancbet,  pluseurs  des  gens  de  Monseigneur  et 
autres  en  leur  compaignie,  fait  en  la  ville  d*Evreu\  en  lostel  de  Gue- 
VêTt  Mausergcntj  lailli  du  lieu,  ou  mois  de  novembre  Ct^CLXlX  que 
les  dessus  dis  coule  et  autres  scn  retournèrent  h  Paris,  comme  ap|>crt 
par  mandement  de  Monseigneur  donné  lu*  jour  de  janvier  CCCLXIX , 
xtx  fr.  n  s.  JI1  d.  t* 

A  Perrinet  de  ViUers,  pour  ses  despens  partant  de  Cberebourg 
XX'  jour  de  février  CCCLXIX  pour  a  1er  à  Kvreux  où  Monseigneur  len- 


voioit  pour  ses  besoigncs ,  comme  apperl  par  nuuideineiil  di  ) 
gneur  donné  xvii'  jour  davrjl  LCLLXX,  vin  frao^ 

A  Mesâire  Jeban  du  Tilleul ,  par  te  desâiis  dil  uiaudemeûl,  pour! 
despeiis  rcUiurnaot  eu  Navarre ,  outLre  et  avec  l  frans  que  li  &¥oit  I 
bailler  Muustiiguéur,  ux  fr. 

A  Messin.'  Raoul  de  Beauchamp  ci  maistre  Pierre  Outer 
êurs  despens  depuis  le  u»  jour  de  mai^  CCCLXIX  ju$qu£S  au  xv 
dicelui  mois^  ce  jour  oon  compté i   qui  foDt  %s  jaurs^  e^quieis 
alercnl  et  furent  à  S*  Lo  pour  les  besoignes  de  Monseigneur^  cun 
appert  p^LT  le  dcssusdil  mandement j  lui  Trans, 

A  Jehan  le  Mère,  par  le  dessu&dit  mandement,  pour  faire  ses  d« 
penij  alant  de  Carenteu  à  Cherebourg,  n  Crans, 

A  Sanehe  Loppiz ,  par  le  luandcmeiit  dessus  dit  »  qui  baillé  li  fu  âi^ 
ce  qm  li  povoit  estre  deu  pour  sa  despense  dun  voyage  quil  fisl  < 
Angleterre,  l  frans* 

A  Jaquet  de  Rue,  pour  rairc  ses  despens,  par  le  dessusdit  mande^ 
ment,  alant  en  Brelaigue  où  Monseigneur  lenvoia,  c  iVans. 

A  Me&sirc  Raoul  de  Beaucbamp  et  maistre  Pierre  Du  te  rire,  par  1^ 
dessus  dil  maudemeiit>  pour  leurs  despens  par  un  jours  cumiuencanin 
iiii*  jour  de  mars  CCCLXIX,  et  en  oultre  pour  ledit  Dutertre  jusqucs 
au  II*  jour  davril  en  alant  à  Carentcn  et  ailleurs,  et  avec  ce  pour  1 
Dulerlre  retournant  à  Carenten ,  pour  tout  XL  frans. 

A  Guillemiii  le  Petit,  pour  ses  despens  alant  à  Evreui  vi«  jour  dJ 
dcrrain  passé,  par  le  mandetiient  dessus  dit,  ïv  frans. 

Pour  despens  de  frère  Robert  de  Faloise  alant  en  certain  me 
très  bastif ,  vni  frans. 

A  Jaqiiemiri  de  Hollande  ^  alant  en  certain  message  de  par  monsei- 
gneur, m  frans;  à  Andriet  du  €ro(^,  pour  aler  es  parties  de  Gavri> 
pour  certaines  abuses,  vin  frans;  valent  ces  parties ,  comme  app<^rt_ 
par  mandement  de  Monseigneur  du  ins'  jour  de  février  GCCLXlJt, 
pour  faire  les  obsèques  de  Groignet  et  le  mettre  en  tenx\,  n  frans,  fou 
ces  parties  xiii  frans. 

A  Perriuet  Magdeline,  pour  aler  en  France  pour  certaine  diise. 
VI  fr*,  et  à  Mess  ire  Je  ban  de  liotol,  prestre,  pour  aler  k  ConsUnn^ 
devers  loflicial  et  les  vicaires  levesque  pour  certaine  cause,  il  Ùin^; 
valent  ces  parties ,  comme  appert  pui-  mandement  de  MoDâeignetir  iln 
ixi*  jour  de  février  CCCLXIX ,  viu  frans. 

A  un  vallet  envoie  de  par  Monseigneur  de  Coustentin  à  Evreux  ai 
meisage  par  lettres  closes,  ii  fr.,  et  à  Jaquemin  de  Hollaiido,  fwmr  Cairt 
ta  despense  de  li  et  ii  autres  bommes  qud  mena  de  Ou  : 
Carenten,  ii  frans;  valent  ces  parties,  comme  apperl  par  m 
de  Mondeigneui'  du  premier  jour  de  mare  CCCLXIX,  un  fraoA.  I 

A  Messire  Jeban  de  llolot,  pour  faire  ses  despens  on  sàmi  à  Reûie^  ' 


—  367  — 

TiJle  ot  à  Conslances  de  par  Munseij^Tieur,  comme  appert  pr  mande- 
ment de  Monseigneur  du  v"  jour  de  mars  CCCLXIX  et  qutllance  dudîl 
MessireMiariy  ini  frans.  * 

A  Navarre  le  hcraut,  pour  aler  de  Chereb«*urg:  en  certain  lieti  en 
message  de  par  Monseigneur,  comme  appert  par  (piitlance  dudtl 
Navarre  j  vi  fianâ« 

Pour  certains  despens  faiz  à  Valloignes  ou  mois  de  février  CCCLXIX 
parMessire  Baudouin  de  Beaulo,  le  sire  deCasleloo  el  Raoullio  Barry, 
escuier  d'Angleterre,  qui  là  furent  envoies  par  nîon  dit  seigneur  de 
Chercbourg  el  dillee  à  S'  Sauveur^  à  Guernetot  et  à  Aroudeville,  pour 
tes  Angloiz  estauî^  à  ycetiti  lieux  pour  cause  de  la  furlifficafion  Cfuil 
seiTorcoient  de  faire  audit  lieu  d'Aroudeville ,  comme  appert  par  ïnan- 
dement  de  Monseigneur  du  \s«  jour  de  mars  CCCLXIX^  xkxi  tr.  et 
demi  et  xv  d.  (1). 

Pcjur  autre  de&f>e!ise  faille  par  les  dessus  dis  ou  mois  de  mars 
CCCLXIX  puur  akr  de  rerlief  aus  dis  lieux  par  devers  les  dis  Angîoiz 
el  pour  la  cause  devant  dicte,  comme  appert  par  maiidtment  de  Mon- 
seigneur du  xx«  jour  du  dit  mms  de  tnar%  CCCLXIX ,  xui  fr*  ni  quars* 

A  Jehan  de  Crcppon  lainsmé,  Thomas  Venloue  et  Oudin  rEniperiere, 
pour  poier  les  dcspens  eu  quoy  eulz  csloient  encouruz  en  la  court 
levesque  à  Constances  envers  office  pour  i>roeès  fait  contre  <'uîz  doffice 
pour  cause  de  lexceculion  de  Jehan  Sanay,  qui  pour  ses  démérites  fut 
justic(^  el  pendu  ii  Valloignes,  lequel  disoit  estre  clerc,  pour  yceulx 
despenSj  xxxv  L  t.  Item  pour  pluseurs  missions  par  eulz  faictes  |iour 
causes  dudit  procès>  xiviij  frans,  curarae  ces  choses  appercnt  par  man- 
dément  de  Monseigneur  du  xxiir  jour  de  mars  CCCLXIX,  avec  un  autre 
mandement  de  Munseigneur  d'Avrenches  et  Ferraiido  d*Ayenz  pour  le 
temps  quil  csloient  lieulenans  de  Monseigneur  le  Captai,  faisant  men- 
tion diceulx  ïïviii  fr,,  cl  par  quittance  dudit  de  Greppon  pour  ces 
Il  parties»  Lxin  trans. 

A  Mcssire  Jehan  de  llotot,  prestre,  pour  certains  despens  par  li  fais 
en  alant  et  venant  a  Constances  de  par  mon  dit  seigrteur  devers  lofTB- 
Cier  du  lieu,  pour  cause  de  certaines  monitions  que  ledit  oflicier  avoil 
données  contre  aucuns  des  gens  de  Monseigneur  et  de  certain  interdit 
quil  voulloit  mettre  en  eertein»  lieux  es  terres  de  mon  dit  seigneur, 
dont  letUl  Hotût  apporta  la  délivrance ,  comme  appert  par  mandement 
de  mon  dit  seigneur  du  vi*  jour  davril  CCCLXIX  avant  Pasqucs,  iui 
ttam* 

Â  Perrtnet  Magdeline,  pour  certains  despens  par  ti  faiz  en  alant  de 
CherebouTg  en  Navarre  devers  Madame  la  Royne  et  en  retoumanti  et 
eo  n  autres  voyagea  devers  les  gens  de  Monseigneur  h  l'aris,  comme 


Cl)  flufé,  qtiar  U  (ttt  reprin»  KiUeui&. 
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A  Jaqucmio  de  0i4iaa(le,  po«ir  akr  4e  d^reboorg  en  mgsBige  à 
Evrem,  à  Pik;  et  alRan»  4e  |nr  son  lit  aetgneor,  comne  apf»»!  pir 
•on  mandement  du  m*  'parét'jfûn^  COCLIX^  m  tans» 

A  Bentvdon  d'EspeilBtc^  maistre  de  fruiterie  de  MooMgaettv  9^^ 
iàite  sâ  despeifie  es  âhnt  de  Ctaraboni:^  à  Gavny  H  à  tfortiiii^, 
comme  appert  par  maDdement  de  Monseigneor  du  ra*  jour  de  jmng 
GCCLO,  ifraos. 

A  Saoche  Loppiz,  Iroaner  dames  de  Honseigiieiir,  tant  pour  te 
poîer  de  fi  escns  de  Philippe  mlx  qntl  tfoit  Ji  pieea  preslei  à  maôtre 
Pierre  Boargoii^  comme  pour  ses  despens  eo  dûit  en  Ftavaireeii  me»- 
sagerie  derer»  mon  dit  seigneur,  comme  appert  par  soD  niaiidemail 
du  %^m'  jour  de  juiog  CXXLXX,  et  quitlancc  dudit  Sanehe  Loppti, 
tu  fraji». 

Au  Bidaut  j  pour  aler  en  Bretaigne  querre  un  sauf  conduit  fiour  le 
ttuurt  (le  Bretot  et  ses  compaignons^  pour  euli  en  aler  en  Guietine  ou 
moi&  de  nmy  CCAZLW,  i  frans. 

A  Perrin  Travers,  pour  aler  à  S*  Sauveur  querre  un  sauf  condit 
pour  aucuns  des  gens  de  Monseigneur  pour  aler  à  Yalloignes  paHd 
'  menter  de  Irailer  aus  An^loiz,  î  franc.  A  Perrinel  Magdeîin»!,  |wiur  alêf 
(F*  fS5)  en  Angleterre  en  message  devers  maiâlrtï  Pien^  Dutorlrr  i"i_ 
laquet  de  Rue  qui  y  estoient,  iivn  frans,  cest  assavoir  pour  le  frrt  ( 
vessel,  XI]  fr.,  et  pour  sa  despense,  xv  fr.  A  un  autre  marinel  qi| 
porta  lettres  closes  en  Angle  terre  aus  dessus  dis,  x  fV.  A  frère 
pour  faire  sa  despense  en  alant  à  Evreui  en  message  pour  certain 
cause,  X  fr*  Montent  ces  parties»  Drrume  appert  par  mandement 
niou  dit  seigneur  du  ixviic  juur  de  juing  CCCLXX,  Lvni  frans. 

A  Jaqoemin  de  Hollande,  pour  aler  en  message  en  la  compaignic  ( 
certains  Angloiz  de  Chcrc; bourg  à  Careulen  et  ailleurs,  comme  app 
par  mandement  de  mon  dit  seigneur  du  vir^jour  de  juillet  CCGLXXJ 
on  frans. 

Pour  une  despense  faicle  à  Vaîluignes  [lar  le  sire  de  Casleîno,  Berniii 
de  Badefo),  leurs  gens  et  chevauU,  illecques  envoiex  pour  pailerl 
Messire  Guillaume  aus  Espaulles,  comme  appert  ^lar  mandemeiil  dt 
Monseignt'ur  du  xvni*  jour  de  juillet  CCCLXX,  anmexé  par  un  roouilCj 
des  parties  dieeîle  dispense,  v  fr.  m  quars  et  ii  d. 

Pour  dL'H|K'ns  d»*  tnaiàtl^'  Piurr'u  Dulertn*  et  Jaquet  de  Rue  et  autJi 
gens  en  leirr  l'ompaig^niu  en  AngletuïTe,  romiiic  apj>crt  par  mandciucni 
de  MuïiîWÈgnêur  du  xx^' jour  du  juilliH  CCCLXX,  xi"xii  frans. 

A  Copficquin  l'Alleniant,  cliuvaticheur  de  Monseigneur,  pour  faint^ 
ses  despens  alanl  en  Navarre  où  Monseigneur  lenvoioit,  comme  appeii 
par  lettres  cluses  de  iiion  dit  *îeigtieurdoi niées  xviu*jourde  novemb 
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<!t  par  quittance  dudil  Coppequin  du  xicv<  jour  de  décembre  lan  LXIX^ 
XV  frans* 

A  Messire  Guillaume  Carbonnel,  chevalier,  seigneur  de  Beurau,  pour 
faire  ses  despeas  alant  de  Cherebourg  à  Gavray  et  à  Avrejiches  où 
Mooseigneur  lenvoia  pour  conduire  certaine  finance  et  faire  venir 
devers  Mon^scigncur  à  Clierebuurgj  comme  aj^pcrt  |)ar  lettres  closes  de 
Monseigrneur  données  xxnnB  jour  de  novembre  et  par  quittance  dudit 
chevalier  dn  xii*  jour  de  décembre  lan  LXIX,  x  frans. 

A  Guillaume  Dourdeu,  bailli  de  Coslenlin,  pour  faire  les  despens  de 
li,  vît  persnnncîi  et  vu  dievauls,  alant  es  vicoutés  de  Constances,  Avren- 
ches  et  Mortaing  où  Monseigneur  lenvoya  pour  certaines  négoces  et 
affaires  qui  grandement  iouchoienl  Monseigneur  et  le  bien  commun  * 
de  ses  subgés  en  ycelles  vicontés,  ouqiiel  voyage  ledit  bailli  demeura 
par  XX  jours^  dont  il  y  ot  ri  jours  à  aler  de  Clitu-ebourg  à  Gavray  et  le 
seurplus  en  demourant  audit  lien  de  Gavray  et  tm  retournant  à  Chère* 
lK)urg,  compté  cm  vu  fn  pour  la  despense  des  gens  darmes  qui  de 
Carcnten  audit  lieu  de  Gavray  eonduirent  ledit  bailli,  et  aussi  pour 
pluseurs  autres  despens  faiz  pour  ycelle  cause,  comme  appert  par 
lellres  de  Monseigneur  du  xvn"^  jour  de  décembre  lan  LXIX  et  par 
quittance  dudit  bailli  du  ix*  jour  de  février  ensuivant,  xxvi  frans. 

A  Coppequin ,  cbevaucheur  de  Monseigneur,  pour  faire  certaine 
messagerie  que  Monseigneur  li  avoit  chargée,  comme  appert  par 
lèllres  closes  de  mon  dit  seigneur  signées  de  sa  main,  données  xxiin« 
Jour  de  décembre,  et  par  quittance  dudit  Cûpj}equin  du  xxvtii*  jour 
dudit  mois  lan  LXIX,  vi  frans. 

A  Martin  Carbonnel,  roy  des  heraux,  lequel  Monseigneur  envoioit  ea 
Navarre  et  en  autres  lieux  pour  ses  beso ignés,  comme  appert  par  ses 
lettres  closes  signées  de  sa  main,  fbmnées  xi*'  jour  de  février,  et 
quittance  dudit  héraut  du  %m''  jour  de  février  dessus  dit  lan  LXIX, 
1  frans. 

A  la(|uet  de  Rue,  chambellan  de  Monseigneur,  pour  certaine  des- 
pense  quil  avoit  faicte  en  un  voyage  qnil  Rst  en  alant  en  Bretaigne 
où  Monseigneur  lenvoia  la  dcrraine  sepiiiaine  de  mars  lan  LXIX  devers 
le  due  de  Brelatgne,  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  sei- 
gneur donné  \^  jour  de  juillet  lan  LXX  et  i>ar  quiHance  dudit  Jaquet, 
L  frans. 

A  Mahiot  de  Coquerel,  p«'ur  faire  sa  despense  alant  en  certains 
lieux  où  Monseigneur  lenvoia  pour  ses  bcsoignes  ou  mois  de  février 
CCCI-XIX,  comme  appert  par  mandement  év  Monseigneur  donné 
»•  jour  de  juillet  lan  LXX  et  par  quittance  dudit  Maliiot  du  xxi*  jour 
dicelui  mois,  xl  frans. 

Pour  despens  de  Messire  Raoul  de  tkauebarap  et  maistre  Pierre 
Outertre  faiz  à  Vire  et  à  Si  Lo  où  Monseigneur  les  envoia  avec  les 

i4 
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gans  du  roy  du  France  pour  repparer  certaines  choses  totichans  luna 
partie  et  laiitre ,  tomme  appert  par  maiidemenl  de  Monseigneur  du 
X*  jour  de  juillet  îaii  LXX,  xxx  frans. 

Aus  hoirs  ou  excccuteurs  de  feu  Guillaume  Dourden»  bailli  de  ' 
tentin^  à  qui  il  estoient  dcuz  pour  les  despens  quil  aroit  faiz  en  ala 
de  Clîcrebourg  à  Carenleu  où  Monseigneur  Icnvoia  pour  ses  bes< 
gnes,  où  il  (îeraoura  alaul  et  retournant  par  x  jonrs^  pour  faire  delîî 
vrance  de  viii*^  fr.  à  Hoctietpin  Hiltonne,  xvi  frans;  el  aussi  pour; 
despens  en  iilanl  de  Cherebourg  à  Gavray,  a  ATi'enches  el  à  Mortainj] 
pour  faire  cerUins  enipruns  pour  Monseigneur  à  aucuns  de  ses  ofl 
tiers,  où  il  demoura  par  xvi  jours,  xxvi  frans,  comme  apiiert 
mandement  de  Monseigneur  donné  vm*  jour  de  septembre  lan  LXfl 
de.squelles  sommes  fu  donné  audit  bailli  un  autre  mandement  de  .M ofl 
seigncnr  adrecanl  au  viconld  de  Vall oignes  du  xinn*  jour  de  juilW 
CCCLXX,  qui  rienz  ne  li  en  poia,  et  par  ce  li  fu  donné  ledit  mandé 
ment  adreeanl  au  viconte  de  Constances  par  qui  les  dictes  partiel 
furent  poiez,  qui  font  en  somme  xui  frans. 

A  Pcrrinet  de  Villers,  vallet  de  chambre  de  Monseigneur,  pou 
despens  faiz  par  îi,  smi  vailcl  et  chevaulx,  en  alant  de  Cherebourg  i 
Evreux  \mv  pluseai-s  journées,  comme  appert  par  maudement  de  MoO 
seigneur  donné  xxviir*  jour  de  may  CCCLXX,  xxxix  fr.  demi  cl  m  s.  j 

A  Thomas  Maupelitj  maislre  de  cuisine  de  lostel  de  Munseigneufj 
pour  despens  faiz  par  li  ou  niuis  davril  deiTain  passé  en  alant  à  i 
vray,  à  Avrenchcs  cl  à  Morlaing  par  devers  les  vicontes  des  licuv,  où 
Monseigneur  lenvoia  pour  avoir  finance,  ouquel  vuyage  il  deraours 
par  X  joiu^  Qnissans  xv  jour  dudit  mois  davril,  compté  cns  i  fr.  quil 
donna  à  un  message  qtii  porta  lettres  devers  les  gens  de  Monseigneur, 
comme  appert  par  mandement  donné  iiix''  Jour  de  Tn.îv  CCCrXX, 
VTi  tr,  et  demi* 

Pour  une  rame  de  pappier  achatée  k  Paris  ixtui*^^  juur  de  ^im: 
CCCLXX ,  ni  frans. 

Pour  nii  I.  de  cire  vermeille  achatee  lors  pour  sceller,  v  s,  un  il, 
pour  L,  valent  ixj  s.  im  d,  par.  qui  valent  i  fr.  i  quart  et  ivr  d.  par- 
qui  valent  ix  d. 

Pour  despens  de  maistrc  Michel  Durant,  li  lu^  de  clicval»  k  pir- 
mier  jour  de  juillet  CCCLXX,  par  in  joui-s  quil  ala  d'Evreux  à  Ôrbec, 
et  moy  J.  Cîiuience  en  sa  compaignie,  pour  avancier  la  flnona^  des 
empruns  particuliers  à  quoy  il  estoit  commis  et  moy  en  sa  compai- 
gnie, et  demoura  par  m  jours  alant,  sejouniant  et  retournant,  et  non 
comprins  en  ce  les  despens  de  moy  J.  CM  menée,  ni  frans» 

Pour  despens  de  Barradaco  de  SauU  et  Hobm  BeUi,  qui  v*  jour  de 
juillet  CCCLXX  furent  envoies  pour  les  besoignes  de  Monseigneur  i 
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demourerent  i  jour^  et  pour  un  autre  jour  pour  un  autre 
vayage  quil  firent  alans  et  retoumafis,  pottr  tout  ti  frans. 

Four  despens  de  maislre  Michel  Duranl,  li  lii®  de  cheval,  vin*  jour 
de  juillet  CCCLXX,  que  il  ala  d'Evreui  à  Orbec*  et  moy  S.  Climence  en 
sa  compaignie,  pour  le  fait  des  erapruns  dessus  dis,  et  demeura  par 
m  joursj  pour  tout  u  fr,  et  demi. 

A  Bernart,  pallefrt^nîerj  pour  paiiie  fie  ses  despens  faiz  en  alaxil 
devers  Messire  Robert  de  Namur  où  Monseigneur  lenvoia  par  plu- 
seurs  f  oyages,  camme  il  appert  par  mandement  de  Monâeigneur  donné 
1*  Jour  davril  CCCLXIX,  x  Crans. 

A  maistre  Pierre  de  Nadilz,  phisician  de  Monseigneur^  par  mande- 
tneni  donné  ïV  jour  de  juillet  CCCL.XX,  pour  les  despens  de  ti^  ses 
gens  et  clievauh ,  faiz  à  Evreui  et  autre  part  depuis  le  xxviii*  jour 
de  décembre  CCCLXtX,  ce  jour  non  compté,  jusques  au  xx^  jour  du 
dessus  dît  mois  de  juillet,  que  du  comcuandenient  de  Monseigneur  il 
deuioura  pour  attendre  certaines  nouvelles,  coniptcï  et  comprins  en 
ce  \u  jours  pour  son  letour  à  Montpellier,  auquel  espace  de  temps  a 
n^  jours,  qui  à  j  fr.  et  demi  par  jour  vident  uf  fmns,  desquielx  poié 
li  a  esté,  comme  par  sa  quiltiuiœ  apperl,  tant  seullement  u*^  frans,  et 
des  c  fr*  de  reste  li  ay  donnée  ma  cedulle  du  vi*"  jour  de  juillet  CCCLXX 
contenant  c  fr.  que  je  tesmoigne  li  estrc  deuz,  pour  ce  que  le  man* 
dément  de  Monseigneur  est  demouré  devers  moy,  et  desquieli  c  fr. 
je  oe  preng  rienz  ci  en  despense,  et  pour  ce  reprenz  cy  seulement 
n^'  frans. 

A  Jeban  de  Beauvcz,  fourrier  de  Monseigneur*  [lar  le  dessus  dit 
mandement,  pour  ses  despens  alant  en  Navarre  devers  Madame  ta 
Roy  ne,  xîi  frans. 

A  frère  Robert  de  Faloize,  pour  despens  de  li  et  son  compaignon 
alans  devers  Monseigneur  de  Duniz  ou  Monseigneur  tenvoia,  comme 
appert  par  le  dessus  dit  mandement,  xl  frans. 

A  Jeban  du  Moustier,  pour  ses  despens  alant  du  commandement  de 
Monseigneur  h  Alcncon  devers  Monseigneur  laiTcvesque  de  Roao, 
comme  appert  par  mandement  de  Mons^^igneur  donné  ixix*  jour  de 
juillet  CCCLXX,  vi  frans  (<)» 

Pour  despens  de  Pontoise,  queu  de  Monseigneur,  et  autres  des  gens 
de  Monseigneur  alans  d'Evreux  à  Cherebourg  devers  li.  comme  il 
appert  par  le  dessus  dit  mandement,  vi  frans. 

A  maistre  Jt-lian  rie  llaimeucourt,  cbancellier  de  Monseigneor^  par 
mandement  de  Monseigneur  donné  x\**  jour  de  novembre  CCCLXIX, 
pour  partie  de  la  despense  que  li  et  autres  des  geits  de  Monseigneur 
aTOJent  faicte  en  la  ville  de  Paris  par  un  voyage  quil  y  furent  enToiex 


Cf)  Le  i!iftnd«inc!iit  eu  actnit  de  oltevtux. 


par  Monseigneur,  cifi  ftr.  demi  et  m  s.  p.  dune  part,  el  pour  la  de        ^ 
diidil  chaiicellier  et  ses  gens  faicte  en  chemin  en  alant  de  Cherchooff" 
à  Paris  el  de  Paris  retournant  à  Chercbourg  par  x%\  jours,  comme^ 
appert  par  ledit  mandement^  c  frans,  font  ces  parties  it^ut  fr.  den 
et  UT  s.  IX  d.  t. 

Audit  chaucellier,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  derraîl^ 
jour  de  may  CCCLXX ,  pour  ses  despcns  faiz  depuis  le  txni*  jour  di 
janvier  CCCLXIX  quil  parti  de  Cherebourg  pour  aler  es  besoignes  dé 
Monseigneur  k  Evreux  où  û  dcmoura  par  lonc  tempSj  et  dillec  à  1 
où  il  arriva  le  xiiu'^jour  de  février  ensuivant,  et  depuis  le  derrain  joij 
de  murs,  qui!  retourna  audit  lieu  d'Kvreux  et  y  demoura,  jusques  at^ 
TLxui"  jour  du  dessus  dit  mois  de  may  quil  vint  ù  Cherebourg,  *îui  fan 
en  somme  lxïv  jours,  qui  valent  à  rin  fr,  par  jour,  iii*^  frans. 

Audit  chancellier,  pour  faire  sa  despense  li  estant  en  tastel  de  Mon 
seigneur  en  ses  beso ignés  ou  ailleurs,  pour  laquelle  despense  poici 
Monseigneur  li  ordena  prendre  cl  avoir  v  fr.  par  jour,  commençant  M 
ixni^joiir  de  mai  CfXLXXj  si  comme  il  appert  par  lettres  de  Monsei- 
gneur données  derrain  jour  du  mois  de  mai^  de  laquelle  ordeoance  1 
fait  compte  audit  diancL^llier  depuis  le  txni^  jour  de  may  dessus  d9 
jusques  au  ve  j(mr  de  décembre  prouchain  ensuivant  que  par  Monsei^ 
gneur  li  fu  t'aietc  nouvelle  ordenanto,  ou  quel  espace  de  temps  a  vni*^ 
(F*  fSêj  jimrs,  qui  font  en  somme  au  pris  dessus  dit  vii^xsv  frJ 
ksquielï  li  ont  esté  poiés,  comme  ai>[>ertpar  plust^urs  de  ses  quitUnc 
rendues  à  court,  pour  ce  viu^^iv  frans. 

A  Messire  PietTe  d*Acheres,  que  li  ordena  Monseigneur  preudnflj 
pour  ses  despens  depuis  quil  entra  eo  mer  pour  aler  en  Angleiern 
jusques  à  ce  que  mon  dit  seigneur  fust  retourne  et  que  ledit  Measin 
Pierre  fust  devers  li»  pourchascun  mois  xx  fr.,  premier  moiscommeii 
canl  xxui'*  jour  daoust  CCCLXX,  si  comme  il  appert  par  mandemend 
de  Monseigneur  donné  derrain  jour  daoust  CCCLXX ,  fu  pote  sur  oal 
audit  Messire  Pierre  à  Caen,  xvi*  jour  de  septembre  CCCLXX,  x  franâ^j 

A  Jehan  le  Bouleiigicr,  fourrier  de  Monseigneur»  que  il  avnit  dci 
pensez  par  îtiï  joure  quil  avoit  esté  en  certains  lieux  pour  les  Ijcsoignei 
de  Monseigneur,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donnéj 
xtiii'^  jour  davril  CCCLXX,  xv  frans. 

A  Haoul  de  la  Planque,  vallct  de  chambre  de  Monseigneur»  par  soa 
mandement  donné  xxix*^  jour  de  juillet  CCCLXX,  pour  ses  despens  qu3 
fîst  par  n  voyages  alant  fie  Clicreboiirg  à  Paris  où  Monseigneur  len^ 
voia  pour  certaines  besoignes  que  mon  dit  seigneur  y  avoit  à  faire,| 
esquielx  voiagcs  il  demoura,  tant  en  alant,  demourant  comme  tû 
retournant  j  du  u*»  jour  de  juiug  CCCLXX  jusques  au  ixvu«  jour  da 
juillet  prouchain  ensuivant,  ycelui  jour  compté  enz^  qut  font  uti  jou 


} 
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XII  8.  p.  par  jour,  foDl  xxxni  1.  xt\  s.  p.  qui,  à  franc  pour  xri  &.  pièce, 
valent  ilii  frans. 

A  Syraon  du  Mesnil,  xxiii*  jour  de  septembre  CCCLXX,  pour  ses 
despens  alant  par  lordenauce  de  Monseigneur  et  de  ses  gens  à  Neau- 
ph!e  devers  iMadamc  la  Hoyiie  Blanche  empnmter  chambres  cl  vessc lie 
pour  la  venue  que  on  esperoit  eslre  des  hostaigcs^  lesquieh  dévoient 
venir  à  E\Teux,  et  ala  ledit  Symon  de  Neauphle  à  Paris  querre  saufs 
conduis  du  roy  pour  Messire  Ligier  d'Orgessin  el  autres,  pour  tout 
VI  h\ 

Au  Bidaut,  messag:ier  de  Monseipnfieur,  xxjx*  jour  de  septembre 
CCCLXX,  lequel  Monseigneur  avoit  envoie  à  E^^reuï  el  dillec  ii  Paris, 
comme  apperl  par  ses  lettres  closes,  fu  t>aillé  pour  ses  dcspcns  et  aussi 
pour  rctouroer  devei^  Monseigneur,  uu  frans  i  quart, 

A  Pcmnet  Magdeline,  par  mandement  de  Monseiguewr  donné  %xn* 
jour  doctobre  CCCLXX,  pour  ses  despens  alant  d'Evreux  à  Paris  devers 
le  roy  et  retournanl  devers  Monseigneur  à  C^renlen  pour  certaines 
besoignesqui  U  avoknt  esté  chargées  par  mon  dit  seigneur,  \h  fraus* 

A  Rogier  le  Mauvaiz,  qui  vii^^  jour  de  novembre  ensuivant  fist  venir 
de  Paris  à  Evreux  à  sa  voiture  certaine  vesselle  dargeut  pour  Monsei- 
gneur et  autres  choses  pour  Madame  Jehanne  sa  suer,  laquelle  estoit 
à  EvreuXj  i  fr.  i  quart. 

Pour  nu  aulnes  de  toille  pour  envelopper  les  dictes  besoignes  et 
estre  mises  plus  nettemeul ,  demi  franc, 

A  Perrinet  Magdeline,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xxu« 
jour  doclobre  CCCLXX,  pour  les  despens  quil  avoit  faiz  en  venant  de 
Gavray  à  Paci  où  Monseigneur  lenvoia  pour  ses  besoignes,  et  aussi 
pour  son  retour  devers  Monseigneur  à  Gavray,  i%  frans, 

A  Régnant  le  Cordicr  et  Rogier  le  Mauvaiz,  pour  le  louage  de 
un  chevaulx  qui  de  Paris  portèrent  à  Evreui  pluscurs  draps  tant  de 
layne  comme  dur,  de  soye,  pelleterie,  espices  de  chambre,  de  cuisine, 
loi  11  es,  coffres  et  autres  choses  achatées  à  Paris  pour  Monseigneur  par 
Raoul  de  la  Planque,  son  vallet  de  chambre,  xxini"  et  xxv*  jours  de 
novembre  CCCLXX,  nu  frans. 

Ans  dessusdis  Rcgriaut  el  Rogier,  pour  le  louage  de  leurs  lui  che- 
vaulx  qui  portèrent  d'Evreux  au  Pontauderaer  les  dessus  dictes  besoi- 
goes,  VI  frans. 

Pour  les  despens  de  ni  hommes  darmes  qui  ycelles  besoignes  con- 
duirent  pour  seuremcnt  aler  d'Evrcux  au  Pontiudcraer,  m  frans, 

A  Raoul  de  la  Planque ,  pour  ses  despens  alant  de  Gavray  h  Paris 
pour  les  besoignes  de  Monseigneur,  ouquel  voiage  il  demoura  par 
L  jours,  xu  s.  p.  par  jour,  eomme  appert  par  mandement  de  Monsei- 
gneur du  in*  jour  de  décembre  CCCLXX,  Talent  xxx  L  p»,  franc  pour 
iVT  s.  p.  pièce,  valent  ixxvit  fr.  et  demi. 
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A  Monseigneur  d'Avrenches,  pour  despeits  et  li,  Urcediacre 
CaHloire;  leurs  gens  et  chcvaulx,  alans  Ik  Parif  devers  le  roy  pour  l«i  ' 
booigoes  de  Moasei^eur  et  rctoumans  à  Gavray  devers  li,  cofDlDe 
y  appert  par  soti  maademeDt  doDiié  xv*  jour  de  janvier 
ii«  frans. 

A  Messire  Pierre  Godeiie,  par  mandefflent  de  Monseigneur  [don 
xnt"  jour  de  janvier  CGCLXX ,  pour  ses  despeiis  alant  pd  ^lavarre  ( 
Monseigneur  lenvoia,  oultre  l\  fr.  que  audevant  avoit  cui,  xx  (mu.  4 

A  Messire  Jaques  Frôissarl,  clerc  de  Monj^ei^neur,  par  mandtmoBà 
de  Monseigneur  d'AvTenchc3  el  Ferrando  d'Ayenz,  lieutenans  de  MâO- 
seigneur,  donné  vr  jour  daoust  CCCLXA,  pour  despeus  de  ses  gens 
et  chcvauls  depuis  le  xiii'  jour  daousl  CCCLVIX  quo  Monscigfieurj 
vint  et  arriva  en  sa  ville  de  Cherebourg,  jusques  au  xui*  jour  dati 
prouchain  ensuivant  cxclos,  cest  assavoir  pour  la  moitié  dudit  moil 
daoust,  septembre,  octobre,  novembre,  décembre,  janvier,  février^ 
mars  et  la  moitié  du  mois  davril^  qui  font  vm  tnois^  à  compter  cha^^ 
cuD  lun  par  lautre  ixx  jours,  par  lequel  temps  ledit  Messire  Jaquei 
ne  ot  aucuns  gaigcs  ne  livrée  aucune  pour  ses  vallés  cl  chevauli,  1 
fu  octroie  pour  le  dessus  dil  temps  pour  cbaseun  jour  vi  s.,  vaull  1 
mois  IX  L,  montent  les  vni  mois  Lxxu  L,  franc  pour  ixvm  s*  piert 
valerU  l  fr.  i  liers  cl  m  s, 

A  Gillût  Regnault,  parchcmincr^,  ta  première  sepmaine  de  janv 
CCCLXX,  pour  v  xii"  de  granl  parchemin  rez  et  mis  au  bas  de  H  ] 
pour  faire  les 'comptes  de  moy  J,  Climence  et  autres  escriptures  Um-" 
chans  Monseigneur,  im  fraiis. 

Pour  despcns  des  chevaulx  de  Monseigneur  le  Cbancellier,  Guid 
d'Arci  et  dautres  gens  de  Monseigneur,  xi*jour  de  may  CCCLXXJ 
quil  furent  à  Paci  pour  apoinler  avec  Messire  Lîgier  d'Orge^s'm  cet 
laines  besoigncs  pour  la  venue  de  Madame  Jehanne  de  Navarre  qn 
illcc  de  voit  venir,  i  franc. 

Pour  voiture  qui  de  Paris  amena  à  Paci  vm*  jour  de  may  CCCIJ 
pluseurs  choses  comme  cspices  de  chambre,  de  cuisine  el  autres,  < 
de  Paci  furent  envoies  à  Cherebourg  par  eaue  devers  Monseigneur^ 
avec  vins  que  on  li  envoi  a,  i  fr.  et  demi. 

A  Gaillarl  de  Fourdinay,  pour  les  despens  dun  sien  vallei  et 
sier  qui  par  lonc  temps  avoient  demouré  malade  à  Poitiers,  c»mflM» 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xxvni*  jour  de  nuu 
CCCLXX ,  IL  Trans. 

A  Mahiol  de  Coquerel,  par  le  mandement  dessus  dit,  pour  faire  se§ 
despens  en  alant  en  certains  lieux  oii  Monseigneur  le n vois  pour  sei 
besoignes,  xl  Crans  (4 }. 


(4)  Le  miLodojxienl  fin  gona  danues  e^Uni  en  11  çomp^igiue  ûm  MoDseîgiMur 
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A  Aridrieti  du  Ci'oq,  par  le  dessusdit  mandement^  pour  ses  dcsp<?ns 
alant  en  certain  [lien]  pour  les  besoignes  de  Monseigneur,  vi  frans. 

A  Messire  Ijgier  d'Orgcssin,  pour  partie  d*i  ses  despens  en  alant  de 
Cherehourg  en  France  où  Monseigneur  lenvoia ,  eomme  appert  par 
son  mandement  donné  xn«  jour  davril  CCCLXIX,  xx  frans  (4), 

A  Rtrlran  de  Saraberie^  chambeïlan  de  Monseigneur j  et  Perrinet 
Magdeline,  clerc  de  Monseigneur,  pour  faire  leurs  despcns  en  certain 
voyage  où  Monseigneur  les  envoioit,  comme  appert  par  mandement 
de  mon  dit  seigneur  donne  ini*  jour  de  janvier  CCCLXX  et  par  quit- 
tance des  dessus  dis  du  mccredi  jour  S*  Vinrent  lam  dessus  dit, 
c  frans. 

Audit  Bertran,  i>our  despcns  quil  a%-oil  faiz  en  vermnt  de  Navarre 
devers  Monseigneur,  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  sei- 
gneur du  xiir*  jour  de  janvier  CCCLXX  et  quittance  dudit  Bertran  con- 
tenant plus  gï'aut  somme ,  lï  frans, 

A  Jaquemiu  de  Hollande^  pour  faire  ses  despens  en  alant  de  Gavray 
à  Evrcui  on  Monseigneur  lenvoia  en  messagerie ^  comme  appert  par 
mandement  de  mon  dit  seigneur  du  tui*  jour  de  décembre  lan  LXX, 
u  frans. 

A  Perrinet»  vallet  de  Rotiin  Dubruel,  (tour  reste  de  x  fr.  à  11  dcuï 
pour  despens  cpiil  avoil  faiz  en  venant  de  Bretaigne  devers  Monsei- 
,gneur,  auquel  il  avoit  amené  une  baquenée,  comme  appert  par  man- 
dement dm  de  mon  dit  seigneur  du  xxï*  jour  de  décembre  et  par 
quittance  du  x"  jour  de  janvier  lan  LXX,  nu  frans. 

A  l-lslicnnol  l*oullain  et  son  frerc ,  pour  faire  leurs  despens  en 
alant  en  Costentin,  où  je  L  Climence  les  en  vota  y  environ  lan  LXVIU 
pour  les"  bèso ignés  de  Monseigneur,  et  en  retournant  à  Kvreux ,  qui 
liai  liez  leur  furent  par  Jehan  des  Viles,  vicontc  de  Constances^  ii  fr, 
et  il  s. 

A  maistre  Pierre  Hu tertre,  pour  faire  les  despens  de  lui,  messîre 
Jebari  de  Tilli  et  Sanche  Loppis  en  alant  en  Angleterre,  ni*"  frans,  et 
pour  les  despens  de  vni  ehevauls  et  ini  vaîlés  des  dessus  dis  maistre 
Pierre  et  Sanche  Loppis,  faiz  en  la  ville  de  Cberebourg  par  un  mois, 
XXVI  fr,  xvr  s.  Item  que  tiailla  Ferrando  à  Colleville  et  B<'rnardan 
d'Espellete  pour  faire  leurs  despens  en  alant  en  certain  lien  de  par 
Monseigneur,  xl  fr*  Montent  ces  parties,  comme  appert  par  mande- 
ment de  Monseigneur  du  ix«  jour  de  novembre  CCCLXX  «  m*^LXvi  fr, 

xvt  B.  (î), 

A  Thomaâ  Maupetit,  pour  $esdesp«ns  faiz  cd  alant  par  pluseurs  fois 

(I)  Le  zDiïidt'iDenl  comme  tiéssue. 
(f)  Le  mandt'rmÊnl  en  despeiuH]  dci>»ieK 
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devers  le  mareschal  de  France  à  Fallaize ,  à  Alencon ,  à  Fresnes 
Vieontej  à  Vire,  à  Si  Lo  el  en  plaseurs autres  lieux ,  porter  lellres 
par  Monseigtieur  d*Avrenchcs  faisant  nientjon  de  lacort  prins  enl 
Ferrando  d'Ayenz,  cappiliiin*?  de  Cherebourg,  et  llu^iielifi 
cappitaine  de  Briqiiebec,  ijai  esloient  à  descori  de  la  garde  de  la  le; 
h  loir  des  Perques^  les  mises  di^s  dis  despeiis  veuz  par  ledit  Moni 
gneur  d*Avrencbcs,  comme  appert  par  ses  lettres  données  a  Reni^ 
ville  iim«  jour  de  may  CCCLXIX,  luii  l,  m  s, 

A  Johan  Fac  ,  messagier,   lequel   mon  dit  seigneur  d'Âvreji* 
etivoiacn  Navarre  hastivement  devers  Monseigneur  pour  ses  neecessîi 
et  de  son  paîs,  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seignei 
d'Avrenchcs  donné  itinî'^  jour  de  juing  CCCLXIX,  x  frans. 

Pour  despens  de  Guiol  d'Arci,  pluseui^  autres  gens  et  ehevanli  de 
Monseigneur  estanz  à  Caretilcn  depuis  le  mecredi  iv"'  jour  de  may 
CCCLXX  jusques  au  un*  jour  <ie  juiijg  ensuivant,  comme  appert  par 
cedulle  dudil  Guiut  donnée  vu*  jour  de  juing,  xuu  î.  nu  s,,  franc 
pour  xiviu  s,,  valent  xxï  fr.  m  quars  n  s.  t, 

A  Perrinel  Magdcline,  par  roramandement  de  tnaîstre  Pierre 
lertrc  ,  pour  faire  sa  despense  en  venant  en  France  devers  les  gens 
conseil  de  Monseigneur,  par  ceduUe  dudil  Perrniel  donnée  xxvm^  j 
daousl  CCCLXX ,  vi  frans. 

Au  Ridant,  j^ar  mandement  de  Monseigneur  sitj^ne  de  sa  niam^ 
donné  xuii»  jour  de  juin,  pour  aler  es  parties  de  Fi-ance  pour  les 
besoignes  de  mon  dit  seigneur,  et  par  quittance  dudit  Bidault  du 
XIX*  jour  de  septembre  CCCLXX,  vio  frons. 

(F*  /57.)  A  Navarre,  roy  des  heraui  de  Monaeigiienr,  par  mande- 
raent  de  mon  dil  seigneur  signé  de  sa  main,  donné  le  jour  de  Pasqurs* 
pour  aler  en  certain  lieu  où  Monseigneur  lenvoioit  pour  ses  besoigucs, 
cl  par  qiiitlanœ  dudit  Navarre  donnée  ixn"  jour  de  septembre  ensui- 
vant CCCLXX,  VI  fnms. 

Pour  les  despens  de  Henriel,  taillandier  de  Monseigneur,  et  un 
valïet,  qui  furent  à  l^renten  par  pluseurs  journées,  par  mandement 
de  raon  dit  seigneur,  lequel  Messirt^  Jaques  Froissarl  a  devers  [li] ,  si 
comme  il  ma  escript  par  ses  lettres,  ix  frans. 

A  Perrinel  Magdcline,  clerc  de  Monseigneur,  (>ar  mandement  Hr 
mon  dit  seigneur  donné  n^  jour  davril  CCCLXXI,  pour  faire  sa  àcs- 
pcnse  en  alant  en  certain  lieu  où  Honacigncur  lenvoioit  pour  ^ 
besoigucs,  vi  Crans- 

•  Pour  la  despensc  de  Gillot,  vallet  de  garde  robe  de  Monseign^ 
deux  vallês,  deux  soumicrs  de  mon  dit  seigneur,  qui  avoient 
pnvoiëz  h  Carcnten  el  à  fiavray  quérir  certain  es  besoignes  pour  le  ri 
par  cedulïe  de  Mes^iru  Pierre  G  ode  lie,  commis  pour  le  fait  de 


ranc 


I 
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chambre  aus  deniers  de  Monseigneur,  donnée  îtvi*  jour  de  novembre, 
un  frans  (I), 

Pour  despens  du  Turl  de  (itiuvillcj  qui  estoit  blecic  en  une  jambe 
et  fyl  à  Carenten  xv  jours  ou  environ,  et  meslre  Pierre  Esquerre, 
surgfieii  de  Monsei^meiir,  vu  personnes  en  leur  coinpaignie  et  ïeurs 
chevauls,  par  roandenienl  de  Mcin&eig^neur  donné  xivjii*  jour  de  nti- 
vembre  CCtXXXj  xl  fians. 

Somme  puis  lautre,  iiii*'v^xivi  fr*  vi  s.  vi  d, 

A  Guillaume  le  Nepveu,  pour  pluscurs  mises  quil  avoil  Taictes  en  la 

lorsuik  de  la  délivrance  de  la  cliappelle  de  Horuillv,  larpiollc  Mon- 

:igneiir  avoit  donnée  à  Messire  l*itTre  Garcel ,  son  ehappellain ,  par 
mandement  de  mon  dit  seigneur  donné  à  Gavray  m*  jour  de  no- 
vembre CCCLXX  et  p^ar  quittance  diidit  Guillaume  donnée  xx"  jour 
dudil  mois,  v  frans. 

A  RûlHîft  Vihetj  hunirgoiz  de  Carenlen ,  auquel  par  Monsei^rneur  fu 
alloé  à  faire  un  bostel  du  Carme  à  Valloignei ,  rumnie  afvpcrt  par 
copple  du  mandement  de  Monseigncnr  du  xve  jmir  du  septembre 
CCCLXI  et  quittance  dudit  Robert  du  mardi  après  ia  Toiis^sains  prou* 
cbain  ensuivant,  qui  poiès  li  furent  par  Girard  de  CreppoUj  vicôntc  de 
Valloigîies  pour  lors,  en  plii&eurs  parties  contenues  en  la  dicte  quit- 
tance, xivm  royauk  el  xxiii  esciis,  \\u  s.  pour  royal  et  xï  s,  pour 
escu,  valent  ces  pilies  à  escus  un  escus  m  quars  et  xii  d*  (î). 

A  Monseigneur  d*Avrenchcs,  tant  pour  la  somme  de  iFLrvir  [fr,]  et 
demi  que  li  devoit  Mtmseigneur  dune  part,  pour  prcst  à  li  fait  de  ves- 
selle  dargent  pe.sanl  xr.iiii  mars  iiii  onces  xv  cstellins,  pour  poier  partie 
de  la  despense  que  li  el  autres  des  gens  de  Monseigneur  avoient  en  ta 
ville  de  Paris  où  il  avoient  esté  envolez  par  Monseigneur^  comme  en 
déduction  de  la  somme  de  vi'^v  fr.  à  li  deiiz  dautre  part  pour  ia  des- 
pense  de  li,  ses  gens,  faicle  en  alant  de  Cticrebour»;:  et  retournant  de 
Paris  à  Clierebourg  par  ixv  jours,  einsi  font  ces  deux  sommes  ensem- 
ble, comme  tout  ce  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xx» 
jour  de  novembre  CCCLXIX,  et  qui  paieï  lui  ont  esiéa  iimnx"xu  fr.  el 
demi. 

A  Guillaume  Plantcrosc,  qui  li  esloienl  deuz  pour  la  despense  de 
li  cl  Guillemin  Gielfroy,  sergcnl  de  Monseigneur,  faiete  par  xiin  jours 
à  ti  chcvauls  en  alant  du  commauderaêrit  de  Monseigneur  à  Gavray,  à 
Avrenrbes  et  a  Mortaing,  pour  faire  lever  es  diz  lieux  ccrïains  deniers 
el  a  porter  h  Carenten  pour  poier  les  gens  darmes  qui  de  par  Monsei- 
gneur estoienl  à  la  deiFcnse  du  païi,  comme  appert  jvar  miindement  de 


(I)  Myé^  qnir  U  m  doit  reprendre  Aur  Godeillo. 

[t)  AhîAvolr  pëf  le  com|Jlc  iiuil  an  a  rendu  rïue  coèXù  sùmmtà  ny  soit  rtprîn». 
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Monseigneur  donné  derrain  jour  de  raa^  CCCLXX  et  par  quitUoce 

duditPlanlerose  donnée  ïi*  jour  dejuing  ensuivant,  ïntîjfrans. 

A  mcslrc  Pierre  Dulcrtre,  secrétaire  du  Muustîigiicurj  pour  certaines 
neccessitez,  comme  apperl  par  mandement  donné  x«  jour  doctobflf^| 
CCCLXX,  XXX  frans.  H 

A  Pero  E'eris,  eschancon  de  Honseigneur^  qoi  deuz  li  estoicnt  pour 
fourrage  de  ses  chevauls  du  mois  de  novembre  et  xxvxi  jours  de 
décembre,  et  pour  reste  de»  despcns  que  ledit  Perot  fist  en  venant  de 
Navarre  devers  Monseigneur  en  Costentinj  comme  apï>ei"t  i>ar  mandô 
ment  de  Monseigneur  du  xmi*' jour  de  decetnbfe  lan  LXX  et  cedulle  < 
Messire  J,  d*Ennet  donnée  ixvni*  jour  de  décembre  lan  LXX^  xxxnn  I 
vai  s,  (1). 

A  Bernardôn  d'Espellete,  que   li  devait  Monsei^eur  pour  un 
couppe  dardent  que  li   (\^i  prendre  de  li ,  comme  api)ert  par  kd 
mandement  de  Monseigneur,  xiui''  jour  de  decrmhre  lan  UtX, 
frans. 

Pour  les  despens  de  Gillol,  vallet  do  ^^anie  rot>e  de  Monseif 
faiz  pieca  à  Gavray  où  il  demoura  pour  la  garde  de  pluseui^  bes 
de  Monseigneur,  comme  il  appert  par  son  mandement  donné  via*  joor 
de  décembre  CCCLXX,  vu  frans. 

Pour  les  despens  de  Jehan  des  llles  falz  en  venant  derrers  Me 
gneurs  et  par  devers  moy  rendre  ses  comptes  ordinaires  de  V 
S'  Michel  CCCLXVHl,  LXIX  et  LXX,  et  les  coinples  exUt 
dicelui  temps ,  dcraoyrant  et  retournant  en  son  hostel  par  xxx  joursj 
lesquielx  despens  ledit  iehao  na  pas  prtns  en  ses  comptes  ordinair 
comme  Messcigneurs  le  me  ont  escripl^  cesl  assavoir  pour  ch 
jour  I  royal  dor,  font  xxx  royaulx,  valent  à  la  monnoye  de  œ  pr 
compte  ixvi  L  v  s.  qui  fout  xxvi  IV,  »  quart, 

A  Girard  Lefranc,  par  maodemcnl  de  Monseigneur  le  Capta!  dona 
xvni*  jour  daoust  CCCLXV,  pi>ur  certaines  materes  contenues  plus  i 
plain  oudit  mandement ,  prinses  par  le  viconte  dXvrcux,  comme 
appert  par  ses  lettres,  de  Bertauldc  la  Marre^,  jadis  hourgoiz  d'Evreu 
pour  faire  loslel  de  la  monnoye  à  Evrcux^  duquel  Itertaut  le  t*rero 
ledit  Girard  Lefranc  a  la  cause,  par  raison  de  Guillemcte,  jadis  fcmn 
dudit  Btrtaul,  quiî  a  esposée,  pour  tout,  comme  appert  par  quittan 
dudit  Girard,  xl  frans* 

Pour  despens  de  Messire  Pierre  de  Len  dirai,  maistre  Pierre  Du  ter 
et  le  bailli  d*Evreux  alans  a  Paris  de vei'S  ïe  roy,  où  il  aleitînt  et  fureB 
pour  les  beso ignés  de  Monseigneur,  y  demourans  et  retournans 
¥  jours  du  mois  de  septembre  CCCLXVll,  el  me  manda  Munseigneil 


(I)  flftyé,  qaor  il  rtit  rt^iiriiii»  sui  Monsoi^oeur  ielitm  d'Août, 
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{lar  ses  lettre»  patentes,  données  à  Tudell€  mu*  jour  daouât  CCCLX  VU, 
que  je  leur  baillasse  finauce  convcnablf  pour  faire  leurs  despens,  si 
comme  par  yccllcs  Icllres  appert,  leur  fu  baillé,  par  lettre  de  recon- 
gnoi&sance  de  maistre  Pierre  0,utertre  du  XYiii"»  jour  de  sepleoibre 
ensuivant,  lï  frans. 

Pour  de.^petJS  dudit  Mesôirc  Pierre,  ses  gens  et  chevauls,  faiz  à 
E^eu\  par  v  joiirs  de  ce  présent  moi»  de  septembre  CCCLX  VU , 
comme  appert  par  i>a  lettre  donn*ie  xïiih*  jour  dicekii  mois,  xvii 
frans. 

Pour  despens  du  dessus  dîl  Messire  Pierre  dt:  Lendiraz  et  ses  gens 
retoiirnans  d^E^reui  devers  Monseigneur  en  Navarre,  par  sa  dessns 
dicte  lettre  donnée  ixiiii*^  jour  de  septembre  CCCLX VII,  lx  frans. 

A  Jaqueniin  de  Hollande,  pour  faire  ses  despeîis  alant  en  plu&eui^ 
lieux  où  il  fiï  envoie  pcmr  le  prouflit  et  lioimeur  de  Monseigneur  et  de 
son  paï2,  comme  contenu  est  en  un  mandement  de  t  errando  d'Ayenz, 
lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai,  donné  derrain  jour  davril 
CCCLXVÏI,  X  frans(l). 

A  Messire  Avril,  qui  baillé  li  fu,  par  commandement  de  Monseigneur 
et  de  Ferrando  d'Ayenz,  pour  sa  despeose  Tenant  de  Cherehourg  à 
ËVreni  et  par  tous  les  autres  fors  de  Monseigneur  faire  savoir  non- 
Telles  de  la  prinse  de  Monseigneur  entrevenue  en  son  royaume  de 
Navarre,  i  fr.,  et  à  Friant,  vallel  de  Mousei;^ne«r  d'Avrenches^  lequel 
fu  envoie  en  mcssîige  en  Navarre  devers  Monseigneur,  par  mande- 
ment des  dessus  dis  donné  premier  jour  de  septembre  CCCLXVÏI  ^ 
X  frans,  valent  ces  parties  xi  frans. 

Pour  des|î€ns  de  Messire  Jehan  Chandos  et  ses  gens  faiz  à  Chere- 
bourg  le  dimanche  \xvnj*  jour  de  may  CCCLXVIII ,  tout  ce  jour,  lundi 
ensuivant  boire  an  matin  illec  et  ce  jour  disner  à  Valloigncs,  comme 
appert  par  mandement  de  Ferrando  d'Ayenz  ^  lieutenant  de  Monsci- 
gnetir  le  Captai,  donné  xvni»  jour  de  juing  lan  LXVIIl,  les  parties 
de  la  dicte  despense  contenues  en  un  rooulle  parmi  lequel  ledit  man- 
dement est  anniexé,  et  est  assavoir  que  cest  senz  aucuns  vivres  qui 
furent  prins  en  la  garnison  du  cbastel  de  Cherebonrg,  si  comme  par 
ycelui  roouUe  puet  apparoir,  cxii  fr.  i  fpiart  un  s,  nn  d*»  et  ini  quar- 
tiers rlavoine  des  rentes  de  Monseigneur  aprisiigeî  ou  compte  du  rece- 
veur de  Valloignes  au  terme  de  Pasques  CCCLXVIIl  k  nii  fr.  xi  s, 
pièce,  vauU  tout  cxvi  fr.  i  quart  nn  s.  nn  d. 

A  Cillot  Régnant,  parchcminicr,  xxnn*  jour  de  novembre  CCCLXVl, 
pc»ur  rn  xu"  de  parchemin  pour  lofficc  de  rooy  J.  Climence.  m  frans. 

Audit  Gillotj  derrain  jour  de  janvier  CCCLXVll,  ponr  u  xn«* 
dantrc  parchemin,  n  escus  de  Philippe,  valent  i  fr.  m  quars  et  xn  d. 


(I)  Râjè. 
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A  Iftessire  Jehan  le  doyan,  qui  baillé  li  fu  pour  faire  les  despens  < 

tl  et  son  cheval  en  alant  d'Evreux  à  Caen  devers  Messire  GuillauiiM 
du  Mtîllc  et  le  bailli  de  Caen  leur  porter  lettixis  du  my  touchant 
t^uerre  que  l'aisoient  les  Bretons  ou  fjaïs  de  Monseitrnenr  en  Arren^ 
chin,  comme  appert  par  mandement  de  Messire  Baudouin  de  Beaull 
et  Guerart  Mauscrgent,  lieutenans  de  Monseigneur  ie  Captai^  dona 
xinip  jour  de  février  CCCLXVIl ,  v  frans. 

Pour  despeiis  de  Jehan  Lerranc,  viconte  d'Orhec,  en  venant  dT 
H  Evreuï,  dcuiourant  illec  et  retournant  audit  lieu,  dont  il  parti  vti 
jour  de  juillet  CCCLXVIll  et  me  apporta  n*^L  fr.  pour  aider  à  aqnitt« 
loLli«^alion  faicte  à  Bcrlhelemieu  l.omlmrt,  en  laquelle  Monseigneur  I 
Captai  et  autres  estoient  obligicsj  m  frans. 
«-     A  Messire  Ligicr  d'Orgessin,  par  mandemcot   de  Messeigneurs 
lieutcnans  de  Monseigneur  le  laptal  donné  xii»  jour  de  juing  CCXLXH 
contenant  autres  parties,  pour  faire  ses  despensen  alant  devers  MmDI 
seigneur  en  Navarre  pour  Ii  dire  lestai  de  ses  besoi^cs  du  paîi 
pardeca,  xl  francs. 

A  Guiol  d'Arey,  niaistre  descurie  de  lostel  de  Monseigneur» 
pour  faire  les  despens  de  lui^  ses  gens,  pluseurs  ehevauls,  vallés 
pages  quil  ad  mena  de  Flandres  et  de  Brebant  à  Evreux,  où  il  avd 
esté  querre  et  achater  elievaulx  pour  Monseigneur,  et  séjournèrent! 
Evreuï  depuis  le  ly^  jour  de  novciubrc  CCCLXIX,  jusques  au  i*  jtii( 
de  mm  CCGULX,  comme  appert  par  un  rooiillc  seellé  du  seel  dud 
Gtîiot,  contenant  pluseurs  autres  parties,  et  par  mandement  de  Monsi 
gneur  donné  à  Chcrebourg  le  derrain  jour  de  mai  CCCLXX,  contena 
que,  non  obstant  qtie  le  dit  Guiot  ne  face  aucun  compte  particuli^ 
daucunes  sommes  par  li  receucs,  contenues  oudit  rooulle,  si  veuU  i 
mande  Monseigneur  ycelles  eslre  déduites  et  rabatues  et  ledit  Guk 
deschargé  et  quitté;  pour  ce,  non  comprins  en  ce  certames  gamisi 
de  fain  et  davoines  livrées  par  Davy,  clerc  des  garnisons  de  Mon^ 
gneur  à  Evreuï,  va\xvm  frans, 

A  maislrc  Pierre  Bourgoiz,  pour  despens  que  H  ordena  Monseigno 
en  Navant:  jusques  h  sa  venue  en  France  ou  que  autreraeni  fusl  doJ 
ordené,  lesquieh  estoient  de  xv  s,  pour  jonr,  franc  pour  xvn 
comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xv!**  jour  i 
septembre  CCCLXVIll,  lesquîeli  il  commença  prendre  xx*  jour  do 
tobre  CCCLXVIll,  comme  ledit  mandement  le  contient,  et  continuelmâ 
jusques  au  premier  jour  de  janvier  ensuivant  que  ledit  raaistre  î*ier 
fu  ordt  ne  par  Monseigneur  le  Captai  à  la  garde  de  la  tour  de  leglî( 
Notre  Dame  d'Evrcux,  ouqucl  espace  de  temps  a  lxiui  jouj^  qui  fol 
audit  pris  uni  L  xv  s.,  franc  pour  wu  s.  pièce,  valent  lxiui  fr.  i  ti« 
r  s.  nu  d, 

f  F«  ^î«.)  A  Raoul  rie  la  Planque,  vallet  de  chambre  de  Monseigne 
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pour  un  sommier  venant  de  Paris  à  Evrcm,  qui  apporta  pluseurs 
beso ignés  pour  Monseigneur,  comme  appert  par  son  manderaenl  donné 
ïix'  jour  de  septembre  CCCLXIX,  nu  frans  (1). 

A  li,  pour  un  autre  sommier,  comme  appert  par  ledit  mandement 
qui  apporta  pluseurs  choses  de  Paris  à  Pacîj  u  frans, 

A  Régnant  le  Cordierj  par  ledit  mandeiiient,  pour  aJer  d'Evreux  à 
Carenteu  à  u  sommiers,  %n  frans. 

A  Raoul  de  la  Planque,  pour  ses  despena^  par  ledit  mandement» 
parlant  de  Cherebouri^  en  alant  à  Paris  achater  pluseurs  besoignes 
pour  Monseigneur,  ouquel  voyage  il  dcmoura  par  xxiiii  jours,  x\\  s*  p, 
par  jour,  valent  iviii  frans* 

A  Adan  Hoc,  cscuier  du  duc  [de]  Brelaigne,  par  mandement  de 
Monseigneur  donné  xn"  jour  de  novembre  CCCLXX ,  pour  les  despens 
diin  coursier  qui  estoit  Gaillard  de  Fourdinay,  lequel  estoil  demouré 
malade  par  lonc  temps  à  Veniius,  xv  frans  (t). 

A  Aiahiot  de  Cor|uerel,  pour  ("aire  ses  despens  en  certaine  messa- 
gerie où  .Monseigneur  lenvoia,  comme  appert  par  le  dessusdit  mande- 
ment, tx  frans. 

A  Messire  Pierre  Garceî,  pour  les  despens  dun  cbeval  qui  estoit 
Messire  Pierre  Godelle.  qui  demoura  en  garde  audit  Garcel  du  derrain 
jour  de  mars  derrain  passé  jusques  au  premier  jour  doctobre  CCGLXX 
^ue  ledit  Gudelle  tstoil  es  parties  de  Portugal  en  messagerie  pour 
ilonseigneur,  ouquel  temps  a  i3t"ni  jours,  u  s,  t.  par  jourj  franc  pour 
xxTni  s.  t,,  comme  appert  par  le  dessusdit  mandement,  font  xrii  fr* 
Il  s.  t. 

A  larcediacre  de  Calhoire  et  auii*es  de  Messeigneurs  du  consed  de 
Monseigneur,  pour  les  despens  deulï,  leurs  gens  et  chevauls  aians  à 
Paris  dçvers  le  roy  où  il  furent  envolez  ou  mois  de  decemhre  CCCLXX 
et  il  demourerent  par  pluseurs  journées ,  toiimie  appert  par  mande- 
Tuenl  de  Monseigneur  donné  îvi*  jour  de  décembre  GGCLXX,  ^i" 
frans. 

A  Monseigneur  d*Avrenchea,  pour  le  parpoiement  des  despens  qui 
fait  avaient  esté  par  li,  lan;ediacrc  de  Calhoire  et  autres  des  gens  de 
Monseigneur,  lesquielx  il  avoil  envoicz  devers  le  roy  pour  ses  besoi- 
gnes, et  pour  letjuel  parpoiement  Messire  Jehan  d'Knnetavoil  lessié  et 
tetllé  en  gaige  un  des  plas  dargent  de  mon  dit  seigncyr  d'Avreiiches, 
eomme  appert  [jar  mandement  de  Monseigneur  donné  ii*  jour  de  jan- 
vier GCCLXX,  xxvni  frans. 

Pour  despens  de  larcediacre  de  Gai  boire,  te  cbastellain  d*Evreuï, 
Messire  Pierre  Godelle  et  leurs  gens,  lesquieU  Monseigneur  envoia  à 


(I)  Querre  en  espices  de  chambre* 
(8)  En  dons  [wur  une  fois. 


Paris  poyr  ses  besoîgiies  devers  le  roj^  comiue  appert  par  son  iDÂniliy 
menl  donné  vu*'  jour  de  janvier  CCCLX\,  uu"  frans. 

A  Hoberi  de  Pjquigny^  qui  baîilé  li  fu  par  TDandement  de  Mo 
gneur  du  xviii"  jf>ur  de  janvier  CCCLXX,  rm  Crans. 

A  Monseigneur  d'Avreocbes..  pour  faire  les  despens  de  U  et  de»  gcm  ' 
estans  en  s£i  conïpaigtiie  alaul  à  Paris  pour  les  besoigties  de  MoQto- 
gneur,  denioiirant  là  i^i  retminiant  devers  Monseigneur,  coouBeapptft 
par  le  dessusdil  mandement,  ini"  frans. 

A  larcediaci^e  de  CalhoiT'c ,  pour  faire  ses  despeus  alanl  à  Avigncm 
devers  ïe  Saint  Père  pour  les  l^esoignes  de  Monseigneur,  <»)iiiEiie  apport 
par  le  dessusdil  mandement,  m<^xv  frans. 

A  Messire  Pierre  Godelle,  pour  ses  despens  aîant  d'Evreux  à  AM 
et  dillec  en  Navarre  oii  Monseigneur  lenvoya,  comme  appert  " 
dessusdit  uiandement,  lx  frans. 

Pour  (larflcction  el  pour  i>ou  baillé  de  la  despense  de  laroediacre  ( 
Calhoire  et  du  cbastellaiu  d*Kvreux  faicte  à  Paris  ou  temps  quil  y  i 
esté  pour  les  besoignes  de  Monseigneur,  comme  appert  iwir  le  dessurîil 
maiideiuent,  \xt  frans. 

A  Monseigneur  d*Avrcnches,  pour  faire  sa  despense  en  alant  à  î*ant| 
pour  les  besoignes  de  Monseigneur,  par  son  mandement  du  xiniT  jo 
de  janvier  CCCLXX,  vi"  frans. 

A  Messii^  Tercellet  de  llanneueourt,  pour  faire  la  despeoae 
H  et  ses  gens  en  alini  en  certain  voyage  où  Monseigneur  lentoil 
comme  appert  par  son  mandement  du  xxvi^  jour  de  janvier  CCClJDCj| 
VI"  frans. 

ACoppequin  rAllemaat,  par  mandement  de  Monseigneur  donné  nl^ 
de  janvier  CCCLXX^  alanl  à  Paris,  v  frans  (i). 

A  un  messager  envoie  du  Pontaudemer  à  Evreux»  comme  appert  pir 
ledit  mantlertietit,  i  franc. 

A  Gillot  de  la  garde  rot>e,  pai'  ledit  mandement,  pour  aler  en  O»- 
tenlin,  ii  frans. 

A  Symonnet  de  lescbanconnerie,  pour  aler  en  Costentin,  tiomfl 
appert  par  ledit  mandement^  v  frans. 

A  Monseigneur  d'Avrencbes,  pour  ses  despens  pour  aler  à  Pirtif 
conime  appert  par  ledit  ma ndemenl^  ïl  frans» 

Pour  despens  de  Baude  de  Hanecoiï  el  Andriel  Ducroq  faiz  en  alan 
en  certaines  messageries  ou  il  furent  envoies,  comme  apport  par  man»' 
dément  4e  Monseigneur  donne  xin"^  jour  de  janvier  CCCLX'X,  conte- 
nant ta  somme  de  xh  frans,  et  pour  ce  que  ledit  Baude  et  Andriet  IH 
alerent  pas  es  dictes  messageries  mais  réiouniereut,  letiit  Andriet  i 
envoie  de  Costentin  devers  Monseigneur  à  Evreui  par  le  commande 


(f)  Querro  eâ  dous  poiir  une  Toib. 
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nient  de  Guillaume  des  Moulins,  conseiller  de  Monseigneur,  auquel 
Andriel  par  le  commandement  dudil  Guillaume  fu  baillé,  comme  appert 
par  quittaocc  dudit  Ândriet  scellée  du  scel  dudit  Guillaume  des  Moulins, 
xï  (Vans. 

Pour  despens  de  Monseigneur  labbé  de  Cherebourg ,  Blessire  JchaTi 
de  Tilli ,  maistrc  Pierre  Du  te  rire  el  pluseiirs  autrea  des  ^ns  de  Mon- 
seigneur, faiz  à  Valloignes  où  il  vindrent  le  xïviir  jour  de  janvier 
CCGLXX  pour  parler  à  Messin*  Alain  dti  Bouliillier  et  Thomas  Cater- 
tonne,  cappitaine  de  S^  Sauveur,  de  certaines  nouvelles  venues  et 
apportées  d'Angleterre  par  lesdis  Messire  Jehan  el  maistre  Pierre, 
coramc  appert  [lar  iiiandemenl  de  mun  dit  seigneur  labbé,  conseiller 
de  Monseigneur^  du  xiix*"  jour  de  jauTier  CCCLXX,  vi  L  v  s.  t  d., 
franc  pour  xivtii  s.,  valent  iiii  fr.  viii  s,  viii  d, 

A  niaistre  Pierre  Diitertre,  pour  certaine  desp^nse  par  li  faicle  et 
antres  des  gens  de  Monseigneur  en  certains  lieoi  où  îl  furent  pour  le« 
besoignes  de  Monseigneur,  et  lesquieh  ledit  maistre  Pierre  avoit 
empruntez,  comme  appeil  par  mandement  du  xwui^  jour  de  février 
CCGLXX  el  quittance  dudit  maistre  Pierre,  nf  frans. 

Po'ir  despens  de  Sancbe  Loppis  faiz  en  alanl  en  Angleterre ,  comme 
appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  vi**  jour  de  mars 
CCCLXX,  c  frans. 

Pour  ioie  rame  de  pappier  et  n  1,  de  cire  vermeille  acliatées  à  Paris 
derrain  jour  de  juillet  CCCLXVll  pour  loffice  de  moy  J.  Cliraence,  cest 
a8«ivoir  pour  ledit  pappier,  it  fr,  m  quars^el  pour  ïa cire,  ïiiii  s.  [p.], 
font  UT  qyars  et  demi  de  franc^  vault  tout  m  fr,  demi,  demi  qnart. 

Pour  pluseur's  mises  et  despens  faiz  par  Jehan  des  Ylles,  viconte  lîe 
ConàlïUîces,  en  plnseurs  voyages  pour  les  Iw^soigries  de  Monseigneur 
depuis  Pasques  lan  LXVIll  jusques  au  premier  jour  de  janvier  lan  LXX, 
comme  il  appert  par  un  roouile,  lest  parties  contenues  en  [ycelui, 
parmy  lequel  roouile  le  mandement  de  Monseigneur  d'Avrenches  est 
anniexé,  donné  vir  jour  de  février  CCCLXX I,  par  lequel  îl  mande 
ycelles  parties  li  déduire,  pour  ce  nu  fr.  demi  et  ir  s, 

A  Origuet,  messager,  pour  porter  lettres  de  moy  J.  Clinience  de 
GaTrayà  Mortaing  etù  Avrenches  aus  vicontes  diceulz  lieuï,  x  s.  (1). 

A  Messire  Tercellel  de  naimeucourl,  par  mandement  de  Monsei- 
gneur donné  irini"  jour  daoust  CCCÏ.XIX,  pour  faire  ses  despens 
alant  en  certain  lieu  où  Monseigneur  Icnvuia,  i  frans, 

A  Sàiiche  LoppiSt  par  ledit  mandiinent,  semblablement  pour  faire 
ses  despens  *jù  Monseigneur  le  n  vota  en  certain  lieu,  xxx  frans» 

A  Guillaume  Bloville,  sergent  darmes  de  Monseigneur,  pour  des- 
pens quil  avoit  faiz  en  a  tant  devers  Monseigneur  le  Captai  el  ailleurs 


(I)  En  dons  pour  uns  fois* 
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pour  les  iKïsoignes  de  Monseigneur  et  dy  commatideiuenl  de  Mon 
gnciir  d'Avpenches,  comme  appert  par  raaudcraent  de  MonseignenH 
douné  à  Païupt^luue  ïvï"  jour  de  septembre  lan  LXVllI  et  par  sa  tfuiv 
lance  du  xtin*  jour  de  mars  ensuivant»  xx  frans» 

A  Pierre  Ferey,  pour  le  fret  de  son  vessel  pour  porter  et  rapporte»^ 
Thomas  Haierj  messager,  en  Angleterre,  lequel  y  f u  envoie  par  Mon- 
seigneur labbé  de  Cherebourg  pour  certaines  causes  toucbans  le  pnjuOîte 
de  Monseigneur,  xvi  frans,  et  pour  le  sallaire  dudit  Thomas  pour  f^iil 
le  voiage,  m  fransj  eomme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  1 
labbé  de  Cherebourg  du  iv"  jour  de  novembre  CGCLXX,  font  œs  par-j 
ties  xix  frans. 

A  labbé  de  Cherebourg,  pour  fain  et  autres  parties  priases  de  II j| 
tant  pour  Monseigneur  que  pour  Monseigneur  McssireLoys,  son  fr 
pour  lors  lieutenant  â*:  Monseigneur,  yccllcs  parties  plus  à  plain  con- 
tenues en  m  mandemens^  fu  poié  par  mandement  de  Monseigneur,  { 
lequel  il  mande  faire  poiemenl  audit  abl>é  du  c<inlenu  de  tous  3^»ll 
raandemens  faiz  par  avant,  eumme  appert  par  ycelui  donné  xrni*  j 
de  novembre  CCCLXX  el  quittance  dudit  atïbè,  toutes  les  partie! 
avaluées  à  fmns,  pour  ce  nji"Hi»  frans  xviii  leons,  qui  valent  lu  i 
font  ces  parties  iiimru  fr.  xii  s. 

A  Ricart  le  Normant,  dit  le  Guesnet  d'Esqucndres,  pour  le  fret  i 
son  vessel  qui  apporta  Messiire  Jehan  du  Tilli,  me stre  Pierre  et  Satirh 
Loppiz  d'Engielerrc,  eomme  appert  par  mandement  de  Monseignca 
L  de  Tilhi,  ini*'  jour  de  février  et  quillance  dudit Normant,  m  frana 

A  Guillaume  Besin,  pour  passer  Sancbe  Loppis  en  Angleterre 
commandement  de  Thomas  Maupetit,  viconle  de  Valloignes^  fait  à  I 
par  lettres  de  créance  de  Monseigneur»  comme  appert  par  ycelles 
vr  jour  de  mars  el  lettre  dudit  Maupetit  qui  tesraoigne  ledit  poil 
ment  avoir  esté  fait  par  Girarl  de  Creppon  et  quittance  dudit  Besmi 
XI  frans, 

A  Mcssirc  Pierre  GarceL , 

(Fû  iSs^i  A  un  marinel  appelle  le  Mirot,  qui  poiez  U  furent  par  cû0Jr^ 
mandement  de  Monseigneur  pour  le  fret  de  son  vessel  pour  aler  ( 
Angleterre  pour  porter  Jehan  Bande  qui  y  esloit  envoie  en  messagij 
pour  ce  lYi  fr.  Item  à  un  autre  marinel  appelle  Basset^  pour  le  fret  d^ 
son  vessel  pour  aler  à  Reniemlle  querre  vins  et  autre  choses  convâ 
nables  pour  la  despense  de  losli:!!  de  mon  dit  seignear,  xvii  fn 
comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  seigneur  du  premier  jo 
de  février  CCtXXIX,  pour  ces  n  parties  ïxxïu  fr. 

A  Perrintl  Magdeline  et  Jehun  de  Soissons,  pour  leurs  despens  < 
alant  ledit  Perrinet  d'Otiwc  à  Cherebourg  devers  Monseigneur  et  led 
Jehan  dïïrbec  à  *^en,  et  retournant  avec  h  u  dessergens,  de  i 
à  Orbcc   devers   Monseigneur  le  cbancellier,  qui  les  ûToit  envoii 
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tiueri'e  pour  te  conduire  plus  seureraent  en  alant  devers  Monseigneur, 
par  manderaeDl  de  Monseigneur  du  xri*  joui-  de  novembre  CCCLXX, 
Yiii  frans. 

A  Messii-e  Jehan  de  Trousseauville,  chevalier,  pour  faire  ses  des- 
periî*  en  alanlj  «Jtraourant  et  retournant  de  Cherehourg  îi  Evreux 
devers  Mons4."igneur  le  chancellier,  pour  li  dire  de  bouche  certaines 
choses  qui  bien  louchou-at  avant  Monseigneur,  comme  appert  par  son 
maiidemenl  donné  ui*  jour  de  février  CCCI^XX,  xi  frans. 

A  maistre  Michel  Durant,  conseiller  de  Monseigneur,  et  Guerart 
Mausergent,  lurs  bailli  d'Evreui,  pour  les  despeiis  deulz  el  vu  che* 
vaulx  faiz  en  uu  voyage  î|uil  firent  d'Evreux  à  Orbec  par  m  jours^ 
pour  le  fait  de  certains  emprimsuù  il  furent  commis  par  Munscigneur, 
tant  en  la  vicontê  d'Orbec  comme  ailleurs,  par  mandement  de  Monsei- 
gneur du  ix*  jour  daoust  CCCLXXK  par  recongnoiss<ince  des  dessus 
dis  du  vr«  jour  davi^il  CCCLXIX,  xi  I.,  fr.  pour  xïri  s.  L,  valent  i  frana. 

Pour  despens  faiz  ou  fort  de  Bienfaitte  par  Hobinet  de  Clery,  Colin 
le  Due,  Aiidru  u  de  la  Sausséc,  Cordelïier,  Salemon  Forban,  Maiîlel  et 
Gillel  Barn  dit  Morin,  lesquielx  furent  mis  ou  fortdudit  lieu  de  Bien- 
faille  pour  ia  garde  dicelui  quant  il  fu  mis  nouvellement  eu  la  main 
de  Monseigneur,  et  il  en  commisl  la  garde  à  maisti'e  Pierre  Dutertre, 
comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  douné  v*  jour  d oc- 
tobre CCCLXX,  xîu  fmns» 

A  maislre  Pierre  Bourgoiï,  par  mandement  de  Monseigneur  donné 
à  Cherehourg  le  iir  jour  de  may  CCGLXX  ,  pour  les  dépens  de  ti,  un 
valk'l  el  II  chevauls,  du  premier  jour  du  mois  davril  CCGLXX j  quil 
parti  d*Evreui  pour  a!er  devers  Monseigneur  et  demoura  k  Carenten 
parcequil  nosa  passer  pour  double  des  Anfîîoiz  estans  ou  pau  de  Cos- 
lentin,  jusqucs  au  xu*^  jour  dudil  mois  quil  sen  ala  par  mer  de  Caren- 
ten à  Cherehourg,  pour  le  fret  du  vessel  qui  le  passa  par  la  mer  de 
Caretiten  à  Cherehourg ^  et  pour  son  valiet  et  chevauls  quil  lessa  à 
Carculen  jusqucs  au  wï*  jour  dudil  roois,  pour  tout  ce,  par  quit- 
tance de  Raoul  le  Coq,  sou  uepveu^  du  m^  jour  doclohre  CCCLXX, 
jvi  L  luii  s.»  fr.  pour  x%  s.,  valent  wi  h,  demi  et  ini  s. 

A  Jehaniiin  le  Maresclial ,  par  mandement  de  Monaeigneur  donné 
XIX*  jour  dauust  CCCLXIX,  pour  faire  ses  duspcns  alant  devers  Mon- 
seigneur Messire  l^ys  de  Navarre,  duc  de  Duraz,  où  mon  dit  seigneur 
lenvoia,  il  frans. 

A  Jaque t  de  Rue,  chambellan  de  Monseigneur,  qui  baillés  li  furent 
par  commandement  de  mon  dit  seigneur  poureuiploier  eu  vi  tasses  et 
une  ceinture  dargent  pour  Monseigneur,  comme  appert  par  son  man- 
dement du  derrain  jour  de  décembre  CCCLXX,  vu"  frans. 

Pour  certains  vi\Tes  qui  furent  portez  à  Gencï  pour  la  despensc  el 
venue  du  duc  de  Lancastre  el  de  Monseigneur  le  Captai  qui  le  compai- 
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gnoit,  comme  il  appert  par  tnandeinent  de  mon  dit  seigneur  te  i 
lîealenant  de  Monseigneur,  donné  xiii*  jour  de  décembre  CC 
les  parties  contenues  en  une  cedulle  paraiy  laj:)uelJe  ledit  majideiiieot 
estânaieïé,  nn^viii  L  xi  s. 

Â  mestre  Jehan  de  Hanneucourt,  chancellier  de  Mondeîgtieiir,  par 
son  mandement  donné  lui*  jour  de  feTrier  CCCLXX,  sur  ses  gaiges 
des  mois  de  décembre  et  janvier  CCCLXA',  vi"  (rans. 

Audit  chancellier^  par  mandement  de  Monseignenr  du  d^raifi  jOV 
de  Janvier  CiXLKX,  poux  ses  gages  du  mois  de  novembre  pv«eed«irt, 
Lxfrans  (1)* 

A  Messire  Baudouin  de  S^  Pol^  par  mandement  de  Monseign 
labbé  de  Cherebourg  du  m*'  jour  de  juillet  CCtLXIX ,  avec  quittand 
dudit  Messire  Baudouin ^  auquel  tl  fureui  baj)k-2  du  cûmmande 
et  urdenancG  de  Messire  Jehan  de  Tilli,  lieutenant  de  Monâeignear^  de 
Blessire  Gulltautne  de  la  Uaie  et  dautres,  pour  porter  à  Carentâo  i 
certaines  personnes  qui  là  estoient  et  ausquieli  il  furent  baîUei^ 
u^  frans. 

Au  vaîlel  Bobert  du  Breuil,  par  mandement  de  Monseigneur  du  ^ 
jour  de  janvier  CCCLXIX,  pour  les  despens  de  li  et  dune  faaqueni 
quil  amena  de  Brelaigne  à  mon  dit  seigneur  a  Cherebourg,  vi  frans  {î)*î 

A  un  vallet  appelle  le  Bor^fne,  pour  porter  lettres  closes  à  Evreui 
pour  eslre  portées  k  Paris  de  par  Monseigneur,  cx>mmc  appert  par 
ledit  mandement^  ii  frans. 

A  Messire  Pierre  Hectjuet  dit  Avril,  par  ledit  mandement,  pour  por- 
ter certaines  autres  lettres  à  E£vreux  tt  ailleurs^  de  par  mon  dit  sti- 
gneur^  vi  fraoij, 

A  frère  Hobet  de  Faleze,  |>our  aler  eu  certain  message  très  baslîf, 
comme  appert  par  lettres  de  Monseigneur  du  xix«  jour  de  février 
CCCLXIX,  VI  11  frans. 

A  Jaqueiiiin  do  Hollande,  pour  aler  en  certain  message  de  par  maa 
dit  sei^neupj  comme  ap|»erl  par  ses  dictes  lettres,  m  frans. 

A  Afidrieu  du  Croq  ,  pour  aler  es  parties  de  Gavray  pour  ce 
choses,  comme  appert  par  ledit  mandement,  vui  frans. 

Pour  faire  les  obsèques  de  Jehan  le  Moimier  dit  Groignet,  qui  esltXi 
lrespassé>  et  pour  le  faire  mettre  en  teri-e,  comme  appert  par  ledit! 
mandement  j  il  s. 

A  un  vallet  envoie  de  par  Monseigneur  de  Costentin  à  Evreus  por- 
ter lettres  closes,  comme  appert  par  son  mandement  du  premier  joar 
de  mars  CCCLXIX,  u  frans* 

A  Jaquemin  de  Hollande,  pour  faire  la  despense  de  li  et  de  u  luîw» 


(I)  Le  auiiidem«at  en  dont  paur  une  fois. 

(1)  Bu  deniers  pêin  à  g<jji«  cLatiikhi  «nvoiet  «a  cfaastcftux  de  MonMigiHiir. 
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hommes  quil  mena  de  Cherebourg  à  Carenten^  comme  appert  par  ledit 
mande  nient,  ii  Irans, 

A  Copi>eqiiiij  rAUeraanl,  par  mandement  de  Monseigneur  Monsen 
gneur  Loys,  frère  et  lieutenant  de  Monseigneur^  donné  xin*' jour  de 
septembre  CCCLXV,  pour  faire  ses  des(iens  alant  de  Chcrebourg  à 
l*aris  et  es  ï>arties  de  France  devers  Monseigneur  le  Captai,  où  mon 
dit  seigneur  Lo}'s  îenvoya  hastivement  pour  les  besoignes  de  Monsei- 
^eur,  et  pour  retonnicr  en  Costenlin,  x  frans 

A  plus«-'urs  messagiers  alans  en  pluscurs  voiages,  comprins  en  ce 
V  fr.  pour  les  despens  de  Mesbire  Raoul  de  Beaucliamp  et  raesti-e  Yves 
Daiian,  qui  vindrent  pour  faire  vuider  lea  Bretons  el  délivrer  Caren-* 
teJi  pour  Hambiiye,  et  pour  autres  parties  contenues  en  un  mande- 
ment ik.  Uihhé  de  Chercbuurg  et  Mcssire  Jehan  de  Tilli,  lietitenans  de 
Monseigneur  Messire  Loys  de  Navarre,  donné  xie  jour  de  mars  CCCLXV, 
toutes  monnoies  avaïuées,  \ix  h\  m  quars. 

A  Messire  Baudet  de  S^  Pol,  par  mandement  de  labhé  de  Cherebourg 
el  Messire  Jt'haii  de  Tiîli,  Ijculcnans  de  mon  dit  seigneur  Monseigneur 
Loys,  donné  xvni*  jour  de  mars  CCCLXV,  pour  l'aire  ses  despens, 
venant  de  Costentin  devers  Madame  la  Royne  pour  certaines  be  soi  g  nés 
touchions  Monseigneur,  l  frans,  et  pour  despens  dudil  Messire  Daudet, 
Jehan  le  Guernetier  et  Messire  Jaques  Froissart,  leurs  vallés  el  che- 
vauU,  faii  à  Caen  par  certain  temps  pour  lus  besoignes  de  Munseigneor, 
iivn  fr,  et  demi,  font  ces  par-ties  lixvii  fr.  el  demi. 

A  labbé  de  Cherebourg  et  Messire  Jaques  Froissart,  par  mandement 
fie  Monseigneur  le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  du  vue  jour 
doctobrc  CCCLXVIll ,  ce  si  c'issavoir  audit  abbé  pour  ses  des  peu  s  fais, 
li  estant  devers  moîi  dit  scigrietir  le  Copiai  et  à  son  mandement  pour 
les  besoignes  de  Monseigneur,  à  Valloigiu^s  depuis  le  ïviii*  jntir  de 
septembre  jusques  au  itxvi' jour  ensuivant,  el  il  Carenlen  depuis  ïe 
derrain  jotir  dudit  mois  de  septembre  jusques  an  \i"  jour  doet4>bre 
ensuîvantj  pour  toutxxvii  frans,  et  audit  Messire  Jaques  pour  semblable 
cause,  li  estant  devers  uion  dit  seigneur  le  Ciiptal  depuit*  ivii"  jour 
dudit  mois  de  sept«3înbre  jusques  au  vii«  jour  doctobre  ensuivant, 
ivi  frans,  valent  ces  fk^^rties  xuu  frans. 

A  Jehan  Gieves,  y>ar  lettre  de  labbé  de  Cherebourg  donnée  ni*  jour 
de  may  CCCÏAÏX»  pour  apporter  lettres  de  par  ledit  abbé  h  Evreux 
devers  les  gens  du  <;k>nseiî  de  Monseigneur,  avccques  procurations  et 

Ires  lettres  pour  aucuns  des  ofliciers  de  Monseigneur  qui  estoienl 
àdjournezen  parlement,  m  frans. 

A  Bobert  Guillet,  pour  despens  par  Li  faiz  en  alant  par  deux  fois  à 
Paris  où  Mcsseigneurs  du  Conseil  de  Monseigneur  len volèrent  pour 
les  besoignes  de  Monseigneur,  cest  assavoir  une  fois  devers  Monsei- 
gneur le  Captai  qui  là  eatoit,  et  y  demoura  par  x  jours,  et  une  fois  eu 


parlement  pour  une  cause  l«3Uchant  Monseigneur  et  le  conte  ik  Tan-1 
carvifte  à  cause  deâ  bois  de  Blangi  et  de  Mau^y,  et  y  demûu» 
Il  jours,  comme  appert  par  mandement  de  Monâcigneur  de  Gaunlk  | 
et  Guerart  Ifausergent ,  lieutenans  de  Monsei^eur  te  Captai ,  du 
iiii«  jour  de  juillet  CCCLXIX^  et  quittance  dudii  Rot>ert,  qui  font 
ensemble  m  jour,  pour  jour  i  franCj  valent  xxi  fraoe. 

A  mestre  Pierre  Bourgoiz ,  pour  pluseurs  despens  par  li  Taît  €0  ' 
pluseurs  volages  et  pour  aucunes  mises  faictes  pour  les  iMîsoignes  de 
Monseigneur ,  les  parties  contenues  en  une  ceduile  parray  laquelle  le 
mandemenl  de  Monseigneur  est  annieié  ^  qui  fut  donné  %i«  jour  de 
février  CCCLXIX,  n  frans. 

A  Supplîs  de  Garennes,  charpentier,  qui  poîês  lî  furent  par  ceduile  I 
de  Messeigneurs  du  Conseil  de  Monseigneur  du  v*  jour  de  février  1 
CCCLXVIII,  pour  oeuvres  par  li  faictes  en  la  tour  de  le^lise  d^Erreoii 
I  franc. 

A  Gautier  Oxere,  qui  li  furent  jwiés  par  le  cominandemenl  de  Me^ 
sire  Ligier  d^Orgesstn,  cappitaine  de  Paci,  pour  despens  faiz  en  son 
hostel  par  certaines  gens  dai-mes  qui  envoies  avoient  esté  k  Pac»  par 
Monseigneur  pour  certaine  cause,  nu  frans. 

Pour  despens  de  iiii  cousturiers  et  i  pelletier  que  Monseigneur 
manda  II  cnvoier  d'Evreui  à  Pontaudemer  le  i*  jour  de  décembre  \ 
CCCLXX,  I  fr.  H  s.  vï  d, 

A    Robert  Guillet,    pour  despens  par  li  faiz  iiu«  jour  de  juing] 
CCCLXX  et  es  jours  ensuivans  en  alant  à  Roan  devers  le  conte  de  Sal-  ' 
le  bruche  et  Messire  Philippe  de  Savoisy,  et  dilJec  an  Pontaudemer, 
comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xn^  jour  de 
janvier  CCCLXX,  vi  frans. 

A  Robert  Haro,  pour  aler  en  Navarre  où  Monseigneur  d^Avrenches 
lenvoia  pour  les  besoignes  de  Monseigneur,  comme  appert  |)ar  man- 
dement de  Monseigneur  le  Captai  donné  tiv«  jour  davril  CCCÎA'Vfll, 
xn  frans. 

Pour  despens  de  maistre  Michel  Durant  et  Guerart  Mauserireni, 
bailli  d*ËvreuJCj  faiz  à  Brcthueil  où  il  furent  ou  mois  daoust  CCCLXVIU 
pour  faire  certaines  ordenanccs  des  repparations  du  cbaslel  de  Bne-  | 
thueil,  nii  frans. 

Pour  uns  seaulx  dargent  p^ur  loflicc  de  la  viconté  de  Constances  et  1 
pour  les  lettres  des  obligations  qm  fist  faire  Jehan  des  Ylles,  pour 
lors  viconle  du  heu,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  , 
d'Avrenches,  lieutenant  dp  Monseigneur,  donné  tm*  jour  de  février ] 
CCCLXVll,  tant  pour  argent  comme  pour  les  graver,  xvii  fr.  vi  d« 

A  mestre  Jehan  de  la  Brierele,  pour  despens  de  li,  un  vallet  et  un  ' 
sommier  alant  de  Costenltn  à  Caen  et  relournaut  en  Costentin  porter 
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devers  Monseigneur  draps  et  pennes,  comme  appert  par  mandement 
de  Monsei^ieyr  donné  xvme  jour  doctohre  CCCLXIX,  v  fr.  i  quart  (1). 

A  Robert  le  Roy,  pour  le  parpoiemeol  du  fret  de  son  vaissel, 
lequel  avojt  esté  envoie  en  Angleterre  en  message  devers  Jaques  de 
Rue  et  racstre  Pierre  Dutertre,  qui  de  par  Monseigneur  y  esloient 
alez,  vni  frans,  et  à  Perrin  Duvaî,  pour  le  parpoiemenl  du  trci  de  son 
vessel  pour  passer  Perrinet  Magdeline  en  Angleterre  dcvei^s  les  des- 
sus dis,  vn  frans,  comme  tout  ce  appert  par  mandemeiit  de  mon  dit 
{F^  iio)  seigneur  du  ixti*  jour  de  juillet  CCCLXXj  font  ces  parties 
XV  frans« 

A  Gieves,  messagier,  pour  apporter  lettres  de  Cberebourg  à  Evreux 
devers  moy  J.  Cl  i  m  en  ce  pour  certaines  lettres  venues  de  Navarre  de 
par  Monseigneur  loucliaiii  le  poiement  de  Messire  Jehan  Chandos, 
Messire  Jehan  I.autonne  el  autres  Angloii,  nii  fraiis, 

A  Messire  Bertrau  de  Bcnauges,  pour  le  temps  quil  estoit  cappitaine 
de  Gavray,  lequel  print  de  fait  es  garnison  du  chasfel  dy  heu,  des- 
quelles r.uilîaume  le  Marié  estoit  garde,  et  pour  quoy  ledit  Messire 
Bertran  Icssa  et  bailla  ii  Guillaume  le  Cordier^  povjr  remettre  et  em- 
ploier  es  dictes  ganiisous,  cl  royaulx,  lesquieh  Monseigneur  d*Avren- 
ches  prinl  pour  eraploier  en  vins  pour  la  garnison  de  Monseigneur, 
cest  assavoir  in  hmneaulx  de  vin  de  Gascoigne  qui  furent  mis  en  ïa  dicte 
garnison,  si  comme  ]mr  lettres  de  Monseigneur  d'Avrcnches  données 
VI*  jour  de  may  CCCLXVll  appert,  liïv  quartiers  de  froumeiiL  Et  soit 
mémoire  que  ledit  Marié  rent  à  Monseigneur  yceulz  m  tonneauli  de 
vin  en  son  derrain  compte  fait  des  garnisons  de  Ga^Tay. 

A  Vigucroui  Estienne,  cappitaine  dudit  chastel  de  Gavray,  quil 
prînt  de  fait  pour  le  gouvernement  de  son  hostel  par  certain  temps, 
si  comme  par  mandement  de  Monseigneur  donné  iivin*  jour  doc* 
tobre  CCCLXX  appert,  iiui  quartiers  ii  b.  de  froument,  i  quartiers 
davoine,  v  costcz  de  larl  el  \  ton  ne  1  de  sidre, 

A  Colin  rArmeurier,  hourgoii  d'Evreux,  pour  ce  que  ja  pieca  il  fut 
obligié  a  Christian  Gecrousl  en  la  somme  de  nficni  escus  de  Jehan 
pour  certaines  causes,  de  laquelle  somme  les  gens  de  Monseigneur  à 
ce  commis  lire  ni  ffiire  exécution  sur  ledit  Colin  lan  CCCLVIII  on  envi- 
ron, pour  le  temps  qyil  avuit  guerre  ouverte  entre  le  roy  de  France, 
qui  pour  lors  estoit  régent  le  royaume  dune  pari,  et  mon  dit  sei- 
gneur dautre,  et  tant  que  par  contrainte  de  prison  ledit  Colin  poia 
aus  gens  de  Monseigneur  el  en  son  nom  ladicte  somme,  parceque 
ledit  Chrisliarj,  homme  et  subget  de  Monseigneur,  se  estoit  absenté 
de  sa  lêrre  et  moiiétré  son  rebelle  »  t  imnerai,  elja  soit  ce  que  ledit  iJolin 
se  lenisl  pour  tout  asseuré  que  rienz  ne  li  seroit  demandé  de  ladicte 


(1)  t<e  fDAndtiiDe&t  en  drape  pour  Mo&âeigiiuLtr. 
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somme,  lamnpBnUtue  il  en  aroit  lettres  de  gu^ntte  de  Môn&elgne 
comme  pour  autres  lettres  faîctes  et  acordées  entre  le  roy  de  France 
Monseig^neur  gtir  le  fait  des  dchles letées  dun  côslé  et  daiitre  durant  la 
dicte  g'uerre^  neantmotns  depuis  le  derrain  acort  fait  entre  le  roydi 
Franœ  et  mon  dit  seigneur  ledit  Colin  fut  contraint^  par  voie  darrest  ( 
ses  denrées  ou  marchandises  et  par  procès  qui  sen  ensuy  en  parleme 
et  ailleurs,  à  rendre  et  poier  audit  Christian  ladictc  somme  avec  la 
despens  sur  ce  faiZj  dont  il  fut  dommage  tellement  quil  en  perd!  it] 
cbevance,  comme  ces  choses  apperent  par  mandement  et  Ictli^s  (fc| 
Monseigneur  donnez  à  Panîi)elune  xiv*  jour  de  février  lan  CCCtWI, 
par  iesquelles  Monseigneur  li  ordena  prendre  et  avoir  pour  les  eau 
dessus  dictes^  et  qui  poiex  li  ont  esté  par  quittance  de  li  rendue  I 
courtj  iii^'iYii  escus,  valent  n-ii  fr.  i  tiers. 

Audit  Colin,  pour  les  grans  frez,  missions j  dommages  et  deafientl 
quil  povoit  avoir  euz  et  soustenuz  en  soustenant  le  plait  du  fatl  doatj 
ci  dessus  est  fait  mention,  Monseig^neur,  pour  considération  de  oe< 
aiant  pitié  et  compassion  dudit  Cotin  ^  et  aussi  pour  ce  que  de  '. 
équité  mon  dit  seigneur  se  reputoit  teuuz  es  dis  despens  faiz  à  eiu^l 
de  ce,  vouU  Monseigneur  et  ordena  li  estre  poiez^  comme  il  appert  ( 
ses  lettres  données  à  Lestoille  xiiii*joijr  d*aou5t  CtXLXVllI,  et 
poiez  furent  audit  Colin  par  sa  quittance  rendue  à  court,  lu*^  frans. 

Pour  despens  faiz  |>ar  Messirc  Jehan  le  Doyen  es  mois  de  juillet  i 
aoust  CCCLXVIj  aJaivt  d'Evreux  à  Paris  cl  à  Roan  pom*  cause  de  i 
tain  procès  mcu  entre  Monseigneur  et  levesque  d'Evreux,  les  partie 
veues,  vui  L  vi  s.  i  d.,  franc  pour  ix  s. 

A  Roi  je  ri  Guiliet,  pour  faire  ^s  despens  en  alanl  à  Paris  devers  la| 
roy  nostre  sire,  demourantet  retournant  pour  certiines  bcsoignesqu 
Monseig^neur  le  Qiptal  li  avoit  commises  touchant  Monseigneur,  oultn 
et  avec  xv  fr.  qui  baillez  li  avoient  esté  du  commandement  de  mon  àfi 
seigneur  le  Captai  par  le  receveur  d'Evreui,   comme  tout  ce  ap 
par  mandement  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  donné  xu*  jour 
dueeuilïtxi  lan  CCCLXVI,  pour  ce  xxii  frans, 

A  Colin  TArmeurier,  par  mandement  de  Mon84^igneur  dooné  ïiT*jo 
de  janvier  CCCLXIX,  pour  demourant  de  la  siimme  de  lui^uu  Cr.  fl^ 
rtuars,  lesquiclx  il  avoit  despensez,  titnt  en  la  ville  de  Paris  où  il  avi 
fait  faire  certaines  hesoignes  pour  Monseigneur,  comme  en  sen  r^t^^ui 
nant  à  Evreyx  et  d*Evreui  devers  Monseigneur  à  Chère  bourg,  par  n;iri 
jours,  à  compter  jti  quars  de  franc  puur  jour^  monte  la  dicte  sommtl 
de  jm"iiii  fr.  m  quars,  pour  ce  pour  l'esté  diccllc  somme,  Lxsn  fr 
Somme  puis  lautre,  uu*viii*"xvij  fr.  i  quart  n  s.   vm  d,, 
escus  ui  quars  et  m  d.,  nn"ii  quartiers  n  b.  de  froument, 
x  quai-ticrs  daveine ,  mesure  de  Gavrai ,  s  costcz  de  lart  j 
I  tonnel  de  sidre. 
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Aiidil  Colin,  pour  pluseurs  voiages  par  li  Taiz,  comme  appert  par 
tDandfmenl  de  Monseigneur  donné  ïviii»  jour  de  juing  CCCLXX,  de 
Cîierebourg  à  Evreiix  et  à  Paris  pour  les  besoignes  de  mou  dit  sel- 
gîieur,  esquiclx  volages  il  a  taqué  depuis  le  ïïvni^joiir  de  janvier  par 
LI  jours,  pour  ehascunjour  demi  franc,  et  [>oiir  fairc  fourbir  n  p;iire 
de  plates,  un  heaume  à  jouster  de  fer  de  glaive  et  une  espée  de  pare- 
ment pour  Monsrjig-neur,  qui  chargez  It  furent  à  faire  par  mai^trc 
Pierre  Duterlre,  pour  tout  iïx  fr.  et  demi  (4). 

Pour  parties  des  despens  de  Monseigneur  d'Avrenches,  maistre 
Johan  de  Hanneurourt,  chaneellier  de  Monseigneur,  le  doyan  de  The- 
rouanne^  Mcssire  IJgier  d'Orgessin,  le  bailli  d'Evreux  et  autres  des 
gens  de  Monseigneur  faiz  par  pkiseurs  voiagcs  alant  de  Chère  bourg 
à  Paria  devers  le  roy,  où  Monseigneur  les  avojt  envojez  pour  ses  tiesoi- 
gnes,  et  reloumanl  devet-s  li,  cest  assavoir  depuis  le  vti"  jour  doc- 
iobre  CCCLXIX  j*i&ques  au  xiî«  jour  de  mai-s  prouchain  ensuivant, 
par  LXîvin  jours  par  intervalles,  tous  les  dessus  dis,  leurs  gens  et 
leurs  chevaulï^  et  aussi  pour  despens  de  Messirc  Pierre  d'Acheres, 
clerc  de  Monseigneur,  de[>uis  le  xxi"  jour  de  mars  dessasdit  jusques 
au  Xîi**  jour  daousl  CCCLXX,  quil  fut  continuelment  à  Paris  pour  la 
pouT"Suite  des  besoignes  de  Monseigneur  el  en  la  corapaignie  de  Mon- 
seigneur le  chancellier  à  Kvreuïy  en  attendant  que  Monseigneur  fust 
retourné  d'Angleterre  où  il  estoit  a!é,  les  deniers  pour  ce  baillez  par 
raoy  J,  Cliinence  audit  Messire  'Pierre  en  plusrurs  parties  ac^rdées 
entrtî  li  et  moy,  comme  il  appert  par  un  rooulle  signé  du  sign  manuel 
dudit  Messirc  Pierre  et  de  son  seel»  x  11^1111**111  fr.  m  quars. 

\  Mitaine  le  bâte  Hier,  qui  ja  picr^i  amena  de  Paris  par  eaue  à  Ver- 
non  pluseurs  selles,  malles,  coffre>^  et  antns  harnoj;^  pour  Madame  la 
Royne,  pour  le  louyer  de  lij  s*}n  batel ,  et  pour  s^m  retour  à  Pans> 
comme  appert  par  lettres  de  ma  dicte  dame  données  derrain  jour  de 
septembre  CCCLXÏl ,  vm  fr-  A  Gautier  Piqnot  et  Jehan  le  Picart,  pour 
les  despens  deuli,  n  chevaulï  et  un  vallet,  qui  vindrent  de  Paris  à 
Paci  pour  conduire  et  faire  venir  les  choses  dessus  dictes,  et  pour  leur 
retour  à  Paris  par  vi  jours  ^  v  fr.  A  eulz,  pour  le  louyer  diceulz 
H  chevaulï  quil  tindrent  p;ir  ledit  temps,  tu  fr.  A  Jehan  liousmesnil, 
|M)ur  achater  et  faire  venir  11  onces  dor  hatu  pour  ma  dicte  darae, 
comme  tout  ce  appert  par  tes  dessus  dictes  lettres,  ni  fr.  Ces  parties 
non  ïmns«/s  ou  compte  prt^ccdenl  par  ingiiorance  font  en  somme 
\n  frans, 

A  Perrinet  de  Filli,  par  mandement  de  Madame  la  Roj^e  donné 
premier  jour  de  juing  CCCLXVI,  pour  un  chariot  alellé  de  ïiî  jumens 
avec  tout  le  harnoiï  acbaté  de  lui  pour  porter  partie  des  besoigne*  de 

(I)  Mumoire  de  recouvrer  i^ur  Colin  l'Annctrrier  ce  hftfnoiK, 
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ina  dicle  rtame  en  Navarre,  lequel  chariot  avec  \cs,  dictes  lomens 
hamoiz  fut  prisié,  comme  appert  par  ledit  oiandenaeat,  et  qui  poÎ£z  | 
ont  esté  par  pluseurs  de  ses  quittances  nendues  à  court,  ximi  fn 

A  Ferrando  d'Ayenz,  pour  lors  cappitaine  de  Cberet»ourg,  pour  1q 
gaiges  ou  despens  de  Chametir  Rohinel ,  raareschal  de  Monselg 
Messire  Loys,  Loppechia,  Michelco  de  Sorie  et  Jehan  Diiinnlu,au 
quiel\  ledit  r^ppilaine  prouveit  pour  leur  des  pense  de  ce  ijuî  raeâlifl 
leur  estoit,  depuis  le  i*  jour  davril  CCCLXV  que  Monseigneur  llessif! 
Loys  de  Navarre  se  parti  de  Costentin  pour  aller  en  Navarre  dcvcn 
Monseigneur  son  frère,  jusques  au  m»  jour  de  juillet  prcmchain  ensu 
vant,  et  lesquicli  mon  dit  seigneur  Messire  Loys,  pour  ce  cjuil  se  | 
hasliveraent,  ne  pot  pas  ordener,  et  pour  ce  mon  dit  seigneur  Mona 
gneur  Loys,  frère  de  Monseigneur  et  pour  lors  son  lieutenant,  aprèa] 
son  retour  ordena  poier  audit  Fcrrando  pour  la  despcnsc  des  de 
dis  les  gaiges  qui  ensuivent,  cest  assavoir  pour  les  dis  Chameur  < 
Robinet,  gaiges  do  m  m  es  darmes  pareil  i  h  ceulz  du  chastel  de  Chcn 
bourg,  qui  t stoient  de  xv  fr.  pour  oiois  à  chascun,  et  pour  les  m  autit^ 
poiés,  gaiges  de  servans,  qui  cstoient  de  vu  fr,  pour  mois  à  cliascun^l 
si  comme  il  appert  par  mandement  de  mou  dit  seigneur  MoDseiguetirJ 
Loys  donné  ïïj*  jour  de  juillet  CCCLXV,  fut  poié  pour  ce  audU  Fe 
rando,  par  sa  quittance  donnée  ixi*  jour  daoust  CCCLXV,  vn*^  frensJ 
A  niaistre  Pierre  Dutertre^  pour  sa  despensc  faicte  en  alant  h  lîre-' 
thueil  en  la  compaignie  de  Messire   Pierre  de  Lendiras  et  daulrcs 
environ  la  Magdelcne  CCCLXIUl,  afôn  de  veoir  le  lieu  et  prouveoir  4»^ 
la  garde  cl  ordenance  dicelui,  pour  ce  que  lors  Pierre  Duris,  qui  eu 
csloit  cappiL-iine,  cstoît  prisonnier,  auquel  lieu  ledit  maistre  Pier 
demeura  par  ordonance  et  commandûment  dudil  Messire  Pierre,  affin 
de  entendre  plus  à  plain  à  ce  qui  estoit  à  faire  pour  le  gouvememeul 
dudit  lieu  el  parler  sur  ce  aus  gens  de  la  garnison  et  aus  bonnes  gens! 
demourans  ou  fort,  et  advint  que  ledit  maistre  Pierre  cuidant  demouH 
rer  ini  jours  seulement  fu  empeschié  de  son  retour  pour  les  anneniis 
qui  se  mistrent  à  St  Taurin  devant  Evreuï  à  un  venredi,  dont  ledill 
Messire  Pierre  de  Len ridas,  le  lundi  devant^  parti  de  Brelhueiî,  et  pari 
ce,  et  pour  pluseurs  causes  et  cmjieschemens  qui  seroient  longsà  i 
ter,  convint  ledit  maistre  Pierre  cstre  et  soy  transporter  en  pluseurs  et  1 
divers  lieuï,cesl  assavoir  audit  lieu  de  Brethucl,  à  Beauraont,  à  AneLl 
à  Breval,  à  Paci,  à  Pontaitdeuier  et  à  Orhec,  où  il  fist  pluseurs  choses  1 
convenables  au  fait  de  Monseigneur,  si  comme  enduire  les  gens  des  dis! 
licuï  à  faire  garnisons ^  conforter  les  dis  lieux,  enorlcr  les  gens  de | 
Monseigneur  de  secourre  Evreuï,  tiint  de  gens  comme  de  financer 
mettre  acort  entre  les  cappilaines  pour  leure  raencons,  veoir  la  personne  . 
de  Monseigneur  Messire  Charles  et  parler  sur  aucunes  emprinses^  et  1 
en  ce  faisant  demoura  jusques  au  xxuu<^  jour  doctobrc,  auquel  temp&l 


—  393  — 

a  in  mois  et  plud^  par  lesquieli,  aenz  les  avantages  quil  pot  avoir,  il 
despendi,  lui  iiu*  de  gens  et  autant  de  chevauli,  laquelle  despense  par 
ingnorance  fu  oubliée  à  compter  ou  compte  précèdent^  pour  ce  ut 
frans. 

(F**  lit.)  A  Ilobert  de  Kolligny,  voiturier,  tant  pour  les  despcns  de 
It,  ses  vallés  et  rhcvaiih,  comme  pour  le  diariage  de  m  pippes  de  nel 
^  du  Porilaudemer  jusques  à  Brelhueil,  ouquel  voiage  il  demoura  fwir 
ï  jours  pour  atteudre  que  on  lui  baillait  vi  delivrast  ledit  sel,  cnmrae 
appert  par  lettres  de  Messe igneors  dej^  comptes  à  moy  envoiées  don- 
nées wjii*  jour  de  février  CCCLXXllI,  cl  par  quittance  dudit  vuiluncr, 
pour  ce  xvn  frans. 

Pour  les  aornements  à  un  prestre  pour  célébrer  en  la  cbappclle  dudit 
chastel  de  Brethueil,  achatez  par  commandement  de  nicstre  Piern! 
Dutertre  et  du  cappitaine  du  lieu  qui  ainsi  le  lesraoignent^  si  comme 
mi^s  dis  seigneurs  le  mont  escript  par  leurs  dessus  dictes  lettres,  pour 
ce  ïjui  fr.  m  s.,  et  pour  torches  et  eierg-es  pour  servir  Dieu  en  ladicle 
chappelle,  xxxvi  s.,  valent  ces  n  parties  xv  fr.  ni  quars  et  nu  %. 

Pour  parchemin,  escripre  et  doubler  les  comptes  des  impositions  de 
la  chastellene  de  Bretbueil  pour  nu  années,  lesquelles  Jehan  Brîce, 
receveur  du  lieu,  a  rendus  à  Messc^gneurs  des  comptes,  dotil  il  uc  a 
prins  devers  culz  que  vm  fr.  et  il  en  yssoit  bien  \n,  si  comme  mes 
dis  seigneurs  le  mont  escripl  par  leurs  dessus  dictes  lettres,  pour  ce 
fin  frans. 

Pourdespens  de  Jehan  Gontier,  pour  lors  viconle  de  Brelhueil,  et 
Jehan  Brice,  receveur  du  lieu,  en  faisant  venir  enz  largent  dune  aide 
qui  en  la  dicte  chastellerie  fut  mise  sus  pour  faire  certain  poicmenl  h 
Messire  tiuslace  d'AubichicourL,  nu  fr.  Item  pour  autres  dcspen s  fair 
par  ledit  receveur  par  ii  jours  qui!  fut  mandé  venir  à  Evreux  par 
devers  le  conseil  de  Monseigneur  pour  avoir  lordenance  de  lever  cer- 
taine aide  qui  fu  mise  sus  et  cuillie  sur  les  nobles  en  la  dicte  chas- 
tellerie de  Brethueil  pour  le  temps  que  les  Bretons  faisoient  forte- 
refôes  à  Gênés  et  au  Part  en  Avrcnchin,  si  comme  mes  dis  seigneurs  le 
monlescript  par  leurs  dessus  dictes  lettres,  n  frans;  font  ces  ii  parties, 
VI  frans. 

Pour  faire  venir  enz  par  lespace  de  xwiu  mois  une  aide  appellée 
laide  *les  glaives,  à  laquelle  faire  poier  convcnoit  souvent  gens  darmes, 
pour  ce  que  le  \mu  nestoit  pas  bien  seur  et  que  pluseurs  de  ceulz  qui 
en  dévoient  estoîml  refusans  de  poier,  si  comme  il  appert  par  les 
lettres  de  mes  dessusdis  seigneurs,  pour  ce  xvi  frans. 

Pour  parchemin 5  escripre  et  doubler  les  comptes  des  oeuvres  et  des 
garnisons  du  chastel  de  Brethueil  pour  un  ans,  <ie  quoy  Jehan  Brice, 
receveur  de  Brelhueil  et  garde  des  garnisons  du  lieu,  na  rienz  prins 
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en  la  i!iuuiihre  deveri  Messeigneun,  si  cororae  il  le  moBl  eseripl  par 
leurs  desêoi  dictes  lettres»  pour  ce  vin  ùans. 

Pour  despens  de  Hea&ire  Baudouin  de  Beauto^  le  bailli  de  Costeii 
et  mestre  Pierre  Dulerlre,  faiz  en  alanl  et  veuanl  en  Angleterre  ^ 
Monseigneur  les  avoit  envoler  pour  ses  bcso ignés,  comme  il  ap[îert  | 
Bon  mandement  donné  à  Cbcrebourg  xxi*  jour  doctobre  (XCLJQX 
compté  enz  ilvi  s*  destellins  pc»ur  n  grans  bouteilles  et  pos  de  < 
acbatès  à  Londres,  ii<=iirviir  fr.  demi  i  tiers  (1], 

Audit  bailli  de  Costentin,  pour  faire  ses  despens  alant  du  comman^ 
dément  [de  Monseigneur]  et  pour  ses  Infsoigoes  eu  Bretaigue  et  i 
Guyenne,  comme  appert  par  ledit  mandement,  c  franâ* 

A  Sanche  Loppiz,  p«jur  ses  despens  alant  en  Angleterre  de  par  lloil 
seigneur  et  pour  ses  besoigneS|  comme  appert  par  son  manden 
donné  xv*  jour  de  décembre  CCCLXIX,  l  fraiis  [l). 

A  Perrin  Duval,  tant  pour  le  louage  dun  vaissel  ouquel  ledit  San 
Loppiz  ala  en  Angleterre  comme  pour  u  voiages  qujl  avait  taii^  lua 
en  Angleterre  et  laulre  es  y  lies  de  Gueniesé,  comme  apt^ert  par  ledit- 
mandement,  jjlx  frans. 

A  Barbazen ,  lequel  esloit  vciiU  de  NavaiTc  devers  Monseigneur,  ( 
qui  baillé  H  fu  pour  son  retour,  comme  appert  par  mandement  de  Mort 
seigneur  d'Avr(*nches ,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai j  donn 
Xi*  jour  de  may  CCCLXVlIj  m  frans. 

Pour  pkiseurs  messageries  faictes  pour  Monseigneur  et  pour  ses  1 
soignes,  comme  appert  par  ledit  m«indcment,  nu  trans* 

A  Guillaume  Blovillc,  sergent  darmes  de  Monseigneur,  et  lesquiela 
mon  dit  seigneur  U  avoit  donnez  pour  faire  ses  despens  en  sen  retour 
nant  de  Navarre  es  partie  de  Normendie  où  mon  dit  seigneur  Ica 
voioil,et  aussi  pour  les  despens  de  ii  de  ses  cbevauls  qui  demourer 
malades  en  chemin  par  lespace  de  xii  scpmaines  ou  environ ,  comme 
appert  par  mandement  donné  xvii*  jour  doctobre  CCCI.XVIIl,  pour 
ce  xLviTi  frans. 

A  Bcrnart  Bobert,  qui  deuz  li  estoient  pour  une  pippe  de  vin  qui^ 
avoit  poiée  et  délivrée  pour  la  despense  de  Monseigneur  Jehan  Cbanda 
et  ses  gensj  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  le  Captai 
donné  ïïVEi»jour  de  juillet  CCCLXVlll,  pour  ce  n  fr. 

A  Messire  Jehan  Den net ,  clerc  de  chambre  atis  dcnieni  de  Monsei-J 
gneur,  pour  ses  despens,  11  ur  à  cbeval,  en  alant  de  Cherebourg  efl 
France  devers  les  gens  du  conseil  de  Monseigneur,  f»ar  lespace  M 
xvjoui-s,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  donné  xxn* 
de  septembre  CCCLXÏX,  pour  ce  ixir  fr.  et  demi. 


(IJ  1^'  iikiififiemtrnL  itn  dons  pour  une  foi*. 
(1)  £fi  dons  pour  une  fub. 
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A  Messire  Pierre  d^Acheres,  pour  faire  ses  despens  alant  à  Brie  conte 
Rol»ert  devers  Madame  la  royne  Jehaime  et  h  Pciris  dcvt-rs  le  conte 
de  Salbruche,  comme  appeii  |>ar  mandement  do  Monseigneur  donné 
11*^  jour  de  septembre  CCCLXX,  pour  ce  xx  frans. 

A  Davy  Alout,  pour  faire  sc5  dcsi>en5  alanl  en  Navarre  par  comman- 
dement de  Mons*3igneur  d'Avrenciies  et  FeiTando  d'Ayenz,  lieulenans 
de  Monseigneur  le  Captaî ,  poiïr  certaines  ni  hien  hastives  V>esoiçnes 
touchaos  !llon&cigneur  et  son  païz  de  îSormaiidic,  comme  appert  par 
mandt-ment  dis  dis  lieutenans  donne  xir**  jour  de  Uîay  (XCLXVll,  et 
par  quittance  diidit  Davy  donnée  premier  jour  de  may  CCCLXVllK  pour 
ce  x%  frmis. 

A  hdiàn  Gieve,  messagier,  pour  aler  à  S'  Sauveur  porter  lettres  clo- 
ses de  par  les  cunte  d'EngleterR"  qui  estoient  en  ostaige  à  Ctierebourg, 
le  vil"  jour  daoïjst,  aus  cappitaincs  des  Angloiz  estans audit  S^  Sauveur, 
comme  appert  par  mandement  de  Monseignt^ur  donné  premier  jour  de 
septembre  CCCLXX,  pour  ce  i  s. 

Audit  (lievc,  pour  alcr  à  Carenteu  porter  lettres  closes  de  par  U;  cap- 
pitaine  de  Chert-bourg  h  Hobert  Bîovilk\,  qui  les  porta  ou  envoia  dillec 
ans  eappitaines  dMvTtncbcs,  de  Mortaing,  de  TinchebraVj  de  Gavray, 
el  à  TÎJ ornas  Maupetit,  ix''  jour  daousl,  comme  appert  par  ledit  man- 
dement, pour  ce  X  s. 

A  lui,  poilani  lettres  closes  de  par  ledit  lappitaiiie  à  Avrenches,  à 
Mortaing,  h  Gavray  et  ailleurs,  le  xii^' jour  dndil  mois  danust,  comme 
appert  par  ledit  mandenienl^  pour  ce  î  franc, 

A  lui,  pour  aîer  à  Rvn'ox  porter  lettres  closes  dudit  cappitaine  au 
chancellier,  h  moy  J.  Climcnce  et  au  cappitaine  d'Kvreux,  le  xix'' jour 
dudit  mois  daoost,  comme  appeti  par  ledit  mandement,  pour  ce  iir 
frans. 

A  Tlîoraas  l*Esgaré,  valiel  dant  Guillaume  ÎInrtaut,  pour  aler  en 
message  en  Bretaigne  de  par  Monseigneur,  le  ovu"  jour  dudit  mois 
danust,  comme  appert  par  ledit  mandement,  p  jiir  ce  iiii  fnins. 

A  Martin  Carbonnel  dit  Navarre  et  Aiidrieu  du  Crocq,  pour  leurs 
desptïis  faiz  en  alant  à  S*  Lo,  à  Pontorson  et  k  Tinchebray,  ouquel 
voiage  Monseigneur  les  avoit  envoies  pour  la  prinse  de  Messire  Jehan 
du  Tilleyl,  comme  appert  par  son  mandement  donne  ix*^  jour  de  jan- 
vier CCGÎ.XIX,  potir  ce  xii  frans. 

A  Rîcart  de  la  Bonnevillc,  pour  aier  ix  Benienrille  devers  Monsei- 
gneur d*Avrenclies  li  dire  de  bourbe  de  par  Messire  Jehan  de  Tilli, 
seigneur  de  Guernetot,  lieutenant  de  Monseigneur  le  Captai,  ceiHaines 
choses  Ittychans  le  prouffit  el  honneur  de  Monseigneur  et  de  mn  païz, 
et  aussi  pour  aler  dillec  ailleurs  où  mon  dit  seigneur  d'Avrenches 
lenvoia,  pour  ce  ini  fr.  Item  a  Ricart  Rabâche,  pour  le  louage  de  son 
cheval  qui  fut  baillé  audit  Ricarl  de  la  Bonneville  pour  Caire  ledit 
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IfB^  XVI  s.^  leon  pour  xii  d.  Valent  ces  11  parties,  comme  ^p\^n 
par  mandemeot  dudit  5tessirc  Jehan  de  Tilli  donné  X3Cv«jourde  fetnei 
CCCLXTIII,  imfr.  x  s.  viii  d. 

A  meslre  P.  Dulerire,  pour  faire  sa  desp<?ns€  en  alanl  à  Gavm  I 
«•  jour  de  janvier,  où  Monseigneur  lenvoioît  pour  la  prinse  de  Monsei^ 
gneur  Jehan  du  Tilleul,  comme  appert  pai-  mandement  de  Monsei^ii 
donné  xviii*  jour  de  février  CCCLXIX,  pour  ce  x  fr.  (!). 

A  itn  message  envoie  par  Monseigneur  en  certain  lieu,  cotnme  appert 
par  son  dit  mandement,  pour  ce  un  frans. 

A  Guillcrain  le  Petil>  pour  certaine  despense  faicte  à  Cherttwurfl 
par  Monseigneur  Guy  de  Gau ville,  comme  appert  par  ledit  mandement,  ' 
pour  ce  VI  frans. 

A  frère  Robert  de  Faloise,  pour  faire  sa  despense  en  alant  en  ccr-, 
tain  message   de  par  Monseigneur  et  pour  certaine  cause,  mmn 
appert  par  ledit  mandement,  poui'  ce  i  frans. 

A  Perrinet  de  Villiers,  vallel  de  chambre  de  Monseigneur,  alaot  i 
par  mon  dit  sei^rneiir  à  Paria  pour  certaine  cause,  comme  appert  par 
ledit  mandement,  pour  ce  x  frans. 

Pour  VI  verges  de  drap  rouge,  11  fr.  pour  verga,  et  pour  vi  ve 
de  blanchet,  xvi  s.  pour  verge,  duquel  drap  et  blanchet  les  page^  < 
Monseigneur  furent  vestus,  valent  au  pris  dessusdil  iv  fr,  xii  s. 
pour  Ji  verges  de  drap  de  Mi^ntebourg,  dont  pour  lesdis  pages  fureot 
faiz  II  chapperons  et  11  père  de  ehauces,  XLvui  s.  Item  pour  uu  verg 
et  demie  de  fulaine  pour  yceuh  pages,  xi  s.  pour  verge,  valent  xlixs 
VI  d.  Item  pour  une  livre  et  demie  de  colton  à  mettre  en  11  pourpoiii 
pour  yceulz  pagt^Sj  xv  s.  Item  pour  m  verges  tly  drap  à  vestir  le  pa 
de  Chariot,  inepveu  de  >ïonseigneur,  ixiii  s.  Hem  pour  11  verges 
futaine  à  li  faire  un  pourpoint,  xxu  s.  llem  pour  demie  livre  eli  qu 
teron  de  cotton  pour  ledit  pourpoint,  vu  s.  vi  d.  Item  pour  xi  ycv\ 
de  tôille  à  faire  le&ilis  pourpoins  et  robes  linges  aus  dis  pages  de  Mon<^ 
seigneur,  xtjx  s,  n  d*  Item  pour  la  façon  des  garoemens  dessus  dil| 
Il  fr-  et  demi.  Item  i>our  fd,  x  s.  Item  pour  façon  des  dictes  robes  Im 
ges,  V  s.  Valrnt  ces  parties,  comme  appert  par  mandement  de  Monseij 
gneur  donné  àCherebourg  vu*  jour  de  janvier  ŒCLXIX,  xnrn  fr. 
quars  n  s,  un  d. 

A  Messirc  Eslienne  Girard,  clerc  de   Monseigneur,  pour  pluseurs 
dêspens  que  lui  et  le  viconte  d'Orbec,  comme  procureur  de  Monsci^ 
gneur,  avoient  faiz  en  poursuivant  le  droit  du  patron  nage  de  la  cun 
de  Hugucmanvillc  estant  en  la  viconté  d'Orbec  et  ou  d^octîâe  de  Lixieii^ 
à  laquelle  église  ledit  Messire  Estienne  avoit  esté  présenté  par  Mous 


(I)  fin  ûtm&  t^ur  une  foi». 
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giieur  le  Captai,  lieutenant  |HJur  lors  de  Monseigneur,  le  premier  jour 
de  septernbi-e  CCCLXV,  et  ûhs  lois  ledit  Messire  Kstienne  fusit  toynié 
devers  Moûseignetir  levesque  de  Lizieux  pour  li  present*?r  ladicte  pre- 
seûtatioBj  comme  il  estoit  accouàlumé  du  faire,  et  sonz  ombre  de  ce 
que  par  avant  ledit  evesque  avoil.  receii  un  autre  présenté  de  par  le 
roy  de  France  notre  Sire  à  ladicte  église ,  il  ne  voult  recevoir  ledit 
Messîre  Estienne^  en  disant  quil  nerecevroit  pas  ii  présentez  à  un  béné- 
fice, maiz  diat  que  on  signiQasl  an  procureur  de  Monseigneur  quil 
poursuisl  son  droit  par  voie  deuc,  et  pour  ce  fut  signifié  audit  viconte 
d'Orbec,  comnje  procureur  de  Monseigneur,  qtiil  alast  ou  envoiast  [)our 
lui  à  ladicte  église  pour  soy  opposer  aus  bans  que  len  faisoii  en  ycelle 
pour  ledit  présenté  de  par  le  Roy  notre  Sire ,  en  gardant  le  droit  du 
patroonage  dieelle  pour  Monseigneur^  et  aussi  fui  <lit  audit  Messire 
Estieune^  que  en  ce  poursuiant  fust  aus  journées  avec  ledit  procureur, 
et  ce  quil  y  mellroit,  tant  pour  If  dit  procureur  comme  pour  lui  li 
seroit  rendu  cl  restitué^,  et  par  ce  poursuivant  oudil  fait,  tant  à  Paris^ 
(F»  I4i)  pour  erapetrer  lettres  devers  le  roy  et  pour  comparoir  à  Roan 
aus  jours  assignez  audit  procureur,  comme  en  alanl  et  venant  de  Paria 
à  Evreuï  et  k  Roan^  eulz  et  leurs  chevaliers»  depuis  ledit  premier  jour 
de  septembre  jusques  en  laflin  du  moi»  de  janvier  ensuivant  que 
mesLre  Simon  d'Escourcy,  clerc  et  conseiller  de  Monseigneur,  lors 
estant  à  Paris  en  la  compaignie  de  Madame  la  Royne  de  Navarre,  dist 
audit  Messire  Estienne  quil  ne  poursuisl  plus  et  pour  certaine  cause; 
à  laquelle  poursuite,  qui  contient  v  mois,  despendirent  lestlis  procu- 
reur et  Messire  Estienne,  tant  es  lettres  dessus  dictes  empêtrer  et  en 
iilaire  de  conseil  comme  en  autres  despenses,  la  somme  de  vi^*  fr»  et 
^s,  et  pour  cause  de  ce  que  ycelle  poursuite  fui  faicle  pour  le  droit 
demairic  de  Monseigneur,  et  aussi  que  on  avoit  promis  audit  xMesaire 
Estienne  le  delfroyer  dieelle  despense  ^  lui  fut  octroie  et  acordé  par 
Hesseigneurs  les  lieutenans  de  mon  dit  seigneur  le  <]laptal  pour  Mon- 
seigneur, si  comme  il  appert  par  leur  mandement  dtmné  un i«  jour  de 
juillel  rœLXVII,  quil  auroit  et  prendroil  tant  scullement  pour  une 
fois,  et  qui  poiez  li  furent  par  sa  quittance  donnée  x*  jour  daoust 
CCCLXVn,  iHi"frans, 

A  Guillaume  Dourden,  bailli  deCoslentin,  pour  ses  despens  faiz  en 
atant  à  Paris  pai*  commandement  de  Monseigneur  le  CaptiK  lieulenant 
de  Monscigneurj  devers  le  roy  de  France  notre  Sire^  pour  le  fait  et 
pourchas  davoir  homme  de  Neauhou  et  de  Rriquebec,  el  après  ce  quil 
fu  retourné  de  Paris  demoura  par  lonc  temps  es  parties  d' Evreuï, 
pour  ce  et  pour  autres  besoignes  de  Monseigneuf,  lespace  de  L%)r?i  jaurs 
finîssans  wn^  jour  de  décembre  CCrXXVIlL  iiii  personnes  et  un  che- 
fauïs  en  sa  compaignie,  comme  appert  par  mandement  de  mon  dit  sei- 
gneur le  Captai  donné  xxn"  jour  de  décembre  dessus  dit  CCCLXVIII 


pour  les  dopa»  diidH  BofltodoB,  sd(  mués  et  ( 

Cvreoi  par  xr  joun  fliûniis  xvm*  jour  dodil  moii  de 

que  mon  dit  seigneur  arrivai  audit  lieu  d^Treux,  comme  appert  par 

son  mandeoient  d'>nné  ix«  jour  de  janTîer  CCCLXX  et  par  ii  quittances 

des  dessus  dis^  lune  dudit  Bemardon  contenant  xxix  tr.  et  demi  ei 

lautre  Hudit  Andheu  contenant  xt  Trans,  valent  ces  parties  xLUufr. 

et  demi. 

Puur  la  despense  de  Messire  Jehan  de  CreTecuer,  maistre  doslel  de 
Monseigneur  y  et  de  certaines  personnes  en  sa  compaignie  en  alaot 
d*tvreui  ati  Pontaudemer  et  demourant  par  lespaoe  de  \i  jours  da 
mois  de  décembre  CCCLXX  pour  (aire  certaines  garnisons ,  pour  ce 
que  Monseigneur  devoit  aler  audit  lieu  de  Pontaudemer,  comme  appert 
par  mandement  donné  xxyi«  jour  dudit  mois  de  décembre  CCCULX, 
pour  ce  xxxiii  1.  xvii  s.  un  d.,  franc  pour  xxii  s.  vi  d.,  Taleni  xxi  fr. 
II  s.  un  d. 

A  mestrc  Pierre  Bourgois,  par  mandement  de  Monseigneur  do 
xxvui«  jour  de  juing  CCCLXVU,  et  par  quittance  de  lui.  pour  despens 
par  lui  Taiz  par  ii  voiages  par  le  commandement  des  gens  du  conseil 
de  Monseigneur  à  Livarrot  et  à  Belencombre  deirers  Monseigneur 


iC 


K 
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MeBsire  Philippe,  que  Dieux  absoille,  cl  fut  pour  certaines  liesoigaes 
un  petit  avaitl  son  trespaâsemerjl^  x  frans. 

A  Messire  Ligner  d'Orgessin  el  le  bailli  d^EvreiiX,  par  mandeineiit 
de  Monseigneur  du  xvu*  jour  de  iîcplembre  CCCLXIX,  pour  faire  leurs 
despenà  en  alant  el  partant  de  devers  le  roy  à  Cherebourg  devers 
Moosei^eur,  txxu  frans  (4  )* 

A  mestre  Pierre  Dulertre,  pour  faire  la  despense  de  luy^  Messire 
Baudoin  de  Beaulo  et  Guillaurac  Dourden,  l>ailli  de  Custentin,  aïanfi 
de  Cherebourg  en  Auf^^leteiTe  de  par  Monseigneur,  comrBe  appeii  par 
son  mandement  donné  rx*  jour  de  septembre  CCCLXIX,  vi**  frans. 

A  mestre  Michel  Durant ,  conseiller  de  Monseigneui*,  pour  les  des- 

ns  de  lui,  n  e&cuiers  de  Monseigneur  le  Captai,  leurs  ^ens  el  cbe- 
Is,  ïcfiquieU  raon  dit  seigneur  le  Giplal  avoil  eovuit^s  en  Coslentin 
pour  les  beïîu ignés  de  Monseigneur  et  es  parties  denviron  en  laffin  du 
mois  de  mars  derrain  passé,  oucfuel  voiagc  il  furent ,  alaos,  demourans 
et  retournans,  lespace  de  xxvm  jours j  comme  appert  par  mandement 
de  mon  dit  seigneur  le  Captai  donné  ve  jour  d  aoust  CCCLXVUI,  pour 
ce  tx  frans  (2j. 

A  Pierre  de  Silli,  par  mandement  de  Madame  la  Royiie  donné  pre- 
mier jour  de  juing  CCCLXVl,  pour  un  ebariol  atellé  de  m  jumensavec 
tout  le  harnoizj  qui  furent  prins  de  lui  pour  porter  parties  des  besol- 
gnes  de  ma  dicte  dime  eii  Navarre,  lequel  chariot  avec  les  dictes  m 
jumens  furent  prises  et  qui  poiés  furent  audil  Pierre,  si  comme  îl 
appert  par  Ji  ipiittanœs  de  lui  rendues  à  court,  xuru  frans. 

A  mestre  Micbel  Durant,  c:o«&cilIer  de  Monseigneur,  lequel  Monsei- 
gneur le  Captai,  pour  lors  lieutenant  de  Monseigneur,  mena  el  fist  aler 
avec  soy  cl  en  sa  compaignie  es  parties  de  Costentin  pour  les  besoî- 
gnes  d*'  Monseigneur,  au  mois  de  mars  CCCLXVl C  fut  baillé  pour  des- 
pens  dudit  mestre  Micîiel,  ses  gens  et  chevauls,  alant,  demourant  et 
retournant,  romme  appert  par  m  de  ses  quittaiices  données  à  pluseurs 
jours  du  mois  davril,  ouquel  furent  Pasques  CCCLXVIÎI  le  w*jour, 
Lï  frans  (3). 

A  Guerart  Mausergent,  bailli  d'Evreuï,  lequel  Monseigneur  le  Cap- 
il  mena  et  (ist  aler  en  sa  eompaignie  en  Coslentin  et  autre  part  en 

terre  de  Monseigneur  el  pour  les  b^soignes  de  mon  dit  seigneur  ou 
mois  de  novembre  CCCLXVl,  pour  ses  despens,  ï\  estant  en  la  compai- 
gnie  de  mon  dit  seigneur  le  Captai,  par  sa  quillance  du  xïui'jour  de 
novembre  CCCLXVl,  %\  frans. 


^  Su  dcQtân  hftlllot  en  ACqniUanl  Ifooseigueur. 
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A  raestre  Pierre  Outertre,  conseiller  et  secrétaire  de  Monseigneu! 
lequel  pour  pliiseurs  et  ^sses  besoigiies  touchaos  Monseigneur  i 
transporta  es  parties  des  vîcontés  de  Constance^  Morlaing,  Avrencl 
Carenten  et  Valloignes,  ou  mois  de  novembre  CCCLXVIll ,  auquel  fd 
baillé  pour  les  despens  de   kiy,  ses  gens  et  chevaulà,  lui  citant 
dictes  parties,  par  les  Ticonles  de  Constances,  de  ^(ortaing  cl  le  i 
veur  de  Vallorgnes,  par  m  de  ses  quilliinces  données  ou  dessu^d 
mois  de  novembre,  rendues  à  courl^  ilvmi  frans. 

A  Colarl  de  Fresnoy,  par  mandement  de  Messire  Baudoin  de  Beau 
et  Guerart  Mausergenl,  lieutenans  de  Monseigneur  le  Captai,  donn 
derrain  jour  de  mars  CCCLXVII,  pour  blé  prins  de  lui  et  despense^ 
Evreu\  en  lostel  de  Monseigneur  Messire  Loys  de  Navarre,  frère  et  lïci< 
tenant  de  Monseigneur^  derraiuement  qui!  avoil  esté  à  Evreui,  vi  tr^ 
ei  pour  vin  n  frans,  routées  jMirties  vin  frans  (I). 

A  Masàût  d'AvriUïj  irapositour  fermier  du  plat  fxaïjc  et  des  illli 
de  la  chastellcrie  de  Paci,  pour  un  an  commençant  à  la  Tou 
CCCLX,quê  li  bailla  Messire  Ligier  de  la  Saueerie,  du   couiuiandu 
ment  de  Messeigneurs,  pour  et  en  recorap^nsation  de  ce  que  sa  fer 
li  avoil  esté  ostée  et  le  xni"  mis  sus  le  premier  jour  daoust  CCCLXI  i 
son  préjudice,  car  il  avoit  poié  par  mois  toute  ta  morte  saison,  ut  quanti 
bon  temps  vint  qui!  devoit  gaengmer  et  recouvrer  ee  quil  avoit  penld 
devant,  cest  assavoir  aoust,  septembre  et  «^plobre,  quit  fu  cuer 
vendeuges  et  vente  de  vins  nouveauli,  son  marché  li  fu  oslé,  coiiit! 
dessus  est  ditj  pour  ce,  par  niandemcfil  de  Messeigneurs  et  qniltanci 
duditMassot,  ïïv  royaulx. 

A  Guillaume  le  Marié,  qui  li  ont  esté  deduiz  et  rabatus  ei  que  ^ 
pieca  il  livra  aus  gens  de  Monseigneur  d'Avrencbes  pour  porter 
siège  qui  fut  devanl  la  Rocbelle  en  Avrenchin ,  comme  appert  p«r  i 
lettres  données  à  Kvrcui  xis-  Jour  de  septembre  CCCLXXIU,  cest  j 
voir  11  engins  avec  le  cordage,  nn  poulies  de  fer,  un  pot  de  sain  < 
I  trait  clou,  lesquiclx  engins  au  parlement  dudil  sie^e  furent  porte 
en  la  ville d'Avrenchcs,  si  comme  mou  dit  seigTieur  d'Avreuches  le  cepi 
tiffie  par  ses  dictes  lettres  (2). 

A  Davy  Aloul,par  mandement  de  Monseigneur  le  Capta),  lieuten 
de  Monseigneurj  donné  premier  jour  de  septembre  CCCLXVIil,  qtf 
baillez  li  furent,  tant  pour  avoir  un  roucin  pour  li  monter  comii 
pour  faire  sa  despense  en  alant  devers  Monseigneur  en  Navarre,  t 
mon  dit  seigneur  le  Captai  lenvoioit  pour  certaines  et  grosses  l>c5ul- 
gnes  qui  bien  touchoient  Monseigneur,  pour  ce  xxx  frarm. 


(I)  titt  quittance  monte  xl  fr.  et  ainaî  en  h  MonBei«ii«ir  |.  Climenfe  h 
ailleurs  xxxtt  fr 
CI)  A  recouvrer  tur  celliii  qui  en  a  ta  gurdi^  à  Avrendios. 


Pour  plu&eurs  rocntis  rarssaig^s  eavoiez,  les  parties  en  laUîn,  ut  Tr. 
1  quart  et  \m  û. 

Pour  des[iens  de  meslj'e  Michel  Durant ^  li  estant  en  Coslentin  pour 
lc&  besoignes  de  Monseigneur  en  la  compaignie  de  Monseigneur  le 
Captai,  comme  appert  par  sa  cedulîe  donnée  y*  jour  tiavril  CCCLXVII, 
XX  frans. 

A  Monseigneur  Mcssire  Loys  de  Navarre,  frère  et  lieulenanl  de  Mon- 
seigneur,  pour  ccrteine  desptmse  faite  à  Bretcuil  en  losleï  de  mon  dit 
seigneur  par  cerlein  temps  quil  v  fu  pour  la  délivrance  des  gens  du 
fort  de  Marchainville,  le  ïïiï"  et  xïii'' jours  de  mars  CCCLXV,  comme 
appert  par  son  mandement  donné  \xih^  jour  dudîl  mois  de  mars 
CCCLXV,  pour  ce  xxri  L  ivn  s»  ix  d,  t, 

A  Guillaume  Dourdan,  pour  lors  bailli  de  Coslentin,  qui  deuz  ti 
ijstoient  à  cause  dcsgaigcs  de  son  ûfHce  du  terme  de  PasqiiesCCCLXX, 
comme  appert  par  mandemeril  de  Mons^^igneur  donné  v^'juur  dejuign 
Cu:LXX  et  par  quittance  dtf  Sevclstn^  de  iloulombi^  lequel  les  reçut 
pour  cl  nu  nom  de  Coltnet  Ilourdan,  filz  dudit  bailli,  tsxv  fr. 

Pour  chanvre  acbaté  parJtilian  Lcfranc,  viconte  et  receveur  d'Orbec, 
et  livré  à  Messire  Gudiaume  du  Bos  Guillaume,  clievalier,  lequel  lenvoia 
à  Conciles  pour  empluier  en  las,  raiz  et  autre  fills,  pour  les  deduii  de 
Monseigneur  et  de  Monseigneur  le  Captai ,  eomme  apperl  par  mande- 
ment de  mon  dit  sei^':neur  le  tiaplai^  lien  tenant  dt?  Monseigneur,  donné 
le  ïïin*  jour  doctobre  CCCLXVI,  pour  ce  xu  fr.  et  demi. 

Somme  puis  laulre,  in"Liv  fr,  nii  s.  ii  d.  et  xïv  rojaui. 
Somme  de  mises  communes,  xvi^rn'i.tx  fr.  m  s-  i  d*     ii^^xxx 
escus  IX  s.  Il  d.,  XXXVII  royaux  et  xv  d«,  nn"it  quartiers 
n  boiceaux  de  froumcnt,  x  quartiers  daveine,  mesure  de 
(iavrai,  v  eoslez  de  lart  et  i  toimel  de  sidre, 

(F'>    MJ.)  Deniers  et  attres  parties  à  reprendre  sur  Mon- 
seigneur. 

Pour  une  jurée  que  avoit  fait  faire  Martin  TOurs,  pour  l(»rs  viconte 
de  KarenteUj  surn  maisons  qui  furent  feu  lîobin  Gosseaunie^  par  nir' 
royaulï,  pouricsreslesen  quoy  ledit  ïlobin  esloit  leuu  à  Monseigneur, 
tant  pour  impositions  que  pour  le  tabeî  lion  nage  de  !a  dicte  ville  de 
entea  quil  avoit  tenuz,  des(ïuelles  maisons  Monseigneur  avoit  trans- 
porté lune  à  Micliellet  de  l.ane,  tant  pour  don  comme  en  reumnera- 
lion  de  n  tonneau Ix  de  vin  eu  quoy  Monseigneur  estott  tenuz  à  luy, 
comme  appert  par  coppie  des  lettres  de  mon  dit  seigneur  données* 
à  Pampeiune  le  vi*  jour  de  juing  CCCLXlll,  et  laulre  maison  donna  à 
vie  à  Perrinet  de  Vatonne.  connestable  de  la  dicte  ville  de  Carenten,  et 
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après  sa  niorl  la  lioniia  à  Coppequiii  TAlemaBl  qui ,  pour  ce  que 
estoil  destruite  par  les  Bretons  qui  tenoienl  ladicte  ville,  y  renunca* 
après  Monseigneur  le  Captai  la  dt^lessa  ans  rentiers  qui  prenoient 
charges  dessus  en  euk  poianl,  comme  ^jar  cûppie  des  lettres  d€ 
dit  seigneur  données  ou  mois  de  décembre  CCCl^XVl   apficrt, 
laquelle  jurée  Martin  TOurs  avoît  perdu  les  lettres  par  la  prinsede 
dicte  ville  de  Careoicn,  avec  pluseurs  de  ses  escrifilures,  et  par  ce 
luy  avoit  tenu  aucur»  lieu  en  ses  comptes,  comme  par  un  autre  mani 
ment  de  mon  dit  seigneur  le  Captai  donné  xivi'jour  davril  CCCLXVIII 
avecques  lettres  de  Jehan  Vassal»  sergent  de  Carenten^  qui  de  la  dii 
jurée  avoit  fait  les  bans,  appert,  toutes  lesquelles  lettres  ont  esté  %*< 
par  Messeîgneurs  des  comptes,  à  moy  envoiées  sous  lun   de  )i 
scautx,  et  à  moy  mande  que  je  li  déduise  la  dicte  somme,  pour 
iH"  royauU,  qui  a  xiu  s.  pour  royal  et  n  s,  pour  escu,  TaJenl  à 
lî^Lïuii  escus. 

Pour  une  jurée  faiete  par  Mariin  l'Ours^  pour  lors  viconte  de  Cartn- 
ten,  sur  la  maison  Raoul  de  Mann  de  Carenten,  pour  l  tninSf 
une  amende  en  qnoy  il  esloît  tauxé  et  certains  restes  de  fermes  qi 
avoil  lenues,  en  quoy  il  estoit  lenuz  à  Monseigneur,  laquelle 
Monseignciir  a  donnée  à  héritage  à  Coppequin  l'Allemanl,  son  mi 
gier  à  cheval,  comme  appert  par  lettres  de  Monseigneur  données 
Pampelimc  ou  mois  de  février  OXLXVlll,  dont  il  ma  rendu  copj 
sons  le  seel  des  obligations  de  la  Yiconté  de  Carcntcn,  et  sur  le 
dicelles  Messeîgneurs  mont  escript  le  rxix«  jour  de  janvier  COCL\X 
mandé,  sil  mapperl  de  jurée  par  loriginalj  que  je  ti  deduL«ie,  lequel 
flïz  dudîl  Martin  TOurs  me  doit  apporter,  et  pour  ce  li  ay  déduit,  \\ 
ce  L  frans. 

Pour  pluseurs  parties  des  rentes  ordinaïres,  deniaities  Oeuffci  cl 
fieulfez,  desquelles  Johan  Bloville,  pour  le  lecnps  receveur  de  Vall( 
gués,  estoit  chargié  en  ses  comptes  ordinaires  pour  le^  ans  LWl 
LXllII,  LXV,  LXVl  et  LXVII,  et  si  ne  les  avoit  pas  reeeues  p>ur 
povreté  et  impotence  des  gens  qui  les  dévoient  et  pour  la  furlune 
guerres,  lesquelles  parties  ont  esté  quittées  ans  bonnes  gens  par  Gui 
laume  de  Moulins  et  Girart  de  Creppon,  à  ce  commis  et  deputct 
lettres  de  Monseigneur  le  Captai  données  à  Carenten  n*  jour  de 
vierCCCLXVI,  si  comme  il  est  apparu  à  Messeigneurs  des  comptes  fir' 
la  cuppic  des  dictes  lettres  et  pur  un  rooulle  où  sont  les  dictt-s  fioriie^ 
que  les  dis  des  Moulins  et  Creppon  ont  envoies  enclos  sous  leurs 
k  mes  dis  seigneurs,  si  comme  il  le  mont  escript  et  certifié  par 
lettres  à  moy  envoiées,  rail  m["vt  l.  xnti  s.  v  d.,  franc  pour 
pièce. 

Pour  rentes  non  solvables  desquelles  Jehan  des  Ifîles,  irietniie  et 
Constances,  se  estoit  chargié  en  la  reoepte  de  ses  comptes  ordinatre 


arti<i^ 

"M 
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fKiur  les  termes  de  Pasques  et  S^  Michel  CCCLXVUl,  CCCLXIX  et 
CCCLXXj  qui  font  tu  ans  entiers,  et  si  oe  les  a  mie  reccues,  pour  ce 
que  ceulz  qui  Jls  liùivent  les  ons  sont  mors  et  les  autres  povres  et  fyi- 
lifs,  comiïic  il  appert  par  inAirmaticm  sur  a*  faidc  par  niandetutnit  de 
Monseigneur,  laquelle  est  tlemuurée  eu  la  clianibre  devers  Messei- 
gneurs^  si  comme  il  le  mont  escript,  vn"ii  l.  vit  s,  iï  d. 

Pour  deux  ]>îirlic5  des  renies  d'OrtfLviUeque  tient  le  sire  de  S*  Denis 
pardon  de  Monseigneur^  dont  ledit viconleesloilcliargié en  recepUî, et 
si  ne  l'S  a  pas  rejirinses  en  despense  par  yultlî  par  vi  années,  cesl  assa- 
voir Pasques  et  Si  Michel  CCCLXV,  LXV|,  LXVIl,  LXVIII,  LXÏK  et  LXX, 
pour  ce  des  dictes  ii  parliêii,  qui  font  pour  cha^cun  an  xviii  I.  ii  s*, 
sont  à  reprendre  ci  hur  Monseigneur,  pour  ce  que  audit  viconte  les  ay 
déduis  et  rubatus  par  mandement  de  Messeigneurs  des  compteâ  qui 
ainsi  mont  mandé  li  faire,  pour  les  dictes  vi  années,  cvni  1.  xii  s. 

Item  que  l»ailia  Martin  l'Ours,  pour  lors  quil  estoit  viconte  de 
Carenten,  à  Girart  de  Creppou,  vi  corde  de  Val  loi  g  nos,  sur  la  composi- 
tion faicte  à  Aîessire  Jehan  Chandos  pour  garder  le  Clos  de  Costentin 
de  tous  annemtSj  du  mois  daoust  CCCLXVIIl  jusques  à  Noël  ensui- 
vant, fwir  m  quittances  dudit  viconte,  lune  donnée  premier  jour  de 
novemltre  lan  dessus  dit  contefiant  lu'xvxii  frans,  la  a«  donnée  le  xx' 
juiiï  dudit  mois  conlenanl  \i"x  frans,  la  m'*  donnck'  le  %xiiu*  jour 
dudît  moiis  [contenaid  i  frans],  lesquelles  parties  Messeigïieurs  de» 
com[itei5  mont  mandé  par  leur  lettre  escripte  ii*>  jour  daoust  CCCLXXI 
rabatre  audit  Mailin  l'Ours,  pour  ce  que  par  Jehan  de  Cieppon  sont 
rendue  à  Monseigneur  en  une  somme  de  xvi^v^liu  fr.  vr  s,  iiir  â,  levez 
es  vicontésde  Valloignes  et  Karenten  pour  poier  Iv  Monseigneur  Jehan 
Chandos  x\^  fr,  qui  li  furent  acordei  pour  garder  et  defTendre  le  païs 
de  Monseigneur  par  tout  le  temps  depuis  le  mois  daotist  (XXLXViU 
jusques  au  jour  de  Noël  prouchain  ensuivant,  pour  ce  vi'^xn  fraus. 

Pour  pluseurs  parties  rendues  par  Jehan  Lefranc,  lors  viconte  d'Or- 
Lec,  es  receples  de  ses  comptes  ordinaires  faiz  pour  les  termes  de 
Piisques  et  S*  Michel  (XCLXX,  et  (juit  na  pas  reeenes  pour  pluseur*s 
Ciiuscs  contenues  en  un  rjuaier  cousu  en  lalTin  diceul/  comptes,  les- 
quelles parties  Monseigneur  a  voulu  li  estre  déduites,  comme  il  est 
apparu  à  Messeignenrs  des  comptes  par  ses  lettres  patentes  et  par 
certaine  information  faicte  sur  ce  parîlicart  du  Hoyl,  lieutenant  pour 
lors  du  bailli  en  la  viconte  d'Orhec,  h  ce  commis  de  [mr  Monseigneur, 
lesquelles  lettres  et  iiifi*rmation  soî»!  deniourées  devers  eux,  lesquelles 
parties  se  montent  en  somme,  si  comme  toiitcsccsrboscsMcsscigneurs 
des  comptes  mont  escript  par  leurs  lettres,  pour  cô  iir^vt  h  Vfm  i. 
vrn  d. 

Pour  pluseurs  parties  de  rentes  urdinaires  de  demaines  Oeuftet  et 
non  fieiiiïest  de  la  viconte  cl  rcccpte  de  Carenten,  pour  le  terme  de  la 
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S*  Michel  CCCLXX ,  desquelles  Guillaume  Plaukrose  se  csLoît  char] 
en  son  compte  ordinaire  fait  pour  ledit  tenue ,  et  si  tie  les  avoit  | 
rcceuz  pour  la  povrelé  et  impotence  de  ceuU  qui  les  doivent ,  lesquel- 
les parties,  par  information  faicle  sur  ce  par  le  bailli  de  Cosienlin  | 
vertu  duri  luandement  de  Ferrando  d'Ayenz»  gouverneur  des  ter 
que  Monseigneur  a  en  France  et  en  Normandie  ^  rendu  el  tiaillé 
devers  Messeigneurs  des  comptes,  ont  este  trouvées  non  solvabics 
ycelles  remises  et  quittées  aus  bonnes  gens  qui  les  dévoient»  si  cooia 
Messeigneurs  des  comptes  mont  escript  par  leurs  lettres  données  ui«i 
jour  de  février  CCCl.XXU,  et  qui  pour  ce  par  ycelles  lettres  sunt  ci  à| 
reprendre  sur  Mofisuigneur,  vi»*  L  xiiu  s.  au  d. 

Pour  fduseurs  parties  des  rentes  et  revenues  ordinaires  et  cxtraor^J 
dinaires  de  la  chaslellerie  de  BretLueil,  rendues  en  recette  à  Moiise»-| 
gneur  par  Jehan  Urice,  receveur  du  lieu,  en  ses  comptes  par  le  tefDpil 
et  sur  les  termes  de  S'  Mieliel  CCCLXV,  et  tout  le  temps  ensuivant jus- 
ques  à  Pasque^  CCCLXXI,  yceulz  termes  exclos,  el  si  ne  les  avoit  inifl  j 
receues  parcequil  estoient  non  solvables  pour  pluseurs  causes  qudJ 
dormoit  en  son  donner  à  entendre,  comme  par  information  faicle  pjifl 
Gillnt  le  Roui,  lieutenant  du  bailli  d'Evreux,  et  BerlLaut  Leduc,  pn>-I 
cureur  eu  ceste  jiartie,  à  ce  conunis  de  Monseigneur,  ycelle  ouverte] 
par  Messeigneurs  des  comptes  et  diligeanmenl  examinée,  leur  est] 
apparu,  si  eommc  il  le  moul  escript,  ii^vr**!!  L  xii  s.  u  d.,  j  muy  de 
segle  et  vi  paire  desperons  lilans,  desquieli  sont  ci  h  prendo;,  pour 
ce  quil  sont  du  temps  que  je  esLoie  trésorier,  iiVniiii  1.  un  s.  iui  d.,1 
r  rauy  de  segle  et  v  père  desperons  blans,  el  le  remanaut  à  Jehait| 
Lcfranc,  à  présent  trésorier,  pour  ce  que  cest  de  son  temps. 

Pour  trop  rendu  par  ïedit  Jehan  Brice,  en  ses  comptes  de  Tiers  cl 
Dangier,  dune  vente  de  bois  au  seigneur  des  Balcreauï,  vendue  à 
Lorct  Wabiaii,  à  poier  à  vi  termes  qui  font  m  ans,  premier  tenne  , 
commençant  à  Pasques  CCCLXVH  et  finanl  au  terme  de  S*  MichdJ 
(XCLXX,  pour  chascun  des  dis  termes  l\xv  s.  i  d.  ob,  pour  le  raorll 
boiz  qui  ne  fut  mte  ralwlti  sur  le  compte  j  montent  les  dis  vi  tenncsj 
\\n  K  X  s.  m  d. 

Pour  les  rentes  el  revenues  ordinaires  de  Brethueîl  el  de  la  cbaMcl"  J 
lerie,  pour  le  terme  de  Si  Michel  CCCLXVHI ,  par  le  compte  JebaflT 
Brice,  receveur  du  lieu,  par  laffin  duquel,  déduite  la  receple  qui  sel 
monta  iiifu^  L  uni  s.  m  d.  et  n  sextiers  de  segle,  fu  deu  audit  rece-J 
veur  pour  plus  mis  que  receu^  el  qui  ci  sont  à  Reprendre,  en  L  V  s. 
VII  d.  ob.  Et  soit  mcnniire  que  en  ce  sont  comprins  les  œuvres  du] 
cbastel  de  llrethucil  qui  se  montent  iin^sxxi  L  m  s,  n  d,  ob. 

lies  garnisons  du  chaslel  de  Brcthueil,  par  le  compte  dudit  Brice^  ' 
depuis  le  ni*jour  daoust  CCCLXVll  jusquesau  xu'jour  davril  CCCLXXll. 
avant  Pasques,  j>ar  laffin  duquel  dubl  m  muts  et  w  mines  de  blés, 
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VI  Bextiers  de  farines,  x%  lars  et  jii^^Lint  pics  de  fer  renduz  en  reccpte 
l'j  devaot,  et  il  fo  deu  audit  receveur  pour  plus  mis  r[yc  reccu,  qui  ti 
sont  à  prendra,  lvj  fn  nu  d.  t. 

Item  sont  a  reprendre  que  bailla  ledit  Jehan  lirice,  moy  absent^  à 
Jehan  Dufour,  receveur  d'Evreux  pinir  lors,  en  intention  que  ledit 
Onfour  les  me  baillast  el  que  je  les  eusse,  lequel  Jehan  Dufour,  senz 
lei5  moy  bailler,  a  la  de  vie  h  trespassemerd,  et  totilefoiz  il  est  vrayque 
ledit  Dufour  les  bailla  à  Goillanrae  Arnault,  ehastellain  d*Evreux,  sur 
ce  que  il  li  devoit  de  ses  gaiges,  et  tindrcnl  lieu  à  Monseigneur  nu 
poieniem  qui  pour  ïors  estoit  à  faire  audit  eliasleîlain,  si  comme  il 
appert  par  mauderaent  de  Monsei^nt-ur  d'Avrencbes,  lieutenant  de 
Monseigneur,  donné  iir  jour  davril  CCCLXXIL  par  lequel  mesl  mandé 
déduire  et  rabalre  audit  Brice  la  somme  l>ailîéc  audit  Utdour,  ut  pour 
ce  sont  à  reprendre  ey,  pour  ce  r.  frans  (1  ). 

Pour  les  garnisons  du  chastel  de  Moriaing,  par  le  compte  de  Ricart 
de  Nere  Eaue,  viconle  et  receveur  du  lieu,  quil  en  a  rendu  à  Messei- 
gneurs,  depuis  Pasqîies  CCCLV,  eeluy  jour  non  compté,  jusques  k  la 
(F»  Ué)  Toussains  CCCLX ,  par  laflin  duquel  dabt  xlvi  quartiers 
demi  n  Ixiisscaux  di?  fruumentj  c  quart i its  ii  Ik  demi  davome,  iii  quar- 
tiers dorge»  vil  b.  de  fèves,  v  b.  de  pou,  tout  lequel  grain  est  rendu 
en  recepte  ci  devant  en  ce  présent  compte,  et  il  fu  deu  en  deniers 
audit  viconle  pour  plus  mis  que  receu  h  cause  dicelles  garnisons,  si 
contme  Messeigneurs  le  monl  escript^  el  qoe  je  It  ay  deduiz,  et  pour 
c^  sont  h  prendre  ci,  ti*^^irv  e&cus  vin  d,  et  vut^xvi  L  x  s.  \  d. ,  franc 
pour  nï  s.  t.  pièce. 

Pour  plusears  grâces  et  remissions  faietes  aus  subgéaet  habitans  de 
la  ville  et  viconté  de  Carenten  par  Wessire  Raoul  de  la  Grève  el  Tho- 
mas le  Guerrier,  ayans  povoir  à  c«  par  commission  de  Monseigneur  le 
i^ptal,  lieutenant  de  Monseigneur,  h  culz  donnée  et  octroiée,  cest 
assavoir  de  pluseurs  parties  rendues  par  Martin  FOurs,  viconte  et  rece- 
vcur  de  Oarenten^  es  rect'ptesde  ses  comptes,  quîl  napas  receues,  tant 
ptjiir  la  povrtic  daucuns  qui  les  doivent  comme  irour  ce  que  les  autres 
sont  mors  el  fouys  hors  du  païz»  comme  îl  appert  jvar  certaine  infor- 
Djation  laide  sur  ce  par  les  dessus  dis  commissaires,  laquelle  infor- 
mation, avec  la  eoppie  de  la  commission ,  sont  demourez  devers  Mes- 
S4?igneurs  des  comptes,  lesquieU  mont  mandé  par  leurs  lettres  esrriptes 
ou  mois  daoust  CCCLXM,  déduire  et  rabatre  audit  Martin  ycelles 
remissions,  lesquelles  je  lî  ay  déduites,  et  pour  ce  sont  à  prendre  ci  en 
une  partie,  xu^nii"xvHi  fr.  demi  vu  d,  ob. ,  et  en  une  autre  partie 
\itn*^iLv  cscus  ni  quars  moins  lu  d.  poil,  et  nit  quartiers  de  sel. 
Pour  pi  use  II  rs  parties  rendues  es  receptes  ordinaires  des  conipt^iî 
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Jehan  Lefranc  daucuB  temps  qnW  a  esté  ?îcont€  et  refevetir  d'C 
ccsl  assavoir  des  termes  4e  Parques  CCCLXIÏ  el  cK-  luus  les  ter 
apr^s  ensuivant  jus<|ucs  au  ienno  de  Fasqucs  OXLXVU,  ceJuy  tcrmt' 
non  comprins  enz,  lesquelles  parties  il  na  pas  recf  u<*s  pciujr  la  povrei^ 
du  paii  el  pour  ploseurs  grâces  et  remissions  faictes  j»ar  Monseigneor 
le  Captai  el  par  Messeigneurs  ses  lieulenan»  par  le  C4>nseil  de  Mooseï^ 
gneur,  qui  ce  onlvolu  el  mandé  estre  déduit  audit  viconta,  comme  < 
est  apparu  a  Messeigneurs  des  comptes  par  nmndetneoâ  el  informa^ 
lions  faiclcs  sur  ce,  lesquels  sont  deujourez  devers  eiil7,  qui  ainsi 
mont  mandé  par  leurs  lettres ,  comme  par  ycellcs  puct  apparoïfiî 
itn*'v*'Liri  L  n  s,  ix  d.  t.,  franc  pour  ïx  s.  t.  pièce. 

Pour  pluseurs  aulres  parties  rendues  es  recopies  ordinaires  da 
comptes  dudil  Jehan  Lefranc,  lesquelles  il  im  pas  receues,  tant  pitu 
la  [ïovrelé  de  ceulz  qui  les  doivent  comme  pour  ce  que  les  uns  son 
mors  et  les  autres  fouys  hors  du  puïi,  eonihien  quil  en  ait  fait  gra 
diligences  comme  il  appert  par  certaine  information  faicte  sur  ce  ] 
Miehcl  Fouquel,  lieutenant  du  bailli  en  la  viconté  d'Orbec,  à  ce  c<»mn 
de  par  Monseigneur,  laquelle  information,  avec  coppie  de  la  commil 
sion  de  Mouseig-ncur,  sont  demourez  devers  Messeigneurs  des  comp 
si  comme  il  appert  par  leurs  lettres  ou  extrait  à  moy  envoiécs  faia 
mention  des  receptcs  ordinaires  d'Orbec  pour  v  termes,  cest  assata 
S* Michel  CCCLXVH,  Pasques,  S*  Michel  CCCLXVlll,  Pasques  et  S*Micli 
CCCLXIX  ensuiyans^  lesquelles  parties  se  montent  en  somme  ^lora 
ycculz  termes  iï*^i!iî"xi  I,  xv  s.  ii  d.  t.,  franc  pour  ii  s,  t,  pièce. 
Item  sont  à  reprendre  sur  Monseigneur,  qui  à  Robert  Guillet,  | 
lors  viconte  d'Evreux,  furent  deuz  par  laffin  dun  sien  compte  par  II 
rendu  à  Messei^ieurs  des  comptes,  un*  jour  de  juing  CCCLXV,  de  pîil 
scurs  rcceples  par  li  faietes  des  aides  el  raencons  acordées  au  fol 
d'Evreuï  el  des  biens  des  ahsens  de  la  vironté  da  lieu,  depuis  le  vuJ 
jour  de  judlet  CCCLXUll  que  Icsdictes  receptes  li  furent  rotmnisesf 
Mesâirc  Pierre  de  Lendiras,  chevalier,  lieutenant  de  Monseigneur! 
Captai  pour  Monseigneur,  jusques  au  jour  de  Noël  proiichaiiî  ensw 
vanl,  rabatus  h^v^livi  fr.  vi  s.  j  d.,  o  muisvi  seiticrs  nu  b.  et  den 
de  bîéj  n  rauis  nii  seitrers  ii  b,  davoine,  tu  queues  de  fin  et  n  I 
chc5  pesans  vin  L,  que  la  despense  se  monta,  el  raliatu  ix«nn»H 
tu  s.  iri  d,,  Il  muis  n  se^ctiers  un  boisseaux  et  demi  de  blé,  n  oiu 
Il  sextiers  davoine,  xii  queues  devin,  xvi  marcs  dargcnt  avaltté$  i 
iHi"  fr.  et  II  torches  pesans  vm  L,  ainsi  est  la  vraie  somme  en  dénie 
les  marcs  d  argent  en  ce  comprins,  mil  txx  fr.  m  s,  in  d*  de  recepU 
fu  deu  audit  viconte,  qui  poiez  et  renduz  li  ont  esté  par  compte  ta 
entre  li  et  moy,  el  qui  pour  ce  sont  ci  à  reprendre,  xmï<"uii**iTi 
Il  s,  X  d-,  n II  seitiers  de  blé,  i  scïtier  mine  et  ii  b.  davoine- 
A  Messirc  Guillaume  Froier>  piiur  brs  trésorier  de  MûiifieigQeiir«  ( 
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Il  bailla  Jehan  Lefranc ,  viconte  d'Orbec,  imr  sa  lettre  du  mardi  avant 
l'AscentinD  lan  CCCLXIÏ,  lesquielx  je  1i  a>  cleduiz  sur  re  quil  devoit  à 
Monseigneur  du  terme  de  Pasques  CCCLXIl,  lequel  terme  est  par  moy 
rendu  eu  recepte  en  mon  compte  précèdent,  et  pour  ce  sont  ci  à  pren- 
dre, car  oudit  compte  précèdent  ne  furent  pas  prins  par  i (ignorance, 
pour  ce  €  frans. 

Item  s^lnl  à  recouvrer  pour  peu  compté  par  Mcssire  Guillaume  Froier, 
pour  lors  trésorier  de  Monseigneur,  à  Jeh.in  Lefranc ,  pour  lors  rece- 
veur d'ivvreux,  pour  poicment  fait  pur  ledit  rccevenr  an  rappitaine  du 
chastel  d'Evrcai  pour  jïii  mois,  lequel  eappilaine  prcnoil  pour  mois 
pour  sa  personne  doubles  gaiges,  qui  est  oient  de  ïkiiii  escus  le  moi», 
el  par  ledit  trésorier  ne  \i  en  a  voit  esié  déduit  que  xn  escus,  combien 
quil  h  apparus!  par  quittance  dudii  cappiluiue  que  poitment  li  avoit 
esté  fait  di:  xxiiu  escus  le  mois,  comme a[^pert  par  Icllresdudit  Messire 
GuiHaumc  données  iiin*  jour  de  décembre  CiXLXVf,  el  pour  ce  par 
tnoy  i.  Climence  déduit  audit  receveur  le  demouranl  qui  se  monte 

I  escus  pour  mois,  car  tous  rappitaines  prenoient  pour  lors  xxjni 

us  pour  mois,  pour  ce  ])our  yeeulï  iiii  mois,  slvui  escus. 

Item  sont  à  recouvrer,  pour  ce  que  Johan  Bloville^  receveur  de  Val- 
joignes,  rcndi  à  Monseigneur  en  recepte  en  son  compte  ordinaire  du 
tcrroe  de  Pasques  CGCLXIIU,  ou  chappilre  de  recepte  commune, 
vi^' escus  de  Johan  quil  avoit  receiiz  de  (iiï-ail  de  Creppuu  de  la  recepte 
que  fist  ledit  tiirart  pour  le  vuidement  du  fort  du  Moulîay  Bacon^  les- 
quielï  je  J-  Climence  rabati  audit  Girarl  ou  compte  fait  entre  li  et  moy 
de  pluseurs  autres  parties  par  lettre  dudit  Btoville,  par  laquelle  il 
iroit  quil  les  avoit  receuî,  el  pour  ce  les  dévoie  reprendre  et  recou- 
sur  ledit  Bloville  par  sa  dicte  lettre,  laquelle,  pour  ce  que  par 
Messeigneurs  des  comptes  ma  esté  escripl  par  leurs  lettres  données 
!!•  jour  daonst  CCCLXXI  rendre  audit  Bloville  sa  dicte  lettre,  U  ay 
rendue,  et  que  yeelle  ïkjmme  je  doy  repreudre  sur  Monseigneur,  el  la 
me  déduiront  et  albiueront  en  coiii[>te  en  rapportiul  par  devers  euli 
leur  dicte  lettre,  pour  ce  que  ledit  Girarl  a  compté  à  eulz  de  la  dicte 
recepie  et  en  est  plainement  chargié  en  son  compte,  pour  ce  tf 
escus  (0* 

Item  sont  à  recouvi'er  sur  Monseigneur,  pour  la  somme  de  m**  fr. 
emprunle^  â  Paris  de  certains  marchant  !e  su*  jour  de  marsCG(!LXVir 
pour  31on*eigncur  le  Captai,  lieutenant  de  Monseigneur,  el  par  son 
coramandemeut ,  |Ktur  ce  que  des  revenues  de  Monseigneur  on  ne 
povoit  si  prrsti  ment  fi ner  dicellc  somme  comme  le  besoing  !e  requt> 
roil,  pour  la  nécessité  quil  avoit  de  finance  h  sa  venue  de  Bordeaui  à 
K%Teai  pHjr  fa  in:*  poiemenl  à  gens  darmes  vijnns  de  Gascoigne  en 
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France  en  sa  compaigniiï  «  es  qtiielx  m*  fr  |K>irr  mon  dit  «cîgnearl 
Optil,  roof  J,  Climence,  les  vicontas  de  Pootaudemcr,  d*Orbec  ri  I 
rt!C4:Teur  dXvreiix,  nous  obligasmeset  promeisracs  poicr  aue  dis  i 
chanSf  à  U  S*  JcHan  ESapUste  CCCLXVlll,  et  fiour  y«  t»! 

(H*  fr.  plus  iogiereroefii  presler  fu  Iraitié  et  acordc  cntf 
gneur  le  Cajital^  les  gens  de  mun  dit  ««ligueur  t-l  ïvs  iiurchans  qu 
yceuk  deiitci'b  avoient  prestcz ,  leur  |H)ier  audit  terme ,  oultjre  et  iv« 
yceuli  in*  Tranâ»  la  somme  de  ^i""  fr.  pour  courtolàîcâ,  comme  aff|K 
par  mandement  de  mon  dît  seigneur  le  Capîal  donné  wti*  joun 
mars  CCCLXVll,  rendu  a  r*>urt>  [umv  ce  et  qui  poiei  fureut  au»i 
marcfaans,  c^^mme  appert  par  loLligatbn  de  mon  dit  seigneur  le  i 
et  de  moy  scmblablement  rendue  à  court,  vi*^  fr. 

Item  sont  à  reprendre  sur  Monseigneur,  pour  ce  que  iehan  Rric 
receveur  de  Bretueil,  ne  les  a  peu  recouvrer  sur  le  sire  d<*s  EssitU 
pour  ïa  pûvrete  de  lui,  et  que  C43mme  clerc  il  fist  délivrance  de 
biens  par  admonition  de  Itiftkial  d'E\reux,  devant  lequel  en 
encore  procès,  laquelle  somme  il  devoit  et  estoit  tauië  poier 
cause  de  laide  mise  sus  en  la  dicte  cbasiellerie  fur  les  nobles,  et  poii 
re  en  a  esté  descharge  ledit  receveur  par  Messeigneurs  des  eompli 
tiui  en  ont  chargé  Jehan  de  Venuiz,à  pres*înl  receveur  du  lieu,  cotna 
ap[»ert  par  leurs  lettres  données  xvin*  jour  de  février  (XCLXXUI,  jxïur" 
ce  m  frans. 

A  Henri  de  Mante,  vicimle  «rAvrenclies,  pour  |>eu  prias  et  compté 
en  lavalucmenl  de  ti^'niî»»  escus  de  Jehan,  qui  par  lui  furent  piect 
poicz  au  Basque  de  Mareul  el  h  Jehan  de  Cambray  jwur  leurs  gaigc* 
de  certain  temps  en  moutons  de  roy,  ccst  assavoir  m  moutons  di*  roy 
pour  ni  escus  et  autre  m  on  noie  au  pris,  et  Je  J,  Climence  ne  li  avnie 
voulu  compter  ne  ne  in  compte^  ou  compte  fait  entre  li  et  moy,  quÉ 
Il  fr.  pour  II]  escus,  comme  appert  par  mandement  de  Monseigneur  U 
(aptal  donné  ra*  jour  doctobre  CCCLXVI,  pour  ce  vi^Hi  frans. 

Item  sont  h  reprendre  Rur  Monseigneur,  qui  h  Guillaume  le  Marie, 
gnnîe  des  garnisons  du  chastel  de  Gavray,  ont  este  deduiz  et  ratiatui 
de  la  somme  lie  xvi^vi  quarliers  et  demi  île  froument,  de  xruxm 
quartiers  et  demi  davoinc,  de  xl  quartiers  de  poii,  de  xxxv  quartiers 
de  fèves,  de  ïiv  quartiers  dorge,  de  xvf  quartiers  et  demi  de  sel,  de 
xLvir  tonneaux  et  demi  de  sidreet  de  vu  tonneaulx  de  vin  de  Gascx»iïi»% 
k'sipielles  parties,  selon  ce  que  baillées  fuR^rit  audit  Mané  et  repnne- !^ 
sueeejisivemenl  dan  en  an,  il  a  gardées  |iar  I espace  de  vni  an^  sein 
en  reprendre  aucun  déchet  par  devers  Mcsseigneurs,  si  comme  iï  k 
moui  escript,  et  ])our  ce  leur  avoii  requis  que  dudit  dochiet  li  touIsis- 
sent  faire  raktt,  si  eurent  loes  dis  seigneurs  considcratîan  et  avis 
ensemble  que  par  chasnm  an,  lun  jmr  lauti*e,  il  povoit  avoir  eu  en 
garde  le  viir  des  garnisons  dessus  dictes  et  que  de  ihascune  en  droit 
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Sfjy  povoit  avoir  eir  [mi  an  le  xx*  en  dechiet  ordimifei  ifot  se  montoîl 
par  les  vin  années  dessus  dictes  du  froument  un"  quartiers  i  b,^  de 
lavoine  lvut  quartiers  et  demi^  des  poix  ii  quartiers,  des  fèves  i  quar- 
tier lir  b.,  de  lorge  i  quartier  i  boissel,  du  sel  v  quartiers,  du  sidre  v 
tonneaux  el  du  vin  i  quart  de  tonnel,  senz  certain  decliiel  eitraordi- 
nairc  que  disoit  ledit  Marié  eslre  advenu  es  dis  grains,  tant  par  cha- 
renconscomun^  parle  deffaut  des  garnies,  lc([uel  dechifil  ildis^iit  monter 
au  tiers  ou  au  quart  des  dis  grains»  et  de  certains  lars  dont  il  9^0  estoit 
chargé  en  la  reccptc  de  ses  comptes,  disoil  estre  perduz  par  pourre- 
lupe  jusques  au  nombre  de  x  lars. 

Item  qui  ci  sont  a  reprendre,  de  quoy  Jehan  Grison,  pour  lors  rece- 
veur de  Heaumont,  Condies  et  BrethîieiK  avoit  ehargié  Jehan  Urice, 
clerc  des  garnisons  du  chastLl  de  Bnlbiieil^  et  qui^  il  lui  avoit  baillez 
par  sa  ctdulle  et  mis  en  garnison  oudit  cbastel  de  Bretueil,  v  muis 
X  seitiers  x  b.  de  t'roumeat,  et  pour  ce  sur  ledit  Brice  les  vouloic 
prendre  et  recouvi^r  pour  Monseigneur,  par  Mcsseigneurs  des  comptes 
me  fut  mandé  par  leur  lettre  donnée  ii"^  jour  de  mars  CCCLXXIU, 
rendue  à  court,  que  ledit  Bric^  leur  avoit  rmdu  II- dit  grain  avec  grei- 
gneur  somme  en  son  compte  des  garnisons  dudil  cbastel  de  Brelbueil, 
el  que  pourcesie  cause  je  le  tenissepour  descharge,  et  semblablement 
en  seroie  deschargé,  pour  ce  v  muis,  x  scxtiers,  x  b.  de  t'roument, 

(F*>  ^is.)  Item  qui  ci  sont  à  reprendre ^  de  quoy  Messeigneurs  des 
curaples  me  avoient  escript  tenir  en  soutTrancc  Guillot  Charnel^  pour 
lors  garde  et  gouverneur  de  la  viconté  de  Valloignes^  de  la  somme  de 
ix"x  L  xuu  s.  VII  d,  de  pi useurs  parties  qnil  disoit  estre  non  solvable»^ 
et  de  quoy  mes  dis  seigni'ars  lavaient  ehargié  en  ses  comptes,  ladiete 
soaflVance  durant  justjues  à  la  Tonssams  CCXLXXI,  dedens  lequel 
terme  ledit  Charnel  devoit  informer  nïes  dis  seigneurs  de  son  donner  à 
entendn*,  vi  pour  ce,  à  la  requeste  dndit  Guillaume,  ayent  esté  en  la 
chambre  devers  mes  dessus  dis  seigneurs  Monseigneur  labbé  de  Che- 
riL'botirg  et  tjiiillaume  des  Moulins,  lesquielx,  après  ce  quil  eurent  veu 
et  diligemment  regardé  les  dictes  parties  que  ledit  rharnel  disoil  estre 
non  soWables  et  de  quoy  il  vouloit  estre  deschargé,  pour  ce  que  par 
aucune  diligemment  ncn  povoit  avoir  esté  t^oié,  tesmoignereut  el  rela- 
tèrent à  mes  dessus  dis  seigneurs  ies  menues  parties  de  ses  comptes 
exti'aord  inaire  s  estre  non  solvablcs,  qui  se  montent  cxii  ti\  n  tiers. 

ïtem  qui  ci  sont  à  reprendre  de  la  somme  de  vrir  i.xiii  pics  de  fer, 
de  quoy  Jehan  Brice,  pour  le  temps  quiî  esloit  receveur  de  BiTtbueil, 
se  charga  en  ses  comptes  par  devers  Mes5eigncurs,et  tant  par  le  compte 
des  garnisons  du  eh;i5tel  dudit  lieu  de  Brethueil  que  autrement^  mes 
dis  seigneurs  ont  trouvé  que  ledit  Brice  en  fait  à  descharger  de  vi^^l 
pics,  SI  comme  il  le  mont  escript  par  leurs  lettres  données  ii*  jour  de 
roirs  CCrXXXin,  rendues  à  court,  pour  ce  vi*i.  pics  de  fer. 
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Item  sont  à  recouvrer  (lour  pluseurs  parties,  desquelles  ledtt  I«h 
Brici!  avoil  esté  tuis  en  souflrance  et  desquelles  il  avoit  rety 
seigneurs  des  comptes  qiie  l-uIz  II  voubisseol  donner  plaine  ^ 
mais  senz  uuclorilé  de  i*^rei^neur  que  eulz  ne  li  vouldreut  pas  ortnei 
pour  ce  qiiil  y  cheoil  grâce,  et  pour  ce,  à  la  ret^ueste  dudit  Bn 
Monseigneur  d'Avrenches  se  soit  transporté  en  la  Charahre  des  coinp 
et  en  la  présence  de  mes  dessus  dis  seigneurs  ait  veu  et  eiamîné  ycelh 
parties,  lesquelles  sont  demourées  en  la  chambre,  ot  oy«^  les  mîa 
et  eicusations  dudit  Brice,  et  après  ce  fînablement  a  voulu  et  ordei»A 
mon  dit  seigneur  d'Avrenches  qiiil  soit  plaineraent  descharge  diceUei 
parties,  si  len  ai  deschargé  semblablement^  et  li  ttcnneat  lieu 
compte  fait  entre  li  et  moy  J.  Clinience,  et  pour  ce  sont  ci  à  recouf 
sur  Monseipneur»  comme  lout  ce  appert  jiark^s  lettres  de  Messe t^*nculi 
des  comptes,  lesquelles  furt'ut  d*jnnées  viii' jour  daousl  CCCLXXItIfr 
pour  ce  ni"^LXviH  L  wiu  s.  it  d.  t. 

Uem  sont  à  recouvrer  pour  pluseurs  parties  des  rentes  ordinaire 
demaines  fieu(îez  et  non  Ûeuflez  de  la  viconté  de  Valloigne^,  dcsqu 
les  Jehan  Bloville,  receveur  du  lieu,  estoit  cliar^'é  en  son  compte  on 
nairc  au  lerme  de  Pcisques  Cr/'LXVIIl,  et  si  ne  les  avoit  pas  receu 
pour  la  povrelé  e(  impotence  de  ceuU  qui  les  dévoient,  lesquelles  | 
lies  ont  esté  quittées,  remises  et  pardonnces  à  ceulz  qui  les  devoiei 
par  Guillaume  des  Moulins  et  Girard  de  Creppon,  à  ce  commis  et  dep 
tez  par  lettres  de  Monseigneur  le  Captai,  lieulenant  de  Monseigtie 
données  à  Carenten  m*  jour  de  janvier  CCCLXVI,  de«*queUes  lettrc^l 
coppic  est  démoulée  devers  Messcigneurs  des  com|>les  avec  un  ro^u 
où  sont  losdïrtes  parties,  que  les  dis  commissaia'S  ont  envoie  à  mes  i 
seigneurs  soubz  leurs  seaulx,  si  comme  mes  dessus  dis  seigneonl 
mont  cerlïffié  et  escript  par  leurs  lettres,  pour  ce  mi*^itii  l*  vt  s.  ni| 


Deni£Ils   baillés  à  Guillaume  des  Moulins,  desquielx  il  a] 

compter. 

Â  Guillaume  des  Moulins,  ja  pieca  institué  lieuteuant  de  Ut 
Guillaume  Froyer,  pour  lors  trésorier  de  Monseigneur,  comme  i 
par  lettres  de  commission  de  Monseigneur  Messire  Philippe  de  Nav 
frci^  et  lieutenant  de  Monseigneur,  données  nv"  jour  davril  CCCLXl 
auquel  fut  baillé  par  Jehan  Halle,  pour  et  ou  nom  de  Heari  de  MaaÉ 
ifieonte  d'Avrenches.  comuie  appert  par  cedulle  dudit  Guillaume  da 
née  Jtxv*  jour  davril  CCCLXII,  les  parties  qui  ensuivent,  cest  assafi 
iit"3ti  royauls,  dont  tl  y  avoit  vu  de  non  poix  qui  ne  valoient  que  ni 
Il  s.,  item  FI  leptiars,  item  un**  fratis,  item  oxescus  de  Pb 
une  chaiere  dor,  item  un  escu  viel  de  Philippe,  item  un  es« - 
item  xn**\viii  moulons  de  roy,  deaquieliy  avoit  i  de  non  pou  qm  | 
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valoient  que  ix.  El  fout  tes  parties  dessus  dictes  v^lxx?  fr.  i  quart  i?l 
JUS-  (t). 

Audit  Guinaume,  quf  lui  eiivoia  Ricart  de  Nere  Eaue^  viconlxî  dp 
Siortaing^  par  Jehan  Halle,  par  sa  cedulle  du  x\v«  jour  da^il  CCCLXH, 
iui**i[rm  escus  vu  s^  t. 

Audit  Guillaume;,  que  lui  bailla  Martin  l'Ours,  viconte  de  Carenten, 
par  sa  cedulle  du  derrain  jour  davnl  CC(XXIÏ,  nr  royaulx. 

Audit  «juillaumfîj  que  lui  bailîa  ledit  vironlv  par  sa  cedulle  du  u*  i*iur 
de  may  CCCLXHj  xtv  escus. 

Somme,  v^lsiv  fr  i  quart  ui  s.,  cent  xii  escus  i  quart  et  n  s. 

et  iir  royaux  (2), 
Somme  de  deniers  à  repR^dre  sur  Monseigncurj  xiiu^'ir  xxiiufr. 
n  â,  11  d.,  ii**v^iup»îi  cscuft  ni  quars  un  d.  ob-  puit,,  i  muy 
de  seigle,  v  rauys  ii  seïticrs  x  boiceaui  de  froument  à  la 
mesure  de  Rrethcul ,  v  paire  desperoiis  Mans ,  vr  l  pics  de  fer, 
un  sextiers  de  blé,  î  sexlier  mine  el  u  boiceauï  davcine, 
mesure  d'Kvreux,  un"  quartiers  i  boicel  de  froument,  mesure 
de  Gavrai,  lviu  quartiers  et  demi  daveine,  n  quartiers  de 
poix,  I  quartier  m  ïk  de  fèves,  r  quartier  el  i  b.  dorge, 
V  quartiers  de  sel,  v  tonneaux  de  sidre»  i  quart  de  toîinel  de 
vin. 

Deniers  baiiliés  à  GuîllHume  des  Moulins,  desquielx  ii  a   t 

eornpter. 

A  Guillaume  des  MouliDS,  ja  pieca  institué  lieutenant  de  Mes^tre 
Guillaume  Froyer,  pour  lors  trésorier  de  Monseigneur,  eu  m  me  appert 
par  lettres  de  commissiou  de  Monseigneur  Messire  Philippe  de  Navarre, 
frère  et  lieutenant  de  Monseigneiir,  données  xiv^  jour  davril  CCt^LXIÎ, 
auquel  fut  baillé  par  Jehan  Halle,  pour  et  ou  nom  de  Heuri  de  M*inte, 
viconte  d'Avrenches,  cuanue  appert  par  cedulle  dudil  Guillaume  don- 
née ixv*  jour  davril  CCGLXll,  te?>  parties  qui  ensuivent,  cest  as&ivoir 
ix"xi  royaulx,  dont  il  y  avoil  vu  de  non  poix  qui  ïic  valoient  que  vi 
royaulx  clii  s.,  item  ix  lieppars,  item  nu"  fr».  item  xix  escus  de  Phi- 
lippe, item  une  chaiere  dor,  item  i  escu  vicl  de  Philippe,  item  i  escu 
de  Jehan,  ilcm  xii*^ivni  moutons  de  roy,  desquielx  y  avoit  x  de  non 
poix  qui  ne  valoient  que  ix.  Et  font  les  parties  dessus  dictes  vaxxv  fr, 
I  quart  et  tu  s.  ^3)* 

1^1)  Ce  rhttppiUre  myé  pour  m  qui!  ost  f^icript  c»  ipr.^*» 

^Lss&vnir  ^e  ci'^i  ftvaiuemeiil  e«t  bien  fiut. 

gl)  4  fçcmivrcr  nnr  Gullliuine  d«ft  MouLint. 

(S)  Ledit  GuiUiiuaie  de«  Mmilio»  nen  a  pi»  à  «omt»u:r,  quAT  fl  en  •  c<Hiipté  iiidii 


^ 


m^ 


^  Ml  ^ 

kmm  GoiOanaie  des  Motâte,  ^  U  rnnskLWML  de  IIÉtHK*^ 
▼iconte  de  Vortaing,  par  idian  Balle,  par  needoUeda  xrv«  jour  ÛmM 
GGCLXII,  iiii*«xini  esQis  et  vn  8.  t. 

Audit  Guillaume  j  que  1i  bailla  M^irtin  rOurs,  vicaote  de  CàT^jikî^ 
par  sa  cedulle  du  deiraia  jour  davrîl  CCCLXM,  oi^  raTfauli* 

Audit  Gtjillaumej  que  li  bailla  kdil  Tîeonte  ^sr  sa  cadulle  du  11* 
jour  de  tnay  CCCLXtl,  %iv  égcuB, 

Sofornt*j  ^^  j.%iv  fr.  1  quart  et  m  s.,  cm  escas  1  quart  et  li  s.  $i 

(F^  4 H,]  Somme  sixte  et  darraine  grosse  de  la  despense  decr* 

compte,  civi«iii^iiii"ii  fn  n\  quars  ii  s.  1%  d*^  ^ii^iir'^LxitiJ 

escus  de  Jehan  nii  s.  m  d.  poit.,  xrjii'ii^^iti^xrn  rojmi 

m  quars  et  xyi  d. 

^i  pièces  de  fer;  xt%  milliers  de  rlou  ;  iiviii  poiz  de  clianvre, 

îv  livres  de  fil;  u^  livres  de  suif;  une  buthe  de  vergus;  OJïii  frou* 

magies;  Tji  fliches  de  lart;  viii^ii.  quartiers  iti  b.   de   froument; 

Liviii  quarliers  et  demi  daveine;  n  quartiers  de  poiïî  1  quartier  m  t 

de  fèves;  î  quartier  et  i  b,  dorge  et  v  quartiers  de  sel,  tout  mesure 

de  Gavray;  vi  totmeaux  de  sidrc;  1  quart  de  ton  ne  l  de  vin;  1  m  «y  de 

seigle,  V  muis  ï  seïtiers  i  ti.  de  trou  ment,   mesure  de   Brctbeul; 

V  paire  desperuns  blaiis^  vï*^l  pies  de  fer;  ini  sexliers  dt?  bléj  i  &eïlicr 

mine  et  u  b,  daveine,  mesure  d'Evreui, 


Somme  toute  de  la  despenae  de  ce  compte  à  franz,  cccxL*f 

zix  fr.  II  8.  m  d.  ob. 

Et  la  recepte  est  cccvni*uii<^in"  fr.  viri  s.  v  d.  ob.  poît  et  mil 

Lxxi  doubles  dor  de  Castelle  et  m  s.^  franc  pour  xx  s. 

Item  a  receu,  et  dont  il  se  charge  cy,  de  Sevestre  de  Colomby,  yiconte 

de  Pontaudemer,  pour  le  temps  de  ce  présent  compte ,  par  lv  de  ses 

cedules,  xini'*cxxiii  fr.  xix  s.  m  d.  Font  ces  11  sommes  de  recepte 

cccxxii**viciiii  fr.  1  quart  11  s.  viii  d.  ob.  poit.  Reste  à  li  deu  pour  plus 

miz  que  receu  en  ce  présent  compte  à  ceste  monnoie,  xviii«ix"xinifr. 

demi  iiii  s.  vu  d.  ob.  Et  par  la  fin  de  son  compte  précèdent  lui  est  deu 

ii^vi^^xxii  fr.  demi  m  s.  11  d.  et  demi  poit. 

Item  par  ledit  compte  lui  est  deu  vii^'iiii"!!!  florences,  qui  à  xxni  s. 
pièce  et  (ranc  à  xxx  s.  furent  avaluées,  si  comme  il  dit,  entre  les  gens 
de  Monseigneur  Monseigneur  Loys  de  Navarre  et  lui  «  et  valent  à  ce 
priz  vjc  fr.  i  quart  et  xii  d. ,  franc  pour  xx  s. 


Monseigneur  Jehan  ClUnence  qui  ne  les  deust  pas  avoir  reprins  icy,  et  pour  ce  quil 
les  y  a  reprins  scnz  cause  cl  par  inadvertance,  il  le  rent  et  sen  charge  cy  apr^,  ou 
11*  fcullet  après  cestui. 
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Item  par  la  fin  de  sondit  compte  précèdent  lui  csl  deu  ti^^lxix  et^u^ 
viez  de  Philippe,  avaluez  par  reul»  que  dessus  à  xxxin  s.  toymois  pièce» 
le  franc  côuraiil  p<mr  ïvx  s»,  et  valent  à  ce  priz  vii*xxj[v  fr.  demi  et  il  s., 
franc  pour  xx  s.  Font  ces  m  parties  qui  dciics  lui  sont  par  la  fin  de 
sondit  compte  précèdent,  aYaluécsà  frans  comme  dessus,  ui^rx^Lxvm  fr. 
demi  xiiii  d.  et  demi  poit. 

Item  lui  sont  deujs  de  pluseurs  des  receveurs  de  Monsei^^neur  qui 
en  son  temps  se  sont  enlremiz  de  fait  de  recepte ,  lesquelles  receptes 
il  a  rendues  à  M(>nsei|?neurj  tant  (liir  son  compte  fU'ecedent  comnic  par 
cestui,  les  parties  en  la  fin  de  ce  livre,  qui  li  doivent  valoir  iixi^it'  xxv  fr, 
n  s.  I  d.  poit. 

Font  toutes  ces  parties,  qui  deues  li  sont,  à  franz,  tant  |)ar  ce  compte 
que  parle  precedenlj  uii''ufiiri"viii  IV.  t  quart  et  demi,  nii  d*  oh, 
poil,  et  demie,  mil  et  i.xxi  doubles  dor  de  Castclle  et  ni  s. 

Et  la  de&pensie  de  ce  coujple  à  esctis  de  Jehan  est  xx\*nn^nvi  escus 
ns.  X  d,  poit.,  de  laquelle monnoie  la  recepieestxxjni^vruji^xixescus 
demi  et  u  s.  Heste  à  li  deu  c>  v*vii"  xxvi  escu^  demi  de  Jehan  i  d.  poit. 
Et  il  doit,  à  ceste  monnoie,  par  la  Un  du  compte  précèdent  iin'^Lixii  escus 
ni  quarsiiis*  x  d.  ob.  poil  lleiii  par  icellui  compte  doit  virxxxuu  mou- 
tons de  roy,et  parla  lin  de  cestui  compte, à  moutons,  duil  h"viij*'uh*«xvi 
moutons  de  roy.  Font  ces  u  ])arlie>î  de  moutons  dor  uî*viaxx  moutons, 
avaluez  les  u  moutons  à  m  escus,  valent  à  ce  priz  v^v^'v  escus.  Font 
ces  parties  qui!  doit,  à  escus  de  Jeban,  tant  par  la  fm  de  ce  présent 
compte  que  du  précèdent,  v"ix<iin"iiii  escus  ui  quars  m  s.  x  d.  ob. 
poit.  Ainsi  demeure  quil  doit  fmablement  à  ceste  monnoie,  ii<^Lvin  escus 
de  Jehan  t  quart  demi  n  d.  et  ob,  qui  valent,  à  franz  pour  xxvi  s.  vnt  d, 
pièce,  ix"xin  fr,  ni  quars  xvi  d.  oli. 

Item  la  dest^ense  de  ce  compte  à  royaux  est  xïv^imt^i  royal  demi  et 
vm  d.,  et  la  recepte  est  xxvni^vni'Lxi  royal  demi  et  n  s.  Reste  quil 
doit  cy  in"nii^Lx  royaux  et  xvi  d.  Et  par  la  (in  de  son  compte  précè- 
dent doit,  à  royaux,  vi*ji  royaux  demi  i  tiers  n  s.  vi  d,  poit.  Ainsi  doit, 
tant  par  la  lin  de  c^  compte  iiuc  du  précèdent,  tx"nii'Lxin  royaux  n  d. 
poit.y  XXII  s,  pièce,  qui,  avaluez  à  franz  au  pris  de  xxvi  s.  vnt  d.  pièce, 
valent  vn^viu'^vii  fr,  moins  v  d,  et  i[i  poit.  ^ 

Item  la  despense  de  ce  compte  k  escus  de  Philippe  est  nrv  escus  de 
Philippe,  et  la  recepte  nulle  en  ce  compte,  mais  par  la  fin  du  compte 
précèdent  iloit  ix'ini*»xix  escus  de  Philippe  demi  un  s.  vm  d.  Ainsi 
dcmeui'e  qiïil  doit  vmn"xnjr  escus  demi  de  Philippe  un  s.  vm  d., 
cscu  de  Philippe  pour  xiv  s.,  qui,  avaluez  à  franz  au  priz  de  xxvi  s, 
vin  d,  pièce,  valent  viar  fr-  i  quart  et  xx  d.  Font  ces  ni  parties  acolécs, 
avaluées  h  franz,  lesquels  il  doit,  vjn'*vrui  fr.  ir  s  vi  d,  ob.  puit. 

Item  doit  pour  iduseurs  parties  quil  a  rcprinses  en  desi>en&e,  tant 
|Mir  te  compte  comme  par  le  précèdent,  lesquelles  il  na  ^  pttiéfifl. 


lÉM  MOI  dtnes,  icellcK  parties  ei  les  noms  de  œuk  à  eçi  elles  wM 
é&ÊtM^  plut  à  plaiii  CQoteQUs  fers  la  du  de  ce  Uvre^  qui  se  moble&T 

SoBMie  kiute  de  ces  parties  qail  doil,  3Etvii*'y<=Lsun  fr,  tknu 
im  il.  ob.  pokt,  et  la  somme  toutt?  de  ce  qui  li  est  d«ti  «st 
Llli*ïii'^ir!i**vm  fr.  i  quart  i^l  demi  un  d.  ob*  [K>it.  et  demie, 
fliiiet  tiii  doubles  dor  de  Castelle  et  m  f^.^  franc  pour  xi  s. 
Ainsi  demeure  qui  encores  lui  est  fînabiement  deu  en  dcriicn 
pour  pîtis  raiz  que  reccu,  ¥"vu^iîiii  Tr.  m  quars  et  dt'mi  d 
éeml  poit.  et  uiil  lxiî  doubles  dor  de  Castelle  €t  m  s.,  fmix: 
pour  iiv  È,^  qui  sonl  deuz  'à  Moaseigneur  Jehan  d'Aoet  1<* 
jeuDc  putir  la  cause  cQDtetiue  ou  it«  feullet  après  ceslui. 
De  cpK>l  chcent  les  parties  qui  ensaivent,  pour  !es  caitses  coole- 
nues  en  chaacunc  dicclles  parties  ^f  ). 

Preuikaremcrit  ou  premier  compte,  ou  cbapitfc  qui  6^  dît  :  Autres 
denien  baillez  à  Madame  k  Hovog  qui  de  Navarre  vint  ta  Vtfiutv, 
ofr  il  dit  atoir  esté  baille  ù  Moiiieigncur  Jehan  du  TliilleuU  ete,,  pat 
Go^anme  Dordan  c  fr.^  lesquels  ledit  trésorier  a  reprtas  auuts  part, 
si  eomme  a  lui  semble^  et  pour  ce  rent  cy  les  dis  c  franx. 

flem  oudit  prtialer  compte^  ou  cliapitn,'  de  ;  Bctor  de  cbevauïj  sont 
prias  en  deux  clauses  pour  avoir  esté  payé  à  Machin  de  St  Joimii  pour 
(F»  m)  le  Bourt  de  Maulion ,  cscuyer  de  Monseig^neur  Monsdgnesr 
Loys  de  Natarre ,  Trerci  de  Monseigneur  et  son  lleutetiânt  pour  lots, 
donné  xin»  jour  de  novembre  CCCLXV,  pour  restor  dun  cheval  (|ue 
ledit  Machin  avoit  baillé  audit  Bouilj  lequel  Rourt  a  eu  mort  un  de* 
siens  ou  sert  mil  ?  ^  Mon  sei  gneu  r  i*  1 1  carcsm  «  ■  <  :  i  :r  L  X 1 1  11 ,  1 1  u  q  u  -  ]  t  n  ^i  i  n  1  f- 
ment  ledit  trésorier  ne  peut  pas  bonnement  enseigner^  et  pour  ce  rent 
cy  ce  quil  en  prent  par  les  ii  dictes  clauses,  cest  assavoir  un"  fr. 

Item  qui  à  Monseigneur  Pierre  de  Landiraz,  ou  ses  gens  pour  lui,  fat 
baillé  paY  Jehan  Dufour,  pour  lors  receveur  d'Evreux,  en  «i  parties 
contenues  ou  premier  compte,  ou  chapitre  qui  se  commance  :  Autres 
deniers  baillez  à  Monseigneur  Pierre  de  Landiraz,  etc.,  mercbéeseD 
teste  par  Jehan  Dufour  en  marge,  lesquelles  parties  doivent  tenir  lieu 
audit  Jehan  Dufour  sur  les  receptes  quil  a  faites  pour  Monseigneur, 
et  li  doivent  estre  déduites  et  rabatues,  et  font  en  somme  vii^ii  fr. 
I  quart  m  s.  un  d. 

Item  qui  par  ledit  Dufour  furent  baillées  et  paiées  à  pluseurs  pa^ 
sonnes  en  xxvii  parties  contenues  ou  premier  compte,  ou  chapitre  qai 
se  comma.nce  :  Despense  faicte  à  cause  de  guerre,  etc.,  margées  en  teste 
en  la  marge  dicellui  compte  par  Jehan  Dufour,  lesquelles  parties 
doivent  tenir  lieu  audit  Dufour  et  li  sont  à  déduire  sur  les  receptes 

(I)  De  quoi  chiet  xviiicixxiii  (r.  i  quart  xiiii  d. 
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(|uil  a  îmiG$  [K)Uf  Muiiseigneur ,  4^1  se*  nioritenl  ù^elles  xxvu  |iaiiie& 
âiiJ'^^Lii  îr,  ïu  quais  m  s.  x  d» 

Item  qui  par  Icdtl  Duftiiir  furent  baillées  et  piées  h  pluseurs  pcr- 
ôonneâ  en  x  parties  contenues  ou  premier  eompte,  ou  chapitre  de  :  Biises 
communes^  marchëes  en  teste  en  la  marge  dudit  comple,  lesquelles 
parties  doivent  tenir  lieu  audit  Dufonr  et  11  sont  à  déduire  sur  les 
receptes  quil  a  faites  pour  Monseigneur,  et  se  montent  icelles  i  parties 
uu  fr*  demi  vu  s.  un  d. 

Ueni  qui  oiidit  eliapitre  de  :  Mises  conuiiuries,  oudil  preuiier  compte, 
et  bien  pï*és  des  i  parties  dessus  dictes,  sont  prins  avoir  esté  pajé  en 
une  clause  à  Monseigneur  Jaques  Froissart^  par  lettres  de  Mon^igneur 
Monseigneur  Loys  de  Navarre»  frère  el  lieutenant  de  Monseigneur, 
données?  wvi"  jour  de  novembre  CCCLXIIIl,  pour  partie  de  ses  (reis 
et  despcns  faiz  ou  service  de  Monseigneur,  et  est  marchié  oudil  compte 
en  marge  qne  la  lettre  en  est  dcue,  de  laquelle  il  na  pen  bonnement 
enseigner,  et  pour  ce  rent  cy  n^  frans. 

Item  qui  tui  seeoiii  compte  sont  prins  ou  eliapitre  de  :  Dons  à  volenté^ 
avoir  esté  payé  à  Pierre  de  S*  Mitrliu  pour  son  don  à  lui  fait  à  volonté 
de  n'^  llorins  par  an,  irnii"vii  fr. ,  desquels  paieî  loi  ont  esté  par 
Monseigneur  Eslienne  liirart,  pour  lors  quil  esbjit  receveur  d'Evreux, 
uu  par  autre  de  son  commandement,  viii"v  fr.,  desquels  ledit  tréso- 
rier estoit  tenuz  de  faire  reeepte,  el  fxir  Jehan  Dufour,  pour  le  temps 
quil  fut  receveur  d'Evrcuï,  xxxn  fr.,  desquels  il  se  devoit  semblable- 
meiil  charger»  font  ces  tr  parties  qui  audit  M*'ssire  Esticnne  et  Jehan 
Dufour  doivent  tenir  lien  sur  ce  quil  ont  receu  de  Monseigneur, 
a"xvii  frajiï,  el  puur  une  autre  partie  contenant  xviu  fr.  que  li  bailla 
Jehan  Fouquere  des  revf^nues  de  Monchauvet,  desquieux  je  ne  puis 
cnsaigner  par  riuittance  ne  autrement  qui  les  ait  euz,  font  ces  parties 
it*^xv  frans  (i), 

lltniï  qui  en  ce  présent  compte  est  prins  en  despense  ou  chappiltre  de  : 
Ikniers  poiez  en  acquillaul  Monseigneur,  avoir  esté  poié  à  Guillaume 
des  Mouhns,  qui  dcuz  h  furent  de  reste  par  lafiin  dun  compte  par  li 
foît,  veu  et  examiné  imr  les  parties  parli  baillées,  tant  de  mise  comme 
de  recepte,  cl  dont  il  se  cnlremist  et  autres  pour  li,  es  ans  CCCLXl, 
CCr.LXlL  lequel  reste  se  monte  vni**xix  e^scus  demi  mil  d.,  desquieux 
Guillayme  t'harnel ,  pour  le  temps  qntl  avait  este  \iconte  de  Carcntan, 
le  devoit  avoir  poié,  si  comme  il  me  sembloil  el  |ïar  mon  ordenanee, 
ut  pour  ce  lavuie  prins  en  despense,  comme  dii  est,  mais  ledit  vicoote 
nen  llsl  rïenz,  et  fut  poié  par  Jehan  Lefranc,  trésorier  de  Monseigneur, 
ou  par  autre  par  son  ordenanc*»  et  commandement,  si  comme  il  appert 


CD  Somme  de  cen  p«rli««  qui  dechecPt  de  Lu  «omtnr  de  Vvuiciini  fi%,  «'ICm  d«îui  |Mr 
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par  son  quart  compte,  et  pour  ce  men  charge  et  faiz  recepte  ci.  Talent 
cxix  fr.  II  tiers  et  xiii  d.  (^). 

Item  qui  à  Guillaume  de  Bailli,  de  Paci,  sont  deuz  pour  fret  de  son 
batel,  qui  de  Paci  mena  à  Roan  xviii  queues  de  ?iD,  et  dillec  furent 
menez  par  autre  vcssel  à  Chercbourg  pour  la  despense  de  lostel  de 
Monseigneur,  rabatu  i  fr.  i  quart  quil  en  avoit  eu,  viii  fr.  lu  quars(i). 
A  la  famé  Berlhaut  le  Prévost  de  Paci,  pour  fret  de  son  batel,qm 
semblablement  mena  de  Paci  à  Roan  nu  queues  de  vin,  et  dillec  fureot 
menez  à  Cherebourg,  comme  dessus,  ii  fr.  et  demi  (3). 

Item  qui  ou  premier  compte  en  la  despense  dicelui,  assez  près  du 
commencement  de  la  despense,  ou  chappiltre  nommé  :  Autres  deniers 
baillez  à  Mcssire  Jehan  du  Tilleul  pour  Madame  la  Royue  de  Nafam 
qui  de  Navarre  vint  en  France,  sont  prins  c  fr.  que  je  disoie  avoir 
baillez  audit  Mcssire  Jehan  pour  la  despense  de  ma  dicte  dame,  par  sa 
•  cedulle  du  premier  jour  de  juing  CCCLXVI,  qui  estoit  vérité,  mais 
pour  ce  que  autre  foiz  men  avoit  donné  cedulle  et  dautre  jour,  par 
laquelle  je  les  repreng,  si  comme  je  lai  depuis  trouvé  par  les  cedaUes 
dudit  Messire  Jehan  et  par  le  compte  dentre  li  et  raoi,  men  chargée! 
en  deschargent  ledit  du  Tilleul,  et  les  rent  ci,  pour  ce  c  frans. 

Item  qui  ou  secont  compte,  ou  derrein  chappiltre  dicelui  appelle: 
Deniers  baillez  à  Guillaume  des  MouUns,  desquieux  il  a  à  compter, qui 
se  montent  cxix  escus  i  quart  et  ii  s.  dune  part,  niP  royaulx  dautre 
part,  et  v^lxxv  fr.  i  quart  et  m  s.,  vérité  est  que  audit  Guillaume 
furent  baillez,  comme  il  est  apparu  par  ses  cedulles  rendues  à  court 
sur  ce  compte,  mais  ledit  Guillaume  et  moy  en  avions  compté  en- 
semble et  à  part,  et  furent  les  dictes  parties  par  inadvertence  oscriptes 
elpriiises  en  la  despensc  dudit  compte,  si  comme  Je  lai  sceu  depuis  en 
Navarre  où  je  ai  eslé  et  trouvé  ledit  Guillaume,  et  pour  ce  m.  n  duirp: 
et  les  reut  ci  en  acquittant  et  deschargeiit  ledit  Guillaume,  et  Talent 
toutes  ces  parties,  à  frans  pour  xxvi  s.  viii  d.  pièce,  qui  tant  valoienî 
à  la  nioinioie  de  (lostentin,  au  pris  descu  pour  xx  s.  pièce  et  royal 
pour  XXII  s.  pièce,  ix'xiu  fr.  i  tiers  et  \iii  d.  t. 

Somme  de  ce  dechiet,  n«JX*^Lix  fr.  demi  et  xx  d.  Et  le  deu  en 
deniers  se  nioiitoit  v»*viii*miii  fr.  m  quars  demi  et  derui 
poit.  et  mil  lxxi  doubles  dor  de  Castelle  et  ui  s.,  franc  p<.»iir 
\x  s.  Reste  qui  deu  est  au  trésorier  linablement  en  "deniers, 
M^viii*  i.v  fr.  V  s.  x  d.  et  mil  lxxi  doubles  dor  de  Castelle  avrt* 

(Il  Sir  c.tt  on  dit  «jnart  coniptr  de  Jehan  Lefranr. 

(2)  J.  LftVani'  la  paio  en  son  quint  compic,  en  la  quarte  ligne  vers  la  tin  du  chapitre 
de  :  l>eni.;rs  paie/,  tn  acnuittani  Monseigneur,  et  se  conimunce  la  ligne  ;  A  Micani 
saflivy. 

(,3)  Geste  somme  semblablement  paiée  par  Jehan  I.t franc  en  son  quint  compte  tt  ec 
la  niei>.nie  ligne  que  «lessus. 
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ui  9.J  franc  pour  xx  s.,  lesquels  doubles  dor  et  m  s.  sont 

deuï  à  Monsei faneur  Jehan  d'Anel  k  Jeune  pour  la  cause 
contenue  cy  après  ou  x'^  feuillet. 
Compte  fait  à  Evreux  xxvin*  jour  doctobre  lan  mil  CCCLXXllI, 
presenz  Monseigneur  Jehan  Roussi gnol,  Monseigneur  Guil- 
laume Froyer,  Robert  Guiliet  et  moi  H.  de  la  Grève. 


U8.)  Jtem  la  despense  de  ce  compte  à  froumenz  à  la  mesure 
iavrai  est  îi^lv  quartiers  i  boîcel  et  i  demeel,  et  la  receple  est 
xn^'nii"!!!  quartiers  m  boiceaux  demi  et  uj  cartonnîers.  Reste  quil 
doit  de  froument  à  la  dicte  mesure,  vi"vni  quartiers  demi  et  m  car- 
tonniers. 

Rem  Ik  despense  de  ce  compte  de  poii  à  la  dicte  mesure  est  xvi 
quartiers  n  boiceaui  de  poix,  et  la  receple  est  %\n  quartiers  i  boicel 
€t  demi.  Reste  qyil  doit  ix  quartiers  m  b.  demi  de  poix  à  la  mesure 
de  Gavrai, 

Item  la  des|>ciïsc  de  ce  compte  de  fevcs  à  la  diclc  mesure  est  ri 
[quartiei^,  et  la  receple  xïxii  quartiers  i  b*  et  demi.  Reste  quil  doit 
Ixxni  quartiei's  i  b.  et  demi  de  fèves  à  la  dicte  mesure, 
j  Rem  la  despensc  de  c-e  compte  dorge  à  la  dicte  mesure  est  xvii  quar^ 
kiers  ni  b,  et  demi,  et  la  rccepte  svi  quartiers.  Ainsi  lui  est  deu  dorge 
à  la  dicte  mesure  î  quartier  m  b.  et  demi. 

Item  la  despense  de  ce  compte  daveiue  h  la  dicte  mesure  est 
Jti*^riri"xuu  quartiers  i  b.  et  demi,  et  la  receple  xi"  vi  quartiers  demi 
111  b.  et  II  resL-aux.  Aiosi  demeure  qui  li  sont  deuss  ini^^vi  quartiers 
€t  m  b.  da veine  à  la  dicte  mesure. 

Item  îa  despense  de  ce  compte  à  saairi  est  u  pos  et  vt"v  L  de  saain, 
et  la  receple  viii**  une  li^re.  Ainsi  lui  sont  deuz  les  ii  pus  de  saain  et 
il  en  doit  xxxvi  L 

item  la  despeiise  de  c^  compte  à  burre  à  la  dicte  mesure  est 
ini*^xxv  I.  de  burre,  et  la  recepte  est  xviii  pos  de  burre  de  vu  ans 
fondu.  Reïu  vii^  pesant  en  une  partie  et  en  une  autre  partie  ix"  Uvres» 
Beste  ifuil  doit  nii'tv  K  de  burre  et  les  rviii  pos  de  vu  ans  fondu» 

îlem  la  despensc  de  ce  compte  a  cbandelede  suif  est  ïi'^iin"ixL  de 
tfiandele,  laquelle  lui  ist  deue,  et  avec  ce  vu  L  de  bmeignon. 

Item  la  despense  de  c«  compte  &  sel  à  la  dicte  mesure  est  xxvn 
guartiers  et  le  quart  don  boicel,  et  la  recepte  est  xxxv  quartiers  et 
W  pipes  de  sel.  Reste  quil  doit  vu  quartiers  ni  b.  demi  t  cajtonnier 

TU  pipes  de  sel. 

Item  la  despense  de  ce  compte  à  sel  à  la  dicte  mesure  est  xxvii 
quartiers  et  le  quart  duu  boicel,  et  U  recepte  est  xxxv  quartiers  et 

m 


Ml  pipe&  de  we\*  Beslc  qilît  doit  m  quartîerâ  m  b.  demi  i  cirioiioia' 
d  m  pipes  de  fi€l  (4). 

(F*  #4i,}  ItiBDi  la  de£i|)eDse  de  ce  compte  h  vergiis  est  iiïm  ttullir  et 
tlu  pos  de  vergus,  qui  de  m  lui  eonl. 

liem  la  despense  de  ce  camplê  à  kr&  est  iivii  krs  ufi€  Aictii?  <^1 
^itLie,  et  k  recept^  est  tnii  tari.  Reste  quil  dait  li  li^  et  denste 
Hiche. 

liera  la  dcsjiense  de  lanternes  est  vni  tantiirnes  j  et  la  reeepte  ^ 
ïïH  Isntomes.  Reste  qutl  doit  ïim  lanlcnies. 

Item  ta  deipcnse  de  ce  compte  de  mn  de  pays  est  si  tonoeaui  el 
dtfni  quart  de  tonnel>  et  ta  n?cepie  est  %xx  pipeâ.  Ainsi  li  est  déit  lii 
pipes  et  le  quart  dune  pipe  de  Yin  de  pays. 

keni  la  despense  de  ce  compte  de  Wns  de  Gaseoigne^  d'ÂJ^Oo  et 
d't^paigne  est  Jt  toiineati%  et  pipe,  et  ta  recepte  est  xi  tontteaûi-  He^ 
quil  doit  demi  tonnel  de  ces  vins.  Item  doit  de  vin  de  Poitou  i  toonel* 
fit  loii  li  doit  cïi  poâ  de  vin  tieilL 

Et  dune  Iwthe  de  gamache  qitîl  a  receue  et  despeosée  demeuit 
Nquitle. 

Item  ladospçnsc  de  et  eoinpte  à  mtel  est  m  pas  de  miel,  qui  H  iùflt 
deuz. 

Item  la  despense  de  ce  compte  à  sidres  est  ïliii  tonoeêux  et  ni  quirs 
de  pipe  de  sidres,  et  ta  receple  e&t  xLvu  toivneauï»  Reste  quil  doit  iti  loa- 
neau\  une  [n\^  et  i  quarl  de  pipe  de  sidr«^. 

Itum  la  despeuse  de  ee  etïuiple  k  viuaigPK  i!&t  t  po^  d*?  vinal^»  qm 
deux  lui  sont,  avec  ee  une  corde  contenant  viu  bra^sei,  xu  iiîms 
daube I  jï.  livres  de  cirej  ïm  milliers  de  clou,  uni i  frouuïâ^  ri 
XV  livres  de  fil. 

Item  la  despeqse  de  ce  compte  à  fer  est  xx  pièces  de  to>  et  la 
recepte  est  y^  livres  et  xx  pièces  de  fer.  Reste  qoil  doit  v«  Unes  àt 
fer. 

Item  la  despense  de  ce  compte  à  suif  est  n^  livres  de  suif,  et  la 
recepte  est  vi<=vni  1.  Reste  quil  doit  iui*^ui  1.  de  suif. 

Item  la  despense  de  ce  compte  en  chanvre  est  xxtiu  poix  de 
chanvre,  et  la  recepte  est  lui^vii  1.  et  mi''*  poix  et  demi.  Reste  qoil 
doit  iin"vii  l.  et  lu  poix  et  demi  de  chanvre. 

Item  la  despense  de  ce  compte  en  froumenz  à  la  mesure  de  Brelheul 
est  v  muys  x  sextiers.x  b.  de  froument.  Item  ii  muys  dautre  Uéet 
I  muy  de  seigle.  Et  il  doit  par  la  fin  de  son  compte  précèdent  à  la 
dicte  mesure  v  muys  x  b.  x  sextiers  de  froument,  ii  muys  in  aextim 
VI  b.  dautre  blé  et  vin  sextiers  de  seigle.  Ainsi  lui  est  deu  un  sextien 

(4)  fiêjé,  quar  il  y  est  ii  fois  dun  suyant. 
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de  seigle^  et  il  doit  daiitrc  blé  tu  seîrtîers  vi  b,  à  ta  dicte  mesure  de 
BretheuL 

ïl€in  la  despense  de  ce  coraple  à  pics  de  fer  est  vi^l  pics  de  fer,  et 
larecepte,  tant  par  ce  compte  comme  par  la  fin  du  précèdent,  est 
xv*^L  pics  de  fer»  Reste  qutl  doit  ix^  pics  de  fer. 

Item  la  despense  de  ce  compte  de  grain  à  la  mesui\?  d'Orbec  est 
uin  seitiers  daveine,  et  la  recepte  est  L.\vni  seitiers  miiie  et  v  b. 
daveine,  une  naine  de  froument ,  ^u  b*  de  blé,  lv  b.  de  sel,  totil  à  la 
dicte  mesure  d'Orbec,  vl  paire  de  gaiis  el  xim  kiîeûces  de  chanvre. 
Reste  quil  di>it  xini  sextiers  mine  v  b.  daveiue,  une  mine  de  frou- 
mentj  vu  b.  de  blé,  lv  b.  de  sel,  xh  paire  de  gans  et  uni  Imlences  de 
chanvre. 

Item  la  despense  de  ce  compte  de  grain  à  la  mesure  d*Evreuic  est 
lin  sextiers  de  seigle^  r  seilier  mine  et  n  b.  daveine,  qui  denz  U 
sont. 

Item  la  despense  de  ce  compte  à  osperon/  est  v  paire  de^perons 
hlanSj  et  U  recepte,  tant  parce  com[>te  comme  par  le  précèdent,  est 
tu%  paire  despertjns  dorez  et  vin  paire  de  blaas.  Reste  quil  doit  les 
iLiï  paire  desperons  dorez  dessus  dis  et  ni  pair*2  de  blans. 

Item,  oultre  les  pailics  de  son  confite  précèdent  reprinses  cy  dessus 
senz  moîen  avec  celles  de  ta  fin  de  ce  compta,  doit  auti^es  parties  qui 
«nsuivent* 

Cest  assavoir  :  preraiereracnt  liïiiii  quartiers  de  fronment,  vit;  b*  de 
fèves,  mesure  de  Carentan,  i  lonool  et  une  pipe  de  pois,  ïi  costeï  de 
lart,  Il  tonneaux  de  vin  de  Gascoigne,  un  balences  de  chanvre,  vni  sacs 
de  charbon,  i  tonnel  et  pipe  de  sel  blanc,  i  tonnel  de  vin  de  Poitou, 
1  barres  de  fer  d'Kspaigne  pesanz  \'^'  L  ou  environ,  m  pors  salez,  les- 
quelles garnisons,  si  comme  il  dit,  demorerent  ou  chaslel  de  Carentaa 
et  en  la  bastide  du  Pont  d'Owe  pour  la  garnison  diceuls,  en  la  garde 
de  Martin  i'ôurs,  pour  lorsviconte  de  Carentan, 

(F°  MO.)  Item  doit  ix"v  quartiei^  demi  in  b.  et  tu  qnars  de  frou- 
ment,  mesure  de  Moriiiiu,  de  seigle  i.vi  quartiers  demi  ii  b.  et  demi, 
à  la  dicle  mesure,  davcinc  vii"Xix  quartiers  i  b.  à  icelle  mesure, 
dorge  lu  quartiers,  de  poix  xuji  b,  m  quars,  de  sel  une  pipe  vr»  el 
in  b.,  de  fèves  xix  b.,  tout  à  la  mesui'e  de  Mortain,  le  saaign  df 
SI  pars  fonduz  pour  ce  quil  estoient  trop  viez  lars,  c  pos  de  burre  et 
X  pos  de  suit 

Item  doit  XV  queues  de  vin.  Hem  ii  muys  viij  b.  de  blé,  mesure 
de  CoQches.  Item  11  muys  vm  sextiers  daveine,  mesure  de  Beau-- 

DIIU 

flem  fïar  la  fin  de  soti  dit  compte  précèdent  doit  des  garnisons 
felelw  pour  le  châstel  de  Gavraî  par  Jehan  de  la  Tour,  garde  et  gou- 
v^rnetir  diceltui,  h  quartiers  m  b«  1  eartonnier  de  fronment,  mesure 


Gvmd,  1  r^  daveine,  $  quartier  et  le  tiers  dun  b.  doipe  I  Itl 
^,  H  vautt  autaiït  lun  comme  lautre  ;  ri  b.  i  carionnier  de  iâl 
JMIe  niaar^ t  ^^^  âiche  de  lart,  n  cordes  pour  un  petit  engin,  une 
]poalîe  et  11012  chesne  de  firr  à  pont  Leveys.  Sur  lesquelles  gâmisofii  U 
sont  à  deduvre^  qui  deus  1i  iont  par  tes  partira  de  son  dit  côinplepit^ 
cèdent,  x%i  quartiers  t  h.  dareine,  Ttiiu  quartiers  de  rroumenl^  n  K  et 
foix,  I  b.  de  %1,  tout  à  la  mesure  de  Gavrai^  une  queue  de  sidre, 
Lpoede  %timigTe  et  1 1,  de  chandelle  de  suif.  Et  aussi  lyi  s^^nt  àmt 
fÊt  la  fin  il u dit  coiDpte  %m  h*  daTeinc,  mesure  de  Chert^bourg. 

Item  dett  par  ledit  compte  précèdent  vi  quartiers  de  sel,  mesure  de 
Qnentan.  Ut!m  vi  ars  et  s  si^estes  barbelées.  J 

{W  4§4.)  Parties  de  iiivm**ix'^Jtxî  fr.  vn  s*  s  d.  qui  en  la  des- 
pense  de  ee  présent  compte  et  du  précèdent  ont  tenn  lieoj 
à  Monseigneur  J,  CJiuience,  et  si  ne  sont  poie^ ,  ains  ; 
deoee,  et  pour  ce  les  baille  à  poier  en  deduetion  du  i 
qoi  lui  estoit  deu  par  laffîn  des  dis  eomptee. 

A  maistre  Jehan  d*Anet,  conseilier  et  auditeur  des  eamplee  de  ilon^ 
wàffMBm,  tant  pôar  reste  de  ses  galges  «ronime  pour  défile»  \ 
pour  incunes  autres  parties  prinses  en  desi>efîsc  sur  ! 
mes  eentptes,  depuis  le  xrvi^  jour  daoust  CCCLXIl  jusques  mu  de 
jour  de  jauvier  CCCLXX,  par  compte  fait  entre  ledit  tnestre  JeNal 
et  moy  i.  CUroencej  cx^rurae  il  appert  par  yccîlul  que  a  ledit  taeslre 
Jehan  ées^n^  ^^^y,  âgné  de  ma  main  et  seellé  de  mon  seeK  fait  i^  yMiv  j 
de  janTier-CCCLXX^  ix^'xxxvii  (r.  xi  s.  ti  d.  ob.  i  xxx  moutons  de  dm 
et  III  s.  VI  d.^  tout  franc  pour  xx  s.  t.  pièce.  Et  du  temps  de  Messire 
Guillaume  Froyer,  trésorier  audevant  de  moy^  li  sont  deux  iiu^ii 
escus  II  tiers  i  quart  viii  s.  xi  d.^  qui  ci  sont  mis  par  manière  de 
mémoire  affîn  quil  apperent  estre  deux  audit  mestre  Jehan  ^  combien 
quil  ne  me  touche  ne  ne  regarde  en  riens,  ne  ne  sont  à  ma  charge  ne 
à  ma  descharge,  ne  ilz  ne  li  sont  deuz  de  mon  temps. 

A  Estienne  de  Brucourt,  pour  reste  de  cxii  escus  de  Philippe  vieil  à 
li  deuz  pour  un  cheval  quil  bailla  à  robeurs  et  pilleurs  es  parties  de 
Bretaigne,  en  venant  de  Navarre  en.France  en  la  compaignie  de  Gaj 
Quierct,  Messire  Guillaume  de  Braquemont  et  autres  des  gens  de  Mon- 
seigneur, pour  doubte  que  yceulz  ne  fussent  detenuz  prisonniers  et 
mis  à  raencon,  iiii^^xii  escus  et  demi  de  Philippe  vielx^  qui  autant 
valent  de  frans,  cest  assavoir  iiii"xii  fr.  et  demi. 

A  Jehan  du  Torp,  pour  reste  de  plus  grant  somme  à  li  deue,  tant 
pour  deniers  par  li  prestez  comme  pour  blé,  vin  et  autres  parties  par  li 
livrées  pour  Monseigneur  le  Captai,  Messire  Pierre  de  Lendirax  et  Mon- 
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scigneyr  Messire  Loys  de  Navarre,  par  comple  fait  entre  ledit  du  Torp 
et  moy,  comaïc  il  appert  par  œdulle  de  raoy  du  penultime  jour  de 
septembre  CCCLXV,  ii^xlvi  fr,  demi  et  i  tiers. 

A  Jehan  BaufFes,  pour  deniers  par  li  preslez  et  pour  vin  despen&é  en 
joslel  de  Monseigneur  Messire  Loys  de  iXavarrCj  cl  autres  despens  faiz 
en  la  mcson  dudit  Eaufres  par  les  gens  de  mon  dit  seigneur  Messire 
Loys,  par  compte  tait  entre  ledit  de  BaufTes  et  moy,  comme  il  appert 
par  cedulle  quil  en  a  de  moy  du  premier  jour  doctobre  CCCLXV, 
n<^jnii'*Hi  fr.  demi  i  tiers  et  vi  s,,  dont  est  à  rabalrc,  qyi  audit  HautTos 
ont  esté  poiez  xjir  jour  de  novernltre  CCCLXVll ,  comme  il  est  e&cript 
au  doz  de  ta  dicte  cedulle,  xxiiii  frans.  Item  quil  leceul  dune  aide 
cuillie  en  la  terre  d*lvry  ou  inois  davril  CCCLXVI ,  xxx  fr.  Ainsi 
demeure  à  li  deu  iictAX  fr.  demi  i  tiers  et  vi  s. 

A  Guillaume  le  Maçon,  pour  un  drap,  xn  fr. ;  à  Ëslîenne  Bigot, 
pour  I  di*ap  ,  xn  fr.  ;  à  Rica  ri  de  Postiz,  pour  i  drap,  iiii  fr.  ;  à  Raoul 
Dupré,  pour  i  drap,  xn  fr.  ;  à  Robert  des  Houîles,  pour  i  drap, 
%\i  fr.  ;  à  Pierre  du  Pustiz,  pour  i  drajr,  un  fr.  Somme,  lxxiiu  fr., 
lesquielx  draps  furent  baillez  h  l.orin  de  la  Coderie  pour  vccllui  pris 
m  déduction  de  eertaîn  argent  en  quoy  il  sesltiit  obïigic  à  Paris 
[>our  partie  des  despens  (|ue  avoienl  faiz  le  siir  de  Caslekiof,  raeslrc 
P.  Dtiterlre,  le  bailli  d'Evreux,  lcui*s  gens  et  chevauls,  par  certain 
temps  quils  furent  à  Paris,  où  Monseigneur  les  avoit  envoiez  pour 
traitter. 

A  Guillaume  le  Chaucier,  pour  reste  de  pluseurs  parties^  tant  de 
draps  comme  de  deniers  prcstcz,  par  compte  fait,  rabatu  ce  qui  poié  li 
en  a  esté,  xvin  tV.  ni  quars. 

A  Simon  de  Boncourt,  par  reste  à  li  deu  de  plus  graiil  somme 
pour  viij  prins  de  li,  par  comple  fait  enlr-e  li  cl  moy  dont  il  a  ma 
cedulk'  dn  derrain  jour  de  décembre  CCCl.XXt  xxvi  fr.  i  tiers. 

A  Roger  VArmeurier,  pour  comjite  fait  entre  li  et  moy  xiii»  jour  de 
janvier  CCCLXV,  pour  reste  de  pluseurs  parties  par  li  livrées  ftonr 
Monseigneur  Mons^^igneur  Loys  de  ISavarre,  tiarro,  Sanconnet,  Ar- 
naulton  de  Muieens  et  antres,  ral>atu  ce  qui  poié  li  en  a  esté,  ti  est 
deu  Lxxix  fr.,  dont  il  a  ma  ccdnile  du  dcrraiii  jour  de  novembre 
CCCLXX. 

A  Robert  Oelletjpour  reste  de  pins  grant  somme,  tant  pour  deniei-s 
par  li  preslez  comme  puur  vins  et  draps  par  li  baillés  et  despens  faiz 
par  Monseigneur  le  Captai,  ses  gens  et  autres  en  sa  raeson.  par  compte 
fait  entre  ledit  Bobert  et  iiioy  J.  Climencc,  dont  il  a  ma  cedulle  don- 
née  la  vigille  de  S^  Michel  CCllLXVI ,  vii"i  fr.  et  demi  tiers,  dont  il 
e»l  à  déduire  qui  poté  fn  puur  li  ou  rabatu  à  Thomas  Espringnet, 
auquel  il  les  devoit,  iiii  fr.  Item  sont  à  dednire  qui  oudit  compte  fait 


MlKMClMfM 


m  h. 

ir  et  n*.ni  pJiAf 
Mît  kéix  Holieil,  éemetn  à  li  deu  fi^v  f^^d 


▲  CoHb  FAnMaricr,  pour  i^s^c  ife  {iltim  gnol  laoïme ,  tant  pour 
ÛÊtÊtn  pir  K  pwittM  enmme  ^^mii  pIsfoifB  kar»olï«  anneeng»  d  rit 
ptr  M  ddifin  povr  S&n<^ teneur  Mimâgiiew  Lojs^  de  Pîavamj  Mv* 

>  le  Giflll  el  leur?  gens,  et  pour  lei  dépens,  domitii^ei  ti 
(  qail  croit  Irfi  el  eu  2  pour  li^  fait  toadunt  Li  et  ChrisliiQ  0«^ 
ur  vouH  ledit  CoUd  esLre  reitrvé«l  desdommiit* 
iWfÇniym  conple  fait  entre  ledîl  C^ilia  ei  mor,  do«ii  il  s  un 
eedolle  du  nn*  jour  ife  jaorier  OCCULl^  if  t^itn  fr.  demi  nn  s. 
nn  d.  (I) 

▲  Crâtiir  Kqpiotj  pour  reste  de  ses  g&iges  à  ik  de  m  à.  fi«  fe 
U  i^nitt  li  €t  mol  depuis  )a  S«  Jêhio 


fflfflJPy  jUMpet  M  premier  Jmir  de  femcr  CCCUPU  oe  jcuof  oaD 
eoBptéj  et  dont  il  a  ioa  t^Mk  du  %•  jour  de  juiiig  CCCl.CT, 
Bftnm  fr«  n  fies  m  qimr^f  b^ri  n'^umu  câciLs  t  f|iijut  «i  demi  ^ 
iAjiLt  t.nd*àttdinix  du  t^iops  de  llcsiire  Gy  îtlatime  ftù^t^tt&mBf 
de  Mûoefligneiir  anni  moy,  daot  je  ne  me  charge  ne  ni!  d^scfaftiir 
po«r  ee  qpe  œ  oeit  poini  de  moQ  Isnipi. 

A  leiian  do  Torp,  pour  partie  de«  dépens  que  fist  Monscigocur 
d'ÀTraiciies  à  Evreox  es  mob  de  juing,  juillet,  moust,  ieptemk« 
et  octobre  GGQjXV^  où  if  fut  pour  les  tTeîM:»igfie$  de  MonsejgneaTj 
iiii«*xu  firans. 

A  Emmelot  de  Préaux ,  pour  reste  de  plus  grant  somme  pour  des- 
pens  de  Monseigneur  le  Captai,  rabatu  ce  qui  poié  ii  a  esté,  m  frans. 

A  Jehanne,  femme  de  feu  Jehan  de  Quittebuef,  ti  frans. 

(F"*  ^si,)  A  Ligier  Boyleau,  pour  reste  de  plus  grant  somme  à  li 
deue  pour  deniers  prestez ,  pour  avoine  et  drap ,  rabatu  ce  qui  poié  li 
en  a  esté,  par  compte  fait  entre  li  et  moy,  xxiii  fr.  et  demi. 

A  Davy  Alout,  par  compte  fait  entre  li  et  moy  v*  jour  de  juing 
CGGLXXII,  dont  il  a  ma  cedulle  dicelui  jour,  tant  pour  reste  de  sa 
provision  dun  franc  pour  sepmaine  comme  pour  ploseurs  autres  par- 
ties dont  il  ma  baillé  les  mandemens,  ii^ii  fr.  u  tiers  i  quart. 

A  mestre  Pierre  Bpurgoiz,  pour  reste  de  sa  provision  de  ti'*  escos 
par  an,  comme  pour  reste  des  gaiges  par  li  et  ses  gens  desservis  à  U 
garde  de  la  tour  de  leglise  d*Evreux,  et  aussi  pour  debtea  et  despeas 
à  ii  deux  en  la  chambre  aus  deniers  de  Monseigneur  du  temps  qail 
fut  en  Navarre,  par  cedulie  de  Nicolas  de  Plaisance  faisant  pour  lois 


(I)  Poié  p«r  J.  Ltfraac  sor  non  tiers  ootnpte,  a.  fr. 
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le  fait  de  la  chambre  aus  deniers^  pai'  cotiiF>t(^  fait  entre  ledit  mestre  P. 
et  moy  ii\*  jour  dayril  CCCLXXl  après  Pasques,  lequel  compte  tt  a 
signe  de  raa  main  et  seellé  de  mon  seel,  v^xxitni  fr.  i  tiers  demi  quart 
elnïd.(l). 

A  Colart  de  Fresnoy,  tant  pour  cause  de  ses  gaiges  h  cause  de  mes- 
trise  de  forests  et  des  eaues  comme  pour  pluseurs  antres  pariiez  acor- 
dées entre  li  et  moy,  par  compte  fait  dont  il  a  ma  cedulle  du  premier 
jour  de  mars  CCCLXX,  vi'xli  fr.  demi  et  iriT  d.,  dont  il  est  à  rabatre, 
qui  depuis  le  noniptc  fait  il  a  receuz,  qui  sont  venus  k  ma  congnoia- 
sance,  xxix  fr.  Reste  qui  li  sont  dcuz  vi^'iii  fr,  demi  et  nu  d. 

A  meslre  Michel  Durautj  pour  reste  de  greignour  somme,  tant  pour 
deniers  par  li  prcstcz  comme  pour  resLe  de  n^  fr.  à  li  donnés  à  vie 
cha&cun  an,  par  compte  fait  outre  li  et  moy  et  dont  il  a  ma  cedulle 
du  TUïo  jour  de  janvier  CrCLXXl,  xri.itxvii  fr.j  dont  il  est  à  déduire, 
que  a  receuz  ledit  muslro  Michel  de  Jelian  l^efranc,  viconte  d'Orbec 
pour  lors,  qui  depuis  le  compte  sont  venus  à  ma  congnoissance,  n^  fr. 
Reste  ix^Lxxvu  frans. 

A  uiestre  Pierre  Du  tertre,  par  laffin  dun  sien  compte  rendu  par  li 
le  xtx*  jour  de  soplombr*!  CCrj.XVjpresens  Morj&eigneur  d'Avrenches, 
mestre  Jehan  d'Antl  pi  Mtsaire  Jehan  Roussignoljde  pluseui's  receptes 
el  mises  par  li  faietes,  tant  h  cause  de  lâchai  de  la  terre  de  Velueil 
comme  du  fait  des  monnoles  d'Evreax^  que  pour  autres  mises  conte- 
nues fïudil  compte,  cesl  assavoir  depuis  le  ivnt*  jour  doclobre  CCCLXI, 
que  Monseigneur  se  mist  en  mer  pour  aler  en  son  royaume  en  Na- 
varre,,  jusques  au  jour  de  !a  Chandeleur  tXCLXnil,  ix*^uu"xi  fr.  el 
demi,  moins  i  blanc  de  la  monnoie  conUnue  oudit  compte  {t). 

A  Messire  Jehan  Rossignol,  pour  reste  do  plus  grant  somme,  tant 
pour  deniers  par  li  prestez  par  pluseurs  foi 2  et  eu  pluseurs  parties 
coniuie  pour  reste  de  ^a  provision  et  gaiges  à  li  octroies  el  ordenez 
par  Monseij-Tneur,  par  compU'  fait  entre  li  et  moy,  depuis  Pa^sques 
CCCLXII  jusques  an  derrain  jour  de  janvier  CCCLXX,  dtjut  il  a  cedulle 
de  moy  signée  de  mu  main  et  seetlée  de  mon  seel  du  derrain  jour  de 
janvier  CtXLXX,  vi^t.?iii  fr,  et  demi. 


(I)  Sur  oe  a  fecttii  ilu  Sévesiiv  de  Colomby,  par  n  de  des  codiile»,  «vi  fr.  dur. 
Mcin(»ire  qiiA  ledit  ftialatru  Pierro  u  «ta  sur  eesle  teàta  pir  I.  L«frtiio  ex  fr*  qaU  i 
reprins  iur  son  sticont  ot  liera  côiiipt«. 

(9)  11  nous  eat  apparu  (lar  ptuBeurs  letlree  ûe  Muoseigneur,  le&quctifi»  Doii«(mie»t4 
rODcttH»  par  Jglwn  LuCrunc  «n  hou  piTtnirr  compte  an  despensc!»  dicelli,  oit  t!tu«  ûc  : 
Dealers  çêiez  en  *quit  pour  MonAeti^neurf  quil  fut  dcit  h  mni?.irc  ?\env  >  loiitc»  mon- 
noieA  «Talu^e»  tt  dMuction*  fiÉtcu:^'^,  la  ^ommc  du  viiiMiii  Tr  demi  et  \\t  d,  qui  lui 
oni  esté  ptiei  pftf  ledit  J.  Lefrrtin-,  qui  It'»  11  roprin^  sur  >Innik;lgn*ur  «?n  ku*  m  der- 
nier» coinpt«f,  ëi  par  ce  Monseigneur  «it  quitte  iiudlt  m*btrr  Pi^nr  tio  i-^nn^  soiujiic 
(k  i)(«iiii<sKi  fir.  demii  moîn»  i  blanc. 


dM  XI  **  pî€ce,  Tatent^  à  franc  pour  %m  s.  iru  d.,  tnifr^ 

»XïU  d,,  iii«iiii"  royaulx  m  d.,  lui  s.  piece^  valint^l 
frme  pour  ÏXV1  s,  vui  d*?  valoni  [ii^xiii  fr*  demi  et  m  4* 
Somme  dairoinc,  ïïiii  quartiers,  iw  pippea  el  i  qiurt  de  na 
de  païz  et  i  tonnol  de  vin  d'Ëâpaigne. 
iqèien  raon  premier  comple  Boni  prins  ou  chappîlre  d*Acbjtde 
i,  pour  1111  cheval  aehaié  di?  Messire  Hicart  Carhonncl,  dont  j« 
lié  pub  bonnement  ensaignier  du  mandement»  lu  frarts^ 

ttoùk  pour  un  cbeva)  arhaté  du  portier  du  ebastiïl  de  Mortaing,  pir 
liiiflitoadent  de  Me,ssire  Eustaee  d*Aabichkourt,  pour  lors  IteuienÂiit 
de  Monseigneur,  du({uel  mand<îrnent  je  ne  puis  boTHiemeiit  fîner, 
tftiiiÉ. 

Hëttt^tOioudtt  premier  compte  sonl  complet  ou  cbappHtré  de  :  Dûm 
à  flé^  k  meslre  Guillaume  Duboys,  pour  tlon  à  II  faîl  à  tic  et  à  si 
MÉlneet  au  plus  vivanl  deulz  deux  de  l%  L  t.  par  ku^  ni  il  nappeit 
pÊt  qoitiancc  aucunement  ledit  don  leur  \i\mv  eslc^  poiê,  j>our  ce 
vPuoL  fimng.  M 

Jtièkk  4^1  oudit  premier  compte  sont  compte?,  ou  chappitre  de  :  Doni' 
à  i^éCMé^  à  Marlinete,  Aile  de  feu  lehan  do  Marctil,  et  dont  il  e^t  tim 
4falilOSÊï»sé,  Lv  escus  et  demi,  valent  %x\yu  (Vans, 

tléârqui  en  ycellui  eompie  et  oudit  ebappïlre  soal  comptez  ttoir 
esté  fâm  à  Nicolas  de  Plaisance,  ce  qui  ne  appert  pas  par  qûïliânce, 
ÈÉÉù.  Mns. 

Item  qui  oudit  premier  compte  sont  prins  ou  chappiUre  de  :  Deniers 
pôîei  pour  le  vuidement  de  piusenrs  f* i ri «^ restes ^  h  Monseigneur  d'A* 
vrenches  pour  le  vuidement  de  Reniervllle,  xn*'  fr.,  et  il  esconTîent 
quittance  de  Monseigneur  d'Avrençhes,  combien  que  poiez  li  aient  esté 
par  Sevestre  de  Coulomby,  pour  lors  viconte  de  Pontaudemer,  mais  il 
est  aie  de  vie  à  trespassemcnt  senz  compter^  par  quoy  il  ne  puet  appa- 
roir de  la  dicte  quittance,  iii*^  frans. 

Item  qui  oudit  compte  sont  prins  avoir  esté  poié  à  Messire  Henri  de 
Trousseauville)  ou  chappitre  de  :  Despense  faicte  à  cause  de  guerre,  sur 
ce  qui  li  povoit  ou  pourroit  estre  deu  à  cause  de  ses  gaiges,  et  com- 
bien quil  y  ait  quittance  il  ne  y  a  aucun  mandement,  pour  ce  xxin 
frans. 

Somme  puis  lautre,  xiiii^'lxvi  fr.  v  s.  x  d. 
{F^  45S.)  Item  qui  oudit  compte  ou  chappiltre  de  :  Mises  communes, 
sont  prins  avoir  esté  poié  à  Messire  Jaques  Froissart  pour  partie  de 
ses  frais  et  despens  faiz  ou  service  de  Monseigneur,  et  il  ne  appert 
par  quittance  et  mandement  ne  autrement,  pour  ce  ii^  frans. 

Item  qui  oudit  compte  et  oudit  chappiltre  sont  prins  pour  i  cheval 
achàté  par  Mallegrappe  du  cotnmaiidemeiiit  dé  Moiideignétir  Messire 


Loys  de  Kavarre  pour  aler  en  ^ïavar^e,  t%%  fr.,  et  pour  faire  sa  dcê- 
pense  en  alant  en  Navarre  où  lîioti  dîl  sei^^riciir  lenvoia,  mi  fr*^  des- 
quelles parties  it  esconvient  maiulement  et  quillanix',  pour  ce  m 
fraiiâ. 

A  Simon  le  Bourgaignel  est  deu  pour  un  clie\al  achaté  de  li  avec 
la  selle  et  harnoiZj  livre  à  mestre  Pierre  Dutertre  ou  moi&  de  sep- 
tembre CCCLXH  pour  faire  le  voiage  de  Navarre  en  la  compaignie  de 
Madame  la  Rcyne,  dont  Dieux  ait  lame,  et  dont  il  a  raa  redulle, 
xmii  frans. 

A  mestre  Guillaume  Bichier^  pour  reste  de  li  fr,  à  ti  deux  pour  un 
roncin  noir  gris  pijmmellé  de  blanc,  et  fu  ordené  pour  ta  liliere  de 
Madame  la  Royne,  que  Dieui  absoillc,  \x  frana. 

Au  seigneur  de  Bicnfaitte,  pour  un  rheval  qui  oudil  voyage  porta 
la  îDaïle  Yscibeau  de  Gcrnionvilk*,  xinit  frans. 

A...«.  du  Potil  de  l'Arehe  est  deit  pour  li  chevauls  achatez  de  li 
pour  la  monieure  de  Messire  Pierre  de  I^andiraz,  lieutenant  de  Mon- 
seigneur le  Captai,  ex  frans. 

A  ilemel  est  deu  pour  resle  de  xliu  Ir.  à  li  deuK  pour  un  cbeval 
quil  bailla  à  Gucrart  Mausergenl,  liailli  d'Evreux,  xxiii  frans. 

A  la  degucrpie  de  feu  Pinet  Sannegrain^  pour  reste  de  xl  fr.  à  li 
dfiUî  pour  un  cheval  *jue  delivTa  ledit  feu  Pinet  en  son  vivant  à  Nico- 
las de  Plaisance,  i  frans. 

A  Thomas  Espringuet,  par  compte  fait  entre  li  et  moy  de  pluseurs 
parties  jusques  au  premier  jour  de  may  CCCLXV\  est  deu,  dont  il  a  raa 
redulle  du  xjti^jour  de  janvier  CCCLXVI,  vn"xvi  fr.  et  demi  t  tiers. 
Et  soit  mémoire  que  sur  ycelle  somme  je  li  donnay  une  a-s&ignalion  du 
derrain  jour  de  janvier  CCCLXVI,  adrecée  à  Jehan  Oufour,  pour  lors 
receveur  d'Evreux,  contenant  nn"  frans,  et  croy  quil  en  a  esté  poié, 
mais  pour  ce  que  ledit  Jehan  Du  four  e,st  allé  de  vie  h  trespasseinenl 
senz  compter,  il  ne  appeil  pas. 

Audit  Thomas,  (mur  xlviii  queues  de  vin  prinses  de  b  avec  plufiours 
autres  de  ses  biens  rais  ou  chaslcl  de  Mons<^igneur  à  Evreux,  et  la 
greigneur  partie  despensée  en  lôslel  de  Madatne  la  Royne,  que  Dieux 
ahsoille,  et  à  li  fait  compte  par  mandement  de  Monseigneur,  et  pour 
ce  li  en  ai  donné  ma  cedulle  du  derrain  jour  de  janvier  CCCLXX,  con- 
tenant, qui  deuï  li  scml,  vii^  fran&  et  demi  (1). 

A  Robert  Guerengier,  j  fr,  i  liers;  à  lehan  Roussel,  n  fr.  n  tiers;  à 
BaonI  de  Garrel,  n  fr,  et  demi  ;  à  Denise  de  Caillcuse,  tiî  fr.  ;  à  Jehan 
Gnset,  111  fr.;  à  Robinet  de  la  Court,  n  fr.  el  demi;  à  Guillemin  Thi- 


(I)  itemoifo  que  ceste  aoouiie  ftu  \n^  fr.  denaj  el  l  fr.  ilAiiira  (mi-t  ûvut  audit  l'bomit» 

St  pok^t  jU9<|ucs  b  viii'iA  Tr,,  et  la  maniera  do»  palemeni  »erKi  trouvée  ou  li^r»  wm^\m 
I.  LetniDc  iur  le  tiltre  àe  :  ïk^tiier*  puiti  en  aqtiittaat  Mcm^eigaoïtr. 
L 


^  4»  ^ 

kN(^jmfr.;àB^giinittloifmBt Jii#.  iteft;  àC^ 
eléemi;  àCidfrd  te  seiiiert  1  tienne fir^el  n  B.^à MuttdekSfi^ 
m  fr,;  à  Tbomas  Loram»  mi  s.  i!id»;  à  UbÊnUmiq^am,  Ài|p^^4^; 
à  Loaflen«  xn  fr. 

FoBi  tÊêi^ntà&i,  Lxit  fr.  n  «.  no  d/ 

Â  Durant -k  cuusteiUerj  mn  fr,  ;  à  Sanchût  de  Sarabure ,  Lxn  fr,|  ' 
àMfehelle,  femiiie  feu  P,  Branchailj  %tnu  fr,  ;  à  Raoul  Vie^  i  fr. 

Item  qui  ou  derram  compte  sont  prins  cl  con]|»lez  es  dons  k  volenlé 
à  Michel  CbarFeSj  pour  pluseurs  termes^  ixxij  L,  et  il  ncst  apparu  par 
«pdttafice  qui!  en  ait  eu  que  iiii  l. ,  pour  ce  trop  prtns  %%nn  L 

hmn  qai  eu  don§  pour  une  fois  mrd  prius  et  cùmpteE  ou  denmiil 
0(HDpte  à  Messire  Guy  de  Cauvillej  pour  don  à  \\  fait  pour  une  foT§,  et  ' 
ddÉt  je  ne  puis  finer  du  mandement  de  Mon&eigneurj  pour  ce  m''  fraoa, 

ttem  qui  ou  chapp litre  de  :  Mises  crfjmmunes,  ou  derrain  compta,  sont 
pb»  en  la  première  pag^e  pour  dest>eas  de  lablié  de  Cher^Wuif ,  Mon^ , 
ttlglii!ur  de  Manneville  et  autres,  eu  alant  à  Valloignes^  li  S*  Lo  et 
tflteQr^j  el  dcquoj  il  esconvicnt  mandement^  lequel  je  ne  puis  recou* 
mr,  uui  eâcuA. 

de  Momeigiieiir  ^kyreaAcB,  MmUn  Pionel  et  inMi»  m'iMÉtà 
GÉmj  et  à  Aneaén»,  et  dé  qiii^  U  immikxA  mmimurody  k^pS  Jb 
ne  puis  reooafrer,  pour  ce  X  escos  et  demi. 

Item  qd  oodit  diappiltre  et  en  fat  diète  page  eoot  prim  pour  te  Bei- 
ecm  de  Goàibray  et  Hncliepesle;  et  it  esconTieiit  mandemeol,  kqoel 
je  ne  puis  recoayrer,  ponr  ce,  poor  ledit  Baseon  vi  eecos  zn  s.  et  poor 
ledit  Pinchepaste  y  escus  et  demi,  font  ces  ii  parties  xii  escns  ^  it  s. 

Item  qui  oudit  chappiltre  en  la  m*  page  sont  prins  pour  les  despens 
de  Monseigneur  de  Chcrebourg  et  Messire  Jaques  Froissart,  et  de  quoy 
il  esconvient  mandement  duquel  je  ne  puis  iîner,  xl  escus  xnii  d. 
Somme  puis  lautre,  xviu^^l  fr.  ix  s. 

Somme  puis  lautre,  ii"vi^lvui  fr.  i  quart  et  iiii  s.  et  vii"  escus 
III  s.  II  d.,  XX  s.  t.  pièce,  qui.valent,  à  fr.  xxii  s.  yiii  d.  piece^ 
cv  fr.  III  s.  II  d.  (t). 

A  la  Sauvée,  pour  reste  de  plus  grant  somme,  xuii  s.  ;  à  Raoullet 
de  la  Marche,  pour  reste  de  plus  grant  somme,  vu  1.  xvii  s.  vi  d.;  à 
Jehan  le  Ghandellier,  vi  1.  xix  s.  vi  d.;  à  Ricart  le  Lourdez,  xliu  s. 
VI  d.;  à  Guillaume  TEsperite,  pour  reste  de  plus  grant  somme,  im  1. 
viii  8.  ;  à  Perrote  la  Coillete,  un  1.  xn  d.  ;  à  Robinet  Beauté,  iiu  1. 
viii  s.  VIII  d.;  à  Gieffroi  Roussel,  lxx  s.;  à  Chardin  le  Paintre,  xlu  s.; 
à  Raoul  Loquet,  xii  s.  vi  d.;  à  Robert  de  Caux,  iiii  1.;  à  Colete  la 

(t)  Rayé. 


Bonnellc,  iiii  1;  à  Siraan  Leseurre,  un  \.  xvii  s.  vi  d.;  à  la  Caliquetc, 
pour  reste  de  greigoeur  somiMe,  xii  I.  vm  s.;  à  Jehan  le  Fiiurnier, 
\LViii  s.  viH  (].;  à  Pierre  de  la  Croix,  xih  l.  iï  s.;  à  F^ere  Auberi, 
TLWi  s.;  k  Gillc  Coquet,  xxxn  s.;  à  Jehan  Âlmaurry,  mu  s*;  à 
Guillaume  Hciïdebrau,  xv  I.  xvin  â.  ;  à  Pierre  Dubrcuil,  lx  s,  ;  à  Denis 
Caleze,  xxiix  s,  ;  à  Jehan  Helement,  vu  s.  vï  d.  ;  à  Margot  de  Tuurtiay, 
XV  s.;  à  la  femme  Jo ban  Roger,  xxini  s.  x  d.  oh;;  à  Regnault  de  la 
Marche,  xv  s*;  à  GielTroy  Foullon,  xv  s.;  au  Maçon,  vi  s.  vui  d. ;  k 
Jehan  de  Belami,  ivi  s.  x  d.  oh.;  h  Simi»n  des  Haies,  lxîv  s*;  a  Jehan 
de  Sengie,  xxn  s.;  à  EsUenTie  le  Boucher,  xvuj  s  ;  àRoumaiû  Hugues, 
Lviii  s,  ;  à  Regnault  le  Cuillerot,  si  s.  ;  à  Jehan  Caen,  xn  s,  ;  à  Roger 
é&  la  Croix,  xlvu  s.  un  d.  ;  à  Thomas  Beaufilz,  poiir  reste  de  grei- 
||neur  somme,  xiii  L;  h  Coukimbcl ,  iiir  L  ;  à  Asselin  Courloii,  nu  1,; 
à  lehan  le  Muine,  vi  L;  à  Cuillaume  Perrin,  xl  s*;  à  Jehan  Mutillou, 
un  1,;  à  Girart  LelVanc,  nu  L  ;  h  Jehan  Hue,  xxiiii  s- ;  à  Simon,  de 
Bernay,  un  l.;  à  Mcssire  Denis  Brunci,  \iu  K 

Somme  jusques  cy  de  ces  menues  parties,  vm^xtii  L  u  s.  i  d. 

[F*  iôê.)  A  Simon  le  Sene,  un  l,  ;  à  Jehan  le  Forestier,  un  l.  ;  à 
Jaques  le  Fevre  le  joenne,  un  L  ;  à  Eslienne  le  Ber,  un  L  ;  à  Ruljert 
de  Caux,  un  1.  ;  à  C^ilin  Clîriienl,  xl  s.  ;  à  Guillot  Fortin,  mi  L  i  au 
curé  de  Banville ,  un  L  ;  à  Jehan  Seure,  c  s,  ;  à  Guillaume  le  Sage, 
un  I.  ;  î'i  Henri  Flouri,  vni  a.  ;  à  Thomas  Laurence,  xvi  s.  ;  à  Gieffroi 
le  Cxtuvrcnr,  un  L  ;  à  Jehan  Morel,  xl  s.  ;  au  curé  de  Nuefvillc,  xLS.  ; 
à  Pinot  Courtoiz,  rui  l.  ;  h  Philippot  Cubîu,  vni  L  ;  à  Piern-  Aguillon, 
XXXIX  L  ;  à  Colin  le  potier  de  terre,  xin  s.  m  d.  ;  à  la  lennne  Prcaux, 
xîi!  I.  X  s.  ï  à  ^ïichel  le  Normand,  Lxxn  s.  ;  à  Guillaume  Duquen,  xxxvi  K; 
au  marchant  de  poix,  xxvt  s.;  à  Jehan,  de  Conches,  vui  L  ix  s.  ;  à  la 
femme  Robert  Luillier,  xix  s*  ;  à  Yvon  Maresche,  vi  s.  ;  à  Avissele, 
Lxni  s,  VI  d,  ;  à  la  femme  Colin  Amcline,  lxxu  s.  ;  à  Agnes  la  Pain- 
*tresse,  vu  s.  vi  d.  ;  a  Colin  Benoist  inn  s,  ;  à  Guillaume  Veron,  x  s,; 
à  Colin  le  Marié,  vi  L  x  s-  ;  à  Robert  Hallart,  lxxv  s.  ;  à  Jehan  Cour- 
iQÎz,  VI  l,  XV  s,  ;  à  Ricart  Lcngloiz,  v  s,  ;  à  Ricart  Berart,  lxv  s.  j  à 
Michel  Bernarl,  vi  s.  ;  à  Jehan  Griiaiz,  xu  s.  ;  à  la  damuisi'lle  des  Pla- 
nelreau\,  \xuu  s,;  à  la  femme  Bras  de  fer  xxxu  s.  ;  à  Regnault  le  Bo- 
beur,  XII  s.  ;  à  Mahiet  Joharl,  un  l.  ;  a  Jehan  Duport,  xxiii  s.  ;  à  la 
femme  Jehan  Fiàusiirl,  ui  s,  ;  à  la  femme  Jehan  Yvon,  vs.  ;  à  la  femme 
Aul>uurt,  xn  s.  ;  à  Margot  lespiciere,  xn  s.  ;  à  Thomas  Luillier,  xxvu  s.; 
è  Thasse  de  Peroy,  m  s.  ;  à  la  Pelletière,  xx  s.  ;  à  Thomas  de  laCliap- 
pelle,  X  s.  ;  à  la  Godete,  m  s.  ;  h  Guillaume  Damour,  x  s.  ;  à  Roger 
le  Pelelier,  x  s.  ;  à  Bourre  le  Sergent,  iviu  s,  ;  à  Yvonnet,  vi  s.  ;  à 
Colin  Beruart,  x  s.  ;  à  Perote  la  Coîdele,  n  s.  ;  à  Jchannc  la  Gudcze, 
jtii  d.  ;  à  TEsperitc,  cxi  s.  ;  à  Jehan  Lengloiz,  xvni  d-  ;  à  Jehan  Ber- 


l^<t;à  AâKiilikllsfié,«.XTU»*vid.ïàldB]iBtBn»miUBi.;&JiÉ«t 
flh  hlirfii,!!  I  T i  j  ■■  rti  JT 1*  rr-^,ïïr '  "  ^ —  ^ — '  — i^r^V 
pi  I  J HwlIwiMi  flovit in  MàJdtai  fkmrh  mi*| AMMaîiÉH- 
Mriitfte,xfis*;âMm  f^ttiie,  m  s*  •  à  k  QttBiaie,  mi; 
Sitit  ScB»,  os  ft. ;  à  MidKl k  Sdlio^t  *iu  »4^Yft3tM,  mu.^ 
lit  SeiUcrr  no  fi.|  I  Ittene  FieMe^  mi  ».;  à  J^hao  k  Soror, 
I  ft.  I  à  tawi  flotfi»  iiu  ^  i  à  IdMD  k  Fevre,  im  s.  ;  à  Hsnoii  rfn 
,  nu  i.  I  à  GatOiase  hAw,  ira  t,  ;  à  Gie&tij  krWkiii£r, 
ib  I  à  Ca«nft  MMnqnif  i  t  ;  à  G^kri  <k  Frt^miY,  via  t  ;  I 

fias,  d«Pici»iift.;àGii!roi  IvtAiie^tkr^rt  i.  ;  à  flobert  Orieet,  i  «4 1 
i.j»_..r^  ,^  «iilMii,  ui  i.  ;  I  la  £enno«  Hei«r  Ourour,  a  s.  ;  à  »&- 
er^  ft  s.  ;  à  11  fenuDi  Eolieft  k  BoukUfkr»  mi  b.i4  B«- 
[Cullkm,  im  E.  ;  à  Giillkitfiie  GUBUgoe,  ? i»  ;  à  kïtti  kte» 
a  1.  ;  à  kiMci  fktailiii»  ii  s.^  à  BoiiilkiQ,  Tt  8>  ;  à  GaoMier  ^ 
ntlkt^  %nu  d.  ;  à  k  tmmm  Coo^tigiiûii ,  u  s.  ;  à  U  femcoe  Giuii 
I  ft, ;  à  k ilk  HImsi  et  Biuef^He,  ixt  s, ; 4  R«»lMiet  UiiUîa',  %$•; 
i  ta  ieakoie  RimH  Trebue,  u  â.  vi  d.  ;  à  Beiiii  é'Ùrm^gtf  xi  i>  ;  A  11 
ï  Bioirt  lUnâftJie,  itt  s*  mt  d.  p  à  ûdUii  Sotikl^  xni  s.  ;  à  Guii* 
I  Cidii^,  L£  k;  i  khan  Qcn^û,  ts^;k  iémï  V^eoikoii  tk  La 
HâUi%  tsi  |.  ?Di  d.  ;  à  Ikou]  de  Girt^l,  lut  s,  ;  à  Uroiiel  de  k  SeUe« 
}iu  L  I  i.  I  à  Colin  Lefig^lDit^  tellicr»  lvi  s.  ;  à  Sicliirl  fkrfnenii  vi  ï  ; 
!f  liiliBii  de  CortoeiUcs,  i%  s.  ;  ■  lioger  rArmciirier,  tLtiu  c  :  A  Cûtia 
'!.-■-  «  ■  -  ■  ^Cilkbert  le  M;?'.'--  ^-  '  ^^  -  \  .i  ï'^"  '■?■■  i  iv  '\^^ 
peknde^  ixvii  s.  vi  d.  ;  à  Jehan  de  U  Selk«  ix  1.  n  s.  ;  à  Micbeiet 
le  Sellier,  xxiu  s.  ;  à  Colin  Foucher^  xix  s.  ;  à  Johan  de  SoissonSyXxx  s.; 
à  Jehan  Henri^  lx  s.  ;  à  Regnault  le  Cordier,  xvi  s.  ;  à  Jehan  FiUastre^ 
viu  1. 

Somme  puis  lautre,  ui^ti  1.  xnu  s.  vu  d. 


A  Jehan  le  Fournier^  xxxvi  s.  ;  à  Jehan  Hue^  xvui  s.  ;  à  GuiHaume 
le  Prévost^  xvi  s.  ;  à  Roumain  Hugues^  xxim  s.  ;  à  Thomas  Laurence, 
XVI  s.  ;  à  Pourcellet,  xii  s.  ;  à  Gieffroy  FouUou^  xvi  s.  ;  à  Robert  Goil- 
lemesy  viii  s.  ;  à  Regnault  de  la  Marche^  xvi  s.  ;  à  Gieffroi  le  Sueur, 
lui  s.  ;  à  Gieliroi  le  pasticier^  viii  s.  ;  à  la  femme  Estienne  Laqoart, 
Yiii  s.  ;  à  Guillaume  Sailembraies,  un  s.  ;  à  Jehan  Renouart,  viu  s.  ; 
à  Jehan  le  Cordiez  nu  s.;  à  Berthaut  Cotelle',  de  Pacy^  xxvn  l.;à 
Guillaume  Ransart,  xxiiii  1,  ;  à  Robert  Piquot,  xxii  1.  x  s.  ;  à  Pierre  le 
Sellier,  xxi  l.  ;  à  Simon  le  potier  de  terre^  Tn  s.  ;  à  Drouet  Laîgoel, 
VI  1.  u  s.  VI  d.  ;  à  llarrodes  Troites^  vii  s.;  à  la  femme  Jdum  Bro- 
chart,  VIII  s.  ;  à  Avissetc^  x  s.  ;  à  k  Camuse,  xxxiu  a.  ;  à  Colia  i 


l'EIaue^  VII  s.  ;  à  A^nès  de  la  Bannière,  iim  s.  ;  à  Tliouias  Itf  Dyacre, 
uni  s.  ;  à  ta  femme  Guillaurnel  le  Savetier^  xxvi  s.  ;  à  J^mn  Ringuet^ 
vu  3.  ;  à  Guillemin  Catin,  vu  s.  ;  à  la  Sauvée,  iiii  s.  ;  à  Borre,  xvi  s,  ; 

t la  femme  Colin  Ameline,  lu  s*;  à  Jehânnete  la  PanUe,  ii  s.  \i  d.  ; 

I  Ia  C&itquete,  mi  L  ;  à  Jehan  des  Ourmes^  nu  s.  ;  à  Colinet  du  Huîs- 
ëelj  %tim  s.  ;  à  Guillaume  Auquetil,  un  l.  x  s*  ;  à  Guillaume  du  Bosc 
Roger,  £X  s.  ;  à  Colin  Foillet^  xxx  s*  ;  à  Jeban  le  Barbier^  vi  s«  ;  à 
Raoul  Houel,  xxxv  s.  ;  a  Guillemete  la  Corncte,  ls.  ;  à  Thomas  le  Cau- 
cheiâ,  L  &.  ;  à  Raoul  Fouques,  pour  reste  de  greigneur  somme,  xxxv  8.; 
h  Perrinel  le  Gros ,  n  s,  vi  d.  ;  à  Plxilipp<3  le  Seellier,  vui  s.  ;  à 
Lorens  DucLos^  x  â.  ;  à  la  femme  Asselin^  vi  s*  ;  à  Macot  Lamî,  ivi  s.  ; 
à  la  femme  Roger  Fortm,  mi  L  x  s.  ;  à  Jehan  le  Moine  j  ixxvi  s.  ;  à  Ro- 
bert Segretain,  xl  s.  ;  à  Jehanne  la  Blundelle,  xx  s.  ;  à  Guillaurnel 
Andrieu,  lxxvïji  b.  ;  à  Colin  Bunïel,  xvi  s,  ;  à  Perele  d*Anieres,  xxs,  ; 
à  Jfh:nnn!  Duparc,  vi  s.  ;  à  .lehan  CourUnz,  v  s,  ;  au  Lourdez,  un  s.; 

,  Guillaume  Hardi,  viu  s.  ;  à  Goei-î.,  tri  s.  vi  d.  ;  à  Carnet  le  Sueur, 
^^^  s,  ;  k  Gnerin  le  Tuurueur,  x  s.  ;  à  Drouet  Dessus  l'Eaue,  xn  s.  ;  à 
Estienne  le  Boucher,  xxxv  s.  ;  à  CreUuiL  Dalez  ;  lxxvih  s.;  à  Pierre 
Bonne  Vainc,  jiii  s.  ;  à  Ricarl  de  Nougcjit,  XLvni  s.  ;  a  Robin  Baudri, 
xxxv  s.  ;  à  Jehan  Barbe,  xxv  s.  ;  à  Jelian  Duval ,  ix  s»  ;  à  Âgiiès  de 
Heri>  xvi  s.  ;  à  Thomas  le  Sage,  vt  s.  iti  d.  ;  à  Guillaume  Chrislofle, 
XV  s.  ;  à  Colin  le  Marié,  xxxvnr  s.  vi  d,  ;  à  Estiennol  des  Roses,  ïl  s*  j 
à  Regnault  le  Cordier,  vm  s.  ;  à  la  femme  Renier  Ouparc,  pour  pain, 
titi  s»;  à  Jehan  le  Suer,  pain,  viii  s.  ;  à  la  femme  Jehan  Herel,  pain, 
nu  s.  ;  à  Jeliau  Duboiz,  pain,  un  s.  ;  à  Robert  Giiillemes,  pain,  un  s  ; 
h  Pourcellet,  pain,  un  s.  ;  à  Rutimain  Hugues,  pain,  vm  s.;  à  Tho- 
mas Espringnct,  vin  et  claire,  xxn  s,  vi  d.  j  à  Johan  du  Torp,  vin, 
xxini  s.  ;  à  Jebaii  de  la  Fontaine,  poissfm  doulx,  vi  s.;  h  la  femme 
Guillemin  Leroy,  harenc,  xxn  s.  ;  à  Jehan  rCspider  le  joenne,  vin 
aigre,  vin  s.  ;  à  Colin  Bernart,  vergus,  un  s.  ;  à  Thomas  Denis^  houille, 
XI!  8.  ;  à  Martin  Benoist,  pour  noiï,  x\xviii  s.  ;  k  GieJTroi  Baudouin, 
anguilles^  xi.  s.;  à  Drouet,  d'Evreux,  harenc,  lx  s.  ;  à  Jehaninle  Seur- 
gie,  harenc,  xxv  s.;  à  Drouet  Mental,  poisson,  vm  s.  ;àSaier,  harenc, 
xxv  s.  ;  à  Oudin  Picarl,  harenc,  xxv  s.  ;  à  Guillaume  Bonnet,  xn  L  ;  à 
Symontiel  le  Saunier,  poisson  de  mer,  xxx  s.  ;  à  Jehan  le  Clerc,  harenc, 
LX  &.  ;  à  Perrcte  la  Coillele,  poisson  doulz,  \x  s.  ;  à  Haoul  Loquet, 
chandelle  de  suif,  rn  s.  ;  à  Jehan  de  la  Selle,  maresclial,  forge,  ix  L 
m  s,  vt  d.  ;  à  Jehan  le  Selîier,  pour  hourrels,  xvtii  s.  ;  à  Jehan  Feron, 
unes  bouges,  vin  s.  ;  à  Jehan  le  cordier,  cordes,  nu  s.  ;  à  Jeban  Duval, 
ti  buucles  pour  sengles,  u  s.  ;  à  Symonnel  le  Segné,  avoine,  xxitn  s, 
IX  d.  ;  à  Aliz  de  Hareconrt,  avointf  et  fourrage,  cxv  s.  ;  à  la  femme 
FoUlie,  fourrage,  ui  s.  im  d,  ;  à  Pierre  le  Fevre,  fourraig«,  v  s.  ; 
à  riuillemin  Travers,  fourrage,  xi  s.  n  d.  ;  À  Michel  le  Aieneur,  four* 


fmngBy  X  il;  à  Bourig^t,  fotxirafe^  no  s.  ;  à  Bobioet  le  Gftj^lM^ 
nge»  iilit.;àl&  fcomie  GnUleiaui  ht  Bidie^  focunge»  f  s.  ;  àO^Unll 
fUÊlBtp  iMMlicto  et  coiistarej  i  s*  :  à  Muohê  i*ot  de  Vin,  P&û^r  eu  ^4 
à  fiiillHEBe  le  Boui,  fiain,  umn  s.  ;  à  Jaquel  de  Joigity,  paw,  x  s.j 
àfljflIlMBt  Phltoel^  paiîi^  n  s.  ;  à  EiMimain  Hugues,  piûi,  in  s.; 
à  Mmu  le  Ftamter,  pain^  m  &.  -  à  Parole  la  CoîLlete,  poissoc, 
zs  ft.  ;  à  Mmii  Aïtmtmjf  met€mm,  ^  t.  ;  à  S^bhmi  lainMié,  AftaB% 
ne. 


fois  lautxvj  TriMOï  U  xii  s.  rm  il. 

tDuk*  de  ces  aieoyes  i^ttJâSp  fH^XEcui  h  Mm  %u,  îm^ 

jx%  s,,  valt'nt  i^ifi  f^.  Êi  demi* 


if  #ff •)  Ileei  i|iil  ou  pfcmier  compte,  ou  chappiltrê  :  d*Auircs 
nens  bli  à  ploeevî^  dieraliei^,  est  prim  at oîr  p^ié  à  M^srre  Mabiar 
àtBofe,  chevalîeri  pottr  teâ  ga%es  de  li^  v  chevaliers,  m  escmm, 
f  aidûin  eo  sa  compiîgnJci  el  pour  don  à  lî  fait  poor  une  fois  pouf 
lêe  bons  weréOËê  quû  avoit  r<ik  à  Moogeigneiir  et  à  Monsdgncftr 
■eiiive  PhU^pe,  mn  frère,  iyii^luvi  rovauh  et  demi  escn^  des^ptii 
il  ne  apipert  pas  par  quittance  \i  arotr  pi^ié  toute  la  dicte  âanuDe^  et  m 
delBulty  de  qnoj  ii  eacoQvjent  quittance  et  pour  ce  rf!Ddu£  ey^  nu^  ^] 
etiL  vûjaiilx. 

Itesn,  qui  oa  dermin  compte,  ou  chappîltre  de  :  Poieniem  hïi  I 
auGones  gens  darmêi  estans  en  la  c4>m|>aigoïe  de  Monseic^^eur,  sont 
prtns avmr poié  ti  H-4piri€t  te  Piqua rt,  ^Mn  âvYûnah  et.  T.;it  >:iMn, 
pour  leurs  gaiges  de  xv  jours  ^  et  il  napper!  pas  par  quittance  leur 
avoir  poié,  pour  ce  iiii  fr.  et  demi. 

Item  qui  oudit  compte^  ou  chappiltre  de  :  Gens  darmes  qui  résistèrent 
aus  Angloiz  et  aucuns  autres  annemiz  qui  estoient  ou  paîz  de  Gosten- 
tin^  sont  prins  avoir  poié  à  Messire  Jehan  de  Tilli^  pour  les  gaiges  de 
H,  xiiii  hommes  darmes  et  ix  archiers^  clyiu  fr.  m  quars,  desquieli 
il  esconvient  quittance  et  pour  ce  renduz  ci,  lyiii  fr.  m  quars.;à 
messire  Athis  de  Lignieres,  dont  il  esconvient  quittance  semblable- 
ment  et  pour  ce  renduz  ci ,  xxii  fr.  et  demi;  au  Tort  d*Orglandes, 
pour  semblable  cause ,  dont  il  esconvient  quittance  et  pour  ce  rendiu 
ci,  XXII  fr.  et  demi  ;  à  Messire  Guy  de  Gauville,  pour  semblable  cause, 
et  dont  il  esconvient  quittance  semblablement  et  pour  ce  renduz  ci, 
cxii  fr.  et  demi;  à  cinq  hommes  darmes  de  Gascoigne,  pour  semblable 
cause,  de  quoy  il  esconvient  quittance  semblablement  et  pour  ce  ren- 
duz ci,  Lxxv  fr.  Font  ces  parties  ii<^ii"xi  fr.  i  quart. 

Item  qui  ou  derrain  compte,  ou  chappiltre  de  :  Deniers  poiezàpiu- 
seurs  personnes,  tant  pour  le  vuidement  et  abatement  de  pluseurs  for- 


i 
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Ivresses  estanf^  en  la  terre  de  Monseigneyr,  elc»^  sont  prins  avoir  esté 
poié  à  Robert  Stokes,  ou  nom  de  Messire  Jehan  Stokes  et  pour  Messir^ 
Jehati  ChandoSj  m^  royauk,  eLestvuirquil  lui  forent  poiez  parrnandt?- 
menl  de  Monseigneur  Messire  Philippe  de  Navarre,  frère  de  Monsei- 
gneur et  son  lieutenant  pour  brs^  et  sont  d^^duîz  audit  Chandos,  mais 
il  ne  appert  pas  dieellui  mandement  ne  daueune  quittance,  pour  ce 
qtie  Martin  l'Ours ,  devers  lequel  il  demoura ,  nen  puet  finer  et  la 
perdu I  pour  ce  ii'  rD^auli. 

A  Miehaut  le  Moîgne,  par  compte  fait  entre  li  et  moy,  fu  deu,  lant 
pour  pluseurs  parties  par  lui  livrées  pour  les  despens  de  Monseigneur 
Messit^  Loj's  de  iNavan'e  comme  pour  plu&eurs  aulnes  choses,  depuis  le 
m*  juur  de  janvier  CCCLXIIII  jusques  au  xvni*  jour  daousl  CCCLXV, 
▼1**111  fr.  u  tiers  et  \i  s. 

Habebat  ceduiam  (iowùit  Jo,  CHmence^  qnœ  %>erifkaia  fait  xxviii* 
Jcm.  CrClXIMîL 

A  Jehan  de  nanville,  par  compte  fait  entre  lî  et  yioy  jusques  à  la 
Pasques  CCCI.XVI,  lïii  fr.  Jii  s.  vi  d. 

A  Jehan  de  îa  Selle,  pour  forge  pour  les  chevauls  de  Monseigneur 
d'Avrenrhcs,  depuis  le  ixiiu*  jour  de  juiiig  UXLXV  jusques  au  vu*  jour 
doclobrc  ensuivant,  ix  frans. 

A  Sevestre  de  Coulomliy^  pour  lors  viconle  et  receveur  de  Ponlaude- 
roer,  qui  deuz  li  sont,  tant  pour  pluseurs  parties  de  poiemeus  par  11 
fâi2  h  pluseurs  personnes,  contenues  en  pluseurs  lettres  et  mandemens 
de  Monseigneur,  comuie  pour  pluseurs  quittances  par  H  a  moy  baillées 
et  prinses  et  emploiées  en  la  despense  de  œ  présent  compte  pour  tenir 
lieu  et  valoir  à  Monseigneur  envers  ceulï  qui  les  deniers  en  avoieul 
euz,  lesquelles  parties  li  sont  à  déduire  et  ralsatre  sur  les  receptes 
quil  a  faictes  pour  Monseigneur,  tar»t  ordinaires  comme  extraordi- 
naires, desquelles  receptes  il  na  compté  aucunement  dont  il  me  soit 
Apparu^  xxni*ix^im*»xviii  fr.  demi  xrx  d.  ob. 

A  Messire  Sevestre  Boisenart,  pour  plus  mis  que  ruceu  pour  les  des- 
pens de  Madame  Jehaime  de  Navarre,  seyr  de  Mi^nseigueur,  depuis  le 
ïii*jourde  maj  C(XLXX  jusques  au  xviu*' jourde  décembre  prouchaio 
ensuivant,  ex^iii  fr.  m  quars  m  s.  i  d.  ob»  (4). 

A  Messire  Jehan  llossignol,  pour  un  cheval  roorel  achaté  de  lui  ou 
mois  de  no^cmbi-e  l'CCLXIt  pour  la  mouteure  de  Margot  de  dermou- 
ville,  qui  sen  ala  lors  en  Navarre  en  la  compaignie  de  Madame  la 
Royne,  que  Dieux  absoille,  et  pour  presl  par  lui  fait  pour  paifaire  h 


{i)  Somme  pui»  UuUc%  XTtmi^iXcxvi  fr.  i  quart  un  fr.  v  d.  ftU, 
\%n  s    p$cc«,  valirfit,  h  fi%  pour  xxvi  *.  vui  d.  picr<*,  ikUivtn  fr» 


e\    lii-HL   liHitt, 


^'à^Vul  rmns,  qui  iMiitîX  et  li&iitef  ftireml  à  M^sin^  J«èa»  ir 
\jtn  déduction  de  (»lus  grant  sommi^  i|tM:  li  iJi^iroil  Maom- 
W^dLémt  ledit  Hosâi^Dfd  a  tua  ceduUê  du  vnr  j<Hir  de  oavioibR 
OGCU¥III,c  Trans. 

▲  OMMrt  Mauiijergefitj  pour  reste  de  n^^ii  fr.  vi  b.  nu  tL  qui  droi 
M  toeitàtausË  de  ir  L  quil  prenoil  par  an  à  fie  du  don  île  Umm* 
Vf  pour  les  termes  de  Toussains,  Chandelleur  €€CLXtlf ,  Aicen- 
l^TonMùns  ft  CliâOdplkur  CCCLXllïl,  li  est  deu  vii"ii  fr  m. 

>4.t(i).  ^Êm 

SooilBi^  de  ceite  pai^e  à  fr.  ïiVcïïtv  L  ïti  s.  vu  d*,  v^ïi  roam 
el  Kii  d, ,  roial  p^jur  iiii  s.  piere.  Talent  v^Lxrn  L  lu  d,, 
yékni  nn^iiiï  fr,  sii  é,,  et  cim  esciis  demi  vtii  s.  n  d., 
xz  B.  lescii  j  î*l  le  Tiane  xxvi  s.  vu»  d, ,  valent  uu^r  fr.  ii  §- 

AGoerarl  Mau&ergent,  pour  rc%tc  de  \r\xu  îr  vi  s.  vm  d*  qmdfuf 
H  ftunnt  à  cause  de  ii*"  1,  quïl  prenoit  par  an  à  vie  du  dun  de  Hon«é* 
gneOTj  pour  ki  termei  de  Tougâains,  ChandelleurCCCLXIIL,  hicemmf 
TlhmiliWT  flî  Cliandelleur  CCrXXllII,  li  est  <leu  LXivi  L  n  ».  t  d-  If 

A  Meitire  Jehan  d*Ennet,  pour  lors  clerc  de  chambre  aus  deriim  àt 
MiiMlpieiir,  par  compte  faîl  entre  It  et  mo^^  des  deapens  de  bi^tet  de 
||0A00i§|l0||l  depuis  le  premier  jour  de  juin  g  C1XLX1\  jusquei  ait  pn> 
IMUr  jour  4e  jaiivier  proehaiu  cns^uivaut,  mil  lixi  doubles  dur  dt 
CftSieUe  ai  il i  s,,  fnnn  [mm  %%  s.  pièce. 

Somme  à  fr.  puis  laaire,  xrv^n^i  h.  ix  s.  ^ii  d.  Hem  t^ 
royaux  xii  d.  qui  valent  iiii^'xxix  fr.  xii  d.  item  cxiii  escus  et 
demi  et  viii  s.  ix  d.,  à  xx  s.  lescu,  qui  valent  nw^r  fr.  ii  s. 
I  d.  Item  mil  lxxi  doubles  dorde  Castelle  et  m  s.,  xxxu  qua^ 
tiers  daveine^  mesure  de  Gavrai,  m  queues  e(  i  quart  de  vin 
de  pays,  et  de  vin  d*Espaigne  i  tonnel. 
Somme  toute  de  ces  parties ,  qui  en  la  despense  de  ce  presoit 
compte  et  du  précèdent  ont  tenu  lieu  à  Monseig^neur  JdiaD 
Climence^  senz  ce  quil  les  ait  paiées^  pour  laquelle  cause  les 
baille  cy  comme  encore  deues,  xxxvui"'ix<^xxi  fr.  vii  s.  x  d., 
mil  LXXI  doubles  dor  de  Castelle  et  m  s.  qui  sont  deux  à  Mon- 
seigneur J.  d*  Anet^  xxxii  quartiers  daveine,  mesure  de  Gavni> 
m  queues  et  i  quart  de  vin  de  pays,  et  de  vin  d^Eapaigne 
I  tonnel. 


(1)  Pour  ces  ii  derraines  parties,  iicxviii  flr.  m  quars  m  s.  i  d.  ob.  Ba^é. 
W  Rayé. 


—  A35  — 

fPo  45$,)  Cest  la  dtlli^euce  que  a  fait  Jehan  CUmence,  par  i 
lettres  de  Messe igueurs  des  comptes  et  par  leur  commandement,  «les 
pariieê  des  debtes  que  duiveol  les  (^r^ODiies  qui  ci  après  ensuivent, 
contenues  ou  prochain  faillet  ci  après  ensuivant  : 

Primo  de  Martin  l'Ours,  qui  fut  vicoule  et  receveur  de  Carenlan,  le 
lieutenant  du  bailli  dcCasletïtio  a  certiffiéet  Ufiuoi^^néàMesseigneurs 
.par  ses  lettres  patentes  quil  avc*it  fait  adjourner  par  Jehan  HijÎhmI, 
lergent  du  Roy  nuire  Sire ,  Syratm  de  Miissy  au  xstt*  juur  do  mars 
CCCLXXVlll  devant  Messeigneurs  à  Paris,  comme  aiant  cause  des  heri- 
laiges  dudit  feu  Martin,  et  que  nui  autre  lierilier  il  ne  savoit  ne  ne 
trauvnit.  Puur  ce  que  ledit  Symon  na  aucune  cause  dudit  Martin 
rOufs,  Messeigneurs  li  ont  donné  congié  de  court. 

Jehfiu  Lefranc,  qui  cusud  après  ledit  Martin ^  baille  devoir  LX  I. 
Vf  s.  iti  d,  ob.  poil,  tournois  et  pluseurs  garnisons^  §t  a  poié  et  les  a 
renduz  en  rccepteen  son  derreîn  compte.  Ledit  Jehan  Lefrunc  a  rendu 
le  reste  dessus  dit,  comme  contenu  est  ci  dessus. 

Ginirt  de  Cnpon,  pour  le  temps  viconte  de  Valloignes  :  Jehan  de 
Crépon,  son  Oh,  est  adjourné  devant  Messeigîieurs  par  Jehan  lluljert, 
sergent  du  Roy  notre  Sire  en  la  vicorité  d'Avrenches,  si  comme  il 
ap^iert  parles  lettres  de  sa  relacion,  au  xrx*  jour  davril  CCCLXXIX. 
Ledit  Jehan  de  Crespon  est  charge  dudit  reste  et  lui  a  esté  fait  un 
estât  i>ar  lequel  lui  esl  deu  oultre  ledit  reste, 

Jehan  Grtsun,  pour  le  temps  receveur  de  Beauruont  le  Roger  : 
Jehan  iiin  Crison,  son  tilz,  se  coun^rut  devant  Messeigneurs  en  la 
chambre  le  xxn^jourde  mars  CCCLXXVill,  et  y  fu  fait  continuation 
de  jour  sur  c^rteine  inrurmacion  qui  se  doit  faire  sur  les  oeuvies  du 

Ichasti  l  de  Oeaumont,  et  jour  du  retourner  au  premier  jour  de  juillet. 
Jehan  des  lîles,  qui  devuit  iin^xu  fr.  v  s.  \ii  d.  ob.,  a  poié  et  est 
quitte. 

Ricarl  de  Nere  Eaue,  pour  lors  vicoute  de  Mortaing^  qui  doit 
vi*v*Luii  fr.  VI  s.  vj  d.  t.  et  pluseurs  garnisons,  a  coniressè  ces  reî*tcs 
devoir.  Item  doit»  et  lesquicux  il  a  conHessez  eti  la  pa^sence  du  Mes* 
seigneurs,  vi^naiiii  reauli  et  demi. 

Robert  Guillet  a  poié,  si  comme  il  puet  apparoir  sur  la  ligne, 
iDcrche  en  tesh% 

Messire  Iticart  le  Resnable  a  confTcesé  devoir  le  resU^  en  quoi  il  a 
fffié  mis. 

CiefTrny  le  Routier  est  niore  sanz  hoir,  et  avant  son  tivspassemenl 
&e  parti  du  palz  comme  furtif  et  mourut  par  povreté,  si  cnmme  par 
rfiervese  Tieny,  sergent  d'Ennet,  côt  relaté  k  Messeigneurs  par  sea 
^tres  latentes. 

Guillaume  le  Marié,  garde  des  garnisons  du  chastel  de  Gavray,  • 


cénflessé  son  reste  et  a  ternie  dapurbêr  âon  compte  au  premier  jour  J 

JÎeâsire  Ctuillaome  le  Viandier  demeure  en  ceste  ri  Ile  devant  lofid 
MOTiscif^neUF d^Anjou,  ei  est  tiiiii  prest  de  conresscr  son  restée  ^ 

Jcha.a  Bricc  (mst  Yeiiu  confesser  son  reste,  qui  se  monte  ii^uji^iruftS 
M  s.  itii  dp  t*t  et  ^ti^t  a  porté  sein  compte  ^  mez  Jeban  Lefrane  k&it 
datenir  prii^Dimicr  à  Evreuï,  et  jHiur  ce  ne  puei  estrt'  Yêiiu  »  et  olilifi- 
ciCiB  fajtr»  rn  prison  ç&t  de  iiune  valltiCj  pour  quoi,  etc. 

Guillaume  k  Nepveu^  pour  lofi  vicônU?  de  Carentan  :  le  b&îllidf 
Gostentin  a  certiffié  et  tcstnoigné  par  aei  lettres  que  le  dit  GtiiJItiiEu 
na  aucun  héritier  ne  aiant  cau&c  de  IJ,  à  qui  a  ses  beritaîges  se  ^ut- 
knt  oppo&cr,  efrcpié  quii  a  trouvé  par  itifarmacioii  que  k  mjDr 
Bfeuehe  tient  les  heritaigcs  du  dit  feu  Guiltaume  en  sa  mdin,  ei  qur 
le  ill?  et  la  famé  dudit  Guiliaume  iout  demourés  k  Paris»  par  quov  il 
Min  pu  et  autre  clio&e  avi>ir  fait* 

Pierre  Robique),  qui  fu  reetivetir  du  Nijefbrmrc  :  nn  na  pep  savoir 
Iniques  aores  cm  sa  înnm  dtjiueure^  ear  lUivii^n  a  ti  ans  il  niounistf  ^ 
tOUltefToiz  oa  dit  tjue  elle  demi^Uï-e  en  Caui,  t*t  y  aï  ontoié.  m 

Henri  de  Mante,  JeUaii  t:oiïkiil  i  ii  ont  poîé  el  sont  quitte» par  k 
«Qimpte  Jehan  Lefrauc. 

Cuinauine  Charnel  dubt  pour  re&te  l  fr,  i  quart,  lesijuicui  me^tj» 
Hlirredu  Cha^tel  me  ûsi  bailter  et  recevoir  par  son  coomiaiideiiicpit» 
*  ei  Les  aL 


j 
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(F*  iài.)  DjidT£d  deuejK  à  Mome^etâr  ût  Navarre  da 

que  je  J.  Climence  ay  este  son  trésorier,  dont  je  J.  Cli- 
inence  me  suis  chargîé  en  mes  comptes,  qai  se  montent 
xxxiTicxxv  fr.  II  s.  I  d.  poit. 

Martin  l'Ours,  viconte  et  receveur  de  Carenten,  par  fin  de  compte, 
iiii"u^xuii  fr.  demi  ii  s.  ob.  —  Nota  que  pour  veriffier  ceste  debte  de 
Martin  l'Ours,  Messire  Jehan  Climence  avoit  fait  adjoumer  au  penul- 
time  jour  de  mars  CCCLXXVIII  avant  Pasques  Symon  le  Mussi  demeu- 
rant à  Carentan ,  pour  ce  que  sus  les  biens  dudit  Martin  le  Roy  de 
Navarre  donna  audit  Symon  l  1. 1.  de  terre  ou  rente  pour  son  mariage; 
toutesvoies^  pour  ce  que  ledit  Symon  na  aucune  cause  dicelli  Martin, 
Messeigneurs  des  comptes  dirent  que  à  tort  avoit  esté  adjoumez  et  Ii 
donnèrent  congié,  et  ainsi  demoure  Jedit  Messire  J.  chargé  de  la  dicte 
somme. 

Jehan  Lefrane ,  pour  le  temps  viconte  et  receveur  d'Orbec,  li  fr. 
III  quars  m  d.  ob.  poit.^  xvii  père  desperons  dorez  ^  xini  sexti^ 
mine  v  boiss.  davoine,  une  mine  de  froument,  un  boissei  deMé, 
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^bntsseaulx  <1o  sp\,  ir  pics  de  fer,  tu  père  de  gans  et  mit  bÉIllMt 

chanvre. 

Dictufi  Jo,  Leftimc  reddit  in  recepta  vu*  computi  sui  ùmm$  istoi 
partes  acco/o/os  et  sic  quiltm  hic,  ex\:eptis  gnnUfi^  <k  rpiihm  9olum 
redtiit  ix  paria  ^  sic  débet  ndhuc  xixi  jmria  gantr^rnm, 

Girard  de  Crt'ppon,  viconte  de  Va! I oignes  pour  lors,  par  tin  de 
coai[îte  ûiil enln.'  les  hoii's  dudit  Girdrfî  et  luoy  J. Glinii^nri.',  xniroi  fr. 
XI  d.  ob.  lonrtiuis,  et  ii^xlv  escus  un  s.  iir  d.^  xx  s.  pour  escu,  valent 
à  franspoiir  %%\\  s.  vin  d.  pièce,  tx"iii  fr.  iii  quai^s  et  demi  et  xii  d. 

Magister  Jo,  de  Creppon,  ^Hm  et  hères  dicti  fieffumti  Gerartii,  cm- 
fè99m  fuit  dictum  debitum  in  presentia  dimnnorum  ad  burettum 
xxiii*  juin  CCCLXXÎX,  et  jxumnftir  super  ipmm  in  statu  computomm 
Gerardi  de  Crqypm  patris  mi  suto  hic  infra  post  fotium  f^eqiieîitem,  et 
quittua  hic  de  dicfi&  dnobus  parttbus^ 

Jehan  Grison.  pour  lors  receveur  de  Beaumoiil,  jiar  fin  de  compte, 
lïiM'»imni"iiï  Tr.  m  ob.  poitevine,  vi  arcs,  x  sajetes  barbellées, 
riii  père  desperons  hlans^  xv  père  desperons  dorez,  vr  pics  de  fer, 
vi  niiiis  vin  sexlturs  davuine,  uiesare  de  Bea«nioot^  et  xv  qui^ues  de 
vin,  et  11  muis  vni  boiss.  de  blé,  mesure  de  Cunches. 

Nichil  est  vtinfficatHm  de  isto  débita  Jo*  GrmUi  et  ideo  renianct  super 
dominnm  Johamiem  Climence, 

Jehan  des  VUes,  viconte  de  Constances,  îni*^iLï  fr.  v  s.  vu  d.  ob. , 
Tranc  pour  xx  s.  —  Cesle  surarue  usl  paitie  à  Monseigneur  parce  que 
Jehan  des  Ylles  U'S  a  rabatu/  lI  dedMiz  à  Monst^gin-yr  sur  la  soiiniie 
de  vii'^xxxni  fr^xis.  i  d.  t.  que  Monscjf.'ncur  li  devoil^eoniraec}  devant 
ou  chapitre  des:  Parties  que  Monseigneur  doit,  desquels  vii^^xixni  fr. 
XI  8.  r  d.  Monsetgnenr  est  quitte  envers  ledit  Jehan ,  comme  appert  ou 
VI»  compte  de  Jehan  l.efranc ,  trésorier,  ou  chapitre  de  :  Deniers  paicz 
en  acquittant  Monseigneur. 

Hicart  de  Nere  Kaup,  viconte  de  Mortaing,  vî*'v«^lihi  fr,  vi  s,  v  d« 
Itemxtvi  quarliers  demi  ii  b.  de  froument,  r  quartiers  ii  b.  et  demi 
davoine,  \\\  quartiers  dorgc,  vn  boisa'aulx  de  fèves  et  v  b.  de  poil, 
mesure  de  Mortaing. 

Die  n*  apriti»  CCCLIXVÎU  aftfe  Pascha  fait  preseris  in  caméra 
eomputorttni  Pariniensi  isti^  HivanîuSf  conftssus  fait  quodper  compatum 
factum  inter  ipmm  et  domina  m  Jo.  CUmence  dictus  Ricardua  e$t  et 
débet  esse  oneratus  die  restia  hic  in  série  contentis ,  et  qnod  conetur  res-- 
^landert  de  eindem. 

Robert  Guillet,  par  fin  de  compte  fait  entre  li  et  moy,  vir^LXvn  I, 
tn  s.  I  d,  t, ,  frartr  pour  xx  s.  t. 

Ponufitur  $aper  »e  in  fine  cajitSid4im  sfatm  compntoram  sw^mm  vice- 
romitatns  KaretUanii  facti  aim  domino  Gai! tel mo  Froi/erf  tancthesau* 
rarto  régis  J^avarre,  (/tu  quidem  status  ponitar  cum  litteris  œmpuforum 
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isiiuê  domini  Jo.  Climmicw,  et  sic  quittm  hâc  diciuâ  Rùbetim.  Ùtt 

B.  Guillei^  proptêr  hoc  presens  in  Cornera  Farisiensi  die  tîît**  m&ft(i 
CCCLIXVIU ,  confutm  fuii  ad  burillum  quod  ^V#  re^tttm  in  mxt 
omtentam^  t^t  qxwd  de  ipêa  ddbet  es»e  ont  rai  od  fjm 

exonerationem  certam  rêBtûm  pro  simih  ^  h  iv 

GtiiUeimi  Froter,  (hesaurarii  ante  dictnm  dftminum  Jo*  Climence, 

Messire  Ricarl  le  Resnable,  du  temps  quil  a  esté  garde  des 
sons  du  chastei  de  Murtaing,  cest  assavoir  ilepuis  la  Toussa ins  Q^ 
josques  au  %m*  jour  de  juillet  CfJCLXMl,  dait  :  de  froumetît  vij"i  qi 
tiers  VI  h.  m  quars,  de  segle  lv[  quartiers  demi  u  b,  et  demi,  davoii 
Lvni  quartiers  denii  v  l>.  et  demi,  de  sel  uoe  pippti  etvi**vi  Imisscau' 
de  poix  it  bûiàs.  m  quars,  de  fèves  m  boiss^auXi  le  sain  de  ss  poi 
fouduz  pour  ce  quib  estoient  trop  vieli ,  cent  pos  de  burrc  ci  x 
de  suif- 

hie  dominm  Rica/rdm  pr$mi$  ad  hurellum  penultima 
CCCLXXVIU  ante  Pascha,  r€çogn(mi  debere  o«  per  ccfnpiiliiin  IMml^ 
inter  se  et  dominnm  Jo,  Ciifnence  fuisse  oneraha  de  cmniibîi^ 
hic  in  fiehe  acoHatis  ;  €i  Eenriem  de  Medunta  simili  ter  présent 
rerogjiovit  qytod  dicte  partes  gamisinnnm  remmsenint  in  ooftrfi 
GavrayOf  qfiando  dictus  dfiminua  liicardm  œcmeratm  fait  de  mttàie 
garnisiomimy  *jui  tjmdcrn  Iknriais  erat  txmc  vicecomes  dicti  lody  if  ne 
remanct  dm^inus  Jo.  CHmence  qui t tus  de  dictiê  partidus,  et 
dominus  Ricardus  habet  respondtre  de  eindem. 

GyefTroy  le  Boulier,  pour  lors  prevost  et  receveur  d*Ajicl,  im 
de  vin,  desquelles  il  dît  que  les  Navarroiz,  qui  pour  lors  estoii 
j^nison  ou  chastel  et  ville  d'Anet.  eu  liureol  et  priudrenl  de  dit 
n  queues  et  demie  ou  euvironj  et  pour  eraplaiges  de  lv  queues  de 
quil  avott  receues  pour  le  xni'  apiiartenaut  à  Monseigneur,  qoeiie 
demie  ou  environ. 

Obiit  paupeiTimus,  tit:  diciturf  nec  habet  heredet, 

Guillaume  le  Marie ,  pour  le  temps  ^arde  des  içarnisons  du 
de  Gavray,  d<Mt  par  tm  de  compte  :  de  froument  irutii  quartiers 
et  r  quartonnierj  de  fèves  xni  quartiers  et  demi  boisseUde  Jars  u  h 
demi  et  les  ru  quars  dune  fliche,  de  sidre  m  tonneauh  une  pippe 
le  quart  d'une  pippe,  de  sel  viu  quartiers  demi  b,  i  quarteron  et 
pippes,  item  une  pîppc  de  sel  contenant  lu  quartiers  et  ii  lv.  que  b' 
Jeban  de  la  Tour,  de  poix  xu  quartien^  i  b.  et  demi,  de  burre  iiii'uri^vl 
item  IL VI H  pos  de  viel  burre  de  vu  ans  fondu  et  mis  en  on  p^iincoi 
pour  mieulï  garder,  de  sain  ci"  livre  moins  n  pos  et  dctni ,  de  chattv 
LU  poix  demi  et  une  L  d,  p.,  item  scmblablemenl  nu"vt  l.  de  chanvres 
daulre  (lart,  de  suif  niicviu  l.,  de  lanternes  xxvi,  item  une  cuve  bai- 
gpoire,  demie  pippe  de  verjus  de  grain,  une  chaienne  de  fer,  une 
de  fer  pesant  environ  demi  cent,  xiu  L  de  RI,  de  vin,  i  tonnet  i  quj 
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de  ionnel  de  vin  de  Gascoigne,  i  lonnel  de  vin  de  Poitou,  mî%  U  de 

for. 

GuiikhmiS  /e  Marie  recognmit  ad  brtrelhim  pennUima  Tmreii 
CCCLXXVtlî  ante  Pmcha,  quorl  }*er  œmpntum  inUv  dominum.  Jo*  Cli- 
menée  et  se  fmtum  renustmt  ùiieratits  de  îstis  parfibns^  et  cttm  hoc 
ê:^ibnit  ibiikm  copiam  qmmimd/wi  litt^arum  perqttas  apparet  qmd 
omnes  gnmisioncs,  de  fjnibus  diclnx  GHHkJnni^  fuerat  onerattiSi  pet 
fine  m  dirji  computi  fiierunt  appreciaie  eidim  Guiilefmo  ad  m^  L  t,  pro 
ipnhua  solvendis  hEreditaks  me  flierwit  dnt  m  mnnti  regts ,  et  posffmo- 
dum  idem  Fetrandus  remisU  $%d$m  Gnittelmo  dn  dicto  d^ftito^  mn9is 
contentis  in  diciis  fitteris  mis,  c  L  ;  item  deducit  eidem  jjto  teveiiê  dic- 
tamm  suarum  hereditatumy  piv  iempore  quo  fkiemnt  in  dicta  manu, 
mi  /,  II  s.  VI  d.  ;  sic  restahmit  solvere  per  eum  vi"xii  L  %  ».  im  d.  L 
Quam  êumtnarti  soir  il  io.  Le  franc,  the$tmrariv^  ^  ptout  rjmstitit  per 
quemdam  cmrputum  parttcularem  inter  ijisum  et  dictnm  Guitlelmum 
fiKhim  de  ùmnil>us  istis  partibus^  ipti  pùnitttr  in  mcco  tittemntm  pre- 
muNê  emnputi,  et  sic  quitttts  dichtg  Gnitlclmus  de  dictis  partibyin.  Etinm 
rtdtinntttr  dicte  partex  per  vji"™  compntttm  dicti  Jo,  Is franc. 

(F**  f-î*).  Messire  Ciuiliaurae  le  Viandier,  pour  plusours  rereptes  par 
Il  faictes  pour  les  ofiivrtis  du  nhaslel  de  Valloignes,  par  xiiii  mois 
cammtnïcans  premier  jour  de  dectmbreCCCLXlUI  et  flnissans  derraîn 
jour  de  janvier  (XCLXV,  viii^ni  fr.  i  quint  et  viii  d. 

Nichil  venficatum  e^t  de  i&to  defeiïo,  tdeo  sttper  dominum  Johannem 
Climence, 

Jehan  Brice,  du  temps  quil  a  eslé  viconte  ei  receveur  de  Brelhueil, 
ii*^iiit**vvn  fr.  tu  s.  tiïi  d.  {Heddnnttwper  computttm  mum  particularem, 
tam  de  hii$  in  qnibm  tenebatnr  ijuti  domitto  Jo,  CHmence  et  Jo,  Lefranc 
fpuim  de  garnigionibm  Britoiii  mqm  ad  Aagiuitnm  CCCLXXIX,  qui 
poniîHr  cum  Htteris  siu  cmnpnti  dicfi  Jo.  Lefranc)^  m  muis  lu  mines 
de  blé,  VI  rentiers  de  farines,  \x  lars,  ces!  assavoir  xi  vieb  cl  ii  nou- 
veau ix,  Il  sexliers  de  seigle  et  ii^xii  pics  de  fer»  {h(e  qninqm  partes 
gamisiomtm  imiuduntur  in  summa  garnmomtm  de  qua  oneratur  erga 
Jb.  Lu  franc,  et  Êic  nichil  hic  mper  dictum  Jo  Brice*) 

Jo,  Brice,  mïminains  in  wne,  conftissits  fuit  ad  buretlum  t%*  A^gmti 
CCCLXXIX  quùd  per  cotrtputnm  facttim  inter  se  et  domimnn  Johannem 
Climence  début  t  i:^tam  re^tam, 

Gnilkiime  le  Xeftveu,  viciante  de  Canînlen,  pour  reste  des  revenues 
ordinaires  de  Carentaji  du  terme  de  PH8<|ues  CCCLXX  el  des  imposi- 
tions, HHî*'  el  aides  cuilUcs  el  levées  en  ycellui  en  la  dicte  viconté, 
vi*'  iiiî'^Mni  fr.  iif  quars  vif  d.  oli.  et  ii  quartiers  de  seL 

Obtit  (fine  heredet  it  dititur  qnod  regina  Blancha  occuppat  kereditatei 
auas, 

Pierre  Robiqne),  pour  reste  des  impositions  et  xm'^du  Nuefbourc, 
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émi  il  a  i^lé  ivcKf otr  ét^ms  le  pfpma'  jour  ér  Jantier  CCOLXHIl 
au  ikiTiiii  joQf  ée  lepieaibre  OCCLXIX,  par  6ii  de  ûomfÊt  EU 
H  ci  Doj,  tifi^fuu  fkr«  uni  f*  nu  d*  L«  bmoe  fHiuf  tx  s.  L 

Sichtl  ai  wirifmiwm  de  IiId  deè^lOi  m  tufirii,  el  m  svfvr  dbtai 
lÉDOiiJiii»  Ji9L  ClmÊmi^ 

GoOlat  Iff  Ccxfôtettrt  par  liii  ik  Dini|ilc  Httl  mir»  It  cl  mof»  i  &,  d« 
m  èioii&  ii]  d,  ûb, 

SufwrilomUuifli  Jb.  CUmamt,  ùmm  qma  fitpro. 

Henri  de  Mante,  rkonte  de  Moiiaing^  par  fin  île  eomfAe  t^  sut* 
kur  de  iiting  CGCLmillp  ifn  fr*  m  quars  lUi  s.  x  d.  ob.j  frabe  pour    i 

leban  CotlUnt^  Ticoole  d'ATreaclies,  pour  PESk  des  recefiteâ  <iu(flf^ 
lieu,  lïTiTî  I.  ï\ni  d. 

Jcban  Gmîknl  a  eslé  eiifojé  par  ilcifers  lehait  Lrfraiif  »  tfcêmctf 

éf!  o^te  ^mme  arec  ptuseors  autres  cjiii tenues  eit  lesîrnl 

!  Ifli»  jour  de  jtîjng  CCCLXXVll^  duquel  eslrrit  la  c<3j*ie  est  m 

mt  papprer  des  estreii  de  la  ébambnef  en  le  mi^  feuUel  Vfft  if 
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GuUloi  Chamdi  poar  lors  gardieo  de  laviciMilé  de  VaîloigDes,  ili*il, 
^fêT  compte  fait,  tant  des  revenues  ordinaires  de  b  vicontc  de  Valloi- 

fies  fwiur  le  icrmc  de  St  Midiel  CC€LXX,  mmnift  des  riii",  iraji 
rHonB,  ladites  el  aides  lefées  en  ladicle  \'mm\é  depuis  la  dicte  S*  Mid 
jusque^  en  laffln  du  niûis  d<i  nmré  prouchain  ensuivani  ^  vij"¥i 
1  quart  iH  fi  ^n  il  *—  Mtiijuire  que  riuillaiime  (^banit-l  a  baillé  c^* 
taines  informacions  et  escriptures  à  sa  descharge ,  lesquelles  sont  en 
un  petit  escrinet  en  la  fîuche  au  parchemin ,  par  lesquelles  informa- 
cions veues  en  la  chambre  est  deschargié  de  la  somme  de  lxxii  l.  xti  s. 
m  d.^  ct^  par  un  mandement  de  Monseigneur  donné  à  Evreux  xvi*  jour 
de  juillet  CCCLXXI^  de  xx  fr.  que  Monseigneur  li  donne;  item  de 
XLviii  fr.  vu  s.  un  d.  baillez  à  Guillaume  des  Moulins  par  mandement 
de  Jehan  Lefranc^  trésorier,  lequel  les  rendit  à  Monseigneur  en  son 
quart  compte ,  en  la  darraine  ligne  de  reccpte  commune.  Font  ces 
m  sommes,  dont  ledit  Charnel  est  deschargié  sur  ceste  reste,  vu"  une 
1.  ni  s.  vu  d.  ;  reste  quil  doit,  cv  s. 

Dicttis  Guilleîmus  Charnel  solvit  dictos  cv  s.  t,  domino  Jb.  Ciimence 
de  precepto  et  ordinatione  dominorum  in  Caméra  computorum  Paristcnst 
df'e  xxvin*  mardi  GCCLXXVIII  ante  Poicha,  presentibus  J.  Regis^  0.  de 
Trigny  et  me  G.  Broicher,  et  sic  qui  tins  dictus  Charnel ,  ideo  super 
dictwn  dominum  Jo.  Ciimence. 

Item  Martin  TOurs  doit  des  garnisons  faictes  pour  le  chastel  de 
Carenten  et  pour  la  bastide  du  Pont  d'Owe  :  premièrement  lxiuu 


quartiers  de  froument,  vm  boisa,  de  fèves,  un  lonnel  une  pipin:  de 
poil,  mesure  de  Carenten,  xx  coslez  de  \ari,  ii  loun.  de  vin  de  Cas- 
coignc,  ini  balliinces  du  cliaiivre,  viji  sacs  de  charlMUi,,  un  (onnel  et 
une  pippc  de  sel  blanc,  ilera  vi  quartiers  de  sel,  uu  tounel  de  vin  de 
Poitiiu,  X  barres  de  fer  d*Es[>aigne  pesans  v'  L  ou  cnvimo.  lu  porcs 
saliez* —  l.es  iiiforniacions  et  aiandcmeriâ  eu  un  petit  escnnct  â  espices 
mis  es  armoires  de  Vaîloigncs  le  xii*  jour  de  janvier  CCCLXXVI. 

SevelMre  de  Cuulombi,  pour  lors  licon te  et  receveur  de  l*utitaudenier# 
\  paires  de^pcroiis  dorci. 

{F^  i5p:\  LESTAT  DE  Gkhabt  »e  Crespon  ,  jadis  viconle  dcValoî- 
gnes  pour  le  roy  de  Navarre»  des  receptes  tout  ordinaiies 
comme  extraordinaires  de  la  dicte  Tîcouté  de  tout  le  temps 
(juif  fut  viconle  dudil  lieu, 

Preinicrenicnt  ledit  Gerarl  de  Crcspon,  ou  maistre  Jelian  de  Cres- 
pon,  son  filz,  doit  par  fin  dun  compte  particulier  fiiil  le  xxi»  jour  de 
janvier  CCCIXXIII  f»ar  leilit  maislrc  de  Creèpou,  ou  nom  de  son  dit 
fea\  père,  avec  Messire  Jebaii  Clinieuee^  trésorier  du  roy  de  Navarre, 
de  toutes  les  receptes  ordinaires  et  e\lraordinaire&  de  la  dide  vieonlé 
de  Valojgues,  depuis  le  irjtjurde  fevriueCCr.LXVft  jusipiesau  juur  du 
I  résidasse  ni  eut  diidit  feu  GcrarU  lutiuivl  cuniiile  csl  double,  et  eu  a  ledrl 
raaistre  Jebau  de  Crcspon  lun  signe  de  la  main  dudît  Mcss>irc  J,  Cli- 
inence,  lequel  a  esté  vcu  en  la  chandire,  et  ledit  Messire  J.  i^limcnc^  a 
laulre  devers  luy»  xvrxLJiH  L  \\\  s.  m  d.  oh.  t*,  de  xx  î*.  t  pour  franc, 
dont  ledit  Gerart  esloit  rliargiei  ci  dessus  entre  les  debtes  deues  au  roy 
de  Navarre  par  fin  des  comptes  de  M essire  J,  Cl i menée  dessus  dit,  pcmr 
ce  xvi^xLiHi  I.  XII  s,  tu  d,  ûb.  t* 

Summa  per  8è,  xvr'^xuiu  /.  xii  s*  m  d.  06.  /. 

Kt  il  est  dcu  audit  Jehan  de  Crespon,  pour  le  denimirinl  de  la  somme 
de  ïî''rx*Hn'^*vn  l.  xv  s.  t.  baillez  par  ledit  feu  fierart^  son  père,  h 
Messire  Pierre*  d'Achieres ,  jadis  cmniuis  h  faim  le  fail  de  la  ebambre 
aui  deniers  du  roy  de  Navarre,  par  lettre  dudit  Itfessire  Pierre  donnée 
l€  1*  jour  doctobre  CCCLXI,  k^squielx  sont  renduz  dudil  Gerart  par  le 
compte  dtidit  Wessirc  Pierre,  qui  est  cousu  en  la  tin  des  comptes  des 
aides  des  terres  du  roy  de  Navarre  de  lanuée  fenissant  h  la  S<  Micliicl 
CCCLXXVlll,  laquelle  lettre  na  tenu  lieu  audit  de  Crespon,  ou  compte 
dentr^'  lui  et  ledit  Messire  Jehan  Gliiueuee,  que  de  ix^txxv  l.  u  s.  u  d.  t,, 
(larceque  Ferrando,  tieulenant  lors  du  roy  de  Navarre,  ue  le  vuuti  souf* 
fnr,  SI  cumme  ledit  Mcî^siiv  Jebau  tilimence  la  leamoigné  au  Imrel  en 
fa  ebambre  des  comptes  ;  el  aussi  ne  tient  de  plus  lieu  audit  Messire 
Jehan  Ctimence  icelle  lettre,  en  son  deiTuin  compte  ci  dessus,  entre 


^kW^ 


demeurant  esl  ii^ïîi  L  xn  s,  lu  d,  l, ,  de  tx  s.  pour  escu,  qur  vaîi^ 
ii"iii  escîis  et  demi,  et  u  s.  m  d4 1,  qui,  à  un  s.  tv  d*  t,  poaresciij  raient 
jiaii^iLf  l.  ïtui  s.  X  d.  t. ,  Icsqoiiel^  li  sodI  rendez  en  ce  pre^nt  e^lit 
par  ordeoflnoe  de  Messeigneurs  des  comptes,  veoe  la  dicte  eedulle  d  \t 
compte  dudit  Climence  et  aussi  ledomtJtc  particulier  dont  ci  dessus  cêI 
faicte  mt^iîtioUj  ptiixr  ce  ïiir*^iu  1.  xnn  s.  3t  d,  l*  (t). 

Item  lui  est  deii  samyablement  pour  pluseiirs  parties  Doit  solvablei 
coiitenueâ  en  mm  eedulle  deâ  gêna  des  comptes  dudit  roy  de  Navan^i 
faicte  à  Evreui  le  s*  jour  de  juillet  CCCLXXllIj  dont  k  copie  est  avec 
les  lettrés  de  ce  présent  compte  de  Messire  J.  Climencej  et  la  tantut 
en  sera  copiée  ci  après  de  mot  à  mot,  par  IsqucHe  cedutlc  estoil  mâiuit 
audit  Mesâire  Jehan  Ctimence  que^  sur  ce  que  maislre  Jehan  de  Cres- 
pon  dessus  uauimé  devoit  pour  le  fait  de  son  dit  feui  père,  il  lui  di- 
duiàist  les  dictes  pailles  contenues  en  la  tlîcte  eedulle,  montant  à  là 
somme  de  îi"ijctii  K  ^  s.  i  d.  t,,  de  ïï  s.  t.  pour  franc,  et  que  dicellcs 
parties  le  desehargasl  à  plain  et  les  U  alloast  on  compte  dentre  dL-ui, 
pour  ce  que  dicelles  parties  ledit  Gerort  avoit  esté  chargé  en  ses  comptes 
des  receptes  de  fa  vieijnté  dessus  dictes,  et  si  nen  avoit  riens  rei 
parccqnclles  eâloietit  non  solvalles  pour  les  causes  plus  à  plain  C;ûnt&* 
unes  en  ladicte  eedulle,  lequel  Messire  Jehan  Glimence,  si  comme 
aftirmé  au  bureau,  presens  Messeîgîieui^  des  comptes ,  pour  ce  que  le 
roy  de  Navarre  lui  deiïendt  quil  nen  deschargast  ledit  de  Crespon,  ne 
len  vGuli  descharger,  et  pour  ce  sont  ci  renduz  audit  de  Crespon  par 
vertu  de  ladicte  eedulle  et  par  ordenance  de  Messeigneurs  des  comptes^ 
pour  ce  ii"lxxii  1.  i  s.  x  d.  t. 

Summa  dictarum  duarum  partium  iii^mi^^xui  /.  xvi  s.  vin  d.  t. 

Sic  restât  quod  debentur  Magistro  Jo.  de  Crespon^  ivh^liix  l.  nu  s. 
ini  d,  t.,  capienda  super  emolumentis  terrarum  quae  fuerunt  régi  Navarre 
in  Normannia.  —  Hàbuit  cedulam  testimonialem  de  dicta  summa  de 
ordinatione  dominorum^  die  confectionis  hvjus  status  eidem  Johcmni 
traditam, 

Àctum  Parisius  ad.  burellum  die  xn*  m/ensis  augusti  awio 
If*  CCCLXXIXo,  presentibus  magistro  Petro  de  Ca^ro,  A.  Bemondeti, 
A,  de  ColumbiSy  J.  Crète,  J.  de  Rueil  et  J.  de  Remis,  magistris  cotnpu- 
torum. 


(I)  CorUigitur  in  compulo  domini  Johanni»  Climence  superius  suto  inter  denariot 
traditos  domino  Pttro  de  Acheriis. 


[ptes 
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(F«  4€0.)  pAaTiES  de  v^^Lxa  escus  iiii  s.  vri  d. 

ÎUe&stngneurs  les  gens  des  comptes  du  roy  de  Niivarrc,  mon  1res 
redoublé  iseigiieyr,  ont  escnpt  à  moy  J,  Cliraence  que  nagueres  ils 
uïrenL  le  compte  de  Jehan  le  MaigneU;  garde  des  garuiaons  du  ebaBlel 
de  Cherebourg,  rendu  j>ar  Hohiiïcl  le  Maignen,  son  filz  el  son  pimu- 
reur  quant  à  ce,  parmi  lequid  compte  ilâ  Mut  trouvé  Jolian  Bioville, 
naguercïj  recevt-ur  de  Valloign^Sj  diargié  des  parties  qui  ensuivent  : 
premièrement  par  une  cedulle  scellée  de  son  éoel,  donnée  xvi"  jour  de 
mars  CCCLXIÏ,  de  xui'*ïii  escus;  item  par  une  autre  cednlle  seellée 
de  son  dit  seel,  doonée  derrain  jour  de  juillet  CCCLXni,  de  xii"vïii 
royauli  ;  item  par  une  autre  cedulle  siiellée  comme  dessus,  donnée 
IV*  jour  de  février CCCLXllï,  de  ii"ïvt escus  et  demi;  font  en  somme 
ces  m  parties  Hn'iAvin  escus  et  demi  et  xi]"viji  royanU,  de  quoy  il 
a  rendu  en  son  compte  ordinaire  de  PasquesCCCLXlH,  leîur^ïi  escus 
demi  et  ïii  d.  Ainsi  somme  qui  ci  sont  à  recouvrer  sur  ledit  Btovitle 
pour  Monseigneur,  vïn"îvi  escus  ni  quars  et  un  s,,  el  n^xtvni  r,, 
1111  s.  pièce  et  XX  s.  pour  eseu,  fout  iui^xljx  escos  m  qiiars.  Item 
par  le  compte  Guillot  le  Consteurj  garde  des  garnisons  du  chasiel  de 
Valtoignes  lequel  Messeigneurs  ont  oy  nagueres  semblablemeut,  Iroeu- 
Tent  ledit  Bloville  chargié  des  parties  qni  ensuivent  :  premièrement 
de  la  ferme  de  Danarville  sur  le  terme  de  Pasques  CCCLXllIj  de  ix 
quartiers  de  froument  à  xxii  s.  le  quartier^  valent  xxii  l.  ;  item  de  la 
forfaiture  d'lvetot>de  ti  quartiers  audit  pris,  valent  xT.niis.  ;  item  de 
Gasbcrville,  v  b.,  mesure  d'Orglandes,  à  v  s.  le  Iwissel^  valent  xxv  s.; 
item  de  la  ferme  de  Nesrrevillc,  de  ïxjcv  quartiers  î  b.  à  ïviu  s.  le 
quartier,  valent  xxxi  L  xuii  s,  vi  d»;  item  à  celui  terme  de  la  ferme 
de  Monille.  de  n  quartiers  mi  b.  davoine  à  m  s,  le  quartier^  valent 
m  t;  item  des  herbages  de  la  Haie  de  Valloigoes  h  Yvelot,  de  i.v  quar- 
tiers et  demi  davoine  k  xnii  s.  le  quartier,  vabml  xxxvin  l.  xvii^s.  Font 
ees  |)arlies  cm  1.  vi  d.,  escu  pour  xi  s* 

(F»  1^1.)  Parties  de  ii^x  fr.  pour  pluseiirs  einpnins  faix  par 
Martin  l'Ours,  viconle  de  Carc»nten. 


De  Martin  l'Ours,  pour  lors  viconle  de  Carenten,  de  certains  em- 
prnns  quil  flst  en  la  dicte  viconté  ou  nom  de  Monseigneur,  par  man- 
dement de  mon  dit  seigm-ur  donné  à  Chère  bourg  le  xxvtn^  jour  de 
deeerobT'e  (XCIAïX,  les  parties  rpti  ensuivent  : 

De  Thomas  le  Ciuerrier,  \x  fr,  ;  de  IJuillaume  le  Nepveu»  tx  fr.  j  de 
Raoul  de  Beaumont^  v  fr«  ;  de  Huiliaume  Dnry,  v  fr.  ;  de  Colin  Bour- 


doilf  ▼  fr. ;  de  Goliû  de  Gênez,  i  fr.;  de  PerrÎD  de  Tante»  s  f^«;  è? 

Mhd  Darout,  x  fr.  ;  de  Jehan  Hamelin,  xil  fr  ;  de  Thomas  Joluiet^i  fr., 
néant;  de  Colin  le  Duc,  x  fr.  ;  du  prieur  Û€  Sainlenj,  i  fr.  ;  du  prieur 
de  S^  Costue  du  Munt^  m  Tr.  ^  de  Hicart  Sirot,  %  fr*  ;  de  Jehan  Avise, 

▼  fr. 

Fonl  ces  parties  vn"iu  Trans, 

De  Guillaume  Parvastel,  qui  les  prcsla  à  Monseigilcijr  à  la  re^^iit^ 
de  ees  gens,  que  recrut  le  des&uà  diE  viconte ,  eomma  11  appert  paj  y 
lettie  du  un'  jour  de  juing^  Lvm  fr.  i  quart. 


< 
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Pabties  de  viii'^LOi  fr.  rendue  en  reeepte  ci  devant  pùm 
empruns  faiz  es  vicontés  dePoutaudemer,  Orbec^  Brûlis  aeil 
et  ailleurs,  par  ineati'e  Mîeliel  Durant  et  moy  J.  ClimeDœ, 
per  commission  de  Monseigneur  escripte  en  la  page  eosoi- 


I 


JPMniereiuentj  de  Jaquet  Poignant,  sergent  de  la  sergenlerie 
FoUefiile,  en  la  viainté  d*Orl>ec,  par  tiia  œdulle  du  vtit'  jour  de  juiM 
OÙGOXj  lesquteh  il  wtoii  receur  de  phiscurs  persounes  detunuranîs 
en  la  dicte  éergcnteiie^  ii"^  frans.  M 

De  Jehan  Bcllemarrei  mrgeni  de  Moîauï  en  la  viconté  d*Orbec,p«^ 
II  de  mes  eedulles,  lune  donnée  xti«  juur  de"  juing  CCCLXX  conîeïiaot 
iiii*«fraD^,  rt  luiue  du  ix'^  jour  du  juî!li*t  pronctiasn  rn^uiraut,  cnnl^^ 
nant  xl  frans;  font  ces  ii  parties ,  lesquelles  il  avoit  receues  de  plu- 
seurs  personnes  demourans  en  la  dicte  sergenterie,  vi"  frans. 

De  Guillaume  Feraut,  sergent  du  Sap  en  ladicte  viconté  d'Orbec, 
par  ma  cedulle  du  secont  jour  de  juillet  CCCLXX,  lesquielx  il  avoit 
semblablement  receuz  de  pluseurs  personnes  demourans^en  ladide 
sergenterie,  l  frans. 

De  Robin  Chertain,  sergent  d'Orbec,  par  ma  cedulle  du  x«  jour  de 
juillet  CCCLXX,  quil  avoit  receuz  de  pluseurs  habitans  et  demourans 
en  ladicte  sergenterie,  cii  frans. 

De  Raoulin  de  S*  Laurens,  dit  TAlemant,  cappitaine  de  Chambraiz, 
que  presterent  pluseurs  habitans  de  la  sergenterie  de  Chambraiz,  par 
ma  lettre  du  xxv«  jour  de  juillet  CCCLXX,  vi"  frans. 

Des  bourgoiz  et  habitans  de  Bernay,  par  ma  lettre  du  xxti«  jour 
daoust  CCCLXX,  lesquielx  ils  presterent  à  Monseigneur,  c  frans. 

De  Raoul  le  Gerardel,  lieutenant  du  bailli  à  Bretheuil ,  par  la  inaiD 
de  Jehan  Bauffes,  par  ma  lettre  du  ve  jour  de  juillet  CCCLXX,  c  fr.; 
dudit  Raoul,  par  la  main  de  mestre  Michel  Durant,  par  ma  lettre  do 
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»•  jour  dudil  mois,  tux  Tr.  ;  Hem  par  ma  lettre  du  xïv"  jour  ikoust 
protichaiiL 

Somme,  ut  supra. 

Pahti£S  de  virxL  fr.  renduz  en  recepte  ti  devant  pour  autres 
empruTis  faîz  par  Colart  de  Fresnoy  ei  Jehan  Lefranr, 
viconte  dTjrbec,  par  commission  de  Monseigneur  rendue  à 
court. 

De  Jehan  de  Saincle  Haudp,  prevosi  de  Nougeni  le  Roy,  par  ma  lettre 
flu  y  jour  <\e  juillet  CCCLXX,  l  frans. 

De  labhé  de  Preaui,  par  ma  lettre  du  xiui*  jour  de  juillet  CCCLXX, 
L  frans. 

De  Ricart  Walîcr,  par  ma  leïtre  dudit  3c\iM*jottr  de  juillet»  l  frans. 

Du  maire  de  Poutaudomer,  par  ma  Itltre  dudit  jour,  \x  frans. 

De  fiuillemiu  le  Mareschal,  par  ma  lettre  dudit  jour,  x  fr.  (1). 

De  inaislre   Jehan  d'Eunet,  par  ma  lettre  du  xiiiir  jour  de  juillet 
CCCLXX,  L  fr. 

De  Messire  Jehan   Rossignol,  par  ma  lettre  dudil  xauti*"  jour  de 
juillet,  L  frans  (2). 

De  Thomas  li^springuet,  par  ma  leltrc  dudit  jour,  l  l'ranî^(3). 

De  Micaut  !e  Moiiïo,  par  ma  lettre  dicclkiy  jour,  \i\  fr. 

De  Guillaume  de  Rrrzifli,  par  ma  lettre dicellui  jonr,  xiï  fr.(  Hahuit 
per  V  H  °™  compu  l  u  m  Jo .  Lefnm  c  ) , 

De  Colin  Bordel,  par  ma  lettre  dudit  jour  x  fr. 

De  Jehan  BaufTes,  par  ma  lettre  dudit  joui-,  l  fr. 

De  Jehan  Ttispicier,  par  cedullediielui  jour,  xxi  fr. 

De  Jei»;in  le  fermier  de  Pari,  par  eedulle  dudit  juur^  x  fr. 

De  labhc  de  f:ormeïlle8,  par  ma  eedulle  du  \ïv«  jour  dudil  uiniï.  dt* 
juillet,  h  fr.  (4). 

De  Jehan  Ualebout,  par  ma  eedulle  dudit  jour,  l  tr.  (5). 

De  Jaquet  Poignant,  par  ma  eedulle  dudit  jour,  l  fr. 

De  labbé  de  S'  Evruul,  par  uja  cefïtiIlL'  du  vtr  jour  daoust  CCCLXX, 
cfr. 

Somme,  ni  supra. 


(I)  Pilé  p&r  J.  Lcfnnc  «tir  son  prenttei*  comiiu». 
(^)  FftiÀ  p»r  i.  Climence. 
(S)  Pkiex  {inr  J.  LicfraDc  ttur  M)n  tiers  coni|ile. 
(Jk)  Pmié  par  J.  Lefmnc  sur  ^m  lier:!<  compte. 
C5)  Paie  |Hii-  J,  CtiuiciRCt*  tni  ce  cuiu|ite. 


lïw-  " 

I 


(F*  itt.)  Parties  de  loeiiuz  messages  montaoz  u\  fr,  i  qui&H 
■  et  xnii  d.  ■ 

F  1 

A  Godet,  ïx*  jaor  de  janvier  ian  LXVl,  perlant  dTTreui  à  Paris  sa 
hmlli  d'Evreoï  et  au  CQOStiil  de  Monseigneur  certaines  esmiiuim 

Cycbanâ  le  baiili  de  Pcmiâudemer  et  le  sîre  de  C^UeTiUe,  i  fr. 
Audit  Godet,  portant  lettres  de  Diuy  h  ClimeEce,  lî*  jour  de  fetrii 
n  LXVI ,  d'Evreus  à  Beauniont ,  à  Grison,  et  à  Orbêc  au  vicoote 
lieu>  p(jur  savair  se  je  auruie  finance  pour  poier  le  capitaine  de  B^ 
ihueil  de  an"  fr.  que  Monseigneur  le  CapU!  mavoit  mandé  poîer. 

Au  Camus  d'Eu  net,  in*  jour  de  février,  portant  lettres  de  moy  h  Cîi 
Dience  d'Evreux  à  Bretbueil  h  Jehan  Brice  pour  Le  fait  de  iaide  mm 
BUS  pour  le  poieutent  des  gtm  darmei^^  v  s.  t.^  franc  pour  xxa  s^ 
•  [     A  Godet ,  iiï*  jour  de  février  CCCLXVI  ^  portant  lettres  clo&efi  de 
[jlonseignt^ur  à  Orbec,  Morlaiugj  Âvrencheâ,  Conslances  ^  Cheïeboiirff 
Ifaliûigni'â  et  Carentcn^  aus  receveurs  des  lieux,  pour  avoir  ûmm 
pour  certain  fait  que  Monseigneur  mandoil  esUi?  fait  pardeca  pour  11  » 
^  pour  Madame  la  Hope,  nu  frana.  I 

A  Godelr  vn"  jour  de  mars  ensuivant,  portant  lettres  de  moy  h  Cli* 
inence  au  Pontaudemer  au  vicoote  du  lieu ,  [«our  avoir  de  li  ^uutm 
tt  li  faire  savoir  combien  il  escouvenoit  quil  ûnast  pour  oçrtaiiai 
:besûïgnes  que  avoit  mandées  Monseigneur,  demi  rranc. 
f  A  Mieaut,  filz  dudit  Godet,  le  jour  dessusdit ,  portant  lettre  de  raoj 
l  Climence  h  Neauphie  à  Madame  Jehanne  û*:  \,tv;in>.  inur  li  r.j:re  j 
savoir  le  delay  qui  estoit  mis  par  Jaque  de  Rue  en  scm  assignation 
que  elle  avoit  à  Beaumont,  et  pour  un  autre yoiage^  retournant  d'Evreux 
à  Neauphle  devers  ma  dicte  dame  et  pour  la  dessus  dicte  cause,  pour 
tout  I  franc. 

A  Jehan  Mallebouche,  premier  jour  davril  CCCLXVI  avant  Pasques, 
pour  loyer  de  li  et  dun  cheval,  qui  de  Paris  à  Evreux  apporta  la  nef 
de  Monseigneur,  que  avoient  fait  faire  maistre  Pierre  Dutertre  et  le 
bailli  d*Evreux,  xxxiiii  s.  t.,  monnoie  d*Evreux,  valent  i  fr.  deoni 
XII  d. 

Au  fils  Godet,  vi«  jour  davril  lan  CCCLXVI,  portant  lettres  d'Evwux 
à  Pontaudemer  au  viconte  du  lieu,  pour  le  faire  venir  à  Evreux  parler 
à  Messeigneurs  les  lieutenans,  demi  franc. 

A  Jehan  Lienart,  qui  le  jour  dessus  dit  porta  lettres  d*£vieux  à 
Rugles  à  Pierre  de  Rue,  par  lesquelles  on  li  fàisoit  savoir  quil  venist 
pour  li  faire  certaine  assignation  que  Monseigneur  mandoit  li  estre 
faicte,  V  s.,  valent  i  quart  de  franc. 

A  Gillot  Regnault,  viii* jour  davril  lan  CCCLXVf. 
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A  Jehan  Gode^  x*  jour  rlavril  CCCLXVI,  qui  d'Evrcux  à  Orbec  porta 
lettres  tle  moy  J.  Climeuce  à  iehau  Le  franc,  vicOiite  et  l'eceveur  du 
iieu,  p*jur  avoir  finance  de  li  î>oyr  faire  es  cKasleaux  de  Monsei>?neur 
garnisons,  el  pour  un  autre  voiagc  i]ull  ûsl  à  son  retour  d'Evreuît  à 
Couches  devtjfs  le  viconle  du  lieu*  ï>our  savoir  quel  uiai'Chè  de  Ter  il  y 
avoit  pour  en  avoir  (mur  les  dictes  garnisons,  pour  tout  xnn  s* 

A  Micaut  Godet,  le  ïit''  jour  dudit  mois  davril,  portant  lettres  de 
ïïioy  J.  Climencc  d'Iilvreux  à  Vetueil  à  Guy  Qoieret,  li  porter  response 
de  certaines  lettres  que  il  mavoit  envoiées  et  aussi  li  faire  savoir  cer- 
taines nouvelles  qui  me  estoieut  euti'evenues,  vin  s. 

Pour  11  messages,  luu  envoie  à  St  Lo,  à  Carenten,  ïiiii»  jour  de  may 
Lan  LXVII,  devers  Itfartin  l'Ours  pour  li  faire  savoir  quil  venist  comp- 
ter. Vît  s.  VI  [d.J,  cl  Inilre  atant  à  Lizieux  et  à  Poutauilemer,  «""jour 
ensuivant,  devers  le  vi conte  du  lieu  pour  S4^mblable  cause,  vi  s» 
Somme,  \ni  s.  vi  d.»  franc  pour  xx  s. 

A  Godet,  xxi*  jour  de  may,  portant  lettres  d*Evreui  à  Vetueil  à  Guy 
Quicrct,  auifuel  on  les  avoil  envoiées  de  Navarre, 

Au  (^luius  d'Eunet,  xxii»  jour  de  may,  portant  lettres  de  luoy 
J.  Chmcnce  à  Avreuclies,  Morlaing,  Constances,  Clicrebourg,  Valloi- 
gnes,  Carenten  et  Pontauderacrj  pour  avoir  finance  des  receveurs 
diceuU  lieux  et  leur  mander  qm\  venissêut  compter,  ni  fr. 

Au  Camus  d'Ennet^  xu^jour  de  juing  lan  LXVII,  portant  lutirCxS  de 
moy  J-  Ctimence  à  Neauphle  devers  la  royue  Blanche  et  li  portant 
pluseurs  lettres  que  on  avoit  apportées  de  Costentjn,  deuii  franc, 

A  Godet,  xiiH*  jour  de  juinp,  portant  lettnîs  de  moy  J.  Climeuce  à 
Ûrtjec  et  Pontaudemer  aus  vicotites  diceulx  lieux,  pour  avoir  finance 
qui  pourroit  pour  bailler  à  Messire  Baudimin  de  Beaulo,  sur  ce  que 
CD  li  dé  voit  de  ses  gaiges  de  lieutenant,  et  pour  un  voyage  que  avoil 
(ait  ledit  Godet  d'Evreux  à  Vetueil  devers  Guy  Quieret,  pour  tout 
I  franc. 

A  Raoul  Boncompaguon,  xvm«  jour  de  juing  CCCLXVU,  portant 
letti-es  de  moy  J.  Cîinience  à  Gietfroy  le  Fioulier  à  Ennel,  pour  le  faire 
venir  compter,  i  quart  de  franc. 

A  liaoul  Millet,  xxvii*  jour  de  juing  lan  LXVII,  portant  lettres  de 
moy  J,  Climeuce  à  Monseigneur  d'Avreucbes  au  Pontaudemer  et  au 
vicofile  du  lieu,  pour  certamcs  nouvelles  qui  estoient  entrevenues, 
XJi  s.,  franc  pour  xxi  s. 

A  Raoul  Millet,  tx"  jour  de  juillet  lan  CCCLXVII,  portant  lellres  de 
moy  I.  Climence  à  Orbec  au  sire  de  Gauville  et  au  viconte  du  lieu, 
pour  avoir  finance  par  emprunt  dudil  sire  de  Gau ville  qui  pourroit 
pour  le  fait  de  Monseigneur,  dont  il  avoit  eseript  par  Oavy,  deuii 
trooc. 


—  ua  — 

Audit  Millcl,  ïxvi*  j*iur  cW  juillet,  portant  IcUree  de  inoy  L  Climcnce 
à  Honiaodcïïier  ftii  vicoiiledu  lieu  pour  avoir  finance,  demi  frajoc* 

Audit  Haoïil,  n*  j*>ur  daoust  CCCCUXVU»  portani  letLre»  de  Q0f 
J.  Climence  au  \\m\lï  et  vkcinte  du  lîcu^  pùur  avoir  dt'ufx  ou  diOlBif 
tiriancif  jKir  l'oipranl  pour  Motiâeigneur  pmir  la  fïeliYranpî  de  ceHiîBei    . 
begfiigut^s  4|irtl  avoit  mandées  pardeca;  demi  triiTic*  ^Ê 

A  Raijul  UiWid  qui  iiiii"  jour  daoust  porlâ  lettres  au  vioontc  df^ 
Ponlaudemer  pour  avoir  fmaiice  t-l  pour  le  faire ^  vouir  cauipte^  i  $. 

Audit  Haoul ,  qui  %xuir  jour  d'aotist  CCCLWU  porta  lettres  deisoj 
J.  CHnience  d'Evreui  à  Moi-taing,  à  meslTi:!  Gudlaumt'  Scttureljia 
viœnte  du  lieu, k  Avrenehes  aa  Tlcontf  du  lieu»  et  à  Gavimj  ati  vioooit 
de  ConsiancM^s,  pour  avuir  lliianca  pour  [a  Tait  de  MoiiMignâiir  diMitd  _ 
avait  i^cript.  ■ 

A  Baoullet  le  Taigneux,  vxivjour  daoust^  portant  lettres  de  moy 
li  Climeuce  «i^E^Teui  à  Ikaumont  à  Grisou^  par  lesqui^lks  il  «t»Upil 
|ltintuJé  venir  à  Evroui  pour  porler  h  ii  de  Eassiguation  de  Midiiur 
Jehaiiniî  de  Navarre  et  Jaques  de  Hue,  v  s.  t. 

A  Raoullet  le  Taigueui,  iiiiti*  jour  de  septembre  CCC(-KVI!,por- 
lAût  lettres  à  tkiiîclies  à  Me.«isire  Pierre  de  Lendiras  pour  U  njgponsr 
k^e  âvojeut  faictc  les  Cordelliers  et  k$  Jacobius  d*Evreui  ir  oerUiii 
fait  qui  touche  il  (edll  Me&sire  FHerre,  i  quart  de  franc, 

A  Racml  Millet,  qui  xxv  jour  de  septemtfre  IXCl.XVJI  porta  Mtti^ 
de  moy  L  Climiîiiœ  mm  receveurs  de  Mon^igneur  à  t^arï^ntim,  VaU 
loignesj  Gavi-ay,  Avreni'-lieii,  MurLaifii^j  Drîïec  et  PùntâudewtT,  pour 
avoir  finance  deulz  |iOur  ee  que  Muusei;*neur  en  avait  e^^ript, 
lu  fraiiB.  --  " 

A  Raoul  Millet,  vii«  jour  doctobre  CCCLXVIl,  portant  lettres  d'E- 
vreux  à  Orbec  au  viconte  du  lieu  touchant  finance^  x  s.  t.,  franc  pour 

XXII  s. 

Au  dessus  dit  Millet  portant  lettres  de  moy  J.  Climence^  xxviu*  jour 
doctobre,  d*Evreux  à  Rcnierville  à  Monseigneur  d'Avrencbes,  faisant 
mention  de  la  venue  Messire  Olivier  de  Mauny  et  dautres  nouvelles , 
et  lors  porta  lettres  aus  receveurs  de  Monseigneur  en  Avrenchin  et 
Costentin  pour  haster  Gnance  pour  la  venue  de  Monseigneur  et  eulz 
avancier  de  venir  compter,  ii  fr.  et  demi. 

A  Raoullet  le  Taigneux,  xxix«  jour  doctobre  CCCLXVII,  portant  lettres 
de  moy  J.  Climencc  d'Evreux  à  Beaumont  à  Grison,  lequel  fu  mandé 
venir  à  Evreux  devers  Messeigneurs  du  conseil,  v  s.  t.,  franc  pour  xxi  s. 
VI  dé 

A  Colin  le  Taigneux,  qui  vu*  jour  de  novembre  lan  CCCLXVn 
porta  lettres  de  mcv^  J.  Climence  à  Beaumont  à  Jehan  Grison^  pour 
avoir  le  poiement  du  cappitaine  de  Brethueil,  v  s.,  franc  pour  xxn  s. 

A  Gaultier  Ernault,  qui  viii*  jour  de  janvier  lan  CGCLXVIf  ports 


K 
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lires  lie  moy  J.  CHiiitnce  îios  viccnite§  el  recevL*ur.s  de  MorUiiii^^ 
nslaiices,  Valloi«<iins  ni  Cuj*ctUeri,  affîn  ifuc  fMuir  Mons4.'i^iKHir  U* 
ptal  ils  ienissciil  ea  d^ixisi  la  liimiiri'  i|uii  avuienl,  lequel  dcmaiira 
%%  jours  t>our  atten<ktî  nouvelles,  lvi  s.  l. ,  franc  xxir  s.  t.  fnece, 
A  Thomas  lîaorici|iïin»  qui  ncv*  jour  de  mars  CCCLXVII  fu  envoie  de 

VoMart  au  Pont  S^  Vkivv  iIcvlts  Mous*^îgueur  U'  dplal  qui  y  rstotl, 

A  Guillumiji  Povl^'l,  xi*  jour  tliivril  OXLXVHI,  portciut  d'Evruux 

lis  viconlcs  el  itfCt'veurs  de  Conslances,  Moriaiug,  Avrenches,  Valloi- 

es  et  Car€nten,cerlaiju!SCominiHsioiHd<*  Mouseigneur  le  Ca[»ULÏ  |mur 

?t'r  certaiuoîï  aides  civ  dis  p.ïiz,  tant  sur  uoldes  comuie  aulreiuenl, 

pour  farre  ijoiemeïil  h  gens  darmcs  qui  pour  Monseigneur avoieiil  esté 

en  Avreiii^hin  cunlre  les  Drctons,  i  Irauc, 

A  Colin  leTaigneux,  qui  ïv«  jour  davril  CCCLXVllï  porta  lettres  de 

oy  1.  Clituencea  Robert  le  Francoiz  au  Nuefbourg,  pour  avoir  finance 

quil  devoil,  lu  s.  lui  d* 

A  Godet,  ïxv*^  jour  davril  (Xr.LXVIII,  porlanl  kltres  d*Evreux  à 
au  mont  à  Grison  pour  avuir  certaine  finance  de  li  quil  avuil  reenue 
le  Robert  le  Francoiz,  et  pour  un  autre  voyage  que  Ikl  ledil  (*odet 
vie  jour  ensuivant  d'^vri^ux  à  (loniîieB^  portant  lettrcB  au  vicoiile  el 
ceveiirdu  lieu  ptïur  avoir  financi'  de  laide  des  iiubUfS*^!  de  laide  mise 
s  de  V  s.  pour  feu  le  moiz,  et  tlilïee  retournai  BejiniUfUiL  devers  ledil 
ri  son,  pour  tout  x  s. 

A  Colin  le  Taigneux,  it»  jour  de  may  CCCI.XV11I,  portant  lettres  de 
onseigneur  d'Avrcnches  à  Messire  Ligier  d'iirgessin,  et  ala  (h  nuit, 
s.  im  d. 

(F*  l«5.)  A  Jehan  Enguegne,  qui  le  xu-^jourdatiust  IXCLXVUI  efttoil 
•nu  de  Costentin  à  Fvrcux  devers  Monseigneur  le  Captai  el  li  avoit 
porltï  lettres  de  par  Kcn'îiiido,  laisiuit  mention  du  compte  fail  à  Mes- 
çtre  Ku.<t;ici!  d'Auhirhicnurl  il  dune  coiuposition  t'aiele  à  Messire  Jebiui 
t^haiidos  pour  dtaibte  des  conqjaigneî^,  lequel  messiger  avctil  eslè  des* 
lié  eu  chemin,  si  comme  il  disoit.  pour  rîiai  à  li  fail  poursoy  relour- 
r,  deuii  franc. 

A  Gaultier  le  Maigncn,  qui  nxti^jour  daoust  CCCLXVlll  p(»rta  Ictlri's 
Monseigneur  le  Capt^d  au  PonUudemer  au  viconlt*  cl  conncsUible  du 
[eu,  demi  franc. 
A  Colin  le  Taigneux,  qui  le  jour  dcssusdil  porta  lettn.'îS  de  Monsei- 
tieur  le  I^ptal  à  Messire  Claiidiii  de  llallaviltier  a  Louviers,  où  il 
;loil,  V  s. 

Audit  Colin,  *pii  le  xxini*'  jour  dudit  mois  [un-Ui  îullrei  de  mou  dit 
ligueur  à  UrlNT,  a  h')Mïiï  i\.i\]v]uni\ .  ipn  pour  li  i^sïoit  ou  chiiitel 
rOrbcc,  xvî  â. 


—  tîïO  — 

id'Elnnvl,  i|ui  txit'pui  ilùeli4jre€i:CLXlX  porta  kttividc 

ilùy  J,  Ctlcnriicv  nus  r**tu*v<*uifi  t!e  GonsUtnceé,  AvrcndieSy  Mx>rtaifig»  d 

relùurna  devers  mo^  h  VÀn.rt*.\nmï^,  m  t*stoit  Mun^^lgcieur}  e^  k  hùm^ 

iliec    [Hiur  app^ll■l*T   trrliiiîM^s  Ictlre;*   qnu    Monseig^tieui*    me   tk^nî 

,  iînv(iicr,  auquel  Toingc  il  (tcniQurn  ïiar  ïespaa^  di:  \%n  jours^  pour  Wûi 

Audit  Camus I  t%*  jour  de  novembre  CCCLXJX,  porUnl  Iettï««4 

J  llûnscigneur  ili  Chcrcbourg  irt'^s  hH5tJ%'cïti«;til   pcrur  In^s   sccreks  i 
bc^oîgneâ ,  cl  t%U»ti  pour  luri  te  cnnie  de  SaLIrbrueUe  < 

Audit  Camug  atant  d'ËvrfHii  à  Pirb,  x¥i<»  jour  de  décembre  < 
^  vatit,  porter  lettres  h  Ummfpmts  du  Con&eil  i\  Pam^  i  franc, 

Piiur  sallâire  du n  message  cjiu^ixii*  >iiir  de  dec*îiiîtîfé  CCCÎ JtîXjMtrtj 
kUrt&  de  moy  J.  Iltimencc  de  Yvi-y  à  Nutjgetit  iti  roy,  ans  coîniDiâMif>:'"a 
ardenez  pour  faire  les  ^rnUons,  el  qui  fai^rnieni  la  receple  4c  latde 
nauvcllepL'Di  iuipo&ik-  sur  le  vin  de  lî  s,  pour  livre,  cl  tvtotifna  li 
Eva^uv^ditmi  franc. 

Ail  t^auvu^  d'EJrnyty  qui,  xni^jmr  fk  jatiwir  CCCLXIX,  p^jrlaléllftâ 
ide  nu>>  L  Oimt^iic^  dVEvrciiît  h  Chcrclmur t*  â  M^jn^gneitr,  p</ur  aiicit* 
nm  n^t^punscîs  qui)  lue  uvini  mnndé  li  cuvoiar  de  certaines  faesiatgpci,^ 
m  fraits.  ■ 

A  Culin  le  Taigiicux,  %x*  jmv  de  janvier  (XXILXIX^  part^n!  H* 
Irtà  de  jiioj  h  CJiuienco  au  Pontaudemtir  au  vieonte  du  Ibii,  fKm 
\  mow  îiiiauce  pour  Monseigneur  le  OianctsIUer  à  qui  elic  estait  deuejj 
^  Xfl».  t  •-  i      .. 

Pour  le  sallaire  dun  vallet  qui ,  le  vu*  ^our  de  février  GGCLXIX, 
aporta  de  Paris  à  Ëvrcux  eaue  rose  et  autres  menues  choses  pour  Mon- 
seigneur^ par  ordenance  et  commandement  de  maistre  Pierre  de 
Nadilz^  phisician  de  Monseigneur,  i  franc. 

Pour  un  message  envoie  d*Evreux  à  Pontaudemer  et  dillec  à  Orbec, 
xii«  jour  davril  CCCLXIX,  porter  lettres  aus  vicontes  et  receveurs 
diceulx  lieux  pour  avoir  ûnance^  i  franc. 

A  Guernot  le  barbier,  pour  partie  de  ses  dcspens  alant  d'Evrcui  à 
Çherebourg  porter  eaue  rose  devers  Monseigneur,  i  franc. 

Au  cappitaine  du  Post  Ferré,  vn«  jour  de  juing  CCCLXX,  portant 
lettres  d'Evreux  à  Çherebourg  devers  Monseigneur,  portant  hastives 
nouvelles  et  quil  estoit  besoing  quil  seeust,  m  frans. 
'  Au  Charnus  d'Ennet,  xii*'  jour  de  juing  C€CLXX,  portant  letti^es  à 
Orbec  et  Pontaudemer  aus  vicontes  diceulz  lieux,  que  leur  envcHoit 
Monseigneur,  et  pour  un  autre  voyage  quil  ala  à  Pontaudemer,  au 
viconte  du  lieu,  pour  savoir  lestât  de  certaine  aide  imposée  eo  sa 
viconté,  1  franc. 


^  4S<  — 

Au  Bitlaiil,  ï\'Tr  jour  de  juin^CCCLXX,  poiirws  tlespeiisreloumairl 
df  Viicy  h  Ch(^Tv^)OUT^,  et  purti»  lellres  h  Clierol»ourg  à  Morisci^ïieur 
de  Matiame  ielianne  de  Navarre, sa  seur,el  de  Messiiv  Li;.^iei'  d'Orgessiri, 
n  fraris* 

An  Gimusd'KnnH,  xxn^  jour  de  juillet  (TiXXX,  prmr  porter  leltiv^ 
de  Mcssire  IMerrc  d'Aetièresd'KvreuxtX  Paris,  devers  Madame  la  niyue 
Jehanne,  et  pour  un  autre  viiîa^^e  fpiiï  avoil  failalarit  rl'KvrfUît  à  Paris 
le  jour  de  la  S^  Jehan  pnrler  lettres  au  eoï»te  d'I^tit-uupes  et  au  cardi- 
nal de  Beauvés,  pour  kuil  u  frans. 

Puur  desponsque  list  Hieart  du  Rouilj  clerc  du  Tironte  d'OrlM-i  ,  i.a 
venant  h  Evreui  xxvi*^  juur  daoust  CCCLXX,  el  mappurta  fuianee  dune 
aide  qui  se  le  voit  eu  la  viconté  fFOrtH^c  et  aussi  de  nerlaiij&  emprunt 
que  len  a  voit  fai^i  pour  Mûijscigneur,  et  pour  âon  retour  à  Orbec. 
f  ft'anc. 

A  Cotin  Atibiu  alaut  à  Orl»cf,  xxvin''jour  de  janvier  CCCLXX,  |jorler 
lellres  tiuses  du  uîoy  J.  Climeuce  au  viconle  du  lieu,  et  une  cummis- 
sion  de  Monseigneur  pour  lever  xir  Jt.  sur  le  païz,  demi  franc. 

Pour  desiKos  faiz  par  ilohert  Cbertei»^  sergent  d  Orln^c,  pour  eux 
serablable,  ou  mois  de  feviner  (XCLXX,  par  m  joui'S  et  demi,  i  fr.  et 
demi. 


(P>  4Gi.} 


Parties. 


Prcu»icrenieut  ledit  Parvastel  poia  ou  iioiu  dndit  viconte  a  Messire 
Olivier  de  Mauny  k  Caen,  le  i*  jour  de  février  Uni  MCCCLXV,  sur  ce 
qui  deu  esteït  audit  Messire  Olivier^  u'*vi*^nu"x  frans* 

Iteui  ledit  ParvasleU  ou* nom  dudil  vie(>nlej  badla  à  Caen  oudit  jour 
cl  lessa  à  Meâsiri-'  Haoul  de  lîeauulianip  t'Stanl  osLaj^e  en  veelle  ville  ^ 
pour  certaine  et  grosse  somme  dor  qui  deue  estoit  audit  Monheignuur 
Olivier  de  Mauny,  par  le  eommandunieut  dmlit  Mons^eigneur  labtics 
v*viii  tmm, 

Uéuj  ledit  Parvastel,  ou  nom  dudil  viconle,  a  p^iié  ù  pi useurâ  personnes 
de  la  ville  de  Cbeni'buurg,  ausquielx  Monseigneui*  laf)l»e  avoit  fail  pieca 
emprunt  |M>ur  faire  poienient  ans  Bretons  de  Carentea  sur  le  |n\'uuer 
laun  faiz  pour  yceulz,  dont  Jeban  Bloville  fu  ix]cevcur  et  [jar  le  com- 
numcîeinent  duflit  Monseigneur  labbé,  vii^  fr. 

Item  ledit  Parvastel  poia  du  coiumandemint  dudit  Moué^uguraj 
lâbbë,  ou  mois  de  février  lan  LXV,  pour  les  despens  tant  dudil  Monsei- 
gneur labbé  que  de  pluscurscbcvaliersetautretigens  en  ^  conqmgnie, 
pour  alcr  à  Caen  faire  le  poiemcnt  à  Monseigneur  Olivier  de  Mauny 
de  v''rn*L  fr,  qui  audit  lieu  It  furent  poiés*  [>our  ce  e  fraiis. 

Puur  anlresv  deniers  poies  et  pour  certiiine  despense  latcle  par  Mon- 
sd(|^eur  Oaudet  de  S»  Pol,  Messirc  Jaques  Kroissart  el  Jehan  Ir  iUicr- 
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nct'ntTf  kurs  g€n&  cl  çhevauli,  csUyi^à  iJaen  par  pltii^^urs  jQunià!»| 

taiil  l'omnic  ïedil  Mon^nj^ni-ur  labbc,  pjir  i^idït  Pan^îisl**!,  xi¥ii  fr  é* 
i\^m^l . 

Piiur  nuiivi^  tliiiki-s  (hh^s  au4il  lieu  pnr  ledit  P-rirviistd  par  l^  atiw- 
maiidcnH^iit  ûmïïi  M^JUa-igutHir  li*bïiè  h  Uon^tgucnr  Itaudinim  de 
S*  Fol,  pour  îilcr  à  KvreuJt  P^ir  dcvcr*  Ùadamc  la  Royoe  de  ISitanv, 
auquel  \mi  et  tm  pluscur§  autres  Iicut  kdil  Monseigneur  laJ)bt-  cimittrtt 
kdit  Miin&eigiîinjr  lïaudinjiri  puui"  plu&eurs  causes  touchajil  ledd  s>cv 
gneur  et  IcsUit  dr  &ou  parz,  p^Hir  r*^  l  friius, 

l*aur  deniers  poit'S  [mr  ledit  Ponrastel  du  eommâJidemuiil  dudîi 
MoïL^igncur  khbé^  pour  faire  la  di^pcns^i  de  Monseigiieur  Haoul  é*» 
lïeAuchamp,  de  set  gens,  de  Meisire  Guinaume  de  MaiirieviUe  ei  di.î 
sienii,  et  de  pluseurs  autres  genlilst  homtnns,  leurs  '^us  el  cUevadï, 
p(;ur  €oudaire  et  porter  ledit  poiemetn  h  Caen,  où  il  Turent  tant  en 
alant  et  demoumïit  illec  *pe  pi>ur  leur  retour  par  vrii  joui^^  lvui  fr. 
n  i*  VI  d.  ■ 

Pour  despense  raicie  par  ledit  Panra&tiïl  et  dan  Guillaume  le  Vian-' 
dier  eslansi  en^mble  en  nflomiiaut  de  Cacn  à  Chereljoiirg ,  tanl  jw^ur 
mh  tpie  pour  leurs  vjilléàel  ehé^aulâ,  nu  frans. 

Pour  nu  mesKige  envoie  à  Evrcui  par  devers  Madame  la  Hoyo*?  cl 
pluscurs  des  gens  du  conseil  du  Boy  psïixni  pardelà  pour  i^rUioea 
cauges  touehaiis  ledit  Tait^  iii  frans. 

IVur  deeliié  et  cnipit^meut  de  lor  qm  porté  fu  à  Caen  audil  Munâei- 
gnuur  Olivier,  que  ledit  Parvaale!  poia  et  fourny  du  sien,  cl  pour  t  fr, 
dorinr  fi  un  l'tirin.'tMir  Av   TiH^rî  qui   fist  *"'  ""TteT^  Jf  p'^^^*^**"'  IFAML_ 

Monseigneur  Oliyier,  pour  ce  v  fr.  xm  s.      • 

Pour  pluseurs  despens  faiz  pour  cause  dudit  derrain  taux  à  Valloi- 
gnes,  à  Cherebourg,  par  ledit  Monseigneur  labbé,  Messire  Jaques  Frois- 
sart,  le  viconte  Guillaume  des  Moulins  et  pluseurs  autres  estanz  en 
leur  compaignie,  par  pluseurs  fois  et  à  pluseurs  journées,  pour  tout,  et 
y  estoit  Monseigneur  Baudouin  de  S*  Pol,  xxvii  fr.  demi  et  un  s. 

Pour  gaiges  donnez  et  octroies  audit  viconte,  oultre  et  pardessus 
ses  gaiges  quil  prent  à  cause  de  sa  dicte  viconté,  pour  sa  poine  et  tra- 
vail de  faire  la  recepte  dessus  dicte,  et  pour  parchemin,  paine  de  clercs 
et  autres  choses,  pour  tout  xx  frans. 

A  Jehan  de  Wastonne,  par  commandement  dudit  Monseigneur  labbé^ 
demourant  de  greigneur  somme  promise  secrètement  pour  certaines 
causes  audit  Jehan  à  Cherebourg,  le  xv«  jour  de  février  LXV,  c  frans. 

A  Monseigneur  Baudouin  de  S'  Pol ,  pour  certains  voiages  secrés 
faiz  par  li  par  le  commandement  dudit  Monseigneur  labbé  et  des  autres 
gens  du  conseil  de  mon  dit  seigneur  et  pour  certaines  causes  touchans 
ledit  seigneur,  pour  ce  c  frans.   • 


—  488  ^ 

four  [iliiî^^urs  mpssagfc^  envoiez  â  Cotistanciî&î  à  Gavray,  h  Avrcnrhe&» 

il  Morla'mg  el  à  Lcssay,  ot  pniir  plusieurs  tlespi-ns  Faiz  à  Cltercli<Hirg 
par  Monscignfyr  Raoul  de  Beaucbanip  »2n  U\  coinpai^'nie  fïc  lunislre 
Yves  haricn  rhiés  Heliot  de  Heauvillej  <u't  par  le  rijmmarrdciin'/il  diirlil 
Mtinscij^neiir  labbé,  poieï  imr  !«(lil  Parvask'l,  xix  fr.  Ins  n  p;irs  H'uri 
fraiic  et  xu  â. 

I(F^  ^6S.)  Dk?oers  baillez  à  Monseigneur  et  «\  son  aumosnier 
pou  r  luy. 
A  Messia»  Pierre  Garcel,  anmnsnicr  dr*  Monseigneur,  qui  tkailloz  II 
furent  jvniirle  tail  de  son  anransne,  xvi"  jour  ili;  janvior,  comme  apperl 
par  Hin  marnîentoril  du  xvin"  jour  <le  fcvrier  CGCLXIX»  v  frans* 

A  Mous*  i^'nrurj  j^ar  son  niaïidcmcnt  dumié  i\  Tiuleh*  i\''  jour  d<^ 
juing  CCCLWll,  i[u\\  rcccut  de  iitcart  dt  Ncre  Emv.,  viconiu  de  Mor- 
taing,  vl  misl  devers  soy  en  ses  eofTres  derraincmcnl  qui!  fu  es  parties 
de  Nnrmandie,  iJi*^v  esciis  do  Pliiîippe  et  nii"x\  fraiis. 

A  mon  dît  stigr^eur,  «piil  reaul  du  vicunlede  Mortaing,  par  la  (uairi 
de  Tlioiiias  M^uiiH'tit,  de  la  iinauce  levée  par  rhasrun  niois'cn  la  dtcte 
vicoute  pour  le  fait  de  lu&tel  de  taon  dit  seigneur,  et  lesquieh  il  ïiu>t 
en  ses  coffres ,  crjrarae  appert  |>ar  sun  mandement  donné  vi*  jour  de 
luillct  Ca:LXX,irLfrans. 

A  Messire  Piern^  Garccl,  aiimosnîer  de  Monscigrncur,  pour  le  fait  de 
ses  auruu*»neSj  c«<inuM;  appert  par  mandemenl  de  mon  dit  seigneur 
donné  XXM"  joiir  de  deecnibre  LCCLXX,  xx  frans. 

A  Monseigneur,  pour  mettre  en  ses  coOres^  de  et  sur  laide  euillie  et 
levée  en  la  vicouté  du  Pcinlaudemer  es  muis  doctubre  et  novemltre 

kCCCLXX  pour  le  fait  d<  s  ^'ens  di^ruies  L-sLaOï^  eu  U  eouipaif^niede  Mon- 
*iei|5'neur,  eotunie  appert  [kw  suu  niandcnuenl  douué  xiii"  jour  de  nu- 
verobre  CiXLXX,  ir  fntti**, 
'    A  Me&sire  Pierre  Ralîessi',  aumosnier  de  Monseigneur^  |MJur  eonvcr- 
I      tîr  ou  fait  de  laumosne^  connue  appert  par  inandedieut  de  Môuseif^neiir 

I  donné  iv  jour  de  mars  (vtJXXIX^  pour  ce  x\  frans. 
A  mon  dit  sei^rneur,  par  la  ujain  do  Uirart  de  Nere  Kaue,  viconte  de 
Mortaing,  el  qui  es  coilres  de  Monseigneur  furent  nus  pour  un  votage 
qnil  fisten  alanl  de  Cberelniurg  en  Angleterre  on  mois  da*iust  r.r.r.|.XX, 
comme  il  appert  jjar  mandemens  de  Mi»useigiienr  d'A%renches  et  Fer- 
rando  d'Ayenx,  gouverneurs  des  lerrej^  (pic  Monseigneur  a  en  France 
el  en  Normandie,  qui  ainsi  le  tesnioignenl  ti  rrrtiflienl»  «pii  furent 
donnés  xJtnu^  jour  daousl  CCCLXXIi,  eunt»'naul  plui*  granl  si>nune, 
fuiur  ce  que  par  les  vicontes  iU\  ronatances  el  d'Avnincbes  fut  l«idI6e 
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ertamc  »uti%  i\mnm  ^ur  ledit  volage,  pour  et  par  teilii  Eietn  4i 

Monseigneur,  (|iii  IiaiHeic  li  furent  ^i  que  it  fï^  ihi^it  en 
^ffi^â^  comtnG  4i|iîwn  pur  ms  liiltres  tla  hh*  jour  év  ferrieT  (ICCLÎtXi 
f  fratiii. 

A  mon  dit  sc^igneor,  qui  baîîlc/  li  furent  par  Guillaumo  Dûei^€ii, 
'liai  il)  *îe  Costeutin,  Irqucl  les  a  voit  orapriinlcz  du  vieotile  trAinitidifS^ 
nimmr^  iip[H.Ti  pur  man*lomenl  du  mon  dil  s*H;»neur  dtJiirié  tA<?jimf  tlb 
joiîict  nanXX,  r:  frans. 

A  mou  dit  seigneur,  i\u\  IjaiJItl**  li  fujvnl  par  kilîl  btiiiti  dr  nmtfii 
IJUt  Icqui^lles  îivoit  emprutjli^x  du  victmk' do  Valtoi*:rnL*s^^  romuir  afij*  il 
par  soîi  maiïd^'îiMHil  *l<mric'î  ix<î  jour  dn  juilli^t  CîIiU.XXi  r  tran^, 

(Somme  di*  vrfk  iwirlicp ,  ni^ii^^j,  fr.  l'I  iii*v  cscos  de  l^hiîippe, 
rayécB  ry  çKir  dessou^s  pour  cj^  que  par  un  Uem  feont  fc^ 
pHîist^  en  chapitre  de  deniers  liailleiî  h  MoUËci^-ueur  d  -i  s^*n 
'  auttiftêubr  \mur  lui  (*)* 

ÀETiÈS  de  Tii^-ïx  esc  us  111  qniitê  -pour  U?®  gaîg^S  de  deuï 
iitjriiuif*  diinnes  et  Jtii  scrvans  mh  de  creiie  on  clifL^tel  êl 
villu  de  GHranten,  dont  mention  est  faiele  et  devant.  ■ 

■  Premièrement  r^ui  par  Martin  VÙnn,  pour  hrs  viconlc  de  Carenten, 
ibl  \mé  par  mitodeiiient  de  JMouscignfiir  Messire  Pfiiîipp»^  de  Navarrr, 
♦pjL'  lJieu\  ahsoilif  ,  lors  lieutenant  de  Monseigneur,  dunnt?  xnit*  ymt 
dejuiVIit  ri^CLXrtl.  >  f  ii.i»  un  antiv-  muidini^^ut  de  Monsii-igijrnr  laliN' 
de  Chcrcbourg,  conseiller  de  Monseigneur,  donné  xii*  jour  daoost 
ensuivant,  à  deux  hommes  darmes  et  xii  servans  rais  de  creue  ou 
chastel  et  ville  de  Carenten,  aus  gaiges  de  xii  escus  pour  hommes 
darmes  le  mois  et  v  escus  pour  servant,  excepté  le  Roy  Grive  qui  estoit 
ou  nombre  des  diz  servans,  lequel ,  pour  ce  quil  estoit  plus  excellent 
arballestier  et  honneste  de  sa  personne,  par  lordenance  de  Monsei- 
gneur de  Cherebourg  et  de  Monseigneur  Jehan  de  Tilli,  print  vi  escus 
par  mois,  et  furent  en  ladictc  garnison  du  mois  daoust  CCCLXIII  jus- 
ques  au  mois  de  may  lan  I^XIIII,  desquielx  hommes  darmes  et  servans 
les  noms  ensuiv6i||  : 

A  Colin  de  Fontenay,  escuier,  homme  darmes  en  ladicte  creue,  pour 
ses  gaiges  depuis  le  viii«  jour  daoust  CCCLXIII  jusques  ou  viu«  jour 
davril  enclos  CCCLXIIII,  qui  font  ix  mois,  par  ni  quittances  dudit 
Colin,  la  première  pour  un  mois  donnée  derrain  jour  de  novembre 


(0  Ces  parties  cy  acolécs  sont  rcprioses  en  la  darrainc  ligne  du  cbapiu^  de  Deniers 
baillez  à  Monseigneur  et  à  son  auraosnier  pour  lui. 
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CCCLXHl,  la  ir«  \umv  aulti^s  un  lixtis  d(knné«>  le  iirn^  joyr  de  mars  lan 
fJe§i*iis  HiL,  et  lu  iif»  \som  nu  mois  Honnéiî  xvi'^jonr  do  umy  lan  I.XIIIL 
fkoar  cha&nun  des  dis  mms  xii  cscus,  vali^nt  cviii  escii&, 

A  Ricart  Murdrac>  csciiicrj  homme  dannes  en  la  dîctc  ci^eiie,  jKnir 
ses  gaigcs  dppuis  le  v*  jmir  daoust  lan  LXIM  jusquesau  V  jour  dîivriî 
lan  LXIill,  par  ni  quittances,  la  première  pour  un  tuois  donnée 
xxrjûiir  de  ilicumltrc  lan  LXIII,  la  n"  pnnr  tî  mois  donnée  ïxi\*  jour 
de  janvier  ensuivant  ^  et  la  ni»  pour  ni  mois  donnée  ivn'=  jour  dïivril 
CCCLXIIH,  ponrchasciin  des  dis  ix  mois  %u  cscusj  valent  cvrn  cscus- 

A  ïlaonl  Rrive  dit  le  Roy,  arbalîtstiLT  en  Indirto  erene,  pour  svs 
gaiges  riepuis  le  xxr  jour  duuusl  CCCLXIll  jnsqnrs  an  xxi"  jour  davril 
ensuivant;,  qui  funt  vm  mtjîs,  par  nii  (|yitlan«vs»  l;i  (nvmif  iv  pour  m 
niuià  <luiinee  xjx"  jour  à^^  novembre  lan  KXIU,  la  n"  pour  un  mnis 
doonee  premier  jour  de  janvier  lan  dessus  dit,  la  in"  pour  tn  mois 
donnée  le  ix*  jour  de  mars  ensuivant^  et  la  on'  pour  un  mots  donné** 
xxr  jour  dudil  mois  de  mars,  pour  chascun  uinis  v  es^HJs,  et  nen  rst 
|dus  rieiiz  compté,  romliirn  que  la  quitt;incc  runtien^xni.'  vi  lscus  pour 
mois,  car  le  manclenicîii  ne  fait  aoeiine  mention  tlkeulz  vi  e^ens. 
valent  Ils  dis  vni  mois  %h  cseus. 

A  Cuillot  Lefevre^  Jaques  Langloi^,  Raoul  des  YIÏCB  et  l*emn  Ir 
rUrliitr,  arlialkslii  rs,  pnur  leurs  gaigcs  d»|Hns  le  xxi'*  jour  daonsi 
CtXLXlïl  jusqnes  an  xxi*^  jour  de  tïeremln'o  euâiiîvanl  exelos,  qui  furil 
lin  mujs,  par  ni  t|uittanees,  la  prcmii'ix.'  puur  n  mois  dormée  xv*  jour 
doT-tubre  lan  LXIllj  laulre  j^our  nn  moiti  donnée  xv*"  jour  de  novcmttrt; 
ensuivant,  et  la  ni''  pour  un  mois  donnée  xxnti*  jour  iludit  mois  d** 
décembre  ensuivant,  valent  les  dis  ini  mois,  pour  ehascnn  desdis 
tni  arliali»  stiei's  v  eseus  pour  mois,  on**  esens. 

Ans  dis  «iuillot  Lefevre,  Raoi»l  des  Ylles  et  Perrin  le  n»irliicr.  pour 
un  autre  mois  commençant  le  xjri''  jour  de  deccmbi^e^  par  leur  quit- 
te iJu  xvi«  jour  de  janvier  CCCLXIll,  xv  escus, 

Audit  Jaquet  Iranj^loiz,  p<tur  demi  mois  commencâJit  ledit  xxi«  jour 
de  deeemlire  et  finissant  le  v«  jour  4v  janvier  ensuivant  qnil  fut  mis 
hoi^  des  dis  gaigcs,  p;u*  sa  quitt^iuei'  du  xim'  jour  da\ril  lan  I.XIHÎ. 
ir  (i&Kits  et  detui* 

A  Thotnas  iLs^pii'mlKvnl^  aiballestirr  rn  lien  dodit  Jaquet.  ponr  derni 
mois  eounnenrant  ledit  v^  ymv  de  janvier  et  limssant  W  xx'  jt>tir  dicel- 
lui,  par  qnittanee  dudil  Thomas  du  ivi*  jour  dudit  mois  de  janvier, 
H  eSTus  rt  demi. 

Audit  Pierre  le  Barbier,  pour  iicmi  moi!»  commençant  xxi*  jour  d«* 
janvier  dessus  dîl,  après  Iniuel  il  fut  easi^é,  par  sa  quitlanrr  donnée 
vui«  jour  di'  mars  CCCLXIll,  n  eseus  et  demi. 

A  IVjrin  Travers,  pour  demi  mois  cammenamt  v«  jour  de  janvuT 


pr:: 


L 


P 


ferrMM 


L 


kn  h%\\\  H  finif^sani  le  in^  jour  dicellyi  inoLB^  par  sa  quiUano^  dQ 
liretiii«r  jour  ikt  uiars  lan  ilcssiis  dilj  ii  i^seuft  et  demi. 

A  Giiiilot  l*efé\re,  Th/iniEis  Es*iiieinh<fiil  et  Haûul  des  Ylles,  poi 
iLit  mriîâ  commencaus  le  XM^jour  ik  Janvier  bn  LXHI  et  âoi^juis  lij 
3txf  jour  de  mai  eosuïTant  lan  LXUn,par  im  iiuillanees  dicetih^li^ 
prcTniere  dontiée  xvui*  Jour  de  février,  l^iitni  doanée   x«  j*mr  df 
niars,  la  iii*  dfmné^  ifiu*  jour  fkvril,  t;t  la  m\*  àoimé^  vu*  joiir  dij 
iTiay,  pour  cUa&cun  mois  v  e&ciiB^  valent  lu  ciâcUB. 

A  Pernii  Travers,  pour  ni  mois  roinmêiicaïis  le  m*^  jour  4e  fetrii 
Cr.O.Xin  el  finiséaufci  ht  nx"  jour  de  may  t^n^uivanl^  çiar  n  qiutù 
de  I15  Urne  [iour  un  ninis  donnée  iim*  jfjur  de  mîii*&  (ICCLXIllj  kutw 
fMjur  IL  mois  donnée  xxrui'  jour  de  f^evrier  liin  LXVII,  et  aiud  fail 
(F*  ie€)  ledit  Pcrrin  une  autre  qui  \^f  \ti%  g^âcrrea  fol  jicfvîue,  vaknifl 
les  dis  ni  mois  %s  csats.  _ 

A  GiMlUnïTiie  de  Vivîi^rs,  Gyeffroy  lièvre,  Thomas  Dupré  H  Riihp- 
pot  le  Prêt,  pour  knii-s  ^aigi^s  de  nn  mois  commencans  h^vti'jihjt 
daousl  <;CtlL\HI  et  Imissanii  le  xivi*  jour  dp  dt*cembre  i^risiiivant.  V^ 
¥  quittance*»  diccwljï,  \m  11  pretuiercs  pour  uo  tuois,  lune  doiuiéifl 
jcv*  jour  doctobrc  lan  LXUl,  laiiti-c  xivri*  jour  dudil  mois,  les  aulit*^ 
rlm.scuui!  jKUJt  un  nioin,  la  premier*:  donnée  tïii^jonr  rie  novçmbrv. 
la  &fc<kude  lïouui^e  vivrrjour  dudil  mois,  la  m""  donner  v^*  jour  d*' 
décembre  eniuiv«rxt,   pour  cliasetin   dicc-uh   axlittUcstiers  [uir  moi» 

V  <?i*euaj  t!ïeii|)k^  GitdTroy  Lefevre»  qui  na  eu  aucun  poksmefit  \\ 
ledit  mciis  d<"  deeembrt!,  valent  rea  parties  lxxv  o&cus. 

A  Philifipè  le  Itrel^  Guillaume  de  Vifiers  et  Thomas  Dupre»  pour 
m-iis  (t»îmiir  ruiiid  11'  XXVI!"  jutii  iïv  doet^iibro  lan  l-Xllly  par  leur  qnil 
tance  donnée  le  xvi«  jour  de  janvier  ensuivant,  xv  escus. 

Audit  Thomas  Dupré,  pour  demi  mois  commençant  le  xxvii»  jour 
de  janvier  lan  LXIII,  après  lequel  demi  mois  il  fut  cassé,  par  sa  quit- 
tance donnée  le  xxiiii«  jour  de  mars  lan  LXHI,  11  escus  et  demi. 

A  Philippot  le  Bret  et  Guillaume  de  Viviers,  pour  ni  mois  commen- 
cans  le  xxvii®  jour  de  janvier  CCCLX il [  et  finissans  le  xxvi«  jour  davril 
ensuivant  lan  LXIIH,  par  ni  quittances,  lune  donnée  xi*  jour  de  février 
CCCLXIil,  la  II"  donnée  xv«  jour  de  mars  ensuivant,  et  la  iii«'  donnée 
xvi«  jour  dudit  mois  davril,  pour  chascun  arballestier  v  escus,  valent 
XXX  escus. 

A  Colin  Vimont,  pour  vm  mois  commencans  xxvu«  jour  daoust 
GCCLXIIl  et  Gnissans  le  xxvie  jour  davril  lan  LXIIII,  par  n  quittances, 
lune  pour  v  mois  donnée  xxix<^  jour  de  janvier  lan  LXIll,  lautre  pour 
m  mois  donnée  xviii'  jour  davril  ensuivant,  pour  chascun  mois 

V  escus,  valent  xl  escus. 
A  Thomas  Maubert  dit  Pillemiche,  depuis  le  xixe  jour  de  septembre 

GCCLXIIl  jusques  au  premier  jour  de  janvier  ensuivant,  qui  font 
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,m  mois  cl  ïii  jourSj  inir  m  (|iiillann*s,  la  premi(*iT  pour  t  mois  don- 
née le  ïii"  jour  du  mois  rloflulue,  laiilrc  pour  a  mois  dûnnée  vi'' jour 
de  décembre  ensuivant,  ci  la  m*  quîtlaiiri'  pour  les  dis  vu  jours  lUm* 
née  ïfi*  jrtiir  de  février  ensuivant,  valent  xvn  escus  et  ilemî. 

Audit  Thomas^  letjîiel  ne  priut  luils  ^aiges  dudit  premier  joiir  de 
janvier  jusques  au  lu*  jour  de  février  ensuivant  pour  e«  quil  fut 
malade,  pour  cc^  depuis  ledit  xrr  jour  de  février  jusques  au  xu*  jour 
de  may  eusuivaut^  rpii  fout  iir  mois,  par  m  (puttaiiees,  la  preuriere 
donnée  prejuicr  jour  de  mars,  la  n^  donnée  xvvui'  jour  dudit  mois,  el 
la  lu"  donuée  vir  jour  de  maj  CCCLXIlIlj  valent  xv  escus. 

A  Colin  Burnciuf,  pour  est  re  au  s  dis  gaiges  par  \u  sepniaine*  com- 
mencans  le  xix^  jonr  de  septembre  CCCLXIU,  pr  quittance  de  lui 
tUmnéc  ii*  jour  doelobrc  lan  LXIIl,  m  e&cus  tu  quars. 

A  Jehan  Foins,  pour  vi  mois  eommeneans  le  n'*  jour  doclubre  lan 
LXllI  et  fini&sans  viir  jour  davril  proncliain  ensuivant,  par  v  qyittanee.s 
dudit  Jehan,  la  pivmiere  pour  un  mois  donnée  xwu^  jourde  novembre, 
la  u"  pourun  aulre  mois  donnée  x"  jour  de  décembre  ensuivant,  ta 
ui«  pour  un  mois  donnée  xvi'^  jour  de  janvier  ensuivant,  la  an*  pour 
un  autre  mois  donnée  xxnj' jour  dudit  mois  de  janvier,  et  la  v*'  quit- 
tance puur  n  nn»is  donnée  xvr  jour  de  mars  ensuivant,  pour  chasrun 
desdis  vi  miiis  v  esc  us,  valent  xxx  escns» 

A  Hicarl  Vauquelin,  pnur  vi  uiuiseouïniencans  V' jour  de  novembre 
CCCLXin  et  fnians  nu''  jour  de  may  laii  LXIIII ,  pnrv  quiltanee«i  dudit 
Hicart,  la  première  (wur  ii  mois  donnée  v^  jour  de  janvier  laii  LXIII, 
la  II"  pour  uti  mois  donnée  xxvtu*  jour  de  janvier,  la  m*  pour  un 
antre  mois  donner^  wîf  jour  de  février,  la  îni*  pour  un  Hulre  mois 
doiniée  xx!*"  jour  de  mars  enstiivant,  et  la  v*^  rlonnéi'.  xxi<^  jour  davnl 
lan  LXIIII*  pour  cha^scun  desdis  vt  mois  v  escus,  valent  ixx  eseus, 

A  Colin  CharueK  pour  m  mois  eommeneans  le  xv*»  jour  de  novembre 
lan  LXllï  et  liuaas  le  xiuf  jour  de  février  en:?uivanl,  par  m  quillanees 
dudit  Colin,  cha&cune  dun  mois,  pour  chascuu  v  cscus,  valent  xv  ei>cus. 


Parties  de  xiiri  fr.  i  quart  poiez  à  pluseurs  gens  du  conseil 
de  Monseigneur  estans  en  sa  conipaignic  »  dont  cy  devant 
est  fail  menlion. 


Premièrement  h  Mcssîrc  Jehan  Tesson,  pour  les  ^aiges  de  lui, 
ij  esc ui ers  en  sa  cou»p«iignie ,  i>our  xv  jours  commenains  xïjni*'jour 
de  novembre  CCCLXX,  par  quittance  dudit  chevalier  donnée  à  Gâvray 
le  xiixo  jour  dudit  mois,  xxvii  fr,  et  demi. 

Audit  Messire  Jehan,  pour  ses  gaiges  de  xv  jours  eommeneans  le 
tx« jour  de  décembre  CCCLXX,  par  sa  quittance  donnée  xi*  jour  dudit 


_  Isa  — 

mctid,  et  pour  les  ^^  de  ii  hooimeâ  darmes  ri>Qieciiiz  en 
quillanr4?f  paur  toul  lïvn  fr,  ttl  dt^iuL 

A  hjift  |Kiur  4e«g8%t)s  et  u  liotiHUis  darmes,  p>our  on  mm^omt- 
mmvuni  îtiiii»  jour  de  décembre  iXClAX,  par  u  quîtlatic-i':^  tinw 
donnera  le  m*  jour  d©  jAxiirier  cl  Uuire  d^jiiiicc  ir  jour  dudii  nmb 
CCCiLXX,  ia  première  quïUaiicc  coûtcnant  iXTii  1^.  ti  demi  iii  (ttulrtf 
itï  fraiï^,  valÉ^ot  ivii  fr.  et  tkmi, 

A  Mt*t*3*irt  iijiuvaiu  de  Talleiasl,  pour  les  gâîg€&  de  lui  el  t  fiomnif 
darnicfs  en  ba  eoinpaigni*-%  par  un  f|ii[ttan*'cs,  lune  pnur  xv  jours  mîii- 
mcnrans  le  xxiUi'  jdurde  nyverutipt  CCCLXX,  dotiiiée  xti%'^  jour  diulii 
mois,  ïautTf.;  pour  k\  jours  commeiitmiis  [c  iv^jour  de  d^cembtf'  en* 
suivant,  donuco  tu*  jour  dudit  mmf ,  la  ïiî'*  pcnir  ïv  jaum  < 
caoft  le  ïxiTi*  jour  dudit  m  ois,  donnée  tu*  jour  de  jauvkT  ^ 
chase^ine  conlrnaul  x%  fraus,  H  la  nit"  pour  %v  joui-a  s^mmtaeum  k 
i\*  ymr  dudii  muit^i  de  jan^icr^  ciuitijrtaiil  tm  tr,  et  derni^  flleol  ett 
parties  iin^Mi  fr.  et  dcniL 

A  Mei^itre  Guillaume  Maei,  pour  ^es  pigr^Sf  par  iiii  rjuittjinees,  lune 
dùnn<^e  le  %\\V  jour  de  uovctBbrc  pour  3lv  Jours  commenons  le  iviiM* 
our  dudit  moi*  de  niivepbre»  lauUt^  pour  iv  ji>ur&  coiumenainn  k  u* 
Qùurdf  décembre  eusui  van  If  d*nmc*!  lu  me  jourdudit  rai»is,  la  m'  jmmïc 
%v  Jours  euiiimeuraui^  li'  xini"  jour  dudil  mois,  donïM'îf  ttr*^  j*>*îr  rii* 
janvier  ensuivants  chajii^tirïi*  mnleujiitl  \n  tr.  et  demi,  et  la  m\*  poïu 
ïv  jours,  fommencatis  ii^f  jour  dudil  mois,  donnée  ii*  jour  dir*'U«i 
rntu&j  conleuîirtt  ïv  fraiis,  v;ilenl  ms  fMirtics  lii  fr.  et  demi. 

A  Messire  Itîeart  l^irlw>uuel,  ehcvilier,  pour  les  gaîgeg  de  lui,  un 
homme  darmes,  par  un  quîtlaneet,  lime  dDimée  le  demhi  jour  de 
novembre  pour  xv  jours  commencans  le  ixvi*  jour  dudit  mois,  laulre 
pour  XV  jours  commencans  le  xi«  jour  de  décembre,  donnée  vni«  jour 
de  janvier  ensuivant,  la  ni*  pour  xv  jours  commencans  le  xxvi*  jour 
dudit  mois  de  décembre,  donnée  ledit  viii"  jour  de  janvier,  chascuoe 
quittance  contenant  xx  frans,  et  la  iiii"  quittance  pour  xv  jours  com- 
mencans le  X»  jour  dudit  mois  de  janvier,  donnée  xii«  jour  dicellui, 
contenant  xv  fr.,  valent  lxxv  frans. 

A  Guillaume  Bloville  et  Johan  Blovillp,  pour  leurs  gaiges,  par 
un  quittances,  lune  pour  xv  jours  commencans  le  xxvi*  jour  de  no- 
vembre, donnée  derrain  jour  dicellui  mois,  lautre  pour  rv  jours  com- 
mencans xi«  jour  de  décembre,  donnée  xvii«  jour  dicellui ,  la  in«  pour 
XV  jours  commencans  xxvi«  jour  dudit  mois,  donnée  in*  jour  de  jan- 
vier ensuivant,  et  la  iiii»  quittance  pourxv  jours  commencans  le  !•  jour 
dudit  mois,  donnée  oudit  jour,  chascune  contenant  xv  fhins,  valent 
Lx  frans. 

A  Monseigneur  d'Avrenches,  pour  ses  gaiges,  par  m  quittances,  lune 
donnée  xm**  jour  de  décembre  contenant  lx  Ar.  pour  un  mois  cood- 
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mencant  le  rxviiï*  jour  de  «i^vembrr,  lautre  pour  icv  jours  cïmimm- 
r!anl  If  \T^^ll*  jour  de  litrtnibrc  cnsuivanlt  donnée  le  iri*  joiir  dr 
janvier  ensuivani^*  contenant  \\x  frans,  et  la  iii«  pour  autres  icv  jours 
itomnicni-ans  le  xii"  jour  dndit  mois  de  janvier,  cooteaant  xii  frans, 
vakni  vr^  frans. 

A  Munsfi^ULur  lab!»é  de  Cherebourçj  pour  ses  gaiges,  par  nu  quU- 
lanctSy  clias*_nnopour  tv  jours,  la  [U'ciiiicrc  commencaul  te  iiviu^jour 
de  uovctubre,  lautre  cûuiiiieoraîii  le  xai>"  jour  de  décembre,  la  iit' 
commençant  le  xxvnr«  jour  de  dccembix-  et  la  iiir  commeocani  lo 
xir  jour  de  janvier  ensuivant,  diasctinc  contenant  xvu  fr.  et  demi, 
valent  txx  frans. 

A  Monseifroeur  Bauduiiin  de  Ikanb»,  pour  les  j^aigcs  de  lui,  un 
hornme  darmes  en  sa  compaignie»  par  i\n  quiltaiiecJî,  lune  (lour 
XV  jours  eommencans  le  xxvuFjour  de  novembre^  lautre  pour  xv  jours 
rommencaïis  le  xnt**  jour  diccîlui,  la  m*  eomnicnrant  le  xwm"  jour 
de  dcetimbre  ensuivant,  chascune  contenant  xi  frans j  cl  îa  nii"  pour 
autres  xv  jours  commençant  le  xw  jour  de  janvier  ensuivaul,  i^jub'- 
fiant  xxji  fr.  et  demi,  valent  ces  parties  ijni*n  fr.  et  demi. 

A  PciTifiet  Gaultier,  pour  ses  (^^aiges  de  iv  jours  rommcnrans  le 
xxnn' jour  de  novembre  CIXLXX,  par  quittance  donnée  le  derrain 
jour  dudît  moiSj  vn  fr.  cl  demi, 

A  Jehan  d*Orglandres,  pour  les  gaiges  de  li,  lui  bommes  darmes 
en  sa  comf>aignic,  pour  i  mois  commençant  xxvi*  jour  de  novembre  LXX, 
sa  quittance  donnàe  vi"  jour  de  décembre  ensuivant,  lxxv  frans. 

A  Marco  de  Si  Vincent,  liadrigille,  Saumur,  Loppegil,  Routlant, 
Chuâcoj  Michelel  et  Pelro  <le  Lombier,  pour  leurs  gaigcs  de  xv  jours 
ronunencans  le  xxMi^jourilc  novemltre  CCCLXX,  par  leur  quittance 
donnt^e  xxvn'- jour  de  ileeembre  cnernivant,  iJt  frans, 

(F*^  '^7.;  A  Monsi^igne'ur  TArcedian  de  Calboire,  pour  ses  gaige^  de 
IV  jours  C(*mmcneans  le  xxviir  jour  de  novembre,  par  quittance  flonnèe 
oudit  jour  lan  LXX,  xv  frans. 

A  Messire  Scrvain,  t>aron  de  Saint  Paer,  pour  ses  gaiges,  par  m  tjuit- 
tances  de  lui,  lune  pour  un  mois  corameneant  le  xxvni*'  jour  de 
novembre,  contenant  xxv  frmis,  lantre  |M>ur  xv  jours  eouimenrans  le 
ixviir  jour  de  deceml>re  ensuivant,  conten«'int  pom'  ledit  liarou  xiïfr< 
cl  demi,  et  la  tierce  pour  autres  xv  jours  coimnencans  xii*  jour  de  jan- 
vier ensuivant,  contenant  xv  frans,  valent  res  parties  i.n  fr.  et  derai, 

A  Jehan  de  Corabray,  pour  ses  gaiges,  par  un  quittances,  lune  fionr 
XV  jours  commencans  le  xxvm*  jour  de  nnvend>n^,  lautre  pour  xv  jours 
commencans  xiu*  jour  de  deceml)re  ensuivant,  la  irr«  pour  autres 
IV  jours  rommencans  le  iiviii*^  jour  dudit  mois,  et  la  nu"  pour  aulrea 
xv  jours  commencans  le  xii-  jour  de  janvier  ensuivant,  ehascune  quil- 
tance  eoutenant  vn  fr.  et  demi,  valent  xxx  frans. 


lari  Dficbemin  j  fMïur  ses  gaigi^s  de  xi  jours  mtnitmeitaj 
oiir  dti  novembre  lan  LXX,  par  sa  quîllaiiee  dyutiéç  mi* 

A  HasUagê  ^  Lnt^arre  4^t  Johan  de  Tlnncti,  f>our  Leurg  çaigté  de 
ïY  jours  C0iniiKîiican5  ledit  ixvnr  jour  rludît  iTiois  de  novembn!,  pir 
éur  quittant  donnée  dcrmin  jour  At  noTcmbrc,  rv  frEûs. 
A  Haftinco  Derroir  et  Pampelune,  pour  leurs  ^AJges  de  x  Joiiï^  ef^m- 
DGIKUIS  te  itix'*  jour  de  novenihn^  CCCLXX^  par  leur  quittance  damier 
iiri*  jour  de  décembre  eniuivant^  i  frans. 

A  Jelian  Maie  mains  et  Robert  Corkitii  ^  pour  leurs  gâig^ ,  par  m 
Iquittaiie^  ^  lune  donmîc  dcrrâiti  jour  de  novembre  CC(3JtJ£  fï»itir 
|iv  jours  comiuencatm  le  ntm"  joiîr  dudil  mois^  lautre  pour  mità 
^Tt  joïirs  eoiiuneiicans  le  iV'  jour  de  décembre^  d  ta  îu«  ijtïituuiiT  ptnif 
*v  jtmrs  com  m  encans  le  xïrï*jour  dudil  mois^  ebitsr-unc  Gfintirmril 
r  X?  fraus,  valent  xlv  frans. 

I    A  nuilljitjuni  de  lluchou  et  Baol  Murdrac,  pour  leurs  gaiges,  p«r 

lîji  q  ti  Util  nées ,  lune  pour  ïv  jours  commenàiiis  le  premier  jour  rlr 

deeenibrcj  tautre  pour  iv  jours  C4>mmencaus  le  xvr»  jour  dudil  ûioi*, 

ba  nr*  pour  ïv  jours  commeucans  premier  jour  de  janvier,  cliascuTH" 

'quittance  contenaul  xv  fr. ,  et  la  im*  pour  ivjiHirs  wiEmencaus  ît*  jow 

dudit  mois  de  janvier,  cnnlenaiil  \m  fr.  ï  ijuarlj  vaïcDl  uti  fr,  i  quart. 

I     A  Meisire  Jcban  de  L^scano^  pour  îes  gaiges  de  tui  H  hûmi  é 

LSavuie,  pour  ïv  jours  eauimeihuins  premier  jour  de  décembre,  \m 

iquitlaiice  dudit  Messiru  Johan,  ix  frans;  item  pour  les  autres  xv  jctur^ 

I  dudit  mois  comraencans  k  xvi**  jrMir  rlîccllui  el  pour  le  mois   î    i  liivc  f 

ensuivant,  pour  les  gaiges  dudit  Messire  Jehan,  par  ii  quittances  <fe 

lui,  la  première  contenant  [x  fr.],  lautre  contenant  xx  frans,  valent 

ces  parties  l  frans. 

A  Guillaume  d*Oissi,  pour  ses  gaiges  du  mois  de  décembre  GCCIXX, 
par  11  quittances  de  luy,  chascune  pour  xv  jours  contenant  vu  fr.  d 
demi,  valent  xv  frans. 

A  Monseigneur  Rifflart  de  PouUehay,  pour  les  gaiges  de  luy  et 
11  hommes  darmes  en  sa  compaignie  du  mois  dessus  dit,  par  ii  quit- 
tances de  lui ,  chascune  pour  xv  jours  contenant  xxtii  fr.  et  demij 
valent  lv  frans. 

A  Hue  de  Ving,  pour  ses  gaiges  dun  mois  commençant  ti«  jour  de 
décembre  CCCLXX,  par  ii  quittances  contenant  chascune  Tiifir.  et  demi, 
valent  xv  frans. 

A  Messire  Sauvage  de  Pommereul,  cheyalier,  pour  ses  gaiges  et  an 
homme  darmes  en  sa  compaignie,  par  m  quittances,  lune  pour  xv  jours 
commencans  le  x"  jour  de  décembre  CCCLXX,  lautre  pour  autres 
XV  jours  commencans  xxv«  jour  dudit  mois,  et  la  m«  pour  xv  joon 
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cuuimericans  lu  rx»?  jour   de  janvier  eiisuivarii,   cliascune  conkttant 
%i  fraijs,  valent  ix  fmas, 

A  Messirc  Jutian  de  Trousseau  vil  le,  pour  lesgaiges  de  lui,  (  huruinc 
UaruUîS  rn  NiromfiaijJTïiie,  ^mr  if  quittances,  lune  donnée  le  txin*'  JL»tir 
de  diremlire  CCCÎ.XK  (luur  xv  jours  coiiiuirneaiis  la  xvi»  jour  dicellui 
mois,  lautve  donjïùe  le  dcrraio  jour  dicdlui,  chascune  cotileuaiU 
x%  fraoî^,  valent  il  fiaiis. 

A  Monseigneur  Jehan  de  Ilulot,  pour  ses  gaig^es  et  duu  homme  darmes 
tîii  sa  coujjjaignie,  par  ii  ijuiltances,  lune  jioiir  xv  jours  commenc^ins 
le  xï"*  jour  (lu  deœndire  GCCLXX  conlenant  \x  frans,  lautre  pour  autres 
x¥  joui-s  comniencans  le  \xvrjour  dudit  mois,  coiilenaut  xii  fr.  et 
demi,  valent  %xxi\  Tr.  et  demi. 
Somme,  Hf  supra. 

Pahtîes  de  viii^^ix  f.  i  quart  poiés  à  pliiseurs  chevaliers  et 
escuiers  dont  ci  devant  est  fait  mention. 

PreinicTemenl,  à  Messire  Hohert  Sorvaln^  chevalier,  seigneur  de 
Saint  Paer,  fiour  ses  gaiges  de  ïv  jours  coinmeinans  le  ixviii*  jour  de 
janvier  CCCLX.X,  par  s*i  quitlaiice  donnée  le  xxii*  jour  dudit  mois, 
IV  fraos. 

A  Messire  Gauvain  de  Toilevasl,  chevalier,  pour  les  gaiges  de  lui  et 
un  hnnnne  en  sa  coaipai^^nie,  de  xv  jours  commencans  le  xxinr*  jour 
dudil  inuiSj  par  sa  quitlanee  donnée  le  xxix*  jour  dicellui,  xxn  fr.  et 
demi, 

A  Messire  Guillaume  Macy,  chevalier,  pour  sc;s  gaiges  de  w  jours 
comnienrans  le  xxiniojoyr  dudit  mois,  par  sa  quittance  donnée  le 
XI ix''  jour  dicellui,  xv  Trans. 

A  Messire  Jehan  Tesson,  chevalier,  pour  les  gaiges  de  lui  et  u  hommes 
dan  Des  en  sa  comi>aignie,  de  xv  jours  connu  encan  s  le  xxtsiî"  jour  dudit 
ujois,  par  sa  quittance  donnée  xxx*  jour  dudit  mnis,  xxx  frans, 

A  Messire  Hicart  Cailnjunel^  ehevalier,  pour  ses  gaiges  de  xv  jours 
commencans  xxvi**  jour  il  y  dit  mois,  par  sa  quittance  donnée  xxix^joor 
dieellui,  XV  frans, 

A  Jelian  de  Combray,  escuicr,  pour  ses  gaiges  de  xv  jours  commen- 
cans le  xxvii*' jour  dudit  muis,  par  s;i  quittance  donnée  le  xxxi"  jour 
dudit  mois,  vu  (V.  et  demi. 

A  Johan  Blovdic,  pour  ses  gaiges  de  xv  jours  commencans  le  xivi* 
Jour  dudit  mois,  par  sa  quittance  donnée  ledit  xxxi*  jour,  vii  fr.  et 
demi, 

A  Guillaume  de  Huchon  et  Haouî  xMurdrac,  pour  leurs  gaiges  d«j 
jtv  jours  cx^mmencans  le  premier  jour  de  février  ensuivant  CiXLXX^ 


^^^ 


par  leur  quïiUncia  iloDiié**  le  txï*  junr  de  iaiiTkr  précèdent,  itï  fr. 

A  Mf*ssir«î  liifllart  de  i\>ullcli«y,  «^iwavulier,  pour  lui  H  uïï  bomm: 
darmc5,  p<mr  UîUï'S  gaip&dun  mai»  ciïuimi-'UcaiU  k  çireuiîar  joitt  JrJ 
janvier  CiXI.XX^  ii.  îtêmè. 


Pajities  de  v*^XLn  fr.  et  demi  pour  rachat  de  im^viî  qii 
de  via  prinses  de  pluseurs  personnes  de  la  rhiere  d'I 
dont  cy  devant  est  fait  intintion* 


I 


*riséa  ti  fr,  ;  de  Gtllot  deVill 
ère,  «ne  queue  pris*>e  vj  fr»:  àe 
[t,;  de  Guillaume  îjjfcvnî,  uuc 
Dcl,  une  queue  prrs^x;  n  fr.;  dr 
ï  de  Gautier  le  Moustardier;  un* 


XLXX. 


Premkriîïncnt  à  ~  

De  GulUâumt2  La' 

une  qiitiue  prisée  vi  u 
Siinoîi  P^L^ol,  une  qi 
qut^ue  prîiMSc  vi  fr,  j  de 
iehijïi  Pag*it  j  une  quuue  pfit 
Hiicii€  prisét!  vï  fr. 
Par  teduUc  du  ï*  jour  <*' 
Somme,  vin  queue* 
Somme  du  pria,  n 
Autres  vins  prins  à  Garennt»  i 
De  Estîenuot  Gondouîn,  une  queue  prisée  ti  fr.  ;  de  Jehan  h 
munlj  deux  queucB  prisées  xu  fr,;  de  Oudini  la  Poqnele,  une  queiït 
prisée  vi  fr.  ;  de  Margot  la  Poquetée,  une  queue  prisée^  vi  fr. 
Somme,  v  queues  de  vin. 
Somme  du  pris,  xxi  frans. 
Autres  vins  prins  à  Nully  et  à  la  Folletiere  : 
De  Philippe  le  Leu  lainsné ,  une  queue  prisée  vi  fr.  ;  de  Jehan  des 
Prez ,  une  queue  prisée  vi  fr.  ;  de  Jehan  le  Vachier,  une  queue  prisée 
VI  fr.  ;  du  curé  de  Nully,  n  queues,  xii  fr.  ;  de  Jehan  du  Brueil, 
II  queues  prisées  xii  fr.  ;  de  Gieffroi  Beaussire,  une  queue  prisée 
VI  fr.  ;  de  Estienne  Berengier,  une  queue  prisée  vi  fr.  ;  de  Colete  la 
Mignonne,  une  queue  prisée  vi  fr. 
Somme,  xi  queues  de  vin. 
Somme  du  pris,  lxvi  frans. 
(F«>  168.)  Autres  vins  prins  à  Hardencourt  : 
De  Colin  Bertin,  une  queue  prisée  vi  fr.  ;  de  Robert  de  la  Porte, 
une  queue  prisée  vi  fr.  ;  de  Ricart  Brandin,  une  quene  prisée  vi  fr.;  de 


Hicart  Fortin,  une  queue  pnsét»  ti  ftr.  ;  de  Jehan  Guerenger^  unç  queue 
firiBéo  n  fr 

Par  C45dull<;  du  \iie  jour  <le  jauvior  CCCLXX. 
Soramc,  y  queues  de  vin. 
S<^mme  du  pris,  xix  fr^as. 
Autres  vius  pritis  à  Hardtumurt  ou  Heu  de  Pacy  : 
De  Pierre  ît*  Sire,  utic  queue  prisée  vi  fr,  ;  de  Simon  ChevR^,  yrjo 
queue  prisée  vi  Tr. 
h  Sommes  n  queues  de  vin. 

^H      Somme  du  pris^  xii  frans. 
^^  AuU^'S  vins  prinB  h  Joy  : 

De  Jehan  Pnllet,  une  queue  prisée  vi  fr.  ;  de  Colin  de  Lannoy,  uut^ 
queue  prisée  vi  fr.  ;  de  Pierre  Fenarl,  une  queue  prisée  vr  fr,  ;  de 
Micaut  Dufaur,  une  queue  prisée  vi  fr.  ;  de  Jehan  Colas,  une  queue 
,  prisée  VI  fr* 

Par  ccdulle  du  xn^  jour  de  janvier  CCCL-XX, 
^^       Somme,  v  queues  de  vin, 
^H      Souime  du  pris,  xxx  frans 
^    Autres  vins  prins  à  Autueil  : 

De  iehaii  le  Mont,  une  queue  prisée  vu  fr.  ;  de  Johan  de  Cltantelau, 
une  queue,  vu  fr.;  de  Johan  Maqucrel,  une  queue  prisée  vu  ît,    , 
Somme,  m  queues  de  vin. 
Somme  du  pris,  \x\  fr. 
Autres  vins  prins  à  la  Cruiic  Saiiit  Liifroy  : 
Di*  EstiemiL*  Mènent,  une  queue,  vu  fr.  :  di»  nohiu  Simon,  ii  queues, 
•  Jtiin  fr*;  de  Jtlian  Barbe^  une  queue,  vu  IV, ;  de  Pierrt'  ViïjLenl,  une 
queue ^  vu  fr.;  de  Simon  Pappeloje,  une  queue,  vu  fr.  •  de  Mahieu 
Cokte,  une  queue  du  pris  de  vi  fr,  j  de  Jehan  ie  Fevre^  une  queue, 
[vu  fr.  ;  lie  Guillaume  du  Marez,  n  queues,  xuii  fr.;  de  Hoheil  IHipuiï, 
de  Crevcciirr,  une  queue,  vn  fr.;  de  Pierre  Legoiz,  de  Crçvecucr,  un 
petit  tounol,  xu  fr.     . 

Pitr  e^'dulle  du  vi*  jour  de  décembre  CCCLXX, 

Somme  du  vin^  xm  ciueucs,  qui  valent  ini**xv  fraus. 

Vins  prins  à  Pacy  pm'  l/iys  le  Courai^eux ,  Roger  Bartiedicu  v\ 
Colin  le  Marchant  : 
Ifc^  Colin  (Juespin,  une  queue  de  vin,  vt  fr  ;  de  Jehan  Passart»  uiuj 
qu*îue,  vr  fr.  et  demi  ;  de  Jehan  le  Vaehier,  une  queu»',  vj  fr.  ;  de  Gei^ 
Vîii&e  let*orite,  ii  queues,  ïii  fr.  ;  de  Pcrrin  ïeCunle,  une  ipirue,  m  fr,; 
de  Mi  eau  t  Safl'roy,  iî  queues,  xiiu  fr.  ;  de  laMié  de  ÏÂn:,  m  queues, 
SU  fr.;  de  Guillaume  ilanssarl^  ii  queues^iii  fr.  ;  de  Phihppot  Doliens^ 


Mi  queiie^i  XI Hi  fr.  ;  de  Iki minuit ^  nanti,  une  queue,  vu  tt.  ;  de  Jebifl^ 

.DiruaH,  une  iim^ue,  vi  fr  ;  de  Jahiin  U-  tVmlon.  une  qui^ue,  vi  fr,;di 

"^■^       Ma.ssi>t  d'Avril  H,  um^  ^îueue^  ri  fr. 
^^  !'ar  r*£(Julïc  du  xr»  ji>ar  daini^L  CCCLXX. 

I  Summe,  ïiï  queues  de  vin,  ifui  vakul  Yt"iii  fr  e!  dcnii. 

^^B  Aulrtîs  vins  prins  à  MeuiUes  : 

~|V  De  noger  Evenil,  une  queue,  vu  fr.  ;  de  Perrin  Hourî,  une  i 

B         VI  fr.  ;  d«  Perrin  le  Charpentier,  une  queue,  vi  fr.  ;  du  prieur  de  î 
H         mnit^  Il  queues,  xii  fr.  ^  de  Jehan  Du|iouti  une  queue^  vi  fr. 
I  i*ar  ccduUe  du  dessus  dit  jour, 

H  Somme,  vi  queues  de  vin,  qui  valent  %x%vu  Ttanâ, 

1        Autres  vins  pnns  à  Croisy  : 
De  Symtm  Sadouet,  ti  queues»  xniï  fr, 
Par  ceduile  du  dessus  dit  jour* 
'  Somme  par  soy. 

Autres  vins  i>rinâ  h  Vaux  : 
De  Jehan  Baudri ,  une  (jueue,  vt  fr.  ;  de  Micaut  Maîlkn  et  Ptsirin 
Huîsy,  une  queue^  vi  fr,  ;  de  Rcgnoull  de  (a  PoHe^  une  ifu^ue,  ^i  fr-t^ 
de  Pcrrin  lîei'Un,  une  qu<;ue^  vr  fr. 
Par  oednlle  du  dé&gus  ilit  jour* 
Somme,  quatre  queues,  qui  valent  xfini  frans* 
Autre  vin  prins  de  lablK;  de  S'  Ouan  de  Roan,  u  qyeues,  xu  fr 
ï*Af  ceduile  du  ilessus  dit  jaur. 
Somme  par  soy. 
Somme,  ut  supra, 

(F«  169.)  Parties  de  iicxxvii  fr.  pour  pluseurs  empnins  faiz  en 
la  viconté  d'Avrenches. 

Michel  Debelin,  i  fr.  ;  Colin  Debelin,  ii  fr.  ;  Jehan  Roussel,  i  fr.; 
Jehan  Brerel,  ii  fr.  ;  Estienne  Doillcy,  ii  fr.  ;  Colin  de  la  Masure,  n  fr.; 
Guillaume  Dufresne,  i  fr. ;  Renoult  Cerel,  ii  fr.  ;  Pierre  Dufresne,  ii  fr.; 
Andrieu  Lourilloux,  ii  fr.;  Raoul  Baudouin,  ni  fr.;  Thomas  de  Longue 
Raye,  i  fr.  ;  Robin  de  Lavale,  ii  fr.  ;  Jehan  le  Chevalier,  i  fr.  ;  Guillaume 
Arondel,  ii  fr.  ;  Guillaume  de  la  Vigne,  ii  fr.  ;  Colin  Sernain,  i  fr.  ;  Le 
Bruman,  i  fr.;  Jehan  Dufresne,  u  fr. ;  Robin  Chesnay,  ii  fr.;  Perrin 
de  Groncet,  ii  fr.  ;  Robin  Deschamps,  i  fr.  ;  Robin  de  Founichon,  n  fr.; 
Michel  Gautier,  ii  fr.  ;  Colin  Grossin,  ii  fr.;  Jehan  Boussiquaut,  u  fr.  ; 
Drouet  le  Gonez,  ii  fr.  ;  Guillaume  Boumoul,  n  fr.  ;  Guillaume  Barrer 
11  fr.  ;  Olivier  Guerrier,  u  fr.  ;  Robin  Pillou,  ii  fr.  ;  Jehan  Arondel,  u  fr.; 
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ie,  I  fr.  ;  Regiioul  le  Boui^foiz,  u  fn  ;  HuelOgier,  ii  fr.;  Colin 
Ijiiîrens,  u  fr.  ;  Colin  fe  Marchant,  ii  fr.;  l*e  DoublttiLT,  n  fr.  ;  Jehan 
Meullet,  Il  fr.;  Jehan  *ic  Laene,  i  fr.  ;  Ricart  du  Laeiie^  i  fr. ;  Johart 
Dorcy,  11  fr.  ;  Martin  le  Maosel,  i  fr.  ;  GoUn  de  l^nnoy,  vi  fr,  ;  Giral 
Ainessin,  Ji  fr.  j  Colin  le  MasuitT,  11  fr,  ;  Robin  Bouvier,  n  fr»  ;  Jtiliao 
Faucon,  n  fr. ;  Henri  Fichepel,  i  fr. ;  Colin  Brele,  n  fr»;  Jehan  de 
Bniinesnilj  i  fr.  ;  Jehan  Badin,  11  îr,;  Jefian  Prnnauty  n  fr,  ;  Guilianme 
Sauvage,  n  fr.;  Jehan  de  Lille,  11  fr. ;  Jehan  le  Timonnier,,  n  fr»;  Colin 
du  Vivier,  u  fr,  ;  GylTroy  Loys,  n  fr.  ;  Colin  le  MassoUj  11  fr»  ;  Colin  le 
PoileUer,  it  fr.  ;  Hamon  Bellel,  n  fr.  ;  Colin  le  Hericé,  11  fr.  ;  Colin 
MoliUy  II  fr.  ;  Robin  Dufrilloyx,  n  fr.;  Robert  Duguey»  u  fr.;  Jehan 
Lorame,  1  fr.  ;  Jehaii  Ameline,  11  fr.  ;  Jthan  Renouf,  i  fr.  ;  Raoul  Païen, 
111  fr. ;  Jehan  Gcneauli,  nu  fr. ;  Colin  Corbon^  u  fr.;  Robin  Guerin, 
u  fr.  ;  Jfhan  Rous&cl,  ir  fr.  ;  Jehaii  Gniul,  11  fr.  ;  Alain  Flotirie,  n  fr.  ; 
Jehan  Laurens,  i  fr.  ;  Johan  Morin,  u  fr.  ;  Guillaume  Caillolle,  n  fr.  ; 
Raoul  le  Rebours,  11  fr.  ;  Jehan  TeLcrel  le  jeune,  u  fr.  ;  Garnier  Peppin, 
n  fr,  ;  Jehan  Cha^spcl,  n  fr.  ;  Jehan  Gobbe,  i  fr.  ;  Pierre  le  Lou,  u  fr  ; 
GuillaumeL  Picharlj  11  fr.;  Jehan  Jouvin,  i  fr.  ;  Guillaume  Uubusc^ 
ti  fr.;  Jehan  Dubusc  le  jeune,  i  fr.  ;  Colio  Chappedelaine,  n  fr,  ;  Gieiïroi 
le  Goube,  11  fr.  ;  Jehan  Osmont,  n  fr.  ;  Guitlaunie  Jehan,  11  fr,  ;  LIosmont 
Leporc,  u  fr.  ;  les  hoirs  Robin  de  Lannuy  ;  Jourdain  du  Jardin,  n  fr.  ; 
Johan  Cotelley,  m  fr.  ;  Johan  Laignel,  i  fr.;  Johan  BreflTort,  i  fr.; 
Anfîroy  !e  Blanc,  i  fr.;  Guillaume  Pelarl,  n  fr.  ;  Pierre  Regnart,  ti  fr, ; 
Raoui  Gouppil,  n  fr.  ;  Pierre  Bcrot,  n  fr,  ;  Johan  Bosart,  i  fr.  ;  Guiot 
le  Breton,  u  fr. ;  Michel  de  Navarre,  m  fr.;  Gervaisc  le  Cousturier, 
11  fr.  ;  Robin  Belu,  u  fr.  ;  Martin  du  Poiiccl,  Ji  fr.  ;  Jehan  Brelci,  11  fr.; 
Gernin  Hecquel,  n  fr.  ;  Othoua»  n  fr.;  Guillaume  des  M^es,  n  fr.  ; 
Raoul  le  Barbier,  u  fr.  ;  Robin  Bonnel,  n  fr.  ;  Fouquet  Devée,  n  fr.  ; 
Jehan  le  Chantier,  1  fr.;  J<^han  Goedel,  1  fr,  ;  Johan  le  Gros,  1  fr.  ; 
Robin  Bohout,  i  fr. ;  Jehan  Bameïin,  i  fr.;  Le  Rehraie,  i  fr. ;  Jehan 
Jonnierj  n  fr.  ;  Gycflroy  le  Metloyer,  rî  fr. 
Somme,  ut  mpru* 

Parties  de  vi«^xxix  (r.  pour  pluseors  emprunB  faiz  en  la 
viconté  de  Constances. 


La  sergenleric  de  la  Halle  : 
Estiennc  Clies,  m  fr,;  Jehan  Noirdoa,  u  ;  Laurent  Muriel,  m;  Denis 
Jourdiin,  v;  Jaquel  le  Chevalier,  v;  Jehan  Jourdan,  v;  Jeliaii  Lengue- 
ronfic,  v;  Colin  le  Sueur,  v;  Guillol  le  Potier,  iir;  Guillul  (J-j^ier,  v; 
Guillot  le  Mestiv,  x;  04m  le  Roux,  11;  J<;han  le  Sueur,  ni.x  s.;  Pierre 
Chîron,  ni.  x  s.;  Jehan  Hue,  ru;  Jehan  Gncrin,  11;  Jehan  le  Vallct,  It; 


1 


ornas  de  Monttiussûtt,  v;  pt-rrin  IHarliii,  u;  Pierre  Moiiaing,  m; 
ieiiin  LïleTïiatu  ^î  Roger  Barbo},  y  ;  GuiUol  Martin,  ii;  Coïin  le  Vd- 
lct,i£i;  Guillot  le  Maâlle,  ¥;  Michel  de  [klée,  mj  Cyeffro)"  Berne* 
,  v;  Jehan   k  MeJït!,  m;  CuiUol  Ameline,  f  ;  Colin  Bt^in,  i; 
Btirncl,  itj  (Ailin  tiaudri,  m;  Hicarl  Uuraiit,  ni  ;  Jchaa  Kathe- 
rine, in;  r.uillol  Betiin,  oi;  Guiuffroi  Ade,  ui;  Gyeffroy  ie  Noblci  ra; 
Roberl  Jardin,  ii  ;  QAîn  E^âtienne ,  tt  ;  Thoiûâs  Luce,  i  ;  Colin  CckKâîd,!; 
INsrrîn  Godeffroy,  i  ;  Perrin  Ëstienne,  i  ;  Ytgfaj  i  ;  Gaillot  de  la  Broct,  i; 
Icban  du  Moultoy,  u;  Câlin  Qgkff  i;  Colin  Du?al|  t. 
Sommcj  Tïi^ïii  frans. 


Ijl  sergcnterie  de  Mauffin^ 
Cdïn  Meg^nart^  vj  f 
il        uarl^  v;  Jehan  le  Boui 

LIeban  le  li      v 

^iiilkuin<  J- 

bert,  v;jt        I     j^ 
[  Somn      nii**xnt 

La  Bcrgenterie  Richart 
Bictiârt  Ougnicrj  x  h 
lin  JoLirdai),  m;  Ricart 
(P*  n&)  fTDire,  nï)  rh'fiis  le;  rit' 


e  B^^ 


';  Raoul  Corsouti  r;  pierre 
Te  Lctr,  If  j  Michel  Eftqueltne,  ? j 
on,  T  ;  Guillaume  le  Ruaudel,  w{ 
er^  f  j  Pierre  Conreîz,  t; 
Cordier,  v  ;  R«Abert  Breeulj  f. 


rtran^  v;  Jehan  Valan,  v: 


«lUSsaTt^  in;  Colin  le  Hat,  imi 

;  Jehan  Flouri,  m;  MicIrI  Grin-" 

?  Robin  du   Rf^quict,  ?;  GuiUûl 

«uuj  Cause,  ini;  Pierre  île  Pîtnoot, 

I  Ricart  de  Dontont,  mif        ^nia^  de  la  Fla^ne,   tn  ;  Le  Cleit 

foire,  v|  ïlaoul  d^Bscortlieouer,  nn  î  Thomas  d'lr«ïtillep  ii. 

SoromCj  L\ivn  f^ana.  J^^^h 

La  sergenterie  Challon  : 
Guillot  le  Roy,  v  fr.;  Jehan  le  Marchant  ,v;  Raoul  Aupeiz^  v  ;  Michel 
du  Coulombier,  m;  Jehan  Oriot^ni;  Jehan  Vivien,  m;  Ricart  du 
Rousour,  m;  Henri  Grimont,  iiij  Ricart  Vibert,  ui;  Thomas  Vi- 
bert,  v;  Guillot  le  Porchier,  m  ;  Graffart,  m;  Guillot  Grandin,  t; 
Robert  Rogier,  ii;  Raoul  de  la  Pierre,  m;  Michel  Chanu,  ni  ;  Raoul 
des  Fonteines,  m;  Colin  Gallot,  m;  Laurens  Croq,  in. 
Somme,  lxyi  Ct. 
La  sergenterie  de  Moyen  : 
Guillot  Joret,  ii  fr.;  Raoul  Eve,  x;  Guillaume  Masuret,  v;  Jehan 
Beliot,  m;  Philippot  Leaquier,  m;  Ricart  Loaquier,  m;  Gaillauiiie 
de  Lespine,  m;  Robert  le  Roux,  v;  Pierre  Roullant,  v;  Jehan  Clé- 
ment, ui;  Jehan  Renout,  ni;  Colin Burnout,  v;  Le  Ruds,  m;  Renouf 
ie  Duc,  v;  Pierre  Macée,  v;  Colinet  Aloîse,  ni;  PierreleTennour,m; 
Jehan  Boulion,  v;  Jehan   le  Mestre,  x;  Colin  Natimelle,  v;  Raoul 
Ëstace,  v;  Robert  le  Breton,  m;  Robert  Hardi,  m;  Michel  Hubi,v; 
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Hohcrt  de  la  Lmiveric,  m;  Jehan  Dohin^  m;  Raoul  le  Carpentier^jn; 
Colin  d'Cteonville,  in. 
Somme,  cxvn  fr. 

La  set^enterie  de  Gavray  : 
Sirai>n  l'Arçenticrj  x  fr,;  Scbille  Laurens,  v;  Philippot  Trphiiiiic,v; 
Guillaume  le  Couvé,  x  ;  GieflVoi  Amirc,  m  ;  Coliu  Drouarl,  v;  Jehan 
ioguelin,  i;  Guillaume  Havart^v;  Jehan  k  Mignon^  lui. 
Somme,  Lvn  fr. 

La  sergcnterie  au  Parquler  : 
Guillaume  le  Forestier,  v  fr.  j  Michel  Droiiart,  m  ;  Jeh;tn  nurnouf,  v; 
Jehan  le  Prieur,  \n  ;Ci>ïm  Rcgnart,  tu;  Ricarl  de  Cambcnion,  v;  Denis 
le  Coqueteî,  m  ;  Perrin  GodefTroy,  m  ;  Colin  Leir,  v  ;  Jauîn  Gaulier,  un  ; 
Colin  Barou,  in. 

Soaime,  xui  fr. 

La  sergcnteric  Conraye  : 
Guillaume  Demouroc,  v  fr.;  Jehan  Girart,  lu;  Thomas  Lfthier,  m; 
Pierre  Martin,  jn;  Guillot  Mamelin,  m;  Andrieu  Olivier,  ni;  Jehan 
Clément,  ni;  Jehan    Hegnont,  m;  Robert  le  Clerc,  ni;  Guillaume 
Fiiudenier,  m  ;  Jehan  Fillati'e,  m. 
Somme,  xxxv  fr. 
Somme,  ut  supra. 


Parti£s  de  xn^xjcvio  fr.  demi  m  s,  mi  d.  pour  empruns  faiz 
en  ]a  viconlé  de  Valloiprnes. 


La  tille  de  Cberebourg  : 

Thomas  Math ie,  V  fi%  ;  Caradas,  v;  Guillot  Guillot,  xl;  Guillaume 
Parvastel,  xl;  Colin  Cohucl,  lx;  Jehan  Mauhomracl,  xx;  Colin  de 
Brix,  XX,  payé  vm  fr.  u  s.  vni;  Guillaume  le  Roy,  x;  Jehan  Troeu- 
vefer  et  son  (îlz,  x;  Jehan  Ror|ucroul,,  xx;  Jehon  Hoqueroul  le  jeune,  x; 
Jaquet  Corhin,  v;  Jehan  Frnulaut,  x;' Guillaume  Corman,  x»  payé 
VI  fr.  vli  s.;  Perrin  Vignemer,  x  ,*  Jehan  Vinc4?nt,  x,  paje  vi  fr.  xu  s.; 
Villa  Da^^nel,  x;  Petit  Vallet,  x;  Rieart  auâ  Simeneaulx,  gendre  à  la 
Personne,  v;  Jehan  le  Beurre,  v. 
Somme,  ui^v  fr. 
Autres  gens  dcmourans  en  la  dicte  ville  : 

Thmiias  Rogier,  x  fr,  ;  Jehan  de  TEspine,  xl,  payé  xxx  fr.  el  un  lions; 
Jehan  de  TEscluse,  s;  Raoul  Mousquet,  v;  Sans^jn  Thomas,  i;  Per- 
rin de  llcnout,  x;  Rieart  au  Torp,  x;  Perrin  Croquie,  x;  Colin  le 
Veel,  x; Guillaume  Laloe,  x;  Thomas  Vinccntj  x  ;  Guillot  le  Marchant,!; 


I 


DâD  Jourdan  Andrieu  et  son  frere^  s  ;  Gaillaume  le  Pp!<*y,  t  \  f.uîl- 
laumç  le  Menant,  x  ;  Colin  le  Prcstrel»  t;  Gaillaume  llue,  s;  Ich^ti  k 
iktichlé,  %;  Rjcart  Haro,  ^;  Jeban  du  Fou,  ?;  Guillaume  Kstracr 
Ducany  ;  (*errîn  Escorcharlj  i;  Gnienroi  Ober  et  sesfrereSj  ï;  Philippe 
Forlc,  LX* 

Somme,  ir*^tni^xv  fr* 

Ayo^s  : 
Robin  Basan,  ix  fr. ,  paie  par  J.  Léfiranc^  en  son  lu i^  coni|ite  ;  Colm 
Tourgins,  Xï  ;  Perrin  Biondel^  Xf  Robin  Blondel^  v  fr.  ïiii  s.  imi.^ 
Sanson  Fôliot,  x  fr. 

Somme^  lit  tr.  nu  s.  nu  d. 

Adirés  gens  de  pluseuf§  viUes  et  parroisa^^  de  ladîcle  vicunti  : 
Jehan  Olivier,  xt  fr*;  Guillaume  le  Lonc»  ra,  paie  par  I,  Urnn£ 
et!  son  itu*  compte;  Jehan  Dacre,  la;  Perrin  Bloodel^  i;  Bi>kri 
Heusc,  ]iL,  payé  sxxi  fr,  1 1  s.  o  d.  ;  llaoul  Nicole,  i  ;  Ricart  le  Merciiicrre,  t  ; 
Tboniaa  TOurs,  x;  JcUol  le  TcUer,  x;   Hobin  le  Cappercinnierrtîj  i; 
R*ioal  le  ïïougoizj  x  ;  Thomas  Jehan  de  Briqucbo&c,  \  ;  Th*mj3s  l'iii» 
lippe  dillec,  v;  Colin  Fritol  de  Solcvilîej  v;  Ricart  Robin  dit  Saley»vj 
Colin  Meriel^  de  Beneevitle,  x  j  Mathieu  Giresme,  de  Timn^itle,  i» 
Gyflroj  Rigos  dillec,  ï;  Perrot  Barre,  de  Solcvasl,  v;  Jehan  la  Fies- 
che,  v;  Jehan  le  Fonlenoi^,  v;  Jehan  Duponlj  yj  Perrin  MignoV^t; 
Guillaume  d*Avre^y,  ni;  Robert  Blessent,  v;  Rirart  Blanquelande,  v; 
Purrot  lluet,  v  ;  Ricart  te  Sene 
vaiain,  y;  Ckdinla  Jeuiiey^y. 
Somme,  n^te^zvm  fr. 
Sergens  : 
Guillot  le  Roux,  x  fr.;  Andrieu  Blondel,  x;  Thomas  TEnfEuit,  xx; 
Oudin  TEmperiere,  v;  Mathieu  Dupré,  xx. 
Somme,  lxv  fr. 
Gens  d'église  : 
Labbé  de  Montebourg,  c  fr»;  le  commandeur  de  Walcainville,  !▼; 
la  personne  de  Diguilleville,  v;  la  personne  de  Naqueville,  v;  la  per- 
sonne deTeyville,  x;  la  personne  de  Brix,  x;  Monseigneur  Andrieu 
Blondel,  x;  la  personne  de  Sideville,  v;  la  personne  de  Clitourp,  x; 
la  personne  de  Necville,  v;  Monseigneur  NicoUe  du  Sanchay,  x;  Dan 
Guillaume  Troude,  v. 
Somme,  ix"x  fr. 
Somme,  ut  supra. 
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474.)  Parties  de  iii^lvi  Û".  ni  quars  pour  mises  communes 
pour  Monseigneur  et  pour  Madame. 

Pour  u  livit^s  de  soye  de  pluseurs  couleui-Sj  iv  i  fr. 
Ilein  pour  uns  pig^ncs  d ivoire  g-arnis,  v  fr. 
Item  pour  VI  l,  de  îil  de  plust:urs  roultiurs,  vj  fr. 
Iiem  une  grutil  nef  dar^^ent  dorée  el  esniaillèc  pesant  environ  lxikh 
msLVs,  laquelle  le  bailli  d'Evreiix,  meslre  Pierre  Dulerlre  et  Haonllet 
de  la  Planche  firent  faire  ;i  Paris. 

Ilem  IX  ^rans  picpes  <]e  lapi>iz  sarraziiiois  du  demeurant  dune  rluun- 
hre  que  avait  fait  faire  h  Paris  ledit  Raoullet, 

Item  pour  clianevaz  où  les  choses  dessus  dictes  furent  enfardelées 
et  pour  corde  à  les  lier,  viir  fr.  el  demi, 
i  Item  pour  u  maies  Idanchcs  de  cuir  d ivoire,  xni  fr. 

L^  A  Raoul  de  la  Planche,  un  cheval  brun  fauve;  à  Heuriet,  tailleur  de 
^pllonseignenr;,  un  auti^'  cheval  morel  ;  au  barbier  de  Monsei^^neur,  un 
^l^heval  hîondel  bailkl;  lesquieh  chevauls  leur  fim^U  Uiillex  pour  leur 
L      monteiire,  inr^vin  fr 

^K  Hem  pnur  m  sommes  el  h  selles  de  niales,  xx  fr. 
^B  Hem  pour  v  ilossoies  à  couvrir  les  fardeaulx,  iii  fr.  et  demi. 
^B  Item  (mur  un  cheval  greslc  qui  avoit  c$tc  achaté  pour  porter  partie 
^^es  dictes  besoignes,  lequel  eheut  malade,  et  convint  qiiil  fnst  vendu, 
duquel  on  ne  pot  avoir  i|ue  vi  frans,  si  comme  il  fut  dit  et  tesin oigne 
par  flavy  h  J^'har*  Besaiu,  escuier  descurie  de  Monseigneur,  et  il  avoit 
cousté  xxxii  frans;  ainsi  est  à  compter  pour  ledit  cheval  xxvi  fr. 

Item  pour  un  autre  cheval  hay  qui  fut  mcnt^  avecques  les  m  che- 
vauls  dessus  dis  jusqucs  à  ïlayonnc  et  illcc  mourut,  si  comme  par 
Jaqnemin,  menestcrel  de  Monseigneur,  un  autre  appelé  Guernol,  qui 
vint  de  France  avecques  les  hes^iignes  el  chevaul.s  dessus  dis,  et  par 
ledit  Havy  fut  tesnioignié  audit  eseuier  descurie,  x\x  fr. 

item  pour  le  salaire  de  un  chevauls  qui  d'E\Teux  alerenl  à  Paris 
querre  ladicte  nef,  les  tappiz  dessus  dix,  une  xu*  de  sarges  el  autres 
choses,  et  demourerent  aianl  et  retournant  par  v  jours,  xii  fr. 

Ilem  pour  despens  et  sa  liai  re  de  ii  val  les  qui  par  m  joure  fun»nt 
avecques  ledit  Davy  pour  essorer  lesdictes  besoignes,  i  fr. 

Ilem  pour  le  sallaire  de  Jiii  autres  chevauïs  qui  d'Kvreux  ramenèrent 
ii  Paris  les  dictes  l>csoignespour  estre  I  à  enfaidelèes  avecques  les  autres 
choses  quant  on  les  voull  mener  en  Navarre,  vui  frans. 

Item  pour  !e  sallaire  de  ceulzqni  enfardelerenl  les  dictes [besoignes] 
avecques  autres  tlioses  qui  ealoienl  pour  Madame  la  ftoyne,  dont  ils 
firent  xt  fard' au Iz,  que  grans,  que  petis,  et  pour  ^ros  01  à  lescoustre. 
pour  Xtmi  n  fr. 


Item  pour  pannunee^uli  des  armes  de  Motiseigneur  h  mettre  mr  i^ 
iWz  fardeaulï,  demi  franc. 

iitm  paur  loiile  de  qiioy  on  fist  crouppieres,  souz-ventriere&  H 
fietraulx,  et  pour  faeon  tic  v  chapperons  pour  v  clïeTauîs  qui  Tumil 
achaleïîpour  mener  lesdictcs  heMiigncscD  Nav*!^^  devers  Biun&tn^euri 
pour  C€  que  auti'eincnl  un  ne  les  eu&l  peu  gouverner  ne  conilulre  pour 
les  mouches,  lu  fr* 

llem  pour  pluseurs  senglee  et  ïiamx  pour  les  dis  ebevaiib,  i  fr. 

liera  pour  v  paires  de  fors  soullitirs  pour  ceuiï  qui  menèrent  jeellcs 
■  besolgnes  audit  iieu  de  Navai're,  et  pour  les  faire  appareiller  tai  plo- 
ieurs  lieux  sur  le  chemin ^  ni  fr> 

îiem  pour  le  lojcr  dtin  tiâtel  qui  de  Tours  mena  par  eaue*  les  dicl^ 
bcsoignes  senï  les  chemuîs  jusqucs  h  S*  Martin  de  t-ande ,  pour  et 
que  on  ne  les  oauit  mener  par  terre  pour  f=*ens  darmcs  qtîi  eâtoi£nt 
sur  le  païzj  n  fn 

Item  pi>ur  v  demis  glaives  aehat^z  h  Hordcauï  pour  c^tib  qui  rai- 
nèrent les  dictes  besoigncs^  ti  Tr-  et  demi. 

Item  pour  toille  et  façon  de  n  sacs  achale?.  h  B^jurdeaui  pour  pcirter 
afoine  pour  les  dis  ehevauls,  pour  re  que  on  non  povoit  point  tmiiier 
es  Latides^  demi  fmnc* 

Item  pour  pluseurs  g^iides  prinses  entre  Etourdcaiix  et  iJanipelune, 
pgur  ce  quil  convenoit  aler  hors  chemin  pour  leS  doubles  qui  esloient 
sur  k  pak^  m  fraûs* 

Item  pour  plufleon  oomUM»  laictes.par  tedil  Dary,  oultre  sa 
▼olenté^  à  ploseo»  eoo^ialgiioiis  et  à  pluseurs,  fds  en  venant  de 
Bayonne  à  Pampelune,  i  fr.  et  demi. 

Item  pour  despens  dudit  Davy,  Lelievre,  Guernot,  Dole,  Regerin 
et  V  chevaulx  faiz  en  menant  les  dictes  besoignes  de  Fmnce  en  Na- 
varre, lesquelles  pour  certaines  doubles  et  par  le  conseil  de  Monsei- 
gneur le  Captai  demourerent  en  son  chastel  de  Verte  en  Buch  environ 
lèspace  de  m  sepmaines,  et  les  m  chevauls  dessus  diz  furent  menez 
tout  droit  à  Pampelune  senz  arrester,  pour  lesquelles  besoignes  les 
gens  et  chevauls  dessus  diz  furent  sur  le  chemin  par  xxxix  jours,  pour 
ce  quil  convint  séjourner  à  Tours  par  viii  jours  quil  ne  osoient  passer 
pour  gens  darmes  qui  estoipnt  sur  le  païz,  et  par  x  autres  jours  à 
Bourdeaulx  pour  les  gens  du  prince  qui  retoumoient  de  Castelle  et 
estoient  en  leur  chemin,  compté  enz  v  fr.  et  demi  pour  forge  et  pour 
appareiller  les  sommes  et  selle  des  chevauls  dessus  diz  par  pluseurs 
fois  sur  le  chemin,  nii»»xiiii  fr.  et  demi. 

A  Bernart  Benenati,  pour  vu  aulnes  et  i  quartier  de  bisete,  v  fr. 
1  quart. 

Item  pour  chanevaz  à  envellopper  les  besoignes  dessus  dictes, 
1  franc. 

Somme,  ut  supra. 
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Parties  de  xlii  s.  vi  d.,  franc  pour  xxii  s.,  pour  certaines 
mises  et  œuvres  faicfces  ou  guernier  au  sel  de  Monseigneur 
à  Evreux^  du  temps  que  Messire  Jehan  le  Doien  sen  entre- 
mist. 

Premièrement  à  Jehan.  Alain  pour  xu  es  de  xxiiii  pies  de  lonc, 
XII  s. 
A  Morsalme  pour  i^  de  clou,  v  s.  Pour  une  serreure,  ii  s.  vi  d. 
A  Gonin,  pour  piastre,  ii  s. 
A  Jehan  Alain  et  i  vallet  pour  ii  jours,  x  s. 
A  la  Saunée,  pour  avoir  mesuré  certain  sel,  xi  s. 
Somme,  ut  supra. 
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A-rril  (Me^aire),  339,  361»  »7». 

Avril  (Berra  Hoquet  dJl)^  366. 
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fiaitll  iGiitlIifime  de\  416. 
»àla0  (Jehïticlc  1^919. 
ftôaaiL're  (A^^ncifi  de  W^  431 
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failc  it'<iha(lui\v.  <rOrftw],903.  365. 

308,  385, 
Bii^nlHitU*  (KJ«^  lie),  130,  330,  310,  437. 
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tel,  ItT,  lêl,  9Ê%  m,  m,  3SiS,  354, 

m,  SM»  46i. 

ItofflJe»  Sr^e  PiqiieMiv!]|#(Gtt>ihii  iint:-] ,  ifî^. 
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Borgne  (le),  386. 

Borre,  431. 
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Boteron  (Guillaume),  430. 


Boujinî,  dit  lé  nf^u\nf  CAiidrieuy,  1U,  118 

Ikiuctier  (E^tieiinr  Jfl%  4X9,  4JI. 
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^^^M 
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ibec  (Ad«n  de),  276,  386. 
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Il^ec  (Jtfhaanut  de),  378. 

Camug  d*ËQDei ,  tCAnet  (le) ,  446 ,  447,  450.             ^^| 

ibowj  (Thomas  Jehan  df),  468. 

^M 

Manrht,  c.  d$  Valognu)^  «49,  303, 
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354. 

CuDddIiers  {Perret  dc«),  voir  Ctnindellter».              ^^| 

468. 

CAïKktlti  (RolNjri),  363,                                           ^^^^H 

Coirn  de),  467. 

Ca|»pell«»  (£t*r#,  c.  d^  irr*}^^/!»),  44.                  ^^^^| 

i  (Berrmrt),  300, 

CiiipermiDîere  (Rotin  le),  466.                         ^^^H 

CGuiUot  de  fa),  466. 

CmpUil  t\v  Buch  (le),  3,  4,  7,  8,  43,  16,  39,       ^^^M 

irt  (J^linn),  430. 

23,  96,  34,  33,  35,  46,  »,  69,  7O,  77,        ^^H 

«r  (G,),  440. 

76,  80,  83,  84,  87,  8«,  90,  93,  07,  98,        ^^^M 

elles,  voir  Bruxelles. 

403, 446,  447.  448,  138,  131,  134,  457,        ^^^H 

irt,  155. 

464,  463,  464,  465,  166,  170,  174,  473,        ^^^H 

m  (EtilioniiG  de),  3M,  490, 

17«.  90^  206,  207,  306,  30».  240,  244,        ^^^H 

m  (Jcliao  do),  164^ 

342,  213,  344,  315,  tl7,  3(8,  34»,  990,        ^^^H 

m  (Hobert  de),  53. 

^«^^1 

1,  392. 
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(Guilfauruede},  905. 

(lUuul  fle>,  400. 
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3V7,  398,  899,  400, 4(H,  4»,  4M,  408, 
407,  488,  410, 410,491,  48$,  U8,  «M, 
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Ctfudaa,  467. 

r«ui>oiinel^  mrt  de  Beuran  (GulLUatao).  187, 
141,  360.  Voir  Be\\t%Si, 

C»t4Hmii«l  (llAniQ\  148,  151,  883,  389,  896. 

Cftrtxmiiel  (Ricftrt),  87,  177,  871,  3W,  ItS. 
893,  894,486.458,  4«l. 

Çuéaoae^  (Jebuiin).  865. 

Cardoond  (Raoul),  461. 

Carontan  f Manche),  9,  4,  6,  8,  10,  11,  14, 
18,  8fl,  86,  17,  88.  31;  33,  35,  86,  88, 
89,  40,  11,  48,  49,  51,  54,  87,  70,  78, 
74,  79,  83,  87,  Vf,  130,  133,  13.%,  137, 
138,  Ml ,  149,  153, 170,  198,  Kl7,  loO, 
848,  813. 115. 118,  318,  819,  882.  813, 
186,  219,  840,  S41,  845,  84K,  847,  948, 
149, 175,  870, 188,  809,  805,  III,  319, 
388,  350,  359,  353,  858, 357.  804,  868. 
868,  869,  870.  373,  376,  877,  88|,  885, 
386,  387,  3%,  400,  401,  408,  403,  405. 
419,  436,  439,  440.  446,  447,  448^  IS1, 
484, 

lUirpentier  (Kiioul  le),  487« 

Cai  ville  CFliilippûtda),  188. 

trBscnovo  (FerrartdJilo  de)*  318> 

Cuoel  (Jeban),  190. 

Cottolle.  Coflith,  470. 

Cd»t€lilO  CJeban  do\  943,  145. 

Cttielno,  Cuâielnof  (le  sJro  d«),  118,  991, 
115,  317,  359,  367,  3^,  481. 

Castro  (Pclm  de),  448. 

Catorionne,  Cathrr^tonne  (Thomas^  86, 151, 
US,  3<)3,  304.  383, 

Cattn  (GiinicmUi),  431. 

Uttuchois  (Tliomafl  Iv)),  431. 

Câuf  (Guillaunii%  GuilluurDcO,  86,  875. 

Caiifi«  ;Ranul}.  466. 

Cau*  (J*iiïs  de),  436. 

Caui  (Eubort  de),  488,  419. 

Cavelior  (C<>lm),  133,  157. 

Cat.  Ml. 

Cercl  (HeooulO ,  464. 

C<»b«(*ville  (Raoul  du)r  105. 

Ghallon,  466. 

ClialloQâ  criiûinas  de),  184. 

Clliamhrais,  Cti ambrait  iBrofjkê,  Eure),  48. 
44,  108,  169,  168.  864,  865,  196, 
307,  354,  M4. 

CtltmbTQ  (llannotium  dv  lai,  194. 

ChMiMt  (la),  430. 

nhampeauU  (Jtfanche,  c.  de  S^titty),  8I« 


18,  8t,  il.  45,  4»,  81,  ao.  m,l 
181, 181,  141,  14J,  158,  «ti.  1«7, 1 
14« ,  871, 973 ,  174,  t76,  t!«,  flT.  1 
871»,  880,  347. 

UiaiM'         '    :    I. !■•■■,  181. 
Cbaii  >3,  804,  874,  880. 

i;haii^^ ..    ,  ^  ^^ .  ^  ieUier  U«tt5A  l«),  898,  IJ8> 
ClMlKldbers  ii'ervQl  éeû,   Pimt^M^  HT. 

966,  987,  848. 
Cbindû»  (Jchuii).  :i5,  41«  M,  tl^  14t.  Il», 

819.  t8:T.  836,  301,  sfO,  848^  844,  317. 

Sao,  :ni,3S7,3i^9,  36»,  179,  880, »i 

308,  401,  433«  449. 
ChaoU'tnti  i^M'inrhur,  r   4*  Hrthal)^  ( 
Cbaiililou  CJohun  Ae),  408* 
Cbani)  (Mtchc-n.  466. 
Ch»pr  ■  '  -  '  -^     îf^-K 

Cba} 

CJiai-         I  ,  i^Tj 

ChaiipMiin  {iwmunn)^  90. 
Cbardiji  ^Klienne),  oii. 
Cliirviîvi .  Cberoiicf  (Jebm    ^V  ^ 

4G5 

»iM'\  137.  IIIt 
«59, 

nu  fit'tei),  106,  140. 
k'  ^tavarrc,  100^  j 


Cba' 

Otan. 
Chariot,  u 
Charlnt,  n 
Cbar--     '^ 

Cbiu  1        I 


404. 

.  ,  130,  45T.1 
Cliaiuci,  Lh;it(Ki   ^builUuRttt,   4«iiilkil5,  ' 

il,  98,  85,  !)7,  38,  97,  158.  lit,  I 

807,  aiù,  310,  441»,  415,  418,  410. 
Chaaic)  (GuiUuonic  dij\  4Î0. 
Cba»i«l  (ISurre  du),  416. 
Chai  (Riûarllc),  fW. 
CbAk^aui^ootier  {Ma^tim^  148,  14#,  m, 

919,  357, 
UtAtiiiu  df  Virv  (Moncftc),   185,  187, 

116,897. 
Cbatonnet^  193. 
CbaurtiT  ;nuill»uiii«  Ia),  814. 
thaï  ao9, 

Cluu  u%  146, 184,  Wt 

Cbi.'narl  (Gimut),  187. 

Cljuppc  (And Heu  It*),  1S3. 

Clierb<*uf^  {Manche) .  80,  11,  H,  13,  «*.• 
38,  33,  35,  37,  40«  49,  50,  ftl.  57.  44 
79,  73,  7«.  76,  H 1 ,  88,  80,  09.  n,  lia 
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918, 819,  988,  384,  230, 131, 134. 147, 
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916, 188,  HH,  no,  104,  loi.  896^  1 
391,  3>8,  39»,  388,389.  848^  818, 1 
:{5i,  dTyX  35S,  ^57,  358,  804,  \ 
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379,  374,  875,  370, 377,  H?,  88%  f 
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^       tse,  S9S,  S99,  416,  415,  443, 44«,  UT, 

^^H 

450,  431.  459,499,  4«7. 
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Clôt  le  (GtiîUaime  de  I&),  1M.                                ^^H 

41,  51,  M,  iS,  S9,  SI,  g9,  «sa,  156, 
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165,  IIW,  Ma,  H3,  «5,  Sl«,  «19,  «W. 

Cocberet  (Eure,  c.  rf#  Vermn),  90,  138, 118-                 ^1 

fli,  %i%  t93,  3i6, 8M,  SâT,  138,  S»9» 
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190,  339,  £35,  338,  3t7,  t38, 119,  IftO, 

Col]Jaut,  CoiUant  (Jelian),  16.  19,  81,  438,               ^B 

1S3,  ST7,  «83,  300,  SM,  805,  tH,  317» 

^M 

399,  337,  33».  341,  343,  331, 159,  383, 

Coittete  (Perotc,  Peroto  1a),  418,  489,  431,                ^M 

384,  388,  387, 409,  438,  484,  459,  491, 

433.                                                                   ^M 

454,  459. 

Cokin^es,  Cokiog«s(Jehiin),  36,  39.  $8, 113,               ^M 

a>€Try  (Jelittij  de),  387. 

114,  303,  819,  359.                                                 ^M 

Cliertaio,   Clieritiiti  (Robin,  ilot>irl),  444s 
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451. 

Colcle  (Gumaume),  HO.                                     ^^^H 

Cbe^nny  (Robin).  484, 
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Chesne  (Jirtmn  du),  «i,  304. 

^^^H 

Cbe«io  (Pf  1  riia  t),  995, 
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Cltevaiit  CDimuDiïie  de),  397. 
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Clricr  (Cuillcmia  lu),  111. 
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Gfviii  (B«raftfd  tb»),  164* 
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Cûciaerai  (Hdiiot  de),  «14,   186,  HI,  369,               ^M 

CUmeDoe  (Jehiin,  J.),  1 ,  3,  19,  46.  48,  49, 
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Corbriin  (Roherl),  480.                                       ^^^H 
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450,451. 
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CUmm  (CoWn),  439. 
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Cj?E4«li«r»  d^f^vrwui  {U*b\  Ut 

G&fm*e  lOuilluuiit^  leK  «l|   lOt»  103^  Sm, 

Cqfdbr  {Raâiil  k).  4at. 
Cordiif  aUfniuh  in),  Ué,  373,  âtl,  130, 
U1. 

çordoiiAtiaiiir  (Robert  l«^.  tU. 
ConiuiU}  (GuiUiiumr)t  417,  ruif  CAtmiiO^ 
Oormoiik*  t*;i*f*),  tïî,  »W,  iOfl, 
Cwnninll^*  (l'âbt*  dp),  44S. 
CdrnuiîU»  (J«^b»ii  d4«),  4341, 
Coiini£  {Unan),  3t7* 

Qotfmn 

CorsonUf^Jt'^uMi  4«0. 

C«»t«  CCrucJel  4u  la),  flST,  941,  iU,  STT, 

Cmaib  (Ic^  Picj  (Iki-tkiAiit),  430. 

CotvPtm»  Cloê  du  Ci>li«nLin,  Sti,  Al,  :ift^  17, 
SS,  4Û,  51,  t7.  W>  143,  im,  aift,  ilD, 

aâ3,  sae,  tt7,  ^i,  ssa,  s:k%  $««,  soo. 
ioi«  313,  ain,  3f9,  SBHf  tin»,  sic,  :f4i, 

U5,  34i,  330,  351,  Sat,  3M,  3>»,3S7, 
369,  dG4,  3044,  375,  37»,  SH,  3S5,  Sie^ 
â«7,  nm^  à^,  3U4,  âSS,  Sm»,  4(»f ,  IQ^, 
mk,  433,  447,  I4i,  441». 
Coteniin  {le  t^llli  de),  3S4.  YQir  tHmvêm 

Coodrcr,  Coudroj  (llenri  du),  IM,  mû,  m . 
llooldniliel.  4a9. 
Coulombier  (Michel  du),  486. 
Coulomby,   Colomby  (Sevestre  de),  9,  4,  6, 

8,  H,  13,  14,  46,  38.  44,  48,  80,  111, 

967, 401,  419,  42S,  436,  433,  441. 
Courageux  (Loys  le),  463. 
Court  (Jehan  de  la),  346. 
Court  (Robinet  de  la),  497. 
Courtiller  (Dan  Symon  le),  994. 
Courto,  976. 
Courtoiz  (Asselin),  499. 
Courtoiz  (Jehan),  499,  431. 
Courtoiz  (Pinot),  499. 
Cousteur,  Coustour  (Guillot  le),  90,  55,  58, 

806,  440,  443. 
Coustres.  Contres  (Enguerran,  Enguerreniet 

de),  117,  481,966,967. 
Couaturier  (Genraiae  le),  465. 
Coutances,  voyez  Constances. 
CouTé  (Guillaume  le),  467. 
Courreur  (Gieflh>i  le),  499. 
Cras  (Guieflroy  le),  908,  853. 
Creppon  (Girart  de),  19,  14,  16,  91,  99,  94, 

34,  88.  86,  37,  88,  49,58,  54,  if,  88, 
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997,  3yO,  mi^  34f9,  3I4«  U%  iM 
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5a,  T5,  ta,  34f»,  449,  9#7,  «Ûi, 
A37|  444,  449.  , 

Crâfi^M  C^erroimidie  ak\,  lit. 

Crt^flOfin!ti*re  (ImX  i60. 

I^rcssoncr,  M  6. 

CnîU!<l4  449. 

4:rtnii4lebao  AaA\  195, 

i:-rcTee[icr  [  ia  €r<ii^ -Saint- Leuffemi  \i 

«\  GaflfoTi],  4^. 
Cri?TM?uer  (Jébati  île),  56,  6i3, 68^  TU  H 

74,  7«,  77,  S5,  fOfi,  Jil,  398,  41 

Cmx  (la)  (MmuAê,  c.  de  Saim-^MMi), 

4711,  I 

Cnsii  ^mriv.  Ûa  \m\  lÉS,  tt9.  ' 

Crflîi  (tl*3^i^r  lie  lit),  49». 
Droit  !<»ml-LiffJPuî  (la)  iRmrt,  c.  r>9if 

463.  i 

Croq,  Crocil  (4ndriiMl,  Andriel  4ti%  i^ 

3SA,  566,  J75,  BM,  i»S,  891^111 
Cniq,  Ctocq  t^Marmis\  éiê, 
Groqujc  (PeTriîj),  4«7. 
€rouEat  (Jebau),  341 , 
Cfoumt  CMartio),  aot. 
Cnbio  fPbilipiïQt),  499. 
CuiVkrct  {Gai  il  lier  ]«).  4âO. 
GtiLlteret  (ntmon),  430. 
€uillÈrf>B  (ï'iei-rv),  174. 
Cuiîkï^t  (HegnO^ît  le*  Rt»gîLii2ll\  439, 
Cyme  (Gm^s),  194. 
Cvras  illi  HuchUls  rBcmmrE  de),  164. 

973,979. 


Dabelin,  143. 
Dacre  (Jehan),  386,  468. 
Dagnel  (Guillaume),  159. 
Dagnel  (Villa),  467. 
Daguenel  (Philipot),  100. 
DaiUet  (Jehan),  89. 
Dalez  (Cretant),  431. 
Damaigne  (Guillaume),  430. 
Damet  (Thomas^  306. 
Damour  (Guillaume),  499. 
DamTÎUe  (Eure),  45. 
Dananrllle,  448. 
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Goovi                    ne,  kï  «Ir»,  m'tcLwis»^ 

^^H             Fraiu,  Frans  (Bertran  de},  tOI,  300,  3I«. 

^    JWTfOfifirtjf  .   cAaMi^J 

^^H              Frapiu  CJeban),  «8. 

4  i)rb€C,  41,  84,  ^,  f3.  164.963.  I^H 

^^^1              Frenûo  (GuUIttumti),  106. 

965.  971.  900.  tOI,  t06,  3I«,  Ifi,  |^H 

^^H             Fresoea  te  Tiomite  (Frutnay  lé   Wf<>mte, 

3S5.  388.  447.                                    ^H 

^^H                 &inA«),  870. 

Gaufille  (Guy  de).  4«,  03.  115.  169,168,  lH 

^^m             rnsnoj  [Ciûmri  de),  40.  50.  04,  05,  100,  l&O, 

964,  iM(3,  487,  991,  909.  901,  999, 8^ 

^H                         179^  SIK  335,  400,  m,  430.  443. 

307.  396,  498,  439. 

^^^B              FrvfiDoy  (Il  oh  in  et  de),  ffO. 

Gautille  {Symon  de,  dit  1«  Tt*rt,  iç  Ton  4«^l 

^^B              Frète  (njiitrt  1»),  176. 

93,  165.  974,  296,  877.                     Sl 

^^m              Frel«l  (Colin),  1^), 

Garraj  \Manrht),  n,  50,  60,  61,  64,  6I,^H 

^^H              Frète!  (Johan),  290. 

07,  68,  69,  70,  7t,  79,  73,  75,  77,  ^H 

^^B              Frerillc  (Cùlin  du),  116,  184,  873,  901. 

85,  06,  ICO,  109,  111,  1M,  U\  tlH 

^^m              Friaot,  839,  379. 

100, 199,  100.  907.  iOO,  SIO,  fit  1^4 

^^B               Fmrdel  (HoIktI  àc),  160. 

199, 936,  liT.  918,  253.  9i4, 255,  3S6 

^^H               FHcamps  (Ji^han  de,  œonseliyneor  de),  149, 

900,  909,  300,  804,  WJ ,  306,  3IÛ,  111 

^^B 

818,  311,  837,  849,  347,  U8,  890, 186      J 

^H               Frîquet,  85. 

866,  868,  SW,  870,  8T3,  174, 178,1»,     1 

^K^              Frîstot,  Fritot  CColîaX  334,  468. 

877,878,883,866,809,805,806,188.    J 

^^B            Friton  (Hu^um,  Httgw),  895. 

406,  419,498,  488,  «48,  488,  407.         J 

^^H              Froichap]>ene  (îl&niD  de),  pmi-ftrt  te  ^néme 

Gavny  (capitaine  de).  88fi,                     J 

^^B                      9ue  FraiicAdfip«l2«?  149. 

Gay  (Robinet  le),  4tô.                           ^M 

^^m             Froisaart  (Jaques),  88,  (98,  131,  318,  HO, 

Oencaulx  (Jehar),  465.                             ^^| 

^^^^K                  »<.  >99,  993,  996,  975, 178,  801,  394. 

Gencf,  Gênés  {M^nchtt  c.  de  SaHiil^ù^à^^^ 

^^^^H                889,  340,  341,  847,  349,  350,  351,  353. 

.t8,  41,  48,  48,  6t,  Bt,  m,^^^H 

^^^^r               856,  3.>(0,  374,  876,  BS^S  «16, 496,  490, 

139,  141,  143,  918.  998,  979,  HPI^l 

^^M                         451,461. 

976,  978,  IfTO,  980,  847,  866.  811.     -^ 

^^H              Frunîngca  (Robert  de),  1M. 

Genea,  Cène»  (Colin  de),  4U.                      »J 

^^H               Froaiiaat  (Jehan),  331. 

Ot-ntilLomme  (Rica^rt  le),  174.                  BI 

^^H               Froycr,  Froier  CtiuitlaumcK  39.  51,  50.  03, 

Gt'QlJIlH,  105,  106.                                      ^H 

^^^^                  «00,  137,  MU,  959,  39$,  397, 406.  407, 

Gentillet  (Robert  k-).  968.                         ^H 

^^^K                410,  411 ,  417,  490,  499.  437,  438. 

Gerardel  (Raoul  le^  444.                          ^H 

Gormtvnt  (Calio),  79,  31t.                         ^H 

Gernionviltc  (Margoi  de).  488.                  ^^| 
Germonvilli;  (Ysabeau  de),  96,  417.          ^H 

^^^r 

GielTioy,  438,  430.^                                     ^H 

^^^f 

Gieffroy  (Guillemin),  877,                            ^^| 

^^H              ^Aiflârt  (Haymon),  89. 

Gicncs  (Phîlipot  de),  974.                  ^^^^Ê 

^^^B              Galâjttoa  (rfD  de),  77. 

Gieves,  350,  889.                                ^^^H 

^^H              Gallot  (Cûlin),  466. 

Gieves  (Jehan),  387,  396.                  ^^^H 

^^P             OaioD,  908, 

Gillebert  (Thomas),  338                     ^^^H 

^^H              (>arceJ  (Pieirej,  170, 1^,  189,  189, 190.  101. 

G  CI  le  t,  Fotf  Duval.                                    ^^H 

^^1                           101,  900,  377,  3!ll,  384.  453. 

Gillot,  376,  378,  389.                                 ^H 

^^H              r.areiineB  (Eure,  c.  àe  Saint- Andri)^  469. 

GillouBl  (Jehan),  198,                                 ^H 

^^^V              f t&rflniit^e  (Supplia  de\  388. 

Girarl(E<.tiËDne).  13, 1»,  47,  56,84»04,1^H 

^^^1               Garrcl  (t^roucl),  169. 

119, 114,979,  896,887,416.  467.    ^H 

^^H              tiarrel  (Raoul  de),  497,  480. 

Gire«mc  de  Timnttlk  (MMhîtfuX  448*       ^H 

^^B             Gorra»  491. 

(ibnvîlt,:  (Jdijin).  117,  066.  967.  911.        ^M 

^^ 

1 

^^^^^P 

(J«baD),  4tt. 

Cruct,  434).                                                                               1 

NhAn),  Godet (f)  447 

TtuiîfBnKer  (Julmn),  403. 

ly  (Jcluio),  7«,  ia.%. 

Gucreogicr  (Robert),  497. 

>y  (l»<»rfin),  46«,  407. 

G u crin  jJcKan),  466. 

ut  (Jchun  ot  Jclmn  fi^Ve^,  dit  h 

li^ 

Giwrin  (Btibin),  465.                                                             ' 

folii).  «56. 

Ctn!rnirM'  (Iles  di!%  394.                                                            , 

1  iVvtrm,  P^iTOt),  143.  i8». 

GiiernoiJer  (Jehan  UO,  81»»  -IM,  367,  461. 

1»  (îodeHIf  tPîcfrrc),  07.  86,  «M, 

344. 

Gucrnelot    [rîtfrwW«r,   Mim*hf%    39,   334 > 

«7,  374,  376»  m,  SSS. 

335,  94l!t,  367. 

»  (LuriH  de  Ui,  ISi. 

GnermTloi  (le  &ei|ni4îur  de),  141,  393. 

146,  447,  449. 

Gucmofi  (Ficrrç),  309,  913. 

Dik^ul).  446,  447. 

Gtwmot,  469,  470, 

m.  m. 

Giïermu  le  b«ri)lt?r,  460. 

IpetiiuiDe  lu).  4S9. 

Ûucrout  CCliri»lian),  399,  390.  m. 

CJobwi),  46». 

Guerre  (Pétri  chî»  diO,  931.                                                     ' 

4»K 

Ooerrici'  (OUvîi-r',  464. 

lin  (Ealieauoi),  46S. 

CuerritT  (Tbamn»  Io),  141,  3ik".,  :4{ii,    4oJî. 

^^Urouel  Je),  464. 

443. 

471. 

tiucinet   d'Esqueudrt;»  tKlf ui  1   i»     X'iiiii.iii 

lis,  Gonialins  (Miclid),  137,  S7t», 

2*7, 

dil  kO,  384. 

m,  318. 

Guespin  (Colin),  463, 

V  «76,  280. 

GuîdiAinvjll*'  iltu^nuiiU  de),  917. 

'  (Jelmit),  MO.  in. 

Gulllun  4.<:t>tiUiHiH*:i,  906 

1  CMichd»  MichciL-t),  m.  aw. 

«7». 

Guittiuimv  (4t(;nauUi,  943,  944. 

UM^  SB««  187,  ÎW.  «»9. 

lîuilluuDiv  aîné,  316. 

[Jebttii),  99Q, 

Guillttumo  Je  l'.irnrr,  193. 

uoio  (1lobli}%  40t, 

Guillaume  (1l«  mnii),  346. 

(GktThii  le),  466. 

Giûllebcri  (GuillauJiir),  146, 

r  {Jehiui\  SS. 

ùmomi^m  (Rol«rl),  430,  431. 

1  (J«haa),  430. 

Glim«Bet  (Al  nault),  977,  978. 

l  (Raoul).  465. 

CQillcniiet  dit  Hot^t'  (Jeban),  166. 

1  (Hobio  ie\  99, 

Guilleniln  d'Aire,  319. 

t  (Jf^ncAt,  c.   de  BmnmUh), 

41. 

Guillcmiri  de  Ojejip^s  135. 

m,  SOI,  466. 

GuillflmiB  du  Mi'Htix,  196.                                      ^^^Jâ 

Ilto  iSeim-Jnférintn).  134, 

Gutlteniol  du  l'ont  iroure,  978.                           ^^^^H 

ifl«i  CPlt'rrc  de«\  337, 

GoUlet  (fehaikrA'Ue\  164.                                    ^^^H 

n  (GitUioi),  466. 

GuilJol  (Hobm),  4S,  Wt,  MU,  164,  16a,  969,      ^^^H 

,«43. 

330,  387,  366,  390,  406,  117,  43â,  437»      ^^^M 

M  (fe'wr#,  r,  dTÉirr^tir',  7ô,  4125. 

^^^H 

pKluiiiilKiut  (U",  31». 

Gukiloti  (GuiefTro;),  139.                                        ^^^^| 

iioul  de  ià%  68,  Il i,  190,  133, 

141. 

Guillul  (GuiUol\  flIU,  336,  466,  467.                      ^^^H 

K  406,  417. 

Gttyvnne,  «.oiénne,  81,  169.  919,  944.  943.               ^^M 
946,  367,  360,  361,  369,  366.  894.               ^^^M 

I  (Henri),  46«. 

^^^^H 

Ira  (io  Clt-rc),  466. 

^^^^H 

ire  (Michel),  466. 

^^1 

(j€li»D|,  4S7. 

446,  44S,  449. 

^^^1 

Clebftii).  50,  39,  m,  176,  Oft,  Mi, 

HiLle,  Haye  (Colin  de  la),  976.                               ^^^H 

116,437. 

Haïe,  Haye  (Gdmei,  CnUn4t?  du  In),  979            ^^^H 

(lobUQln},  436. 

Haie»  Haye  (tiiilMamne  de  la),  96.  136,  166,         ^^H 

iti  le  noi  (lUiiul),  464,  466, 

939,  994,  939,  933,  934,  936,  937.  nx              ^H 

II,  366. 

977,  969,  9U,  9i7, 996, 31 1 ,  337,  366.                ^M 

,144. 

Haie,  Haye  (Jetiaa  d«  1*X  994,  934,  973,               ^M 

KPenifide},464. 

138.                                                                    ^H 

obtin  li<\  46.%. 

m^.  Hay.                    1.  U),  119.                           ^^M 

rrrintît  le),  431. 

Mil*,  Haf .                       dtl,  996,  937,  936.          ^^H 

It  {iciiMûl  S75,  396. 

HltodeBt::..       ....,146.                                     ^^^1 

1  (Cotio),  464. 

Haie  de  Momite  (la}  [Mon'itt*  (Mtfneht),  e,              ^H 

M  (Roftr,  Rogler),  lli,  366,  ItT 

dt  BriqmbK],  167.                                             ^H 

(Ithttn),  499, 

Hute  du  HuU  (la)  (¥aiirA#),  40.                           ^^^H 

li«                    ^^^1 

(Sinion  ém\  H0. 
..^t  (JeluLDâîa),  4^. 

irt  (Robert),  ItS. 

^irillier  (CJaudi»  île),  149 ,       ^ 

[Jfttia^),  110,  411,  413. 

{acrgenleriti),  137,  139,  k&&» 

^^i^mt  {iehno),  4ei,  s»,  tes,  sti.  nm, 
mê^  445,  a». 

iiye,  le  tiémut,  Ifto. 
Aife  (le  sire,  Je«  ieigueun  dv^  lift,  lOft. 
flÎD  (Gkiillût),  4m, 
-^lin  (JeLum),  444»  465. 

3n  (UiiiaQcritiia),  S3. 

]Oïz  (Baijde  do),  74»,  fSB,  SU. 

ueoui  1  (îtilma  du),  lia,  I4t,  3f7.  sat 
Ï7I,  3afl,  »i. 

?uoourt  iHcibtn,  Robinet  d4$J,  4û,  09 
i3&,  Ht,  S8i,  3ii. 
imari  (Tercdkt  d&X  as,  ^7,  S 
*Sf7,  Mi,  3S1. 

Iiâhiui  dip)f  4M. 

31311  ri  t£«*rf,  <?.  ^f  Pfêe^y,  ^M,  499 

QwiRttOJSM),  431.  4«4. 

•44. 

rKAlhi  dfi}H  414. 
•*un  (Johan),  SA. 

Ih^  (Rûtiert),  17*, 
ucHitiiiinct  (moiii»mgiiPur  de),  It0, 
UwitH  (f.tiîllatime),  l«7. 
Uayt',  t'ûir  liajc. 
Mebert  (PiTrin),  104. 
îieiiert  (le  iioni),  ÎH. 
H*5Ciïù*!l  (GL'mirï),  4ffil- 
Heoquei  (PierTf»),  I3i,  $48. 
HecqEicl  dit  Avril  tFi«rreJ,  3»6« 
Hcdelin  (ii^ane),  994, 
HeLiol  de  FiËauvULe,  401* 
Hemori  (Pierre),  47, 
Bëfflât,  àWf. 
Uenout  (Pcrria  d^],,  4ffï'. 

Heorlet.  8fl,  87.  17»,  af7,  a7f,  4«f, 
Herb&viJJe,  Se.  .  .  - 

HerboTille  {liîhm  de),  ti, 
Karbouville  (Jeltta  de),  40i. 
Heret  (J^lianX  I3t. 
Heri  {k^nbs  de},  43t, 
Mêrkè  (CdIIo  Ii;),  4«3. 
Horidiiii  {Jchaji  b\  4Û8. 
Herroeiil  (RicharJ),  410. 
Ilervieu  (NicliHl,  »H, 


HD«lf>bou  (Sureï  di^),  3TT,  fTI. 
HfitenHsnt  iJehiLû),  439, 
Kei^ebran  (Guilla.u.tn<!),  4î9. 
lifiidfun'^nil  [Hvéimttiul  iMt»nrhë\  r.  df 

fi€ii|rnflviJlo  (Miirjrh<,  c.  d«  Saiftl-Jfa^ci  ^ 

H9U^  (RotMrt),  134,  340,  4«i. 
HiU^tonne,  Vutlt^aane  (Gulllut.klu^),  SOS. 
lEiHetODQQ  (Hocbequiti't,  3ê^  gt,   us,  ut. 

303,  321,  Sa»,  370. 
Hnc  (Ad^%  l$â,  Ml. 
lIodeDÎ  (GuîUAtiîtir  de],  141,  |St«  l«i,  (?«. 

f^S,  »94,  â3S,  t97. 

tIfMâk  (Tbomiââ:',  I7!E, 

Hogue  de  S«int'>'u4it  (la)  CJf^HïcJkfj  <^.4« 

Qutttihou\  tfifir  ^oînUViuiAt,  SI. 
M«Uaad«  (Jaqiitmiii  M\  lOf^  Sïft,  tlf«ilS, 

âaa,  s»,  S86,  ses,  I7«,  9fi,  K 

Hollande  (TLonu»  deVM,  991  «  101^ 
"-ilt  (CuiJlfturiw),  Wl, 
ïDuiitn  (le),  (tfancAi,  c.  d^  ^tnl.Jiia  U 
fH^e\  40. 

)Dt  (JehAD  l«),  4â3.  ■ 

ïppequin  (Ricburt,  Rïrmn),  tOI,  ioa      ^ 
Ilot  (lehân  de^,  9^,  973,  S«t,  383,  »t, 


>uel  (Kobin),  411, 

3iifdalfe  (Adam),  £ta. 

^I^iz  (Raf>ui  le),  4Gi. 

3ii]k  (Ailam)^  4G9. 

ïiijloâ  (Rflberl  dc»K  **<  - 
,-jiraje  (le),  [fe   Bowma   prêt 

(JfdnirîA*),  c.  de  ^«iilr^lfè^r^luvj, 
15.  U,  ISS,  âl9,  îtî,  âBI,  9ft3.  «. 
13». 

BoQMsvs^  (Eu?uicc!  de  la),  144. 

BoBSttrt  (Tb^ïm^),  I9d. 

Huan  (Hirc-Aotoine),  lOf, 

Hubert  (Jdiaûl,  431. 

Rutaeri  (Raoul),  46fl, 

Hubi  (Hichc]},  AU. 

HucboB  (Guînaume  de),  IU,  |ft$.  «i,  41% 

481. 
Hue  CGiiiJJaaçael,  46S. 
Hi»  (Jfbanj,  âoa,  439,  43ft.  161. 
Hue  (TboniaAset),  365. 
Muet  (Perrot),  4lK. 
Ruftt  (Robin),  I79> 

fînisnfM],  396. 
Siiffueâ  (Romain,  Ronmaîo),  4Si,  49»,  431 

431, 
Huitafit,  SI,  7fî,  IS7,  Si5,  169,  iS. 
Hurtaut  {JcluinniaJ^  prQbtbkfiiiieat  le  nêai 

que  \e  pfécédeoL,  t46. 
UurtiUJt   a»ftnt  Gtiillauiae),  lit,  I4I.  IM^ 
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Ircmlle  (Thomas  d*),  4«e, 

Ivete  CCttrcic  GU  d),  tM, 

Ifttot  (IToneAf^  c.  <!«  Fa/09 nm),  95.  M3. 

Ivclot  (JDbannet  d'},  975, 

Ivpy  (fîiw*,  c,  de  Saint-Afuiré),  47,  Wl, 

490. 
Iiieui  IPjcire  d"),  174. 


Jftcobinâ  de  Coutmjocs  (les),  *49. 

Jacobins  d'ETroun  (les),  44i. 

Jaflii  ^Jehannin  le),  85. 

Jtniooix,  86,  SS5, 

Juiico  du  Pool  U  Rtiiae,  W9. 

jAnicot,  SUS. 

ianDuquîn^  136. 

luiaequtn  (Nîcolu)«  1M. 

4aniiM,  Jenoei  (Guittaume),  909,  ili. 

liqusmiQ,  41». 

Janlin  (Jouniain  du)»  465. 

J«rdiji  (Robert),  466. 

Jardia^  dit  Pre^troi  (JehAn  dn»),  lld,  ^06, 

267, 
J«ihan,  ^6â, 

Jetion  (Guillaume')»  465. 
Jebiui  (Tbotnas),  I6ê. 
lehaa  Qn  cordier^  431. 
JehftDCù,  1S7,  UT.  970. 
Jçbttnne  (la  r«ine\  150,  454,  39i5,  434. 
jAbanoico,  Jetuinco  ?  313,  S99,  3&3. 
lehanoin  {direrê  pen^nnagé»),    435,    147, 

103,  909,  363. 
Jeune  (Gfjlin  le),  46§. 
lob«n  CHahiut),  49». 
lobclin  ((^uillmunt-),  975. 
Jooiuiu  fRicart  le),  76,  435. 
JOfCiielÎD  (Jehan),  167. 
loban   I^ndtart  (BcfibclemieiO,  141,   145, 

510, 
iôbto  (Pierre),  399. 
lotilMt,  Jolittt  ?  (Ttiootas),  444. 
ioUs  (les),  156. 
Jooaior  (JchtiD),  465. 
i0T9t  (GtiUliU),  460. 
Jourdain  (Bcruut),  957. 
Jourdan  Àtidricu  (Dan),  466. 
JourdoQ  (CoIiQ),  466. 
Joardan  (I^dja),  465. 
Jourdao  (Jehan),  466. 
Joardan  (Rieurt),  466, 
Joorlem  (GnillauintiX  47, 
JoUTin  (Jehan),  465. 
Joux  {Jehan  de),  164, 
J07,  louy  {Eurt,  c.  d'£t*r#w2),  465. 
Juigny  (Jaquet  de),  4SI, 
JuiDiogea,  Juiny(^,  46 


Karlet,  944. 
lUtherine  (Jehaa),  466. 
Keni  (cufni«ue  de),  515, 


Laharbeste,  465. 

Lacarro  (Machiugu  de),  400% 

Ladit  (Jehan  de),  397. 

Ladil  i;TUoma»  de),  3f7. 

Ltt«ne  (Jehoii  de),  465. 

Luene  (Kicart  de),  465. 

Lttigiiel  vOroijei),  430. 

Laiioiul  (Jolian  ),  465. 

t4iJenianl  ((:nppei|iiin),  voir  AUematil. 

LaJenuinl  (Guillaiiiiuf),  915. 

LAtoe*  (GitillAunioX  467. 

Lami  (]ltJU!ot),  434. 

Lanciislrt»  (duc  de),  70,  355. 

Lajicelni,  84,  155,  3|6,  347,  3^. 

l.&nLvinun,  965,  955,  439. 

Lande  (Arnautt  de  la),  909. 

LiU}dti  (Dcnirt  de  la),  9M,  S4t. 

Ljinde^  (les),  près  B^fimut^  490. 

Lane  (HicUellet  de),  401. 

Lasgloix,  LengloiE  (CoUn),  430. 

Lftiig1oi£,  Lcnf^loJz  (JjiC(}iies),  4SA. 

LaurIoiz,  Lengloix  (JehaQi)«499. 

Lan^loii,  Li-nt;]uU  (Perrin),  307, 

Luigloia,  U'ti>tlûiz  (Kiean),  499. 

lAakif  (Pernnfi),  155. 

Lanne,  Laum  ?  (Raoul  dv\  109,  911. 

Lannoy  (Cul in  de),  463,  469, 

Lannor  iHobîn  de),  465. 

Lann  (loi lu  deV,  193. 

Laqnart  (EHti«>nne),  430. 

Larehier  [Ctdin),  975, 

Urqmer  (Michel)»  990- 

Lalhimîer  (le  aire  de),  f5t. 

LalDiir  (Jehan),  60. 

LAUfoiMe  CTtioiiia&>,  499,  430. 

Lsureoft  (Colin),  465. 

lAureni  (JehiinX  455. 

Laon»n«  (Sohilif'^  467- 

Lautonne  (lehut^:,  31,  83,  35, 449,  9U,  I95. 

348,  349,  350,  353,  357,  359. 
Laval  (Raoul  de),  376. 
Lanle  (Robin  de),  454. 
Lavollo  (Gtiillaume),  469. 
Lebaa  (Jchao),  990. 
Lebrun  (Jelian),  974. 
Leburro  (Jehan),  339, 
Leeoufttour,  Poir  CouA(«iir, 
Leduc  (Ken! mut),  404. 
Leferr»  (CudUumeK  46t. 
Leferre  lÛuiUtit),  455,  466. 
I^foYrt  (ayvflVor),  46i. 


r 


îMfi'mt  (Gimn),  if7.  aTS^  *t9. 

LerF»ne  (lehiui).  S,  4,  7,  fl,  11,  tl,  II,  10, 
It,  ISt  30,  13,  47.  4S,  19,  59,  53,  «(», 
04,99,  il^  l«0;  1^,  im.  100,  ilt, 
Sii,2lT,  304,  loi  p  3(5,  3t6,  3^0,  335, 
319^  340,  !I43,  314,  MQ,  401,  403^  404, 
40&,  407,  415,  en,  4S3,  497.  *SS,  434^ 
437,  I3@,  440,  445,  447. 

EiCjyise!  (,j4fbitj)%  autre,  317,  Sââ. 

I^^giïndrc  (Fl(irr«),  7A* 

LÊir  (Cohtt),  4«7 
Lfftf  (rlL^rri*).  4«« 

L«Biannier  (FerriD],  130. 

Lfludirsz,  Landiriis   tFkri^  «U"),  101 ,   31i, 

3TD,  39t,  40€,  414,  410,  4ff,  44«. 
Letigo  1^1*011  Di'  (Juban),  465. 
Leunaj-l  (HÏebîLri).  355. 
Leoquief  (Ptiilippot),  46C. 
Lepiii,  910. 
Lépoîï  (Rjcart),  910. 
hisparc  (IlciHmtJDL},  I6A. 
Lepreiitct  tlicqucf^),  107. 
Lût^j  [Col  in),  4M0. 
Lemy  (GuiUi*inUO,  4ai. 

Uscano  (Jpbin  dp),  419, 149,  l«3,  9«ï«  100. 
L«sct3fti  (SïmonJ*  199. 
LeB]>ac  (P*îrnûiitX  53», 
Lespesaal,  9S3. 
Lespine  (Guilluurae  de),  400. 
Lessay  (JftmeAe),  143,  453. 
Ijestoiïlo,  7«»    81,  93,   157,  S0«,  970,    515, 
560,  590.   [Eîl*lrf.  pr*^  Pamp#^i*fM 

Lestro«[  (Coliny  SOfi 

Leu  (Philippe  lo),  402. 

Uenarl  (Jeban),  448. 

Ueurroy  (M  en  ri  dû),  116,  %5,  974. 

LLgniereii  (^ibLs  riej,  %,  97,  93tl,  139,  9dS. 

199,  3Î0,  334,  43Î. 
LlgntcrcB  (JoLad  dff%  338. 
UlçniercE  (Lunoraa  de),  9fl,  310. 
Lilemun  (Jeh^m},  406. 
LIIïc  (Golart  dej,  9«8. 
LUlfl(JL>hafide),  4Q5 
LiiDcstscn,  l/imn&scns  (Garcie  Arnault  de), 

ils,  913. 
LioiiB(Guil1titD<>l  di:)^  183. 
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SOI ,  304,  311,  334,  338,  337,  317.  399, 
410,  411,433,433,454. 
rm  (Pierriî  de),  143, 
IvaiTc  (la  reine  de),  51,  50,  70,  88,  91, 
99,  149,  151,  170,  479, 176,  180,  183, 
199,  193,  191, 195,  300,  323,  339,  330, 
839,  343,  360,  305,  367,  371,  387, 391, 
897,  399, 414,  416,  437, 433,  446, 451, 
153,  469. 


Kavarrois,  903,  498. 

Navarrois  (Alterot  le),  199, 

Ncauliou,  Niâoau  [Sthmt  (Manche) ,  c.  do 

Saint 'Sat*veur\,    78,  81,    113.  908, 

993,  340,  353,  397, 
Neauliou  (le  sife  de\  997. 
NoaupUlo  (fiwie,  c.  (U  Gitorg),  378,   446, 

447. 
^(ecville  {Manche^  e,  ik  Snmt'Pkrrê'Bffti' 

st\  468. 
N«rs  QlxcAH  dm\  175,  194. 
IVcgrovillti  (Manche f  c.  d«  Btiquêbm:),  448. 
N01>Teu  (Gtiillkujmo  le\  14,  96,  97,  39,  40, 

34,  67,  86,  983,  836,  377,  486,  439. 

443. 
N«re  EauOf  Ifoireau  (nieafl  de),  9,  4,  6,  8, 

tO,  19,  14,  15,  18,  19.  88,  189,  818. 

405,411.413,435,  437,453,  454, 
Neubtiurjî,  Neufbourg  (Eure),  59,  78,   179, 

314,  439,  U9. 
NcufTilli',  54, 
Noufviïîe  sur   Touque  (Orne,  c.  de  G^ci^, 

160. 
rieufvillo,  Noetille  (iehm  de),  116,  974. 
F«icf)le  (aaoul),  30,  55,  309,  494,  468, 
Noble  (Gycffroy  le),  406. 
Nœrchaslel  (Jehao  de),  434. 
Noël  (Jeliaii),  114. 
Nou^eût,  195. 
Nou^ent  (Hicart  del,  431. 
Nog^'nt,  Nougenl  lo  lloy  (Eufé-tfl-Iofr),   3, 

5,  7,  9,  40,  11,  13,  15, 17,  18,  46^  47, 

80,  90,  101,  109,  463,  979,  973,  999, 

995,  ail,  341,  445,  450. 
Noir  (Guillaume  le),  944. 
No'trdus  (Jebaji),  465. 
Noireau,  roiV  Ncrc  ea«Ov 
Nom  pêne  (f^ilf»  de),  175. 
KoiinaDCaurt  (t'ure),  3,  8,  T,  9,  11,  13,  19. 

17,  45,  47.  78.  86,  88,  388.  390,  991, 

999,  393,  9d5^  997,  841 . 
NomiaDdie  98,  346,  394,  395,  453. 
Norioandii!  (baaae),  99,  49,  48. 
Noriuandie  (liiUJte),  43,  48,  973. 
Noroiaîit  (Jetmn  It^j,  80,  469. 
Normiinl  (Miclicl  le),  499. 
N(»rmiitU  (liictirt  le),  381. 
Norinant  de  Cbatop'^aulx  O'iK^îr)*  'M' 
Noyer  (Gmllaame  clti),  174. 
Noyer  (J<-liiin  du),  174. 
Nully  INeuitiy  (Eure\  c.  d«  naci]^  â69* 


Ol>er  (Gu1errroi>,  468. 

Octcville  (Robcr;),  roir  Otr«T{lto^ 

Ogier  tCotin),  *66. 

Ogier  (Gu  illol),  405. 

Officr  fîltieO,  465. 

Olgny  pebao  d*),  969^ 


EMpit'jm,    t'araffi?),  se,  W,  Hl.   Il*, 
It»,  131,  .56,  S50|iS7. 
•r  (ADdnrii}^  *tf7* 

^wmj,  Oiny,  Qm^?  IIS» 

ûrlice  iCahftd»M\  S,  t.  7,  S,  II.  (f,  II,  16, 
îM^  ^,  M,  U,  4«,  ift.  M,  7».  »0.  W, 
tli,  11»,  IH,  llï,  !'»«,  1«n,  I4lt,fii7, 

sit,  a3o,fifs,3iii,  Ms,  ^91,  tm,  WH, 

ai  1 ,  31  fi,  Ml ,  310,  Sll ,  Si6,  3M,  %s«, 
170.  371,  3ftO,  %U,  m\  ^9%.  39»,  tOl, 
40e,  444,  U1Ï«  447»  ll>i,  4i«,  A^»,  IM, 

oriMC  <i^rs  d*),  laEi,  1(143,  leo,  s«4,  3tt&, 

Mi. 
Urteo  (Bi«aT«  d')»  îM, 

Orfa«â(vieûmii3  é%  Ut«  SIS.  155,  3»0,  3WS, 

Ortwc  {vifsottU'»  d%  444* 

f.\  tit  fia^ra^l^  4 OS, 

Onstigo  (Henri  û')^  4110, 

Orgoailn  (Licier  A'),  S,  fl,  »,  48,  7»,  ÎU, 
900,  tu,  Ï7I,  Î7S,  173,  îr4,  tTi,  mK 
9S1,  £§0,  SOe,  3t«,  U7, 339,  »»t,  »ea, 
373,  374,  373,  3B0,  SSê,  391,  990, 140, 
4111. 

arg)&Qdc«i,  OrglandrPîs  (IC'hin  rV),  lïO,  1*3, 
a37,£SI,37»,91l3,3S3,  4S9. 

Orglanâtis  (la  Toit  d'),  9«,  ftOO.  114, 

Ofieot  (Kobert),  430. 

Ort^t  (J«bai]\  460. 

Orl&tDii  (Jf^baji  d\  103. 

OrlienB,  Orleîtns  Or  duc  d%  149, 

Owiaorit  (Jcljiin),  4IÎS, 

OaiDQiit  (Vii^itu),  Sfi, 

OsôDViUe  {Utilin  û%  407, 

Osouf  (Rftûuli,  a03. 

Osteaux  (Eraaulton  d'),  346. 

Othoua,  405. 

OtreTiUe  {Lege  Octwille)  (Robert  d'},  SSf. 

Oache  (Jehan  d'),  voir  Douche. 

Oude  (Raoul),  130. 

Oudin  l'Emperiere,  367. 

Oumains  (Graciot  d*),  245. 

Ounnes  (Jehan  des),  431. 

Ours  (Jehannin  1'),  1S,  36,  40,  4f ,  58,  349. 

Ours  (Martin  V),  3,  4,  6,  8,  10,  13,  14,  85, 
36,  87,  38,  40,  49,  51,  53,  53,  54,  74, 
93,  487,  320,  337,  343, 349,  376,  377, 
311,  335,  336,  843,  401,  403.  403,  405, 
411,  413,  449,  433, 435,  436,  440,  448, 
U7,  454. 

Oun  (Thomas  1'),  468. 

Ouve  (RiTière  d')  {Manche),  880. 

Ofide,  193. 

Oxere  (Gautier),  47,  388. 


47, 5S,  79,  BO,  271,  «72,  î&l,  ^3. i». 
113,  333,  368,  37 S,  374,  384 <  3ii,  mt 
393,416,445,431,463. 
Ptci  lut  d£),  4«i, 

Pikâv  (Fem  de),  «S. 

pagpt  (J«aiûi),  463. 

Po^ot  (S)mon|,  463. 

Pum  iï&\  243, 

P«â  (GuillATirtie  h\  344,  346. 

raiim  (PhïUppoO,  341,  371. 

]%.teo  (HAoun,  405. 

|*4ignBl  (&Èîcok),  *7t. 

PttigDel  (Raoul),  380. 

t^Uiîe  CJ^han),  ^m. 

Vêiotsre  {Gbardïn  ie\  438. 

|*a'mlresg«  (Aiçoès  lû>,  433, 

r*(i.iitficbiif}  (ÈMimqnr).  K»,  00,  «i,  M,  11, 

101,  to3,  ^0A,  lâo,  no,  m,  iti,  m. 
sio.  363,  ta,  aie,  3f  mio,  ar.itl. 

SÏW,  401»  403,470. 

^llmpç'l1u^ml,   uam  d'ktsmm.*^  fVft,  180. 

fancusno  (Jju^uei  tic  La),  ^K. 

Panet*fî<?  fJdhArmJiî  dp  la),  110,  fïj,  fft 

pjitii:liiri(ï  (Htilipjirftt  de  ï»),  il(». 

f'îifie  (ic  saint- i*tre\  382» 

Pappcîoje  (Simien),  463* 

J'aî^ilJtin  (Juiiiwî),  3»T. 

Piirc  {loger  do),  430. 

Parf ,  Part  (le),  [S^mï-Kiwap  (tfanrJK  t 
ir«  fa  /ïai/c''Pcii4fi^/|«  fm, 

Parete  (Jebjmnçtc  la),  tlK 

P*rc«r  (P'ierra  lej,  163. 

Parftur  {Symoaete  le),  463, 

Paris  (^ifM),  83,  87,  ««,  ISO,  181,  m.  m. 
195,  100,  300,  310,  33T,  3*1.  W3.  3U 
34»,  340,  a^i'i,  357,  35ë,  300,  3Û1.  J6l 
363,  364,  365,  367,  »7I,  373,  371,  JT4» 
377,  Ml ,  383^  386,  387,  300,  391,  3ÏÏ. 
39G,  397,  m,  433,  446,  4S0,  451,  4tt. 

Paris  (le  doyen  de),  8S7,  8S8, 363, 365. 

Paris  (Drouet),  169. 

Paris  (Robert),  306. 

Parquier  sergenterie,  467. 

Parregny,  150. 

Panrastel  (Guillaume),  410,  316,  383,  331, 
333,  444,  451,  453,  453,  467. 

PasoaUet,  394. 

Passant  (Jehan),  463. 

Passart  de  Pad,  430. 

Pateschaux,  87. 

Paalet  (Martin),  53,  887,  S38,  380, 817, 83» 
337,  488. 

Paumier  (Jehannin  le),  134,  844,  398. 

PaTol  (Jehan),  469. 

Pelart  (Guillaume),  465. 

Peletier  (Roger  le),  480. 

Peley  (Guillaume  le),  468. 

Pelletière  (U),  489. 
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»wr),  m. 

PliftiigTij  (Giruri,  <;iii:mrt  iJu).  130,  131 ,  3(m.           ^^^H 

ttmtQtUt\  ie9. 

Pjiluigny  (Jehan  <lc>,  103,  130,  i49.                        ^^^M 

Daunu?  ie>,  lltS. 

Piqiiigtiy  (ttAr^uerilL' ik'),  9t(,                                   ^^^^| 

9,73,  IS5,  S7« 

Hqui^^T  (HiiliMpe  dt?),  119,  131.                                ^^^B 

eï),  M«. 

Piquigny  (Rc^niui)t  dc>,  130,  «49.                           ^^^H 

■ieiiiL,  243,  245. 

Piqtilgny  (KotHTl  d(0>  130,  «49,  383.                     ^^^1 
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lloir  acs),  376, 

Piruu  iSitîuui  de),  37t{.                                                 ^^^^H 

(nniin>.  asî. 

Pirou  (Kobon.  ëhv  de\  133.                                  ^^^H 

liliAunie),  134,  429. 

P^i&ancc{Niooliis  do),  317, 338, 433, 43», 437.          ^^^1 

14»,  3SU.  375. 

Pknche  (liuoullet  de  \a\  vnir  Pluriqfm,                   ^^^^| 

(Ml).  *67. 

PJiinchte  (ilicuut  du),  175.                                        ^^^H 

lomio  le),  5«,  BO,  139.  «W    awi. 

PIdnctriQux,  50,  439.                                                 ^^^^| 

,  198* 

Plftoquc  tnaaii!,  Raoulli'l    du  lu),  M,  «76,           ^^^H 

lan],  7J. 

177,  17t»,  1M0,  185,  186,  187,  49%  198,                  ^H 

noyttct  lo\  104, 

1  r<7,  (98,  3iV3,  204  <  358,  361 ,  3«3,  364,                  ^M 

Soiiii-r,«u  (ichaii).  M*. 

973,  373,  3M0,  :i81 ,  H9.                                           ^M 

let,33l,4G7. 

PUntcrose  cr»iMlbiinKO,  \tj,  s»,  37,  *iJ!l,  4n,                 ^H 

tel  (Tln»mafi),  3<ff,    Voir  Hay|tetil 

159»  377,  378,  404.                                            ^^^M 

llct. 

PlunifU  (Syniotmcd),  43 #                                           ^^^H 

U  Î94. 

Pni^nanl  (iiuiiitn),  308.  333,  344,  444,  445.          ^^^H 

1,  343. 

PoileUer  (Colin),  468.                                               ^^^M 

178. 

^^H 

ulUcmîrO,  198»  44fl. 

PoiUerîi  iVtenne),  374,                                          ^^M 

?H'Vve  de),  94,  M7, 

Pollet  (Jeliuu%  463.                                                       ^H 

^iiuruîi»),  *IW. 

Poiamaio   [.Sornl-lS^ïfr  tJfrtyenfw),   r,    Hf          ^^^H 

ïduinne  la)«  l«4. 

iquiirr  (Jehrtnie),  «83,391. 

Lond«i;yj,  «ae.                                               ^^H 

Pommo  (do  U),  tiotr  Pomme.                              ^^^H 

Imiart  ai'i4ln),  43  f. 

Pommuivul  (Sauvu^^o  do),  394,  304,  460.               ^^^M 

toyart  [Bobiran  le),  368,  Uk,  S8A, 

Pommeraul  dii  SauvaiKe  (l'Oyâ  dvl,  91.               ^^^H 

1  394,  S95,  ifi7,  43^. 

Poticcl  (Martin  du),  46S.                                        ^^^H 

BB. 

Ponahardon,  83.                                                              ^^M 

^illinmeO,  405. 

PoataudeDitir  (Eur^X  9.  4,  6,  8,   «0,  11,                 ^B 

ruot  (GîUitit'O.  93,  Î9I,  439- 

«3,  43,  14,  «6,  47,  38,44,  48,  49,  67,                  ^M 

|UOl  (r.uillaaroii)»  Ï5-J,  175, 

73,  »^0,  103,  431,  453,  «71,  «83.  913,                  ^H 

3001  (Giiillotin),  i75. 

Stl7,  3r.8.  393,  393.  30  i  .140,  373,  383,                  ^H 

^ont  (Lai]fens\  275. 

388,  393,  313.  3U8,  444,  416,  447.  448,                  ^M 

prc  (Jel)iuO,  i05. 

449.  4no,  453.                                                           ^M 

Pnntandcmcr  (|h  maire  di*).  448.                                   ^H 

»).  143. 

PoiihiLKU:iiit!r  (le  viconitL*  de\  171 ,  «7t,  108.                 ^H 

oui  >ie  b),  466. 

Pont   l4htK*  [Picaurille  {Manche),  f.  de         ^^^H 

^btirO,  kÛ6, 

Sainte  Hèfe-ÈiiUsél^  30,  33,  35,  36,           ^^^H 

liManchê.c.  tfw  r^-^/ï,  «57. 

87,  40,  55,  139,  163,  314.  234,  350,           ^^^1 

jjluh^fi  Je),  130, 

^^^H 

1  (Manche),  33. 

Font  de  I^Archo  {Ktkrt\  437-                                    ^^^H 

Ln  le),  494. 

Pont  Heb'j  1 1  (  IAj n*h«,  c.  (k  Saint-CUtif),  U.         ^^^M 

'hilltipiil  ïii),  133,  138. 

Pont  Lcvosqne  {(HiUUume  du\  79.                          ^^^^| 

ûffinm\  «7». 
Wn),  4(W. 

Ponld'Obbe  utOttve?)  413.                                        ^^^H 

Pontoiâe  {Séinf-ftOisf),  88,  37« .                             ^^^1 

icrre  de),  466. 

Pnnl^rson  (ilfanrAf),  305,  3^19,  395.                       ^^^^| 

W,  «47.  V„,r  Erminy, 

Pont  d'Ouve,  d'Owt;  i,\tun'hr^  r.  tir  Carofi-           ^^^H 

tu.',  338,  438, 

t<ifi),  35,  38.  311,  40,  78,  8«,  333,  338,                  ^M 

Uii«i>)>  81. 

303.  304,  419.  440*                                         ^^^M 

niomiii»),  51, 

Pont  la  Ki*yjm\  1116,                                                     ^^^^^| 

%Dl  375. 

Pont  Saini  piern?  (£urv)?  449.                               ^^^H 

8rt\  im. 

Poquclo  (Dudin  lu),  463.                                         ^^^^H 

»,  361. 

Pixiucléo  <Margot  b\  469.                                     ^^^^H 

le   rPfOiuvrW^  {Manche),  r*.  (if 

Purchier  ci^uîtUil  lo\  466.                                       ^^^H 

pi«<-l/Vn-  £7/'*eL97f*,  «7». 

PùiTilIrliity,  (lUm^irtde),  98,  99.  foufinAay^         ^^^H 

pillaumn  231,  333- 

^^^^H 

[r«y  de),  368. 

Portaa  (Pierre  de),  399.                                     ^^^H 

^^^1 
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f 
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150. 

F^Ikf  (€4illloUe),  t«». 

foi  de  Tin  (ii>itaiitiL«)«  431. 

tas,  3K0»  IIS. 

PonUcluj  M^  Moi»e«  M{>fg9«  <1«5,  fTI.  tlti, 

Ntilleiiay  ttlt  Itifn  un  (  EuaUcô  de,  Ri  IfUiH  ilc  * , 
iU,  l?9,  aai,  993. 171, 119,  Mt,  li». 

feetl«i,  4iD,  131, 

lanothc^  [Df^niis  r1«),  ttS,  |8i. 

lemollie  tïlt'nrf),  lo:t. 

fôrnoih«  (Jft<}a»  FalAiiiMtt  un  9«l«in> 
Md  da>  ltô>  1S4< 
P07  (madaDiti  du),  HT 
PfiS  CF«rr9U«l  dft),  HT, 

l'fe^ircî  (Colm  li^),  IW,  4M. 
Pifffitfel  (Gudluumo  le),  09. 

PfQJitrel  (JAluanin  le).  Va*       ^^^^» 

PvMv.    i    h,  M    ,■  ...  ,  ^7»,  416. 
Prerost  (Colin  le),  S75. 
ProTCWt  (Enguerran  le),  330. 
Prorost  (Guillaume  le),  430. 
Près  (Jeban  des),  403, 
Prieur  (Jehan  le),  467. 
Proemont  (Henri  de),  S03. 
Pruce  (Petrequin  de),  304. 
Prunaut  (Jehan),  465. 
PulUc  {la  PouilU\  140. 
Puy  (le  Bourdat  du),  990. 
Pymin  (Guillaume),  105. 


Qiiesnel  (Jehan),  159. 

Qaetreville  [Manche,  c.  de  Montfnartin-eu^ 

Mer),  69. 
Quieret  (Gay),  53,  58,  68,  199,  991,  997, 

937,  337,  338,  490,  44T. 
Qoieret  (Henri),  338. 
Qaierqueville  (Colin  de),  908. 


(ft«ari)p 
B«l»by  lliiaaM,  48* 
lUbfpe,  975. 
Eibey,  3fn. 

KiùlriKiTillii,  «1,  Èifi,  97«. 
iUiicf  (Tliom^),  dA%. 
Mïmij  BHjmT  twi]«  éç\  iw,  iffT. 
HftS^iLrt  (GtiîllfttiiDt)t  410*  481. 
Rut  (Cotia  It^),  ^ 

Helwiur»  iKiioiil  ïe\  liH. 
^tii*nï\G  (,M)h  *6a. 
Rt^gi^fln^  470, 
A««i>  (J%4I0. 
Keptnurt,  tl«,  14T. 
ft^^nArt  (C*jliti),  4417. 
gnnft  (Pterrt'')^  *6a- 

gûAuM  (Fpg^llciiEifl),  107 
î   gaatill^  Ré(5iHiiii.»  fi(m%vt  rC^nicA),  «^ 
tm,  371,  379,  44«. 

I  gnatiit  ((^utlljttiiiit;i}«  i$ù. 

]  gontiU  tiltJi^nault],  9X9. 

1  en&ult,  RegDwu  (Ayni<?f7),  tlA. 

1  gnoult,  Hegiîout  (Jolwn\  4«T-   l^«*"*  I 

Reims,  ^otV  ll&iUii. 

RtniÊiMlie  matm  de  Jo),  69,  4tl. 

Mmh  CI.  dLi},  4IS. 

Iltsmon  (lehafi),  70,  aj7. 

RemoDdeti  {A4  '*'9. 

Remyrw  (JHi^fiT,  209,  9D4. 

ller,a::     1.  '.■■:  ■■       ::?. 

Rengânrillo  (Raoul  de),  909.  ^^^^ 

Renier?ille  [HeyneDt7{0(JfaiicAi),e.  A  JW*^ 
martin-sw-Mer]^  65,  79,73,  88, 131, 
149, 198,  909,  919,  9S7,  981,  309.  Ht 
340, 345,  350,  353,  366, 378,  384,  M. 
496,  448. 

Renouart  (Jeban),  430. 

Renout,  Renouf  (Jehan),  465,  466. 

Resnable,  Resgnable  (Dant  Ricart  te),  131. 
313.  314,  494,  435,  438. 

Reanea,  Bennes?  {Jle-et'YVaimiU  84. 

RcTille  {Manche,  c.  de  QuêUehatOf  ^ 

Rhoy  (Thomas),  130. 

Ricart  de  la  Bonneville,  389,  398. 

Ricart  de  NuefTÎIle,  430. 

Ricart  le  Normant,  dit  le  Gsenet  dViifMA' 
dres,  384. 

Riche  (Guillemin  le),  439. 

Riehier  (Guillaume),  497. 

Rigoa  (Gyffroy),  468. 

Ringuet  (Taaain),  431. 

Rtiiere  (Bureau  de  la),  888. 
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Roberge,  IM,  l»5. 

Riie^Jaquet  do),  Se.  63,  146,  160.  ISS,  156,               ^| 

RoberMBennart},  S6,  3W. 

f  6f  »  169, 200,  316,  320.  330,  366,  |««,                H 

Rohort  dp  F»laî*c  cfr^re\  coiV  F tiliti«. 
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Sacy  (terre  do),  Ita.                                        ^^H 
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I7A,  lai,  l*Mt  l»7. 
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Saiebricre»  (IkTtrmn  de),  St9. 

Si  Me  (4J1ÎCM  dc^,  3li(T, 
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e  (Jtikan  de),  4^. 

Tennoiir  (Pierre  le),  466.                                                        i 

(Guil)emin  de),  190. 

Tep Laine  (PhitlppoO,  46T. 

TerceUei,  IflO. 
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98,  37,  89,  49,  49,  55,  89,  T4.  n,n 

^^H              Trambouie  (Bonrta),  994. 

97,  98.  141,  fS3,  1S«,  9D9,  914,  9ML 

^^M              Tmnboaie  (PliUippe),  99, 

919.  990.  991,999.993,  914,938,99», 

^^H              Travers,  976. 

990,  939, 984,  93S,  996,  9a«,  991, 9r7. 

^^B              Tracera  (Giiillemin),  43t, 

9«i,  301,  909,  SÙê,  904, 90»,  996, 98» 

^^m              Travers  (Ferrin),  869,  455,  485. 

309, 310,  31 1,199,  397,  89««  910,  3||^ 

^^M              TrabBC  (Ricivrt),  430. 

351 ,  859,  859,  967,  96»,  877«  979^  88». 

^^H              Tremagon  (Itou  àe\  369. 

887,400,  409, 403,  410, 494,  09,491^ 

^^^1               Trenc^iant  (rerrinet),  109,  979. 

440,  441 .  446, 447,  44S,  459, 4f7. 

^^V               TroDchant  (Rol>ert),  108,  390. 

Valofoea  (B«£ite  Court  de),  8t. 

^^M              Très) j  {Manchif  c.  de  Montm^i  i«h-««*r-  M§r) , 

Vilognes  (capitaine  de).  989,  989,  994, 9». 

^H 

989,975. 

^^K               THcolei,  956. 

Vilognes  (tabajlioo  de),  89. 

^^H               TiigQf  (0.  de),  440, 

Valognes  (Tkxmits  de)«  m,  9i9,  9M,  989 

^^H              Troarn,  Voir  Trouait, 

9T7,  80! ,  859,  870.                                1 

^^m              Troeuvefer  (Jehan),  S31,  467. 

Vaodoar  (JoJian),  144.                       ^^H 

^^H              Trouuvofar  (Pierre),  831. 

Vannier  (Jehan  le}.  906.                  ..^^^1 

^^H              Trottes  CMurrodes),  430. 

Varengerie,  Viren^iere  (la)  [Ornitt^^^ 

^H              TroÎB  (Alenumet  do).  959. 

cht),  c.  J«  MonlêtourgU  87,  «8».^l 

^^m              Trompeté,  943,  344. 

Vario  (Colin),  55.                                     ^^ 

^^H               Trompeté  (la),  559. 

Varia  (TboniaKfttQ),  375* 

^^H              Troncltev^illier    [  tfardHy  'ta-  Campagne 

Waraiffosne,  Warqyioefoaac  (Haaaeq^adil,    i 

^^M                        iEurt)^  c,  di  Nùnancûurt],  3,  5,  7.  9, 

155,  993,  9«5,  805.                           ■■ 

^^M 

VarnoD  ^obin),  185*                               ^M 

^^^1              TroncbeTJllîer  (GuiliAuma  de),  119,  997. 

Vanal  (Jehan),  409.                                 H 

^^H              Tronche  vil  lier  (RIcart  de),  156. 

Vastonne,  Waaionne  Cl«l»ii  de).  949, 489  ■ 

^^H              Trouart,  Troam?  (CafmilrKi),  449, 

Wttier  (Ricart),  415.                                ^M 

^^V              Trottde  (Doa  GuiUautut'),  468. 

Vatonne  (Perrfnet  de),  401.                    ^H 

^^1               Troasseauville  (Henri  do),   909»  904,  936, 

Vatonne  (Baoul  de),  55.                             ^M 

^H                          4M. 

Vauquelln  (Ricart),  4S7                             ^M 

^H              TrooMeauville  (Jehan  de),  116, 973, 989. 983, 

Vauquier  (&reart),  194.                            ^M 

^^M                         999.  994,  985,  461 

Vaux  (Hufv,  e.  de  Paci],  I64                 ^H 

^^H              Trmifsft  (Petrolin),  9n. 

Vaux  (Jehan  àe\  490.                              ^H 

î                                                    —  &03  —                                               ^1 

Vavuseur  (TbomAA  Ua),t9. 

ViUiete  (Garcte  Sendiiadu),  86.                  ^^M 

Ved  (Colin  le)»  SM.WT. 

Vlmoni,  Vfinont  (CoHn),  488,                        ^^ 

Veel  Dfto  BJc&rt,  SOS,  8SS. 

Vlmonl,  Vymont  (GoiUaume),  838,  466.               1 

Tegonnois  de  U  Halte  (Jebui),  430. 

VimoDt,  Vjnont  (Gulllot),  «5.  334.                     J 

Veuuges  (Bertrui  de),  399.  Voir  BeDaugea^ 

Vîmont,  VymoDt  (Ricart),  838.                    ^H 

VentloTfl,  Vealoiie  (Tfaom&a),  115,  ISû,  3Sf , 

VÎ&  (Hue  le),  363,  993,  931,  997                   ^H 

8«7. 

Vincenne»  {Seif%e\  148.                                ^H 

Venues,  Vannu?  (Morbihan),  m. 

Vincent  (Jehan),  333,  467.                             ^H 

Venoit  (Jehan  de),  163,  «75,  403. 

Vincent  (Pierre),  463.                                  ^^M 

!        Veooii  (Robin  de)t  M6,  «1. 

Vincent  (Tbomas),  467.                                 ^^H 

Venolz  (SiiDon  de),  41,  SS9,  387. 

Vindezore,  89,  136.                                       ^H 

Vererei  (Janico  de),  153,  iU. 

Vindincho,  990.                                             ^^M 

Tertre»  (Ttoma»  de),  153,  154. 

VJng(Huede),  460.                                       ^^1 

Vemon(Eur«],  7»,  330,391. 

Vîre  aa  rivière  de).  «1,                                ^^ 

Veron  (Cuillaumô],  439. 

Vire  (la  ville  de)  {CalvadûM),  135, 137.  174,          1 

Vert  Bif&on,  SflS. 

996,  837.  ses,  376.                                  J 

Verte  en  Buch  (château  de)  [Bach,  en  Bm'- 

Vivian  (Gtiillaume),  464.                             ^H 

dêlaù;  V*rU,  peut-itrt  Vert{Lande*), 

Vtyian  (Jebao),  466,                                    ^H 

c,Labrit],klù. 

Vîrier  (Colin  du),  465.                                ^^M 

VotueiU4a3,447. 

Vivier  (Gui nuu me*  de),  456,                          ^^M 

Viandier  ((juîlUumo,  DaDtCumauine  le),  S4, 

Wolpal^  955.                                                   ^H 

38,  atO,  337,  436,  43B,  451. 

Vaillecoa,  346.                                                 ^H 

Vibert  (Ricart),  40«. 

Wiltonne,  340.                                                ^H 

Vibert  (Thomas),  456. 

Wailtonne  (Hocl»«iuln).  Vo»r  Hilietone          ^^ 

Vibel  fRobert},  307,  377. 

1 

Wideaone  (GiàUlâuiuc  de),  300 

^^m 

Viol  (RIcart),  375, 

^H 

,        Viek(Ricari  de),î7S. 

^^H 

^VienriJie,  Viarrille  (Rican  de),  400.  iTtt, 

YigO  (frère  d*),  88,  154,  338,  368.                ^^H 

■  Viex  Evreux  (Rohioet  de),  333,  39?, 

Ybert  (Raoul),  910.                                    ^H 

J^  Vigart  (Robert),  SW. 

Ybert  (Thon»s),  990,                                  ^^^ 

Tigla,  466. 

Ydewjrt".  83.  FaiV  WiadeiOfe. 

Tigier  (Pcrrin)»  188. 

Ycfço  (Marlin),  987. 

Vitpie  (GutllititDti  de  ta),  454. 

Ylle»,  Illei  (Jehan  dofc),  1,  3,  6,  8.  10,  11, 

Vitçncmcr,  VSnemer  (Pcnin,  Pierre  de),  S3t, 

14,  15,  49,  60,  51,  61,  M8,  161,  480, 

467. 

190,  199,  957,  980, 304,  309,  319,  3U, 

Vigneron  (Robert  le),  130. 

547,  375,  378,  333,  388,  409,  494,  435, 

Vignoy(le  hiro  de),  351. 

437. 

VîgutsroQX  (Esiicnne),  933, 

Ylle»,  llle«  (Raoul  d«s|,  455,  466. 

VîUain  (Jebon  k),  463. 

Yûfi  (4ehan),  930. 

te  VEk  Dieu  [Bailliage  de)  {Manche),  31t. 

Ypusque  Guiputcoa?  348. 

^■vrilla(|aifi  le  GoufteUer  (Pierre),  ÎU,  107 

Ysaac,  363. 

H^Ulera,  Villiur»  (Oillot  de),  4«f. 

Yaeuat,  4Ï0, 

HTîU«ni,  VUliera  (Ferrinet  de),  55,  147,  177, 

Yaore  (Jeban),  910. 

H             f9»,  363,  363,  361,  365,  370,  396. 

Y  vaignea  (Pierre),  146. 

H  VUlers,  Villiera  (Pierre  de),  351. 

Ytob  (Jehao),  499. 

■  Tiller^,  VtllJers  (Raoul  de) ,  39,  93,  88,  65, 

Yvonnet,  499, 

^L            66,  130,  349. 

^V                                                         Ima«.a.lUiLiMST,tii«-Tffi)                                                                        J 
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